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sommaire 


Quels que soient les travaux que 
vous entrepreniez chez vous, vous 
serez amené, à un moment ou à 
un autre, à vous servir d'un cer¬ 
tain nombre d'outils à main. Le 
chapitre qui suit vous propose la 
description des différents outils 

— marteau, rabot, tournevis, scie 

— qui vous seront nécessaires, et 
la façon de les utiliser à bon es¬ 
cient. 
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28 Rabots 
30 Rabots spéciaux 
32 Ciseaux et gouges 
34 Limes et limage 
36 Etaux et serres 

39 Outils de soudage 

40 Affûtage 

42 Ponçage et papiers abrasifs 


9 



La Doite a outils 



Ce qu’il faut acheter d’abord 

Les locataires ne possèdent, en général, que quel¬ 
ques outils. La photo ci-dessous étale ceux qui les dé¬ 
panneront et qui serviront également aux propriétai¬ 
res. Quand vous achetez des outils, choisissez les 
meilleurs. Un marteau de qualité vous durera la vie 
entière. Un marteau moins bon se brisera et devra 
être remplacé. Quand viendra le temps d'ajouter à 
votre outillage de base, faites l'acquisition de pièces 


d'importance: une perceuse électrique et un étau. 
L’étau illustré plus bas se fixe aisément à une table 
de cuisine. Un étau aux mâchoires de $Vi", monté 
sur un établi solide (p. 12), convient aux travaux 
d'envergure. Dégagez vos renvois vous-même à l'aide 
d'un débouchoir à ventouse et vous économiserez; 
achetez-en un à long manche. Avant d'accumuler 
d'autres outils, offrez-vous, pour les ranger, un coffre 


(non illustré) à plateau amovible que vous pourrez 
transporter là où vous exécuterez vos travaux. Com¬ 
plétez votre outillage à mesure que grandissent votre 
expérience et vos besoins, mais si vous ajoutez un 
second outil électrique à votre équipement — vous 
avez déjà une perceuse, souvenez-vous, — achetez une 
scie portative électrique. Vous serez ensuite en mesure 
d’entreprendre toutes sortes de travaux de bricolage. 

































La Doue a oums 


Les outils et leur usage 


Travail 

Outils à main appropriés 

Outils électriques utiles 

Travail 

Outils à main appropriés 

Outils électriques utiles 

Découpage d'un trou 
circulaire 

scie à guichet 
ou à découper 
râpe 

compas 

perceuse 

perceuse 
scie sauteuse 

Remplacement de fiches 

! 

fiche 

pinces coupantes 

couteau 

brasure 

pistolet à souder 

décapant 

chatterton 


Découpage d’un trou carré 

perceuse à main 
scie à guichet 

règle 

scie à découper 
perceuse 




Remplacement de cordons 
de lampes 

cordon neuf 
tournevis 

pinces coupantes 
couteau 


Vis dans la maçonnerie 

scie en étoile 
marteau 

goujon 

boulons 

perceuse de V2 " 
perceuses à pointe 
au carbure 


Correction de tables et 
chaises branlantes 

marteau 

grattoir 

colle 

I 


Fixation pour murs creux 

boulons d’ancrage 
perceuse 

tournevis 

perceuse 

Réparation de barreaux 

serre à sangle 

colle 





Brûlure de cigarette sur tapis 

brosse à poils 
d'acier 

aspirateur électrique 

Fixation au bois 

perceuse 

poinçon 

marteau 

tournevis 

i 

perceuse 



Tuyaux obstrués 

débouchoir à 

ventouse 

seau 

clé 

produit chimique 


Consolidation de la brique 

ciseau à froid 
marteau 

mortier 

époussette 



Réparation de la planche 
à clin 

égoïne 
chasse-clous 
pinceaux 
ciseau à bois 

marteau 

levier 

peinture 

scie circulaire ou 
à découper 

Recollage de carreaux et 
d'accessoires de céramique 

poinçon 

mortier 

torchon 

céramique 




Recollage du papier peint 

adhésif 

ciseaux 

eau 

torchons 


Remplacement de clous* 
crochis dans le carton-fibre 

pinces 

clous 

marteau 

chasse-clous 

obturateur 





Réparation des carreaux 
de sol 

couteau à mastic 
ciseau à bois 
papier abrasif 

marteau 

adhésif 


Obturation de mur en plâtre 

.. 

scie 

latte métallique 
papier abrasif 
apprêt 





couteau 

obturateur 


Enlèvement de lames de 
parquet 

chasse-clous 

scie 

marteau 

ciseau à bois 
pied-de-biche 

scie circulaire 
portative 

Réparation de tuyaux percés 

collier de retenue 

tournevis 





clé 


Parquets qui grincent 

perceuse 
vis à bois 

fraise 

marteau 

perceuse 

Dégagement de portes 
renflées 

tournevis 

papier abrasif 




rabot 


Ponçage de parquets 

grattoir 
papier abrasif 
pied-de-biche 

chasse-clous 

marteau 

aspirateur 
perceuse à bande 
et à disque 

Remplacement de carreaux 

ciseau à bois 
marteau 

couteau à mastic 
mastic 




pointes de vitrier 

peinture 


Montage des portes 

ciseau 

gabarit 

marteau 

perceuse 

poinçon 

rabot 

tournevis 

, perceuse 
toupie 

Remplacement de cordons 
de châssis 

tournevis 
ciseau à bois 
marteau 

corde 

couteau 






Pose des serrures 

vilebrequin 

perceuse 

ciseau 

marteau 

tournevis 

poinçon 

perceuse 

toupie 

scie cylindrique 

Dégagement de châssis collés 

marteau 

couteau à mastic 

cire 


Remplacement de douilles ou 
d’interrupteurs (coupez le 
courant) 

tournevis 
douille ou 
interrupteur 

chatterton 


Barreaux branlants 

adhésif 
lime à bois 
couteau 

serre à sangle 

perceuse 
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Les établis 


Porte-outils suspendu 

Ce râtelier à outils peut être accroché à l'endos 
d'une porte de placard, là où il y a espace libre d'au 
moins 6" entre la porte et les vêtements ou les ta¬ 
blettes. Fabriqué de pin ou de contreplaqué de 
ce râtelier peut avoir 32" de haut par 20" de large. 
La partie la plus large — le tiroir — mesure 8". Le 
fond du râtelier est fait de masonite troué de V*", 
dans les trous duquel on fixe des crochets pour la 
suspension des outils. Les outils peuvent aussi être 
accrochés aux tasseaux horizontaux qu'on troue ou 
qu'on encoche, au besoin, selon la forme et la gros¬ 
seur des outils. Le tiroir contiendra des comparti¬ 
ments à clous, à vis et à petits accessoires. 

Posez le râtelier au centre de la porte, un peu plus 
haut que la poignée, avec quatre longues vis. Ces vis 
seront enfoncées dans la partie solide de la porte. 
Il peut être nécessaire d'accrocher le râtelier à des 
entremises qui soient assez longues pour être, elles- 
mêmes, fixées à la charpente de la porte. 


Fixez à la partie 
solide de (a porte 
avec 4 vis. 


2 tasseaux 
encochés 


os — pan¬ 
neau troué 

*'tt 


Pin ou con¬ 
treplaqué 
de Va" 





Etabli simple 

Cet établi de 6' de long peut être fabriqué de pièces 
de 2 x 4 et de contreplaqué de 3 4". Coupez d'abord 
les 2 x 4 pour les pieds (4 pièces pour chaque bout 
— voir croquis), puis les 2 traverses horizontales. As¬ 
semblez les 4 pièces des bouts avec des goujons et 
de la colle, puis fixez-les aux traverses avec 4 boulons 
de 6" x 3 /s", faisant passer ces derniers dans des 
trous percés dans les traverses horizontales. Enfon¬ 
cez 4 bouts de tuyau de 3 4" dans ces trous, tel qu'in¬ 
diqué sur le croquis. Chaque bout de tuyau aura été 
percé pour recevoir le boulon. Il vaut mieux utiliser 
cette technique que visser le long du fil du bois. Le 
plateau est fait de 2 pièces de contreplaqué de 3 / 4 " 
collées ensemble et recouvertes d'un panneau dur 
de 1 4". Posez ensuite le dos et la tablette. 



4 ^ 224 " 


Panneau dur 
Va* 


Collez et 
pressez 


Pieds: 2" x 4" 



Tire-fond 
de 4" 


Pieds: même jeu que pour 
le bout de gauche 


Trous pour 
boulons 


Boulons de 6" x 
v 3 /a u , rondelles 
et écrous 



Tuyaux 3 A* 
pour boulons 


Ecrou du boulon 
(détail en page 
suivante) 





















Les établis 


Etabli perfectionné 

Si vous faites beaucoup de menuiserie, vous préfé- 
rerez cet établi à l'autre. Ses tiroirs, ses tablettes 
et ses compartiments fournissent tout l'espace de 
rangement dont vous aurez besoin. Exécutez d'abord 
les extrémités et les traverses horizontales. Les ex¬ 
trémités se fixent aux traverses avec des boulons de 
6". Il vaut mieux utiliser cette technique plutôt que 
de poser des tire-fond ou de longues vis le long du 
fil du bois. Enfoncez quatre bouts de tuyau de 3 4" 
dans les trous des traverses horizontales, tel qu'in¬ 
diqué sur l'illustration. Chaque bout de tuyau aura 
été percé pour recevoir le boulon. Complétez l'as¬ 
semblage avec des écrous. 

Pour exécuter le plateau, consultez la page précé¬ 
dente. Collez les trois panneaux; retenez-les avec 
des serres et laissez sécher. Enjolivez le plateau en 
collant un tasseau de bois dur sur sa tranche. 

Exécutez les compartiments des tiroirs avant de 
fabriquer ceux-ci. Il est plus facile d'ajuster un ti¬ 
roir à son compartiment que de faire l'inverse. Cha¬ 
que tiroir glisse le long d'un guide central. 

Le panneau de dos couvre l'espace libre entre les 
sections des tiroirs et de l'armoire. Toutes les di¬ 
mensions données dans ce croquis peuvent être 
adaptées selon vos besoins. 

Règle générale, un plateau d'établi fixé à une hau¬ 
teur de 36" convient parfaitement à la plupart des 
bricoleurs, grands comme petits. 

Le panneau dur qui sert de surface au plateau de 
l'établi a généralement la vie dure: il est rempla- 
çable. 


2x4 




Rondelle 


Boulons 
6" x 3 /s" 
rondelles 
et écrous 


Bout de 
tuyau 


/f\ 


ZV/z" 


V 
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Les marteaux 


Le choix d’un marteau 


Le marteau à panne fendue s'utilise pour enfoncer 
les clous ou pour les arracher. Sa face, légèrement 
bombée, ne marque pas le bois. Son poids normal 
est de 13 à 20 onces. Il sert au travail de charpen¬ 
terie ou de menuiserie. 

Le marteau du démolisseur est conçu pour les tra¬ 
vaux durs et pour la démolition des caisses. Sa pan¬ 
ne droite y est avantageusement utilisée. Il est plus 
lourd que le premier, et sert aux gros travaux. Ces 
deux marteaux doivent avoir une tête en acier ma- 
tricé. La face en acier trempé est plus résistante 
que les autres. 

Le manche sera de bois, ou encore d'acier ou de 
fibre de verre, selon que le marteau servira aux tra¬ 
vaux faits dans des environnements de chaleur ex¬ 
cessive ou dans des atmosphères particulièrement 
humides. 



Marteau de mécanicien 

(travail du métal), 
marteau à panne en tra¬ 
vers (façonnage). 


Marteau à panne fendue 

pour ouvrage général 
de menuiserie. 


Marteau magnétique 
de tapissier pour 
enfoncer les bro- 
quettes. 



Usage des marteaux 


Empoignez le manche de votre marteau près de son 
extrémité. Tenez le clou entre le pouce et l'index de 
votre main gauche (si vous êtes droitier) et frappez- 
le délicatement jusqu'à ce qu'il commence à s'enfon¬ 
cer. Enlevez vos doigts et continuez d'enfoncer le 
clou. 

Quand vous extrayez un clou, évitez d'endommager 
le bois en posant une pièce de bois sous la tête du 
marteau. 

Plus le clou est long, plus le bloc protecteur de¬ 
vra être gros. 





Tenez le marteau par le bout du manche. Enfoncez légèrement 
le clou puis enlevez vos doigts et enfoncez jusqu'au bout. 


Evitez d’endommager le bois. Plus le 
clou est long, plus le bloc protecteur sera 
gros. 


La panne du marteau à démolir s’insère 
sous les planches pour le démantelage 
des parquets ou des caisses. 




On écrase la tête des rivets avec la partie 

ronde du marteau de mécanicien et on 
termine avec la face. 


Le marteau magnétique de tapissier est 

pratique. La tête de la broquette y adhère 
et le marteau l'enfonce aisément. 


Un maillet en bois ou en plastique s’em¬ 
ploie pour frapper les ciseaux à bois (dans 
le cas des joints à tenon et mortaise). 



La masse est l'outil indiqué pour les tra¬ 
vaux durs (fendre des bûches, faire de la 
maçonnerie, etc.). 
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Les marteaux 


Faites bon usage de votre marteau 

Un marteau de qualité dure longtemps, quand on 
l'utilise à bon escient et qu’on en prend grand soin. 
Ne vous servez jamais du vôtre pour des usages 
pour lesquels il n'est pas prévu comme, par exem¬ 
ple, poser des rivets. 

Frappez avec la face du marteau et non avec son 
côté, et n'abusez pas de celui-ci pour taper à tort 
et à travers sur des objets plus durs que lui, car 
une force d'impact supérieure à 300 livres pourrait 
l'endommager. 


L'extraction d'un gros clou peut nécessiter une 
force de levier de plusieurs milliers de livres. Uti¬ 
lisez alors une barre de démolition plutôt que l'arra¬ 
che-clou de votre marteau. 

Gardez vos marteaux à manche de bois dans la 
maison et non dans un sous-sol humide, car les fi¬ 
bres du bois, très sensibles à l'humidité, renfleront, 
ce qui exigera un changement de manche. Par con¬ 
tre, un air trop sec (si le marteau est placé près 
d'une source de chaleur) contractera le bois du man¬ 


che qui devra également être remplacé. On peut cor¬ 
riger cette situation en faisant tremper le marteau 
dans l’eau, et en rangeant cet outil ailleurs, par la 
suite. 

Lorsqu'un marteau ou quelque autre outil est re¬ 
misé dans un endroit non chauffé, comme un garage 
ou une remise, les fluctuations de la température 
font rouiller ses pièces de métal, à moins qu'on n'ait 
huilé ces dernières avant de ranger l'outil. On re¬ 
commande l'huile légère à moteur pour cet usage. 



Le marteau à panne fendue s’utilise pour 
redresser les clous crochis appuyés sur 
du bois de rebut. 




Utilisez deux marteaux pour river un clou. 
Un marteau enfonce le clou; l’autre en 
crochit ta pointe. 


On suspend le marteau par sa fourche 

quand on a besoin des deux mains pour 
travailler. 


Remplacement d’un manche de marteau 



Sciez le manche le plus près possible de 
la tête; poussez le rebut au travers du trou. 
Modelez le nouveau manche pour qu’il 
s’ajuste bien. Taillez deux rainures dans 
la tête du manche. 



Enfoncez le nouveau manche dans la tête, 
enlevez avec la scie le bois qui dépasse. 
Faites sécher une heure dans un four à 
150° pour obtenir un ajustement qui soit 
parfait. 



Enfoncez des cales de bois franc ou de 
métal dans les rainures du manche. Limez 
le manche à l’égalité .de la tête du mar¬ 
teau. Poncez le manche et enduisez-le 
d’huile de lin. 


Chasse-clous 


□ [ I 


Chasse-clou à queue carrée 


Chasse-clou à queue cylindrique 


Les chasse-clous qu’on utilise pour enfoncer les 
clous à finir sous la surface afin de les dissimuler 
conviennent à différents calibres de clous allant 
de Ma" à K 6 ", à Va" et à Ka". Les têtes doivent 
être enfouies à une profondeur égale à leur dia¬ 
mètre. Les chasse-clous ont un bout légèrement 
évidé: grâce à cela, ils se centrent automatique¬ 
ment sur le clou et l’empêchent de glisser. 



Lorsque vous désirez noyer une tête de clou 

(c’est-à-dire l’enfoncer sous le bois), frappez-la 
avec le marteau sans l’enfoncer complètement, 
puis faites-la pénétrer lentement et sûrement sous 
la surface avec un chasse-clou. Obturez ensuite 
l’orifice au-dessus du trou avec de la pâte de bois 
que vous teindrez, si nécessaire. 
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Les scies et leur emploi 


Les types de scies 




m 


Il existe deux sortes de scies manuelles à tronçonner et deux à 
refendre: à dos droit (on les utilise pour tracer une ligne droite): 
à dos arqué (elles sont, des deux sortes, les plus flexibles). 




La scie à chantourner sert à couper des courbes de petit diamè¬ 
tre. Sa lame est bandée par un cadre en acier. Les lames peuvent 
avoir de Vu" à Va" de large et de 6" à 6 5 /a" de long. Ses dents 
pointent dans une direction ou dans l'autre. 


La scie à tronçonner 

Le rendement de la scie à tronçonner dépend de sa 
qualité et de la façon dont on s'en sert. Une scie de 
qualité possède une denture très fine, aiguisée avec 
précision et qui coupe en travers des fibres du bois. 
Les scies de qualité inférieure sont moins efficaces. 
Les égoïnes de qualité donnent, elles aussi, un excel¬ 
lent rendement. Un pouce de lame compte de sept 
à douze dents. 

Une scie dont la lame a moins de pointes coupe 


8 pointes 


La scie à dossière utilisée dans le travail de joints d'assemblage 
possède un dos renforcé qui la rend rigide. On la trouve en 
longueurs de 10" à 16" et de 22" à 26" (la scie à onglets). 
Elle a des dents très fines et sert à la finition. 



rapidement mais produit une surface rude; par con¬ 
tre, une scie dont la lame possède de nombreuses 
pointes donne un fini plus soigné. En général, on uti¬ 
lise une lame de sept ou huit pointes au pouce pour 
le travail général; pour obtenir une finition raffinée: 
dix points. La scie donne un meilleur rendement 
quand ses dents ont de la voie dans une proportion 
du quart de l'épaisseur de la lame, de chaque côté. 

Ceci produit une coupe un peu plus large que 
l'épaisseur de la lame et laisse du jeu à la scie. 

Commencez à scier en plaçant, sur le bois, le talon 


de la lame et donnez plusieurs coups en tirant pour 
faire une rainure. Ne coupez pas sur la ligne, mais 
dans le rebut, pour éviter de couper trop court. Con¬ 
tinuez en utilisant toute la longueur de la lame; 


Pièce courte Pièce longue 



Pour débiter le bois, employez des tréteaux 

cela hâtera le travail et usera uniformément l'arête 
coupante. 

La scie à tronçonner coupe aussi bien à l'aller 
qu'au retour; il n'est donc pas nécessaire d'appli¬ 
quer trop de pression quand on s'en sert. 

Tenez-la à un angle d’environ 45° de la surface 
de travail. 



Comment scier en bout 



Un cadre rigide retient la lame de la scie à métaux. Elle peut Le contreplaqué se coupe à la scie à tronçonner; n’attachez pas A la fin du tronçonnage, supportez le rebut pour donner les der- 

recevoir des lames de 8" à 12". Ses dents pointent à l’opposé d’importance au sens du grain. Utilisez le pouce pour guider la niers coups de scie. N’achevez jamais la coupe en tordant la lame 

de la poignée. Bandez la lame avec l’écrou à ailettes. scie au départ de chaque travail. de la scie. 
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Les scies et leur emploi 


La scie à refendre 

La scie à refendre, conçue pour tailler sur la lon¬ 
gueur, possède une lame de 26", à cinq dents et de¬ 
mie au pouce. Les dents, pareilles à de petits ci¬ 
seaux, hachent le bois et s'y tracent un chemin. Elles 
sont légèrement pliées vers l'extérieur, l'une vers la 
droite, l'autre vers la gauche, en alternance; elles 
élargissent la coupe, ce qui élimine la friction. 

La denture d'une bonne scie à refendre étant plus 
fine à la pointe qu'au talon, commencez la coupe en 
appuyant la pointe de la lame sur le bois. Donnez 
d'abord de petits coups en tirant, puis des coups 
prolongés. 

Bien que la scie à refendre ne coupe qu'à l'aller, 
une bonne scie bien affûtée peut couper 10' de pin 
de 1" d'épaisseur à la minute. Une scie dont la lame 
est plus mince au dos qu'à la denture et plus mince 
à la pointe qu'au talon facilite la besogne. (Ces scies 
de qualité sont de deux catégories: à tronçonner et 
à refendre.) 

Si la lame dévie, tordez-la légèrement, en sciant, 
de façon à la remettre en ligne. Évitez de la tordre 
trop fortement. 






Evitez le blocage de la lame en plaçant Pour refendre en ligne droite, coupez en 
une cale dans le trait de scie. suivant un tasseau fixé à la serre. 


La scie à dos 

La scie à dos utilisée pour préparer la plupart des 
assemblages possède une lame de 10" à 16" de long 
et 12 à 13 dents au pouce. La scie à onglets est plus 
longue que la scie à dos; elle peut mesurer 26" de 


long et elle compte 11 dents au pouce. Pour utiliser 
une scie à dos dans une boîte à onglets, marquez le 
point de coupe, puis enlignez ce point avec les fen¬ 
tes latérales, de façon à couper dans le rebut. 


Si vous ne possédez pas de boîte à onglets, vous 
pouvez exécuter ce travail en vous servant d'un bu¬ 
toir d'établi comme celui qui est illustré au bas de 
cette page. 





La boîte à onglets est utilisée pour couper une 
moulure à 45° ou à 90°. Sa saillie inférieure 
s'appuie à l’établi. 


Le butoir d’établi supporte la pièce à couper 
mais ne guide pas la scie. On s'en sert pour 
les coupes droites dans les grosses pièces. 


Pour tailler un tenon verticalement, serrez la 
pièce à la verticale et coupez du côté du rebut. 
Commencez la coupe tel qu’indiqué. 



Retournez la pièce dans l’étau et sciez l’autre 
côté. Terminez la coupe en tenant la scie à 
l’horizontale. 
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Scies spéciales 


La scie à chantourner 

La scie à chantourner qu'on utilise pour le travail 
ornemental délicat découpe des courbes d'un diamè¬ 
tre plus petit que celui d'un crayon, ce que la scie à 
guichet ne peut réussir. Ses lames interchangeables 
mesurent de 6" à 6 5 4" de long, selon le cadre, et peu- 



Ü| 



1 





Les dents s’orientent selon le trait de scie 



Comprimez la monture pour remplacer une lame. Les pivots 
facilitent la ré-orientation de la lame. 


Scies passe-partout et à guichet 

La scie passe-partout a une lame de 12" à 14", et 8 à 
10 dents au pouce. La scie à guichet possède une la¬ 
me plus étroite (de 10" à 12" de long, et 10 dents au 
pouce). Ces deux scies taillent des courbes, mais cel¬ 
les que produit la scie à guichet sont d'un diamètre 
plus restreint que celles de la scie passe-partout. 
Les deux genres de scies taillent courbes et droites à 
partir d'un trou de départ. Comme elles sont dé¬ 
pourvues de cadres, elles ne limitent pas le champ de 
coupe: on peut s'en servir pour découper de petites 
ouvertures (trous de passage dans les planchers et 
les murs pour les tuyaux et les sorties électriques). 
La scie à guichet achève le trou amorcé à la mèche. 
Manœuvrée d'une main, elle est tenue droite. Ramenez- 
la progressivement à un angle de 45°. Quand le départ 
se fait d'une rive, le découpage se fait au même angle. 


vent être très minces: jusqu'à 7/100". Elles comptent 
de 10 à 20 dents au pouce. Les fils dentés sont en¬ 
core plus minces. Il existe des lames spéciales pour 
couper le bois, le plastique et le métal mince. 

Pour remplacer une lame, glissez-la dans les fen¬ 
tes des pivots en appuyant le manche sur vous pour 
comprimer sa monture. 

Les dents d'une lame peuvent pointer vers la poi¬ 
gnée ou à l'opposé: tout dépend de la position de la 
pièce à découper. Si cette pièce est serrée dans un 
étau, les dents doivent pointer vers l'extérieur, dans 
le sens de l'attaque. Pour le découpage ornemental, 



Quand la pièce est placée à la verticale dans l'étau, les dents de 
la lame doivent pointer vers l’avant. 



La scie, menée d'une main, doit être placée à angle droit pour 
le départ, puis à 45°, sauf dans les coins. 


les dents de la lame pointeront vers la poignée, puis¬ 
que la coupe se fera en tirant. On peut orienter la 
lame suivant le trait de scie à donner, et ce, même 
en cours de travail. 

La profondeur de coupe (entre la lame et le cadre) 
peut aller de 4 Vi " à 6 V 2 ". 

Les scies dont le cadre est profond de 8" à 12" por¬ 
tent différents noms: scie à spirale, scie bocfil, scie 
à découper. Les dents de leurs lames doivent être 
tournées vers la poignée et couperont donc dans le 
retour, réduisant ainsi le danger que la lame ne se 
déclenche. 



Les fils dentés permettent une coupe dans toutes les directions 
sans qu’on ait à changer l’orientation de la lame. 


Scie à émonder 



Les scies à émonder possèdent des dents-de-loup pro¬ 
fondes qui coupent à merveille le bois vert. Les scies à 
lames droites possèdent également une denture profonde 
et une arête à huit pointes. Elles servent à tronçonner et à 
élaguer. Leurs dents pointent vers le bout de la scie 
comme celles des égoïnes. Les scies à lame incurvée sont 
conçues pour les endroits difficiles d’accès et pour tailler 
les poteaux. La lame courbe facilite la coupe en poussée. 
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Scies spéciales 




Scies à métaux 

Une scie à métaux équipée d’une lame appropriée 
peut couper n'importe quel métal. Pour éviter de 
casser la lame, bandez-la adéquatement dans son ca¬ 
dre. On choisit une lame en fonction du matériau à 
couper et de son épaisseur. En général, on utilise une 
lame à grosse denture dans du métal épais et une la¬ 
me à denture fine dans du métal plus mince. Quels 
que soient l'épaisseur du métal à couper et son gen¬ 
re, deux des dents de la lame doivent être constam¬ 
ment en contact avec le matériau afin que rien ne 


Denture ondulée 


vienne bloquer l'avance de la lame ou la casser. 
Quand vous sciez dans du métal très mince, inclinez 
la scie de telle sorte que la plus grande partie de ses 
dents morde dans la surface du métal. 


Denture régulière 


Les lames en acier rapide peuvent couper n'impor¬ 
te quel métal. Si vous désirez des lames qui servent 
longtemps, utilisez des lames au molybdène: elles 
coûtent un peu plus cher que les lames ordinaires, 
mais durent plus longtemps. Les lames au tungstène 


Le tube tourne dans un bloc en V à la fin de la coupe. 

servent aux travaux les plus durs. Serrez la pièce à 
travailler dans un étau, saisissez la poignée de la scie 
dans votre main droite tout en supportant, de la 
gauche, l'avant du cadre, et faites des passes lentes, 
en n'exerçant qu'une légère pression à l'attaque et 
en réduisant cette pression au recul. La lame doit 
servir tout du long; ainsi, elle s'use uniformément. 


Débitez en tenant la scie à deux mains et appliquez à l’attaque la pression nécessaire. 
Pour les coupes inclinées, fixez la pièce dans un étau de telle sorte que la lame scie à la 
verticale. Pour couper rapidement, utilisez la lame la plus grossière recommandée pour 
le genre de métal; pour couper plus profondément que la dimension du cadre, tournez la 
lame dans son cadre et sciez à l’envers. 


Si possible, employez, pour le métal mince, des lames 
à denture ondulée, et des lames à denture régulière 
pour le travail général. On choisira des lames de 14 
dents au pouce pour couper le bronze, l'aluminium, 


La mini-scie peut porter des lames 
standard qui se fixent à la monture 
avec une vis et dont une partie se 
glisse dans la monture. Commode pour 
certains travaux où l’on est à l’étroit. 


La lame et la scie sont tournées à l’envers. 


le cuivre, le laiton, la fonte et l'acier de plus de 1" 
d'épaisseur; des lames de 18 dents pour le cuivre, 
l’aluminium, le bronze, l'acier rapide, l’acier à outils, 
l'acier recuit de à 1" d'épaisseur; des lames de 
24 dents pour le fer de W à l A" d'épaisseur, l'acier, 
le tuyau en fer forgé, en laiton ou en cuivre; des 
lames de 32 dents pour ces métaux de W ou moins. 


Des scies à métaux spéciales remplacent la scie à métaux ordi¬ 
naire pour certaines besognes. C’est ainsi que la petite scie, 
à gauche, sert à nettoyer l’engagement d’une vis ou d’un boulon. 
La scie de droite sert de scie à guichet (pour tailler le métal 
mince). La feuille de métal est glissée entre deux morceaux de 
contreplaqué. 
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Aiguisage et avoyage des scies 


Soins à donner aux scies 

On aiguise les scies lorsque leur efficacité diminue. 
Un limage fait à temps élimine l'avoyage, dans la 
plupart des cas. 

Avec une lime-fraise, égalisez les pointes des 
dents; c’est ainsi qu'on commence l’aiguisage. 

Utilisez une lime triangulaire (tiers-point) pour 
limer les scies à tronçonner ou à refendre. Aiguisez 
les scies à tronçonner en les maintenant dans un 
étau entre deux pièces de bois placées à Vfc" du 
creux des dents. Ceci élimine les vibrations. 

L'aiguisage à la lime se fait en partant de la 
pointe de la lame, à gauche. Attaquez-vous à la pre¬ 
mière dent inclinée vers vous; appuyez le tiers-point 
au creux de celle-ci, à sa gauche. Déplacez le man¬ 
che de la lime vers votre gauche jusqu'à ce qu'elle 
s'ajuste à l'angle du biseau de la dent. Tenez la lime 
d'équerre dans cet angle et limez en direction du 
creux de la dent jusqu’à ce que disparaisse de moi¬ 
tié l'usure de la pointe des dents. 

Passez à la troisième dent en sautant la deuxième, 
puis à la cinquième en sautant la quatrième et ainsi 
de suite jusqu’au bout de la lame. Retournez alors 



la scie dans l'étau pour que la poignée soit à gauche. 

Partez de la pointe de la lame (à la droite), placez 
la lime dans le creux à la droite de la première dent 
inclinée vers vous. (Ceci est le premier creux sauté 
auparavant.) 

Déplacez le manche de la lime vers la droite jus¬ 
qu'à ce qu’elle soit confortablement installée sur le 
biseau de la dent et limez jusqu'à ce que vous ayez 
usé l'autre moitié de la pointe et fait disparaître la 
moitié au moins de l'usure de la pointe de chaque 
dent. 



Aiguisage d’une scie à refendre 


Sautez la dent suivante et passez à l'autre, et ainsi 
de suite, jusqu'à la poignée. 

Les scies à refendre s'aiguisent de cette même fa¬ 
çon, mais la position de la lime varie. On tient 
celle-ci à angle droit par rapport à la lame. Le tra¬ 
vail ne se fait pas au complet si on ne s'attaque 



Aiguisage d’une scie à tronçonner 


qu'à un seul côté de la lame. Tournez la lame dans 
l’étau afin d’uniformiser le limage; autrement, la 
scie coupera croche sans que vous sachiez pourquoi. 

Après avoir aiguisé toutes les dents de votre scie, 
resserrez soigneusement chacun des boulons qui re¬ 
tiennent la poignée à la lame. 



La pince à avoyer sert à incliner les dents 
d’une lame dans des directions opposées. 
Utile après plusieurs aiguisages. 



Prête à l’aiguisage, la lame est serrée entre deux lattes de bois dur de même longueur 
qu’elle. La partie supérieure des lattes ne doit pas être à plus de Va de pouce du creux 
des dents. 



La lime triangulaire sert à aiguiser aussi bien les dents des scies à tronçonner que 
celles des scies à refendre. Tenez la lime au bon angle et au bon niveau avec l’une ou 
l’autre, mais ce qui importe, c’est le biseau. Tenez la lime à deux mains et appuyez fort 
durant le mouvement d’attaque. 


La pince à avoyer sert à incliner les dents 
d’une lame à l’angle voulu. On peut utiliser 
la pince sur des lames de 4 à 16 dents 
au pouce. 
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Tournevis 


L’emploi des tournevis 

Ayez soin d'employer toujours un tournevis dont la 
lame s'adapte exactement à la fente de la vis. Une 
lame trop large entame le bois dans lequel la vis est 
enfoncée; trop petite ou arrondie, la lame du tour¬ 
nevis endommage la fente et arrache le métal. 

Une bonne trousse d'outils renferme des tourne¬ 
vis Phillips d’au moins deux grosseurs. 


TT TT 

La lame doit bien s'adapter à la fente. 

Les tournevis à cliquet facilitent le travail. Ces 
tournevis peuvent être utilisés pour desserrer les 
vis. On peut les bloquer et s'en servir ensuite com¬ 
me de tournevis ordinaires. 

Le tournevis coudé permet de visser dans les 
coins; le tournevis à tige carrée sert à enfoncer les 
grosses vis. 

Certains tournevis à griffe de retenue retiennent 
les vis par la tête. 

Pour enfoncer les petites vis, faites un trou de 
départ avec un perçoir. Pour les grosses, servez- 
vous d’une perceuse manuelle ou électrique. 

Départ de vissage 



Faites un avant-trou avec un perçoir (en haut) 
ou une vrille (en bas) pour enfoncer les vis No 8 
et les plus petites. 



Les vrilles se vissent; il faut ies dévisser, non 
les arracher pour les retirer. Comme la vis suit 
l’avant-trou, ce dernier doit être droit. 


Types de tournevis 




. 

A lame standard, pour usage générai 


Phillips 




Court 



De bijoutier 




Les lames des tournevis à spirale et à 

rochet sont interchangeables. Une pous¬ 
sée les met en mouvement; un ressort les 
ramène. Utiles et rapides. 



Le tournevis coudé donne plus de force 
de torsion que le tournevis à manche 
droit. Serre et desserre des vis difficiles 
d’accès. 



Le tournevis à griffe de retenue retient 
la vis par la tête et facilite le vissage dans 
les endroits exigus. Se fabrique en diffé¬ 
rentes grandeurs. 
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Pinces 


Types de pinces 

La pince à jointure est ainsi nommée parce que ses 
mâchoires s'ouvrent comme des jointures, en deux 
positions: grande et petite. La pince universelle est 
munie de mâchoires qui coupent le fil de fort cali¬ 
bre. La pince réglable donne des ouvertures varia¬ 
bles (jusqu'à 2"). Elle peut saisir des objets de for¬ 
mes variées. La pince à long bec se faufile dans les 
espaces étroits; utile pour boucler les fils électri¬ 
ques et pour couper. La pince à coupe diagonale ne 
possède pas de mâchoires à rayures et sert à couper 
seulement. Sert également à cette fin la pince cou¬ 
pante sur bout qui coupe fils, clous et broquettes. 



Pinces à jointure Pinces universelles 



Pinces réglables 



Pinces à long bec 



Pinces à coupe diagonale 



Pinces coupantes sur bout 


L’utilisation des pinces 




La pince à coupe diagonale a des mâchoires La pince coupante sur bout sert aussi pour 

coupantes qui sectionnent fils et broquettes. arracher des clous et couper des fils. 



La pince à long bec permet de boucler les fils 
électriques et de manipuler les petites pièces. 



La pince réglable a des mâchoires qui s’ou¬ 
vrent largement pour serrer divers objets. 


La pince-étau 

La pince-étau sert à la fois de pince, de clé et d'étau. 
Quand l'ouverture de ses mâchoires est ajustée, elle 
se verrouille et se déverrouille avec un levier spé¬ 
cial. Pour saisir des objets ronds, un tuyau, par 
exemple, les mâchoires dentées sont commodes. 




La pince-étau s'ajuste approximativement 
à la dimension de la tête du boulon, 
puis se verrouille et se dégage grâce aux 
poignées. 



La pince-étau maintient fermement une 
pièce pendant l’affûtage. Ajustez le sup¬ 
port vers le centre de la meule. Portez des 
verres protecteurs. 



Ce même outil protégera vos mains con¬ 
tre les vibrations si vous utilisez un foret 
en étoile. Tenez le foret le plus près pos¬ 
sible de sa pointe. 
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Clés 


Types de clés 

Les clés ne servent pas uniquement à saisir les lette convient à un grand nombre de dimensions pour serrer ou desserrer des boulons ou des vis d'ar- 
écrous et les boulons; certaines d’entre elles saisis- d'écrous. Quand on peut atteindre l'écrou par le rêt placés en retrait, tandis que la clé à tuyau s'adap- 
sent également des objets variés: tuyaux, bougies, bout, on utilise une clé à douille ou une clé fermée, te aux objets circulaires. La mâchoire supérieure de 
etc. Dans les endroits où l'on ne peut utiliser une Ces clés sont particulièrement utiles dans les en- celle-ci est amovible et se resserre automatiquement 
clé fermée, on emploie une clé ouverte. La clé à mo- droits exigus. La clé hexagonale est tout indiquée quand on applique une pression sur le manche. 



Le tourne-écrou sert aux écrous de Ké" à Vz rf . La clé à douille se vend en jeux de six pièces La clé fermée est très forte. Elle s’utilise dans Les mâchoires de la clé à tuyau sont ajustables. 

Certains sont auto-ajustables de Va à 7 A(, de à 200 pièces. Grâce à sa rallonge et à sa bro- les endroits difficiles d’accès parce que son Elles se resserrent quand on applique une pres- 

pouce. Cet outil s’utilise de la même façon que che t elle sert à de multiples usages, en parti- débattement est petit. Disponible en 4 modèles: sion sur le manche. Comme leur nom l’indique, 

le tournevis. ticulier à la réparation d'automobiles. ouverte ou fermée, double ou combinée. elles servent surtout aux tuyaux. 
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Mesures et tracés 


L’utilisation des règles et des rubans 

On utilise, en général, le pied-de-roi pliant et le ru¬ 
ban d’acier là où il faut une mesure rigide. Le ruban 
d’acier est flexible; il permet donc de prendre la me¬ 
sure d'objets de formes variées aussi bien que d'ob¬ 
jets droits. Comme il occupe peu d'espace, il se 
transporte dans la poche et dans la boîte à outils. 


■ '■ &- 


'ISSSf ! 

Les mesures intérieures s'obtiennent avec un ruban d'acier, On 
ajoute 2" à la lecture du ruban (largeur du boîtier). 


La règle extensible s’ouvre jusqu’à sa première section 
mesure se lit sur !a glissière. 


Ruban d’acier 


L’utilisation des équerres 

L’équerre de menuisier sert à vérifier les angles 
droits. L'équerre à combinaison fait aussi ce tra¬ 
vail et davantage, puisqu’elle sert à vérifier les an¬ 
gles de 45°. 

L’équerre de charpente sert à faire des calculs: 
angles droits, chevrons, limons d'escalier, etc. La 
fausse équerre mesure les angles à l'aide d’un rap¬ 
porteur. 


sssssssik 


Elle sert également de niveau à bulle d’air, 
de pointe à tracer, de règle à mesurer et 
à dessiner. 


Elle sert aussi à calculer la profondeur 
des trous; sa lame glisse le long de la 
tête pour donner une lecture. 


L’équerre à combinaison donne des lec¬ 
tures de 45° et de 90°, selon qu’on l’em¬ 
ploie à l’endroit ou à l’envers. 

























Mesures et tracés 


L’utilisation des niveaux 

Les niveaux en bois, en aluminium ou en autres ma¬ 
tériaux sont vendus en longueurs variées: le plus 
court est le niveau de ligne qu'on suspend à un cor¬ 
deau pour établir l'horizontalité d'une grande surfa¬ 
ce (érection d’une clôture ou d'une fondation); le 
plus long est le niveau de maçon qui mesure 4'. Le 
niveau de menuisier mesure environ 2' de long. 



Bon niveau Mauvais niveau 


Lorsque vous désirez prendre une lecture pour vé¬ 
rifier la verticalité d'une surface, appuyez le niveau 
à la verticale et consultez les tubes des bouts. 

Certains niveaux sont munis de tubes calibrés de 
0° à 90°. D'autres comportent un tube incliné à 90°. 

De préférence aux autres, procurez-vous le genre 
de niveau où les tubes sont visibles aisément sur 
les trois rives. 



j ■ 
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Le niveau de menuisier est équipé de tubes en verre qui 
donnent des lectures verticales et horizontales. Il peut 
mesurer jusqu’à 4'. 



Le niveau “torpille” se glisse partout et possède des 
tubes qui permettent une lecture en plongée ou de face. 
Certains de ces niveaux ont des tubes à 45°. 



Le niveau de ligne est très léger et mesure environ 3" de 
long. Il s’accroche à un cordeau pour établir l’horizontale 
d’une vaste surface. 



Le niveau de maçon facilite, par sa longueur, l’enlignement des 
blocs de béton. Il peut mesurer jusqu’à 4'. 



Le niveau “torpille” sert à vérifier les appuis de fenêtre, l’équi¬ 
libre des outils fixes et des appareils électriques. 


Les outils de traçage 

Le trusquin est l'outil de base qui aide à tracer des 
lignes parallèles à un chant ou à une extrémité. 

Pour faire un tracé au crayon, utilisez une équer¬ 
re à combinaison; ajustez-la à la dimension désirée, 
faites glisser le bras le long du chant, tout en sui¬ 
vant le bout de la lame avec la pointe du crayon. 

Le compas à secteur sert à tracer de petits cercles. 
Il est disponible en une ou deux pointes sèches. Pour 
tracer de grands cercles, utilisez un tasseau que vous 
munirez de pointes à compas d'ellipse. La pointe mé¬ 
tallique sert de pivot; la pointe traceuse est munie 
d'un crayon. Tracez une longue droite avec un cordeâu. 


Ecrou de blocage 




Le trusquin sert à tracer les lignes paral¬ 
lèles au chant d’une planche. La gradation 
est en fraction de pouce. La tête est 
bloquée sur la tige avec une vis à oreilles. 
La tête de certains trusquins est garnie 
de laiton pour réduire la friction. Inclinez 
le trusquin vers l’extérieur en l’éloignant 
de vous. 



Les pointes à compas d’ellipse fixées à 
un tasseau peuvent être écartées à volonté 
et selon les besoins. Pour tracer à la 
pointe, utilisez des pointes en métal; l’une 
agit comme pivot, l’autre trace. Pour tracer 
au crayon, utilisez un compas avec porte- 
crayon: le crayon doit être bien aiguisé 
et solidement fixé à l’une des pointes. 



Utilisez un cordeau enduit de craie pour 
tracer une longue droite — dans la pose 
d’un revêtement de soi, en particulier. 
Certains cordeaux sont enduits automati¬ 
quement de craie. Tenez la corde le long 
de la surface à marquer et faites-la cla¬ 
quer où vous le désirez. La craie fait le 
tracé. 
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Perceuses à main et vilebrequins 



L’utilisation du vilebrequin 
et de ses mèches 

Le vilebrequin permet de percer des trous dans 
n'importe quel matériau, mais le travail est plus lent 
qu'à la perceuse électrique. On utilise le vilebrequin 
avec avantage là où l'électricité n'est pas disponible. 
Autre qualité: il est silencieux. Son mandrin compte 
deux mors creusés d'une rainure axiale en V. Les 
mèches sont hélicoïdales à queue conique, quoique 
certains mandrins universels peuvent recevoir des 
mèches à queue ronde ou carrée. Le vilebrequin à 
mandrin ordinaire suffit, d'habitude, au bricoleur. 

Sa partie la plus importante, le rochet, transforme 
le mouvement de va-et-vient de l'outil en un mouve¬ 
ment vers la droite ou vers la gauche. Plus le diamè¬ 
tre du cercle décrit par la poignée du vilebrequin est 
grand (entre 8" et 14"), plus l'outil est puissant, mais 
il est difficile à manier dans les espaces restreints. 
En général, on peut être satisfait d'un virage de 10". 

Pour percer correctement, vérifiez à l'équerre la 
position de la mèche. Lorsque vous percez un trou 
dans une planche, évitez de faire éclater le bois par 
le dessous. Cessez de percer dès que la pointe de la 



Percez de part et d’autre pour éviter de faire éclater le bois 

flèche affleure la surface postérieure. Dégagez la mè¬ 
che, tournez ensuite la planche de côté et percez de 
nouveau, en partant cette fois du dessous afin de 
traverser le bois dans toute son épaisseur, ou, en¬ 
core, appuyez sur une planche de rebut la pièce 
qu'il vous faut percer. 

Pour percer un trou borgne (c’est-à-dire un trou 
qui ne traverse pas la pièce de bois), évitez de per¬ 
cer trop loin. Vous limiterez la longueur de la mèche 
en fixant le long de la tige du foret ou de la mè¬ 
che, à la hauteur voulue, soit un butoir, soit un bloc 
de bois que vous aurez, au préalable, percé dans 
l'axe. 

Vous pouvez aussi enrouler du ruban isolant au¬ 
tour de la mèche, ne laissant libre que la fraction de 
celle-ci qui doit pénétrer dans la pièce de bois. 


Les mèches 

Les mèches hélicoïdales qu'on utilise dans les vile¬ 
brequins s'appellent mèches à bois. Les plus connues 
sont les mèches à filet double et les mèches à filet 
unique. Les mèches à filet double produisent une 
perforation plus propre. Les mèches à filet simple 
s'utilisent pour percer en profondeur. Les deux sor¬ 
tes se vendent en diamètres de Va" à 1" et dans des 
longueurs de 7" à 10". Pour réussir des perforations 
de grand diamètre (jusqu'à 3"), utilisez la mèche ex¬ 
tensible. Pour percer des trous plus profonds que la 


longueur de la mèche, utilisez une rallonge. La mè¬ 
che à griffe coûte moins cher que la mèche hélicoï¬ 
dale et se vend en grosseurs de Va" à 1". Pour des 
trous peu profonds et à fond plat, utilisez la mèche 
cylindrique à lamer. Enfoncez légèrement la mèche 
dans le bois avant de commencer à percer. Pour les 
métaux, utilisez les forets en acier rapide vendus en 
grosseurs de 1/16" et plus. La mèche à fraiser enfon¬ 
ce les vis à tête plate. La lame-tournevis enfonce les 
vis et est commode pour desserrer les vis sans tête. 

Pour percer correcte¬ 
ment, vérifiez à l’équerre 
la position de la mèche. 

Pour percer à l’horizon¬ 
tale, appuyez la paume 
de l’outil contre votre 
poitrine. 
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Perceuses à main et vilebrequins 


L’utilisation de la perceuse à main 

La perceuse à main est actionnée par une manivelle 
placée sur une roue dentée. Cette roue actionne elle- 
même un pignon de transmission qui fait tourner le 
mandrin. La vitesse de cette perceuse suffit pour le 
perçage du bois, du métal et des matières plastiques 
quand on utilise des forets à tige droite. Les forets 
se vendent à l'unité ou en série. Leur diamètre va 
de 1/32" à l A", par gradation de 1/64". On peut évi¬ 
demment acheter des forets plus petits, mais c'est 
très rare qu'on les utilise avec la perceuse à main. 

Pour perforer à la verticale, tenez la poignée su¬ 
périeure de la perceuse dans votre main gauche, le 
pouce sur le dessus. Appliquez la pression appro¬ 
priée au foret que vous utilisez. Si vous employez 
un foret de faible diamètre, n'appliquez de pression 
sur la poignée de la manivelle qu'en descente et en 
remontée. N'appliquez aucune pression latérale; 
vous briseriez le foret. Pratiquez le trou de départ 
avec un poinçon ordinaire; si vous percez du métal, 
utilisez le poinçon à centrer qui empêche le foret 


Monture 


Bague de 
serrage 


Mors 



Poignée 

latérale 


Coupe du mandrin 


de patiner. Lorsque vous percez du métal, diminuez 
la pression que vous exercez sur la perceuse dès 
que le foret est sur le point de traverser la surface 
de part en part. Ceci vous évitera de briser le foret. 

Quelques gouttes d'huile, à l'occasion, garderont 
l'outil en bon état. 

Les perceuses à main de calibre plus robuste s'ap¬ 
pellent des chignoles. Au lieu d'une poignée supé¬ 
rieure, elles possèdent un plateau incurvé qui en fait 
office. On obtient la pression nécessaire à l'outil 
pour le perçage du métal ou du bois dur en ap¬ 
puyant la poitrine sur ce plateau. La poignée de 
certaines perceuses à main est creuse et peut em¬ 
magasiner des forets. La perceuse à main peut re¬ 
cevoir des forets ayant jusqu'à 1" de diamètre 
tandis que la chignole peut en recevoir ayant 
jusqu'à 3 /s" de diamètre. 


Poignée 




Serrez la poignée latérale, pouce tourné 
vers la roue dentée pour un perçage 
horizontal, pouce sur le dessus pour un 
perçage vertical. La pression du corps 
n’est nécessaire que pour percer le 
métal. 


Manivelle 


Engrenage 

angulaire 


Roue dentée 



Engrenage 

angulaire 




Mandrin 



Les forets et les fraises dont le diamè¬ 
tre ne dépasse pas peuvent être 
utilisés avec une perceuse à main. 


Affûtage des mèches 

L'outil idéal pour affûter les mèches, c'est la lime 
spéciale à mèches qui se vend chez la plupart des 
quincailliers. Limez les couteaux en suivant leur 
courbe intérieure (gravure de gauche). Comme les 
couteaux doivent être de même hauteur, prenez soin 
de ne pas en limer un plus que l'autre. N'affûtez que 



Aiguisage d’une mèche à bois 


les extrémités des mèches et respectez l'inclinaison 
originale de la lame. Ne limez que très légèrement 
le dessus des bords d'attaque et n'enlevez que les 
bavures (gravure de droite). 

La lime spéciale à mèche peut également servir à 
affûter la mèche extensible (voir vignette plus bas). 
N'affûtez que les surfaces en biseau. Si vous ne pos¬ 
sédez pas la lime spéciale dont nous parlons ici, uti¬ 
lisez une lime plate d'horloger. 

Les forets qu'on emploie pour le forage des mé¬ 
taux sont très durs; on doit les meuler plutôt que 
les limer. Pour ce faire, on aura avantage à utiliser 



Aiguisage d’un couteau extensible 


le gabarit qui empoigne le foret à l'angle voulu et le 
présente à la meule. Des gabarits de ce genre s'achè¬ 
tent chez le quincaillier. Les forets à vilebrequins 
ont rarement besoin d'être affûtés, à moins qu'ils 
n'aient rouillé. 

Facilitez le travail de la mèche et diminuez son 
usure en la lubrifiant avec de la cire, de temps en 
temps, et plus particulièrement pendant que vous 
vous en servez. 
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Rabots 


Choix et utilisation 

Les rabots s'utilisent pour dresser les faces des piè¬ 
ces de bois et leur donner les formes qu'elles doi¬ 
vent avoir: biseau, chanfrein, rainures, moulures. 
Ils changent de nom et de fonction selon l'usage 
qu'on en fait. Le petit rabot est le plus petit des 
rabots standards de l'atelier (il mesure 6" de long). 
Son fer est monté de telle sorte que son biseau 
pointe vers le haut et que son fer a un angle très 
bas. Ce rabot se manie d'une seule main: la poignée 
s'encave dans la paume; l'index presse le bouton. 
C’est l’outil idéal pour le travail de finition. 

Le rabot à parer n’a que 3 " de long et possède 
une lame de 1” de large. Il sert aux travaux délicats. 

Le rabot de modéliste, dont la semelle est arron¬ 
die, permet de mettre en forme les coques des mo¬ 


dèles réduits. On l'emploie pour les surfaces planes 
ou légèrement concaves. Il est de même longueur 
que le rabot à parer. Le rabot à repasser a de 7" 
à 10" de long. Sa lame de 1 3 4" de large porte un bi¬ 
seau axé vers le bas. Le contre-fer brise les copeaux 
de bois et assure un rabotage régulier; on s'en sert 
pour le travail général de rabotage. Le rabot à cor¬ 
royer a à peu près les mêmes dimensions, mais sa 
lame est plus étroite (1 ! 4") et a des bords arrondis. 
La galère mesure de 12" à 15" environ, et sa lame, 
2". Elle sert au travail général, comme le rabot, mais 
sa semelle longue la rend précieuse pour égaliser 
les chants. La varlope ressemble à la galère mais est 
plus longue qu'elle (de 18" à 24"); elle sert à égaliser 
les chants. 



Le rabot: suit les 
courbes. 


La galère: égalise les 
ondulations. 




La varlope: aplanit les 
ondulations mieux que 
la galère. 



Schéma d’une galère et de ses pièces 



Rabotage en long: appuyez sur le nez du rabot pour entamer le bois et diminuez la 
pression en allant vers l’autre extrémité. La pression se porte alors sur le talon. Faites 
des copeaux longs comme des rubans. Diminuez la pression sur le nez vers la fin 
de la passe. Rabotez en flattant le fil du bois. 


Chanfreinage: guidez de la main, pouce Pour raboter en travers: évitez de faire 
appuyé sur l’avant du rabot. Rabotez dans éclater le bois raboté en bout; abattez 
le sens du fil du bois. d’abord les coins. 
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Rabots 


Le petit rabot 

On décrit souvent et bizarrement les petits rabots 
comme des outils "qui s'ajustent ou ne s'ajustent 
pas". 

Pourtant, il en existe deux sortes et les deux 
s'ajustent. La profondeur de coupe de ces rabots 
s'augmente ou se,diminue avec un écrou de réglage 
qui relâche le fer et qu'on ajuste à la main. On res¬ 
serre ensuite l’écrou. L'ajustement du tranchant du 
fer et de la semelle du rabot se fait quand la lame 
est relâchée. 

Les rabots à lame non ajustable coûtent moins 
cher mais sont moins pratiques. 

Pour raboter en bout, ajustez le fer et obtenez 
une coupe très mince. 

Évitez l'éclatement du bois raboté en bout en 
abattant d'abord les coins. Biseautez en tenant le 
rabot à un angle de 45°. 



Ajustement du fer 

Ajustez le fer pour qu'il morde profondément dans 
le bois, puis relâchez-le vers la fin de la passe. Lors¬ 
que le fil du bois n'est pas visible, vérifiez l'état de 
la surface après la première passe: si elle est ru¬ 
gueuse, rabotez dans l'autre sens. Quand le fil du 
bois ondule, ajustez la lame pour faire une coupe 
mince, puis rabotez en angle. Pour le travail géné¬ 
ral, ajustez le bout du contre-fer à 1/16" du tran¬ 
chant du fer; sur du bois ondulé, aussi près du 
tranchant que possible, sans le couvrir. 



Un contre-fer bien ajusté 
brise les rabotures 



Vissez le contre-fer fer¬ 
mement pour éviter ceci. 



Pour ajuster le tran¬ 
chant, regardez le 
long de la semelle du 
rabot. Ajustez le fer 
en pressant le levier 
d’ajustement latéral 
et le bouton de 
réglage. 


Banc de rabotage 

Fabriquez vous-même votre banc de rabotage. Collez 
deux planches sur deux piétements taillés en mar¬ 
ches d'escalier. Vissez une cale au bout de la planche 
supérieure. Déposez la pièce à raboter sur cette 
planche puis tenez le rabot couché sur la planche in¬ 
férieure. Rabotez les chants et les bouts des plan¬ 
ches. Procédé utile pour la finition des petits travaux. 


Cale 




La façon simple 

d’éviter de faire écla¬ 
ter les coins lorsqu’on 
rabote à contre-fil, 
c’est de les encadrer 
de pièces de rebut 
retenues par une serre. 
Le rebut subira 
l’éclatement. 


Rebut 



Le butoir qui assu¬ 
jettit le travail est fait 
d’une pièce de bois 
découpée en forme 
de V et vissée à 
l’établi. L’ouverture 
en V sera faite selon 
les besoins. 
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Rabots spéciaux 

L’utilisation du guillaume 

Le guillaume permet de pratiquer des entailles de la 
dimension de sa semelle. Guidé par un épaulement 
ou un tasseau, cet outil coupe une entaille dans la 
surface même d'une planche. Chaque passe ajoute à 
la profondeur de l'entaille. Lorsqu'on coupe à con¬ 
tre-fil, on utilise un accessoire à lèvres coupantes qui 
détermine les limites de la coupe et protège les fils 
du bois contre l’éclatement. 



Le guillaume s’emploie pour feuillurer l’arête des planches. Le 
fer s'ajuste pour entailler une planche même si celle-ci est aboutée 
à un mur. 


L’utilisation de la guimbarde 

Cet outil polit les surfaces au fond des rainures ou 
des entailles. On s'en sert pour abouter une tablette 
à une planche entaillée, au préalable, avec une égoï- 
ne et un ciseau à bois. La guimbarde à gorge ouver¬ 
te, illustrée ci-après, est munie d’un guide ajustable. 
La petite guimbarde se guide le long d'un tasseau 
fixé à l'ouvrage. L’entaille augmente d’une passe à 
l'autre. 



Le nettoyage du fond d’une entaille se fait à la guimbarde 
quand la plus grande partie du bois a été enlevée avec une 
égoïne. On y arrive en pratiquant plusieurs courtes passes. 


L’utilisation de la vastringue 

La vastringue sert à adoucir ou à chanfreiner les 
surfaces courbes, convexes ou concaves. La profon¬ 
deur de coupe de son fer se règle à la main, sur cer¬ 
tains modèles, et au bouton sur certains autres. Ser¬ 
rez l'ouvrage dans l'étau, saisissez l’outil par les poi¬ 
gnées et poussez-le ou tirez-le à volonté. La vastrin¬ 
gue ne coupant le bois que dans le sens du fil, on la 
pousse sur certaines sections et on la tire sur d’au¬ 
tres, ce qui évite de retourner la pièce dans l'étau. 

Tenez le fer bien affûté. Il s'aiguise de la même 
façon qu’un fer de rabot (p. 31). Gardez le tranchant 
du fer bien huilé, pour éviter la rouille. 



i 


Coupez dans le sens des fibres 



Pour façonner une surface concave avec la vastringue, travaillez 
en allant des bouts vers le centre, Coupez dans le sens des fibres 
et maintenez le fer oblique. 
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Rabots spéciaux 


Le rabot Surform 

Cet outil tient à la fois de la râpe et du rabot. On 
l'emploie pour façonner le bois, l'aluminium, le cui¬ 
vre, le laiton, le plastique, les lamifiés, etc. On peut 
même s'en servir comme râpe à fromage. 

La lame aux multiples tranchants du rabot Sur¬ 
form se remplace à volonté. Elle travaille bien à 
contre-fil et adoucit les surfaces convexes. Appliquez 
une pression légère ou modérée. 



Rabot-râpe incurvé 



Le rabot-râpe Surform se vend en plusieurs styles et longueurs. 
Il se manipule comme le rabot, mais coûte moins cher que lui. 
Ses tranchants ne sont pas ajustables. 


La plane (ou plaine) 

Cet outil avale beaucoup de bois d'un coup; il sert à 
dégrossir les pièces de bois, tout comme la vastringue, 
mais plus rapidement, ses coupes étant plus épaisses. 

Maniez la plane en la tenant par les poignées et en 
tirant vers vous. Contrôlez la profondeur de sa cou¬ 
pe en changeant l'angle de la lame. La plane est par¬ 
ticulièrement utile pour découper les grosses pièces, 
les madriers, entre autres. Sa lame a de 10" à 12". 


Le meulage et le morfilage des fers 

Les ciseaux à bois et les fers de rabot sont meulés 
à un angle de 25° et morfilés à un angle de 30°. L'affû¬ 
tage se fait à la meule et le morfilage à la pierre à 
l'huile. On meule seulement quand le tranchant est 
émoussé, mais on morfile les tranchants chaque 
fois qu'on se sert de l'outil. Pour morfiler, tenez la 
lame à 30° environ de la pierre et passez-la en un 
mouvement de va-et-vient. 




Appui ajustable 




Un fer usé peut 
être meulé d’abord 
à un angle de 25°. 
L’arc qui en ré¬ 
sulte doit être cor¬ 
rigé à la main. 

Vient ensuite le 
morfilage à un 
angle de 30°, à la 
main, avec un 
gabarit, pour faire 
disparaître la ba¬ 
vure formée sur 
le tranchant. 



Pour morfiler, 
passez le plat du 
fer sur la pierre 
à l’huile en décri¬ 
vant un huit avec 
la main. 



Utilisation de la plane. La pièce est serrée dans l’étau. La torsion 
des poignets contrôle l’angle de coupe de la lame qui est tirée 
vers soi et non poussée. 



Gabarit pour l’ai¬ 
guisage des fers 


Le gabarit qu’on emploie pour morfiler un fer amène celui-ci sur 
la pierre à un angle de 30°. Gardez la pierre saturée d’huile légère 
à machine pendant tout le morfilage. 
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Ciseaux et gouges 


Les types de ciseaux 

La plupart des ciseaux modernes sont munis de 
manches en matière plastique qu'on frappe avec un 
marteau ou un maillet. Certains ciseaux à bois sont 
faits d'une seule pièce d'acier. 

Le ciseau à charnières — le plus court — mesure 
de 7" à 9" de long. Le ciseau à douille mesure de 9" à 
10 W de long et sert à l'ouvrage général de l'atelier. 
Le ciseau le plus long mesure 16" et est destiné aux 
besognes dures. On l'utilise peu dans l'atelier. Parmi 
les ciseaux spéciaux, mentionnons: le riflard, muni 
d’une lame mince dont le biseau est affûté à 25° et 
réaffûté à 15°; le ciseau à lame droite (ou queue-de- 
renard), qui possède une lame épaisse et qui sert 
aux durs travaux; la gouge, dont la lame est creuse. 
Ce ciseau peut avoir un tranchant intérieur ou un 
tranchant extérieur, selon le besoin. 

La gouge longue n'a qu'un tranchant intérieur. 



Utilisation des ciseaux 


N'employez que des ciseaux bien affûtés et utilisez- 
les seulement pour enlever le bois superflu, besogne 
que les autres outils ne peuvent faire. Dans les as¬ 
semblages à recouvrement, pratiquez, dans le bois, 
des traits de scie parallèles. Enlevez le rebut, entre 
les coupes, avec le ciseau long. Nettoyez avec celui- 
ci jusqu'à la profondeur désirée. 



Quand la mortaise est faite au bout d’une pièce, 
le ciseau repose à plat; coupez vers Pépaulemenl. 


Quand vous faites une mortaise, creusez ses limites 
au couteau pour éviter l'éclatement du bois, puis 
percez une série de trous avec une mèche à bois. 
Prenez le ciseau pour nettoyer le rebut et creuser 
la mortaise. Pour les enfoncements peu profonds, 
pratiquez les incisions au ciseau puis adoucissez la 
coupe en vous servant du plat de l'outil. 



Quand on enlève le bois entre deux épaule- 
ments, on place le biseau face au bas. 



Il faut un ciseau et un maillet pour tailler 
une mortaise. On perce d’abord une série 
de trous plus étroits que la mortaise puis 
on nettoie les rognures. 
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Ciseaux et gouges 


Outils à coins 


Coupe-chevilles 


Affûtage des ciseaux et des gouges 




Burin à pointe de diamant 


Burin demi-rond 


Burin plat 


Utilisez un burin plat pour pratiquer une ouver¬ 
ture dans un bloc de béton. 


Utilisez un burin plat et une petite masse pour 
couper un chaînon. Portez des verres, 


Parce que leurs surfaces sont arrondies, les gouges doivent être 
affûtées avec une pierre arrondie. 


Les ciseaux doivent 
être passés à la pierre 
à un angle de 30° en 
un mouvement ellipti¬ 
que. Lubrifiez la pierre 
avec de l’huile légère 
et nettoyez-Ia, après 
usage, avec du kéro- 


Le meuJage produira 
une bavure sur le plat 
du ciseau. Pour faire 
disparaître cette bavu¬ 
re, passez le plat du 
ciseau sur la pierre en 
un mouvement ellip¬ 
tique. 


Passez le biseau sur 
la pierre à l'angle 
voulu, en utilisant un 
gabarit. 


Les outils à coins servent à adoucir les arêtes. Leurs bouts sont Cet outil, actionné par une perceuse à colonne, façonne les 
différents. Grandeurs de Xs" à 3 /s". chevilles de bois pour boucher la lumière des têtes de vis. 


Les ciseaux à froid et leur usage 

Les quatre principaux types de ciseaux à froid sont: 
le burin plat, le bédane, le burin demi-rond et le 
ciseau à pointe de diamant (voir en bas, à gauche). 
Utilisez un marteau à panne ronde avec ces ciseaux 
et portez toujours des verres protecteurs lorsque 
vous vous employez à ce travail. 

Utilisez un burin plat pour couper en V sur l'une 
de leurs surfaces (ou sur les deux) une tige de métal 
ou une chaîne, puis cassez la tige afin de séparer 
les morceaux. Vous pouvez utiliser le même ciseau 
lorsque vous coupez du métal en feuille retenu dans 
un étau; commencez par l'une des extrémités. 


Utilisez un bédane pour enlever la tête des rivets 
en pratiquant une incision au centre de celle-ci et 
en rognant ce qui reste. Ce ciseau sert à fausser le 
filage des boulons de façon à bloquer l'écrou. Le bu¬ 
rin demi-rond arrondit le fond des rainures et creuse 
des pattes d'araignée dans les pièces portantes. Tail¬ 
lez les rainures en allant des bouts vers le centre. 
Employez le ciseau à pointe de diamant pour les 
arêtes aiguës et les coupes en V. N'importe quel ci¬ 
seau à froid coupe blocs de béton, tuile ou brique. 
Quand la tête du ciseau s'écrase ou que le tranchant 
s'émousse, meulez-les à un angle de 65°. 
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Limes et limage 

Les différents types de limes et leur usage 

Les limes sont classifiées selon leur coupe transver¬ 
sale, leur longueur et la grosseur de leurs dents. 
Elles sont plates, demi-rondes, rondes, carrées ou 
triangulaires (tiers-point). Les limes de formes 
spéciales sont classées selon leur usage: limes de 
scie à chaîne, limes à taille croisée, etc.; selon leur 
denture: à taille simple, double, de râpe, à denture 
courbe. Elles sont aussi classées selon la grosseur 
de leur denture: grossière, bâtarde, demi-douce, 
douce et extra-douce. La longueur d’une lime, me¬ 
surée de son épaulement jusqu'à sa pointe, est 
proportionnelle à la grosseur de ses dents. Plus 
celles-ci sont grossières, plus la lime est longue. 
Ainsi, la lime bâtarde de 12" a les dents plus lon¬ 
gues que celle de 6"; pourtant, les deux font partie 
de la même catégorie de grosseur. 

Le choix d'une lime dépend du travail à accomplir. 
Pour obtenir une surface douce (sur la lame rota¬ 
tive de la tondeuse, par exemple), utilisez une lime 
à taille simple et appliquez peu de pression. Pour 
user rapidement le métal, quand la finition importe 
peu, utilisez une lime à taille double et appliquez 
plus de pression. Lorsque vous désirez rogner ra¬ 
pidement du bois, en menuiserie, utilisez une râpe 
et appliquez la pression qui convient à la densité 
du bois dont vous vous servez. Pour le limage en 
surface de l’aluminium ou de l’acier (une carros¬ 
serie d'automobile, par exemple), utilisez une lime 
à denture courbe. 

Le travail délicat (les pièces d'horlogerie, en¬ 
tre autres) réclame une lime d'horloger. Demandez 
à votre marchand de vous conseiller; expliquez-lui 
quel travail vous projetez d'entreprendre: il y a 
des douzaines de types de limes. 

Pour bien limer, imprimez à l'outil un mouvement 
rectiligne en le tenant par les deux bouts et en uti¬ 
lisant la surface entière de la lime. On peut aussi 
limer une surface en oblique. On lime en long, en 
tenant la lime par les deux bouts et à angle droit 
par rapport à la surface. Le mouvement de va-et- 
vient qu'on imprime à la lime produit une surface 
lisse sur une grande longueur. 

Peu importe le matériau qu'on lime, celui-ci doit être 
serré dans un étau ou dans des serres placées à la hau¬ 
teur des coudes. Évitez les vibrations et l'éclatement 
de rognures en rapprochant la surface à limer des mâ¬ 
choires de l'étau ou des serres. Rangez vos limes dans 
un support ou des gaines pour leur éviter l'émoussage. 
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Taille de râpe 


Taille simple 



Plate A pilier Mi-ronde Ronde Carrée Triangulaire 

Six des limes les plus populaires de l’atelier (les dentures sont illustrées plus haut). 









Limes et limage 


Limes spéciales 




La râpe d’ébéniste, de forme mi-ronde, convient 
au travail général de menuiserie. Elle est rapide 
dans les matériaux mous, mais laisse une surface 
rude. Il s’en vend aussi des rondes. 



Le riflard courbé triangulaire (illustré) peut aussi 

être plat, demi-rond et rond. C’est la fime idéale 
pour les travaux de finition, de sculpture ou du 
métal. 


♦ 


La lime à biseaux sert à aiguiser les scies aux 
dents de moins de 60°; elle sert aussi pour les 
travaux qui nécessitent une lime à section étroite 
et triangulaire. 


La lime d’horloger, à section couteau, se vend 

. ... , ... t , i n en une grande variété de formes. Parce qu'eüe est 

f .. mince, elle convient bien aux travaux délicats 

d’horlogerie et de machinerie. 



La râpe de cordonnier est une lime à section mi- 
ronde dont la moitié de la surface porte une denture 
de râpe. Elle se prête à de très nombreux usages. 



L’outil Surform s'utilise comme iime pour les 
métaux mous et pour le travail du bois et des ma¬ 
tières plastiques, li se vend avec manches droits 
ou poignées de rabot. 


Entretien des limes 

Utilisez une brosse-carde pour déloger des dents des 
limes les particules de métal qui s'y logent. Une 
brosse à poils doux en acier débarrassera les dents 
de la limaille. Rangez vos limes dans un porte-limes; 
ne les entassez pas pêle-mêle: elles s'émousseraient. 


-/ *.*' % 


La lime à lames de tondeuse est munie d’une poi¬ 
gnée. Certaines de ces limes sont de taille double 
des 2 côtés: elles sont rapides; d’autres sont de 
taille simple d’un côté: elles adoucissent. 




La queue-de-rat, aussi appelée lime ronde pointue, 
est utilisée pour façonner et adoucir les enfonce¬ 
ments ronds ou pour agrandir les trous. Sa queue 
conique est utile à nombre d’ouvrages. 



La lime à mèches a des chants dentés et des 
plats doux (non dentés) à l'une de ses extrémités; 
l’autre extrémité est à l’inverse. C’est la lime idéale 
pour affûter les mèches à bois. 



La iime à denture courbe se fabrique en deux 
types: l’un à semelle fîexible, l’autre, à semelle 
rigide. On utilise la iime à semelle rigide pour les 
surfaces convexes et la lime à semelle fîexibie pour 
tes surfaces concaves. Indiquée pour les surfaces 
en métal (carrosseries). 
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Etaux et serres 


Types d’étaux d’établi 

Les étaux sont fabriqués en deux modèles: boulonnés 
ou bridés à l'établi. On utilise un étau bridé plutôt 
qu'un étau boulonné quand ce dernier risque de de¬ 
venir encombrant. Pour les travaux courants, le brico¬ 
leur emploie l'étau boulonné et, en particulier, l'étau 
universel à mâchoires de étau qui sert aussi au 
menuisier et au mécanicien. On rencontre aussi deux 
sortes d'étaux spécialisés: le premier possède une ba¬ 
se-ventouse qui se fixe à n'importe quelle surface unie; 
l'autre, appelé multi-angïes, pivote horizontalement 
ou s'incline verticalement à n'importe quel angle. 




Etau à base-ventouse 


L’étau du menuisier 

L’étau du menuisier ne se fixe pas sur la table de 
l'établi mais plutôt sur le devant du banc. La partie 
supérieure de sa mâchoire doit affleurer la table. 
De cette façon, l'outil n'encombre pas quand on 
travaille de grandes pièces. 

Les mâchoires de ces étaux sont garnies de bois ou 
de panneaux de bois qui protègent l'article fixé en¬ 
tre leurs mors. Quelques-uns sont munis d'un dispo¬ 
sitif qui déclenche la vis centrale de l'étau et permet 
un ajustement rapide du mors extérieur. Ce dernier 
est ensuite resserré à l'aide d'un levier. 

Lorsqu'on doit fixer un étau de menuisier à un 
établi, on utilise de gros tire-fond qui peuvent être 
serrés avec une clé plutôt qu'avec un tournevis. 



Etau de menuisier 



La serre en C 

Les serres en C se vendent en tailles qui vont de 1" 
à 8" (la taille est basée sur l'ouverture maximale 
des bras de la serre). La profondeur de leurs gorges 
varie entre 1" et 4", selon l'importance de la serre. 
Quelques manufacturiers seulement fabriquent des 
serres à gorges profondes. 

Interposez toujours une pièce de bois mince entre 
les mâchoires et le bois pour ne pas marquer ce der¬ 
nier. Ces pièces de bois distribuent uniformément 
la pression sur l'ouvrage. La rotule qui chapeaute la 
vis de la serre est conçue pour s'ajuster en pivotant 
à une pièce irrégulière. 

Procurez-vous les serres au fur et à mesure que 
vous en avez besoin: au bout de quelque temps, 
vous en posséderez un assortiment complet. 




Serre robuste vrage. 



Cette serre applique une pression 
dans deux directions. 



Une serre pince-étau empoigne les 
objets irréguliers. 
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Etaux et serres 


Serres à main ajustables 

Ces serres à main destinées au travail de menuiserie 
ont des mâchoires en érable qui ne requièrent pas 
de cales pour protéger l'ouvrage contre les marques. 
Leurs mors se déplacent sous l'action de deux vis 
qui font varier leur inclinaison. 

Ces serres sont classées d'après la longueur de 
leurs mors (de 6" à 14") et de leur ouverture (de 3" 
à 10"). Les marchands n'offrent pas tous la gamme 
complète de ces grandeurs. 

Ouvrez ou fermez cette serre en plaçant le bout 
carré de ses mors face à vous; saisissez la poignée 
droite de la main droite, et la gauche, de la main 
gauche, puis faites tourner la serre entière dans la 
direction voulue, pour ouvrir ou fermer les mors 
à la grandeur nécessaire. 



Faites les derniers ajustements de serrage. Si le 
bois d’une nouvelle serre est fraîchement huilé, in¬ 
terposez un papier absorbant entre les mâchoires. 



La serre à main procure la pression voulue quand on fait sécher 
un tiroir collé. N’en appliquez pas trop. 


Serres à ressort 

Les petites serres à ressort sont parmi les plus sim¬ 
ples appareils de serrage qui soient. On les utilise 
pour les menus travaux, là où le serrage n'est pas 
essentiel. La longueur totale de ces serres varie entre 
4" et 8 H", et l'ouverture de leurs mors, entre 7 /s" 
et 3". Elles sont rapides à installer, surtout pour 
les ouvrages qui requièrent de la colle à séchage ra¬ 
pide. Les mâchoires de certaines de ces serres sont 
garnies de vinyle pour éviter qu'elles n'endomma¬ 
gent l'ouvrage. Ne sous-estimez pas la force de ces 
serres. Les plus grosses ont des ressorts très puis¬ 
sants: il faut les deux mains pour les ouvrir. 

Serres à barre ou à coulisse 

Les serres à barre, également appelées "serres à 
meubles", sont de deux types: mors montés sur tige 
plate en acier (longueur de 12" à 48") et mors mon¬ 
tés sur tuyau de H" à 3 4". Avec ce dernier type, le 
tuyau peut être coupé à n'importe quelle longueur, 



Les serres à ressort s’emploient pour des serrages “mous” 


pourvu qu’un de ses bouts soit fileté. 

Ces serres ont des mors ajustables. L'un est muni 
d’une vis de serrage, l'autre glisse le long de la 
barre ou du tuyau pour s'ajuster particulièrement 
rapidement. 



Serre à barre ou à coulisse pour coller les planches. Placer une serre sous l’ouvrage et une dessus évite le gauchissement. 
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Etaux et serres 


Serres à sangle 


Serres spéciales 


Les serres conçues pour bander une sangle (toile ou 
nylon) sont pratiques pour les ouvrages de formes 
irrégulières et pour assembler d’un seul coup plu¬ 
sieurs joints, comme dans le cas du collage des bar¬ 


reaux de chaise. La longueur des sangles varie entre 
12' et 15'. La sangle est placée autour de l'ouvrage 
et bandée grâce à un mécanisme à manivelle ou à 
rochet (selon le fabricant). 


La bride d'établi se fixe à l'établi avec un boulon 
noyé. Quand elle ne sert pas, on l'enlève du boulon, 
libérant la table. La serre de bordure est commode 
quand l'ouvrage est trop large ou long pour la serre 
en C ou la serre à coulisse. Attachez la serre à barre 






















Outils de soudage 


Types et usages 


L’utilisation du fer à souder 



as». 


Mai;#/ 


Brûleur "utilité’ 


Diffuseur 


Grosse pointe à souder 


Les fers à haute puissance servent aux grandes sur¬ 
faces où la perte de chaleur est rapide. Les pistolets 
à souder chauffent vite mais retiennent mal la cha¬ 
leur. Parfaits pour petits travaux (câblage ou façon¬ 
nage du plastique). La torche à gaz propane produit 
une vive chaleur; elle est utile pour exécuter les con¬ 
nexions de plomberie. Tête spéciale pour l'extérieur. 


L’utilisation du pistolet à souder 


Le pistolet chauffe adequatement en cinq 
secondes. 


Une pointe spéciale est utilisée pour dé¬ 
couper les carreaux de parquet. 


Une pointe plate sert à réparer des cbjets 
en plastique ou à graver bois et cuivre. 


L’utilisation de la torche a gaz propane 


La torche munie d’un bec à souder est Munie d’un diffuseur, la torche brûle la La torche à gaz est pratique pour souder 
utile là où on n'a pas l’électricité. peinture. les tuyaux qui suintent. 


Le petit fer est utilisé pour le travail élec- Le fer moyen s’emploie pour souder de Les métaux bons conducteurs doivent 
tronique (radio ou télévision). grosses connexions. être soudés avec de gros fers, 


Fer à souder pour gros travaux 


Pistolet à souder pour cablage 
ou travaux délicats. Des pointes 
spéciales coupent le plastique. 


Cylindre remplaçable filete pour 
valve automatique. 
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Affûtage 


Couteaux et outils tranchants 


Les couteaux et les outils tranchants s'affûtent avec 
une meule, une lime ou une pierre. On peut aussi 
combiner ces méthodes. En générai, quand un tran¬ 
chant est émoussé ou ébréché, on le meule pour lui 
enlever ses brèches et lui redonner son biseau ori¬ 
ginal, puis on le passe à la pierre. 

Le truc, c'est de redonner à la lame son biseau et 
la forme originale de sa lame, les deux étant destinés 
à des fonctions spécifiques. Les couteaux de boucher 
ont une lame forte et coupante, à parois plates aigui¬ 
sées en V. Les couteaux de table sont moins rigides. 
Un tranchant creux leur donnera une coupe plus vi¬ 
ve. Les couteaux à dépecer de qualité ont un tran¬ 
chant concave. Ces derniers sont semblables aux 
couteaux à tranchants creux, à ce détail près que 
leur lame est plus mince et qu'ils font leur chemin 
plus facilement. Les outils coupants robustes, comme 
les couperets et les haches, ont des tranchants con¬ 
vexes (le contraire des tranchants creux). Ce genre 
d'affûtage protège la lame contre l’ébréchage mieux 
que l'affûtage des tranchants creux ou concaves. 



cédez de la même manière. Pour l'affûtage d'une ha¬ 
che ou d'un couperet, on emploie une ophite (ou 
pierre à hache) qu'on passe de chaque côté du tran¬ 
chant en un mouvement circulaire. Le fer d'un rabot 
s'affûte d'un seul côté. Le biseau aura de 25° à 30“ (un 


qui possède un côté rude et un côté doux. Les di¬ 
mensions des pierres vont de 5 /s" x 1 3 4" x 4" à 1" x 
2" x 8Conservez votre pierre dans un socle en bois 
(croquis plus bas); lubrifiez sa surface à l'huile lé¬ 
gère quand vous l'utilisez. Nettoyez au dissolvant. 



Le bout coupant d’un ciseau 

aura un ang!e secondaire, une fois 
passé sur la pierre. 


Le tranchant d’un couteau aura 
également un angle secondaire 
des deux côtés de la lame. 



peu plus de deux fois l'épaisseur du fer). On appelle 
morfilage l'action de passer le biseau sur une pierre 
à l'huile en un mouvement de va-et-vient, le fer étant 
maintenu à un angle de 30° à 35°. Une différence de 
quelques degrés importe peu, pourvu que le morfi¬ 
lage donne au moins 5° de plus au tranchant. 

Les outils affûtés continuent de bien couper long¬ 
temps lorsqu'on les entretient en les passant souvent 
sur la pierre à l'huile. La meilleure pierre est celle 



Les pierres à l’huile doivent être conservées dans un 
socfe en bois fait d’une pièce de 2" x 4" creusée aux 
dimensions de (a pierre. Couvrez-fes quand elles ne 
sont pas en usage. 



Les pierres à gouges affûtent les outils de formes 
spéciales. On les passe sur les biseaux pour affûter 
ceux-ci; avec les pierres à l’huile on passe les outils 
sur la pierre. 


Le biseau visible du tranchant d'un couteau à affû¬ 
tage creux doit avoir 30° (15° de chaque côté). La 
largeur du biseau aura donc deux fois l'épaisseur de 
la lame à son biseau. C'est ainsi que le biseau visi¬ 
ble de la hache a environ 20° (à peu près trois fois 
l'épaisseur de la lame à son biseau), mais cette der¬ 
nière est beaucoup plus forte d'avoir subi un affû¬ 
tage convexe inacceptable pour les couteaux. 

La finition à la pierre donne au biseau un tran¬ 
chant bien mince qui aura 5° de plus que le biseau 
lui-même, ce qui dote le tranchant d'un deuxième 
angle à peine visible. Pour affûter la lame d'un cou¬ 
teau sur toute sa longueur, on se sert de la pierre. On 
glisse la lame à reculons sur la pierre, tout en bou¬ 
geant cette dernière en longueur. Aiguisez l'autre cô¬ 
té en tournant la lame. Si vous désirez une coupe 
ultra-fine, servez-vous d'une courroie en cuir et pro- 


L’utilisation de la pierre à l’huile 



Tenez la lame du canif à un angle de 30°. 
Poussez-la à angle incliné. Tournez-!a de 
côté, pour ie retour. 



Même jeu pour les ciseaux. Tenez le bi¬ 
seau à plat sur la pierre; vous réussirez 
un meilleur affûtage. 



Affûtez les poinçons sur la pierre. Pour 
obtenir une pointe bien effilée, faites tour¬ 
ner le manche. 
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Affûtage 


L’utilisation des pierres à gouges 


L’affûtage des forets hélicoïdaux 




Affûtez le fer d’un rabot à 25°. Le biseau Ce support orientable place le foret à Un gabarit-maison pour affûter les forets 
aura deux fois l’épaisseur du fer. l’angle voulu pour l'affûtage. se fait avec un bloc fixé à angle. 


Retouchez avec un tiers-point les mâchoi¬ 
res des pinces et des coupe-fils. 


Meuleuses électriques 


Affûtez la lame d’une tondeuse et corri¬ 
gez ses brèches avec une lime. 


Corrigez la pointe arrondie d un tournevis 
en la limant. 


L’angle correct du 
tranchant, de la 
lèvre à la pointe. 


La pointe est trop 
plate. Le foret 
patinera. 


L’angle est trop 
aigu. Mauvais 
pour les métaux. 


Affûtez le tranchant des lèvres 
des forets à l’angle voulu en fabri¬ 
quant un gabarit d’affûtage. Fixez 
un bloc à 59° du côté plat de la 
meule. Les lignes se tracent à un 
angle d'incidence de 12° à l’in¬ 
térieur du bloc. 


Pour affûter l’angle de la pointe 
du tranchant des lèvres, présentez 
le foret comme suit: le tranchant 
sur le côté de la meule, le corps 
du foret le long du bloc. Les 
lèvres doivent avoir les mêmes 
angles et les mêmes longueurs, 
sinon le foret percera des trous 
inégaux. 


Faites tourner le foret pour affûter 
le talon du tranchant des lèvres, 
tout en le faisant pivoter aux 
angles indiqués sur le plateau. 
Grâce à ce procédé, seuls les 
tranchants viennent en contact 
avec le matériau à percer. 
















Ponçage et papiers abrasifs 


Enduits abrasifs 


Les enduits abrasifs modernes comprennent: le car¬ 
bure de silicium (le plus efficace), l'oxyde d'alumi¬ 
nium, le grenat, le silex et l'émeri. Ils sont fabriqués 
avec endos de toile ou de papier et s'utilisent à sec 
ou humides. Les particules abrasives à grain serré 
servent au travail général; à grain écarté, aux maté¬ 
riaux qui encrassent le grain. Pour poncer-main les 
surfaces couvertes de bitume ou de plusieurs cou¬ 
ches de peinture, utilisez des papiers au silex et je- 
tez-les ensuite. Le ponçage-main du bois se fait aussi 
au papier grenat bon marché. Pour le ponçage du 
bois à la machine, l'abrasif à l'oxyde d'aluminium 
est rapide et résistant. Le carbure de silicium ponce 
métaux mous et plastiques et adoucit les arêtes de la 
vitre. Polissez les métaux à la toile d'émeri. Prenez 
le papier à très gros grain pour le rognage rapide et 
le papier à grain fin pour la finition. 



Les papiers abrasifs offrent toute une série de grains plus ou moins fins, selon le travail à effectuer. Ils vont du No 414 (les 
plus grossiers) jusqu’à 10/0 (les plus fins). Ces papiers se classent aussi par numéros représentant le nombre d’ouvertures 
au pouce dans un tamis par lequel passeraient les grains d'abrasif. Les numéros vont de 12 (très grossier) à 600 (très fin). 


Très fin 

Ponçage du vernis, 
de la peinture et de 
la laque; finition très 
douce. 


Fin 

Ponçage avant l'apprêt 
ou le scelleur; enlève 
la rouille et les défauts 
du métal. 


Moyen 

Adoucit le bois, enlève 
la rouille et prépare 
les murs pour la 
peinture. 


Grossier 

Rogne le bois, adoucit 
les égratignures et les 
imperfections les plus 
sérieuses. 


Très grossier 

Enlève la peinture 
épaisse, l’émail, le 
vernis et les dépôts 
de rouille. 



Un bloc à semelle de caoutchouc retient 
le repli du papier à chaque bout; moins 
fatiguant pour (es doigts. La semelle élas¬ 
tique permet d'adoucir les arêtes. 



Taillez des lisières de papier pour pon¬ 
cer les barreaux ou les pieds des chaises, 
comme l’indique la photo. Tenez un bout 
de la lisière dans chaque main. 



Enroulez le papier autour d’un bloc de 
bois. Ne taillez pas la bande de papier 
avec des ciseaux; découpez-la plutôt en 
vous servant d’une arête vive. 



Le tampon de fibres de nylon est légè¬ 
rement abrasif. Utile pour préparer les 
surfaces à la finition ou entre les couches 
de peinture ou de vernis. 



Humide ou sec, le papier de carbure de 
silicium possède un endos imperméable. 
Humide, il nettoie et adoucit le métal; sec, 
il ponce le bois. 



Protégez le bois lorsque vous poncez le 
bout d’une planche. Fixez un tasseau de 
bois de chaque côté de la planche avec 
des serres. 


Le choix du papier abrasif 

Pour le bois, les plastiques et la fibre de verre: 

Utilisez le papier à l'oxyde d'aluminium. Cet 
abrasif manufacturé est résistant, durable et 
tout indiqué pour user les matériaux durs et 
leur donner une finition. Il vient à bout de n'im¬ 
porte quelle surface. C'est un papier rapide qui 
dure longtemps. 

Le carbure de silicium est un abrasif encore plus 
dur que l'oxyde d'aluminium. Il sert au polissage du 
plastique, du verre et de la céramique. 

Pour le ponçage des métaux: 

Utilisez un abrasif à base de carbure de silicium ou 
d'oxyde d'aluminium. Les deux sont manufacturés 
et sont extrêmement résistants. 

On a longtemps considéré le papier émeri comme 
l'abrasif idéal pour le métal. Toutefois, son action 
tranchante lente et sa tendance à s’user rapidement 
l'ont fait remplacer par des abrasifs modernes plus 
efficaces comme: l'oxyde d'aluminium, qui polit 
l'acier inoxydable et l’acier à haute teneur en car¬ 
bone ainsi que le bronze, et le carbure de silicium, 
le plus coupant et le plus dur de tous les abrasifs, 
parfait pour le meulage et le polissage du laiton, du 
cuivre et de l’aluminium. 

Le papier au carbure de silicium s'utilise sec ou 
humide. Sec, il abrase comme le papier grenat et 
le papier de silex; humide, il ponce la peinture qui 
recouvre le métal (les carrosseries d'automobiles), 
et il dure longtemps. 
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section 2: 


Des perceuses, des scies électri¬ 
ques vous aideront à travailler 
plus vite cl avec une précision 
sensiblement accrue. De tels ou¬ 
tils permettent, en efTet, d’entre¬ 
prendre certains travaux qui, sans 
eux, seraient fastidieux ou trop 
délicats. 

Vous pouvez d’ailleurs vous équi¬ 
per petit à petit en outillage élec¬ 
trique, au fur et à mesure de vos 
disponibilités et en fonction des 
réalisations que vous projetez de 
faire. Vous saurez en lisant les 
pages qui suivent quand et com¬ 
ment utiliser tel outil électrique, 
quels services vous pouvez en at¬ 
tendre. U comment le ni retenir 
pour qu ii vous fasse un long 
usage. 
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Perceuses électriques 


Le choix d’une perceuse 

L'outil électrique le plus utile au bricoleur moyen 
est sans conteste la perceuse. En plus d'actionner 
de nombreux accessoires, elle peut percer le métal, 
le bois, les matières plastiques et le béton. 

Les perceuses se classent généralement selon la 
grosseur des tiges que leurs mandrins peuvent ac¬ 
cepter: ! 4", Vs", W ou 3 4". La perceuse de *4" est la 
plus populaire. Le rendement d'une perceuse varie 
selon son calibre et sa marque de fabrication; il se 
situe entre Vs de chevaux-vapeur (capacité de l A") 
et 1 Vi " (capacité de 3 4"). La vitesse diminue avec 
l'importance de la révolution de l'arbre et va de 
2000 tours par minute pour une perceuse de *4" à 
1200 tr/mn pour une perceuse de 3 /s" et à 600 tr/mn 
pour une perceuse de W\ La perceuse de 3 4" (pro¬ 
fessionnelle ou industrielle) se classe parmi les per¬ 
ceuses jaugées de 250 tr/mn à 475 tr/mn. Les gros¬ 
ses perceuses fonctionnent à vitesse réduite, ce qui 
leur confère un pouvoir accru pour actionner les 
forets ou les scies emporte-pièce de diamètre impor¬ 
tant. La vitesse rapide de la perceuse de *4" la rend 
capable non seulement de perforer le métal jus¬ 


qu'à W et le bois jusqu'à W 9 mais également de 
poncer. D'autres modèles à vitesse variable sont 
disponibles (perceuses de W à Vi "), assurant au 
bricoleur un choix de vitesses. Certaines perceuses 
de Vs" ou de Vi" font marche arrière à volonté; 
grâce à la renverse, on peut retirer les mèches des 
trous profonds. 

Les perceuses robustes coûtent évidemment plus 
cher que les perceuses légères, à cause surtout des 
coussinets du câblage dont elles sont munies et de 
certaines autres particularités. Le bricoleur a rare¬ 
ment besoin de ce genre de perceuse. 

La plupart des perceuses sont munies de fiches à 
trois lames qui protègent l'usager contre les chocs. 
Si l'outil que vous achetez possède une fiche à deux 
lames, assurez-vous qu'il soit à l'épreuve des chocs 
et protégé par une isolation double. 

Les perceuses sont généralement vendues accom¬ 
pagnées de leurs accessoires, le tout rangé dans un 
coffre en polyéthylène. Vérifiez la garantie et le ser¬ 
vice à votre disposition pour cet outil. Votre meil¬ 
leur guide est encore la réputation du manufacturier. 



Les mèches 


Voici un choix des forets les plus populaires. On 
se sert de ceux-ci pour percer le bois et le métal. 
Les pages suivantes vous renseigneront sur les 
accessoires des perceuses électriques et sur la façon 
de vous en servir. 



Foret à bois et métal 



Mèche à maçonnerie 



44 











Le perçage 



Limitez la profondeur du guide en le blo¬ 
quant à n’importe quelle distance sur la 
tige du foret. 



Le coude de 90° est commode dans les 
endroits exigus: pour passer le câblage 
dans les solives, par exemple. 


Le meulage 



Il se fait avec un support. Ce support est 

commode pour l’affûtage des outils et des 
forets, Protégez vos yeux. 


Perceuses électriques 




L’arbre flexible, long de 40", vous permet 
d’atteindre les endroits exigus avec n’im¬ 
porte quel foret. 


Utilisez une rallonge de foret, au besoin. 
Ces rallonges se bloquent à la tige même 
du foret. 



Le foret-fraise perce des avant-trous et 
les fraise ensuite, le tout en une seule 
opération. 



La queue-de-cochon perce des trous dans 
le sol et vous épargne du temps dans la 
plantation des bulbes. 




Le plateau à meuler décape bien la pein¬ 
ture sur bois ou métal, à cause de ses 
perforations aiguës. 


Les pierres à aiguiser se vendent en plu¬ 
sieurs formes; leur tige s’adapte au man¬ 
drin des perceuses. 


La perceuse de V2 " 

Parce que ces perceuses sont plus puissantes que les 
petites, elles peuvent forer des trous de plus grande 
importance sans que cela surcharge leur moteur. 
Elles tournent plus lentement que les perceuses à 
petit calibre mais sont moins pratiques que celles-ci. 
Utilisez une perceuse de W pour le forage de trous 
à grand diamètre ou le forage du métal, de la ma¬ 
çonnerie ou du bois. Lorsque vous avez à percer des 
trous profonds dans un madrier ou que vous cons¬ 
truisez un bateau, utilisez une perceuse à marche 
arrière. Ses cannelures hélicoïdales aideront à reti¬ 
rer la mèche. Parce qu'elles sont puissantes, les per¬ 
ceuses de Vi” ont une poignée supplémentaire sur 
le côté, poignée qu'on peut enlever pour percer dans 
les endroits exigus. 



La perceuse de V 2 " 

est précieuse pour per¬ 
cer la maçonnerie. Si 
le départ est difficile, 
commencez avec un 
foret de calibre plus 
petit. Finissez avec un 
foret du calibre désiré. 



Un support vertical 
spécial peut convertir 
une perceuse portative 
en perceuse à colonne. 
Il est facile de sous¬ 
traire la perceuse de 
sa colonne. Quelques 
secondes suffisent. 
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Perceuses électriques 


Coupage 



t > '• • : L‘u f. 




Le trépan fore jusqu’à 12" de diamètre. Il perce 
des trous pour les chevilles et facilite le perçage 
de circonférences variées. 


Le disque abrasif au carbure coupe le métal, 
La perceuse se fixe à un support horizontal, 
Portez des verres protecteurs. 


La scie emporte-pièce facilite le découpage 
circulaire dans le bois de %" d’épaisseur. 
Perce aussi jusqu’à 2Vz ff d'épaisseur. 


L’accessoire qui scie les métaux convertit 
l’action rotative de la perceuse en une action 
alternative. 


Ponçage 


Le ponçage au tambour se fait avec des papiers 
de différentes grosseurs. On s’en sert sur les 
surfaces incurvées ou plates. 


Le disque articulé à poncer s'emploie pour le 
ponçage rude et l’enlèvement de la peinture. 
Il s’adapte au bonnet en laine d’agneau. 


La râpe circulaire a une tige de Va" qui con¬ 
vient au mandrin de la perceuse. Elle façonne 
les surfaces courbes. 


Le disque à poncer s’emploie à main levée ou 
sur la perceuse installée sur un berceau. Portez 
des verres protecteurs. 


Kw 

W ? 
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La roue à piquer sert à décaper la peinture sur 
les planchers de béton. Ses roulettes ont des 
pointes en acier durci. 


Le pistolet à peinture est actionné par le com¬ 
presseur de la perceuse. Il se vend avec les 
accessoires: boyau de caoutchouc, etc. 


L’agitateur de peinture mêle la peinture. Enfon- 
cez-le dans le bidon avant de le faire fonction¬ 
ner. Arrêtez après dix secondes. 


L’accessoire-tournevis facilite le vissage. Sur¬ 
tout pratique quand on doit poser un grand 
nombre de vis. 
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Perceuses électriques 


Entretien des perceuses électriques 

Les perceuses électriques dont on fait un usage 
normal ne requièrent que très peu d'entretien, si 
ce n'est une lubrification périodique et le change¬ 
ment des balais qui établissent le contact avec le 
collecteur. Cet entretien varie, d'ailleurs, d'une mar¬ 
que à l'autre et d'un modèle à l'autre. Le meilleur 
conseil à vous donner, c'est d'étudier le manuel 
fourni par le fabricant. 

Si vous avez à démonter votre perceuse et que 
vous ne possédez pas ce précieux manuel, tracez un 
plan indiquant la place de chacune des pièces de 
l'outil, au fur et à mesure que vous les retirez. 

Certains carters sont emboîtants. Soulevez leur 
boîtier supérieur, et les pièces du mouvement de¬ 
meureront dans le boîtier inférieur. 

La graisse du carter doit être enlevée et rempla¬ 
cée quand elle est sale. Il s'en vend en tubes chez 
le quincaillier. Le moteur et les coussinets d'engre¬ 
nage doivent être lubrifiés avec de l'huile légère à 
moins d'avis contraire du manufacturier. Les cous¬ 


sinets à bille sont lubrifiés et scellés à l'usine 
même. 

Votre perceuse vous préviendra quand elle aura 
besoin de graisse ou de lubrifiant. Elle deviendra 
soudain très bruyante. Il est préférable que vous 
la lubrifiiez avant qu'elle ne se plaigne. 

Vous devrez enlever le carter avant de certaines 
perceuses pour avoir accès à la boîte d'engrenage 
et aux balais. 

Certaines perceuses ont des bouchons à vis de 
chaque côté de leur boîtier, à l'arrière. Pour rem¬ 
placer les balais à ressort de ces perceuses, dégagez 
les bouchons et retirez les balais à ressort; posez-en 
des neufs. 

N’égarez pas les ressorts. Si vous ne possédez pas 
les indications nécessaires pour effectuer vous- 
même ce remplacement, demandez l'avis de votre 
concessionnaire. 

Remplacez toujours les deux balais et pas seule¬ 
ment l'un des deux. 


Les tournevis électriques 

Le tournevis électrique simplifie de beaucoup le tra¬ 
vail du vissage, surtout lorsqu'on a plusieurs vis à 
poser. Les modèles domestiques peuvent fixer la 
plupart des vis à fente et des vis Phillips grâce aux 
pointes interchangeables. L'interrupteur de marche 
arrière permet aussi de dévisser. Placez la vis à 
poser dans l'avant-trou, engagez la pointe du tour¬ 
nevis dans la fente et poussez l’interrupteur à "on". 
Le tournevis ne fera tourner la vis que lorsque vous 
appuierez sur la poignée. 


Interrupteur pour marche arrière 



La pointe Phillips No 1 Pour petites vis à tête fendue 



Enfoncement des vis avec un tournevis électrique 
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Scies circulaires portatives 


Le choix d’une scie circulaire 

La scie circulaire que se procure le bricoleur pour 
son atelier devrait pouvoir couper une pièce de 2" x 
4" en biseau de 45°. Les scies munies d'une lame de 
7" ou plus conviennent très bien. 

Autre élément à considérer: la scie doit s'ajuster 
en profondeur et vous permettre de pratiquer, au 
besoin, des coupes peu marquées. Elle doit s'ajus¬ 
ter pour la coupe des onglets et des biseaux et être 
munie d'un guide de refend qui dirige l'outil quand 
on scie en longueur ou dans le sens du fil. Elle doit 
aussi posséder un protège-lame à ressort qui s'es¬ 
camote automatiquement quand la lame pénètre 


dans le bois et qui revient de lui-même quand la 
coupe est terminée. 

Comme la plupart des scies possèdent cet avan¬ 
tage, basez plutôt votre choix d'une scie sur sa com¬ 
modité d'opération et sur sa facilité d'ajustement. 
Cet outil doit aussi posséder des écrous d'ajuste¬ 
ment à ailettes ainsi qu'une poignée facile d'accès 
accompagnée d'un interrupteur à gâchette. Si l'avant 
de son carter est muni d'une poignée, tant mieux: 
elle vous servira dans les cas difficiles. Cette poi¬ 
gnée n'est quand même pas essentielle aux scies de 
faible calibre. 


Conseils de sécurité 

Lorsque vous utilisez une scie circulaire portative, 
assurez-vous que l'ouvrage est suffisamment bien 
assujetti ou retenu solidement dans un étau. Mettez 
le moteur en marche avant d'entamer le bois, jamais 
en touchant le travail. Faites avancer la lame dou¬ 
cement pour ne pas ralentir le moteur. Un virage 
brusque de la scie peut causer un blocage et endom¬ 
mager le moteur. Ceci est important surtout lorsque 
vous utilisez une lame à maçonnerie, car la lame 
peut même se briser. Lorsque vous refendez une 
longue pièce de bois, demandez qu'on vous aide à la 
soutenir. Si la pièce est changée de direction, vous 
risquez de bloquer la lame. 

Empoignez solidement la scie de la main droite et 
éloignez votre main gauche de la lame. Assurez-vous 
de ne pas couper le cordon; placez-le hors de portée 



Branchez une fiche à trois lames sur une sortie mise à la terre. 



Le protège-lame inférieur recouvre la partie inférieure 
de (a lame; il se retire dès que la lame attaque le bois. 


de la lame. Tenez fermement la poignée. Évitez que 
la scie bascule en avant, à la fin de la coupe. 

Un accident est vite arrivé: ne prenez pas de ris¬ 
ques; attendez que la lame soit immobile avant de 
pratiquer les ajustements nécessaires, et, surtout, 
débranchez le cordon chaque fois. 

Lorsque vous remplacez une lame, assurez-vous 
que la nouvelle tourne dans le bon sens: une flèche 
indique généralement cette direction. Utilisez des 
lames bien affûtées. Une lame émoussée demande 
plus d'énergie au moteur, tend à brûler le bois et 
représente un danger, l'usager poussant davantage 
sur la scie et exigeant trop du moteur. 


Poignée 


Protège-lame supérieur 


Bouton du protège- 
lame inférieur 


Blocage de profondeur 
de coupe (caché) 


Interrupteur à gâchette 


Moteur 


Bouton avant 



Rondelle et écrou de la lame 


Protège-lame inférieur 


Lame bien affûtée 


Lubrifiez les pièces mobiles 


Guide à refente 


Blocage 
de l’inclinaison 


Semelle 
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Scies circulaires portatives 


Ajustage et réglage 

Réglez toujours la profondeur de coupe de façon 
que les dents dépassent juste la surface inférieure 
de la pièce sciée. Cet ajustage se fait en relevant ou 
en baissant la semelle de la scie, qui est articulée 
ou se déplace sur glissières, suivant les modèles. 

Si vous avez changé le réglage de la semelle de la 
scie pour exécuter un travail en angle, replacez-le 
à 90° avant de couper. Avant d'entamer un travail, 
essayez votre scie sur des pièces de rebut et véri¬ 
fiez la coupe avec une équerre. Faites de même 
avant de procéder à la coupe finale si vous devez 
ajuster votre scie pour une coupe à onglet ou pour 
une coupe à angle ou encore si vous procédéz à des 
ajustements pour des coupes peu profondes ou pour 
des coupes de refente. 

Familiarisez-vous avec les ajustements de votre 
scie neuve en pratiquant plusieurs coupes d'essai. 
De cette façon, vous apprendrez comment faire des 
réglages précis. Les gradations inscrites sur la scie 
indiquent les angles; les lignes de coupe ne doivent 
être utilisées que comme guides approximatifs, ja¬ 
mais comme mesures précises. 

Tenez compte de l'épaisseur de la lame quand 
vous établissez vos mesures. Cette épaisseur varie 
d'une lame à l'autre. Nettoyez les dents de vos la¬ 
mes à la térébenthine pour les débarrasser de la 
saleté et de la résine qui les encrassent. 

Prenez l'habitude de cirer les lames; elles glis¬ 
seront plus facilement dans le bois. Vérifiez égale¬ 
ment la gâchette de l'interrupteur. 



Pour pratiquer une coupe Intérieure, retirez le pro- 
tège-lame, posez la partie avant de la semelle sur 
l’ouvrage et abaissez l’outil. 



pénètre le bois 

Ajustez ia lame pour qu’une dent complète pénètre 
le bois. Ne forcez pas l’outil. 



Vérifiez chaque coupe de biseau ou d’onglet en 
faisant des essais. 



Les coupes de refente se font avec le guide. Ajustez 

à la largeur désirée. 


Le choix des lames 


La lame à combinaison (à tron¬ 
çonner et à refendre) est uni¬ 
verselle. Très utile pour les bois 
durs ou mous, épais ou minces, 
pour le contreplaqué et les pan¬ 
neaux durs. 


La lame à tronçonner a de 

petites dents. Idéale pour les 
coupes à contre-fil, les bois durs 
et mous ainsi que pour les con¬ 
treplaqués, panneaux durs et 
pièces de 2" x 4", 


La (ame à refendre a de gros¬ 
ses dents; elle coupe de gran¬ 
des quantités de bois dans le 
sens du fil. Une coupe précise 
exige un guide de refente ou un 
tasseau bien droit. 


La lame à affûtage creux fait 
des coupes propres dans les 
matériaux épais ou minces et 
requiert très peu de ponçage. 
Gardez-la bien aiguisée pour 
éviter de brûler le bois. 


Les lames abrasives servent à 
la maçonnerie, au métal, aux 
plastiques et autres matériaux 
durs. Choisissez le type qui 
convient le mieux au matériau 
que vous devez tailler. 







Scies circulaires portatives 

Usages variés 



itflëâ 


Le tronçonnage des 2" x 4" est chose facile 
pour la scie portative. Tenez les pièces de la 
main gauche et la scie de la droite. 


La coupe de refente se fait dans le sens du fil 
du bois. Si elle n’est pas trop large, utilisez le 
guide. 


Quand la coupe est large et longue, servez- 
vous d'un tasseau pour guider la scie. Fixez-le 
selon les dimensions. 


Interrompez la coupe des limons d'escalier 

avant la fin du tracé et terminez-la à l'égoïne. 
Aller au bout affaiblit le bois. 


Avant d'exécuter une entaille, tracez-en les 
limites. Comptez l’épaisseur de la lame et ajus¬ 
tez la profondeur de coupe. 


Pour guider la semelle de la scie dans l’exécu¬ 
tion des coupes, fixez un tasseau à l’intérieur 
des tracés. 


Pratiquez des traits de scie parallèles et rap¬ 
prochés entre les coupes extérieures, et repla¬ 
cez le tasseau à chaque coupe. 


Nettoyez l’entaille avec la scie ou avec un 
ciseau et un maillet. Les entailles se font dans 
le sens du fil ou à contre-fil. 



Un tasseau fixé avec des serres peut servir de 
guide à onglet. Assurez-vous que les serres ne 
nuisent pas à la lame. 


Le biseau: desserrez l'écrou à ailettes et incli¬ 
nez la scie à l’angle désiré. Resserrez l’écrou. 
Faites un essai sur du bois de rebut. 


Angle composé: coupe combinée onglet et 
biseau. Faites un essai dans du bois de rebut 
avant de pratiquer cette coupe. 


Rainurage: pour exécuter des rainures décora¬ 
tives dans un panneau, ajustez la scie à une 
profondeur de coupe de Va". 
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Scies circulaires portatives 


Usages variés 



Coupe du bols très épais: coupez un 
chant, tournez le bois et coupez l'autre 
chant. 


Pour faire une coupe intérieure, posez 
l’avant de la semelle sur l’ouvrage et des¬ 
cendez la scie lentement. 




La lame abrasive coupe la brique, le béton 
et le marbre. Pour ce dernier, faites plu¬ 
sieurs passes peu profondes. 


L’entretien 

Le manuel d'instructions fourni par le fabricant est 
le guide par excellence en ce qui a trait à l'entretien 
de votre scie. Les coussinets des scies de certains 
fabricants sont lubrifiés à l'usine; les engrenages de 
leurs carters ne réclament donc aucun soin. D'au¬ 
tres fabricants indiquent, sur les carters, les trous 
de huilage. Ces scies ont besoin de quelques gouttes 
d'huile légère de temps à autre. Le coussinet du pro- 
tège-lame intérieur doit être huilé périodiquement 
pour fonctionner normalement. Une lame bien affû¬ 
tée ne retarde pas indûment la vitesse d'un moteur 
et lui évite la surchauffe. Procurez-vous des lames 
jetables; elles ne réclament aucun affûtage, durent 
longtemps et ne coûtent pas cher. 



Pour plier le bois, faites plusieurs coupes 
parallèles, distantes de V 2 " et égales aux 
trois quarts de l’épaisseur du bois. 


Fabriquez un gabarit avec une pièce de 
bois et des serres en C pour guider la scie 
dans les coupes parallèles. 


Le résultat dépend de la distance entre 
les traits de scie, leur profondeur et la 
souplesse du bois. 


La scie à dresser de 4V2 " 

La scie à dresser a une lame de 4 1 / 2 ". On peut lui 
confier presque tout ce que fait la grosse scie, mais 
elle est beaucoup plus légère (environ 7 livres) et 
facile à manier. Elle est, en fait, si légère qu'on la 
manie d'une seule main. Grâce à la pièce ajoutée à 
sa semelle, on peut couper du contreplaqué mince 
ou du stratifié sans faire éclater le bois. Les coupes 
en biseau de 45° ne se font que dans le bois de 1" 
d'épais et à 90° dans le bois de 2". 

Cette petite scie est très commode pour le débi¬ 
tage à main levée des panneaux de 4' x 8' qu'on ra¬ 
mène ensuite à des dimensions plus précises sur 
un plateau de sciage. 




Huilez les pièces mobiles: utilisez de l’huile, de la graisse 
ou le lubrifiant recommandé par le manufacturier. 


Pour remplacer les balais, enlevez les bouchons à 
vis (pour certains modèles, on doit défaire une par¬ 
tie du carter). Si le marchand chez lequel vous avez 
acheté votre scie ne dispose d'aucun manuel d'ins¬ 
tructions, réclamez-en un du manufacturier avant 
de faire vous-même les mises au point qui s'impo¬ 
sent. Si votre scie vous a été vendue dans un coffret, 
rangez-la toujours dans celui-ci et assurez-vous que 
le cordon y est bien placé et qu’il n’est ni tortillé ni 
noué. Ne rangez jamais la scie sans la nettoyer. 
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La scie sauteuse 


Ses différents usages 


Selon ses lames, cette scie, qu'on nomme aussi "scie 
à découper", coupe en lignes droites ou en lignes 
courbes le bois, le contreplaqué, les stratifiés, les pan¬ 
neaux durs, les métaux mous et même la céramique. 
Elle refend, tronçonne, taille en biseau, à onglet et 
perce même son propre trou de départ. Armée d'une 
lame coudée, elle coupe le long d'un mur quand on 
doit tailler des ouvertures pour les conduits de cha¬ 
leur ou la tuyauterie. Sa profondeur de coupe est de 2". 




Poignée 


Cordon 


Interrupteur 


Carter- 


Moteur 


Trou de ventilation 


Porte-lame 


Lame 


Semelie pivotante 


Blocage de la lame 



Coupe intérieure: penchez l'outil en 
appuyant l’avant de la semelle sur 
le bois. Descendez lentement jusqu'à 
ce que la lame l’ait traversé. 


Coupez chaque tracé jusqu’à l’an¬ 
gle; ramenez la scie 1" en arrière et 
continuez jusqu’à l’autre latérale; 
corrigez les coins. 


Coupe en biseau: inclinez la semelle 
pivotante en desserrant la vis d’ajus¬ 
tement. Resserrez à l'angle désiré. 
Sciez normalement. 


Coupes courbes: utilisez une lame 
très étroite. Amorcez les coupes par 
les bords. Fixez l'ouvrage pour éviter 
de faire éclater le bois. 


Coupe de refente: ces coupes se 
font avec l’accessoire illustré ici ou 
en guidant la scie le long d’un tas¬ 
seau fixé sur le tracé. 
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Scies électriques spéciales 


La scie alternative 


La scie à chaîne 


La scie alternative, adaptée de la scie sauteuse et 
de la scie à découper, sert aux durs travaux de cons¬ 
truction. Les lames de ces scies sont interchangea¬ 
bles: on utilise indifféremment celles de n’importe 
quel fabricant. Elles se vendent en longueurs de 
2Vi" à 12", sont plus robustes que les lames des 
scies sauteuses et coupent bois ou métal jusqu'à 6". 

Certains modèles exécutent les coupes verticales ou 
horizontales; d’autres facilitent la coupe le long des 
murs. Dans les travaux de structure ou de rénovation, 
on utilise cette scie pour ouvrir les murs. Assurez-vous 
que les fils électriques et la plomberie ne soient pas 
menacés. Les lames peuvent couper les clous. 


Carter 


Les lames qui coupent le métal (tuyaux et barres 
d'acier) doivent être lubrifiées à l'huile légère au fur 
et à mesure qu'on s'en sert. 

Certaines scies alternatives fonctionnent à une 
seule vitesse; certaines autres, à vitesses variables. 
Pour couper l'acier et les thermoplastiques, on ac¬ 
tionne la scie à vitesse "lente”. 



Lame à grosses dents (bois vert) 

Lame à métaux (métal jusqu’à Va") 


Interrupteur 

Poignée 


Pommeau 


Lame-couteau (cuir, caoutchouc, tissus, etc.) 



Lame à dents fines (bois, plastiques, panneaux durs) 


Moteur 



La scie alternative est tout indiquée pour 
le débitage ou le dégrossissage du bois 
de corde et pour le dressage sommaire 
quand la précision importe peu. 


Coupe pour le passage des tuyaux: faites 
un trou de départ et insérez la lame pour 
finir la coupe. Portez des verres protec¬ 
teurs. 


Coupe de revêtement (pour installer un 
climatiseur). Délimitez les coins en per¬ 
çant des trous, puis coupez les quatre 
côtés entre les trous. 


La scie à gazoline ou à l'électricité dont la barre 
mesure de 12" à 16" s'emploie pour nombre d'usa¬ 
ges. Elle sectionne une bille de 6" de diamètre en 
quelques secondes. Les scies à gazoline ont un dis¬ 
positif d'engagement qui immobilise la chaîne au 
ralenti. Le dispositif d'engagement la fait tourner 
quand la commande des gaz est ouverte. 




L’abattage d’un arbre. 

Le dégagement se fait du 
côté où l’arbre doit tom¬ 
ber. La coupe principale 
d'abattage se pratique du 
côté opposé: environ 2" 
plus haut que la coupe 
de dégagement. 



Le débitage des bûches 
pour le foyer. Les coupes 
se font à la scie à gazo¬ 
line, en longueurs de 2'. 
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La toupie 


Choix et utilisation des toupies 

La toupie est, de nature, un outil portatif constitué 
d'un moteur à grande vitesse (24,000 tours par mi¬ 
nute) monté à la verticale sur une plaque de base 
horizontale. Un mandrin placé à l’extrémité infé¬ 
rieure de son arbre tient les mèches qui descendent 
plus bas que la base et passent en travers de celle- 
ci pour l'exécution des rainures, des entailles, des 
moulures, des encavures, et pour le façonnage du 
bois. 

La force du moteur (de l A à 1 cheval-vapeur et 
plus dans les modèles professionnels) détermine jus¬ 
qu'à quelle profondeur et à quelle vitesse l'outil peut 
façonner le bois et à quel prix on le vendra. Une 
toupie à faible rendement exécute les mêmes tra¬ 
vaux qu'une toupie à haute vitesse, mais il faut y 
mettre le temps et s'y reprendre à plusieurs fois pour 
faire une coupe profonde. Quand on commence la 
coupe par le bord de l'ouvrage, la mèche de la toupie 
doit être en position de coupe; quand on commence 
à l'intérieur, on abaisse la mèche dans l'ouvrage à la 
profondeur désirée et on la promène où on veut aller. 

Lorsqu'on creuse l'enfoncement d'un large plateau 
(une assiette à hors-d'œuvre, par exemple), il faut 
donner à la plaque de base de la toupie, en la fixant 
à une pièce de contreplaqué, une dimension assez 
grande pour qu'elle couvre en tout temps l'ouver¬ 
ture du plateau à creuser. Il peut être plus simple 
de se procurer des accessoires et des gabarits qui 
répondent au besoin. Avec un peu d'expérience, on 
arrive même à graver son nom à main levée, avec 
une toupie. 

L'arbre du moteur, le mandrin et la mèche tour¬ 
nent dans le sens des aiguilles d'une horloge: on de¬ 
vra donc travailler en allant de gauche à droite. At¬ 
tention: souvenez-vous que le moteur tourne à très 
haute vitesse et coupe rapidement. La mèche doit 
être bien serrée dans le mandrin, et vos doigts hors 
de sa portée. Ne faites jamais d'ajustement à l'outil 
sans retirer le cordon de la prise. Le fait de pousser 
l'interrupteur à "off" ne suffit pas. Appliquez-vous 
à presser l'outil fermement sur l'ouvrage et à le 
conduire de gauche à droite. 

Ne forcez pas vos mèches; un usage normal pro¬ 
longe leur vie. Elles devraient couper facilement, 
sans trop ralentir la vitesse du moteur. Un mouve¬ 
ment trop lent de l'outil peut brûler le bois et dé¬ 
tremper le couteau. Un mouvement trop rapide ra¬ 
lentit le moteur et le fait surchauffer. Pratiquez sur 



Moteur: coussinets 
(consultez le guide 
du fabricant) 


Interrupteur: tenez 
l’outil pour y 
avoir accès 


Poignées: servent 
à tenir l’outil 
fermement 


Collier d’ajustage: 

ajustez à la pro¬ 
fondeur voulue puis 
faites une coupe 
d’essai 


Mandrin: tenir exempt 
de sciures 


du collet: 

il doit être cons¬ 
tamment serré avec 
la clé fournie 


Base: cirer à l’occasion; 
elle fonctionnera mieux 


Mèche: doit être affûtée 
et bien centrée 


des pièces de rebut pour avoir le bon rythme. On 
juge du rythme au son de l'outil en marche. Au dé¬ 
but, arrêtez l'outil fréquemment et vérifiez si la mè¬ 
che brunit le bois. Quelques minutes d'essai vous 
rendront habile. 

La toupie est particulièrement utile à l'installation 
des serrures et des pentures. On peut se procurer 
des pentures à coins ronds qui s'ajustent aux coins 
arrondis de la toupie, ce qui diminue le travail du 
ciseau à bois. 

On toupille une pièce étroite en élargissant la 
plaque de base de la toupie ou en ajoutant des blocs 
de bois autour de l'ouvrage. 



Ancrage des mèches: débranchez la toupie. Il vous 
faudra deux clés. Retenez l’écrou du bas avec l’une; avec 
l'autre, desserrez ou serrez l’écrou du haut, à moins que 
votre toupie ne soit munie d’une tige de blocage. 



Profondeur de coupe: posez la toupie sur une surface 
plane. Desserrez l’écrou, tournez le collier jusqu’à ce que 
la mèche touche l’ouvrage. Soulevez la toupie, tournez le 
collier dans le sens contraire des aiguilles d’une montre. 



Le guide: sert à faire glisser la toupie à la distance voulue 
du bord de l’ouvrage. Il s’ajuste à compter de la base de 
la toupie, au moyen de vis, et peut glisser le long de la 
jante d'un tracé droit ou incurvé. 
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La toupie 


Les usages de la toupie 



Rainures: utilisez une mèche droite et ajustez 
à la profondeur voulue. Ajustez le guide à la 
largeur désirée, Si l'ouvrage est étroit, éiargis- 
sez-le en bridant du bois de chaque côté, 



Entailles: on appelle entaille la rainure prati¬ 
quée à contre-fil. Utilisez les entailles comme 
joints de tablettes. Si la mèche est étroite, 
faites plusieurs passes. 



Rainures circulaires: fixez le guide horizontal 
à la toupie, Ajustez-ie à la largeur désirée. 
Percez un trou au centre du cercle. Insérez le 
goujon et faites pivoter la toupie vers la gauche. 



Feuillures: si vous exécutez une passe dans 
le sens du fil du bois et une autre à contre-fil, 
faites d’abord celle-ci. Faites des feuillures 
larges en exécutant plusieurs passes. 


Les mèches de toupie et leurs usages 



A queue d’aronde: joints 
de tiroirs, de tablettes 
et de meubles. 



Spirales: adoucit les 
bordures de stratifiés, 
de fibre de verre. 



A panneaux à combinai¬ 
son: pour la finition 
du placage. 



A rainures en V: pour le 
lettrage et le rainurage 
décoratif. 



A cannelures simples: 

pour faire rainures, 
entailles et feuillures. 



A girons: l’entaillage des 
limons d’escalier pour 
la pose des marches. 



A feuillures: joints 
d’ébénisterie, portes 
et tiroirs. 



A gorges: finition et 

A chanfreins: pour 

A perlures: finition 

A mortaises: pour 

A cimaise romaine: 

A veiner: pour rainures 

décoration des 

dissimuler et décorer 

des chants de 

encaver la céramique 

moulurage décoratif 

décoratives et lettrage 

chants. 

les joints. 

tables. 

sur un plateau. 

des meubles de style. 

à main levée. 



A noyaux: pour façon¬ 
ner des rainures déco¬ 
ratives à fond rond. 
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Rabots électriques 


Le petit rabot 

Le petit rabot électrique appartient à la famille des 
varlopes. Il est si léger et si facile à manipuler qu’il 
convient tout à fait pour le bricolage. 

Tout comme le petit rabot manuel, le petit rabot 
électrique se tient d’une seule main, libérant l’autre 
qui, elle, tient l'ouvrage. 

La première fois que vous vous servirez de cet ou¬ 
til, vous tremblerez, et avec raison: votre main, po¬ 
sée sur le rabot, se trouvera juste au-dessus des 
couteaux. Votre inquiétude s’envolera toutefois dès 
que vous vous rendrez compte que vous ne courez 
aucun danger. Tenez l'outil tel qu'illustré plus bas, 
l'index à proximité de l'interrupteur. 

Cet outil aux usages multiples s'emploie pour ra¬ 


boter en surface les chambranles des portes et des 
châssis et pour raboter les chants. C'est à lui qu'on 
a recours quand portes et tiroirs se coincent: il les 
répare rapidement. On s'en sert aussi pour nettoyer 
ou pour agrandir les feuillures qui ne donnent pas 
assez de jeu. 

On peut faire d'un panneau uni un panneau en 
saillie en chanfreinant ses bords. Le petit rabot peut 
aussi servir à adoucir les bordures en stratifié des 
tables de travail et des tablettes. 

Cet outil peut couper à la perpendiculaire lors¬ 
qu’on le munit d’un guide. Autrement dit, la surface 
ainsi rabotée sera vraiment d'équerre avec la surfa¬ 
ce latérale. 





Le petit rabot électrique se tient comme 
ceci, l’index pointé vers l’interrupteur. Le 
rabot muni de son guide s’emploie pour 
feuillurer. 



Pour “décoincer” un tiroir, rabotez les 
parties qui sont noircies ou usées. N’enle¬ 
vez que le nécessaire et faites des essais 
répétés. 



Pour raboter à contre-fil, allez des extré¬ 
mités vers le centre et évitez de faire 
éclater le bois. Protégez les coins des 
petites pièces avec du bois. 


La varlope 

La varlope électrique accomplit sans effort le tra¬ 
vail que fait la varlope manuelle et donne une sur¬ 
face plus douce que cette dernière sur les bois à 
nœuds ou à fils irréguliers. Son couteau tourne à 



une vitesse de 22,000 tours par minute. La varlope 
est munie d'un guide perpendiculaire à sa semelle. 

Quand on varlope le chant d'une planche ou d'une 
porte, le guide suit le côté de l’ouvrage, de façon 
à produire une coupe d'équerre. 

Le guide peut être placé pour varloper en surface 
ou pour raboter en biseau. 



Pour raboter une lon¬ 
gue planche, assujettis- 
sez-fa dans un étau. Im¬ 
primez à la varlope une 
pression verticale en mê¬ 
me temps qu’horizontale. 



Exécutez une coupe de 
biais à contre-fil en ré¬ 
glant l’outil à l’angle 
désiré et en suivant les 
indications données pour 
le varlopage d’une lon¬ 
gue planche. Relâchez 
la pression verticale sur 
le bouton avant de la 
varlope pour éviter de 
faire éclater les fibres du 
bois du chant latéral. 
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Ponceuses électriques 


La ponceuse à courroie 

Les ponceuses à courroie rognent rapidement des 
surfaces plates et les aplanissent. Pour rogner rapi¬ 
dement le bois, dirigez la ponceuse à un angle in¬ 
cliné à 45° du fil du bois; utilisez une courroie ru¬ 
gueuse. Obtenez un fini doux en passant la ponceuse 
dans le sens du fil, d’abord avec un papier moyen 
puis avec un papier doux. 


Le coût des courroies dépend de leur rendement, 
de leur force et de leur finesse. Les courroies les 
plus utilisées ont de 3" à 4" de large; la courroie 
la plus populaire mesure 3". Quand la ponceuse est 
munie d'un interrupteur à deux vitesses, c'est un 
avantage précieux. Le système de récupération des 
poussières en est un autre, car la ponceuse à cour¬ 


roies rejette énormément de poussière que son sys¬ 
tème de récupération par aspiration contrôle en partie. 

Si vous vous procurez ce genre de ponceuse, deman¬ 
dez celle dont l'interrupteur est d'accès facile. Les 
ponceuses dont les courroies et les poulies tendeuses 
s'ajustent aisément et qui offrent une technique faci¬ 
le de remplacement des balais sont les meilleures. 




Changement de courroie: relâchez pour 
sortir la courroie usée et installer la neuve. 
Notez la flèche de direction. 


Actionnez le moteur et vérifiez si la cour¬ 
roie s'enligne bien. Ajustez, si cela est 
nécessaire. 


Utilisez une courroie grossière pour user 
le bois. Maintenez la ponceuse à angle 
pendant que le moteur fonctionne. 



Poulie arrière 

Prise d’air 


Poignée 

principale 


Bouton avant 


Poulie avant 



La ponceuse orbitale 

Cette ponceuse n'a pas pour mission de rogner le 
bois. C'est un outil de finition. Sa semelle abrasive 
décrit un diamètre restreint: elle est donc parti¬ 
culièrement efficace pour poncer dans différentes 
directions, comme lorsque les fils du bois vont en 
directions contraires. Le mouvement orbital de plu¬ 
sieurs de ces ponceuses se change en mouvement 


rectiligne à la poussée d'un levier. La surface de 
leurs semelles va de 3" x 7" à 4" x 9". La plupart 
sont actionnées par des moteurs rotatifs; les ponceu¬ 
ses économiques ont des moteurs à vibration. Le 
bouton avant de toutes les ponceuses est escamo¬ 
table, ce qui permet à l'outil de se rendre sans diffi¬ 
culté jusqu'au bord d'un mur. 


Chaque manufacturier a sa méthode pour fixer le 
papier à la semelle de la ponceuse. Certains utilisent 
des serres, certains, des tiges moletées; d'autres, 
des agrafes. L'interrupteur se verrouille en place 
sans qu'on ait à le retenir. 

Vérifiez l'état du papier abrasif, de temps à autre; 
le papier usé ne ponce pas. 




Le papier abrasif est placé sur la semelle 
et tendu avec un tournevis qui fait pivoter 
la tige d’enroulement. 


La ponceuse orbitale devient une pon¬ 
ceuse rectiligne lorsqu’on pousse ce 
levier. 


Le mouvement orbital abrase plus rapi¬ 
dement que le mouvement rectiligne. On 
se sert des deux pour bien finir. 
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La meuleuse 


Usage et entretien 

Les meules tournent à près de 3450 tours par minu¬ 
te. Soyez prudent; portez des verres protecteurs 
quand vous vous en servez, même si elles ont des 
châssis pare-éclats. N’utilisez jamais une meuleuse 
dont la roue n'est pas protégée par un capot anti¬ 
bris. Elle serait trop dangereuse. 

Ajustez le support à */&" de la meule. Utilisez une 


meule à gros grain pour les matériaux mous (laiton, 
cuivre, aluminium, etc.) et une meule à grain fin 
pour les matériaux durs et friables. Vous obtiendrez 
une finition douce. Évitez de surchauffer les outils; 
faites-les refroidir souvent. Lorsque vous remplacez 
une meule, voyez à ce que la nouvelle fonctionne 
à la même vitesse que l'ancienne. 


La meuleuse sert aussi à nettoyer et à polir. Les 
brosses métalliques enlèvent la rouille et la corro¬ 
sion sur le métal et procurent un fini semi-lustré. Les 
brosses en fibre polissent très doucement. La meule à 
polir, qu’on appelle aussi meule en buffle, donne le fini 
le plus doux de tous lorsqu'on l'emploie avec une pâ¬ 
te à polir. Pour polir les métaux précieux (l'or ou 
l'argent), on enduit la meule en buffle de rouge à po¬ 
lir. Pour le nickel, le chrome, l'acier inoxydable et 



Protège-meule 


Pare-éclats 


Brosse métallique 


Support d’outils 


Ajustement du support 


l'aluminium, on utilise le rouge. Pour le laiton, 
le cuivre et l'étain, on emploie le tripoli brun. 
Lubrification: Les meuleuses fonctionnent sur cous¬ 
sinets à bille qui ne demandent aucune lubrification. 



Supportez la meule tel qu'illustré et frappez son pourtour de 
chaque côté à un angle de 45° avec le manche d’un tournevis. 
Tournez de Va de tour et répétez. Le son doit être clair. 



Brosse Brosse en 
métallique fibre 


Meule à 
polir 


Le polissage se fait avec la meule à polir. 
Enduisez cette dernière de pâte à polir 
avant de commencer. 


Bonnet- 

polisseur 


Utilisez la meule à grain fin pour aiguiser 
une hache. Appuyez la tête de la hache 
sur le support. Portez des verres. 


La brosse métallique à poils grossiers 

enlève rapidement la rouille des outils, 
Passez-les souvent à la brosse douce. 
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plÉif© 


La ponceuse à courroie 


Ponceuse-meuleuse 

Muni de la courroie appropriée, cet outil ponce, 
meule, aiguise et polit n'importe quel matériau. Ses 
courroies usent rapidement et s’échauffent moins 
vite que les meules. Pour poncer les surfaces inter¬ 
nes, enlevez la courroie et passez-la par l'ouverture. 


Ponceuse combinée à courroie et à disque 

Cet outil rapide adoucit, façonne et forme. Le pla- avec un papier doux. Les surfaces à contre-fil qu'on 
teau adjacent au disque s'incline jusqu'à 45° et porte désire teindre ou laisser au naturel doivent être 
une rainure dans laquelle glisse le guide à onglets, poncées avec le disque tandis que les surfaces pa- 
Quand vous débitez le bois pour un travail d'ébénis- rallèles au fil doivent l'être avec la courroie. La sur- 
terie, coupez-le plus grand que désiré et ramenez-le face convexe du papier au-dessus des rouleaux pon- 
aux mesures précises en le ponçant avec le disque; ce les courbes. Redressez la courroie ponceuse à la 
commencez avec un papier grossier et continuez verticale pour le ponçage des objets encombrants. 


Bouton d’ali 
gnement de¬ 
là poulie 


Poulie à ressort 


Courroie 


Poulie tendeuse 


Guide 


Plateau 

inclinable 


Poulie tendeuse 


Moteur 


Bouton d'alignement du rouleau 


Disque 


Guide d'onglets 


Le ponçage intérieur se 

fait en passant la cour¬ 
roie dans l’ouverture. Les 
poulies amovibles et les 
tendeurs rendent ce tra¬ 
vail possible. 


Plateau 


Les petites pièces se 

poncent facilement avec 
la ponceuse-meuleuse, 
la courroie de celle-ci 
n'ayant que 1" de large. 
Sept types de courroies 
sont disponibles: de 
grossières à très fines. 


On ponce les courbes sur la partie de la Pour poncer les surfaces plates avec la 

courroie qui passe au-dessus des rou- courroie, tenez le bois à angle droit. Enle- 

leaux. Tenez la pièce en mouvement, vez le guide pour les pièces larges. 


Le ponçage sur disque se fait à main 
levée, Présentez l’ouvrage au disque de 
façon à presser l'ouvrage sur le plateau. 









Le plateau de sciage 


Utilisation d’un plateau de sciage 

Le plateau de sciage moderne (aussi appelé table de 
sciage ou scie circulaire) peut recevoir des lames 
de 7 Vi " à 10" de diamètre, ce qui permet une pro¬ 
fondeur de coupe de IW à 3 3 /s". Le diamètre nor¬ 
mal est de 8". 

On peut refendre de très longues planches à n'im¬ 
porte quelle largeur en utilisant le guide de refend. 
On peut aussi tronçonner n'importe quel angle en 
utilisant le guide d'onglet et faire des coupes en bi¬ 
seau en inclinant la lame. Cette lame s’élève ou 
s'abaisse pour couper des rainures de différentes 
profondeurs. Une lame à entaille remplace la lame 
ordinaire pour la coupe en un seul coup de rainures 
allant jusqu'à 3 4" de largeur. 

L'ouvrage est porté vers la lame par le devant du 
plateau. Retirez la fiche du réceptacle pour exécuter 
les ajustements de largeur, de profondeur, pour les 
biseaux et les onglets. Branchez le moteur et atten¬ 
dez qu’il tourne à plein régime avant de commencer 
à scier. Ne pressez pas l'ouvrage contre la scie: vous 
ralentiriez la vitesse de la lame. 

Attention: Utilisez autant que possible le protège- 
lame. Vous pouvez vous en dispenser dans les tra¬ 
vaux d'entailles, de moulures, de rainures et pour la 
coupe en biseau des grandes pièces. Dans les photos 
de cette page, il a été enlevé pour mieux illustrer la 
démonstration. Autres précautions: portez des ver¬ 
res protecteurs quand vous utilisez le plateau de 
sciage; tenez-vous en retrait de la lame et jamais 
face à elle. Ne portez ni cravate, ni manches lon¬ 
gues, ni chemise lâche. 



Protège-lame 


Lame 


Plateau 


Guide de refend 


Blocage du guide 


mm 


Rallonge du plateau 


Bouton d’ajustage du guide 


Rainure du guide d’onglets 


Mécanisme d’inclinaison 
de la lame 


Manivelle d’ajustage de profondeur de la lame 


Plateau idéal pour ateliers spacieux. Cirez-le fréquemment: le bois y glissera aisément. 



La coupe en biseau se fait en inclinant la lame 
à l’angle désiré. Une gradation est indiquée 
sur le mécanisme d'inclinaison. 


Tronçonnage: réglez le guide d’onglets à l’an¬ 
gle désiré (ici, 90°). Pressez l’ouvrage sur 
l’épaulement et faites une passe lente. 


La refente d’une pièce étroite se fait avec un 
bâton-poussoir; ne risquez pas vos doigts inu¬ 
tilement. 


Refente: placez le guide à la largeur voulue; 
pressez l'ouvrage le long du guide en le pous¬ 
sant dans la lame. Ne poussez pas trop fort. 











La scie radiale 


Utilisation d’une scie radiale 


Echelle de refend 



Interrupteur 


Rejet de la sciure 


Griffe anti-ruade 


Lame 


Blocage du chariot 

Colonne verticale 

Fourche 

Moteur 

Guide arrière 


La scie radiale est tout indiquée pour l’atelier du bricoleur. Elle tronçonne et refend. 
La lame coupeuse peut être remplacée par des meules. 



On tronçonne en passant la scie en tra¬ 
vers de la pièce de bois. Cette pièce est 
retenue le long du guide en bois. 



Pour la coupe en onglets, on place le bras 
à l'angle désiré et on maintient l’ouvrage 
le long du guide. 



On refend en plaçant la scie parallèle au 
guide, à la distance voulue: le bois est 
poussé dans la scie. 



On fait une entaille décorative en donnant 
fa profondeur de coupe désirée à la lame 
et en pratiquant plusieurs passes. 


La scie radiale accomplit à peu près les mêmes tra¬ 
vaux que le plateau de sciage, sauf que la lame cou¬ 
pe l’ouvrage par le dessus plutôt que par le dessous. 
Elle est supérieure au plateau de sciage pour les 
besognes de tronçonnage et simplifie celles-ci parce 
que l'ouvrage est stationnaire et que c’est la lame 
qui bouge. Le même principe s'applique pour les 
coupes à onglets ou en biseau. Pour la refente, le 
moteur est verrouillé et la lame est parallèle au 
guide. C’est l'ouvrage qui est poussé contre la lame, 
tout comme avec le plateau de sciage. 

Attention: Passez le bois dans la direction indi¬ 
quée sur le protège-lame, jamais dans le sens con¬ 
traire. 


Pour couper une pièce de bois de part en part, la 
lame doit s'enfoncer légèrement dans le plateau, ce 
qui est normal et ne brise pas la lame. Les plateaux 
trop endommagés peuvent être remplacés. 

La scie avance ou recule le long du bras horizon¬ 
tal. Ce bras pivote à n'importe quelle position pour 
les coupes à onglets et/ou en biseau. La lame pous¬ 
se le bois vers le guide du plateau, selon la direction 
de sa rotation. On remplace le guide en bois quand 
il est trop mal en point. 

Comme la plupart des coupes que fait le bricoleur 
ont soit 90°, soit 45°, la lame passe toujours par la 
même ouverture du guide en bois. On n'a donc pas 
à remplacer celui-ci bien souvent. 


Fabriquez-vous des guides de rechange en bois; 
ainsi, vous ne serez jamais pris au dépourvu. 

La profondeur de coupe s'obtient en relevant ou 
en abaissant 3e bras, selon le cas. Pour pratiquer 
des entailles, on remplace la lame de la scie stan¬ 
dard par une lame à entailles. Pour la coupe en bi¬ 
seau, on incline la scie et on la verrouille à l'angle 
voulu. 

La scie radiale procure au bricoleur l'avantage de 
voir clairement le travail qu'il accomplit au fur et 
à mesure que la lame exécute entailles ou rainures; 
il n'en est pas ainsi avec le plateau de sciage. Peut- 
être est-ce pour cela que la scie radiale se vend 
plus cher. 
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La scie à découper et la toupie d’établi 


Utilisation de la scie à découper 

La scie à découper, également appelée scie sauteuse, 
possède une lame qui fonctionne en un mouvement 
alternatif: de haut en bas. Selon les lames qu'on uti¬ 
lise, cette scie coupe le bois, le métal léger et les 
matières plastiques. Ses lames étroites coupent en 
rayons très restreints et peuvent même couper en 
filigrane. La distance entre la lame et le plateau 
vertical détermine les dimensions des pièces de bois 
que la scie peut découper et leur diamètre. 

Ne poussez pas trop le bois contre la lame. Placez 


celle-ci en direction de la coupe que vous voulez 
exécuter. Fixez le guide de refend à la largeur vou¬ 
lue. Si vous n'avez pas de guide de refend, vous 
pouvez en fabriquer un en bridant un tasseau au 
plateau. Pour faire du découpage à petits rayons, uti¬ 
lisez une lame étroite et mince. Pour les coupes 
moins raffinées, utilisez une lame grossière. Certai¬ 
nes de ces scies à découper s'utilisent avec des limes 
au lieu de lames. Pour faire des coupes en biseau, 
inclinez le plateau et fixez-le à l'angle désiré. 


Utilisation de la toupie d’établi 

La toupie d'établi exécute à peu près le même travail 
que la toupie portative avec cette différence qu'ici 
on passe l'ouvrage sur la toupie et non la toupie sur 
l'ouvrage. La toupie d'établi a plus de puissance et 
peut accomplir toutes sortes de coupes, y compris des 
coupes très compliquées. Avec elle, vous pouvez faire 
vos propres moulures, vos arrondissages, vos coupes 
décoratives, selon la quantité de couteaux dont vous 
disposez. C'est un outil extrêmement rapide. Son arbre 
tourne à 10,000 tr/mn. Soyez prudent en l'utilisant. 



Bras horizontal 


Socle 


Douille de tension 


Support de lame 


Soufflet 
Lame 


Moteur 


Echelle 
d’inclinaison 




Pour découper un guichet, percez un trou 
de départ. Enlevez la lame par le trou et 
replacez-la dans le mandrin. 


Le découpage des volutes est facile avec 
la scie à découper. Utilisez une lame 
étroite ou large selon les rayons. 


Cette scie ne peut découper plus épais 
qu'une pièce de 2"x4", mais coupe à plat 
ou en biseau. 



Guide Presse du guide Couteau 


Rainure du plateau 


Plateau 



Pour exécuter une gorge 

sur le chant d’une plan¬ 
che, montez le couteau sur 
l’arbre et bloquez-le à la 
hauteur désirée. Le bois 
est poussé dans le sens 
contraire de la rotation du 
couteau et glissé le long 
du guide. 



Les pièces qu’on ne peut 
passer le long du guide 
pour les façonner peu¬ 
vent l’être si on les glisse 
le long de collets placés 
au niveau des couteaux. 
Cette méthode a un incon¬ 
vénient: le bois peut être 
brûlé ou éraflé, si la passe 
est trop lente. 
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La scie à ruban 


Utilisation d’une scie à ruban 


La scie à ruban utilise une lame flexible semblable 
à une boucle qui tourne autour de deux roues en 
caoutchouc. Le diamètre des roues détermine sa 
grosseur. 

Cet outil coupe le matériau qu’on pousse dans le 
ruban là où ce dernier traverse le plateau. Une 
fente au centre du plateau facilite le remplacement 
du ruban. Pour réussir une coupe droite, utilisez un 
ruban large à grosses dents; pour une coupe courbe, 
un ruban étroit et plus ou moins large, selon le 


rayon de coupe désiré. Un ruban de 3 /s" de large 
peut décrire une courbe de 1" de rayon, mais le ru¬ 
ban de W laisse plus de jeu. 

Avant de vous servir de cette scie, réglez le guide 
supérieur de la lame à environ 1 4" ou Vi" au-dessus 
de l’ouvrage. Le support coulissant guide le ruban 
au fur et à mesure qu’on progresse. Une simple pres¬ 
sion des doigts suffit pour pousser l’ouvrage dans le 
ruban. Ce support sert également de protecteur. 
N’utilisez jamais de lames émoussées: votre main 
peut glisser en poussant la pièce et vous vous bles¬ 
seriez. Les rubans ne coûtent pas cher et durent 


émoussés plutôt que de subir les ennuis d'un accident. 

La plupart des scies à ruban sont munies d'un gui¬ 
de de refend et d’un plateau inclinable pour les 
coupes en biseau. N'utilisez le guide qu'avec une la¬ 
me large: la lame étroite dévierait dans les veines 
tendres du bois. L’espace entre la lame et l'armature 
verticale vous imposera votre façon de découper. 
Il est quelquefois nécessaire de tourner l'ouvrage à 
l’envers pour exécuter certaines coupes. Si vous de¬ 
vez faire une longue coupe dans une direction et une 
courte dans une autre, exécutez d’abord la coupe 
courte. Débarrassez-vous du rebut et votre travail 



Fente 


Plateau 

Pièce rapportée 


Support coulissant 


Guides de la lame 


Rainure du plateau 


Protège-roue 


longtemps. Il vaut mieux les jeter quand ils sont en sera plus précis. 


Protège-roue —J 
inférieur I 


Pour découper une circonférence, partez Avec une scie à ruban, on coupe du bois 
d’un des côtés et dirigez-vous le long du jusqu’à 6" d’épaisseur. La table s’incline 
tracé. pour les biseaux de 45°. 


Les coupes sont faites à main levée. 

Tronçonnage fait avec le guide d’onglets 
sur la scie à ruban. 


Un trait de crayon sert à guider l’ouvrage 
en refente. Le guide n’est utilisé qu'avec 
une lame large. 


Pour tailler des volutes, on fait d'abord 
les coupes courtes et on termine par les 
longues. 




Une lame de Ti*" peut décri¬ 
re un cercle de 1". 




Une lame de Vz" peut dé¬ 
crire un cercle de 2 V 2 ". 




Une lame de peut dé¬ 
crire un cercle de 3Vz tf . 
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La corroyeuse 


Ajustement et utilisation de la corroyeuse 


La corroyeuse plane les chants et les faces du bois 
avec son cylindre à trois couteaux tournant à gran¬ 
de vitesse entre les plateaux avant et arrière. Les 
plateaux sont ajustables. Le plateau arrière doit 
être au même niveau que le dessus des couteaux 
quand ces derniers tournent, et ne doit pas être 
changé à moins qu'on exécute un travail spécial. 

Établissez la profondeur de coupe en abaissant le 
plateau avant. Pour planer en biseau, inclinez le 
guide et verrouillez-le. 

Pour planer un chant, pressez l'ouvrage des deux 
mains sur le plateau avant et le long du guide; gar¬ 
dez les mains au-dessus du plateau et non au-dessus 
des couteaux. Dès qu'une partie de la pièce a dépas¬ 
sé les couteaux, pressez l'ouvrage sur le plateau ar¬ 
rière de la main gauche pendant que la droite fait 
avancer la pièce vers la corroyeuse. Tenez l'ouvrage 
le long du guide. Attention: le protège-couteau a été 
repoussé pour les besoins de la photo. 

Alignement du plateau arrière: 




Plateau arrière trop bas 




Plateau arrière 


Rebord à feuillures 


Socle 


Protège-couteaux 


Interrupteur 

Ajustement de profondeur de coupe 


Ajustement du plateau avant 


Réglage du guide 


Couteaux 





Corroyage du chant d'une planche: la 

différence de niveau entre les plateaux 
équivaut à l'épaisseur du bois enlevé. 


Corroyage à contre-fil: faites une passe 
courte (1"); le bois n’éclatera pas à l’extré¬ 
mité du chant. 


Pour faire une coupe en biseau, inclinez 
le guide et verrouillez-le. L’ouvrage suit 
le guide. 




Pour tailler une feuillure profonde, pra¬ 
tiquez plusieurs passes dans les couteaux. 
Vous aurez la profondeur requise. 


Corroyer en diminuant est une opération 
que la corroyeuse accomplit bien. Le pla¬ 
teau avant s'ajuste à la bonne profondeur. 



Le bois étroit ou mince doit être poussé 
en avant avec un bâton-poussoir, jamais 
avec les doigts. 
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Le tour à bois 


Ajustage et utilisation du tour 

Le tour donne aux pièces de bois qu'on lui confie de commencer le tournage. Fixez le porte-outil à 
des formes arrondies en faisant tourner celles-ci en- V&" de la pièce à dégrossir. Actionnez le tour au 
tre ses pointes. L'opérateur façonne ces pièces avec ralenti et servez-vous de la gouge. Allez de l'extrémi- 
des ciseaux et des gouges. L'espace libre entre les té située sur le côté de la poupée mobile (à 2" du 
pointes de l'arbre et le banc du tour délimite le dia- bout) vers la poupée fixe. Le bois dégrossi, augmen- 
mètre des pièces à façonner. Pour tourner une pièce tez la vitesse jusqu'à 2,400 et même 2,800 tr/mn 
très longue, montez la pointe à griffes fournie avec (pour des pièces d'un diamètre allant jusqu'à 2") et 
le tour au centre de chacune des extrémités de cette complétez la finition avec le ciseau approprié. Les 
pièce. C’est le moteur de la poupée fixe, à la gauche objets qui présentent une surface plane, tels que 
du tour, qui met cette pièce en mouvement. L'autre bols, soucoupes ou couvercles, sont tournés à l'aide 
bout de l'ouvrage est supporté par une contre-pointe d'un plateau vissé sur l'arbre de la poupée fixe. Au- 
en soucoupe dont la pointe est enfoncée dans le bois cune contre-pointe n'est nécessaire. Portez des ver- 
par le volant de l'arbre. Huilez le coussinet avant res protecteurs et des vêtements à manches courtes. 



Blocage du porte-outil B|ocage de |a poupée mobi|e 


Grain d’orge pointu: 

Utilisez quand l’outil a la 
forme du profil à exécuter. 

Grain d’orge rond: Utilisez 
pour dégorger si sa forme 
correspond au profil voulu. 

Burin à couper: Pour cou¬ 
per tel que désiré et faire 
des encavures droites. 

Gouge: Pour dégrossir 
['ouvrage à la forme voulue 
et tailler des gorges. 

Ciseau à épauler: Utilisez 
pour adoucir les cylindres 
etcouperdesépaulements. 


Guide de vitesse du tour 


Dimension 
du bois 

Première 

coupe 

Coupe du 
tournage 

Coupe de 
finition 

Jusqu’à 2" 

900 

2500 

4200 

2-4" 

800 

2300 

3300 

4-6" 

650 

1800 

2300 

6-8" 

600 

1200 

1800 

8-10" 

400 

900 

1000 

10"+ 

300 

600 

600 




Trouvez le centre de l’ouvrage en traçant des 
lignes qui se croisent. Marquez-le avec un 
poinçon ou un pointeau. 


Dégrossissage du centre d’un cylindre. Placez 

le porte-outil à Va" en deçà de l’ouvrage et à 
Va" au-dessus de la ligne médiane. 


Le burin à couper est pressé contre le bois. 
Gardez le manche bas et relevez-le à mesure 
que le diamètre diminue. 


Poncer avec un tour est très amusant. Pressez 
le papier sur le bois pendant qu’il tourne; 
bougez-le en un va-et-vient régulier. 
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La perceuse à colonne 


Utilisation de la perceuse à colonne 

La perceuse à colonne est l'outil électrique fixe qui 
vient en second dans l'atelier du bricoleur (le pre¬ 
mier, c'est le plateau de sciage ou la scie radiale). 
Cet outil perce des trous ronds ou carrés à n'im¬ 
porte quel angle et à des profondeurs prédétermi¬ 
nées, dans le bois, le métal et le plastique. La 
grosseur de la perceuse à colonne est déterminée 
par le diamètre du cercle dans lequel le foret 
pénètre quand il perce le trou central. 



Fourreau 
Blocage de 


Blocage du fourreau 
Mandrin 


Protège-poulie 


Moteur (roulement à billes) 


Base 


er de 
commande 


Colonne 


Plateau 


Vis de serrage 


Pour percer en angle, fixez l'ouvrage au plateau 
de la perceuse puis inclinez le plateau et bloquez-le 
à l'angle désiré. Interposez toujours un bloc de bois 
entre le bois à percer et le plateau, pour éviter d'en¬ 
dommager ce dernier et de faire éclater les fibres 
du bois. Relevez le plateau afin que l'ouvrage soit le 
plus près possible du foret. De cette façon, le foret 
est utile tout du long. 




Disposez la courroie selon la vitesse dési- Pour forer le métal, bloquez l'ouvrage sur 
rée. Faites tourner lentement pour forer le plateau et supportez-le avec une pièce 
de grands trous dans le bois et le métal, de bois de rebut. 


Accessoires et gabarits 




L’outil pivotant est idéal pour percer de 
grands trous. Bloquez bien le couteau 
avant de mettre le contact. 


L’étau de perceuse est commode pour 
assujettir les pièces rondes ou irréguliè¬ 
res. Faites un trou de départ. 



La scie emporte-pièce découpe dans le 
bois et le métal des trous de 3 A ff à 2Vz ". 
Profondeur de coupe: 3 A". 


Le fraisage se fait avec un foret spécial. 
Bloquez le fourreau pour limiter la pro¬ 
fondeur de la coupe. 




Tournez lentement pour percer des trous 
de Va" et plus. Bloquez l'ouvrage. Utilisez 
des forets sans pointe, 



Ce gabarit, fait de deux pièces de tuyau 
de W', sert à assujettir les tuyaux qu’on 
doit percer. 



Le tambour à poncer: Assurez-vous que 
son arbre soit bien serré avant de faire 
tourner le moteur. 
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section 3 


sommaire 



La solidité des lixalions est un 
des cléments essentiels de la réus¬ 
si le de vos travaux. Une lixa lion 
mal laite ou non appropriée pro¬ 
voquera immanquablement une 
détérioration, qu’il s’agisse d'élé¬ 
ments nouveaux ou de répara¬ 
tions. Nous énumérerons dans ce 
chapitre les pièces de quincaille¬ 
rie et les types d adhésifs qui vous 
permet Iront d’exécuter correcte¬ 
ment lixa lions et assemblages, en 
précisant quand el comment vous 
les emploierez. 
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81 Quincaillerie de portes 
et d’armoires 

82 Quincaillerie de portes- 
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contre-portes 
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Clous: types et utilisation 

Clous de menuiserie et d’usage général 
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Clous communs: Pour 
ouvrage général de cons¬ 
truction et de charpen¬ 
terie. Leurs larges têtes 
les retiennent en surface 
(gros plan à droite). 


Clous à finir: Pour mou¬ 
lures et travaux d’ébénis- 
terie où la tête du clou 
doit être dissimulée. On 
noie la tête et on obture 
le trou. 


Clous à boiseries: Res¬ 
semblent aux clous à finir 
en plus robuste. Utilisés 
pour les moulures parce 
qu’ils sont forts et dissi- 
muiables. 


Clous coupés à parquets: 

A section rectangulaire 
et pointe carrée. S'em¬ 
ploient sans fendre le bois 
et sans qu’il y paraisse. 


Clous annelés: A tiges 
hérissées d'anneaux qui 
s’accrochent aux fibres 
du bois, augmentant de 
beaucoup leur force 
portante. 


Clous vrillés: Pour le 
parquetage. Assurent un 
joint serré qui ne grince 
pas. Ils s’enfoncent dans 
le bois en tournant, tout 
comme les vis. 


Clous carrés à béton: 

Ressemblent aux clous 
ronds utilisés pour fixer 
fourrures et supports aux 
murs et aux planchers 
en béton. 


Pointes: Servent à fixer le 
parquet au sous-parquet, 
les moulures au mur et 
aux meubles, etc. On noie 
les têtes et on obture les 
trous. 








Béton 














B roquettes à tapis: A tiges 
coupées ou rondes; pour 
fixer les tapis ou les tissus 
au bois ou pour autres 
genres de fixages légers. 


Clous à garnir: A têtes 
décoratives. Pour capiton¬ 
nage de meubles, lorsque 
les cious de finition sont 
apparents. 


Clous à toitures: A tête 
large et galvanisée. Pour 
bardeaux ou papier; la 
tête reste en surface, car 
elle est plate. 


Clous étanches à toiture: 

Une rondelle en plomb ou 
en plastique posée sous 
leur tête les rend étanches. 
Pour revêtements en 
métal. 


Clous à deux têtes: Enfon- 
cez-les jusqu’à la première 
tête, laissant dépasser 
l’autre pour faciliter l’ar¬ 
rachage. Travaux tempo¬ 
raires. 


Goujons barbelés: Ont 

plusieurs utilités. Ils ser¬ 
vent de pivots d’aligne¬ 
ment, facilitent le disjoin- 
toiement et la séparation. 


Attaches ondulées: Pour 
faire les assemblages 
à onglets des moustiquai¬ 
res et des encadrements. 
Elles s’enfoncent dans 
le joint. 


Crampes: Plusieurs types 
sont disponibles. Pour 
clôtures, sonneries, câbla¬ 
ges, moustiquaires; il 
s’en vend aussi avec un 
isolant. 



Enfoncez dans la 


tête ondulée 



Rondelle 



Poteau 

Fil 

de fer 
Crampe 
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Le choix des clous 


Dimensions des clous 

La longueur des clous se compte en pouces et, par¬ 
fois, en "penny'' comme on qualifiait, autrefois, le 
cent de clous, terme qui, de nos jours, indique la 
longueur. Les clous sont fabriqués en une grande va¬ 
riété de longueurs et de types. Les clous communs, 
par exemple, sont disponibles en longueurs de 1" ou 
2 "penny” (abréviation: 2D) à 6” ou 60 "penny”. 

Sauf dans quelques cas particuliers, le diamètre 
d'un clou augmente avec sa longueur. Un clou com¬ 
mun de 6" a presque quatre fois le diamètre d'un 
clou de 1”. Certains clous spéciaux sont fabriqués en 
une seule dimension. Il en est ainsi des clous coupés 
à parquets et des clous à bardeaux, qu'on fait en 
plusieurs longueurs, mais en un seul diamètre. 



Ctouage de parements Clouage de chants 


Clouage: On cloue le bois mince au bois épais; le 
clou doit être trois fois plus long que la pièce min¬ 
ce qu’il traverse, et ses deux-tiers s'enfonceront 
dans la pièce épaisse, donnant une force de retenue 
maximale. 

Pour que les clous tiennent bien, on les enfonce 
de biais, le premier dans un sens, le second dans un 
autre, et ainsi de suite. De la sorte, ils ne peuvent 


être arrachés sans d'abord se crochir. Dans certains 
cas, on peut enfoncer les clous au travers de deux 
morceaux, puis on rive leur pointe à l'endos de 
l'ouvrage. La force de soutien des clous annelés ou 
vrillés se compare à celle des vis: ils sont souvent 
aussi efficaces qu'elles. 

La tête des clous a aussi beaucoup d’importance. 
C'est ainsi que les clous à tête large tiennent 
mieux parce qu'ils distribuent la charge sur une 
grande surface, et que les clous à finir, eux, passent 
trop facilement au travers du bois. Ce défaut de¬ 
vient toutefois qualité quand on démantèle des mou¬ 
lures ou des pièces d'ébénisterie; on les arrache par 
la pointe, sans endommager la surface du bois. 


Calibrage des clous 


Grosseur 2d 3d 4d 5d 6d 7d 8d 9d lOd 12d 16d 20d 



■ Clou de 10d 


30d 40d 50d 60d 

L’expression “penny” désignait autrefois le prix de 
100 clous. On s’en sert encore occasionnellement comme 
mesure de longueur (lOd: clou de 3"). Autre curiosité, 
on abrège “penny” par “d”, de “denarius”, pièce de 
monnaie romaine. Plus le clou est long, plus il coûte 
cher. Son diamètre augmente généralement avec sa 
longueur. On désigne cette longueur en pouces ou en 
: . "penny”, autrement dit, en calibre et en poids. 

5" 6" 


Combien de clous faut-il acheter? 


Quand vous plantez des clous espacés également 
(pour un toit ou pour un parquet), il vous est facile 
d'évaluer la quantité de clous qui vous sera néces¬ 
saire, si vous savez combien de clous de telle ou telle 
grosseur on trouve dans une livre. Le tableau ci- 
contre vous indique cette quantité pour les types de 
clous les plus populaires. Demandez à votre quincail¬ 
lier de compléter cette liste en y ajoutant les clous 
qu'il tient en magasin. Achetez toujours un dixième 
de plus que le résultat de vos calculs; les clous 
qui resteront enrichiront votre atelier. 

Clous spéciaux: Il se vend des clous pour tous 
les besoins. Utilisez les clous en cuivre ou en alu¬ 
minium là où il y a danger de rouille ou de cor¬ 
rosion. Les clous destinés aux toitures ou aux ba¬ 
teaux sont en plaqué, en cuivre, en laiton, en bronze 
ou en acier inoxydable. Tout dépend de l'usage que 
vous voulez en faire. 


Quantité de clous par livre ‘Grosseurs non standard — à commander 


Longueur en pouces 

% 

1 

VA 

V/2 

1% 

2 

21/4 

21/2 

2% 

3 

31/4 

31/2 

4 

41/2 

5 

51/2 

6 

o a . 

Clou commun 

— 

847 

543 

294 

254 

167 

150 

101 

92 

66 

61 

47 

30 

23 

17 

14 

11 

© Ctn-J.m. ^ 

Clou à finir 

— 

1,473* 

880 

630 

535* 

288 

254* 

196 

178* 

124 

113* 

93* 

65* 

— 

— 

— 

— 

Clou vrillé 

— 

— 

— 

— 

— 

177 

158 

142 

— 

— 

— 

— 

— 

— 

— 

— 

— 

Oh= 

Clou à toiture 

246 

223 

189 

164 

145 

— 

— 


— 

— 

— 

— 

— 

— 

— 

— 

— 

O 1---^ 

Clou carré à béton 

— 

254 

202 

168 

143 

125 

111 

100 

91 

83 

— 

— 

— 

— 

— 

- 

— 

1 c± 

Crampes à clôture (polies) 

122 

106 

87 

72 

61 

— 

— 

— 

— 

— 

— 

— 

— 

— 

— 

— 

— 
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Clouage bois sur bois 



Clouez la pièce 
mince à la pièce 
forte avec des 
clous ayant 
à 3 fois l’épais¬ 
seur de la plan¬ 
che à fixer. 


Pour éviter de 
fendre l’extrémité 
d’une pièce de 
bois, prévoyez 
un excédent de 
longueur que 
vous couperez 
ensuite. 


Clou rivé pour 
forts assembla¬ 
ges. Enfoncez-les 
dans des direc¬ 
tions opposées; 
recourbez les 
pointes dans le 
bois. 


Clous en biais 
pour assemblage 
de pièces à angle 
droit. L’assem¬ 
blage à rainure 
est plus solide et 
assure l’immo¬ 
bilité des pièces. 


S’il n’y a pas de 
rainure, utilisez 
une cale et une 
serre pour immo¬ 
biliser le montant 
qui supporte le 
clou. 


Le clouage 
alterné tient 
mieux quand on 
plante les clous 
légèrement de 
biais. 


Evitez de planter 
des clous dans 
du bois très dur. 
Si vous y êtes 
obligé, percez 
des avant-trous 
d'un diamètre 
inférieur. 


Le clou ne bou¬ 
gera pas sur du 
bois qui n’est pas 
fixé si vous main¬ 
tenez un gros 
morceau de bois 
contre son autre 
côté. 


Clouage dissi¬ 
mulé: entaillez 
au ciseau une 
lamelle à la sur¬ 
face du bois; 
enfoncez le clou; 
recollez la 
lamelle. 


Clouage dissi¬ 
mulé dans les 
planches d'un 
parquet, à tra¬ 
vers languette et 
épaulement. 
Enfoncez les 
clous en biais. 


Evitez de planter 
les clous sur 
une même ligne: 
ceci peut mal¬ 
heureusement 
fendre le bois. 



Enfoncez les 
petits clous à 
travers un sup¬ 
port de carton 
afin de protéger 
vos doigts contre 
les coups. 


Trucs de clouage 

Procédés de base 

Utilisez un marteau bien balancé pour enfoncer vos 
clous, surtout si vous en avez beaucoup à planter; 
conservez-le propre. Une face tachée salira le bois 
irrémédiablement. Pour arracher un clou plié, glissez 
une cale de bois sous la fente en V du marteau et 
tirez à petits coups successifs avant d'extraire le 
clou: le bois sera protégé. Un bloc plus épais four¬ 
nira un meilleur appui et une meilleure protection. 



Pour enfoncer correctement un clou, tenez-le debout 
sur sa pointe entre le pouce et l'index de la main 
gauche. Tenez le manche près de son extrémité, de 
la main droite, et tapez légèrement sur le clou pour 
qu'il s'enfonce légèrement. Enlevez les doigts et 
frappez un peu plus fort. Quand le clou aura été en¬ 
foncé de 1" dans le bois, donnez de grands coups. 
Un coup donné de travers peut faire ricocher le 
clou et vous blesser. 

Pour des travaux rudes comme le montage d'une 
charpente de maison, enfoncez les clous jusqu'à la 
tête sans vous préoccuper des marques laissées sur 
le bois par le marteau. Si vous enfoncez des clous à 
finir dans un ouvrage délicat, ne les enfoncez pas 
jusqu'à la tête; noyez celle-ci avec un chasse-clou 
(voyez la vignette). Quand vous utilisez des clous 
durcis (les clous à parquets, par exemple), portez 
des verres: ces clous éclatent quelquefois au lieu 
de crochir, et les verres protégeront vos yeux contre 
les éclats. 

Quand on enfonce des clous dans le bout d'une 
pièce, on évite de fendre le bois en prenant l'une des 
précautions suivantes: percer des avant-trous dont le 
diamètre soit plus petit que celui du clou; aplatir la 
pointe du clou. Pour ce faire, on appuie sa tête 
sur une surface solide et on écrase la pointe avec 
le marteau. Un clou dont la pointe est émoussée 
écrase les fibres du bois plutôt que de les écarter, 
protégeant le bois contre l'éclatement. 


Utilisation des chasse-clous 



Les nouveaux clous pour planches 
murales 



Les nouveaux clous pour murs secs ne sortent plus, 
une fois fixés. Les anneaux de leur tige mordent dans 
le montant du mur. Leur tête s’enfonce au ras de la 
surface. Leur diamètre est plus petit que celui des clous 
ordinaires pour les murs secs. 
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Clous à maçonnerie 


Le choix d’un clou 

Les clous à maçonnerie ont des tiges rondes, carrées 
ou cannelées et sont faits d'acier durci et trempé. 
Ils servent à fixer à la maçonnerie et au béton des 
seuils, fourrures, encadrements, portes et fenêtres. 

Ces clous peuvent être enfoncés dans des murs en 
blocs de béton ou dans des planchers en béton coulé, 
mais, lorsque le béton est très dur, il faut percer 
des avant-trous. Percez d'abord la pièce à fixer, 
puis la maçonnerie. Assurez-vous que les trous 
soient alignés. L’outil le plus commode, pour ce 
travail, c’est le foret à pointe au carbure placé 
dans le mandrin d'une perceuse électrique. Si vous 
ne possédez pas de foret du bon calibre, utilisez-en 
un plus petit que le clou. De cette façon, celui-ci 
s'agrippera fortement à la maçonnerie. Pour la ma¬ 
çonnerie et le béton, surtout s'il n'y a pas d'avant- 
trou, utilisez des clous robustes. Si vous devez 

Clouage du bois sur la maçonnerie 


enfoncer plusieurs clous de cette façon, utilisez le 
clou de caboche et un marteau de deux ou trois 
livres (la tête du marteau ordinaire s'ébrécherait 
au contact des clous très durs). 

Utilisez des clous à maçonnerie quand la pièce à 
fixer n'est pas soumise à une forte charge. Le ta¬ 
bleau plus bas vous aidera à choisir la longueur de 
ces clous. Enfoncez-les, mais ne frappez pas plus 
avant: vous les ébranleriez. 

Enfoncer des clous dans la brique est difficile: 
percez d'abord un trou pilote avec un foret à pointe 
au carbure ou en étoile (p. 77). 

Attention: Les clous à maçonnerie sont très durs 
et ont tendance à éclater plutôt qu'à se crochir. 
Portez toujours des verres protecteurs quand vous 
accomplissez ce genre de travail afin de ménager 
vos yeux. 


Types de clous disponibles 


Les clous à béton sont disponibles en trois types de tiges 
pour fixer, aux planchers de béton et aux murs de béton 
ou de brique, des lisses et fourrures, des moulures d’angle, 
chambranles de portes et tringles de tapis. Ils s’enfoncent 
bien droits et tiennent solidement sans qu'on ait à percer 
ou à obturer. Ils font économiser temps et argent. 



CALIBRES D’UTILITÉ COURANTE 


Quantité par livre* 





m 



n 

y 2 

188 

244 

332 

390 

437 

522 

% 

154 

195 

258 

304 

346 

412 

% 

130 

163 

211 

249 

285 

342 

7 /a 

113 

139 

178 

211 

243 

292 

1 

99 

121 

154 

186 

211 

254 

V/a 

89 

108 

136 

161 

187 

225 

VA 

80 

97 

121 

144 

168 

202 

Vh 

67 

81 


119 

139 

168 

1 3 A 

58 

70 

85 

102 

119 

143 

2 

51 

61 

74 

88 

104 

125 

21/4 

46 

54 

66 

78 

92 

111 

2V2 

41 

49 

59 

70 

83 

100 

2 3 /4 

37 

44 

54 

64 

75 

: 91 

3 

34 

41 

49 

58 

69 

j 83 

3 3 /4 

— 

— 

— 

— 

64 

— 


Le clou cannelé n'est disponible qu’en calibre No g 


*Ces quantités s’appliquent aux clous à tige ronde seule¬ 
ment, avec un jeu de 10%. Enlevez de 20% à 30% sur la 
quantité des clous à tige carrée parce qu’ils comportent 
plus d’acier. Le style de (a tête influe aussi sur la quantité. 
Les clous d’utilité courante ont des pointes en forme de 
diamant et des têtes plates fraisées. On peut aussi obtenir 
ces clous en longueurs spéciales, avec têtes coniques et 
longues pointes en diamant. 



Comment choisir la longueur du clou pour obtenir le meilleur soutien 
Epaisseur du bois . %-% ”%-.?«. 7/a ' v/a Va-m i%-i% i%-i% 2-2% 2të-2% 3-3%~ 

Longueur du ciou 1 m iÿ? 1% 2 m 2V2 3 3 v 2 


Nouvel outil de fixage 



^o.o^apo 




Ce nouvel outil qui enfonce les clous dans 
la maçonnerie et le béton est, en fait, un 
porte-clou pour clous spéciaux. Tenus 
bien droits pendant qu’on les enfonce, 
les clous ne plient pas. Choisissez la 
longueur de vos clous en additionnant 
l’épaisseur du matériau à fixer et la pro¬ 
fondeur de pénétration désirée (de Vz ff à 
1": le béton: de 3 A ff à 1 V *les blocs 
de béton ou les joints de mortier). 


Les attaches à béton, traitées à chaud, 
sont très résistantes. Elles ne plient pas, 
ne gauchissent pas et ne cassent pas. 
Elles peuvent supporter, chacune, des 
charges allant jusqu’à 200 Ib. Une rondelle 
coulissante (voir à gauche) facilite la 
pénétration et évite l’arrachage. 
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Vis 


Quand emploie-t-on des vis? 


Types et utilisations 


On emploie des vis quand on a besoin d'une force de 
soutien plus grande que celle que donnent les clous 
ou quand les pièces qu'on fixe auront à être déman¬ 
telées. La forme d'engagement de tête de vis la plus 
populaire, c'est l'engagement rainuré (à gauche). 



L'engagement cruciforme (Phillips, à droite) et l'en¬ 
gagement carré (Robertson, non illustré) sont prati¬ 
ques parce qu'ils réduisent le danger que le tourne¬ 
vis glisse hors de la rainure et brise l'ouvrage. Deux 
calibres de chacun suffisent à la plupart des vis. 


Vis fileteuses et taraudeuses 

Les vis qui font leur propre filet sont de deux types: 
à fileter, pour le métal en feuille, et à tarauder, 
pour le métal plus épais. Ce dernier genre de vis 
ressemble beaucoup plus à un boulon qu'à une vis. 

Les deux types de vis sont fabriqués en différents 
formats. Voyez plus bas quelles sont les variétés 
les plus populaires et choisissez le type qui con¬ 
vient au travail que vous avez à exécuter et au ma¬ 
tériau que vous utilisez. 


A tête cylindrique (pointue): Utilisées dans le 
métal en feuille pré-troué et dans le métal plus 
épais mais assez malléable pour qu'elles y 
tracent leur propre filet. 

Â tête cylindrique (pointe carrée): Utilisées 
dans du métal en feuille et du métal malléable 
où une vis pointue n’est pas nécessaire (fixa¬ 
tions borgnes). Née essitent un avant-trou ; . 

A tête ronde (fileteuses partielles): Souvent 

utilisées pour tarauder. Agissent comme les 
petites filières et s’emploient pour les trous 
profonds, dans les métaux mous ou durs. 

A tête ronde (fileteuses): Mêmes usages que 
les précédentes, mais dans du stock plus épais. 
Fabriquées en diamètres allant jusqu’à 'A". 
Nécessitent: toujours un avant-trou. 





Vis à tête plate: Vissez de façon que la tête 
affleure la pièce à fixer ou s’enfonce légère¬ 
ment au-dessous de la surface. Engagements 
rainurés ou cruciformes. 



Vis à tête ovale: Vissez dans un avant-trou 
fraisé: la partie ovale de la tête reste en sur¬ 
face. Plus faciles à retirer et plus décoratives 
que les vis à tête plate. 



Vis à tête ronde: Ces vis s'emploient quand 
la pièce à fixer est trop mince pour permettre 
le fraisage ou quand il lui faut une rondelle, 



Vis à calotte: Ce sont des vis à tête plate 
surmontées d'une calotte. Cette dernière se 
fixe dans la tête de la vis, la rendant plus 
décorative. 



Vis à tête Phillips: L’engagement en croix 
diminue les dommages causés par un tourne¬ 
vis qui glisse. Nécessitent l’emploi d’un tour¬ 
nevis à pointe cruciforme. 



Vis à sens unique: Conçues pour décourager 
le cambrioleur. Ces vis ne peuvent être reti¬ 
rées avec un tournevis: celui-ci glisse hors de 
l’engagement. 



Vis-goujon: Servent pour abouter deux piè¬ 
ces de bois, là où les vis conventionnelles 
ne peuvent être utilisées. Disponibles chez 
les importants quincailliers. 



Vis-boulon à tables: Une de leurs extrémités 
est filetée, comme une vis; on l’enfonce dans 
le bois. L’autre extrémité est filetée pour 
recevoir un écrou. 



Tire-fond: Ces vis très robustes sont fabri¬ 
quées en longueurs allant jusqu’à 6". La tête 
est carrée. On les enfonce avec une clé à 
molette, tel qu’illustré. 



Clé à molette 
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Vis 


Calibrage des vis 

Les vis sont classées selon leur longueur (en pouces) 
et leur diamètre (le numéro du calibre). Elles sont 
habituellement disponibles en calibres allant de 0 
(environ 1/16") à 24 (environ 3 /s"). Les longueurs 
varient de V4" à 6". 

Les vis les plus en demande sont numérotées 
de 2 à 16. Si le travail en cours nécessite des vis 
d'un calibre plus considérable, il vous faudra les 
commander. 

Choisissez des vis assez longues pour qu'elles pé¬ 
nètrent aux deux-tiers dans la base sur laquelle le 
matériau est fixé. Facilitez-leur la tâche en per¬ 
forant un avant-trou avec un perçoir (pour les vis 
allant jusqu'à 6) ou avec un foret plus petit de 
deux numéros que le diamètre du filet (pour les vis 
plus grosses). Quand vous vissez dans du bois dur, 
percez un avant-trou assez grand pour accueillir 
le filet et le fût de la vis. L'avant-trou qui servira 
au fût sera de même grosseur que lui et mesurera 
le tiers de la longueur de la vis. 

Avant d'enfoncer la vis dans du bois neuf, lubri¬ 
fiez son filet en le passant longuement sur un bloc 
de cire. 


Une vis pour chaque usage 


TT 





234567 8 9 10 11 


12 14 


Y 

16 Calibre 


L’achat des vis: Assortissez toujours vos vis à 
l’ouvrage en cours; il y gagnera en apparence. 

Les vis à tête ronde servent aux pièces qu’on doit 
démonter périodiquement et à fixer du métal 
mince sur du bois. Fixez les vis à tête plate au ras 
de l’ouvrage. Les vis à tête ovale procurent une 
apparence plus soignée que les vis à tête ronde, 
surtout si l’avant-trou est fraisé. Choisissez des vis 
de calibres et de longueurs qui conviennent et 
obtenez une force de soutien maximale tout en 
réduisant l’éclatement du bois. Si vous ne savez 
quel calibre devis utiliser pour le bord d’une pièce 
mince, essayez différentes grosseurs dans du bois 
de rebut avant de vous attaquer à l’ouvrage. 


T 


Tête ovale Tête ronde Tête plate 



Rondelles de vis 

Les rondelles donnent une prise plus forte aux vis et 
améliorent l'apparence de l'ouvrage. Elles sont sur¬ 
tout utiles aux pièces de menuiserie qu'on démonte 
périodiquement: les panneaux de meubles qui s'ou¬ 
vrent pour qu'on ait accès au mécanisme, tel le 
meuble de l'appareil stéréophonique. Ces rondelles 
auront le même diamètre que la tête de la vis. 



Gonds et pitons à vis 

Il y a des pitons à vis pour tous les besoins. Ainsi, 
le crochet à embase, surmonté d'un collet, limite la 
profondeur du vissage. Grâce à lui, les crochets s'a¬ 
lignent plus facilement. Le piton commun à crochet 
facilite, lui, le vissage jusqu'à la profondeur voulue: 
on l'emploie pour suspendre outils ou ustensiles. 
Le piton-anneau facilite l'accrochage du mousqueton 
sur les lisses. Le piton ordinaire à œil fermé est 
fait d'une seule pièce. Les pitons en fer forgé ou 
en acier trempé sont plus forts. Le piton d'angle est 
souvent utilisé comme support pour tringles ou 
pour casseroles et ustensiles de cuisine. 



73 




Assemblages avec des vis 


Renseignements généraux 

Préférez les vis aux clous pour les fixages dans le 
bois: elles donnent un joint plus fort, qui peut être 
démonté facilement. Si vous percez des avant-trous, 
vos vis ne fendront pas le bois comme le font sou¬ 
vent les clous. Quand on assemble deux pièces de 
bois avec une vis, l'avant-trou de la première pièce 
sert au fût de la vis, et celui-ci reste libre dans 
cet avant-trou. L'avant-trou doit être assez petit 
pour que les filets mordent fermement dans le bois, 
mais pas trop, car, autrement, la vis ne réunira pas 
les deux morceaux assez serrés. 


Fixages par vis 


-f-j 

i 

|#tl ■ w 

JL 



Situez les emplacements 
des vis par des croix 
et marquez-les. Percez 
des trous dont le dia¬ 
mètre correspond exacte¬ 
ment à celui de la tige 
de la vis. 

Lorsque vous utilisez 
des vis à tête plate, 
il vous faut fraiser 
l’ouverture de chaque 
trou. Le diamètre devra 
correspondre à ia tête 
de la vis. 


T|| 

Mettez la pièce en posi¬ 
tion sur celle du dessous 
et passez le poinçon au 
travers des trous pour 
marquer remplacement. 
Bloquez l’ouvrage pen¬ 
dant le marquage. 

La profondeur de l’avant- 
trou doit être égale à la 
moitié de la longueur de 
la vis si on la fixe dans du 
bois tendre. Elle sera un 
peu plus profonde pour 
le bois dur. 


Trucs de fixage 



Pour renforcer les 
fixages de vis dans 
le bois debout, 
on enfonce les 
vis dans un gou¬ 
jon collé, introduit 
en travers du fil 
du bois. 



Le suralésage per¬ 
met de fixer une 


pièce épaisse à une 
pièce mince avec 
une vis plus courte 
que leur épaisseur. 
Fraisez les vis à 
tête plate. 



Des cavités prati¬ 
quées au ciseau ou 
avec un foret servent 


d'assises pour les 
vis enfoncées sous 
un angle. Exemple: 
dessus de tables ou 
d'établis. 



Enfoncez des vis 


dans des angles peu 
accessibles avec 
un tournevis à cli¬ 
quet. Un tournevis 
coudé sert aussi à 
atteindre des vis peu 
accessibles. 



Pour desserrer une 
vis entêtée, placez la 
lame du tournevis 


un peu en deçà de 
la rainure et frappez 
avec un maillet dans 
la direction où la 
vis doit se dévisser. 


Ferrures spéciales 
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is. 


1 
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La contre-fiche 

Les plaques de 

Les deux parties 

Les goussets de 

Une pièce rappor- 

donne un meilleur 

pied sont fixées 

de ia ferrure s’em- 

coins retiennent 

tée est filetée à 

joint que ia 

au-dessous de 

boitent et donnent 

les traverses à 

l’extérieur pour 

cornière. Les trous 

la table avec 

un ajustement 

90° et sont bou- 

être enfoncée 

sont fraisés pour 

des vis. On y 

serré. Utiles pour 

lonnés aux pieds 

dans le bois et 

les vis à tête 

visse ensuite 

assemblages et 

dans goussets 

filetée à l’intérieur, 

plate. 

les pieds. 

démontages. 

et traverses. 

puis boulonnée. 

P 


M 

P 
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Le support pliant 

Dispositif à came. 

L'ajusteur de pied 

Les plaques de trous 

Des attaches ser¬ 

retient ouvert 

Bloque ensemble 

à fermeture auto¬ 

de serrure servent 

vent à réunir le 

le couvercle 

en une union 

matique à ressort 

à accrocher les 

dessus d'un pupitre 

d’un meuble sans 

ferme les deux 

s’utilise pour 

armoires murales. 

à ses tiroirs. Peu¬ 

danger qu’il se 

parties de la 

(es pieds des 

L’ouverture reçoit la 

vent être démontées 

referme. S’emploie 

ferrure. Réunit 

tables légères 

tête ronde d’une vis 

pour faciliter le 

à gauche comme 

deux moitiés 

et les tablettes 

en saillie derrière 

transport, lors du 

à droite. 

de table. 

escamotables. 

l’armoire. 

déménagement. 
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tcrous ex Douions 


Calibres et pas de filets des boulons Types de boulons 


Un boulon, c'est un accessoire de fixage qui s'emploie 
avec un écrou et qu'on serre en tournant ce dernier. 
Les boulons mécaniques et les tiges en acier fileté se 
vendent à filetages grossiers ou fins (le grossier est 
plus en demande), Le filetage des boulons est déter¬ 
miné par le nombre de pas et désigné par un chiffre 
inscrit à côté du diamètre du boulon. Ce diamètre 
est donné en fractions de pouce. Ainsi, un boulon de 
J /4 x 20 a W de diamètre et 20 filets au pouce. 

Les calibres des boulons vont de */« x 40 à Vi x 13, 
et leurs longueurs de 3 /s" à 6". Les calibres des bou¬ 
lons mécaniques vont de X A" à 2", et les longueurs, 
de W à 30". Les quincailliers tiennent rarement en 
stock les plus gros boulons. Les boulons de carros¬ 
serie sont fabriqués à filets grossiers et sont dis¬ 
ponibles en longueurs de W à 10" et en diamètres 
de 3/16" à 3 4". Le collet carré sous leur tête se 
bloque dans le bois; de la sorte, le boulon ne tourne 
pas quand on serre l'écrou. Ce genre de boulon est 
pratique quand on doit serrer l'écrou d'un boulon 
dont la tête n'est pas accessible. 

Interposez une rondelle entre l'écrou et le 
bois. 


Rondelles et écrous 



Rondelle 

plate 



De blocage 

(en fibre) 



Rondelle A dents 

de blocage intérieures 



Papillon à 
oreilles 



Capuchon 



A dents 
extérieures 



Carré 



A créneaux 



Molleté 



Carré 



Les boulons mécaniques sont fabriqués 
avec des têtes carrées ou hexagonales et 
munis d’écrous qui conviennent. Ils sont 
disponibles avec filetage fin ou grossier. 



Les boulons de carrosseries sont disponi¬ 
bles avec tête ronde et tête plate fraisées. 
Le collet carré se bloque dans le bois ou 
dans le métal et empêche le boulon de tour¬ 
ner quand on serre l’écrou. 



Les boulons à métaux, qui servaient autre¬ 
fois à la construction des poêles, sont dis¬ 
ponibles avec tête ronde, plate, ovale et à 
engagement rainuré. 




Les boulons d’ancrage (de maçonnerie) 

sont fabriqués en plusieurs styles, suivant 
le même principe: plus le boulon est serré, 
plus la cheville se dilate sur les parois du 
trou des murs pleins. 




Les boulons à pattes à ressort servent aux 
assemblages sur parois et plafonds creux. 
Le trou doit être assez large pour recevoir 
Je segment à ressort qui s’ouvre automati¬ 
quement quand on visse le boulon. 



Les boulons à ailes de métal, semblables 
aux précédents, s'utilisent pour fixages aux 
murs creux. On les glisse à travers le trou 
jusqu’à ce que leur collerette affleure le mur, 
et on les serre en maintenant la pression. 



Les tendeurs sont formés d’un manchon 
d’acier et de deux boulons à oeillet. La 
moitié du manchon et l’un des boulons sont 
filetés vers la droite, l’autre moitié et l’autre 
boulon, vers la gauche. 



Brides en J et en U et boulons à écrous: 

Ces trois sortes de pièces de fixage sont 
fabriquées pour répondre à des besoins et 
s’adapter à des applications spéciales. On 
peut en fabriquer soi-même, si on le désire, 
dans son atelier, en se servant de tiges en 
acier fileté et en les pliant à la forme dé¬ 
sirée. A vous de décider du calibre qui 
convient. 
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Fixations pour cloisons creuses 

Les différentes sortes de fixations 



Segment basculant. Composé 
d’un manchon ouvert avec axe 
excentré qui bascule par gravité 
en s’appuyant sur l’intérieur des 
parois. Diam. des boulons: Ve", 
Xé", IA". Non récupérable. 




Ressort 



Segment à ressort. Composé de 
deux ailes en forme de V qui s’ou¬ 
vrent automatiquement derrière 
la paroi. Diam. des boulons: Vs", 
Xé", V4". Non récupérable. Lon¬ 
gueur du segment: 4" et moins. 




à ressort pour l’intro¬ 
duire dans le trou. 



Le segment à ressort a 
franchi l’épaisseur de 
la paroi: il s’ouvre. 



Vissez contre la face 
interne du mur le boulon 
qui resserre les pattes. 



Segment à ancrage. Composé 
d’un boulon muni d’ailes en 
métal qui s’élargissent derrière 
la face interne du mur et s’y 
appuient. Le segment est récu¬ 
pérable à volonté. 




Glissez la cheville dans 
le trou jusqu’à ce que sa 
collerette affleure le mur. 



Vissez le boulon pour 


obtenir la pression 


que vous désirez. 

mmrnm- 


U. 



H 


Enlevez le boulon; passez- 
le à travers l’accessoire 
de fixage; resserrez. 



Ancrages pour portes planes. 

Semblables aux fixations à ailes 
de métal, mais de dimensions 
plus petites. Conviennent aux 
portes creuses des placards ou 
des entrées. 


Percez un trou de la 
grosseur nécessaire dans 
le revêtement de la porte. 



Insérez l'ancrage dans 
le trou et resserrez pour 
donner de la pression. 


9 Enlevez le boulon. Passez- 
le à travers l’accessoire 
de fixation. Resserrez. 




Fixage d’objets lourds 


Les cadres lourds et les miroirs, de même que les 
tablettes de rangement sur lesquelles on posera des 
poids lourds (livres, magazines), doivent être ren¬ 
forcés par des supports attachés à la structure. Uti¬ 
lisez des vis N° 14 ou des tire-fonds pour fixer ces 
supports aux montants. Frappez le mur ou percez 
des trous de W pour localiser les montants. Ils 
sont habituellement placés à 16" (de centre en cen¬ 
tre) les uns des autres. 




Fixez des objets lourds ou des tablettes à un support attaché aux montants 
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Fixations pour surfaces pleines 


Outillage pour forer et percer 

Pour percer des trous afin d'accrocher des fixations 
aux murs en béton ou en brique, on utilise une per¬ 
ceuse de Vi" (p. 45) avec foret à pointe au carbure. 
La perceuse de Va" tourne trop vite pour ce travail, 
Quand vous devez percer un trou de large diamètre, 
forez d'abord un avant-trou d'un diamètre plus pe¬ 
tit, puis élargissez-Ie à la grandeur voulue. Le perçage 
s'exécute aussi à la main, avec une petite masse et 
un foret en étoile. Mettez des gants pour exécuter ce 
travail et saisissez le foret par le centre. Portez 
également des verres protecteurs. 

Après chaque coup de masse, tournez légèrement 
le foret. Eliminez les poussières qui se sont accumu¬ 
lées et continuez à percer jusqu'à ce que vous ayez 
obtenu la profondeur désirée. (Tamponnoir et foret 
sont illustrés au haut de cette page.) 


Tamponnoir et foret 



Foret en étoile 



Perçage manuel: On emploie le tamponnoir pour percer des trous d'un diamètre 
inférieur à Va n dans la brique, la pierre et le béton. Le foret en étoile est un foret 
manuel robuste qui sert aux trous plus importants. 



Forage électrique: Les forets à pointe au carbure doivent être utilisés, en 
maçonnerie, avec une perceuse électrique de V 2 ". Ils sont disponibles en 
diamètres allant jusqu’à 1". 



Accessoires de fixation 



Un goujon sert d’ancrage. 
Forez à l’aide d’une mèche 
(à pointe au carbure). 



Enfoncez le goujon graissé 
avec un marteau. 


Les chevilles en fibre ou en plastique 
sont insérées dans des trous forés pour 
fournir aux vis une base d’accrochage. 
Elles se dilatent et s’agrippent aux 
parois quand les vis s’enfoncent. 



l’envahit. 




Percez au centre du goujon 
un trou légèrement plus petit 
que la vis. 



Fixez l’accessoire au mur de 
maçonnerie avec une vis à 
tête ronde et une rondelle. 


Les boulons d’ancrage à maçonnerie 

servent à fixer les objets lourds 
(meubles ou charpentes de construc¬ 
tion) sur des murs pleins. La cheville 
de plastique, introduite dans un trou 
foré, se dilate quand le boulon est vissé 
en place. Il existe un grand choix de 
boulons de dimensions variées et aux 
nombreuses formes de têtes. 



La cheville en plastique se dilate. 
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Charnières 


Renseignements généraux 

Les charnières qu'on utilise pour les armoires et les 
commodes sont réversibles: on peut les fixer tête en 
bas ou tête en haut. Les charnières de portes, elles, 
ne sont pas toutes réversibles: on dit qu'elles ont 
“une main”. Les charnières à tige libre doivent être 
installées de telle sorte que leur tige s'enlève par 
le haut. Quelques portes peuvent s'enlever en étant 
soulevées de leurs gonds. Bien sûr, si les paumelles 
étaient fixées la tête en bas, les portes tomberaient 
à terre. C'est un peu pour cela qu'on doit spécifier si 
les charnières sont à main droite ou à main gauche. 
Pour déterminer la main d'une charnière, on trouve 
le côté extérieur de la porte. Sachez que le côté inté¬ 
rieur donne sur le corridor. Une porte à l'extérieur 
de laquelle vous vous tenez et qui pivote à droite en 
s'éloignant de vous nécessite des charnières “main 
droite”; si elle pivote à gauche en s'éloignant de 
vous, il lui faut des charnières “main gauche”. Si la 
porte vient vers vous à votre gauche, il lui faut des 
charnières “main droite”; si elle vient vers vous à 
votre droite, il lui faut des charnières “main gauche”. 


La pose des charnières 






' y ;. ï r ' ’’ 

O 

fl faut à cette 
porte des 
charnières 
“main droite” 



Ces portes s’ouvrent à l’intérieur 


ni 





O 

H faut à cette 



U 

II 

o 


__ 


“main gauche” 




Ces portes s’ouvrent à l’extérieur 


Différents types de charnières et leurs usages 


Les charnières de portes ordinaires 

ne peuvent être démantelées. Elles s’utilisent 
aussi bien comme “main droite” que comme 
“main gauche”. 

Les charnières à tige libre s'utilisent selon 

la “main” de la porte. Enlevez la tige et 
soulevez la porte sans dévisser fa charnière. 
La paumelle s’utilise sur des portes qu’on 
démonte de temps à autre. Lorsqu’on les 
soulève, elles se détachent de leurs gonds. 
La paumelle à soulèvement s’utilise là où 
du tapis épais nuit à l’ouverture des portes. 
Celles-ci se soulèvent légèrement quand 
on les ouvre, et n'usent pas le tapis. 



Charnière de porte 


Charnière à tige libre 


Paumelle 




Les charnières à coussinet sont graissées 
en permanence. Elles conviennent aux portes 
lourdes qui pivotent à l’extérieur. 

Les paumelles à charnon sont décoratives. 
Seul le charnon paraît, lorsque la porte 
est fermée. 

Les charnières à portes planes conviennent 
aux portes de placards et d’armoires et 
plus particulièrement là où il est préférable 
qu’on n’aperçoive presque pas la charnière. 
Les charnières renforcées à pivot conviennent 
aux portes planes, capitonnées ou enfoncées 
dans une embrasure. Avec ces charnières, 
on n’a nul besoin de jambage de porte. 



Charnière à coussinet 



Paumelle à charnon 



Charnière à porte plane 



Paumelle à soulèvement 



Charnière renforcée à pivot 
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Charnières 


Différents types de charnières et leurs usages 

Les pivots s’utilisent pour la pose des 
Persiennes ou des portes battantes des 
corridors. Certains sont munis d'un cran 
d’arrêt. 

Les charnières à double effet se posent sur 
les portes pliantes, laissant celles-ci s’ouvrir 
d’un côté ou de l’autre. 

Les charnières coudées borgnes sont utiles 
pour libérer le chambranle des contre-portes 
ou des portes-moustiquaire. 

Les charnières à ressort referment 
automatiquement les portes-moustiquaire. 

On peut ajuster selon ses désirs la tension 
de la plupart de ces ressorts. 



Charnière à double effet Charnière coudée borgne 



Pivot 



Les charnières ornementales ajoutent à la 
beauté des armoires et des meubles sur 
lesquels on les pose, tout en restant 
utilitaires. 

Les charnières rustiques en H, en H-L ou 
semi-dissimulées sont disponibles en fer 
forgé noir mat ou en cuivre. Elles sont 
particulièrement décoratives, et se fixent 
avec des clous spéciaux qui ont l’apparence 
de clous forgés. On en fait très grand usage 
avec le pin noueux ou le bois de grange, 
dans les cuisines modernes et dans les 
salles de jeu. 



Charnière ornementale 



Charnière rustique en H 




Charnière rustique en H-L Charnière rustique semi-dissimulée 


Les pentures à battants sont fabriquées en 
acier lustré et galvanisé. Leurs dimensions 
vont de 1" à 12" pour chaque aile. Les trous 
sont fraisés pour recevoir des vis à tête plate. 
Des pentures plus robustes servent à sus¬ 
pendre des portes lourdes à double battants. 
Les pentures en T peuvent être fixées sur 
une porte où sont déjà posées des pentures 
à battants; ou, encore, on fixera une aile 
de la penture à un poteau ou au chambranle. 
Ces pentures ont les mêmes dimensions 
et les mêmes finis que les pentures à battants 
dont il a été question plus haut. 



Penture à battants Penture en T 


La charnière à piano s’emploie quand les 
portes ou les couvercles des meubles doivent 
être supportés sur toute leur longueur, 
comme, par exemple, le couvercle des pianos, 
des coffres en cèdre et des cabinets pour 
appareils de stéréophonie. Les charnières 
à piano sont fabriquées en longueurs allant 
jusqu’à 84", et faites d’acier, de laiton, de nickel 
ou d’aluminium. On espace les avant-trous 
de 2" et on les fraise pour qu’ils reçoivent des 
vis à tête plate. On peut couper ces charnières 
à la longueur désirée en utilisant, pour ce 
faire, une scie à métaux. 



Charnière à piano 
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Quincaillerie de portes 


Pentures, serrures, clenches, etc. 

On classe parmi les articles de quincaillerie de por¬ 
tes, les pentures, charnières, serrures, clenches, bu¬ 
toirs, ferme-portes, arrêts, boutons, chaînes, judas, 
boîtes aux lettres et coupe-froid. Vous retrouverez 
à l'index d'autres articles non mentionnés ici. 

Les verrous à baril sont utilisés pour verrouiller 
les portes par l'intérieur; les chaînes de portes per¬ 
mettent d'entrebaîller celles-ci; les verrous à canne 
s'emploient pour les portes de garage. 

Les butoirs de porte sont de deux genres: rigides 
(munis de boutons en caoutchouc qui évitent d'en¬ 
dommager la porte), et à ressort (faciles à dégager). 
Les clenches sont utilisées quand le verrouillage à 
clé est inutile. 

La quincaillerie en laiton et en bronze est souvent 
recouverte d'une touche de laque qui la protège con¬ 
tre l'oxydation. Ne l'astiquez pas; cela précipiterait 
l'oxydation. Méfiez-vous du plaqué de plastique. 


Clenches 



Boulons et fixatifs 



Gâche de surface 


Verrou à baril 


Gâches variées 


Gâche 


Gâche à béton 


Verrou carré à ressort 


Chaîne de porte 


Gâche à parquet de bois 


Crampes à cadenas 


Butoirs et arrêts 



Butoir de charnière Arrêt à levier 


Les butoirs et les arrêts de porte s’utilisent pour briser 
l’élan des portes qui s’ouvrent trop loin, endommageant 
les murs. Grâce à eux, on peut contrôler l’ouverture des 
portes. Quand on ne peut fixer ie butoir au mur, on 
l’installe sur [a porte. Tous les butoirs de porte sont 
munis de coussins en caoutchouc qui adoucissent le 
claquage, 
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Quincaillerie de portes et d’armoires 


Boutons et poignées 

Les boutons et les poignées de tiroir sont fabriqués 
en une grande variété de matériaux et de couleurs: 
bronze, acier, aluminium, porcelaine, bois, plastique, 
argent solide et plaqué or. La meilleure façon d'enjo¬ 
liver un vieux meuble, c'est de remplacer ses bou¬ 
tons et ses poignées. Les vieux boutons s'enlèvent 
avec un tournevis. Il faut aussi les enlever quand on 
repeint ou qu'on refinit les meubles. Les importants 
marchands de quincaillerie tout comme les mar¬ 
chands de matériaux gardent en stock un vaste 
assortiment de boutons et poignées. 


Types de boutons 



Avis A boulon Pour porte plane 



Les poignées pour portes et 

tiroirs lourds se vendent en lon¬ 
gueurs allant jusqu’à en 
noir ou en couleur. On les fixe 
avec des vis. 




Les poignées de commodes se 

fixent par l’intérieur des tiroirs 
ou des portes. Elles mesurent 
tVa w ou moins d’épaisseur 
(pour les tiroirs). 



Commode 


Boulon 
et rondelle 



Les poignées des portes pla¬ 
nes sont fabriquées en acier ou 
en laiton et conviennent aux 
portes coulissantes dans les¬ 
quelles les poignées doivent 
être encastrées. 



il- Mortaise 



Porte plane 


Les différents types de loquets et la façon de les utiliser 



Gâche 


Loquet à friction 


Rouleau en 
polyéthylène 



Rouleaux en 
polyéthylène 


Trous allongés 
pour ajustement 

Loquet à double-rouleau 



Gâche 



Aimant 


Loquets aimantés 



Cadre 



=H=S 


rry 


Porte feuillurée au cadre 


Porte feuillurée à la tablette 



T' : :i ; 


Porte 

Il 4 ! M t : 


Tablette 


Sous-tablette 


- Porte 




Tablette 

Sous-tablette 


Porte 


Gâches 

Portes doubles 


Ports 


Cadre 



Porte feuillurée 


Cadre-- 

—. 

Porte mm 



§ 


Porte feuillurée 



Porte feuillurée 


Porte 



Porte 



Porte plane 


- Cadre 



Porte 


Porte plane 




._ Gâches 

Porte simple pleine grandeur 
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Quincaillerie de portes-moustiquaire et de contre-portes 


Portes-moustiquaire 

La quincaillerie qui convient aux portes-moustiquaire 
se vend en ensembles contenant les charnières, la 
poignée ainsi que le crochet et piton qui tiennent la 
porte fermée. Ce sont là les pièces essentielles; on 
peut y ajouter un ferme-porte (ou un ressort à bou¬ 
din) et un loquet à ressort. Le ferme-porte peut être 
remplacé par des charnières munies d'un ressort 
dont on ajuste la tension à sa guise. Procurez-vous 
aussi une barre transversale: elle protégera la 
moustiquaire dont le grillage, sans cette protection, 
pocherait rapidement et se déchirerait. 



Crachat et piton 


Poignée 


Loquet à ressort 


Charnière de surface 
à tige libre 


Contre-portes 


La quincaillerie qui convient aux contre-portes res¬ 
semble beaucoup à celle des portes-moustiquaire. En 
fait, ces deux portes s'échangent, suivant les saisons, 
sans qu'on ait à changer leur quincaillerie: en au¬ 
tomne, la moustiquaire fait place au carreau vitré, 
au printemps, c'est l'inverse. La porte combinée: 
moustiquaire et contre-porte, se vend habituellement 
dans son chambranle et s'installe à l'avant de la porte 
permanente. Un accessoire très commode, l'amortis¬ 
seur—chaîne et ressort —empêche que la porte ne 
s'ouvre trop grand et ne s'endommage. 

Charnières 








convient aux installations 
te”. 


1. La charnière de surface „ 

"main gauche" ou "main droite". 

2. La charnière de roi-surface s'utilise quand le 
branle est trop étroit pour recevoir une charnière de sur¬ 
face. Son aile intérieure sera mortaisée. 

3. La charnière No 3 convient aux installations où les 
portes sont plus épaisses que les chambranles. 

4. La charnière No 4 convient aux installations où les 
portes sont plus minces que les chambranles. 

Les charnières des portes-moustiquaire s’installent souvent 
sans qu’on ait à mortaiser porte ou chambranle. Leur 
ajustement a moins d'importance que celui des portes 
extérieures. Ohyençl des clenches se fixant sans mortaise. 




Ressort et chaîne pour porte-moustiquaire 
et contre-porte 


Serrure 


Montage d’une clenche pour porte- 
moustiquaire ou contre-porte 


Trou de 1 
dans le 
montant 


Non 

mortaîsé 


82 












Quincaillerie de portes-moustiquaire et de contre-portes 


Ferme-portes 

Les ferme-portes servent à plusieurs fins. Ils refer¬ 
ment la porte automatiquement, empêchent le vent 
de l'ouvrir, la retiennent de s'ouvrir trop grand, bri¬ 
sant les charnières, et lui évitent de se fermer avec 
fracas. Les ferme-portes pour résidences sont de 
deux genres: pneumatique et hydraulique. Toutes 
les portes extérieures devraient être munies d'un 
ferme-porte, même les portes-moustiquaire légères 
et les contre-portes. 

Les portes intérieures, elles, n'en ont nul besoin, 
on le comprendra aisément. 


Avant d'installer un ferme-porte, quel qu'en soit le 
genre, assurez-vous que votre porte ne se coince pas, 
qu'elle ouvre et ferme librement et que sa quincaille¬ 
rie (serrure, charnières et chaîne), fixée solidement, 
ne nuira pas à sa fermeture automatique. 

On ajuste le ferme-porte pneumatique illustré plus 
bas en tournant la vis à tête fendue au centre du 
bouchon. Un tour à gauche (en sens inverse des ai¬ 
guilles d'une montre) et la porte se fermera plus 
rapidement. Un tour à droite et elle se fermera plus 
lentement. Ces ferme-portes ont un enclenchement 


rapide. La porte se ferme plus rapidement vers la 
fin (les trois derniers pouces). Vous êtes certain 
qu'elle ne reste pas entrebâillée. D'autre part, elle 
ne doit pas claquer. Ajustez l'enclenchement rapide 
à votre goût. Pour ce faire, ouvrez la porte d'environ 
3", tenez-la ouverte avec la rondelle d'arrêt, puis 
dévissez le support ajustable et avancez-le (l'éloi¬ 
gnant du ferme-porte). Ceci enlève de la force au 
ferme-porte. Si, au contraire, vous désirez plus de 
force, rapprochez le support du ferme-porte, et vous 
l'obtiendrez. 


Installation d’un ferme-porte pneumatique 


Pivot Vissez au chambranle 


Support ajustable de la porte 




Pour enlever de la force, avancez 
le support dans cette direction 

Pour ajouter de la force, reculez 
le support dans cette direction 


Bouchon 



f. " 0 - ~ 






I 



V ___-——-__ 


_ _ _ 


Vis d’ajustement de pression Support de la port 


A gauche (plus vite) 
A droite (plus lent) 





Tige du piston 
Rondelle d’arrêt 


Support 


Plaque facultative camouflant les trous de vis 


Installation d’un ferme-porte hydraulique 



Installez le support du ferme-porte 
hydraulique rotatif sur la porte, à envi¬ 
ron 12" du haut de celle-ci. 


Déposez le ferme-porte dans son sup¬ 
port. Fixez le support du chambranle 
avec de longues vis à tête ronde. 


On ajuste la vitesse en tournant le 
cylindre encoché avec un tournevis. 
Pressez vers le haut et tournez. 



Tournez à droite 


On peut changer la direction du bras du ferme-porte sur 
les portes qui pivotent à gauche en poussant le régleur 
vers le haut et en le tournant de 180°, ce qui placera le 
bras tel qu’indiqué sur le dessin de droite. 
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■ ■ I 


Support supérieur 
de la barrière 


inférieur 


Barrière 


Barrière 


supérieur 
du poteau 


Poteau 


Clenches pour barrières ouvrant d’un seul côté 


Verrou de châssis 


Crochet de levage ^ Butoir pour ventilation 

Poulie à châssis 


Charnières de châssis de cave 

Verrou de châssis de cave 


Verrou de châssis pour ventilation 


Quincaillerie de barrière 


Le moraillon fermé Œil flottant de la 

couvre les vis crampe 

Moraillon de sûreté 


Trou carré pour boulon de carrosserie Crampe en acier trempé 

Moraillon à battant Moraillon à battant pour commodes, armoires 


Le moraillon fermé couvre les vis 

Moraillon à clenche 


Fixez tige de clenche 
à la barrière pivotante 


Charnières pour barrières battantes 






























Quincaillerie variée 


Tablettes réglables 

Les tablettes réglables s'installent dans les placards 
ou sur les murs. Elles se vendent en largeurs allant 
jusqu'à 12", sont soutenues par des consoles amovi¬ 
bles et se posent avec un tournevis. Une scie à fer 
suffit pour couper les crémaillères à la longueur 
désirée. Vissez celles-ci dans les montants du mur, 
les espaçant de 32" ou moins. Les tablettes dépassent 
les consoles de 2". Aboutez les crémaillères, si désiré. 


Supports à taquets 

Ces supports à tablettes s'utilisent dans les espaces 
restreints: penderies, bibliothèques et armoires. Les 
taquets s'ajustent à des encoches placées à 1" les 
unes des autres sur les crémaillères, et peuvent fa¬ 
cilement être retirés et disposés autrement, selon 
les goûts. Chaque extrémité des tablettes compte 
deux taquets. Les tablettes doivent s'ajuster étroite¬ 
ment aux extrémités latérales et au dos. 


Crémaillères autonomes et à tension 

Ce genre de rayonnage peut s'installer sans l'appui 
d'un mur, n'importe où dans la maison, et servir de 
cloison de séparation. Les crémaillères vont du plan¬ 
cher au plafond. Leurs extrémités supérieures sont 
munies de ressorts qui les maintiennent en place. 
Elles peuvent servir dans les pièces allant jusqu'à 
8' 2" de hauteur. Si votre plafond est plus élevé, des 
blocs hausseront la crémaillère de quelques pouces. 



Les crémaillères se vendent en 
longueurs allant jusqu’à 72" 

Vissez aux montants 


Les consoles ont 8", 10" ou 12" 
de profondeur 


Console pour tablette 
à magazines 



La quincaillerie et les 
tablettes sont disponibles 
en différents finis 









Adhésifs 


Le choix d’un adhésif 

Il se vend plusieurs sortes d'adhésifs, 
chacun adapté à des conditions particu¬ 
lières. Ainsi, si vous fabriquez des meu¬ 
bles de jardin, il vous faudra un adhésif 
imperméable; des meubles et articles de 
cuisine ou de salle de bains: un adhésif 
qui résiste à la moisissure. Vous bricolez 
dans un garage ou un sous-sol non 
chauffé? Utilisez une colle qui durcit à 
des températures inférieures à 64°F. Allez- 
y à coup sûr en suivant les conseils du ma¬ 
nufacturier et assurez-vous que vos joints 
soient propres, secs et bien ajustés. Les 
tableaux ci-contre décrivent bien les adhé¬ 
sifs qui vous sont proposés pour vos tra¬ 
vaux domestiques. 

TYPES ET UTILISATIONS 

1. Colles PVA: Ces colles blanches ven¬ 
dues en contenants compressibles con¬ 
viennent aux travaux de menuiserie et aux 
réparations domestiques. Faites de résine 
de polyvinyle, elles deviennent transpa¬ 
rentes en séchant. Les joints, quoique so¬ 
lides, ne résistent pas à une forte traction 
ou à l’humidité. 

2. Colles contact. Utilisez-les pour coller 
les stratifiés (Formica, Arborite) aux tables 
de travail et pour unir aux bois mousses 
plastiques, bois durs et métaux. Elles sont 
à double encollage (application sur les 
deux surfaces) et on doit les laisser 
s’épaissir. Le serrage n’a pas à se prolon¬ 
ger, mais il faut presser fermement l’ou¬ 
vrage au premier contact. Les bavures 
s’enlèvent à l’acétone ou au dissolvant de 
poli à ongles. 

3. Colles à base de caoutchouc. Il en 

existe une grande variété. Elles lient bien 
le bois au béton, le papier aux panneaux 
muraux, le caoutchouc au caoutchouc et 
réparent à merveille la porcelaine. Enlevez 
les bavures avec de l’acétone ou du dis¬ 
solvant de poli à ongles. 

4. Colles époxydes: Ces colles à deux 
composantes: résine et durcisseur, mélan¬ 
gées à parties égales, conviennent à la 
plupart des collages et réparations (par¬ 
ticulièrement aux objets en verre ou en 
porcelaine qu’on lave à l’eau chaude) ainsi 
qu’au collage du métal au métal. Elles 
sont très utiles, mais coûtent trop cher 
pour qu’on les emploie dans les travaux 
d’envergure. Certaines de ces colles dur¬ 
cissent lentement (jusqu’à 48 heures); 
d'autres durcissent en cinq minutes. 

5. Cellulose. Les colles cellulosiques 


servent à réparer les objets domestiques. 
Elles sèchent vite, résistent à la chaleur 
et à l’humidité et procurent un liant puis¬ 
sant, Elles s’utilisent largement dans la 
construction de modèles réduits de ba¬ 
teaux, avions, etc., et servent à réparer les 
objets décoratifs, le verre et la porcelaine. 
Enlevez les bavures avec de l’acétone. 

6. Colles au latex naturel. En canistres 
ou en tubes, elles collent tissus, tapis, 
papiers et cartons, et sèchent vite. Elles 
supportent le lavage à l’eau chaude, mais 
pas le nettoyage à sec. Avant durcisse¬ 
ment, les bavures s’enlèvent au linge 
humide; après, avec de l’essence ou de la 
térébenthine. 

7. Colles aux résines latex et au latex 
synthétique. Servent pour les carreaux de 
sol et de plafond, les planches murales et 
autres matériaux de construction. Elles 
sont de deux sortes: le latex synthétique 
à base d'eau et la résine à base de sol¬ 
vants. Elles s’accrochent au béton, aux 
dalles de ciment, au carton, à l’asphalte, 
et peuvent aussi coller tissus, cuirs et 
carreaux de céramique. Elles se vendent 
en tubes et s’appliquent au pistolet à 
calfeutrer. Les bavures s’enlèvent au chif¬ 
fon humide ou avec un dissolvant à base 
de pétrole. 

8. Colles résorcines et formaldéhydes. 

Ces deux colles sont excellentes pour unir 
le bois des structures. La colle résorcine 
résiste à l’eau et s’utilise pour les travaux 
maritimes ou de plein air. Les colles for¬ 
maldéhydes, très fortes, se prêtent au 
collage intérieur, mais résistent mal aux 
intempéries. Elles sont composées d’un 
élément liquide, durcisseur poudre (résor¬ 
cine), et d’un élément poudre, durcisseur 
liquide (formaldéhyde). Maintenez les 
joints bien serrés, de trois à dix heures, 
et n’utilisez pas à des températures infé¬ 
rieures à 70°. 

9. Colles-gommes et colles de pâte. 

On compte parmi elles les colles au caout¬ 
chouc ou à la farine, les dérivés des colles 
animales et végétales — amidon et dex- 
trine. Ces colles ne conviennent qu'au 
papier, au carton et au cuir. Les colles à 
papiers-peints entrent dans cette catégo¬ 
rie. Nettoyez les bavures avec de l’eau. 

10. Mastic adhésif élastique. Prêt à l’em¬ 
ploi, sous forme de crème. Recommandé 
pour les joints d’étanchéité des cuisines 
et des salles d’eau. Résiste à la chaleur 
et à l’eau. 


E: Excellent: B: Bon; 

t ■/ 


P: Passable; M: Médiocre; 

£ £ 

JF & *1 m*. 


INST: Instantané; FLX: Flexible; J? 


SR: Semi rigide; R: Rigide 

TYPES 

/ s* « 

& S > 'ff ‘Cj 

■* t jf jp # # 

<? â J* / > .ÿ £ 

/ / / J> $ / 

MARQUES DE 

D'ADHÉSIFS 

g? ^ ^ 

COMMERCE 


Q Colles PVA 

B 

M 

4 

24 

10 

SR 

NON 

Colle Bond-Fast de LePage 

Colle 3M White Resin 

Glue-AII de Elmer 

0 Colles-contact 

P 

E 

INST 

24 

à 

48 

30 

à 

60 

FLX 

OUI 

Prestite de LePage 

3M Ten Bond, 3M Thirty Bond 
Colle-contact de Durai 

0 Colles à base 
de caoutchouc 

M 

B 

INST 

à 

4 

24 

à 

48 

1 

à 

15 

FLX 

OUI 

Ciment 3M Cove 

Pliobond de Goodyear 

Scotch Grip 

Adhésif Miracle 

© Colles époxydes 

E 

E 

Va 

à 

12 

24 

1 

à 

180 

R 

SR 

NON 

Epoxy de LePage 

Epoxy clair de Devcon 

Epoxy de Elmer 

Epoxy 5-Minutes 

0 Cellulose 

M 

P 

6 

48 

1 

SR 

OUI 

Ciment Plastik de LePage 

Ciment Duco 

Adhésif Scotch Super-Strength 

Plastic Mender de Devco 

0 Colles au latex 
naturel 

M 

M 

INST 

à 

1 

8 

à 

48 

1 

à 

120 

FLX 

NON 

Carousel latex de B.H. 

Latex de Durai 

Patch de Devcon 

Colles aux résines 
w latex et au latex 
synthétique 

P 

B 

à 

E 

INST 

à 

1 

48 

10 

à 

45 

FLX 

OUI 

Ciment à calfeutrer de Canadian 
Adhesive 

Stelco Putty 

Adhésif acoustique Webtex 200 

0 Colles résorcines 
et formaldéhydes 

E 

E 

M 

6 

à 

10 

24 

15 

à 

60 

R 

NON 

Résorcine de Weldwood 

Colle de résine plastique 
de Weldwood 

Colle résorcine imper. Sears 

Colle de résine plastique 

O Colles-gommes 
et colles de pâte 

M 

M 

V* 

8 

2 

FLX 

NON 

Pâte pour papier de LePage 

Pâte liquide de Carters 
Colle-caoutchouc de Carters 

(Tj) Mastic adhésif 
élastique 

M 

E 

1 

24 

5 

FLX 

NON 

Adhésif silicone de Dow 

Mastic pour baignoires de Devcon 

Mastic pour baignoires de G.E. 

Mastic adhésif silicone de Sears 
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Adhésifs 


Comment utiliser le tableau 


1. Déterminez, parmi les matériaux à coller, ceux 
qui sont fixes et ceux qui sont amovibles. Suivez la 
colonne de gauche d'abord et localisez le matériau 
amovible. Trouvez ensuite le matériau fixe dans la 
colonne horizontale du haut. Si les deux matériaux 


à coller sont amovibles, peu importe quelle colonne 
vous choisirez en premier. 

2. Notez le numéro du casier au centre duquel les deux 
colonnes se croisent. Les numéros correspondants 
(page 86) indiquent le ou les adhésifs qui conviennent. 


3. Si plus d'un adhésif est recommandé, étudiez les 
propriétés de chacun pour déterminer lequel con¬ 
viendra aux objets que vous collez, et les conditions 
dans lesquelles ces objets seront utilisés. Choisissez 
ensuite parmi les marques de commerce. 


Les chiffres de ce tableau correspondent 
aux chiffres encerclés dans le tableau de la 
page 86. Trouvez sur ce tableau le numéro 
de l’adhésif recommandé et la marque corres¬ 
pondante. Les chiffres en caractères gras 
indiquent les adhésifs les plus recommandés 
pour tel ou tel genre de travail. 
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Carreaux acoustiques 

7,2 

7 

— 

7 

2 , 6,7 

2 , 6,7 

6 

— 

7,2 

7 


2 

1,2 

7,2 

7,2 

3 

'-V 

— 

• ; 3 ;;/'' 

— : 

7 | 

2 

; 2 

7,2 

7,2 

Briques et béton 

— 

— 

— 

7,2 

— 

— 

— 

_ 

1 : 

— 

— 

4 

— : 

— 


— 

— . 

— 


— 

— 

— 


4 

4,7 

Tapis 


6.2 

6 

6,2 

6 

6 

6 

— 

1,2 

6 

6,2 

2 

6 

1,2 

1,2 

3 

3,2 

2 

__ 

— 

T 

2 

2 

6,2 

1,2 

Carreaux de céramique 

7 

7 

— 

2,1 

2 

2 

7 

2 , 5,1 

7 ■ 

2 

2 

2,1 

7 

7 

7 

3 

2,1 

2,1 

3 

— 

7 

2 

2 

7 

7 

Liège (autre que carreaux) 

6,2 

3,2 

6 

2 

3,2 

3,2 

6,2 

3 

1,2 

2 

3.2 

2 

1 

1,2 

1,2 

3 

3 

2 

7,3 

— 

7 

2 

2 

3,2 

1,2 

Carreaux et revêtements de liège 

2 

7 

— 

2 

3,2 

2 

6 

3 

7 

3,5 

— 

2 

3 

7 

7 

3 

2 

2 

7 

— 

— 

2 

2 

7 

7 

Textiles 

6 

6,2 

6 

7 

6,2 

6 

6 

. 1,3 

1,2 .. 

6,2 

6,2 

3,2 

6 

1 

■V,.. 

3 

2,4 

2 

' ; ; 3 . " " 


6 

2 

2 : 

6,2 

. 1 , 8,2 

Verre, porcelaine et poterie 

— : 

3,4 

— 

2,4 

3 

3 

3 

3 , 5,4 

— , 

3 , 5,4 

3;5 

3 , 5,4 

3 

3,4 

3,4 

3 

3 , 5,4 

2,4 

3 

— : 

— 

2 

3 

3,4 

— 

Panneaux durs 

2 ' 

1,2 

— 

2,4 

1,2 

2 

1,2 

— 

1,4 

2 

1,2 

2,4 

1,2 

2 

2 

3 

2 

2,4 

3 

— 

1 

2 

2 

2,4 

1 

Cuir 

2 ' 

3 

6 

2 

2 

3 

6,2 ' 

3 , 5,4 

2 ; \ 

2 

3 

2,5 

3 

2 

'"■Z 

3 

3,2 

2 

3 

— 

6 

2 

2 

2 

2 

Vinyle 

— 

3 

2,6 

2 

3,2 

— 

6.2 

3,5 

' h 2 : 

3,5 

3 

3,5 

3 

3,2 

3,2 

3 

3,2 

2 


— 

— 

2 

— 

3 

1.2 

Métal 

2 

2,4 

— 

2,4 

2 

2 

3,2 

3 , 5,4 

2,4 

2,5 

3 

2 , 5,4 

3,2 

2,4 

2,4 

3 

2 , 5,4 

2 , 5,4 

3 

— 

__ 

2 

2 

2,4 

2,4 

Papier et carton 

1 , 9,2 

1 . 9,2 

6 

1 , 3,2 

1,9 

3 

6 

3,5 

1 , 9,2 

3,5 

3 

3 , 5,2 

1,9 

1,9 

1,9 

3 

3 

2 

3 

— 

1,9 

2 

2 

3 

1 . 9,2 

Plâtre 

— 

— 

— 

— 

1,2 

2 

1,2 

3 , 5,4 

2 

2 

3,2 

2,4 

1 

1 

1 

3 

2 

2,4 

3 

— 

— 

2 

2 

— 

1,4 

Murs secs 

— 

2 

___ 

— 

1,2 

2 

1,2 

3 , 5,4 

2 

2 

3,2 

2,4 

T 

1 

1 

3 

2 

2,4 

3 

— 

— 

2 

2 

2 

1 

Plastiques (doux, flexibles) 

3 

3 

3 

3 

3 

3 

3 

3,5 

3 

3,5 

3 

3,5 

3,5 

3 

3 

3,5 

3,5 

3 

3 

— 

— 

3 

3 

3 

3,5 

Plastiques (durs, rigides) 

— 

2,4 

3,2 

2,4 

3 

2 

3,2 

3 , 5,4 

2,4 

3,2 

3,2 

2,4 

3,5 

2,4 

2,4 

3,5 

3 , 5,4 

2,4 

3 

— 

— 

2 

2 

2,4 

2,4 

Plastiques stratifiés (Formica, Arborite) 

2 

2,4 

— 

2,4 

2 

2 

2 

2,4 

2,4 

2 

: 2 ' 

2,4 

2 

2,4 

2,4 

3 

2,4 

2,4 

3 

— 

1 

2 

2 

2,4 

2,4 

Plastiques, carreaux et revêtements de sols 

3 

7 

— 

3 

7 

7 

3 

3 

7 

3 


3 

3 

7 

7 . • 

3 

3 

3 

3 

— 

— 

3 

3 

7 

7 

Carreaux de plastique 

— 

7 

— 

— 

— 

— 

— 

— 

7 

— 

— 

3 

— 

7 

7 

— 

— 

— 

— 

7 

7 

— 

— 

7 

7 

Mousse de polystyrène 

7 

7 

— 

— 

7 

— 

6 

— 

7 

6 

■ — : 

— 

1 

7 

7 

— 

— 

— 

— 

7 

7 

— 

— 

7 

7 

Caoutchouc 

■ 2 " ■ . . 

2 

— 

2 

2 

2 

2 

2 

2 

2 

2 

2 

2 

2 

2 

3 

2 

2 

3 

— 


2 

2 

2 

2 

Revêtements et carreaux en caoutchouc 

2 

7 

— 

2 

2 

2 

2 

3 

7 

2 

— 

2 

2 

7 

7 

3 

2 

2 

3 

— 

— 

2 

2 

7 

7 

Pierre 

__ 

4 

— 

2 

— 

2 

— 

— 

— 

— 

— 

4 

— 

— 

■ 

— 

— 

— 


— 

— 

— 

— 

4 

— 

Bols 

27 

2,4 

— 

2 , 4,8 

1,2 

2 

1 , 7,6 

— 

1,8 

2,8 

1,2 

2,4 


1,8 

1,8 

3 

2,4 

2,4 

3 

— 

1 . 

2 

2 

2,4 

1,8 
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Adhésifs 


Pour coller les plastiques 

Avant de choisir un adhésif pour réparer le plastique, polystyrène. Les produits de qualité ont pour base très employés. Faites des essais sur un échantillon, 
vous devez savoir de quel type de plastique il s'agit, des acryliques, du nylon, de l’acétal ou du plastique Les tableaux vous aideront à identifier les ma- 
Voyez les tableaux ci-bas: la colonne qui concerne renforcé de fibres de verre. Les colles-contact, les tières plastiques que vous collerez. Trouvez, dans 

l'identification des plastiques et leurs usages vous ciments plastiques et les époxies sont les adhésifs la colonne de droite, le matériau sur lequel le 

fournira les indices nécessaires. On assume que les les plus populaires. Les mastics-colles à base de plastique sera collé. Cherchez en page 86 le N° qui 

articles bon marché sont faits de polyéthylène ou de caoutchouc et les colles résorcines sont également correspond au genre de colle que vous utiliserez. 


TYPES DE 
PLASTIQUE 

IDENTIFICATION 

ET USAGES 

ADHÉSIFS POUR COLLER 

LES PLASTIQUES SUR: 



Plastique 

Céramique 

Métal 

Bois 

Nylon et acétal 

Résistants: moulures rigides. 
Usages: Poignées de portes; en¬ 
grenages; moulinets et lignes à 
pêche; cordages de raquettes de 
tennis; glissières à rideaux et 
tiroirs; tableaux de bord d'auto¬ 
mobiles. 

2,4,8 

2,4,10 

4 

4,8 

PVC, flexibles 

Lustrés; résistent aux intempé¬ 
ries. Usages: Vêtements imper¬ 
méables; jouets gonflables; ri¬ 
deaux; sacs à emplettes; boyaux 
d’arrosage; simili-cuirs; isolants. 

2,5 

5 

2 

5 

Celluloses 

Lustrées, très inflammables. Usa¬ 
ges: Têtes de bâtons de golf; 
films, stylos, peignes; montures 
de lunettes; montures de mon¬ 
tres et d’horloges; tuyaux de 
plastique. 

2,5 

2 

2 

2 

Stratifiés 

décoratifs 

Durs; résistent à la chaleur et 
à l’usure. Usages: Surfaces de 
travail; panneaux muraux de dou¬ 
che; panneaux décoratifs. 

2 

2 

2 

1,2 

Plastiques renforcés 
aux fibres de verre 
(GRP) 

Un côté doux, un rude. Les fibres 
de verre donnent du corps au 
plastique. Usages: Coques de 
bateaux; carrosserie d’autos; va¬ 
lises; meubles; panneaux ondu¬ 
lés. 

2,4 

2 

2 

2 

Mousses de 

polyuréthane, 

flexibles 

Brunes, spongieuses, alvéolées. 
Usages: Coussins; isolants, ma¬ 
telas; décorations de Noël de 
toutes sortes. 

2,4 

10 

4 

4 

Mousses de 
polyuréthane, rigides 

Légères .mais fermes, habituelle¬ 
ment brunâtres. Usages: Poutres 
décoratives. 

2,4 

10 

4 

4 

Polystyrènes 

dilatés 

Mousses blanches rigides. Faci¬ 
lement compressibles. Usages: 
Matériau pratique pour les em¬ 
ballages et l’isolation. 

2,4,5,3 

4,10 

4 

4,1 


TYPES DE 
PLASTIQUE 

IDENTIFICATION 

ET USAGES 

ADHÉSIFS POUR COLLER 
LES PLASTIQUES SUR: 




Plastique 

Céramique Métal 

Bois 

Thermoplastiques 
de type bakélite 

Durs, cassants, résistent à la 
chaleur et comprennent époxies, 
mélamines et phénoliques. Usa¬ 
ges: Finis qui ne collent pas pour 
marmites et poêlons; agitateurs 
de lessiveuses; tuyaux, mousses. 

2,4 

4 4 

4 

Polystyrènes à 
haute résistance 

Rigides, cassants, produisent un 
son métallique en tombant. Usa¬ 
ges: Jouets; boîtiers de radio; 
gobelets; carreaux muraux; ta¬ 
bleaux de bord d’autos. 

2,4,5,3 

4,10 4 

4,1 

Polystyrènes 

transparents 

Transparents, vitrifiés, cassants. 
Produisent un son métallique en 
tombant. Usages: Cruches, gobe¬ 
lets; miniatures; cabarets; ca- 
nistres; tasses et soucoupes. 

2,4,5,3 

4 4 

4,1 

ABS (Acrylonltrila 
Butadienne-Styrène) 

Résistants, rigides; coulent dans 
l'eau savonneuse; produisent un 
son métallique en tombant. Usa¬ 
ges: Pièces de réfrigérateurs; 
bagages; caméras; encadre¬ 
ments; poignées de portes. 

2,4,3 

4,10 4 

4 

Polyéthylènes et 
polypropylènes 

Résistants et colorés. Produisent 
un son sourd en tombant et flot¬ 
tent dans l’eau savonneuse. Usa¬ 
ges: Tasses; soucoupes; assiet¬ 
tes; poubelles; paniers à linge; 
bouteilles compressibles. 

4,6 

6 6 

6 

Acryliques 

Transparents; produisent un bruit 
sourd en tombant. Usages: Feux 
d’arrière d'automobiles; châssis 
(Plexiglas, Acrylite); abat-jour 
transparents. 

2,5,3 

2 2 

1,2 

PVC rigides 
(chlorure de 
polyvinyle) 

Durs, lustrés; résistent aux in¬ 
tempéries. De couleur claire. 
Usages: Carreaux de murs et de 
sols; encadrements; fiches élec¬ 
triques; jouets; tablettes; garde- 
boue de bicyclettes. 

2,5 

5 2 

5 





section 4: 


sommaire 


Une i n a i son m a I c n t re l e n u e e s l u n e 
maison à l'abandon; elle perd de 
son confort, de son apparence, de 
sa valeur. Tout propriétaire sérieux 
et économe le sait. Il sait également 
ce que coûte la main-d'œuvre. Ce 
chapitre enseigne qu'on peut faire 
soi-même un grand nombre de ré¬ 
parations lorsqu'on sait comment 
s’y prendre. Une maison en parfait 
état est source de bénéfices non 
a p p a re n t s : é co no m i e s d e c h a u 11 a ge 
découlant d'un bon calorif ugeage; 
moins de dégâts causés par des 
agents nuisibles — insectes et ron¬ 
geurs; moins de risques d'accidents 
dans les escaliers et autres endroits 
dangereux. 


90 Entretien de l’intérieur 

91 Murs et plafonds 
102 Plinthes et moulures 
104 Escaliers 

109 Planchers 

118 Fenêtres à guillotine 

122 Pose du coupe-bise 
sur les fenêtres 

123 Châssis en bois 

124 Châssis à battant 

125 Châssis coulissants 

126 Châssis basculants 
et jalousies 

127 Installation du bâti 
(fenêtres à guillotine) 

128 Fabrication des fenêtres 
en aluminium 

130 Contrechâssis en bois 

131 Moustiquaires 

134 Stores 

135 Stores à lamelles 
(stores vénitiens) 

136 Quincaillerie à draperies 
139 Portes 

142 Coupe-bise de portes 
144 Portes 

150 Serrures de portes 
154 Carrelages de céramique 
156 Sous-sols 
159 Les agents nuisibles 
dans votre maison 
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Entretien de l’intérieur 


Liste de contrôle 

Procédez à une inspection minutieuse à l’intérieur et 
à l'extérieur de la maison, une ou deux fois par an. 
De petites réparations, si elles sont négligées, peu¬ 
vent provoquer de gros ennuis, onéreux en temps et 
en argent. Pour l'inspection à l'intérieur, voyez la 
liste suivante; pour l'extérieur, voyez page 164. 

1. Grenier: Recherchez les fuites dans le toit; véri¬ 
fiez les ouvertures par lesquelles des chauves-souris 
pourraient pénétrer; inspectez l'isolation, les che¬ 
vrons, les évents, la cheminée et les murs. 

2. Fenêtres: Assurez-vous que les châssis fonction¬ 
nent bien, que les carreaux, cordes et chaînes sont 
intacts, que les serrures fonctionnent, que les coupe- 
bise ne sont pas usés. 

3. Salles de bains: Vérifiez si les robinets gouttent, 
si la pomme de douche coule, si la chasse d'eau fonc¬ 
tionne, si l'alimentation en eau chaude est normale. 

4. Murs et plafonds: Examinez les peintures, le 
papier-peint et les rubans des panneaux-muraux; re¬ 
cherchez les fissures, trous ou bosses dans le plâtre. 

5. Planchers: Recherchez les lames de parquet qui 
craquent, les plinthes et moulures fendues ou 
écornées, les carreaux abîmés ou manquants. 

6. Escaliers: Assurez-vous que les marches, la ram¬ 
pe et les barreaux ne branlent pas et sont en bon état. 

7. Radiateurs: Vérifiez si les robinets coulent; pur¬ 
gez l'air, au début de la saison de chauffe. 

8. Conditionneurs d'air: Nettoyez les filtres avant 
l'été; recouvrez, en hiver, la partie à l'extérieur. 

9. Portes: Vérifiez si elles se coincent ou s'affais¬ 
sent; examinez serrures et chaînes et coupe-bise. 

10. Foyers: Inspectez le régulateur de tirage, l'âtre, 
la grille, les chenets, le tamis, le manteau. 

11. Cuisine: Vérifiez l'installation électrique des 
appareils ménagers; nettoyez le ventilateur et en¬ 
levez les dépôts de poussière et de graisse. 

12. Sonnerie des portes: Faites l'essai des disposi¬ 
tifs sonores: carillons, vibreurs, système antivol. 

13. Fournaise: Y a-t-il fuite dans les canalisations, 
les conduits de fumée, la chambre de combustion? 
Vérifiez régulateur de tirage, courroie et pales; 
(remplacez le filtre; huilez le moteur). 

14. Installation électrique: Repérez à travers toute 
la maison les fils dénudés, les mauvaises connexions, 
les prises et les interrupteurs défectueux. 

15. Plomberie: Inspectez drains, siphons, tuyaux de 
renvoi, conduit d'eau principal et robinets d'arrêt. 

16. Caves et sous-sols: Recherchez les indices d'hu¬ 


midité, les fuites, les fissures ou le bris du plancher, 
les fissures dans les murs. Examinez les joints entre 
le plancher et les murs où les fuites se produisent. 

17. Canalisation de sous-sol: Vérifiez les conduits 
d'eau froide du sous-sol; enveloppez-les d'un maté¬ 
riau isolant pour éviter la condensation qui amène 
des suintements en été et du gel possible en hiver. 

18. Appuis des fenêtres: Ils souffrent des intempé¬ 


ries, surtout quand ils sont exposés au soleil du 
midi: poncez-les et repeignez-les. Recouverts de lami¬ 
fié de plastique, ils ne nécessitent aucun entretien. 

19. Fenêtre de cave: Regardez si les fenêtres au 
ras du sol n'ont pas été attaquées par les termites. 

20. Solives: Assurez-vous que les charges sont ré¬ 
parties sur toutes les solives et qu'aucune n'a de jeu 
visible avec la poutre principale. Enfoncez des cales. 
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Murs et plafonds 







Laissez sécher à fond, 
poncez en nivelant avant 
d'appliquer l'apprêt. 
Recouvrez la zone répa¬ 
rée d'une couche de 
gomme laque ou d’im¬ 
pression pour empêcher 
l’absorption de la 
peinture. 


Si les fissures sont larges, coupez les 
bords en biseau; nettoyez la fissure et 
mouillez abondamment les bords. 


Mélangez du plâtre et remplissez la cavité. 
Laissez sécher pendant 24 heures, Le 
plâtre rétrécira en séchant. 


Si un rétrécissement se produit, mouillez 
et recouvrez de plâtre frais. Laissez sé¬ 
cher. Poncez et affleurez, 


Mélangez suffisamment de pâte pour re¬ 
boucher la fissure; quand elle atteint une 
consistance épaisse, elle est prête. 


Réparations des fissures dans les murs de plâtre 

Les fissures dans les murs de plâtre proviennent de y .| 

tassements, vibrations ou conditions atmosphéri- 

nnoc. worfrtîc onccl A a A a pAnctmr'tirm T ac fie_ 


Les fissures dans les murs de plâtre proviennent de 
tassements, vibrations ou conditions atmosphéri¬ 
ques; parfois aussi de vices de construction. Les fis¬ 
sures de la largeur d'un cheveu, qui pourraient s'a¬ 
grandir, sont peu visibles, surtout autour des portes, 
fenêtres, moulures et coins. Quelle que soit leur im¬ 
portance, il faut les reboucher avant de commencer 
les travaux. 

Les méthodes de réparation varient suivant la di¬ 
mension et l'origine des fissures. Le rebouchage des 
fissures causées par le tassement est généralement 
définitif. Celles qui proviennent des vibrations sont 
petites mais ont tendance à réapparaître après cha¬ 
que réparation; celles qui proviennent d'un vice de 
construction disparaissent quand ce vice est corrigé. 


Elargissez la lézarde avec la queue re¬ 
courbée d’une lime, pour donner prise à 
la pâte de remplissage. 


Mouillez au pinceau ou au vaporisateur 
(abondamment) l’intérieur et le pourtour 
de la fissure. 


Réparation des fissures très minces 


Passez une lame mince 

le long de la fissure, 
pour l’élargir. Nettoyez. 
Faites pénétrer du bout 
des doigts, le plus pro¬ 
fondément possible, 
plâtre, pâte de bois ou 
autre obturateur. 
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Murs et plafonds 


Réparation des trous dans les murs de plâtre 

On peut reboucher les petites cavités (les trous de Pour les grands trous, le plâtre reste le meilleur 
clous et les bosselures causées par les meubles) obturateur qui soit. Il nécessite cependant un sup- 
avec du plâtre, de la pâte à joints ou d'autres port, que ce soit un treillis métallique, une latte de 
obturateurs appropriés. métal déployé ou un grillage métallique épais. Ap- 

Auparavant, faites tomber les parties désagrégées pliquez au moins deux couches de plâtre; enfoncez 
sur le pourtour du trou et mouillez les bords de la la première couche à travers le treillis pour servir 
cavité afin que le plâtre adhère parfaitement. d'ancrage au reste du produit. Remplissez ensuite 

Obturez et laissez sécher plusieurs heures, puis la cavité d'une deuxième couche, 
poncez en nivelant d'un mouvement circulaire, afin Lorsque le plâtre sera sec, poncez en affleurant 
de rendre la réparation tout à fait invisible. Appli- avant de poser l'apprêt. 

quez l'apprêt avant de commencer la peinture. Le plâtre est préférable aux autres obturateurs pour 


les grandes cavités ou les grandes surfaces, mais des 
obturateurs du genre de la pâte à joints peuvent 
servir à reboucher des trous relativement petits. 

On peut aussi mélanger le plâtre avec du plâtre de 
Paris avant de gâchage. Ce mélange réduit la durée 
du séchage. 

Pour les grands trous, il est recommandé d’incor¬ 
porer au mélange quelques fils de nylon résistants 
ou des crins qui serviront de liant au matériau et 
renforceront le plâtrage. Procédez ensuite comme 
on l'a indiqué plus haut pour finir proprement. 


Découpez un morceau de treillis plus grand que 
le trou. Passez-y un fil de fer. 


Placez le treillis dans le trou, Tirez sur le fil pour 
le faire adhérer à la sous-face. 


Nouez les bouts du fil autour d’un crayon pour 
faire tenir le treillis. 


Faites tomber les débris de plâtre sur le pour¬ 
tour de la cavité. 


Faites pénétrer une première couche de plâtre 
dans le treillis, tel qu’illustré. 


Laissez sécher. Coupez le fil et enlevez le 
crayon. Finissez d’obturer. 


Enlevez l’excès de plâtre. Laissez sécher. Poa 
cez. Appliquez une couche d’impression. 


Mouillez l’intérieur et les bords du trou avec un 
vaporisateur ou un pinceau. 











Murs et plafonds 


Pose de la planche murale 


Matériaux nécessaires 


Les panneaux se composent d'une planche de placoplâ- 
tre ignifugé recouvert de papier fort des deux côtés. 
Les panneaux standard ont une épaisseur de W', Vi" 
et 5 /8". Ils mesurent 4' de large et se présentent prêts 
à être peints, en différentes longueurs ne dépassant 
pas 12'. Le pourtour de la face externe est aminci pour 
permettre la pose de la pâte à joints et des rubans 


Rive amincie 


Rive biseautée 


Rive quart-de-rond 



Outillage et technique 

Pour préparer les panneaux, il faut une règle d'acier, 
une raclette et un couteau à araser à lame amovi¬ 
ble, lourde et tranchante qui entaille les traits de 
rupture des panneaux. Les outils nécessaires à la 
pose sont un marteau à face bombée pour enfoncer 
les clous et former un creux (voir photo du bas, à 
droite) dans le panneau; un récipient de plastique 



■ : ■ ' ■■ ■ ' ■ -, ' ■ ' ■ 

Marteau à face bombée 


Éaa 


Vis cloison sèche Phillips de 1 V* ft 
Clou annelé de 1 



IPIrhimmmimhs 


Clou annelé de 1 W f 




Clou enduit de béton de 1 s /e ff 


qui chevauchent les aboutements des panneaux afin 
que la surface murale soit unie et continue. 

Les rives des panneaux adoptent des formes spé¬ 
ciales dans un but décoratif ou architectural. Deux 
couches de pâte par-dessus les rubans sont habituelle¬ 
ment nécessaires. La pâte séchant lentement, n'appli¬ 
quez la deuxième couche qu'une nuit après la première. 



pour la pâte à joints; un couteau de 4"; une truelle 
de 10"; du papier de verre à grain moyen; une scie à 
guichet ou une scie passe-partout; une scie à métaux 
ou des cisailles. On peut mentionner aussi des outils 
à usages spéciaux ou qui facilitent le travail: l'outil 
pivotant, le maillet de caoutchouc, l'outil d'angle, le 
té et le pistolet à calfeutrer. 



A l’aide du marteau à face bombée, enfoncez le clou au ras du 
panneau (à gauche). Ne perforez pas le panneau en enfonçant 
le clou. Formez un creux (à droite) avec le dernier coup. 



Surface perforée Placoplâtre effrité Creux parfait 


Dimension des Longueur des clous Quantité 

panneaux (par 1,000 pieds carrés) 


W f , Vz" 

1 w 


5Va Ibs 

5 /e" 

1 Va " 


6% Ibs 

PÂTE ET RUBAN 

Surface des 



Longueur 

panneaux 

Adhésif 

Quantité 

des rubans 


100-200 pi. ca. 

1 gai. imp. 

12 Ibs. 

120 pieds 

300-400 

2 

24 

180 

500-600 

2Vz 

36 

250 

700-800 

3 

48 

310 

900-1,000 

4 

60 

500 



Posez les panneaux d’abord sur le plafond puis sur 
les murs latéraux. Installez les panneaux latéraux ver¬ 
ticalement, les rives parallèles aux poteaux de l’ossa¬ 
ture murale; ou horizontalement, en travers des poteaux, 
pour former le moins de joints possible. Finition 
page 96. 
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Placez l’Interrupteur à l’endroit voulu et tracez 
son contour au crayon. 


Percez des trous de V* n aux quatre coins du 
rectangle, comme sur la photo. 


A l’aide d’une scie à guichet ou à panneaux, 
découpez le panneau d'un trou à l'autre. 


Déterminez l’emplacement des vis à l'aide de 
la boîte d’interrupteur décrite page 265. 


Découpage de la planche murale 

Commencez par calculer les dimensions très exacte¬ 
ment pour que les panneaux s'emboîtent parfaite¬ 
ment. La coupe de la face antérieure des panneaux 
se fait sur toute leur longueur ou leur largeur. 

On peut utiliser une scie, mais un couteau à ara¬ 
ser est préférable. Tenez la lame à angle droit et 
entaillez contre une règle suffisamment lourde pour 
ne pas se déplacer. 


Coupez à travers le papier et une partie du plâtre. 
Cassez ou pliez le panneau du côté opposé à l’entaille 
pour achever la séparation du noyau par brisure. En 
tenant les deux parties pliées, découpez au couteau 
le papier de renfort, de haut en bas ou de bas en 
haut. Aplanissez les arêtes à la râpe avec un mor¬ 
ceau de latte métallique ou de papier de verre 
grossier montés sur un bloc à poncer. 


Du côté antérieur du panneau, déterminez exacte¬ 
ment l'emplacement et la dimension des passages 
de prises de courant et autres ouvertures. Percez 
des trous aux coins des ouvertures. Découpez au 
couteau le contour des morceaux à enlever. Entaillez 
aussi des traits diagonaux. Faites tomber les mor¬ 
ceaux en les frappant avec un marteau ou détachez- 
les avec une scie à guichet à dents fines. 
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Remplacement d’une planche murale 

Il est parfois plus pratique de remplacer un pan¬ 
neau mural trop endommagé que de le réparer. 

Assurez-vous d'abord que le panneau de remplace¬ 
ment a la même épaisseur que celui qui doit être 
enlevé. Ensuite, à l'aide d’un couteau à araser 
tranchant, découpez le ruban en son milieu et la 
pâte à joints entre le panneau endommagé et le pan¬ 
neau adjacent. Arrachez les clous et enlevez le pan¬ 
neau. Détachez les bandes décollées du panneau 
adjacent et poncez les parties rugueuses. 


Mesurez exactement l’ouverture et découpez le 
nouveau panneau aux mêmes dimensions à l'aide 
d’un couteau à araser. Aplanissez les aboutements. 

Un levier manœuvré au pied, composé de deux 
pièces de bois, sera utile pour soulever le nouveau 
panneau et le placer le long du mur. Une fois que 
celui-ci sera en place et bien ajusté, clouez-le en vous 
assurant qu'il s'aboute parfaitement en longueur et 
en largeur aux panneaux adjacents. Enfoncez des 
clous annelés en appuyant fortement du plat de la 


main sur le panneau pour le faire adhérer aux 
montants de l'ossature murale. 

Clouez perpendiculairement aux panneaux et for¬ 
mez, d'un dernier coup de marteau, un creux autour 
de la tête des clous. Recouvrez ceux-ci entre les 
joints et posez le ruban (page 96). Quand la pâte 
aura séché, appliquez une seconde couche, et une 
troisième si nécessaire. 

Élargissez chaque couche en l'amincissant sur les 
bords. Laissez sécher, poncez et donnez l'apprêt. 



A l’aide d’un couteau à araser, 

découpez le ruban en son milieu et 
entaillez la pâte à joints. 


Arrachez tous les clous du panneau 
à enlever, sans endommager les pan¬ 
neaux adjacents. 


Enlevez les rubans décollés et le 
papier qui dépasse des bords des 
panneaux; poncez leurs aboutements. 




Fabriquez un levier au pied avec deux 
pièces de bois; placez le bout de 
l’une sous le panneau pour le sou¬ 
lever. 




Pour clouer un panneau au plafond, 
faites-le adhérer fermement aux so¬ 
lives à l’aide de deux tés. 



Plantez les clous à environ 3 /e" ou 
Va" des bords des panneaux. Enfon- 
cez-les perpendiculairement pourque 
leur tête soit au niveau de la surface. 


Formez un creux en donnant un der¬ 
nier coup de marteau. Recouvrez de 
plâtre la tête des clous, pour mieux 
les dissimuler. 


Posez les clous deux par deux, en 
chicane, comme sur la photo. Cette 
technique empêchera les clous de 
ressortir par la suite. 


A l’aide d’un couteau à murs, appli¬ 
quez la pâte à joints pour noyer la 
tête des clous dans le panneau. En- 
foncez-les juste sous la surface. 


Posez le ruban avant que la pâte n’ait 
séché complètement. Recouvrez-le 
d’une seconde couche (p. 96) que 
vous étalerez en l’amincissant. 
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La pose du ruban sur un joint de planches murales 


Si le ruban est posé convenablement, le joint se 
confondra avec le mur et sera invisible. La pose 
de la pâte et du ruban requiert cependant beau¬ 
coup de soins et de patience pour que le travail 
soit réussi. 

La pâte s’achète pré-malaxée ou en poudre; on la 
mélange avec de l'eau pour former un enduit. 

Les rubans des planches murales ordinaires sont 
faits de papier renforcé et perforé, de 2" de largeur, 
vendus en rouleaux de 60', 250' et 500'. Quand le 


ruban est enfoncé dans la pâte qui remplit les 
espaces entre les rives amincies de deux panneaux 
adjacents, l'enduit s'infiltre à travers les perfora¬ 
tions, renforçant l'adhérence. 

Quand le ruban enrobé et la pâte ont séché, appli¬ 
quez une seconde couche par-dessus la première. 
Elle sera de 6" à 8" plus large que la première et on 
l'étalera en l'amincissant, en partant du centre. Lais¬ 
ser sécher et appliquez une troisième couche. Cette 
troisième et dernière couche est étalée jusqu'à une 


distance de 12" à 14" du centre. Quand la dernière 
couche sera parfaitement sèche, poncez légèrement 
avec du papier de verre à grain moyen monté sur 
un bloc à poncer. 

Pour réunir par joints d'about des panneaux non 
amincis, procédez de la même façon, mais en appli¬ 
quant de'légères multicouches au centre des joints. 
Il est recommandé, dans ce cas, d'étaler la pâte sur 
une distance de 2" à 4" au-delà de celle qui est 
suggérée pour les joints amincis. 




Espacez les clous de 7", verticalement, au 
moins à 3 /b" des rives des panneaux adjacents, 
les uns à côté des autres. 


Appliquez une couche épaisse de pâte à joints 
pour remplir la rainure que forment les rives 
amincies des panneaux. 


Centrez le ruban perforé sur toute la longueur 
du joint et pressez-le dans la pâte à l’aide d’un 
couteau à murs (angle de 45°). 


Pendant que la première couche sèche, appli¬ 
quez une première couche de pâte par-dessus 
les autres clous entre les joints. 




Quand la première couche est sèche, appli- 
quez-en une seconde. Etalez-la en l’amincissant 
sur une largeur de 6" à 8". 


Appliquez une troisième couche fine, étalée 
sur une distance de 12" à 14", ainsi que par¬ 
dessus les têtes des clous. 


Quand l’enduit est sec, poncez légèrement 
avec du papier de verre à grain moyen pour 
rendre la surface lisse et unie. 


Appliquez sur le joint une couche d’apprêt. 
Utilisez de la gomme laque si le mur doit être 
recouvert de papier. (Celui-ci s'enlèvera mieux.) 
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Pose du ruban sur un coin intérieur 


Pose de ruban sur un coin extérieur 


Elle se fait comme pour les joints plats (p. 96) mais Pressez la pâte dans l'angle avec un couteau à en- 
en pliant le ruban dans l'angle du coin. Remplissez duire et étalez l'excès en l'amincissant vers les bords, 
le joint de pâte à la jonction des murs et appliquez-en Laissez sécher; appliquez une seconde puis une troi- 
suffisamment sur les murs pour enrober le ruban plié, sième couche. Celle-ci sèche, poncez et donnez l'apprêt. 



Remplissez la rainure de pâte, étalée sur Pliez le ruban perforé sur la ligne médiane Appliquez une 2e et une 3e couche de 
1V 2 " par-dessus les surfaces adjacentes. et posez-le en l’enrobant de pâte. pâte. Aplanissez à l’aide d’un outil d’angle. 


Réparation des petits trous dans les panneaux 

Bouchez un petit trou dans un panneau en introdui- de prise. Recouvrez de pâte les rives de la pièce et 
sant une pièce dans l'ouverture. Agrandissez le trou fixez-la dans l'ouverture. Une fois l'enduit sec, enlevez 
pour corriger sa forme irrégulière, taillez une pièce la vis, recouvrez la surface entière de pâte avec une 
dans une retaille. Une vis enfoncée au centre servira truelle et parfaites la finition comme à la page 98. 



Elargissez l’ouverture autour du trou. Po- Une vis fixée sur la pièce servira de prise Enlevez la vis; recouvrez la pièce de pâte 

sez une pièce; recouvrez les rives de pâte. pour la tenir en place. avec une truelle; voyez p. 98. 


Renforcez les coins extérieurs avec des baguettes de 
métal appelées baguettes d'angle. Le modèle à brides 
de papier illustré ci-dessous se fixe à l'aide de pâte; 
d'autres modèles sont cloués sur l'ossature murale. 



Appliquez une couche 

de pâte sur le coin, 
avant de poser les 
baguettes d'angle 
métalliques à brides 
de papier. Noyez les 
têtes des clous des 
modèles tout métal. 



Fixez la baguette de 
métal. Appliquez la 
1 re couche de pâte 
par-dessus le ruban 
en l’étalant à 3" ou 4" 
au-delà, Amincissez 
sur les bords. Laissez 
sécher une nuit. 



Appliquez une 2e 
couche. Etalez-la en 
l’amincissant au-delà 
de la première. Lais¬ 
sez sécher une nuit, 
puis poncez le jour 
suivant. Essuyez 
complètement avant 
de donner l’apprêt. 
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La plaque de fond étant fixée, recouvrez de pâte 
ies rives et le dos de la pièce, ainsi que la sur¬ 
face extérieure de la plaque. 


Posez la pièce en pressant légèrement contre 
la plaque de fond jusqu'à ce que la pâte com¬ 
mence à sécher. 


Remplissez généreusement les interstices au¬ 
tour de la pièce et recouvrez toute la surface 
de pâte. Laissez sécher. 


La pâte sèche, terminez la finition en ponçant 
avec du papier abrasif monté sur bloc. Amincis¬ 
sez les bords. 


Découpez une plaque plus grande que l’ouver¬ 
ture et percez au centre un trou pour le doigt. 
Recouvrez ses bords d’adhésif et posez-la. 


Tenez la plaque par un doigt passé dans le trou 
central et faites-la adhérer à la sous-face du 
mur. Renforcez avec des vis. 


Trous importants dans les panneaux 


Sciez un carré dans une retaille. Appliquez la 
pièce par-dessus le trou à boucher et dessinez 
le contour au crayon. 


A l’aide d'une scie à guichet, découpez le long 
des traits de crayon une ouverture dans le mur 
autour de la déchirure. 


Un trou important peut être bouché en y cimentant 
une pièce découpée dans une retaille que vous faites 
reposer sur une plaque fixée à l'intérieur. A l'aide 
d'une scie à guichet, corrigez la forme irrégulière du 
trou et agrandissez-le pour y faire pénétrer la plaque 
de soutien. Cimentez la plaque (contreplaqué ou plan¬ 
che murale mesurant 2" de plus que l'ouverture) du 
côté intérieur du panneau endommagé. Dans une re¬ 
taille, découpez une pièce mesurant W de moins que 
l'ouverture et cimentez-la sur la plaque de soutien. 
Remplissez les interstices autour de la pièce, puis 
recouvrez-la entièrement de pâte Quand la pâte est 
sèche, poncez et terminez la finition. 
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Réparation d’un ruban déchiré 

Une déchirure de ruban, sans cassure apparente du 
joint, est habituellement causée par le rétrécisse¬ 
ment d'un des panneaux ou des deux. Détachez tous 
les morceaux de rubans déchirés, petits et grands, 
afin que la réparation ne présente pas de renfle¬ 
ments. Faites bien attention de ne pas arracher de 
morceaux de pâte ou de sous-couche de panneau. 
Poncez la partie à réparer. Remplissez les fissures 
de pâte à joints, puis posez un nouveau ruban par¬ 
dessus celui qui est endommagé. 

Laissez sécher, puis poncez avec un papier abrasif 
à grain moyen. Une seconde couche de pâte à joints 
est parfois nécessaire pour rendre la réparation 
absolument invisible. 





Détachez les morceaux de rubans endom 
magés dans la partie à réparer. 


Poncez la surface d'où le ruban a été 
enlevé pour qu’il n’y ait pas de bosses. 


Posez un nouveau ruban à l’aide de pâte. 
Amincissez aux extrémités. 


Installation de panneaux doubles 

Deux rangées de panneaux augmentent l'insonorisa¬ 
tion des murs et empêchent les clous de ressortir. 
Posez la première rangée de panneaux réguliers de 
3 /s" de la façon habituelle (p. 95). A l'aide d'une large 
truelle, appliquez, sur les panneaux de fond, des 
noix de pâte espacées de 8". Posez, par-dessus, les 
panneaux extérieurs. Les joints des deux rangées 
doivent être décalés d'au moins 10". 

Pour étaler l'adhésif et renforcer l'adhérence, frap¬ 
pez sur une pièce de bois de 2 x 4 avec un marteau 
et cela sur toute la surface des panneaux. On peut 
enfoncer des clous dans les montants de l'ossature 
murale pour maintenir les deux rangées ensemble. 
L’adhésif sec, enlevez les clous et bouchez les trous. 




Appliquez sur la première rangée de pan¬ 
neaux des noix de pâte. 


Posez les panneaux extérieurs de façon 
que les joints ne soient pas superposés. 


Frappez un bloc de bois avec un marteau 
pour rapprocher fermement les panneaux. 



Brèche dans un panneau 

Les dégâts que subissent les panneaux sont plus sou¬ 
vent des marques de coups que de véritables déchi¬ 
rures. Les brèches se réparent de la même façon que 
les grandes déchirures (p. 98), sauf que le panneau 
endommagé sert de plaque de fond. Passez la surface 
à réparer au papier de verre à gros grain pour la 
rendre rugueuse afin de donner une meilleure prise à 
la pâte à joints. Si la marque est large, appliquez une 
couche de pâte; laissez sécher et appliquez autant 
de couches qu'il est nécessaire pour boucher le trou. 

Quand la pâte sera parfaitement sèche, poncez et 
parfaites la finition. Si la marque est petite, une 
seule application suffit pour la remplir. Terminez en 
ponçant la réparation pour la rendre unie et lisse. 



Passez au papier abrasif la surface à 
réparer pour donner prise à la pâte. 



Remplissez la cavité d’une ou de plusieurs 
couches de pâte à joints. 



La pâte sèche, poncez la surface pour la 
rendre unie, et donnez l’apprêt. 
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Clous qui ressortent des panneaux 

Un clou noyé dans un panneau peut commencer un 
mouvement de poussée vers l’extérieur et causer 
sur la surface du panneau, normalement unie com¬ 
me une feuille de papier, une protubérance ou un 
renflement. 

Cette poussée du clou vers l’extérieur peut s’expli¬ 
quer de plusieurs façons: il peut avoir été mal posé; 
le montant de l’ossature murale peut avoir rétréci 
ou gonflé, par suite de variations d'humidité; des 
vibrations ou des déplacements de matériaux peu¬ 
vent être responsables de la lente sortie des clous. 

Le moyen habituel pour corriger ce défaut con¬ 
siste à poser un autre clou à 1 W de celui qui ressort. 
Enfoncez le nouveau clou droit et juste, et formez 
un creux dans le panneau (p. 93). Pendant le clouage, 
maintenez fermement de la main le panneau contre 
l’ossature murale pour éviter le va-et-vient du pan¬ 
neau sur la tige du clou. 

Si le clou qui dépasse s’enlève difficilement, en- 
foncez-le au-dessous de la surface de travail à l’aide 
d'un chasse-clou, au besoin. Enlevez débris, pous¬ 
sières et autres matériaux désagrégés, puis bouchez 
la surface endommagée et le creux du nouveau clou 
avec de la pâte à joints. 

Si le clou qui ressort est petit et n'est pas 
placé dans un endroit visible, on peut le laisser 
tel quel. 

S'il se trouve sur une surface lustrée ou très 
vivement éclairée, la réparation s'impose, cela va 
de soi. 



Un clou qui dépasse doit être fixé immé- Enlevez et remplacez le clou qui dépasse Si le clou s’obstine à ressortir, pesez sur 

diatement pour éviter des dégâts plus ou noyez-le sous la surface, Utilisez un le panneau et enfoncez un autre clou à 

graves. chasse-clou, au besoin. IVfe" de celui qui dépasse. 



Recouvrez de pâte le creux du nouveau A l’aide de papier abrasif à grain moyen, Donnez l’apprêt aux endroits recouverts 
trou et la partie endommagée par l’ancien monté sur un bloc, poncez la surface pour de pâte avant d’entreprendre la peinture 
clou. la rendre unie et lisse. ou la pose du papier peint. 


Remplacement d’un carreau de plafond 



Pour enlever un carreau brisé, en- Arrachez les vieux clous ou agrafes. Coupez au couteau les languettes A l’aide d’une spatule, appliquez une Posez le nouveau carreau dans le 

taillez le pourtour avec un couteau Enlevez aussi les parties du carreau sur les bords du carreau de rempla- couche d’adhésif sur la sous-face du trou du plafond. Fixez-le de niveau 

ou une lame de scie. qui restent. cernent. carreau de remplacement. en poussant des deux mains. 
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Remplacement d’un panneau de bois 

Au cours de la rénovation d'une pièce, il est parfois 
nécessaire de remplacer un panneau de bois parce 
qu'il est endommagé, ou dans un but décoratif. En 
démontant le panneau, faites attention de ne pas en¬ 
dommager les corniches et les plinthes (p. 398); il 
peut être difficile d'harmoniser les teintes d'origine. 

Détachez le panneau, d'abord avec un couteau à 
mastiquer, puis avec un ciseau à lame droite ou un 
levier-barre très mince. Faites attention de ne pas en¬ 
dommager les matériaux qui doivent resservir, ainsi 
que les panneaux adjacents. Les panneaux sont habi¬ 
tuellement collés le long des montants, sauf sous les 
corniches et les plinthes. Il est souvent nécessaire de 
gratter les traces de colle sur les montants ou les 
murs avant de pouvoir poser le nouveau panneau. 


Faites attention, en les démontant, de ne 
pas endommager les plinthes et les corni¬ 
ches qui devront resservir. 


Arrachez les clous avec des pinces ou un 
arrache-clou. S’ils n’offrent pas assez de 
prise, noyez-les. 


Pratiquez une fente près d’un bord du 
panneau avec un marteau et un ciseau 
pour décoller l’autre partie du montant. 


Un levier-barre mince donnera suffisamment de prise 
pour faire sauter la colle et les clous. 


Installez le nouveau panneau. Martelez A l’aide d’un chasse-clou, enfoncez les Reposez corniches et plinthes. Si vous 
les surfaces en vous servant d’un bloc clous au ras ou au-dessous de la surface, vous servez des trous percés par les pre- 


Forcez avec une barre à démolition du 
côté fendu; endommagez le panneau le 
moins possible: il pourra servir. 


A l’aide d’un couteau à mastiquer, faites 
sauter la colle entre panneau et montant 
(ou mur) et enlevez le panneau. 


Grattez les traces de colle; posez le nou¬ 
veau panneau pour vérifier l’ajustement; 
enlevez-le. Appliquez l’adhésif. 


Pour enlever un panneau de bois, insérez un cou¬ 
teau à mastiquer entre le panneau et le montant. 


protecteur, puis enfoncez les clous. Bouchez les trous au mastic. miers clous, prenez des clous plus gros. 
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Continuez à écarter et à insérer des cales 
jusqu'à ce que la plinthe puisse se déta¬ 
cher facilement du mur. 


Quand l’écartement entre le mur et la 
plinthe vous semblera suffisant, interposez 
une cale. 


Insérez l'extrémité d’un mince levier-barre 
ou d’un ciseau entre plinthe et mur; forcez 
vers l’extérieur légèrement. 


Mesurez la plinthe de remplacement à 
l’aide de celle qui a été ôtée et marquez 
les angles des coins. 


Découpez à l’aide d’une boîte à onglets, 
Posez la nouvelle plinthe et clouez-la, 
Noyez la tête des clous; bouchez les trous, 


Enlevez les clous restés sur le mur en vous 
servant d’un bloc de bois pour ne pas 
endommager sa surface. 




















Plinthes et moulures 


Raccordement en angle des plinthes 


Pose de quarts-de-rond 


Le mesurage et la découpe des plinthes que Ton 
doit remplacer dans les coins intérieurs doivent être 
faits avec grand soin. Les plinthes qui se raccordent 
à des coins intérieurs sont réunies au moyen de 
joints par superposition (p. 399). Les joints sont 
d'exécution plus difficile et plus longue que les 
onglets ordinaires, mais, bien réalisés, ils offrent un 
travail plus soigné et plus élégant. On confectionne 
un joint à onglet (p. 393) quand il faut couper et 
raccorder des plinthes à un coin extérieur. 




Coin intérieur: Clouez temporairement la Déclouez la plinthe et découpez soîgneu- Quand la découpe est terminée, la plinthe 

plinthe dans l’angle. Tracez dessus le pro- sement à la scie à découper le long du se superpose à la plinthe adjacente et en 

fil d’une autre plinthe. trait de crayon. épouse le relief. 



Aboutez les deux plinthes en un joint par Raccordement dans un coin extérieur: Raccordez les deux bouts pour former un 

superposition. Clouez-ies à la lisse. Noyez Mesurez les deux plinthes et découpez-les joint à onglet. Clouez à la lisse. Enfoncez 

les têtes de clous et obturez. à un angle de 45° avec une boîte à onglets, d’autres clous dans l’angle. 



Coupez les moulures 

à la longueur requise 
pour recouvrir la base 
des plinthes. Faites 
des découpes à onglet 
ou par superposition. 
Les clous doivent 
être assez longs 
pour pénétrer dans le 
sous-plancher et le 
plancher. 


A l’endroit où la mou¬ 
lure atteint une porte, 
arrondissez le quart- 
de-rond. Une section 
courbe a une appa¬ 
rence plus soignée 
qu’une section droite. 


Placez la moulure 
sur une retaille et 
tranchez l’extrémité 
au ciseau suivant le 
tracé de la courbe, 
Finissez au papier 
abrasif à gros grain 
d’abord, à petit grain 
ensuite pour parfaire 
l'arrondi et te rendre 
lisse. 


Finissez le travail en 
noyant les têtes des 
clous sous la surface 
des moulures avec 
un chasse-clou. Bou¬ 
chez les trous avec 
un mastic assorti, 
essuyez et peignez. 
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Escaliers 


Description 

L'escalier se compose fondamentalement de deux 
pièces de bois (limons) taillées en biais, reliant deux 
paliers successifs, et supportant les marches. Les 
deux types principaux de passages d'escalier sont 
celui à limons découpés, où le chant supérieur des 
limons est taillé en dents de scie sur lesquelles 
reposent les marches (girons horizontaux et contre¬ 
marches verticales); et celui à limons droits, à 
chants rectilignes munis d'entailles dans lesquelles 
s'engagent les marches. 



Escalier à Escalier à limons 

limons droits découpés vers la droite 


Beaucoup d'escaliers offrent une combinaison de 
types différents. Les marches peuvent être engagées 
dans un limon droit d'un côté, celui du mur par 
exemple, et, de l'autre, reposer sur les chants d'un 
limon découpé. Quand le limon d'un côté de l'escalier 
est découpé, les réparations des marches se font fa¬ 
cilement par le dessus. Si les deux limons sont droits, 
les réparations doivent se faire par en dessous, ce qui 
peut nécessiter l’enlèvement de lattes et de plâtre, ou 
de panneaux muraux. Des difficultés surgissent quand 
l'escalier est renforcé de supports sous les marches. 
Il n'y a pas de problèmes si les limons sont découpés, 
mais, s’ils sont droits, le remplacement des marches 
représente un travail de charpente important. 



La rampe, en bois, mais par¬ 
fois en métal recouvert de 
plastique, peut être fixée au 
mur par des supports. 



Les premières marches que 
l'on ne peut fixer sur les li¬ 
mons doivent être engagées 
dans les entailles du pilastre. 




Marche inférieure 


Balustrade se compo¬ 
sant de la rampe, des 
balustres et des 
pilastres 

Rampe fixée aux pilas¬ 
tres à chaque extrémité 
et aux balustres 


Balustre (ou barreau), 
poteau vertical suppor¬ 
tant la rampe 


Marches et contremar¬ 
ches fixées sur les 
chants verticaux et 
horizontaux du limon 
découpé 


Pilastre, poteau princi¬ 
pal de la balustrade et 
support des premières 
marches 


Marches et contremarches 
collées et enfoncées à l’inté¬ 
rieur des entailles du limon 

Contremarche (partie- 

verticale) 

Marche (partie - 

horizontale) 


Nez (partie saillante, — 
habituellement arrondie, 
de la marche inférieure) 


Moulure utilisée pour couvrir 
l’espace libre entre la marche 
et la contremarche. 


Limon 


Mur 
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Escaliers 


Elimination des craquements 

La plupart des grincements proviennent du frotte- des limons droits pour renforcer la solidité et la 
ment d'une marche contre le haut ou le bas d'une stabilité de l'ouvrage. 

contremarche, ou contre un limon, à l’une ou l'autre Si l'origine du craquement est déterminée, on peut 
extrémité. le supprimer de façon permanente. Si la sous-face de 

Les éléments visibles d'un escalier sont les mar- l'escalier est accessible, la réparation peut se faire 
ches, contremarches, limons et moulures. Les prin- de façon invisible. Du graphite en poudre ou d'autres 
cipaux éléments cachés sont les clous et la colle qui lubrifiants secs supprimeront ou assourdiront consi- 
tiennent l'ensemble, les blocs d'angle triangulaires dérablement certains craquements comme ceux pro¬ 
collés aux joints des marches et des contremarches, venant de la jonction des marches et des contre- 
et les coins souvent collés à l'intérieur des entailles marches. Les lubrifiants secs: solution temporaire. 



Pour supprimer un craquement provenant Supprimez les grincements provenant du A l’aide d’un couteau bien affûté, décou- 

du devant d’une marche et du haut d’une haut ou du bas d’une contremarche en pez au ras des contremarches le bord des 

contremarche, clouez la marche à la con- insérant de minces cales de bois encollées cales qui dépasse et recouvrez d’une 

tremarche en enfonçant les clous à angles. en haut ou en bas de la contremarche. moulure pour cacher la réparation. 



Un autre moyen de supprimer les craque- Corrigez les craquements généralisés en Pour raffermir et renforcer l’assemblage, 

ments sur le dessous des marches et le posant des équerres métalliques sur la enfoncez fermement les cales déjà en 

dessus des contremarches: fixez, par-des- sous-face des marches et le dos des place et installez-en d’autres, le cas 

sous, des blocs avec de la colle et des vis. contremarches. échéant. 


Consolidation d’un balustre branlant 

Le tassement de la maison produit parfois l'affais¬ 
sement d'une volée d'escalier. Les balustres, ou bar¬ 
reaux verticaux soutenant la rampe, peuvent alors 
se relâcher. On renforce les balustres en enfonçant 
de petites cales de bois dur entre eux et la rampe. 



Consolidez un balustre 
branlant avec une lan¬ 
guette de bois légè¬ 
rement plus épaisse 
que l’interstice formé 
par l'affaissement 
de l'escalier. Donnez- 
lui, au papier abrasif, 
ou au rabot, la forme 
d'un coin, en suivant 
le fil du bois dans le 
sens de la longueur. 



Insérez sur le haut du 
balustre la languette 
de bois encollée. 
Calez-la à petits coups 
de marteau et décou¬ 
pez le bord qui dépas¬ 
se. Il est recommandé 
de faire ce travail le 
soir pour permettre à 
la colle de sécher au 
cours de la nuit, alors 
que personne n’utilise 
l’escalier. 



Une autre solution 
consiste à percer un 
trou en biais et à poser 
une vis qui pénètre 
dans la rampe à travers 
le balustre. Le trou 
dans le balustre doit 
être fraisé (p. 74) et 
assez large pour que 
la vis s’enfonce sans 
forcer. 
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Escaliers 


Réparation des marches par le dessus 


La plupart des escaliers nécessitent des réparations 
fréquentes, surtout dans les vieilles maisons. Tout 
l’ouvrage peut devenir branlant et doit être ren¬ 
forcé; il peut falloir raffermir la rampe et réajuster 
les balustres. 

Le tassement d'un mur de la maison peut écarter 
le limon des marches. Il suffit alors de remettre le 
limon en place en enfonçant des cales entre celui-ci 
et le mur. Les cales, cependant, ne conviennent pas 
si l'écartement entre le limon et les marches dépasse 
W, car le limon pourrait se fendre. Si l'écartement 
est trop large, la seule chose à faire est de remplacer 
toutes les marches. 

Un problème fréquent est celui des marches 
délabrées et usées. Au lieu de remplacer les vieilles 
marches, il est plus facile de les retourner afin 



Démontez les balustres dont le bas est 

fixé dans, des encoches et le haut dans 
des trous en enlevant la moulure. 



Faites glisser les balustres hors des enco¬ 
ches, puis tirez vers le bas pour les déga¬ 
ger de la rampe. 



Les balustres démontés, détachez la mou¬ 
lure, qui se trouve sous le nez de la mar¬ 
che, avec un levier. 



<" yxy y:-..'- 


que la surface endommagée soit sur le dessous 
et que la surface en bon état repose, elle, sur le 
dessus. 


fiftfiiffii 


Si la marche et la contremarche sont 
assemblées par embrèvement, percez des 
trous à la base et sciez le long du joint. 


N’essayez pas de dégager la marche 
complètement. Coupez les clous enfoncés 
à travers la contremarche dans la marche. 


Soulevez la marche au-dessus de la con¬ 
tremarche, assez pour permettre le pas¬ 
sage de la lame d’une scie à métaux. 


Assemblage par limon et cales montrant remplacement des 
cales et la façon de les poser entre le limon et les marches. 


Saisissez l'extrémité de la marche et sou- Retournez une marche usée pour utiliser Pour installer une nouvelle contremarche 






Dans les escaliers de bonne fabrication, l’assemblage des mar- levez-la. Faites-la pivoter pour dégager sa sous-face. Découpez de nouvelles rai- sur un escalier à limons découpés, taillez 
ches et des contremarches est à rainure (à gauche). l’autre extrémité du limon. nures. Poncez et donnez l’apprêt. des onglets aux extrémités. 
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Escaliers 


Réparation des marches par le dessus 



Posez le côté chanfreiné de la contremarche Collez la cale, puis la contremarche. Enfoncez Collez et clouez l’assemblage à onglet de l’an- Si l’assemblage doit être renforcé, enfoncez 

contre le limon extérieur. Rabotez la contre- les clous en biais, à travers la contremarche, gle extérieur. Essuyez les bavures et noyez les une cale encollée entre la contremarche et 

marche pour que l’assemblage soit parfait. dans le limon. têtes de clous avec un chasse-clou. l’entaille verticale du limon mural. 



Retournez la marche et tracez sur le dessus Mesurez sur la vieille marche l'emplacement Découpez dans le joint à onglet l’emplacement Sciez l’angle du coin intérieur du bord extérieur 

un trait à l’onglet à 45° dans l’angle extérieur, des balustres et reportez ces mesures sur la de la moulure extérieure ainsi que les encoches de la marche afin qu’elle épouse la forme du 

là où les moulures extérieures s’emboîtent. sous-face de la nouvelle ligne à onglet. des balustres. bord angulaire du limon. 



Posez une retaille de bois de ia largeur et de Ëncofez le bord intérieur de la marche et enfon- Clouez la marche sur le dessus du limon exté- Replacez la vieille moulure extérieure. Enfoncez 

l’épaisseur de la marche dans l’entaille du II- cez-la à petits coups. Intercalez un bloc entre rieur. Ne posez pas les clous trop près du bord: les clous sous la surface et bouchez les trous 

mon. Placez une cale dessous; retirez la retaille. marteau et marche pour protéger celle-ci. le bois fendillerait. Ne mettez pas de colle, avec du mastic de la couleur du bois. 
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Escaliers 


Réparation des marches par le dessous 


Si l'escalier est entre deux murs, les marches et les 
contremarches doivent être retirées par en dessous. 
Ces travaux sont relativement faciles, si la sous- 
face de l'escalier est accessible par le palier in¬ 
férieur. Si elle ne l'est pas, faites appel à un 
spécialiste. 



Une pièce de bois dur 
clouée à la marche et 
à la poutre consolide 
l’ouvrage. 


Les marches et les 
contremarches sont 
assujetties par des 
blocs d’angle collés 
et cloués ou vissés. 




Si des cales sont interposées entre les 
marches et les limons, enlevez-les avec 
un ciseau, sans rien endommager. 


Si l’assemblage des marches et des con¬ 
tremarches est à rainure, percez un trou 
par-devant, insérez une lame et sciez. 



Si l’assemblage n’est pas à rainure, enle¬ 
vez les vis ou les clous; séparez la marche 
de la contremarche avec un ciseau. 



A l’aide d’un marteau et d’un bloc de bois, 
martelez la marche par le nez pour la 
repousser. Dégagez-la par-derrière. 


Posez une nouvelle marche et contremar¬ 
che. Clouez temporairement le bas de 
celle-ci, puis enfoncez des cales verticales. 


Enlevez les clous et sciez de biais la partie 
des cales qui dépasse de la nouvelle con¬ 
tremarche. 



La sous-face de certains 
escaliers est recouverte 
de lattes et de plâtre, 
de panneaux muraux ou 
de planches. Pour vérifier 
l’existence de poutres 
de soutien, enlevez, sur 
toute la largeur de l'esca¬ 
lier, 6" de revêtement 
afin d’avoir une vue de la 
sous-face. Enlevez le 
plâtre avec un ciseau. 

S’il s'agit de panneaux 
muraux ou de planches, 
percez quelques petits 
trous et découpez un 
panneau de 6". 




Encollez les cales horizontales et enfon- 
cez-les le plus profondément possible 
dans les entailles sous la marche. 


Tranchez au ciseau ou sciez la partie des 
cales qui dépasse le bord inférieur du 
limon. 



Percez des avant-trous à 6" de chaque 
bout et posez des vis à travers la contre¬ 
marche au-dessus du milieu du chant. 
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Planchers 


Elimination des craquements 

Le craquement d'un plancher peut provenir du frot¬ 
tement d'une lame qui bouge contre une autre ou 
contre un clou. Ce peut être la conséquence d'une 
construction fautive, de bois mal séché, ou de l'âge. 

Déterminez avec précision l'endroit où se produit 
le craquement ou le grincement. Faites marcher 
quelqu'un sur le plancher, pour localiser ce craque¬ 
ment. 

S'il se produit sur le plancher du rez-de-chaussée 
et si les solives du plafond du sous-sol sont appa¬ 
rentes, il est possible de faire la réparation par- 
dessous en consolidant les solives par de nouvelles 
entretoises. Clouez en biais une pièce d'un seul tenant 
de 2 x 8 ou deux pièces de 2 x 4 placées en chicane, 
afin de pouvoir clouer leurs extrémités du côté 
opposé des solives. On peut également poser des 
cales entre les solives et le plancher, à l'endroit du 
craquement. 

Si le plafond du sous-sol est doublé, ou si le 

Clou de parquet de forme spéciale 

craquement se produit sur le plancher d'un étage, 
la réparation doit se faire à la surface même du 
parquet. Enfoncez des clous torsadés de forme 
spéciale à travers le plancher, dans les solives, ou 
entre les solives dans le plancher. 




• -y- \ •*,; 
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Localisez le craquement, puis percez de petits 
avant-trous avant d’enfoncer les clous annelés 
dans (es solives. Noyez ies têtes et bouchez. 



Quand le plafond du sous-sol n’est pas doublé, 

on enfonce des cales de bardeau sous l’endroit 
où se produit le craquement. 



Si les lames bougent, percez des avant-trous 
dans le faux plancher; posez des vis à bois pour 
rapprocher les lames du faux plancher. 



Si des lames ont bougé, lubrifiez les interstices 
entre les aboutements avec du graphite et bou¬ 
chez avec du mastic ou de la pâte de bois. 


109 










Planchers 


Elimination des craquements 

Les craquements des planchers proviennent souvent 
de la déformation du bois. Le gauchissement longi¬ 
tudinal d’une solive produit une dépression affectant 
le support d’une partie du faux plancher disposé en 
diagonale. Cette partie du plancher étant ainsi af¬ 
faiblie, il se produit des craquements provenant de 
diverses directions. On peut corriger ce défaut en 
appuyant contre le faux plancher une pièce de bois 


dur dont la longueur dépasse celle de l’écartement. 
Avant de la clouer contre la solive, il est parfois 
nécessaire de la supporter avec un vérin. 

Le gauchissement d'une lame de parquet est une 
autre manifestation de déformation, en particulier 
quand une des extrémités se soulève. Il faut alors per¬ 
cer des avant-trous dans la partie haute du gauchisse¬ 
ment et enfoncer des clous torsadés dans la solive. 


il! 
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Ecartement: Le gauchissement ou l'affaissement 
longitudinal d'une solive affaiblit le support d’une 
partie du plancher, et un écartement se produit. 


On corrige ce defaut de façon définitive en clouant 
contre la solive une pièce de bois dur dont ia lon¬ 
gueur dépasse celle de l’écartement. 
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Êntrétûlsémsnt plein 


Découpez des entretoises additionnelles (une par 
portée de 8") aux dimensions exactes; forcez-ies 
entre les solives. 
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Lames de parquet: Pour vérifier le gauchiss 
d’une lame, posez par-dessus un matériau rigi 
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Planchers 


Redressement des planchers affaissés 

Le fléchissement d'un plancher peut être directement 
responsable du blocage des portes et des fenêtres, des 
fissures dans les plafonds et les murs de plâtre, et 
même des fuites dans la toiture. Réparez un plancher 
affaissé avant d'entreprendre les travaux de rénova¬ 
tion. Le fléchissement du plancher du rez-de-chaussée 
provoquera celui des autres paliers et du toit. Il est 
dû à une insuffisance de soutien sous les solives du 
plancher. Le redressement pratiqué au sous-sol cor¬ 
rigera le fléchissement de tous les paliers. 

Une méthode consiste à remonter à leur niveau 
primitif les solives affaissées à l'aide d'un petit 
vérin à vis surmonté d'une allonge 4 x 4 en bois. 
Posez sur le plancher en béton du sous-sol une 
lourde poutre qui servira de socle au vérin afin 
d'empêcher le béton de se désagréger sous la puis¬ 
sante poussée qu'il faut exercer pour soulever les 
solives. Une autre poutre est installée directement 
sous les solives, maintenue en place par la pression 
exercée par l'allonge 4 x 4 du vérin. Tournez le levier 


du vérin: les solives affaissées se lèveront graduelle¬ 
ment sous la poussée de la poutre horizontale. Il faut, 
à ce stade, prendre de grandes précautions et, dès 
qu’une résistance se fait sentir, arrêter le travail 
pendant au moins 24 heures. Continuer pourrait 
causer de considérables dommages à la maison. 

Au bout de 24 heures, il serait peu prudent de don¬ 
ner plus d’un quart de tour au levier. En dépit de la 
facilité de montée du vérin et du temps que prend le 
redressement progressif du fléchissement, il ne faut 
en aucun cas donner plus d'un quart de tour toutes les 
24 heures. On peut rendre la réparation permanente 
en installant une colonne en acier à chaque extrémité 
de la poutre de soutien. Chaque colonne repose sur 
une fondation de béton d'au moins 24" de côté et 
d'une épaisseur de 12". Des vérins télescopiques en 
acier sont plus faciles à installer, mais plus onéreux 
que ces colonnes. Certains règlements du bâtiment 
exigent qu'on soude le mécanisme de la vis pour le 
bloquer; d'autres, qu'il soit recouvert de 6" de béton. 



Plaque supérieure 
(parfois munie d’un ) 
manchon) 





Vérin télescopique: Posé sur une fondation en béton, 
et bien utilisé, il est capable de lever des charges 
de 13,000 Ib en toute sécurité. Il peut supprimer 
les fléchissements de plancher de façon permanente. 
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Planchers 





Remplacement des lames de parquets endommagées 

Les raisons qui nécessitent le remplacement d'une 
partie du parquet sont nombreuses: lames endom¬ 
magées, percement d'un passage pour effectuer des 
réparations de plomberie ou d'électricité, etc. La 
façon d'effectuer ce travail est toujours la même. 

Percez une série de trous qui se chevauchent le long 
de la médiane transversale de la lame endommagée, 
en ayant soin de ne pas entamer le faux plancher 
trop profondément. S'il n'y a pas de faux plancher, les 
trous devront se trouver au-dessus des solives pour 
donner aux lames de remplacement un point d'appui. 


Tranchez la languette au ciseau ou fendez la lame en 
son milieu. Equarrissez les bords dentelés des trous. 

Découpez une nouvelle lame de même longueur 
pour qu'elle s'emboîte bien. Enlevez la partie infé¬ 
rieure de la rainure, faute de quoi il serait impossi¬ 
ble d'introduire la lame dans l'ouverture. Encollez 
languette et rainure. Insérez la languette de la nou¬ 
velle lame dans la rainure adjacente et enfoncez à 
coups de marteau le côté rainuré dans le parquet. 
Percez des avant-trous aux deux bouts de la lame et 
le long du chant rainuré. Noyez la tête des clous. 


Introduisez la languette 


Enlevez le bord inférieur de 
la rainure et clouez aux extrémités 


Percez une série de grands trous le long de 
la médiane, à contrat il de la lame à enlever. 
Ne percez pas le faux plancher. 


A l’aide d’un ciseau bien affûté, tranchez la 
languette de la lame à enlever. Retirez la lame 
et ébarbez les bords de l’ouverture. 


Autre méthode de retirer la lame: fendez au 
ciseau la lame endommagée en son milieu, 
dans le sens du fil. Arrachez les morceaux. 


Mesurez la longueur de l’ouverture et découpez 
fa lame de remplacement. Essayez la nouvelle 
lame dans l’ouverture pour vérifier l’ajustement. 


Obturez les trous de clous et les joints avec du 
mastic et refinissez en fonction de l'harmonie 
du parquet. 


Percez des avant-trous aux deux bouts et le 
long du chant rainuré. Clouez et noyez ia tête 
des clous. 


Retournez la lame et tranchez au ciseau le bord 
inférieur de la rainure: elle se posera sur la 
languette de la lame adjacente. 


Encollez languette et rainure, Insérez ia lan¬ 
guette et enfoncez la lame en place à l'aide 
d’un maillet et d’un bloc de bois. 
















Planchers 


Installation d’une sous-finition en panneaux durs 


Des parquets usés peuvent être recouverts de car¬ 
reaux ou de linoléum. Pour exécuter ce travail, posez 
une sous-finition par-dessus le parquet endommagé. 
Les panneaux durs conviennent parfaitement à cet 
usage. On peut acheter les panneaux destinés aux 
sous-finitions en carrés de 4' x 4' (la dimension la 
plus pratique). Ces panneaux ont une épaisseur de 
V 4 " et sont lisses des deux côtés. On peut aussi pren¬ 
dre des feuilles de 4' x 8' et les découper en carrés 
de 4' de côté. Stockez les panneaux debout, dans la 
pièce où ils doivent être installés, 48 heures avant 
la pose. Réparez le sol en bouchant interstices et 
lézardes et en ponçant et reclouant les lames qui 
bougent. Posez les panneaux, surface rugueuse sur 
le dessous. Biseautez les bords. 



V 
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Posez le premier carré d’environ 4' de 
côté au centre et de façon qu’un côté soit 
parallèle à une solive. 


Pour découper les panneaux s’aboutant 
aux plinthes, posez un panneau à plat 
au sol et poussez-le contre la plinthe. 


Appuyez un crayon contre un petit bloc 
de bois que vous faites glisser le long de 
la plinthe pour en dessiner la forme. 


Médiane de la pièce 
Panneau dur- 



Pose de panneaux durs carrés: En installant une sous-finition Reprenez bloc et crayon et marquez les 
en panneaux durs, posez le bord du premier carré sur le milieu points de repère du cadre de la porte sur 
d’une solive. le panneau. 


Réunissez à main levée les points de re¬ 
père pour obtenir le contour de la porte. 
Coupez à la scie le long du trait. 


Posez le panneau et marquez la partie qui 
recouvre le panneau adjacent. Découpez 
et clouez (espacement de 4"). 
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Planchers 


Ponceuse à tambour 


Ponceuse à disque 


La ponceuse à tambour se loue à bon compte et exécu¬ 
te la plupart des travaux de refinition des planchers. 
L'appareil se compose d'un tambour rotatif, recou¬ 
vert de caoutchouc, monté sur un cadre basculant à 
roulettes pour permettre de soulever le tambour au- 
dessus du sol. Une feuille de papier abrasif est en¬ 
roulée autour du tambour. Un sac recueille la pous¬ 
sière. 

Le modèle usuel convenant aux besoins domesti¬ 
ques est muni d'un moteur de U /2 c.v. fonctionnant 
sur courant continu ou alternatif de 117 volts et de 



Sac à poussière 


Capot du tambour 


Poignée 


Interrupteur de 
courant 


— Coude pivotant 


Tuyau de sortie des 
poussières 


du moteur 


25 à 60 cycles. 

Faites basculer la machine vers l'arrière pour sou¬ 
lever le tambour au-dessus du sol. Mettez le moteur 
en marche et abaissez doucement l'appareil pour 
mettre le tambour en contact avec le sol. Si on ra¬ 
baisse le tambour trop brusquement, le papier abra¬ 
sif rayera le parquet. La ponceuse fonctionne dans 
les deux sens. Soulevez le tambour au début et à la 
fin de chaque balayage ou faites pivoter l'appareil. 
Poncez dans le sens des fils du bois, si possible. La 
machine a tendance à s'emballer; tenez-la fermement. 

Pour poser le papier, 

débranchez le fil, faites 
basculer la machine 
et levez le capot du 
tambour. Resserrez à 
la clé le tambour qui 
porte le papier abrasif. 
Certains modèles 
nécessitent une clé 
plate ouverte. 


Enroulez la nouvelle 
feuille de papier abra¬ 
sif autour du tambour 
et insérez les extré¬ 
mités dans les fentes. 
Si la ponceuse est à 
bande continue, assu¬ 
rez-vous que le mou¬ 
vement de la courroie 
suive la direction de la 
flèche imprimée à l'in¬ 
térieur de la courroie. 


Posez le papier bien 
à plat sur le tambour 
et tendez-le autour à 
l'aide de la clé. Bran¬ 
chez le fil et mettez 
le moteur en marche. 
Sans toucher au mé¬ 
canisme, assurez-vous 
que la courroie soit 
bien centrée; ajustez- 
la, au besoin. 



La ponceuse à disque sert à poncer les marches d'es¬ 
calier, les parquets près des plinthes et des encoi¬ 
gnures, l'intérieur des placards et autres endroits 
inaccessibles à la ponceuse à tambour. 



Poignées 


Carter du moteur 


Disque ponceur 


Sac à poussière 


Axe 



Ecrou de blocage 



Pour changer le disque 
abrasif, débranchez 
l’appareil, retournez-ie 
et, à l’aide d’une clé, 
desserrez l’écrou de 
blocage. Faites provi¬ 
sion de disques à gros 
grain, à grain moyen 
et à grain fin. 



Assurez-vous que le 
disque abrasif soit bien 
centré. Commencez 
par le papier à gros 
grain, puis à grain 
moyen et à grain fin. 
Faites disparaître la 
cire au papier à gros 
grain avant de passer 
au papier à grain 
moyen. 
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Planchers 


Refinition des parquets en bois dur 

Une partie importante du travail de refinition des 
parquets est la préparation. Sortez les meubles hors 
de la pièce et retirez les quarts-de-rond (qui seront 
remis en place plus tard). Le démontage des moulu¬ 
res rendra possible le ponçage des bordures, sans 
abîmer les plinthes. Les clous qui peuvent dépasser 
doivent être arrachés ou noyés et les lames qui bou¬ 
gent doivent être reclouées. Faites le premier ponçage 
à la machine à tambour dans le sens des fibres, de 
façon continue, d'un mur à l'autre. Pour ce premier 


ponçage, montez, sur le tambour, un papier à gros 
grain. Repassez la ponceuse autant de fois qu'il est 
nécessaire pour dénuder le bois. Quand vous abordez 
une nouvelle section non poncée, débordez le raccord 
sur les surfaces déjà dénudées. Continuez ainsi sur 
tout le parquet. 

Remplacez le papier par un autre d'un grain plus 
fin pour le ponçage final. Ne vous servez pas de papier 
à gros grain usé à la place d'un papier à grain plus fin. 
L'opération suivante se fait à la ponceuse à disque. 


Dans les endroits inaccessibles, utilisez une ponceuse 
à main. La finition du parquet se fait avec un scelleur 
(vernis, shellac, laque ou polyuréthane). Les produits 
à base de polyuréthane coûtent cher, mais résistent 
bien à l'humidité et aux éraflures. Appliquez trois cou¬ 
ches, quel que soit le produit. A l'aide d'un chiffon 
doux, appliquez de la cire liquide ou en pâte pour bois 
dur. Faites briller à la polisseuse. Laissez sécher, ap¬ 
pliquez une deuxième couche et polissez. Terminez le 
travail en replaçant les quarts-de-rond. 



Noyez les clous ou arrachez-les. Arrachez tou¬ 
tes les broquettes qui pourraient déchirer les 
papiers et endommager la ponceuse. 


Commencez le ponçage avec du papier à gros 
grain. Suivez le fil du bois. Le même papier doit 
servir au premier ponçage entier. 


Le ponçage final à la machine à tambour se fait 
avec du papier à grain moyen. Allez d’une extré¬ 
mité de la pièce à l’autre. 


La ponceuse à disque est destinée au ponçage 
en bordure des plinthes, des cadres de portes 
et des endroits d’accès difficile. 



Appliquez une première couche de polyuréthane 
et une deuxième le lendemain. L’application se 
fait au pinceau ou au rouleau. 


Nettoyez le plancher. La brosse de l’aspirateur 
ramassera fa sciure de bois que la ponceuse 
aura laissée. 


Laissez sécher pendant trois jours, puis appli¬ 
quez de la cire en pâte et astiquez. Etendez 
une seconde couche et polissez, 


Utilisez un bloc enveloppé de papier ou une 
raclette dans les endroits où la ponceuse a 
difficilement accès. 




Planchers 


Remplacement des carreaux endommagés 

La façon la plus simple d'enlever un carreau sans 
endommager les autres est de le chauffer avec une 
lampe à souder ou un fer à repasser. La chaleur ra¬ 
mollira l'adhésif, et le carreau se décollera facilement. 
Soulevez en commençant par un coin et progressez 
vers le centre. En cas d’impossibilité, on peut arra¬ 
cher le carreau au ciseau en partant du centre et en 
progressant vers les bords. Le carreau étant enlevé, 
grattez les traces d'adhésif qui subsistent. Posez le 
nouveau carreau en harmonisant le motif, le cas 
échéant. S'il s'emboîte mal, taillez ou poncez les 
bords. Dès qu’il s'ajuste, chauffez-le de la façon 
décrite ci-dessus pour le rendre flexible. Appliquez 
une couche d'adhésif. Posez le carreau et alourdissez- chi 
le d'un poids pendant le séchage. 


Aplanir un carreau qui se soulève 


Les carreaux ont tendance à se soulever dans les coins; 
c’est leur principal défaut. Pour y remédier, chauffez 
d'abord le carreau suffisamment pour amollir l’adhésif. 
Soulevez ensuite le carreau pour appliquer un peu d’adhé¬ 
sif sous l’endroit décollé. Rabattez et maintenez avec des 
poids, tant que la colle n’a pas séché. 


A l'aide d’un fer à 
repasser électrique, 

chauffez légèrement 
la partie soulevée du 
carreau pour ramollir 
l’adhésif. 




Appliquez sur la par¬ 
tie décollée une 
quantité suffisante 
d’adhésif. Rabattez 
le carreau et posez 
un poids dessus pen¬ 
dant la durée du sé¬ 
chage. 
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Chauffez le carreau endommagé avec un 
fer à repasser ou une lampe à souder, 
juste assez pour ramollir l'adhésif. 
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Appliquez la quantité et le type d’adhésif 
recommandés pour le genre de carreau 
que vous utilisez. 


A l’aide d'un couteau à mastiquer, soule¬ 
vez délicatement le carreau, sans endom¬ 
mager les carreaux voisins. 



Grattez les traces d’adhésif qui subsis¬ 
tent pour dénuder complètement la sous- 
finition. 


Faîtes un essai de pose en harmonisant 
le motif. Les carreaux standard ne présen¬ 
tent pas de problème. 


Posez le carreau après l'avoir suffisam¬ 
ment chauffé au fer ou à la lampe à souder 
pour l’assouplir. 


li est aussi possible d’arracher le < 
avec un ciseau. Partez du centre 
gressez vers les bords. 


WÈbm 



Il est parfois nécessaire de tailler le nou¬ 
veau carreau. Ce travail se fait au couteau 
ou au papier abrasif. 
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Le nouveau carreau étant posé, alourdis 
sez-!e d’un poids. Laissez les poids pen 
dant la durée du séchage. 










Planchers 


Réparation des carreaux abîmés 


Réparation d’un revêtement de sol en rouleaux 


Faites disparaître éraflures et marques de coups sur 
les carreaux en râpant une retaille du même matériau 
et en en faisant une poudre. Mélangez cette poudre 
avec de la laque incolore ou du vernis à séchage rapi¬ 
de. A l'aide d'une truelle, faites pénétrer cette pâte à 
l'intérieur des éraflures et des marques. Laissez sé¬ 
cher; égalisez avec laine d'acier et huile de lin. 



Râpez une entaille 

du même matériau 
que les carreaux et 
versez cette poudre 
dans un récipient. 



Ajoutez de (a laque 
incolore et mélangez 
en pâte. Appliquez 
aux endroits du revê¬ 
tement de sol qui 
doivent être réparés. 


Nettoyage des taches sur les carreaux 

Des taches non essuyées de nourriture ou de graisse 
sur un plancher peuvent s'enlever difficilement, au 
bout d'un certain temps. Les produits détachants 
dépendent de la nature des taches. 

Les agents de nettoyage les plus efficaces sont des 
produits ménagers usuels: eau de javel, vinaigre 
blanc additionné d'eau, eau oxygénée, alcool à fric¬ 
tionner, ammoniaque ménagère, essence à briquet, 
dissolvant de vernis à ongles. 

Essayez-les dans l'ordre ci-dessus: l'un d'eux agira 
éventuellement. Dans la plupart des cas, le premier, 
javel, sera suffisant. 

Une tache gluante recouvrant tout le plancher peut 
provenir d'un excès de cire ou d'une accumulation 
de couches de cire. Une forte solution d'ammonia¬ 
que ou un produit de nettoyage commercial sont 
alors recommandés. 


Le remplacement d’une partie endommagée de revê- et fixez-le avec un ruban adhésif. A l'aide d'un couteau 
tement de sol en rouleaux, comme le linoléum ou le à araser ou tout autre couteau aiguisé, découpez les 
vinyle en rouleau, peut se faire de façon efficace et deux épaisseurs en même temps. La pièce-doit dé- 
assez facile. Procurez-vous un morceau du même border la partie abîmée. Enlevez les deux morceaux 
matériau que celui qui recouvre le sol, de dimension et grattez à fond la surface mise à découvert. Faites 
plus grande que la surface à réparer. Placez ce mor- un essai pour vérifier l'ajustement. Enlevez la pièce 
ceau sur la surface abîmée en raccordant le motif et appliquez l'adhésif au sol et au dos de la pièce. 



Placez un morceau de même matériau, 
de dimension plus grande, par-dessus la 
surface à réparer. Raccordez le motif. 


Fixez le morceau avec du ruban adhésif. 
Découpez le long d’une règle en acier à 
travers les deux épaisseurs. 


Enlevez la nouvelle pièce et la partie 
abîmée. Grattez à fond la sous-finition 
mise à découvert. 



Essayez la pièce pour vérifier l’ajustement. 
Taillez les bords avec un couteau aiguisé 
ou poncez-les. 


Appliquez de l’adhésif sur le dos de Ja 
pièce et posez-la. Essuyez les bavures 
d’adhésif avec un chiffon. 


Ajustez la pièce et posez un poids par¬ 
dessus pendant toute la durée du séchage. 
Elle tiendra bien. 
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Poulies des contrepoids 
de châssis 


Contrepoids du châssis 
nférieur 


■—Corde du châssis 
inférieur 

-Encoche des cordes 
du châssis 

/'Lumière (ne se trouve 
pas dans toutes les 
fenêtres à guillotine) 

— Plaque de lumière 



Fenêtres à guillotine 


Décoinçage des fenêtres 


Les fenêtres à guillotine se coincent habituellement 
pour l'une des trois raisons suivantes: (1) accumula¬ 
tion de peinture ou de saleté dans les rainures ou 
sur le bord des diverses moulures de guidage; (2) 
allongement ou gonflement des pièces de bois dus à 
l'humidité; (3) pression de coupe-bise trop ajusté. 

Dans le premier cas, il suffit de poncer et de net¬ 
toyer la fenêtre sans en démonter les éléments. Dans 
les autres cas, on peut, d'habitude, résoudre le pro¬ 
blème en graissant les coulisseaux ou en élargissant 
le bâti à petits coups de marteau sur un bloc de bois 
de la largeur des coulisseaux. 

Si ces moyens s'avèrent inefficaces, sortez les châs¬ 
sis de leurs cadres et rabotez légèrement un côté 
latéral, ou les deux, afin de faciliter leur glissement. 



Pour faire sauter la peinture collée, pas¬ 
sez un large couteau à mastiquer entre le 
séparateur et le châssis. 


Grattez avec un vieux ciseau la peinture 
séchée sur les bords des séparateurs et 
des deux guides. 


Forcez avec un levier glissé sous les coins 
de la traverse de base du châssis infé¬ 
rieur et au-dessus des coins de l’autre. 





Graissage des châssis 


Rabotez et poncez le séparateur et le guide 
intérieur que vous avez démontés; redon- 
nez-leur leurs dimensions primitives. 


Tirez le châssis d’un côté pour le déboîter, 
dénouez les cordes des deux côtés et ôtez 
le châssis afin de le réparer. 


Rabotez légèrement les rives latérales du 
châssis, vérifiez l’emboîtement, puis re¬ 
montez tous les éléments. 


Poncez les arêtes des séparateurs du 
guide intérieur et du guide borgne dont la 
peinture a été grattée. 


Si le châssis reste coincé, martelez les 
arêtes des rainures en utilisant un bloc 
pour repousser le bâti. 


Si ces moyens sont inefficaces, enlevez le 
guide intérieur d’un côté pour démonter le 
châssis inférieur. 


Si les châssis se déplacent avec difficulté, frottez 
les rives des guides borgnes, des séparateurs et des 
guides intérieurs avec un savon dur ou de la paraf¬ 
fine. Essuyez les bavures. 
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Fenêtres à guillotine 



A l’aide d’un ciseau large ou d’une spatule Tirez le châssis inférieur vers vous; soulevez-le Sortez la corde de son encoche. Le contrepoids Pour remplacer les cordes de certaines fenê- 

rigide, démontez le guide intérieur du côté du au-dessus de la pièce d'appui et mettez-le de entraînera la corde dont le nœud butera contre très, il est nécessaire de démonter le bâti pour 

bâti où se trouve la corde cassée. biais pour exposer le nœud de ia corde. la poulie, Enlevez le châssis. atteindre les contrepoids, 



Si les fenêtres sont munies de lumières de Soulevez le contrepoids parla lumière. Dénouez Fixez un bout de la chaîne à la fenêtre. Faites Procédez de la même façon si la fenêtre n’a pas 

contrepoids, dévissez la plaque de la lumière la corde à laquelle ii est attaché. Préparez une passer l'autre bout par-dessus la poulie et atta- de lumière. Attachez la chaîne au contrepoids 

pour atteindre le contrepoids. chaîne de la même longueur. chez-le au contrepoids avec un fil de fer. et replacez ce dernier dans le puits. 



Saisissez la chaîne par l’autre bout et tirez. Le contrepoids étant calé, couchez la chaîne Pour remplacer les cordes du châssis supérieur, Pour remplacer les cordes du châssis inférieur, 

Quand le contrepoids bute contre la poulie, dans l’encoche du châssis et vissez-la ou démontez le bas de la fenêtre et le séparateur procédez de la même manière que pour le 

calez la chaîne avec un clou. clouez-la. Procédez de même pour l’autre côté. avant de pouvoir enlever le châssis supérieur. châssis supérieur. 























Fenetres â guillotine 


Châssis à ressorts compensateurs 

Les fenêtres à ressorts compensateurs se reconnais¬ 
sent à un tube qui descend du caisson. Un mécanis¬ 
me à ressort, à l'intérieur du tube, permet qu'on lève 
ou baisse les châssis avec un minimum d'efforts. Ce 
type de fenêtres est bon marché et ne nécessite 
pratiquement aucun entretien. 

Il existe deux modèles de châssis à ressorts; celui 
à tube est le plus répandu. Un ressort à l'intérieur 
du tube est fixé à une tringle torsadée. La tringle 
tenant le ressort tendu, le châssis reste en équilibre 
en n'importe quelle position: la tension est juste suf¬ 


fisante pour permettre qu'on pousse le châssis vers 
le haut ou le bas d'une faible pression. La tension 
du ressort doit parfois être réglée pour faciliter le 
déplacement du châssis. Les photos ci-dessous illus¬ 
trent la façon de remplacer un dispositif à ressort 
cassé. 

Le second modèle de châssis à ressorts consiste 
en un ruban métallique dont un des bouts bouclés 
est fixé au châssis et l'autre au cadre. Ce modèle 
n'est pas ajustable. Remplacez-le, si son fonctionne¬ 
ment n'est pas satisfaisant. 


Contrepoids de châssis 

Ce dispositif, qui s'achète tout monté, permet qu'on 
se débarrasse des contrepoids ainsi que des cordes 
ou des chaînes qui risquent de se casser. Il se com¬ 
pose d'un ressort à l'intérieur d'un tambour et s'ins¬ 
talle dans l'alvéole de la poulie qu'on a enlevée. 

Le ressort se termine par un ruban métallique qui 
se fixe au châssis par un crochet installé au point de 
fixation de l'ancienne corde, face au jambage du bâti. 
Avec chaque dispositif, on obtient un tableau indi¬ 
quant les ressorts requis pour les différentes dimen¬ 
sions des fenêtres. 


Vissez fe dispositif à l’intérieur de l’alvéole de la poulie. Fixez 
la boucle du ruban sur le crochet de l’équerre de fixation. 



Posez l’équerre de fixation dans l’angle du châssis et fixez la 
branche horizontale à la traverse du haut avec des vis à tête 
fraisée. La tête des vis doit être au ras de l’équerre. 



Pour ajuster la tension du ressort, appuyez 
du pouce sur le tube et enlevez la vis qui 
tient le tube en place. 


Le ressort est trop serré si le châssis a 
tendance à remonter. Pressez la vis; dé¬ 
roulez Je ressort de deux ou trois tours. 


Si la fenêtre se lève difficilement, tendez 
le ressort de deux ou trois tours. Tenez le 
tube pendant l’opération. 



Démontez le châssis, si le dispositif 
ressort est cassé. Aplatissez la glissière 
à petits coups de marteau. 


Enlevez la vis du tube et insérez un levier 
entre ie châssis et le bâti pour retenir 
la glissière. Sortez le châssis. 


Démontez la tringle du châssis et installez 
un nouveau dispositif. Ajustez la tension 
du ressort. 
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Pose du coupe-bise sur les fenêtres 


Types principaux 

Les coupe-bise servent à boucher les fissures et les 
interstices des fenêtres, surtout dans les vieilles 
maisons, pour réduire les pertes de chaleur et l'in¬ 
filtration de l'air froid. Les coupe-bise s'achètent au 
pied; ils s'obtiennent, aussi, prêts à poser, munis de 
clous de fixation inoxydables. 

Plusieurs types de coupe-bise se posent sur les fe¬ 
nêtres à guillotine, sans outils spéciaux: (1) rubans 
métalliques; (2) en vinyle, sous forme de tubes creux 
ou de cylindres remplis de tissus spongieux; (3) en 
caoutchouc-mousse, pré-encollés. Ils se fixent tous 
aux moulures et s’ajustent étroitement aux châssis. 

Les fenêtres à cadrages métalliques à deux bat¬ 
tants, auvent et jalousie, peuvent être garnies de 
coupe-bise en rubans de vinyle transparent qui se 
posent sur les bords, ou en mousse pré-encollée qui 
s'installe aux joints. Il existe aussi un ruban d'alumi¬ 
nium destiné exclusivement aux fenêtres à battants. 



Ruban métallique de 1 Va" de large 



En caoutchouc-mousse, à sous-face pré-encollée 


Pose 



Modèle à ruban métallique: Clouez Clouez un ruban sur toute la Ion- Fixez un ruban sur la face intérieure 

les rubans aux coulisseaux. Ne gueur de la rive inférieure de la tra- de la traverse du haut du châssis 

couvrez pas les poulies, en haut. verse de base du châssis inférieur. supérieur. Noyez les clous. 



Clouez les coupe-bise de type 
tubulaire ou en tissus spongieux 
à l’extérieur de la traverse de 
base du châssis supérieur. 


Clouez les coupe-bise en vinyle 
à l’extérieur des séparateurs et 
à la traverse de base du châssis 
inférieur. 



Lisières de caoutchouc-mousse 

à sous-face pré-encollée: fixez 

aux mêmes surfaces que le cou¬ 

pe-bise. 


122 



















unassis en dois 


Remplacement des carreaux 


Enlevez les débris de verre cassé en portant des 
gants épais. Faites sauter le vieux mastic; ramollissez- 
le, le cas échéant, au fer à souder ou au chalumeau 
équipé d'une panne à souder. Arrachez les pointes de 
vitrier, puis grattez le mastic d'assise de la vitre en 
évitant d'entailler le bois des feuillures. Poncez les 
feuillures et badigeonnez-les d'huile de lin ou de 
peinture extérieure diluée pour les empêcher d'ab¬ 
sorber les huiles que contient le mastic frais. 

Découpez la nouvelle vitre, du verre double, de pré¬ 
férence, aux dimensions du cadre, en prévoyant un 
jeu de Va" dans tous les sens. Posez une mince assise 
de mastic sur les feuillures et appuyez la vitre contre 
le mastic. Enfoncez, à mi-longueur, des pointes sur 
les quatre côtés, espacées de 4" à 6", à l'aide d'un 
ciseau, d'une spatule ou d'un tournevis. Faites des 
bandes de mastic de 3 /s" de diamètre que vous appli¬ 
querez tout autour de la vitre. A l'aide d'une spatule, 
égalisez le biseau et lissez le mastic. Laissez-le sécher 
une semaine ou deux avant de le peindre. 


Gabarit pour couper le verre 


Posez sur l’établi une feuille de contreplaqué 
de V4", plus grande que le verre à découper. 
Placez une réglette de bois dur près du bord 
inférieur du contreplaqué. Clouez-la à l’établi à 
travers le contreplaqué. Placez le verre à plat sur 
le contreplaqué, contre la réglette, en le faisant 
dépasser pour ne pas gêner le coupage. Nettoyez 
la ligne de coupage au pétrole ou à l’essence de 
térébenthine. Faites au coupe-verre un seul trait 
net le long d’une équerre plate en acier. Déplacez 
le verre pour que le trait affleure le bord du 
contreplaqué. Tapotez le verre pour le casser. 





Enlevez les morceaux de verre brisé. 

Faites sauter le vieux mastic, qu’il faut 
parfois ramollir. 


Grattez le vieux mastic d’assise, arrachez 
les pointes de vitrier et poncez les feuillu¬ 
res des quatre côtés. 




Découpez la nouvelle vitre aux dimensions 
du cadre avec un jeu de Ys" dans tous 
les sens. 


Posez une mince couche de mastic tout 
autour du cadre; elle servira d’assise au 
verre pour le protéger des vibrations. 




Faites des bandes de mastic de 3 /s" de 
diamètre et appliquez-les dans les feuillu¬ 
res tout autour de la vitre. 


En tenant la spatule de biais, égalisez le 
biseau et lissez le mastic en forme de 
triangle. 



Badigeonnez d’huile de lin pour empêcher 
l’absorption des huiles contenues dans le 
mastic frais. 



Appuyez la vitre contre l’assise de mastic 
et posez des pointes de vitrier espacées 
de 4 n à 6", enfoncées à demi. 



Laissez le mastic sécher pendant une 
semaine ou deux avant de le peindre, en 
débordant sur le verre de Kô". 
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Châssis à battant 


Fonctionnement et entretien 


Remplacement des carreaux 


Les châssis à battant sont retenus à leurs cadres par Assurez-vous que le bras réglable glisse aisément 
des pentures; on les ouvre en tournant une mani- dans ses rainures quand vous ouvrez ou fermez la 
velle. Mis à part les carreaux brisés qu'on remplace, fenêtre. S'il est récalcitrant, il peut y avoir accumu- 
ils ont rarement besoin de réparations; on n'a qu'à lation de rouille ou de graisse durcie, à moins que 
resserrer de temps à autre les pentures lâches et à le bras ne soit plié. Enlevez le mécanisme pour re¬ 
nettoyer et lubrifier la manivelle et le bras réglable, dresser le bras ou nettoyer les saletés. Appliquez 
Mais, si ces fenêtres deviennent difficiles à ouvrir une généreuse couche de graisse neuve: cela suffit 
ou à fermer, examinez le mécanisme d'engrenage habituellement à corriger la situation, 
dissimulé. (Vous y aurez accès en desserrant les vis Lorsque l'air pénètre à l'intérieur, même quand la 
de la manivelle.) Si l'engrenage est usé, il faut rem- fenêtre est hermétiquement close, ajustez ou resserrez 
placer le mécanisme entier. Un dépôt de vieille la manivelle de verrouillage; si les résultats ne vous 
graisse durcie cause peut-être le problème: enlevez- satisfont pas, posez, en guise de coupe-bise, un mince 
le avec un dissolvant et graissez de nouveau. ruban de mousse adhésive entre cadre et châssis. 



Pour retirer le mécanisme d’engrenage, Faites glisser le bras à gauche ou à droite Examinez le mécanisme de la manivelle 

ouvrez la fenêtre à demi et dévissez les (selon la fenêtre), jusqu’à ce qu’il quitte et du bras: les engrenages doivent bien 

boulons qui le retiennent au cadre. son rail; tirez tout droit. s’enclencher. 



A l’aide d’une brosse à poils d’acier, Graissez bien le rail sous le châssis. Huilez la manivelle d’engrenage et les 

débarrassez châssis, cadre et rails de la Avec les doigts, appliquez de la graisse pentures au moins une fois l’an: elles 

graisse et la rouille accumulées. à carrosserie ou de la gelée de pétrole, glisseront aisément et uniformément 


On remplace les carreaux de ces fenêtres de la même 
façon, à peu près, que ceux des fenêtres à guillotine, 
sauf que les carreaux sont retenus en place par des at¬ 
taches à ressort plutôt que par des pointes de vitrier. 



Enlevez le carreau 

brisé, les attaches à 
ressort et le vieux 
mastic. Une couche 
de peinture fera échec 
à la rouille. 



Appliquez un mince 
ruban de mastic sur 
le cadre, et pressez 
doucement le carreau 
contre le mastic. 



Insérez les attaches à 
ressort dans les trous 
du châssis prévus à 
cet effet et pressez- 
les-y. 



Appliquez une nou¬ 
velle couche de mastic 
sur les bords du car¬ 
reau et du cadre; 
égalisez le biseau à 
l’aide d’un couteau 
à mastiquer. 
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Châssis coulissants 


Fonctionnement et entretien 


Quelques-uns de ces châssis sont en bois, mais la plu¬ 
part sont en aluminium et glissent dans des coulisses 
fixées à leur sommet et à leur base. Les patins de ny¬ 
lon de la base facilitent le glissement des châssis. 
Les châssis s'enlèvent et se démontent, rendant aisé 
le remplacement des carreaux brisés: on n'a qu'à 
enlever les vis ou les clous qui relient les coulisseaux 
supérieur et inférieur aux montants latéraux. Le 
carreau est retenu dans son cadre par un cordon en 
matière plastique ou par une collerette qui le presse 
contre du mastic. 

Les moustiquaires des châssis coulissants sont ha¬ 
bituellement placées à l'extérieur, tandis que les 
double-châssis sont entre le châssis et la mousti¬ 
quaire; moustiquaires et double-châssis restent posés 
en permanence, ce qui supprime l'entreposage 
annuel. 

Les moustiquaires couvrent entièrement les fenê¬ 
tres; les double-châssis, eux, sont en deux parties, 
qu'on repousse d'un côté, pendant l'été. 

Entretien: enlevez les châssis et nettoyez le coupe- 
bise en métal et les rainures. Appliquez-y une couche 
de cire en pâte ou de la paraffine. 

Les châssis en aluminium qui s'oxydent peuvent 
être nettoyés à l'aide d'un nettoyeur domestique, 
d'un savon doux ou de laine d'acier fine, puis re¬ 
couverts d'une couche de cire à carrosserie, en pâte, 
qui les protégera pendant une période d'au moins 
une année. 




Remplacement des carreaux des double-châssis 


Replacez la garniture de plastique en la pres¬ 
sant sous le bâti avec le pouce. Partez d’un 
coin et progressez le long du cadre. 


Faites tailler le nouveau carreau plus petit de 
yii ,f que le cadre. Posez-le délicatement. Portez 
des gants. 


Portez des gants pour retirer les carreaux bri¬ 
sés. Débarrassez le cadre des éclats de verre 
en y passant un tournevis. 


Les carreaux de certains châssis coulissants 
verticaux en aluminium sont retenus par une 
garniture. On l’enlève en la sortant du bâti. 




Châssis basculants et jalousies 


Châssis basculants: emploi, fonctionnement, entretien 


Les châssis basculants sont retenus, au sommet, par 
des pentures. Ils s'ouvrent à la base et possèdent par¬ 
fois plus d'un cadre. Ce genre de fenêtre procure à 
l'usager le maximum d'aération et de protection con¬ 
tre les intempéries, quand le châssis est ouvert. La 
moustiquaire ou le double-châssis sont amovibles et 


peuvent s'enlever de l'intérieur de la maison. Les 
châssis basculants fonctionnent généralement à l'aide 
d'une manivelle ou d'un mécanisme de type ciseau. 
Les deux assurent une manœuvre rapide. La plupart 
des châssis basculants se dégagent en position hori¬ 
zontale, grâce à des charnières à fiche mobile. 


Charnière et 
coulisse 



Mécanisme de type ciseau 

Assurez l’entretien des châssis coulissants en lubri¬ 
fiant régulièrement les pièces mentionnées ci-haut. 



Démontez le châssis, pour l’entretien, en 
dévissant le mécanisme de la traverse 
inférieure. 


Les charnières sont maintenant libres. 
Séparez-les des côtés du chambranle, de 
façon à enlever le châssis complètement. 


Sur la feuillure des cadres des châssis 
basculants de type ancien, posez un 
coupe-bise en mousse à dos encollé. 


Châssis jalousies: emploi, fonctionnement, entretien 


Les châssis jalousies sont faits de lames horizontales 
en verre, retenues en place, à chaque bout, par un 
cadre en métal. Les cadres sont reliés par des leviers. 
Ces châssis se manœuvrent comme les châssis bas¬ 
culants mais occupent moins d'espace; ils s'utilisent 
dans des espaces restreints. Ils ne ferment pas aussi 
hermétiquement que les châssis basculants: leurs 


lames sont trop nombreuses. On peut remédier à cet 
inconvénient en installant des coupe-bise, mais ce 
genre de châssis convient surtout aux pays chauds 
et s'utilise dans les pièces qui n'ont pas à être 
chauffées ou climatisées. La moustiquaire intérieure 
peut être remplacée, en hiver, par une vitre épaisse 
qui sert de double-châssis. 



Pour remplacer une lame de verre, pliez 
d’abord les pattes d’attache suffisamment 
pour pouvoir dégager la vitre. 



Placez le cadre de métal à l’horizontale 
et glissez délicatement la lame neuve en 
position. 



Redonnez aux pattes d’attache leur forme 
primitive. Elles retiendront les lames en 
place. 


Pivots des cadres 
en métal 



Manivelle 


Les châssis jalousies fonctionneront bien si vous 
lubrifiez pivots et pièces amovibles régulièrement. 
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Installation du bâti (fenêtres à guillotine) 
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'Cadre intérieur 


Guide intérieur 


Profil âu sommet 


mi 


-Guide intérieur 


Séparateur 


‘Support inférieur 


Façon de procéder 


Sciez les montants d’abord à la base, 
puis au sommet. Votre coupe doit être bien 
d’équerre. 


Posez les pièces de 2 x 4 du linteau sur 
le chant. Ctouez-les aux côtés de l’ouver¬ 
ture, renforçant ainsi le bâti. 


Le support inférieur est fait de 2 x 4 dou¬ 
bles, placés en position et cloués aux 
montants verticaux. 


Fixez les montants de support de 2 x 4, 
sur les côtés latéraux. Enfoncez solide¬ 
ment les clous dans le mur. 


Placez le bâti dans l’ouverture; vérifiez 
l’ajustement. Posez des cales, si néces¬ 
saire, puis clouez le tout. 


La pose d'un nouveau cadre de fenêtre s'effectue 
sans trop de difficulté lorsqu'il s'agit d'une réplique 
exacte du vieux cadre. Achetez le nouveau cadre 
aux mesures de l'ancien et, si possible, conservez 
le châssis. Enlevez le vieux cadre et posez le nou¬ 
veau. 

Peut-être préférerez-vous poser des fenêtres plus 
grandes ou plus nombreuses: les anciennes maisons 
manquent souvent d'accès à la lumière du jour. 
Dans l'un ou l'autre cas, choisissez des fenêtres pré¬ 


fabriquées de dimensions standard dont le style se 
marie à celui des autres fenêtres déjà en place. 

Ne taillez pas d'ouvertures dans un mur qui ren¬ 
ferme des conduits d'électricité, de plomberie ou de 
chauffage, à moins de pouvoir réinstaller ceux-ci 
ailleurs. Vérifiez leur présence en inspectant le mur 
par le sous-sol. 

Le cadre doit être droit et d'équerre. Posez-le 
selon les normes. Il doit être assez solide pour 
supporter, sans arquer ou se tordre, le poids au- 


dessus de l'ouverture. Pour ce faire, utilisez des 
2x4 pour le linteau et les montants latéraux. 

Quand une ouverture mesure plus de 4' de large, 
on augmente les dimensions du linteau et on ren¬ 
force celui-ci de telle sorte que le poids soit divisé 
entre ce dernier et les montants latéraux, jusqu'à 
la lisse. 

Pour une portée de 5W il faut deux 2x6; pour 
une portée de 7', il faut deux 2x8; pour plus de 
7', il faut deux 2 x 10. 


Coupe de l’ouverture dans le mur exté¬ 
rieur: Forez des trous dans les coins. 
Terminez à la scie alternative. 


Coupe du bâti 
















Fabrication des fenêtres en aluminium 


Mesurage 


Les doubles-châssis en aluminium peuvent être fabri¬ 
qués à la maison pour beaucoup moins cher que ceux 
qu'on achète tout faits. Toutefois, peu de marchands 
vendent le châssis en aluminium muni des rainures 
à mastic qui protègent la vitre en la scellant. 

Si l'ouverture à couvrir mesure 9' carrés ou moins, 
le double-châssis ne contiendra qu'une seule vitre de 
double épaisseur; si l'ouverture a plus de 9', on divi¬ 
sera le châssis en deux sections, ou même davantage. 

Prenez les mesures des doubles-châssis en alumi¬ 
nium à l’extérieur de la butée, de telle sorte que le 
châssis s'y appuie lorsqu'on l'installe. Dans les me¬ 
sures fournies plus bas, on tient compte des supports 
des réseaux de glissières et de légères erreurs de coupe. 
Pour un seul contrechâssis, il faut quatre pièces 
d'aluminium (sections du châssis). Les coulisseaux du 
haut et du bas doivent être plus petits de W que la 
largeur de l'ouverture, et les deux coulisseaux laté¬ 
raux verticaux, de Vfe" plus petits que la hauteur de 
l'ouverture. 

Un contrechâssis en deux pièces possède huit sec¬ 
tions en aluminium. Coupez les quatre pièces hori¬ 
zontales 1 4" plus petites que la largeur de l'ouver¬ 
ture, et les quatre pièces verticales, W plus petites 
que la hauteur de l'ouverture, divisée par deux. 

Un contrechâssis en trois pièces sert aux fenêtres 
très hautes et possède 12 sections. Les pièces hori¬ 
zontales mesurent W' de moins que la largeur de 
l'ouverture, et les pièces verticales, Vs" de moins 
que la hauteur de l'ouverture, divisée par trois. 
Les cadres des châssis à battant sont généralement 
percés de trous le long des côtés et du centre, pour 
recevoir les vis et les clous qui retiennent mousti¬ 
quaires et doubles-châssis à l'intérieur de la fenêtre. 
Mesurez la largeur juste entre ces trous, à l'intérieur; 
la longueur, de l’extrémité supérieure du mécanisme 
jusqu'à l'intérieur du cadre, et ajoutez l A". 

Les contrechâssis des fenêtres jalousies se fixent 
aussi à l'intérieur avec des vis placées dans le châs¬ 
sis et dans le guide borgne. Il vous faudra probable¬ 
ment fixer un tasseau percé d'un trou pour la mani¬ 
velle à la base de l’ouverture. Hauteur: *4" de moins 
que la distance entre le sommet du tasseau et celui 
de l'ouverture. 

Les fenêtres du sous-sol peuvent recevoir des contre¬ 
châssis. On place ceux-ci soit à l'intérieur, soit à 
l'extérieur. Ceux dont le cadre est en métal s'ajustent 
de la même façon que les châssis à battant. 
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Fabrication des fenêtres en aluminium 


Assemblage 


Avant de marquer ou de couper quoi que ce soit, vé¬ 
rifiez les mesures du contrechâssis en aluminium. Si 
vous devez assembler plusieurs fenêtres, procurez- 
vous une petite boîte à onglets pour scies à métaux. 

Une vitre simple suffit pour les carreaux—jusqu’à 
9' ca. de surface—mais une vitre double est recom¬ 
mandée, même sur des surfaces plus petites; elle ne 
coûte qu'un peu plus cher. Il faut couper la vitre 
avec précision, et les coins carrés, afin de bien assem¬ 
bler le cadre. Vous pouvez faire tailler la vitre sui¬ 
vant vos mesures, ou la tailler vous-même (p. 438). 

Lorsque vous couperez la moulure pour les coins à 
onglets, ne la coupez qu'après avoir enlevé le ruban 
de calfeutrage. On se sert de coins à ajustage serré 
pour fixer les coins à onglets. Poussez-les en place ou 
frappez-les à l'aide d'un maillet en bois. N'employez 
pas de marteau: il endommagerait le cadre. Poin¬ 
çonnez les coins des montants avec la pointe d'un 
clou de Prenez garde de les endommager: frap¬ 
pez juste assez pour marquer l'aluminium du cadre. 

Tous les contrechâssis en aluminium doivent porter, 
sur leur pourtour, un calfeutrage de mousse à endos 
collant qui forme un joint étanche sur le cadre ou l'ar¬ 
rêt borgne. Même si le montage est précis, le contre¬ 
châssis ne fonctionnera pas bien sans un joint étanche. 
Entretien: En plus de nettoyer les vitres, vous devez 
enlever l'oxydation ou les taches sur le métal. Em¬ 
ployez un nettoyeur pour l'aluminium contenant un 
poli; ou, encore, une laine d'acier très fine; finissez 
avec une cire en pâte. 



Avant de couper une section du cadre, 
enlevez et conservez le ruban. 


Taillez les coins en onglets. Utilisez 
une équerre à combinaison pour tracer. 


Coupez le tracé avec une scie à mé¬ 
taux à lame fine. Limez les bavures. 




Posez une vitre de IX*" plus petite 
que le périmètre extérieur du cadre. 


Posez le ruban. Avec une lame de ra¬ 
soir, taillez le coin à un angle de 45°. 


Ajustez le ruban sur le dessus de la 
vitre: coupez en onglet le joint du coin. 



Poussez le coin dans chaque moulure Poinçonnez les coins en place avec un Centrez sur la vitre le dessus et le des- 

du cadre coupée en onglet. clou de sous du cadre; posez les côtés. 


Accrochez les contrechâssis sur des supports fixés sur 
le dessus de la fenêtre. 
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Contrechâssis en bois 


Entretien et réparation 


Condensation dans les châssis 


Les contrechâssis arrêtent les courants d’air, rédui¬ 
sent la consommation de mazout et permettent un 
chauffage et une climatisation efficaces. Le contre¬ 
châssis doit s'ajuster parfaitement au chambranle; 
posez un coupe-bise pour améliorer l'étanchéité. Si 
les fenêtres intérieures et extérieures sont parfaite¬ 
ment étanches, il n'y aura pas de condensation. Une 
colonne d'air inerte entre les châssis empêchera la 
perte d'air chaud et la pénétration d'air froid, du¬ 


rant les temps froids; dans les maisons climatisées, 
cet espace d'air contribue à conserver l'air frais à 
l'intérieur et à laisser la chaleur à l'extérieur. 

Enlevez les contrechâssis périodiquement pour les 
repeindre; la peinture les empêche de se gonfler et 
de se déformer à l'humidité. Vérifiez alors les cro¬ 
chets et les attaches; les vis branlantes, les joints et 
les crochets d'entrebâillement; le mastic qui man¬ 
que ou s'effrite; les vitres brisées. 


Crochets pliés; 
vis branlantes 
ou absentes 


Surface brisée ou craquée 


La peinture écaillée ou 
craquelée doit être enlevée, 
et la surface repeinte 



Joints branlants ou 
ouverts 


Le mastic qui se 
fendille ou s’effrite 
doit être remplacé 


Ajusteurs de châssis 
branlants ou pliés; 
fermoirs 


Vitres brisées 


Une vérification périodique des points indiqués, suivie des réparations qui s’imposent, gardera les contrechâssis en état 



Ouvrez les assemblages branlants; 
recollez et posez une équerre plate. 




Clouez 2 tasseaux pour retenir le coin Collez un coupe-froid sur l'intérieur du 
d’équerre pendant que vous renforcez. châssis. 



Air froid 


iliïiiiil 
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Une condensation à 



Une condensation sur 
le contrechâssis indique 
que î'air s'échappe au¬ 
tour du châssis intérieur. 


Peinture sur les contrechâssis 
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Moustiquaires 


Entretien et réparation 

Le fil d’acier émaillé noir n'est plus employé pour 
les moustiquaires, et le fil d’acier galvanisé est pres¬ 
que complètement disparu dans le commerce. Ils 
sont remplacés par des moustiquaires inoxydables 
en bronze, en cuivre, en plastique et en aluminium, 
et même par un type en laiton ou en aluminium. Il 
en existe de nouveaux en fibre de verre, et un autre, 
fait d'aluminium anodisé. 

Une moustiquaire retiendra à l'extérieur même 
les plus petits insectes si elle est fabriquée d’une 
toile métallique fine (18 x 16). Si l'on en prend soin, 
les moustiquaires durent plusieurs années. Il arrive 
cependant qu'on les perce accidentellement. Il est 
important de les réparer avant qu'il ne soit trop 
tard et qu'on doive les remplacer complètement. 
Les moustiquaires en plastique ou en fils métalli¬ 
ques se salissent; en outre, les fils métalliques se 
corrodent. Nettoyez-les périodiquement avec l'acces¬ 
soire rond de l'aspirateur. 

Appliquez de la peinture sur les cadres en bois, 
non seulement pour l'apparence, mais aussi pour 
empêcher le gonflement, la déformation et la pour¬ 
riture par l'humidité. Les cadres en aluminium doi¬ 
vent être nettoyés et cirés de temps à autre, pour 
combattre l'oxydation. 

Si les joints branlent, recollez-les et posez, pour 
effectuer une réparation durable, des équerres de 
fer, en T, des plaques de renforcement, des attaches 
ondulées ou en forme de chevron, des vis à bois ou 
des chevilles collées. 

Vérifiez les crochets endommagés, les supports 
sur la maison et les attaches de la moustiquaire. 
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Bouchez un petit trou dans une mousti- Sur un grand trou, rapportez une pièce, Pliez les bouts des fils de la pièce et 

quaire de métal avec une colie hydrofuge. plus grande que le trou à réparer, coupée faites-les passer entre les mailles. Dépliez- 

Sur le plastique: colle d'acétone. dans un grillage. les. Appliquez du ciment plastique, 



Réparez les petits trous en tissant ou 

reprisant avec des fils de moustiquaire ou 
du petit fil de fer. 




Enlevez la rouille et la saleté en brossant Après le nettoyage, appliquez une fine 
des deux côtés avec une brosse d’acier, couche de vernis des deux côtés avec un 
puis passez l’aspirateur. pinceau ou une pièce de tapis. 



Renforcez un angle en collant un 
goujon dans un trou percé dans 
les deux pièces. 


Renforcez les joints à onglets 

avec des attaches ondulées ou en 
forme de chevron. 


Renforcez le joint en noyant une 
longue vis à bois; remplissez le 
trou avec un goujon ou de la pâte. 


D’autres types de plaques de ren¬ 
forcement (T ou rectangles) don¬ 
nent de bons résultats. 


Sur des joints branlants recollés, 
posez une plaque de renforcement, 
du genre équerre plate. 
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Moustiquaires 


Remplacement d’un grillage à cadre de bois 


Tous les genres de grillages doivent être changés, 
éventuellement; même ceux qu’on appelle “de lon¬ 
gue durée" ne peuvent résister à un dur coup com¬ 
me l'arrivée d'une balle solidement frappée. Quand 
un grillage en métal galvanisé commence à rouiller, 
il vaut mieux le remplacer immédiatement, non 
seulement à cause de l'apparence, mais aussi pour 
protéger de la rouille les surfaces environnantes. 

Lorsque vous remplacez le grillage, enlevez déli¬ 
catement la baguette de bois pour l'utiliser de nou¬ 
veau. Choisissez un grillage du type inoxydable (p. 
131). Achetez une pièce plus grande que la surface à 
couvrir; le surplus sur le bord servira de prise pour 
tendre le grillage afin de l'ajuster sur le cadre. 



Placez la moustiquaire sur des chevalets; 
levez les baguettes avec un ciseau. Allez 
du centre vers les bouts. 



Etabli ou madrier sur chevalet 


Pour plier un cadre, placez des blocs de 2 x 4 sous chaque 
bout et retenez le centre avec des serres. 



Agrafez les côtés, tendez le grillage. Allez 
du centre de chaque côté vers les bouts. 
Agrafez la traverse centrale. 



Découpez le grillage; agrafez-le à un bout 
du cadre seulement. Le grillage en plas¬ 
tique sera replié de IVi" tout le tour. 



Coupez le surplus du grillage avec un cou¬ 
teau robuste, des cisailles, des ciseaux, 
ou des lames de rasoir (le plastique). 


Remplacement d’une moitié de grillage 

Si la moitié seulement d'un grillage est endommagée, 
vous pouvez remplacer seulement cette section plutôt 
que le grillage au complet. Servez-vous d'un matériau 
semblable, si possible, pour garder le même aspect. 

Comme la méthode courbée illustrée plus haut ne 
sert pas pour la réparation d'une moitié seulement, 
voici une autre méthode. Premièrement, fixez le nou¬ 
veau grillage à la traverse centrale. Puis clouez deux 
pièces de bois en guise de bride de serrage sur 
l'établi pour tenir le grillage. Deux cales plantées 
entre la bride et le bout du cadre fourniront une 
tension suffisante au nouveau grillage. Procédez en¬ 
suite de la même façon que lors du remplacement 
du grillage complet, tel qu'expliqué ci-haut. 



Enlevez la moulure; avec des ciseaux, Agrafez le nouveau grillage à la traverse 
coupez la section endommagée depuis la centrale; déroulez-le sur le cadre et bri- 
traverse centrale. dez-le; clouez la bride à l’établi. 



Courbez le cadre (à gauche) et tendez le 
grillage. Agrafez l'autre bout. Retirez les 
serres et les blocs. 



Fixez la baguette. Noyez les têtes de 
clous, remplissez les trous, appliquez une 
couche d’apprêt et repeignez. 



Plantez une cale à chaque bout entre la 
bride et le cadre pour donner de la ten¬ 
sion; finissez comme sur le cadre entier. 
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Moustiquaires 


Moustiquaires en aluminium 

On peut acheter les pièces qui composent un cadre 
de moustiquaire en aluminium dans les magasins 
qui vendent les produits d'aluminium pour brico¬ 
leurs. Les cadres des moustiquaires, de même di¬ 
mension que ceux des contrechâssis, ont aussi les 
mêmes coins et les mêmes attaches et peuvent 
s’installer sur des contrechâssis. La seule différence 
est que l’ouverture sur le cadre d'une moustiquaire 
est fixée sur la face avec une mince pièce d’alumi¬ 
nium appelée languette, plutôt qu’avec une bande 
de calfeutrage. 

Les cadres des moustiquaires en aluminium se 
mesurent de la même façon que les contrechâssis dé¬ 
crits en page 128 et ont des points communs avec eux. 

Etant donné qu'on n'ouvre qu'une section à la fois 
d'une fenêtre à guillotine, on épargnera temps, effort 
et argent en ne faisant que des demi-moustiquaires. 

Les types de fenêtres autres que celles qui sont 
à guillotine exigent des moustiquaires pleine lon¬ 
gueur; on les pose de la même façon que sur les 
contrechâssis. 

La languette de métal dans la rainure d'aluminium 
fonctionnera très bien, au début; il peut en être 
autrement si vous remplacez le grillage. 

Lors du remplacement, le grillage peut être fixé 
avec une languette de plastique qui se resserre un 
peu, après coup. Un rouleau spécial, peu coûteux, 
sert à cet usage. 

Enfoncez la languette de plastique dans la rainure 
du cadre. 



Retirez la languette avec un couteau 
à mastic. Ne la pliez pas. 


Prenez les mesures comme pour les 
contrechâssis (p. 128); angles de 45°. 


Taillez les coins en onglets avec une 
scie à fer à dents fines; limez la bavure. 



Insérez un coin dans les deux bouts Insérez les bouts libres des coins dans Ajoutez une entretoise pour mousti- 

des moulures du cadre. les côtés, pour former le cadre. quaires de plus de 6' ca. 




Coupez le grillage suivant les dimen- Alignez le grillage dans la rainure sur 
sions extérieures après assemblage. un côté et sur un bout. 


Avec un couteau à mastic, repliez les Faites pénétrer la languette dans la rainure avec un 
bords du grillage dans la rainure. bloc de bois et un marteau. Aboutez dans les coins. 
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Stores 


La réparation des stores 

Enroulement incorrect: Si un store ne s'enroule pas 
bien, même s'il est bien installé, retirez-le des supports 
et augmentez la tension du ressort en enroulant le 
store à la main, puis replacez-le sur les supports. 
Recommencez si la tension n'est pas assez forte. 

Si un store s'enroule violemment, retirez-le pour 
le dérouler en partie; replacez-le et vérifiez-le. Si la 
tension est encore trop forte, recommencez. 
Ressort brisé: Si vous ne parvenez pas à corriger le 
manque de tension du ressort, remplacez le rouleau. 
Coincement: Si un store se coince, le rouleau est trop 
serré entre les supports. Frappez-les légèrement avec 
un marteau pour les pousser un peu vers l'extérieur. 
Si ça ne va pas, éloignez les supports. Si c'est im¬ 
possible parce qu’ils sont placés à l’intérieur du 
chambranle de la fenêtre, enlevez du rouleau la 
pointe ronde et le barillet et raccourcissez la pointe. 
Chute: Si un store tombe souvent, ses supports sont 
trop éloignés. S'ils sont placés à l'extérieur du cham¬ 
branle de la fenêtre, rapprochez-en un. S'ils sont 
montés dans le chambranle, placez une cale de car¬ 
ton sous l'un d'eux pour le rapprocher. 

Zigzag: Une pointe courbée fera zigzaguer un store; 
redressez-la avec des pinces. Si elle est rouillée ou 
salie, nettoyez-la au papier abrasif. 

Cliquet défectueux: Un store ne s'arrêtera pas quand 
on le déroule si les cliquets ne s'engagent pas dans 
les encoches du rochet. Nettoyez et lubrifiez avec 
du graphite. L'accumulation des fils du store em¬ 
pêchera aussi les cliquets de s'engager. 

Toile usée: Un store n'est pas fini parce que le bas 
de la toile est usé. Coupez la partie usée; enlevez la 
toile du rouleau et remontez-la en agrafant au rou¬ 
leau la partie coupée. Agrafez-Ia bien droite pour 
éviter que le store ne penche d'un côté. 

Coupage d'un store: Si la cavité du ressort d'un rou¬ 
leau n'est pas endommagée, on peut couper le store 
et l'installer dans une fenêtre plus étroite. Enlevez 
la toile et la latte de l'ourlet. Sciez le rouleau de la 
longueur marquée du côté de la pointe ronde. Posez 
le barillet sur la partie coupée et enfoncez la pointe 
avec un marteau. Elle doit être exactement au cen¬ 
tre du rouleau. Etendez la toile et marquez la nou¬ 
velle largeur à plusieurs endroits. Tracez une ligne 
droite entre les points et taillez avec des ciseaux 
ou une lame de rasoir. Raccourcissez la latte suivant 
l'ourlet. Si le store porte une tirette, percez un trou 
pour la corde. 



Support-Mü 



Equerre 






Toile 


Montez le bout carré de la toile le long des lignes sur le rouleau, de sorte que 
le store s'enroule également, Il se vend des supports pour le montage des stores, 
soit à l’extérieur, soit à l’intérieur du chambranle de fenêtre. La vignette indique 
le ressort invisible et la pointe plate qui contrôle la tension et l’arrêt. 


Pointe ronde 

■ Rouleau de bois 


Ressort en spirale 
(invisible) 



Cliquet supérieur 
Rochet 
Pointe plate 
: ente du support 

Support 




Centre du dessus 
du cadre jusqu’à 
l’appui 


Pour un montage à 
l’intérieur du cham¬ 
branle, mesurez la 
largeur entre les mon¬ 
tants, ajoutez 8" à la 
hauteur indiquée, 


Pour un montage à 
l’extérieur, mesurez 

la largeur entre les 
supports, ajoutez 8" 
à la hauteur indiquée 


Rebut du 
rouleau 


k— Mesurez d’un bout à l'autre—d 

Si le store fonctionnait bien, 
mesurez la largeur du rouleau. 
Pour la longueur, déroulez 
la toile. 



y- 

Barillet 1 
et pointe 


Marquez la toile en 
trop; reliez les points 
d’une droite; coupez 

avec des ciseaux ou 
une lame de rasoir. 


Replacez dans 
l’ouriet la latte 
raccourcie 


Ourlet inférieur 
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Stores vénitiens 


Remplacement des cordes et des rubans 


Vous voulez remplacer une corde de levée sur un 
store vénitien? D'abord, enlevez les bouchons dans 
les bouts et le couvercle de métal de la latte du bas. 
Un store en bois porte une latte très épaisse qui 
renferme la corde. 

Déliez le nœud sur le côté de la corde d'inclinaison 
et aboutez la vieille corde à la neuve avec du ruban 
adhésif transparent. Enfilez la nouvelle corde dans 
les trous des lames et poursuivez le chemin de l'an¬ 
cienne corde jusqu'au nœud, à l'autre extrémité. Il 
faut changer la corde d'inclinaison aussi; il suffit 
de la faire passer dans l'ouverture et de la placer 
sur la poulie. 

Si vous devez remplacer les rubans usés ou fanés, 
enlevez les attaches du support, soulevez la boîte, 
s'il y en a une, et enlevez le store. Etendez-le sur 
une table ou sur le plancher et retirez le couvercle 
de métal sur la lame du bas. Dénouez les deux 
bouts de la corde et retirez-Ia; ainsi, les lames se¬ 
ront relâchées pour être lavées ou repeintes. Dé¬ 
barrassez-vous des vieux rubans après les avoir 
détachés des agrafes du haut et du bas. 

Lorsque vous achetez de nouveaux rubans, assu¬ 
rez-vous qu'ils contiennent le même nombre d'éche¬ 
lons que les vieux et qu'ils s'ajustent sur les lames. 

Installez les nouveaux rubans; attachez-les en 
haut et en bas et enfilez la corde de levée dans les 
échelons. 

Important: Assurez-vous que vous enfilez la corde 
en alternant d'un côté et de l'autre de l'échelon, à 
l'intérieur des rubans. Remplacez les cordes de 
levée et d'inclinaison en même temps que les rubans. 




Pour enlever le store métallique du Retirez les bouchons et le couvercle Coupez ou déliez les deux nœuds. Enlevez le ruban. Repliez et insérez En enfilant la nouvelle corde de levée 

support, tirez le levier et soulevez. de la barre inférieure pour découvrir Tirez la corde jusqu’à la boîte. Tirez les bouts du nouveau dans les agra- dans les lames, assurez-vous qu’elle 

Retirez la planche des stores de bois. les nœuds de la corde de levée. sur les lames ainsi dégagées. fes des barres, en haut et en bas. alterne entre les échelons. 
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Quincaillerie à draperies 


Installations fixes ou à coulisse 

Les draperies de fenêtres plus ou moins fixes peuvent 
s’installer sur des tringles à rideaux. Cependant, lors¬ 
qu’on doit les manœuvrer fréquemment pour con¬ 
server son intimité, contrôler la lumière ou obtenir 
un effet de décoration, une tringle à coulisse est par¬ 
ticulièrement utile. Ces tringles se règlent à la main 
ou sont télécommandées à l'électricité. Les draperies 
suspendues à une tringle à coulisse, quelle que soit 
la surface qu'elles recouvrent, peuvent s'ouvrir des 


deux côtés à la fois et se fermer aussi facilement, 
soit complètement, soit partiellement. 

La tringle à coulisse se fixe à un chambranle de 
fenêtre, au mur ou au plafond, quel que soit l'appareil 
qui soutient les draperies. Quand une tringle à rideaux 
mesure plus de 48" de long, assurez-vous qu'elle soit 
bien soutenue au centre par des ferrures placées à 
égale distance. Si vous installez une tringle à coulisse, 
suivez les indications relatives à l'étendue qu'elle doit 


recouvrir. Les draperies ont cet avantage de changer 
l'apparence d’une fenêtre—de donner l’illusion de hau¬ 
teur et de largeur. Vous voudriez, par exemple, sus¬ 
pendre des draperies au-delà de l'encadrement pour 
tirer profit de la largeur de la fenêtre et laisser pé¬ 
nétrer le plus de lumière possible. Vous y parvien¬ 
drez avec des plaques de rallonge posées directement 
sur le chambranle, sans l'aide de monture sur le 
mur. 



Tringle de rideau fixe et réglable 






Tringle décorative en bois ou en métal 



Tringle à coulisse robuste et réglable qu’on fixe à un mur, un encadrement ou un plafond 


Tringie à coulisse télécommandée par un moteur qui actionne la tirette 




Bâton de cuivre ou 
d’aluminium servant à 
ouvrir et à fermer des 
draperies à la main. 


Des plaques de rallonge fixées 
à un encadrement créent rillu- 
sion de hauteur et de largeur. 


télécommande sur un mur actionne un moteur 
rique qui tire la corde de la tringle. 
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Quincaillerie à draperies 


Montage 

Lorsque vous devez poser une tringle à rideaux— 
tringle fixe ou à coulisse—directement sur un cham¬ 
branle de fenêtre, installez les ferrures sur les coins 
supérieurs de l'encadrement. Ajoutez un ou plusieurs 
supports si les tringles ont plus de 48" de long. 

Aux fenêtres qui n'ont pas d'encadrement, on ins¬ 
talle les draperies habituellement à 4" au-dessus de 
la fenêtre et de 6" à 18" de chaque côté, de sorte 
que, quand les draperies sont ouvertes, la lumière 
pénètre abondamment dans la pièce. Si la tringle 
est près du plafond, assurez-vous de la monter pa¬ 
rallèlement à celui-ci. Servez-vous de crampons mé¬ 
talliques ou de boulons d'ancrage pour fixer une 
tringle à un mur creux (p. 76). 

Les ferrures et supports pour les installations au 
plafond sont les mêmes que ceux des murs et sont 
placés à peu près de la même façon; vous n'avez pas 
besoin de ferrures là où les bouts des tringles ara¬ 
sent le mur. Une fois les ferrures en place, ajustez 
la tringle pour qu'elle s'ouvre et se ferme des deux 
côtés à la fois. Placez-la face contre terre et ajustez 
sa longueur selon l'espace disponible et pour qu'elle 
prenne place dans les ferrures. Tirez la corde ex¬ 
térieure et amenez la coulisse principale gauche le 
plus loin possible. Puis tendez la corde et amenez 
la coulisse principale droite à l'extrême-droite. Atta¬ 
chez bien la corde sous le crochet du devant de la 
coulisse de droite. Quand la tringle est sur sa fer¬ 
rure, tendez la corde. Fixez la base de la poulie à 
ressort sur la plinthe, le mur ou le plancher. Sou¬ 
levez la chape et insérez un clou dans l'ouverture, 
sur la tige de la poulie. Ouvrez la chape et passez la 
boucle de la corde sous la roue de la poulie; refer¬ 
mez la chape. Amenez le nœud de droite derrière la 
coulisse pour tendre la corde. Faites un nouveau nœud. 




Montage d’une tringle à coulisse sur un chambranle: fixez les ferru¬ 
res sur chaque coin supérieur avec les vis fournies lors de l’achat. 
Placez des ferrures de support au centre si les tringles ont plus de 48" 
de long. 



Ferrure terminale de la 
tringle à coulisse 



Montage d’une tringle à coulisse sur une fenêtre sans chambranle: 

placez la partie supérieure des ferrures à 4" au-dessus de la fenêtre 
et de 6" à 18" de chaque côté. Sur un mur creux ou en plâtre, servez- 
vous de crampons de métal ou de boulons d’ancrage (p. 76). 



Support du centre 
pour les tringles 
de plus 
de 48" de long 


Ajustement d’une tringle à coulisse 
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Quincaillerie à draperies 


Montage 


Ajustements 



Montage d’une tringle à coulisse dans des fer¬ 
rures fixées sur un chambranle de fenêtre ou sur 
un mur. Allongez la tringle à la longueur voulue, 
puis insérez-en le bout dans les attaches. 


Montage d’un support au centre. Placez la tringle 
dans les ferrures. Ouvrez la came de support 
dans l'encoche d’accès. Placez la tringle dans 
l’attache du support; fermez la came. 


Support du 
centre 



Ferrure 


Montage d’une tringle à coulisse sur un plafond. Placez la tringle dans les ferrures. Vissez au plafond. 
Si les bouts de la tringle touchent au mur, les ferrures sont inutiles; fixez simplement la tringle au plafond 
à l’aide de vis dans les trous des boîtes des poulies. Pour monter les supports du centre, enlevez la vis 
de la came du support et fixez le montage de la came à l’aide d’une vis. 



Ajustage de la tension 
de la corde. Soulevez la 
chape et passez un clou 
dans le trou sur la tige 
de fa poulie. Ouvrez la 
chape, passez la bou¬ 
cle de la corde sous la 
roue et refermez la cha¬ 
pe. Tirez Je nœud de 
droite depuis l’arrière de 
la coulisse principale 
droite de la tringle et 
tendez la corde. Faites 
un nouveau nœud près, 
de la coulisse, coupez le 
surplus de corde, reti¬ 
rez le clou de la tige. 


Fermeture de 


Coulisse 



Pour retirer les coulisses Inutiles, baissez fa ferme¬ 
ture du bout et enlevez-les Gdhservèz-leé, replacez 
la fermeture à sa position première. 


Pose de la corde d’une tringle à coulisse 



,Chape 


Corde 


_ . Coulisse 

. Roülette P° ur principale A 
la tension 
de la poulie 


Coulisse 
principale B 


Action double. Faites un nœud à la coulisse (A). Passez la corde dans 
les poulies de droite et ramenez-la en la passant dans le pont de la 
coulisse (B). Continuez vers la gauche en passant la corde dans les 
poulies de la tirette, dans la chape, autour de la roulette de la poulie de 
tension, puis sur la poulie extérieure de droite. Ramenez la corde à la 
coulisse (A) et attachez-en le bout après avoir ajusté la tension. 




Xhapévf-^ÿ; v-': : .. : v 

- Roulette pour la tension , 
de la poulie 



Corde 


Coulisse principale 


Action simple. Attachez la corde à la coulisse. Passez-la autour de la 
poulie de droite et ramenez-la derrière la coulisse principale et les coulis¬ 
ses secondaires. Passez la corde autour de la poulie extérieure, dans la 
chape, et autour de la roulette de tension de la poulie. Continuez vers la 
droite, en passant la corde sur la poulie intérieure de gauche et ramenez-la 
à la coulisse principale. Ajustez la tension de la corde et attachez. 


138 





Portes 


Coinçage et desserrage 

Une porte peut se coincer à cause de charnières lâ¬ 
ches ou mal ajustées, du renflement du bois ou 
même de l'affaissement de la maison. Corrigez la pre¬ 
mière difficulté en réajustant les charnières; corrigez 
les autres en ponçant ou en rabotant la porte. Après 
cette opération, finissez la partie poncée ou rabotée 
de la même couleur que la porte, ce qui mettra 
obstacle à l'humidité, cause du renflement. 

Ouvrez la porte, vérifiez les charnières et la gâche, 
replacez les vis lâches. Si les vis sont lâches parce 
que les trous se sont agrandis, posez des vis plus 
longues ou remplissez les trous de pâte de bois ou 
de chevilles de bois enduites de colle et replacez les 
vis. Si la porte se coince encore, repérez les endroits 
de frottement en glissant un carton rigide entre la 



Vérifiez d’abord les charnières et la gâche, puis 
resserrez les vis lâches. Insérez un carton mince 
rigide entre la porte et le jambage, quand la porte 
sera fermée. La porte se coince là où le carton est 
retenu fixe. 


porte fermée et le jambage. Si la porte glisse bien 
du bas mais se coince du haut, du côté de la serrure, 
la charnière du bas peut être trop enfoncée. Ouvrez 
la porte et bloquez-la avec un coin. Desserrez les vis 
de la charnière du bas dans le chambranle, insérez 
une cale de carton sous la charnière et resserrez les 
vis. Cette opération fera ressortir du chambranle la 
partie inférieure de la porte et la replacera. 

Si le bas de la porte se coince du côté de la serru¬ 
re, insérez une cale sous la charnière supérieure du 
chambranle. Si la porte se coince encore un peu du 
haut et du bas après que vous avez posé une cale 
sous l'une ou l'autre charnière, poncez ou rabotez le 
bois à l'endroit du frottement. Il n'est pas nécessaire 
d'enlever la porte. Si la porte glisse bien du côté de 


la serrure mais se coince au haut, forcez-la avec un 
coin et poncez ou rabotez le bois. Si elle se coince au 
bas, enlevez la porte (p. 140). Si la porte se coince sur 
tout le côté de la serrure, enlevez-la et poncez ou ra¬ 
botez le côté des charnières. Ce côté est plus facile à 
raboter que celui de la serrure puisqu'il n'y a pas de 
serrure à enlever. De plus, le côté des charnières est 
moins à la vue et peut se refinir plus facilement. Si 
la porte s'ouvre bien mais que la serrure, quoique 
bien placée, n'atteigne pas la gâche, posez une cale 
sous celle-ci pour la faire ressortir. Si la porte ne se 
ferme pas ou s'ouvre d'elle-même quand elle n'est 
pas verrouillée, placez une petite cale de carton 
sous la moitié de la patte de chaque charnière du 
chambranle, du côté du pivot seulement. 



Placez une cale sous la charnière du bas 
si la porte se coince du haut, côté serrure; 
sous celle du haut, si le bas se coince. 



Resserrez les charnières en utilisant des 
vis plus longues, ou remplissez les trous 
de pâte de bois ou de chevilles encollées. 



Si la porte ne se ferme pas, placez une 
cale étroite en carton entre le jambage et 
chaque patte des charnières. 



Placez un coin sous le bout extérieur 
d’une porte ouverte pour la retenir durant 
le ponçage ou le rabotage. 




Utilisez un rabot pour enlever un peu de 
bois sur le dessus de la porte sans retirer 
celle-ci des charnières. 


Si le verrou de la serrure n’atteint pas la 
gâche, insérez une cale sous la gâche 
pour la rapprocher de la porte. 
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Portes 


Coinçage et desserrage 

Il faut dépendre une porte pour en raboter le des¬ 
sous ou le côté des charnières. Si une porte est rete¬ 
nue par des charnières à tige libre, retirez-les avec 
un marteau et un tournevis. Enlevez la tige de la 
charnière du bas en premier lieu, puis celle du haut 
en dernier, pour éviter la chute de la porte alors 
qu'une seule charnière la retient. Si les charnières 
n'ont pas de tige, enlevez les vis d'une patte de cha¬ 
que charnière, côté jambage de la porte. Pour ce 
faire, ouvrez la porte toute grande et placez un coin 
sous le bout ouvert. 

Rabotage, côté charnière: Avant de dépendre une 
porte, marquez le ou les endroits où elle se coince. 
Rabotez ces endroits avec précaution; il est facile 
d'enlever trop de bois. En certains cas, vous devrez 
creuser les mortaises des charnières pour conserver 
à la porte la même position dans le chambranle. 
Rabotage du dessous: Soutenez la porte pour qu'elle 
se maintienne sur un de ses longs côtés. Rabotez le 
champ depuis le coin vers le centre; puis tournez la 
porte pour qu'elle repose sur l'autre long côté et 
rabotez depuis l'autre coin vers le centre. 
Relogement de la gâche: Une porte ne restera pas 
fermée si le verrou de la serrure ne pénètre pas 
dans la gâche. Corrigez cette situation en limant la 
gâche pour agrandir l'ouverture légèrement. Il fau¬ 
dra déplacer la gâche si elle est trop loin. Dans ce 
cas, enlevez la gâche, prolongez la mortaise et 
remplissez la partie libre de pâte de bois. Bouchez 
les vieux trous de vis. 



Enlevez les charnières à tige libre avec 
un marteau et un tournevis. Retirez la tige 
du bas en premier, puis celle du haut. 



Avant de réinstaller une porte, limez le 
dessus de la charnière pourfaciliter l’enlè¬ 
vement de la tige. 



Rabotez selon les repères sur la porte 
pour enlever seulement le nécessaire aux 
endroits surélevés. 



Corrigez le défaut d'alignement du verrou 
de serrure et de l’ouverture de la gâche 
en limant l’ouverture. 



Redressez une porte gauchie en posant des poids 
lourds sur les parties bombées, pendant 24 heures. 
Déposez la porte sur un appui à chaque bout. 


Redressez une porte gauchie ou gondolée en ser- Si une porte est gauchie du côté des 
rant un tendeur à vis sur un fil métallique relié à des charnières, redressez-la en installant une 
vis à œil sur chaque bout et formant pont au centre. 3e charnière entre les deux. 



Pour éloigner une porte de sa gâche, 
creusez les mortaises des charnières avec 
un marteau et un ciseau. 



Si la gâche et le verrou sont trop éloignés 
l’un de l’autre ou si la porte branle, repla¬ 
cez la gâche dans une nouvelle mortaise. 



Si une porte est gauchie du côté de la 
serrure, enlevez le butoir, fermez la porte, 
tracez une ligne sur le jambage. Reclouez. 
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Portes 


Pose d’une nouvelle porte 

Lorsque vous posez une nouvelle porte, sciez d'abord 
ce qui excède au bout des montants. Mesurez la hau¬ 
teur et la largeur et sciez la porte en conséquence; 
puis rabotez les bords des montants de la serrure et 
des charnières, ainsi que la traverse inférieure. 

Placez la porte dans l'encadrement et posez des 
coins sous la traverse inférieure pour la soulever de 
V4" et lui donner du jeu. Si la porte ouvre sur une 
moquette, enlevez V$" au lieu de X A". Sur la partie 
supérieure et sur les côtés, laissez W de jeu. Posez 
les charnières à 6 ou 7" du haut et à 10 ou 11" du bas. 
Marquez l'emplacement au ciseau sur la porte et le 
jambage. Coupez les mortaises pour les charnières. 




Placez la porte sur un chevalet et sciez 
les bouts des montants qui excèdent. 


Rabotez la traverse inférieure et les deux 
montants; chanfreinez le côté. 


Soutenez la porte dans l’ouverture et insé¬ 
rez des coins pour laisser du jeu. 





Enfoncez des coins sur les 4 côtés de la 
nouvelle porte pour la tenir en piace. 


Marquez l’endroit des charnières sur la 
porte et le jambage simultanément. 


Enlevez la porte. Projetez les marques 
des charnières sur le jambage avec une 
équerre. 


Pose des charnières 





Tenez le ciseau à plat 
dans la mortaise et 
enlevez les morceaux 
de bois en frappant 
légèrement le ciseau. 
Le biseau du ciseau 
doit être dirigé vers 
le haut. 


Tracez la mortaise au 
crayon; la patte de la 
charnière sert de gui¬ 
de. Placez la charnière 
côté tige à l’extérieur 
de la porte. Marquez 
l’épaisseur de la 
charnière sur la face 
intérieure de la porte. 


Entaillez au clseau le 
tracé de la charnière 
à l’intérieur de la mar¬ 
que. Tenez le ciseau 
verticalement et enfon- 
cez-le selon i’épais- 
seurde la charnière, le 
côté biseauté en di¬ 
rection de l’ouverture. 


Creusez la mortaise 
en soulevant le bois. 
Tournez vers le bas 
le biseau du ciseau. 

Faites plutôt plusieurs 
petites entailles que 
quelques grandes, 

ISlillillIlIffi 


Forez des avant-trous 
pour les vis, puis 
enfoncez-les. Voyez 
à ce que l’épaisseur 
de la charnière soit à 
ras de la porte. Si la 
charnière est trop en¬ 
foncée, calez-la avec 
un coin de carton. 
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Calfeutrage des portes 


Coupe-bise sur l’extérieur du jambage 



Il en existe trois principaux types: bois et Clouez les coupe-bise bois et caoutchouc Coupez le coupe-bise aluminium-vinyle avec La mousse de caoutchouc adhésive se place 

caoutchouc mousse, aluminium-vinyle; mousse contre la porte fermée. Coupez avec une scie une scie à métaux. Clouez-le au jambage contre à l'intérieur du jambage, contre une porte fer- 

de caoutchouc adhésive. à dos. Clouez à tous les 8 ou 12". la porte fermée. mée. En se tassant, elle assure l’étanchéité. 


Coupe-bise au seuil d’une porte 



Le bas de porte d’aluminium avec son rebord Coupez l’aluminium avec une scie à métaux et Le bas de porte aluminium-vinyle s’ajuste sur Enlevez la porte avant l’installation. Avec une 

de vinyle robuste ferme les interstices entre la ajustez-le contre les 2 côtés du jambage. Placez le seuil, sous la porte, et assure une bonne scie à métaux, coupez la moulure de la largeur 

porte et le seuil. le rebord vers l’extérieur. Vissez. étanchéité. désirée. 



La languette de vinyle se rabat quand la porte Avec une scie à métaux, coupez la moulure Placez la moulure sur l’extérieur de la porte à Placez le rouleau supérieur à %" au-dessus 

se ferme et elle se relève quand la porte Xé" plus courte que l'intérieur du jambage. 1%" au-dessus du seuil. Prenez les mesures du seuil sur le jambage. Le rouleau s’ajuste sur 

s’ouvre. Allez-y délicatement. la porte fermée. le côté penture de la porte. 
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Calfeutrage des portes 


A l’intérieur du jambage (nouvelles portes) 



Une feuillure avec bande de métal en V Pour l’installer, taillez une rainure dans le Sur la porte, côté-charnières, installez les 
ferme l’ouverture lorsque la porte fermée jambage. La lèvre de métal de la bande charnières avant les bandes en V. Posez 
comprime la pièce de métal. en V s’emboîte dans la rainure. des broquettes le long de la bande. 


A l’intérieur du jambage (vieilles portes) 



Une bande métallique sur les vieilles ou Pour l’installer, il n’est pas nécessaire de Pour améliorer l’isolation, soulevez, après 

les nouvelles portes isole comme une faire des rainures dans le jambage. Fixez l’avoir fixé, le bord extérieur de la bande 

bande en V quand la porte est fermée. avec des broquettes. avec un tournevis. 


Calfeutrage emboîtant 



Les moulures métalliques qui s’emboîtent Coupez et ajustez la bande sur le haut Installation sur une porte côté-charnières: 

isolent bien. Les moulures mâles se posent de la porte. Porte battant vers l’intérieur: la bande mâle sur le jambage; la femelle 

sur la porte; les femelles, sur le jambage. à l’extérieur, et vice versa. sur la porte. Côté-serrure, l’inverse. 


Moulures en J 

Le coupe-bise de porte le plus sûr consiste en moulu¬ 
res d'aluminium qui s'emboîtent et qu’on ajuste sur 
les champs de la porte. La moulure en J se fixe dans 
une feuillure pratiquée sur le dessus et le côté-ser¬ 
rure d’une porte et s'emboîte dans la moulure cor¬ 
respondante, dans une feuillure ménagée sur l'enca¬ 
drement. Une lisière à dos caoutchouté est fixée dans 
une feuillure sous la porte. Elle s'ajuste sur la rainu¬ 
re d'un seuil de métal. Une autre bande plate est fixée 
dans une feuillure sur la porte côté-charnières et pla¬ 
cée de telle sorte qu'elle pénètre de W dans une rai¬ 
nure pratiquée sur l'encadrement. On ne peut utiliser 
cette méthode lorsque la porte est fortement gauchie. 
Cette installation exigeant des outils spéciaux, il est 
préférable de faire appel à des gens du métier. 



Encadrement \ 




Le côté-penture est protégé par un assem¬ 
blage à feuillure qui s'avance de Vi" vers 




La lisière à dos caoutchouté s'engage 
dans une feuillure sous la porte. Elle 
s’ajuste dans une rainure sur un seuil 
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Remplacement d’un seuil 

C’est le seuil d'une porte qui s'use le plus rapide¬ 
ment. Pour enlever un seuil usé, ouvrez la porte toute 
grande; si vous avez besoin de plus d'espace, enlevez- 
la. Au besoin, enlevez les butoirs du jambage. Sou¬ 
levez le vieux seuil avec une barre-levier ou la pan¬ 
ne d'un marteau. Si le seuil est très usé, il serait 


plus facile de couper le bois au ciseau et de l'enlever 
pièce par pièce. S'il se prolonge sous le jambage, 
tâchez de le retirer intact; sinon, coupez-le en trois 
sections avec une scie à dos. Enlevez la partie du 
centre, puis les bouts. 

Si possible, utilisez le vieux seuil comme modèle. 


Si c'est impossible, mesurez soigneusement et cou¬ 
pez le nouveau seuil en conséquence. 

Taillez-le de telle sorte que les bouts saillants s'a¬ 
justent sur l'encadrement. Forez des trous et noyez 
les clous (ou les vis) pour fixer le nouveau seuil au 
plancher. Remplissez les trous de pâte de bois. 


Si le seuil pénètre sous le jambage, i! faudra 
peut-être enlever le butoir. Attention aux clous 
ou vis, au centre du seuil. 


Un autre moyen d’enlever un seuil consiste à 
le fendre avec un ciseau et un marteau, et à 
en retirer les morceaux. 


Si vous ne pouvez enlever le vieux seuil intact 
et l’utiliser comme modèle, coupez-le en trois 
sections avec une scie à dos. 


Si le vieux seuil ne peut servir de modèle au 
neuf, prenez les mesures et taillez en consé¬ 
quence. 


Un seuil prêt à poser doit être taillé comme 
celui-ci. Fraisez un trou afin de pouvoir noyer 
les têtes. 


Enfoncez des clous à finir de dans les 
avant-trous. Noyez les têtes avec un chasse- 
ciou; remplissez les trous, séchez, poncez. 


Comme les seuils sont en bois dur, il est 

recommandé de percer des avant-trous afin 
d’éviter l'éclatement du bois. 


Nettoyez remplacement du nouveau seuil et 
posez-le en le frappant délicatement; ne le 
forcez pas. S’il est trop juste, taillez-le. 
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Portes 


Installation d’une poignée 

Une poignée décorative améliore l'apparence d'une 
porte et la rend plus facile à ouvrir et à fermer. On 
trouve ces poignées en différents finis; certaines se 
posent sur le bouton existant sans qu'on ait à retirer 
celui-ci ou la rosette. 


Installation d’un judas 

Un judas permet de voir la personne qui se présente 
à la porte sans qu’on ouvre celle-ci. Certains judas 
ne sont que de simples couvercles à bascule placés 
sur un trou dans la porte, mais les judas de qualité 
portent des lentilles donnant un grand angulaire. 


Installation d’une entrée à courrier 

L’ouverture doit avoir au moins ÎVi” de largeur et 
7" de longueur et se trouver à 30" au plus du sol, sur 
la partie épaisse de la porte, jamais sur son panneau. 
Sur une porte au centre creux, placez un conduit mé¬ 
tallique entre les plaques intérieures et extérieures. 



Passez la poignée 

dans le bouton et 
la rosette puis vis- 
sez-la sur la porte. 
Si la circonférence 
du bouton est plus 
grande que l’ouver¬ 
ture de la poignée, 
enlevez le bouton. 


Moulure décorative 




Donnez un style à une porte plane grâce à des moulures 
de cadre. Taillez les joints du panneau à onglet. Collez-Ies 
à chaque coin. Clouez la moulure sur la porte; noyez les 
clous avec un chasse-clou et remplissez les trous de pâte 
de bois; laissez sécher et poncez, puis donnez le fini 
désiré. 




Marquez sur la porte les dimensions de l’ouverture de 
l’accessoire. Percez des trous à chaque coin et taillez 
l’ouverture avec une scie passe-partout. 



Vissez les plaques intérieures et extérieures avec les vis 
appropriées. Assurez-vous que le couvercle à ressort ou 
à gravité est à l’extérieur. 



Coupe transversale d’une entrée à courrier munie d’un 
capuchon à l’intérieur. Ces couvercles assurent l’intimité 
et la sécurité contre le vol. 
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Installation des carreaux 


Installation d’un larmier 


Lorsque vous changez un ou plusieurs panneaux de 
porte pour de la vitre, afin de laisser pénétrer la lu¬ 
mière, dépendez tout d'abord la porte et placez-la sur 
des chevalets matelassés ou sur une table. Enlevez la 
moulure délicatement pour la réutiliser, puis retirez 
le panneau et débarrassez la feuillure de la saleté et 
de la colle qui l'encombrent. Appliquez de la peinture 
pour l'extérieur sur la feuillure, puis étendez une 
mince couche de mastic à l'intérieur avant la pose. 


Une fois le carreau en place, pressez-le légèrement 
pour faire remonter le mastic sur les bords. Etendez 
une autre couche de mastic le long du carreau. 
Utilisez la vieille moulure, ou une neuve, au besoin, 
pour tenir le carreau en place; clouez la moulure 
dans les montants ou traverses. Rependez la porte. 
Appliquez au moins deux couches de peinture sur le 
mastic des carreaux extérieurs afin de les protéger 
contre les intempéries. 




Avec un couteau à mastiquer rigide, sou- Enlevez le panneau et nettoyez la feuillure. Appliquez de la peinture extérieure sur 

levez délicatement la moulure autour du Sablez les éclats de bois pour obtenir une toute la feuillure. Etendez dans le fond une , . , 

panneau pour pouvoir la réutiliser. feuillure très propre. mince couche de mastic. mStâl 1311011 U Ulie plaque à piedS 



Taillez la vitre double Va" plus petite que Etendez une autre couche de mastic au- Coupe transversale d’un carreau posé sur 

l’ouverture. Pressez-fa en place pour faire tour du carreau. Replacez la moulure; une porte extérieure. La moulure extérieure 

remonter le mastic sur les bords. plantez et noyez les clous. doit être protégée contre les intempéries. 
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Portes 


Addition de panneaux unis 

Transformez une ancienne porte en porte plane à 
la mode en couvrant ses deux côtés d'un revêtement 
mince en contreplaqué, en placage, en bois dur ou 
en stratifié. 

Utilisez la vieille quincaillerie. Vous aurez néan¬ 
moins besoin d'une tige de bouton de porte plus 
longue que l'ancienne, puisque la porte sera plus 
épaisse. Retirez d'abord les boutons de la porte, puis 
la serrure ou le loquet. Enlevez la porte du jambage 
après avoir retiré les tiges des charnières. Enlevez 
toutes les pattes des charnières vissées à la porte 
pour que rien ne vous gêne lorsque vous placerez 
celle-ci sur la table ou sur les chevalets. 

Tous les clous, vis et garnitures doivent être enle¬ 
vés. Avec un grattoir ou une ponceuse munie de 
papier abrasif à gros grain, enlevez la vieille pein¬ 
ture ou le vieux vernis; poncez la porte pour que la 
colle prenne mieux. 

Poncez les moulures que vous pouvez enlever; 
faites attention aux clous. Recouvrez les sections 
creuses d'un contreplaqué ou d'un panneau collé ou 
cloué. Vous offrirez ainsi une surface unie au nou¬ 
veau revêtement; de plus, si le panneau est grand, le 
risque de gauchissement sera presque nul. Au lieu de 
colle et d'un serre-joints, servez-vous de colle-contact. 
Appliquez de la colle sur la porte et sur le panneau. 
Attendez que les deux surfaces soient sèches au tou¬ 
cher, puis recouvrez la surface collée de la porte 
avec une grande feuille de papier d'emballage. Pla¬ 
cez le panneau sur le papier. Assurez-vous qu'il soit 
exactement à l'endroit choisi. Priez quelqu'un de pe¬ 
ser sur un bout pendant que vous soulèverez l'autre 
et que vous déchirerez une partie du papier. Baissez 
le panneau pour faire adhérer ce bout. Puis soulevez 
l'extrémité opposée; déchirez le reste du papier et 
baissez en place cette section du panneau. 

Si le revêtement que vous avez choisi doit recou¬ 
vrir la porte entièrement, coupez-le un peu plus long 
au début et taillez-le ensuite selon les dimensions de 
la porte. Si le revêtement doit être un panneau sou¬ 
levé laissant voir une petite bande de la vieille 
porte tout autour, équarrissez-le et finissez-en les 
bords avec soin. 

Utilisez une colle blanche pour les portes intérieu¬ 
res et une colle hydrofuge, comme la résine résorci- 
nol ou la résine de plastique en poudre, pour les 
portes extérieures. Dès que la colle aura été appli¬ 
quée et que le revêtement sera en place, recouvrez 


le tout d'une feuille de contreplaqué de 3 4" assez 
grande pour couvrir le revêtement et pressez avec des 
serre-joints ou des poids placés tous les 6". Laissez 
reposer une nuit entière ou même plus longtemps. 
Ne revêtez qu'un côté de la porte à la fois. Après 
avoir retiré les serre-joints ou les poids du premier 
côté, percez les trous pour la serrure et le bouton 
avant de coller et serrer le second côté. Le collage 


terminé, les trous percés et la quincaillerie replacée, 
posez la porte dans les charnières. Si le nouveau re¬ 
vêtement est un panneau soulevé, il n'est pas néces¬ 
saire d'ajuster les charnières ou les butoirs. Sur une 
porte plane, compensez pour le surplus d'épaisseur 
du nouveau revêtement en déplaçant les charnières 
et les butoirs. Si le revêtement est mince vous 
n'aurez pas à déplacer les charnières et les butoirs. 



Sur les portes 1 et 2, on peut facilement ajouter des panneaux partiels ou entiers. Le No 3 porte déjà un panneau. Le No 4 
a été remis à la mode grâce à un panneau dur; la lisière autour de la porte permet de la rependre sans déplacer les charnières 
ou les butoirs. Le No 5 a été complètement recouvert; il faut déplacer les charnières et les butoirs et ajouter une nouvelle 
serrure si la vieille ne peut s’accommoder du surplus d’épaisseur. 
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Perçage d’une nouvelle entrée de porte 

Déterminez l'endroit approximatif de la porte à per¬ 
cer, sondez le mur ou percez des trous de W pour 
localiser les montants. Vérifiez aussi depuis le sous- 
sol pour vous assurer que les conduits de chauffage 
ou les tuyaux ne passent pas à cet endroit. On peut 
déplacer les fils électriques facilement. Si possible, 
placez un côté de la nouvelle entrée de porte près 
d'un montant. L'endroit de l'autre montant varie se¬ 



lon les dimensions de la porte; l'ouverture doit me¬ 
surer 5" (largeur) et SVi" (hauteur) de plus que la 
porte nouvelle. Coupez le plâtre ou le placo-plâtre 
avec un ciseau et un marteau. Vous pouvez couper 
les lattes de bois avec un passe-partout robuste, les 
lattes de métal avec des cisailles ou une scie à mé¬ 
taux. Enlevez le montant du centre, puis la lisse du 
plancher. Les montants serviront à nouveau comme 


linteau double. L'ouverture pour l'encadrement doit 
laisser assez de jeu pour les ajustements, les char¬ 
nières et les cales de la serrure. Quand l'encadrement 
est bien fixé au moyen de cales, on le cloue aux mon¬ 
tants et au linteau avec des clous placés à tous les 
16", à 3 4" à l'intérieur des bords. Enfin, placez les 
moulures de l'encadrement. Posez la porte (p. 141), 
installez la gâche de la serrure et le butoir. 



Placez un côté de la porte près d’un mon¬ 
tant. Tracez l’ouverture 5" plus large et 
3V2" plus haut que la porte. Brisez le 
plâtre, enlevez lattes et planche murale. 



Installez un autre montant de chaque 
côté de l’ouverture. Ces montants secon¬ 
daires sous le linteau servent à le sup¬ 
porter et à recevoir les clous. 



Sciez le bas, puis le haut des montants. 
Marquez à l’équerre leur haut et sciez-les. 
Coupez les parties inférieures à 2" au-des¬ 
sus de la lisse pour éviter les clous. 



Après l’installation des jambages ou de 
l’encadrement pré-fabriqué, sciez la lisse 
et installez le seuil. Servez-vous de cales 
pour ajuster l’encadrement. 



Un linteau fait de deux 2 x 4 se trouve 
toujours au-dessus de l’entrée d’une 
porte. Clouez-le aux montants pour en 
augmenter la solidité. 



Posez des cales entre l’encadrement et les 
montants, pour les charnières et la serrure. 
Avec un niveau, ajustez l’encadrement. 
Posez le chambranle. 
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Portes 


Murage d’une porte 

Pour murer une porte, enlevez-la avec sa quincaille- clou, soit en les coupant à ras. Enlevez le seuil (p. 144). 
rie. Soulevez délicatement l'encadrement afin de ne Clouez un 2 x 4 au-dessus de l'ouverture, un autre sur 
pas briser le mur tout autour. Dégagez les jambages le plancher, un de chaque côté et un au centre. Ser- 
latéraux avec une pince à démolir, en commençant vez-vous d'un revêtement mural semblable à celui qui 
par le bas. Retirez les parties inférieures des jamba- est là. Utilisez une planche murale (p. 93) dans un 
ges latéraux, ce qui dégagera le jambage supérieur et mur de plâtre. Posez une plinthe et une moulure. Pour 
permettra d'enlever l'encadrement en une seule pièce, murer une porte extérieure, remplissez les cavités 
Retirez les clous des montants, soit avec un arrache- avec un isolant que vous brocherez sur les montants. 



Après avoir enlevé la porte et sa quin¬ 
caillerie, soulevez l’encadrement avec une 
barre-levier ou un large ciseau plat. N’en¬ 
dommagez ni l’encadrement ni le mur. 



Enlevez le seuil. Coupez-le en trois sec¬ 
tions et retirez-Ies l'une après l’autre 
Attention de ne pas endommager le 
plancher. 



Soulevez les jambages latéraux avec une 
barre-levier, en commençant par le bas. 
Enlevez les clous avec la barre ou coupez- 
les à ras. 



Sur le plancher, le linteau, les côtés laté¬ 
raux et au centre, clouez des pièces de 
2 x 4, de niveau avec les montants déjà 
en place. 



Enlevez les clous des jambages latéraux 
et retirez ceux-ci depuis la partie infé¬ 
rieure. Le jambage supérieur dégagé, 
l’encadrement s’enlèvera facilement. 



Murez une ouverture extérieure en bro¬ 
chant l’isolant dans la cavité. Posez des 
plinthes et des moulures et décorez le 
mur comme ceux d’alentour. 



Installez des montants, une lisse et un linteau supplé¬ 
mentaire lorsque vous murez une ouverture (voir vignette). 
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Serrures de portes 


Types de base 

Trois principaux types de serrures sont employés 
dans les maisons: à palastre, à mortaise et à cylin¬ 
dre. Ces trois types portent des cylindres pour les 
clefs, mais le terme serrure à cylindre ne s'applique 
qu'au type muni d'une entrée de serrure dans le 
bouton. Les serrures à cylindre employées sur les 
portes intérieures s'appellent serrures tubulaires et 
ne contiennent pas de cylindre pour les clefs. 


Remplacement d’une serrure à mortaise 

On peut remplacer une ancienne serrure à mortaise 
par une serrure à cylindre moderne, grâce à un néces¬ 
saire spécial. On trouve des serrures de rechange de, 
différents styles et de différents finis. On peut les ins¬ 
taller sur presque toutes les portes. Les nécessaires 
contiennent des patrons qui facilitent l'installation, 
des rosettes décoratives ou garnitures assez grandes 
pour couvrir les trous laissés par les vieilles serrures. 


Entretien d’une serrure à mortaise 

Nettoyez les serrures à mortaise en les lavant à fond 
avec du diluant à peinture ou du dissolvant à graisse; 
lubrifiez-les ensuite avec de la poudre de graphite, 
un jet de silicone, de l'huile légère ou de la graisse 
légère. Lubrifiez les pivots de l'arrêt et l'entrée de 
serrure du cylindre en y soufflant du graphite. Met¬ 
tez du graphite sur la clef. Ne huilez jamais le cylin¬ 
dre; les arrêts deviendraient gommés. 


Serrures à mortaise 

La serrure à mortaise s'installe dans une cavité tail¬ 
lée sur le bord de la porte; on ne peut la poser sur 
une porte de moins de î 3 /s" d'épaisseur. Vous devez 
spécifier dans quel sens s'ouvre la porte lorsque 
vous achetez une serrure à mortaise, même si le lo¬ 
quet peut s'inverser dans la serrure, au besoin. 

En plus du verrou à ressort, la serrure à mortaise 
a un pêne dormant. Quand la clef est tournée complè¬ 
tement, le pêne pénètre dans la gâche pour fermer 
la porte à double tour. Le pêne dormant se tire ou se 
pousse depuis l'intérieur de la maison, lorsqu'on tour¬ 
ne le bouton. Une clef n'est pas nécessaire. Certaines 
serrures à mortaise possèdent un pêne dormant 
qu'on ne fait fonctionner qu'avec une clef. 




Après avoir enlevé 

les boutons et la 
quincaillerie, 
sortez la vieille 
serrure de la mor¬ 
taise. Servez-vous 
du patron pour 
savoir où percer 
le trou du cylindre. 
Utilisez une mèche 
extensible ou une 
scie rotative. 



Posez la nouvelle 
serrure. Pour la 
placer correcte¬ 
ment, il faudra 
peut-être agrandir 
la mortaise au 
ciseau ou rebou¬ 
cher un coin avec 
de la pâte de bois. 
Placez la gâche 
sur le jambage. 



Placez la rosette 
décorative sur la 
porte pour cacher 
les trous et les 
défauts. Faites 
glisser le cylindre 
en place. Assurez- 
vous que le mé¬ 
canisme de la 
serrure s’engage 
et fonctionne bien. 


Correction des défauts de serrure 


PROBLÈME 

SOLUTION 

Serrure gelée: 

la clef n’entre pas 
dans le cylindre 

Brisez la glace sur l’ouverture du cylindre; 
insérez partiellement la clef chaude dans 
le cylindre. Retirez la clef et recommencez 
jusqu'à pénétration complète. De l'alcool 
sur la clef peut être utile. Tournez la clef 
graduellement pour libérer les arrêts, s’ils 
sont gelés. 

Pêne coincé: 

la clef tourne 
partiellement 
dans le cylindre 
sans faire bouger 
le pêne 

Vérifiez le centrage de la porte et voyez si 
le pêne est vis-à-vis la gâche. Sinon, ajustez 
la porte, si possible, Il faudra peut-être 
déplacer la gâche ou agrandir l'ouverture. 
Si le pêne est collé de peinture, grattez 
celle-ci et lubrifiez le pêne. 

Clef retenue: 

la clef entre 
dans le cylindre 
mais ne tourne 
pas 

Le cylindre peut s’être tourné quelque peu 
dans la serrure, de sorte que la came 
n’actionne plus le pêne. Dévissez la vis 
d’arrêt et replacez le cylindre à sa position 
première. Si c'est une copie de clef, elle 
peut être défectueuse: vérifiez sur l’origi¬ 
nale. Si la serrure a été crochetée ou si on 
a utilisé une clef défectueuse, les arrêts 
peuvent être endommagés; il faut remplacer 
le cylindre. 

Clef brisée: 

la clef s’est 
brisée et une 
partie reste 
dans l’entrée 
de serrure. 

Desserrez la vis d’arrêt et dévissez le cylin¬ 
dre de la plaque de la serrure. Tournez-le 
vers le bas et tapez pour déloger la partie 
brisée. Si ça ne va pas, insérez un fil mé¬ 
tallique fin et rigide dans la came pour faire 
sortir la pièce, ou un mince crochet le long 
du dessus de l'entrée de serrure. 
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Serrures de portes 


Serrures à palastre 

Les serrures à palastre ou serrures ou verrous de 
sûreté se posent sur l'intérieur de la porte, souvent 
comme complément à une serrure à mortaise. Cer¬ 
taines ont un verrou à ressort qui se verrouille auto¬ 
matiquement lorsque la porte se ferme; d'autres ont 
des pênes dormants. Pour installer la serrure illus¬ 
trée ici, déterminez l'endroit où placer le cylindre de 
la clef et percez un trou. Fixez la plaque de montage 
sur la porte. Puis vissez le cylindre à la plaque de 
montage avec les vis d'assemblage conçues pour con¬ 
venir à l'épaisseur de la porte. Ajustez la boîte de la 
serrure sur la plaque de montage; assurez-vous que 
les tiges d'assemblage pénètrent dans le mécanisme 
de la serrure. Coupez les tiges d'assemblage, si né¬ 
cessaire. Certaines serrures n'ont pas de plaque de 
montage: elles sont montées directement sur la 
porte. Placez la gâche sur le jambage. Taillez une 
mortaise pour la gâche. 


Serrures tubulaires 

On emploie les serrures tubulaires sur les portes in¬ 
térieures. Leur installation n'exige que deux trous: un 
grand qui traverse complètement la porte et loge l'axe 
et les tiges d'attache; un petit, sur le côté de la porte, 
qui loge le verrou. Certains modèles ont un bouton 
poussoir ou une manette sur la rosette, du côté inté¬ 
rieur. Ce dispositif bloquant le verrou, la porte ne 
s'ouvre pas de l'extérieur; on le dégage en tournant 
le bouton intérieur ou en introduisant un clou dans 
un trou sur le bouton extérieur. 


Serrures à cylindre 

Les serrures à cylindre sont plus grosses et plus ro¬ 
bustes que les serrures tubulaires; elles offrent da¬ 
vantage de sécurité sur une porte extérieure. Elles se 
verrouillent de l'extérieur grâce à une clef, et de l'in¬ 
térieur en tournant le bouton ou en appuyant sur le 
poussoir au centre du bouton intérieur. Lorsqu'on 
insère la clef dans l'entrée de serrure, elle actionne 
les arrêts du pivot qui font tourner le cylindre et dé¬ 
gagent le verrou. Les boutons de ces serrures ont un 
axe creux; ils sont fixés par un fermoir à ressort. Les 
rosettes extérieures sont fixées depuis l'intérieur pour 
éviter que la serrure ne soit faussée par l'extérieur. 
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Serrures de portes 


Installation d’une serrure à cylindre 

L'installation d'une serrure à cylindre ou tubulaire 
est une tâche facile. Il faut cependant surveiller les 
détails et suivre à la lettre les instructions du fabri¬ 
cant fournies avec chaque serrure. 

L'installation exige le perçage de deux trous. Un 
grand trou à travers la porte logera la boîte du 
cylindre ou l'axe et les tiges, et un plus petit trou, 
sur le champ de la porte, logera le verrou de ser¬ 
rure. Les mortaises ne sont nécessaires que pour 
les plaques des verrous sur la porte et pour la gâche 
sur le jambage. 

Les serrures à cylindre ou tubulaires se posent 
habituellement à 36" du sol. 

Serrure à pêne dormant 



1. Servez-vous du patron fourni avec la 
serrure pour marquer le centre du trou de 
la serrure sur !a porte et le champ. 



2. Percez un trou de 2Ve" sur la porte 3. Percez, pour le pêne, un trou de 
avec une mèche extensible ou une scie dans le champ jusqu’au grand trou, la 
emporte-pièce. Percez des 2 côtés. mèche à 90° avec le champ de la porte. 



Installation d’un pêne dormant. Servez-vous du patron 
pour déterminer l’endroit, puis percez deux trous dans la 
porte: un pour le cylindre, l’autre pour le pêne. 



Insérez le cylindre et la gâche. Le pêne illustré ici a un 
bouton intérieur. Certains pênes dormants ont un double 





4. Insérez le verrou; marquez l’endroit de 5. Replacez le verrou dans le petit trou 6. Appuyez sur le verrou et posez le bou¬ 
la têtière sur la porte. Retirez le verrou et sur le champ de la porte et fixez la têtière ton extérieur; les tiges doivent arriver juste 

taillez un trou au ciseau. sur le bord avec les vis. dans les trous de la serrure. 




7. Posez le bouton intérieur et la rosette; 8. Placez la gâche sur le jambage à l’aide 9. Marquez l’endroit de la gâche sur le 

centrez les vis et les tiges, Placez la du patron. Ouvrez la porte; percez un jambage. Entaillez avec un ciseau. Ajus- 

rosette à ras de la porte. trou de %" de large pour le verrou. tez la gâche à ras et vissez. 
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Installation d’une nouvelle serrure à mortaise 

Les serrures à mortaise, de modèle standard ou ro¬ 
buste, sont supérieures aux serrures à cylindre. Pour 
cette raison et à cause de leur aspect décoratif, on 
remplace souvent des serrures à cylindre par des ser- : 
rures à mortaise. On les trouve à un ou deux cylin- \ m 
dres qui contiennent jusqu'à six pivots d'arrêt. Cer¬ 
taines portent un pêne dormant en acier durci afin 
d'augmenter la sécurité. Lorsqu'on remplace une ser¬ 
rure à cylindre par une serrure à mortaise moderne, 
il est souvent nécessaire de remplir les trous laissés 


par la vieille serrure. Quand les trous sont bien obtu¬ 
rés, poncés et repeints, la réparation est impercepti¬ 
ble. Si la réparation est importante, comme recouvrir 
le trou d'un cylindre, taillez une pièce de bois en lo¬ 
sange pour couvrir chaque côté de la porte. Chanfrei- 
nez les côtés de la pièce et les côtés de la plaie sur 
la porte pour que la pièce s’ajuste. Collez les pièces 
en place; bridez-les jusqu'à ce qu’elles soient sèches. 
Remplissez les espaces; quand la pâte aura séché, 
poncez. Peignez le tout avant de poser la serrure. 


Chanfreinez les-* 
bords du trou 

Les pièces recouvrent 
les trous du cylindre ‘ 
sur les deux côtés 

Trou du vieux" 
cylindre 

^ Pièce--- 


3 . Remplissez les cavités de pâte de bois. Après 
le séchage, rabotez et poncez à fond jusqu'à 
l’obtention d'une surface absolument unie et 
douce. 


2 . Ajustez les pièces pour qu’elles n’excèdent 
pas la porte de plus de 'Ai". Recouvrez de colle 
la cavité et les bords de la pièce. Bridez pen¬ 
dant 24 heures après avoir posé. 


4 . Utilisez le patron ou la serrure pour marquer 
remplacement de (1) l’axe, à 36" du sol, et (2) 
le centre du trou du cylindre. Percez les deux 
trous en suivant les indications. 


1. Taillez deux pièces de bois en forme de 
losange, Chanfreinez les bords comme sur la 
vignette, Tracez le contour de la pièce sur la 
porte. Taillez les cavités au ciseau. 


5 . Quand les trous de l’axe et du cylindre seront 
percés, forez une rangée de trous plus large 
de X«" que la serrure, dans le champ de la 
porte, selon la profondeur de la serrure. 


6. Avec un ciseau, taillez le bois entre tes trous 
sur le champ de la porte et insérez la serrure 
dans la cavité. Marquez le contour de la têtière 
sur le champ. Enlevez la serrure. 


7 . Mortaisez. Replacez la serrure dans la cavité 
et vissez la têtière sur le champ de la porte. 
Posez le bouton sur l’intérieur de la porte et 
la poignée sur l’extérieur. 


8. Marquez l’emplacement de la gâche sur le 
jambage. Elle doit s’ajuster sur le pêne; puis 
mortaisez selon les mesures. Taillez au ciseau 
les trous du verrou et du pêne dormant. 
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Carrelages de céramique 


Remplacement de carreaux sur le plancher et sur le mur 


Les carreaux de céramique sont si durs qu'ils sont 
rarement endommagés, mais parfois ils se décollent. 
La réparation consiste simplement à les recoller avec 
un adhésif hydrofuge qu'on trouve dans les quincail¬ 
leries. Il faut toujours enlever complètement toute 
la vieille colle avant d'en poser de la neuve. Nettoyez 


parfaitement, au balai ou à l'aspirateur. On peut rem¬ 
placer les carreaux décollés du mur avec la même 
colle employée pour les carreaux du plancher. Le bris 
des carreaux sur le mur peut être causé par le dépla¬ 
cement du support d’un mur, par le gauchissement 
des montants, par un déplacement de la fondation 


ou par une préparation et installation défectueuses. 

Il faut parfois enlever un carreau sur le mur et le 
remplacer s'il se produit des fissures capillaires sur 
la surface émaillée. Si l'entrepreneur n'a pas laissé 
quelques carreaux de rechange, il faudra peut-être 
chercher longtemps pour trouver un carreau assorti. 



3 . Avec des pinces, détachez la partie taillée 
du carreau, pièce par pièce. Adoucissez à la 
lime le bord non émaillé. 


4 . Appliquez de la colle avec un couteau à 
mastiquer sur le dos de la nouvelle tuile, jus¬ 
qu’à V 2 " du bord. 


1. Retirez le carreau défectueux en enlevant le 
vieux coulis dans les joints. Ènsuite, brisez-le 
avec un ciseau et un marteau. 


2 . S’il faut tailler le nouveau carreau, tracez le 
contour de la partie à enlever et des lignes 
entrecroisées avec un coupe-verre. 






8. Avec un linge humide ou une éponge, enle¬ 
vez le surplus. Un diluant à peinture enlèvera 
la colle restée sur les carreaux. 


5 . Tenez le carreau par les côtés et posez-le 
dans un emplacement bien propre. Voyez à ce 
qu’il soit au niveau des autres. 


6 . Remplissez les espaces entre les carreaux 
avec du coulis. Faites-le pénétrer avec vos 
doigts entre les joints. 


7 . Laissez sécher le coulis 15 minutes avant 
d’enlever le surplus. S’il se produit un vide, 
remplissez-le avec du coulis. 









Carrelages de céramique 


Remplacement d’un porte-savon en céramique 


Calfeutrage 



Il est inévitable qu'une fissure se produise entre la 
baignoire et les carreaux du mur. Cet ennui provient 
du remplissage et de la vidange de la baignoire plu¬ 
sieurs fois par semaine. Ce changement constant de 
poids finit par briser le plâtre ou le coulis sur les joints. 
La solution consiste à calfeutrer le joint tout autour 
de la baignoire avec une pâte à calfeutrer flexible. 



Coupez le bec du tube à calfeutrer et pressez sur le 
tube pour faire sortir la pâte, comme sur la vignette. 



Avec une ouverture plus petite, le tube peut servir à 
boucher les interstices entre les carreaux du mur. 


Les porte-savons et porte-brosses à dents sont les ar¬ 
ticles de céramique qu'il faut réparer ou remplacer 
le plus souvent. Si l'article est brisé, retirez-le avec 
un ciseau et un marteau; prenez garde d'endomma¬ 
ger les carreaux voisins. Choisissez un porte-savon 
de rechange qui occupe le même espace que le vieux. 


Avec un ciseau et un marteau, brisez et enlevez le porte-savon 
endommagé, sur le mur de la salle de bains. Prenez soin de ne 
pas briser les carreaux voisins. Assurez-vous d’enlever tout le 
vieux coulis ou adhésif de la cavité. 



Poussez le porte-savon dans la cavité du mur et centrez-le pour 
que les joints soient égaux. S'il est de type débordant, placez-le 
pour que ses bords soient d’aplomb et à plat sur les carreaux 
voisins. 


Sa face peut être juste au niveau des autres carreaux 
ou les chevaucher, même si la base occupe le même 
espace que le vieil article. Si vous ne pouvez en trou¬ 
ver un exactement de la même couleur, un porte-sa¬ 
von d'une couleur contrastante pourrait faire l'affaire, 
pourvu que cette couleur s'harmonise avec le décor. 


Appliquez une couche généreuse de mortier, fait de ciment 
Portland blanc et d’eau, sur Carrière du nouveau porte-savon. 
Etendez-la avec un couteau à mastiquer jusqu’à Vz ff du bord 
du porte-savon. 



Servez-vous de papier-cache pour bien tenir le porte-savon en 
place jusqu’après séchage. S’il est lourd, posez un soutien 
durant le séchage. Ensuite, remplissez de coulis les espaces et 
les joints. 
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Sous-sols 


Enraiement de l’humidité 


Les murs extérieurs de la fondation d'un sous-sol 
doivent être imperméabilisés lors de la construction, 
mais ce n'est pas toujours le cas. Des tuiles de drai¬ 
nage au niveau du plancher du sous-sol devraient 
être parallèles à tout mur qui reçoit la pente du ter¬ 
rain. Le tuyau doit aboutir à un puits sec ou, mieux 
encore, à un égout pluvial. Les murs en béton coulé, 
et plus particulièrement les murs en blocs de béton, 
devraient être imperméabilisés avec de la poix ou un 
enduit bitumineux. Un remblayage de gravier pro¬ 
cure un égouttement rapide et complet; il doit occu¬ 
per l’espace jusqu'à un pied de la surface du sol. 

Si l'infiltration provient de murs poreux, la meil¬ 
leure réparation consiste à imperméabiliser depuis 
l'extérieur. Commencez par corriger la situation en 
posant un des nombreux matériaux imperméables 
conçus pour les murs en maçonnerie. On les pose à 
la truelle ou au pinceau selon les indications du fa¬ 
bricant. Quand ils pénètrent les pores des blocs de 
béton ou de cendre, ils se dilatent et se durcissent en 
une couche imperméable. Si, malgré vos efforts pour 
imperméabiliser le mur depuis l'intérieur, l'eau s'infil¬ 
tre encore, il ne vous reste plus qu'à imperméabiliser 
le mur depuis l'extérieur. Trois méthodes vous sont 
proposées: aménager un talus dont la pente s'éloigne 
du mur ou des murs; creuser la terre près du mur et 
installer un système de tuiles d'égouttement; faire 
accomplir le travail par des experts en imperméabi¬ 
lisation. Cette dernière solution peut s'avérer la moins 
coûteuse. Les professionnels bouchent toutes les fis¬ 
sures depuis l'intérieur avec un époxy épais et pom¬ 
pent un produit scelleur spécial dans la terre à quel¬ 
ques pouces du mur problème. Ce scelleur se répand 
en direction du mur, en suivant la route que l'eau a 
prise pour entrer. Lorsqu'il atteint le mur, il se soli¬ 
difie et imperméabilise celui-ci contre toute fuite d'eau. 

Quand il fait chaud et humide, une maison peut 
être si saturée d'air chargé d'humidité qu'une con¬ 
densation se produit sur le réservoir des toilettes et 
que les tuyaux d'eau froide suintent et gouttent. C'est 
le résultat du contact de l'air chaud et humide avec 
un objet froid, tout comme l'air chaud forme des 
gouttes d'eau sur l'extérieur d'un verre rempli d'eau 
glacée. 

La condensation se développe plus rapidement dans 
un sous-sol frais ou froid qu'ailleurs parce que la 
différence de température est plus grande entre l'air 
frais du sous-sol et l'air chaud de l'extérieur. 


On réduit la condensation qui se produit dans un 
sous-sol en posant des contre-fenêtres et en laissant 
les portes fermées pour empêcher que l'air chaud 
de l'extérieur ne pénètre à l'intérieur; ou, encore, en 
ouvrant portes et fenêtres pour maintenir une tem¬ 
pérature moyenne. On peut résoudre les problèmes 


de condensation en recouvrant d'isolant les tuyaux 
d’eau froide et en employant un déshumidificateur. 

Placé dans le sous-sol, le déshumidificateur ex¬ 
tirpera une grande partie de l'humidité. Un bon 
appareil peut retirer plus d'un gallon d'eau de 
l’atmosphère en 24 heures. 



Enroulez un isolant en fibre de verre au¬ 
tour d’un tuyau d’eau froide pour l’empê¬ 
cher de goutter par temps humide. 



Vaporisez de l’eau sur les murs du sous- 
sol avant de poser un matériau imperméa¬ 
ble à base de ciment. 



Ou employez des manchons en mousse- 
plastique; fendez-les (s’ils ne le sont déjà) 
et refermez au ruban adhésif. 



Appliquez le mélange avec une brosse 
raide en suivant le mode d’emploi. Faites-le 
pénétrer dans les fissures. 



Une épaisse couche de mastic peut isoler 
un réservoir et arrêter la condensation; 
appliquez V* ff à la fois. 



Appliquez une deuxième couche de mé¬ 
lange dans les 24 heures. Humectez le 
mur à nouveau avant la seconde couche. 


156 




Sous-sols 


Réparation d’une fuite dans un mur 

L'eau peut pénétrer dans le sous-sol par des fissures 
dans le mur, les joints du mortier ou le plancher. Si 
la fissure persiste à s'agrandir, il faut la faire voir 
par un expert; des réparations majeures peuvent 
s'imposer. Une fissure latente doit être réparée au 
plus tôt, de préférence par temps sec et avant que 
le gel ne la détériore. Taillez au ciseau, en forme de 
V, une fissure de plus de Vs", plus large au fond, pour 
empêcher que le matériau ne sorte. Enlevez la pous¬ 
sière et les particules de béton au balai ou à Taspi- 



Agrandissez la fissure avec un ciseau et une petite masse. 
Le fond de !a fissure doit être plus grand que l’entrée. Nettoyez 
les débris avec un balai ou un aspirateur. 



Appliquez le mélange à la truelle en le poussant jusqu’au fond 
de la fissure. L'époxy est efficace sur de petites surfaces mais 
coûte plus cher que le mortier. 


rateur. Les réparations à sec se font avec un mélange 
épais de 1 partie de ciment à mortier et de 3 parties 
de sable liant fin. La fissure sera humidifiée plutôt 
que mouillée, et remplie complètement. Pour obtenir 
de bons résultats, gardez le rapiéçage humide pen¬ 
dant plusieurs jours. Employez l'époxy à deux com¬ 
posants pour réparer les fissures murales. Il coûte 
un peu plus cher que le mortier ordinaire, mais il 
est meilleur. Posez le mélange à la truelle et adou- 
cissez-le, après une demi-heure, avec un doigt mouillé. 


Obturation d’un trou qui coule 

Pendant la saison des pluies, comme en période 
d'inondation, l'eau peut pénétrer dans le sous-sol par 
une fissure ou par une ouverture. On corrige cette 
situation en creusant le trou davantage et en le rem¬ 
plissant de ciment hydraulique à séchage rapide. 
Mélangez le ciment selon les indications du fabricant; 
faites-en un bouchon en forme de carotte. Juste au 
moment où il commence à durcir, insérez-le à la ma¬ 
nière d'un bouchon qui bloque l'eau. Tenez-le en place 
durant quelques minutes, jusqu'à durcissement. 



Mêlez l’époxy en deux parties égales jusqu'à ce que vous obteniez 
une couleur uniforme. Appliquez le mélange moins d’une demi- 
heure après l'avoir préparé. 



Une demi-heure au moins après avoir posé l’époxy, vous pouvez 
égaliser la surface. Mouillez la truelle pour éviter que le mélange 
n’y adhère. 





Tailiez au ciseau 

l'ouverture du trou 
qui laisse passer 
l’eau, soit goutte à 
goutte, soit à flots. 
Nettoyez avec une 
brosse raide. 


Mettez des gants de 
caoutchouc et faites 
un bouchon en for¬ 
me de carotte, assez 
grand pour remplir 
le trou. Préparez ce 
bouchon selon les 
instructions données 
pour le genre de ci¬ 
ment employé. 


Quand le bouchon 
commence à durcir, 
piantez-le dans le 
trou. Tenez-le en pla¬ 
ce avec la main ou 
la truelle, jusqu’au 
séchage. Egalisez la 
surface à la truelle 
avant durcissement 
complet. 
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Epoxy 


Datte de béton 


Quand une fondation n’est pas absolument étanche, il arrive que l’eau s’infiltre dans le joint entre 
le mur et le plancher. Corrigez cette situation en dégageant le joint avec un ciseau à froid et en 
obturant la cavité avec un composé de calfeutrage de deux parties d’époxy. Ce travail doit être 
exécuté pendant une saison sèche. 


Armé d’un ciseau, fouillez le joint entre le mur Préparez l’époxy selon les indications du fabri- 

et le plancher. Le fond doit être plus large que cant. Posez le mélange dans la cavité avec une 

le bord. Enlevez le béton effrité avec une brosse truelle. Adoucissez avec le dos humide d’une 

raide et passez l’aspirateur. cuiller. L’époxy mûrit en 24 heures. 


Nivelage d’un plancher de sous-sol 



Pour niveler un abaissement dans un plancher Mouillez la partie rugueuse et remplissez l’abais- 
de béton, rendez ta surface rugueuse à l’aide sement avec un mélange de 1 partie de mortier 
d’un marteau et d’un ciseau à froid. Nettoyez et 3 parties de sable fin et propre, et assez 
les éclats; dépoussiérez avec l’aspirateur. d’eau pour former une pâte. 


Nivelez la surface à l’aide d’une pièce de bois appelée cueillie. Obturez les endroits bas et passez 
de nouveau la cueillie comme si vous étiez en train de scier. Répétez jusqu'à ce que (a surface 
soit nivelée. Vérifiez souvent. Quand le béton sera presque sec, finissez avec une trueile en acier 
ou une taloche; gardez la réparation humide une semaine. 






























Les agents nuisibles dans votre maison 


Les insectes 

Mesures préventives: Assurez-vous que vos mousti¬ 
quaires s'ajustent aux châssis et qu'elles n'aient pas 
de trous. Nettoyez à fond, surtout les recoins, les 
armoires et les penderies, autour des tuyaux et des 
garnitures de la salle de bains et sous les éviers. 
Rangez la nourriture dans des contenants étanches. 
Gardez les déchets dans des poubelles sanitaires, à 
l'extérieur. Obturez les ouvertures avec du composé 
de calfeutrage, surtout là où les tuyaux entrent dans 
la maison. Comme les insectes logent souvent dans 
les boîtes en carton, débarrassez-vous des contenants 
dès qu'ils sont vides. Lavez les vêtements ou faites- 
les nettoyer avant de les ranger. 

Elimination: Détruisez les insectes de maison avec 
des insecticides. Ces derniers sont disponibles sous 
quatre formes: jet vaporisé en surface, jet vaporisé 
dans l'air, poudres et plaquettes répulsives. Les jets 
vaporisés en surface, ou résiduels, s'appliquent au 
pulvérisateur avec aérosol ou au pinceau, sur les sur¬ 
faces où les insectes voyagent ou se reproduisent. Le 
liquide contenu dans les jets laisse sur les surfaces 
une mince pellicule qui tue les insectes au contact, 
même après des semaines. Les jets vaporisés dans 
l'air n'ont pas d'effet durable. Les poudres insectici¬ 
des sont saupoudrées là où les insectes vont manger 
et pondre. 

Soyez prudents: Avant d'appliquer un insecticide, 
lisez les recommandations du fabricant et ses mises 
en garde. N'employez ces produits que suivant ces 
recommandations: autrement, vous pourriez déplorer 
des accidents. Ne dirigez jamais le jet d'insecticide 
sur la nourriture ou sur les ustensiles et casseroles, 
même par inadvertance. N'en laissez pas séjourner 
sur votre peau ou dans vos yeux, et n'en aspirez pas. 
Lavez-vous les mains et la figure après avoir fait usa¬ 
ge de ces produits. N'employez jamais d'aérosols près 
d'une flamme, d'une lampe-témoin ou d'une fournaise. 
Quittez aussitôt la pièce dans laquelle vous avez va¬ 
porisé un insecticide: gardez-la close et n'y entrez 
pas avant une demi-heure. Aérez ensuite. Ne laissez 
pas les enfants toucher les surfaces aspergées. Ran¬ 
gez les insecticides dans un endroit frais et sec, et ja¬ 
mais près de la nourriture. Débarrassez-vous-en sans 
polluer les environs. Ne les videz pas dans les éviers 
ou les égouts. Si vous en respirez ou avalez, appelez 
immédiatement le médecin. Ne suspendez pas de 
plaquettes répulsives dans une pièce habitée en 
permanence par des enfants ou des vieillards. 


INSECTE 

HABITAT 

MESURES PRÉVENTIVES 


Vivent en colonies: trouvez la route 
qu’elles empruntent, de la fourmi¬ 
lière à votre garde-manger. 

Vaporisez un insecticide sur les routes de la fourmilière: 
utilisez un jet résiduel à base d’huile, contenant 2% 
de chlordane. Le baygon, le diazinon et le malathion 
sont efficaces. Appliquez autour des éviers, sur les 
appuis des fenêtres, plinthes, etc. A l’extérieur, poudre 
contenant 5% de chlordane. 

Punaises^^^^^^^ 

Infestent matelas et sommiers. Pon¬ 
dent leurs œufs dans les fentes 
du parquet, les meubles, le papier- 
peint. Sucent le sang humain. 

Employez le jet résiduel contenant .2% de pyrèthre ou 
1% de malathion. Pulvérisez leurs cachettes, surtout 
les crevasses des matelas, et laissez les lits défaits 
pendant 2 heures. Pour les maisons infestées, faites 
appel à une entreprise spécialisée. 

Mites ^ . \ 

Ces deux insectes pondent leurs 
œufs et développent leurs larves 
dans les tapis, les fourrures, les lai¬ 
nages, qu’ils dévorent. L’anthrène 
est le plus actif des deux insectes. 

Appliquez des insecticides résiduels, qui ne tachent 
pas, le long des tapis, derrière les radiateurs et dans 
les penderies; enlevez les vêtements pour vaporiser plus 
à l’aise. Rangez les vêtements non mités dans des 
placards fermés contenant du paradichlorobenzene. 
Nettoyez souvent les tapis, le rembourrage et les 
housses. Jetez la poussière de l’aspirateur aussitôt 
après usage. 


Se cachent dans les endroits noirs. 

De couleur brune. Mesurent Vz ,r à 

1" de long. Sortent la nuit. Man¬ 
gent la colle, l’amidon, la nourriture 
et les déchets. 

Employez un jet résiduel là où les cancrelats vivent. 

La plupart s'habituent au chlordane. Si l’insecticide que 
vous employez n’est pas efficace, préférez la solution à 
.5% d’huile ou à l’eau avec diazinon. 


K 

> 

Se nourrissent de matières anima¬ 
les et végétales en décomposition 
et transmettent aux humains les 
éléments toxiques. 

Posez des moustiquaires à toutes les portes et fenêtres. 
Tuez les mouches dans la maison avec un jet ou une 
plaquette répulsive. Débarrassez-vous des restes d’ali¬ 
ments dans des poubelles hermétiques. Pulvérisez 
celles-ci régulièrement. 

Maringouins 

Proviennent de larves qui se déve¬ 
loppent sur l’eau stagnante. Se 
nourrissent de sang humain et ani¬ 
mal. Transmettent des virus. 

A l’intérieur, vaporisez un insecticide dans les pièces 
closes, libres d’animaux et d’humains pour une demi- 
heure. A l’extérieur, drainez les eaux stagnantes ou 
répandez-y une mince couche d'huile. 

Lépismes (poissons d 

( Jr 

'argent) 

K 

Vivent dans les endroits frais. Man¬ 
gent l’amidon, les protéines, le 
sucre et les matériaux encollés. 
Actifs la nuit. 

Usez d’insecticides en aérosols contenant du chlordane 
ou du malathion. Après la pulvérisation, saupoudrez les 
endroits infestés avec de la poudre de pyrèthre. 

Araignées 

Sauf la veuve noire, la plupart des 
araignées qu’on trouve en Amérique 
sont sans danger. Tissent leur toile 
dans les coins et les crevasses. 

Pulvérisez celles que vous voyez avec un jet. Détruisez 
les toiles et vaporisez les crevasses et les coins. La 
propreté est leur plus grande ennemie. 
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Les agents nuisibles dans votre maison 


Les termites 

Les termites ne vivent pas dans le climat du Québec, 
mais il peut arriver cependant qu'il s'en trouve dans 
des objets rapportés de régions plus au sud. Il s'en 
trouve dans le sud de l'Ontario, et, parmi la qua¬ 
rantaine d'espèces qu'on rencontre en Amérique du 
Nord, la plus dévastatrice est le termite souterrain 
de l'Ontario. 

On appelle souvent fourmis blanches ces insectes 
voraces. A tort, car les termites ont peu en commun 
avec les fourmis. Le corps du termite est droit et 
d'égale épaisseur sur toute sa longueur, alors que la 
fourmi possède une taille mince et que son corps 
ressemble à un sablier. Le termite ailé a des ailes de 
même longueur alors que les ailes avant de la four¬ 
mi sont plus courtes que ses ailes arrière. 

Les termites se nourrissent de la cellulose des 
arbres morts, des plantes qui pourrissent dans le 
sol et des objets de bois tels que piquets de clôture, 
charpentes des maisons et meubles. Dans les pays 
froids, le termite souterrain habite sous la ligne 
de gel et peut vivre jusqu'à dix mois sans ronger 
de cellulose; sous les climats tempérés qui ne con¬ 
naissent pas de gel, ils se nourrissent constamment. 
Bien que ce genre de termite soit friand de bois 
mou—le pin, par exemple—il ronge à peu près 
n'importe quel bois. 

Les termites pratiquent des galeries en respectant 
toujours la surface extérieure du bois, qui peut être 
réduite à l'épaisseur d'une feuille de papier. Ils 
vivent en communauté et sont à l'origine de dégâts 
importants, menés pendant une longue période de 
temps. On en a trouvé jusqu'à 4,000 dans un seul 
pied cube de bois. 

Le termite souterrain a besoin d'humidité pour sur¬ 
vivre. Il vit en communauté, là où il trouve du bois 
dans le sol. Ces communautés se composent de trois 
groupes: les reproducteurs, les soldats et les ouvriers. 

Les reproducteurs sont foncés et ont des ailes 
qu'ils perdent quand ils quittent le nid pour s'ac¬ 
coupler et former une nouvelle communauté. 

Les soldats n'ont pas d'ailes et sont aveugles; 
leurs mâchoires sont particulièrement fortes. Ils 
ont pour mission de défendre la communauté, sur¬ 
tout contre les fourmis. Ce sont les ouvriers qui 
causent des dommages. Ils sont aveugles, blancs et 
dépourvus d'ailes. Chargés de voir au ravitaillement 
de la communauté, ils pratiquent des galeries dans 
le sol pour arriver aux bâtiments. 


Où trouve-t-on les termites? 

Les maisons situées dans un voisinage exposé à 
l'invasion des termites devraient être inspectées 
deux fois l'an. Servez-vous de la liste qui suit com¬ 
me guide, quand vous passerez l'inspection, ou, 
encore, faites appel à un spécialiste qui le fera 
pour vous. 

1. Au printemps ou tôt en été, à la saison de 
l'accouplement, ayez l'œil aux insectes qui volent 
en groupes nombreux: ce sont peut-être des ter¬ 
mites reproducteurs qui quittent le nid pour fonder 
une nouvelle communauté. 

2 . Cherchez aussi, dans le même temps, les ailes 
jetées par les termites reproducteurs. Elles sont 
blanches et opaques; elles indiquent qu'une nouvelle 
communauté s'est installée tout près de chez vous. 
Regardez surtout dans les sous-sols et les espaces 
sanitaires et près de la fondation de la maison. 

3. Cherchez si vous ne verriez pas les galeries aux 
parois recouvertes d'un enduit terreux qui relient 
les communautés souterraines au bois qui les nour¬ 
rit. Ces galeries mesurent *4" à W de large et sont 
demi-rondes. On en trouve sur les fondations en 
maçonnerie, les murs en béton des caves, les quais 
et même à la surface des tuyaux. On a vu des 
galeries s'élever dans les espaces sanitaires, du sol 
jusqu'au bois du plancher, sans aucun support. 

Vérifiez les ouvertures par lesquelles les tuyaux 
pénètrent dans la fondation ou dans les murs 
d'une maison; examinez également les tuyaux. 


Obturez les trous avec du composé de calfeutrage. 

4 . Vérifiez par l'intérieur et par l'extérieur s'il n'y 
a pas de fissures ou de mortier effrité dans les murs 
de la fondation. Examinez surtout le joint entre 
murs et planchers. Voyez aussi dans les garages, le 
patio ou le porche s'il y a espace entre le mur et la 
dalle de béton. 

5. Jetez un œil aux treillis en bois et aux clôtures 
attachées à la maison ou non loin d'elle. Egalement, 
aux piles de caisses ou de bois de foyer, de même 
qu'au bois de construction remisé et aux structures 
de bois près du sol. 

6. Vérifiez les appuis des fenêtres du sous-sol. 

7 . Vérifiez les appuis, seuils et escaliers en bois, 
surtout les contremarches. La peinture craquelée ou 
boursouflée recouvrant un bois non loin du sol est 
un indice à ne pas négliger. 

8. Examinez l'espace sanitaire et les autres pièces 
à plancher de terre battue. Enlevez le bois de rebut 
remisé dans l'espace sanitaire. 

9. Utilisez un outil pointu (pic à glace, canif, poin¬ 
çon) pour sonder le bois dont vous doutez. Quand 
l'outil pénètre facilement à une profondeur de W 
ou plus dans le bois, c'est que ce dernier est 
rongé par les termites ou qu'il est en train de se 
décomposer. 

10 . Lors de nouvelles constructions, assurez-vous 
qu'aucun débris ou rebut de bois n'est enterré près 
de la maison. 



Termite reproducteur 


Le termite reproducteur a un corps droit 
et des ailes d’égale longueur. La fourmi a 
une taille mince. 



Les termites ouvriers construisent des 
galeries mi-rondes, larges de V4" à Vz ", 
allant du sol humide au bois. 



Si un outil pointu pénètre facilement dans 
le bois à Vz " de profondeur, c’est que ce 
bois est rongé par les termites. 
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Les agents nuisibles dans la maison 


Comment exterminer les termites 

Pour exterminer les termites, il faut utiliser du fluo- 
rosilicate de sodium en poudre. Cette poudre blanche 
très fine absorbe la cire qui recouvre la carapace des 
termites; les fluides de leurs corps s'évaporent et les 
termites meurent. On souffle cette poudre dans le gre¬ 
nier, entre les murs et sous la maison; elle reste effica¬ 
ce quelles que soient les conditions atmosphériques 
qui prévalent là où on la souffle. 

Le meilleur moyen d'exterminer les termites, c'est 
d'empoisonner le sol sous la maison et tout autour du 
mur de fondation en maçonnerie avec un produit 
chimique appelé chlordane. N'employez ce produit 
qu’avec beaucoup de précaution car il est toxique 
pour les humains et pour les animaux domestiques. 
Il est disponible sous forme de liquide concentré et 
doit être dilué dans de l'eau. Donnez à la solution la 
force voulue, selon le nombre de termites à exterminer. 



Prévenez la visite des termites en installant des tôles pro¬ 
tectrices en cuivre lors de la construction. Ces boucliers 
dépasseront de 3" à 4" chacune des surfaces de la fonda¬ 
tion et seront fixés à 3' de son sommet. 


La solution de chlordane s'applique avec un arro¬ 
soir dont on enlève la tête perforée et se dépose 
dans une petite rigole creusée autour de la fondation 
ou autour de la maison. On peut aussi répandre une 
solution de chlordane à l'intérieur de la maison, le 
long du mur de fondation du vide sanitaire ou, en¬ 
core, dans les maisons où le plancher du sous-sol est 
en terre. Toute lézarde entre un plancher de béton 
et un mur de fondation doit aussi être imprégnée de 
chlordane. 

Ce produit toxique doit être appliqué dans les en¬ 
droits bien ventilés, dont les humains et les animaux 
domestiques devront d'abord être éloignés. Ils ne 
pourront y revenir que quelques jours plus tard. Le 
chlordane est reconnu pour son efficacité. La plupart 
des termites qui traversent son sillon en meurent; 
les autres transportent le poison dans le nid. 



Traitez chimiquement ie sol: creusez autour de la fondation 
une tranchée de 6" de large par 2' de profondeur. 



Versez une partie de la solution de chlordane dans cette tranchée 
puis mêlez le reste à la terre de remplissage. 


Pourriture humide ou sèche 

La pourriture humide est causée par une sorte de 
champignon qui attaque le bois humide. Elle atteint 
plus particulièrement les poteaux enfouis dans la 
terre ou les madriers des caves humides et peut se 
propager aux madriers voisins. Le bois devient foncé 
et tourne au noir; l'humidité le rend spongieux; la 
sécheresse l'effrite. Sa peinture s'écaille et laisse 
apparaître un bois pourri et foncé. Remédiez à cet 
ennui en faisant disparaître la source d'humidité et 
en augmentant la ventilation. Remplacez le bois 
pourri par du bois traité au pentachlorophénol. 



La pourriture humide fend le bois le long du fil ou en travers. 


La pourriture sèche est un champignon microsco¬ 
pique propagé par l'air ou par le contact (chaussures, 
vêtements). Le champignon se développe sur le bois 
humide et mal aéré et se propage par plaques, le 
détériorant rapidement. Il ressemble à des cordons 
qui s'infiltrent partout, s'étendant par plaques re¬ 
connaissables sous forme de poussière rouge. 

Soyez aux aguets: la pourriture sèche attaque les 
charpentes du toit, des escaliers, des sous-sols et 
des vides sanitaires. Les dégâts causés par elle 
ressemblent à ceux que font les termites. 

Le bois spongieux ou mou doit être enlevé et 
remplacé par du neuf. 

Utilisez alors du madrier que vous aurez, au préa¬ 
lable, enduit d'un préservatif. Le pentachlorophénol 
convient particulièrement à cet usage. 



La pourriture sèche: les spores attaquent le bois en l'effritant. 
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Les agents nuisibles dans la maison 


Les animaux 

Les animaux décrits plus bas ne sont pas tous des 
rongeurs; la plupart d’entre eux causent cependant 
des dégâts souvent considérables en rongeant. On 
les retrouve soit à l'intérieur de la maison, soit 
dans les bâtiments extérieurs, et leur voracité y 
est particulièrement destructice. 


Des quatre principales méthodes d'extermination, 
trois s'appliquent à tous les rongeurs; la quatrième 
sert à ceux qui entrent dans la maison. 

1. Exterminez l'animal lui-même. Le poison est le 
moyen le plus efficace. Les trappes sont utiles, mais 
on ne peut être sûr de leur efficacité. 


2. Détruisez le nid et tout ce qui peut servir à la 
construction d'un nouveau nid. 

3. Supprimez les sources d'approvisionnement. 
Les rongeurs chercheront ailleurs leur nourriture. 

4. Scellez les trous d'entrée (cheminées, égouts, 
évents, etc.). 



CARACTERISTIQUES 


La chauve-souris détruit les insectes qui nuisent à l’homme. Toutefois, 
si elle trouve un moyen de pénétrer dans votre maison, elle peut y causer 
de graves dommages. Elle est dangereuse car elle peut transmettre le 
virus de la rage. C’est ia nuit quelle travaille, mais on l’aperçoit aussi 
le jour, au repos. 


Petit animal au pelage brun-roux rayé sur le museau et le dos, le tamias 
préfère vivre sous terre; il hiberne. Chaque couple de tamias produit 
de trois à cinq rejetons par année. Le tamias est un rongeur de la famille 
de l’écureuil. 


La taupe est un animal aveugle de la taille d’un rat; son odorat est très 
développé. Elle n’entre pas dans la maison, mais peut endommager la 
pelouse et le jardin. La taupe vit sous terre et y cherche sa nourriture. 


On trouve la souris là où habite l’homme. Elle construit son nid entre 
les murs ou dans des trous. Elle se reproduit toute l’année. Les souris 
s'accouplent quand la femelle n’a que quarante jours. Elle met bas de 
quatre à sept petits à chaque portée. 


Le lapin n’entre à peu près jamais dans la maison, mais, à l’extérieur, 
il peut endommager le potager et le jardin. Il tue les arbres en mangeant 
leur écorce. 


Les rats envahissent les maisons à la recherche d’eau et de nourriture; 
ils grugent même le bois pour atteindre les aliments. Ils mordent. Ne 
déposez jamais d'appâts empoisonnés ou de rats morts empoisonnés 
dans une poubelle où d’autres animaux vont manger. 


Les écureuils vivent dans les trous d’arbres ou dans des amas de feuilles, 
mais pénètrent dans les greniers ou dans les maisons inoccupées, à la 
recherche de nourriture. Ils aiment détruire, et déchireront draperies 
et coussins pour s’échapper. La cheminée est leur entrée particulière, 
mais d'autres trous leur donnent accès chez vous. 


METHODES D’EXTERMINATION 


La chauve-souris déteste l’odeur de la naphtaline. Servez-vous-en pour 
la chasser de chez vous. On l’attire à l’extérieur le soir, en éclairant 
violemment l’intérieur et en ouvrant sur la nuit portes et fenêtres. Quand 
la chauve-souris loge au grenier, on la chasse et scelle les ouvertures 
par lesquelles elle entre. 


Utilisez une cage appâtée de grains d’avoine, de mais ou d’arachides 
pour attraper le tamias (qu’on appelle souvent “suisse”, ici); relâchez-le 
dans la forêt et assurez-vous que les ouvertures par lesquelles il pénètre 
chez vous sont closes. Il n’aime pas les cristaux de naphtaline. 


La taupe étant un animal très difficile à exterminer, on l’attrape à l’aide 
d’une trappe spéciale. Le meilleur moyen de l’éloigner est de détruire 
les vers dont elle se nourrit en empoisonnant le sol avec une solution de 
chlordane. Répétez l’opération tous les deux ans. 


On extermine en partie les souris avec des souricières appâtées d’avoine, 
de beurre d’arachides, de bacon ou de fromage. N’utilisez le poison que 
hors de la portée des enfants et des animaux familiers et n’employez 
que le genre qui force la souris à quitter son repaire pour s’abreuver. 


Le lapin peut être chassé, trappé ou empoisonné. On l’éloigne en répan¬ 
dant du poison près des endroits qu’il détériore ou on le capture dans 
une trappe appâtée avec des carottes ou des pommes. Dans ce dernier 
cas, on le relâche ensuite dans les bois. Protégez vos arbres en les 
entourant d’une clôture de canevas ou d'un treillis d'au moins 1'. 


Utilisez des pièges assez grands; lavez-vous les mains avant d’appâter — 
les rats se méfient de l’odeur humaine. Préférez les poisons aux trappes. 
Utilisez ANTU (afpha-naphthylthioures), warfarin ou red squill: ces 
poisons sont sans danger pour les humains. Bloquez tous les points 
d’entrée. 


Appâtez un piège avec des noix décortiquées ou des arachides; relâchez 
l’écureuil capturé dans les bois. Pour chasser les écureuils d’une maison, 
éparpillez des boules à mites ou des cristaux de naphtaline là où ils 
vivent. Bloquez les points d’entrée quand vous serez sûr qu’il n’y a plus 
d’écureuils dans la maison. 
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section 5: 


sommaire 


Votre maison, c'est, en quelque 
sorte, votre univers; c'est aussi 
votre abri. Elle doit être protégée 
contre les intempéries, l'usure et 
le poids des ans. Ayez à l'œil ses 
points faibles. Cette section vous 
vient en aide de deux façons: elle 
vous signale les causes possibles 
d'ennuis et vous explique la façon 
de régler vos problèmes. Faites 
avec nous le tour du propriétaire, 
de la cave au grenier, puis allez 
vers l'extérieur où les clôtures,les 
barrières, le garage et les allées ont 
peut-être besoin de vos bons soins. 
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Entretien de l’extérieur 


Liste de contrôle 

Entretenir l'extérieur de la maison, c'est, en somme, 
prendre les mesures préventives qui s'imposent pour 
mettre celle-ci à l'abri des intempéries. La meilleure 
façon d'assurer cette étanchéité, c’est de ne pas né¬ 
gliger les problèmes qui surgissent et de porter at¬ 
tention aux détails d'entretien décrits plus bas. Si 
vous suivez ces recommandations et si vous effec¬ 
tuez les réparations qui s'imposent, votre maison 
sera confortable par tous les temps. 

1. Toit: Enduisez les bardeaux lâches de goudron 
à toiture; remplacez les bardeaux brisés (p. 166). 

2. Solin: S'il y a du jeu entre la cheminée, le toit 
et le solin, bouchez avec de la pâte à calfeutrage ou 
avec du ciment à toiture (p. 175). 

3. Gouttières: Retirez l'accumulation de débris; 
vérifiez si la pente est bonne; reclouez au besoin. 
Vérifiez l'étanchéité des joints (p. 170). 

4. Tuyaux de descente: Nettoyez la crépine s'il y 
en a une; vérifiez les joints lâches (p. 170). 

5. Évents à lames: Ils devraient être ouverts pour 
la ventilation, munis d'un grillage contre les insectes. 
Retirez les feuilles; vérifiez le calfeutrage (p. 182). 

6. Noue du toit: Vérifiez la noue et le solin en cas 
de jeu (p. 175). 

7. Parement: Reclouez au besoin; remplacez les 
pièces pourries; repeignez. Vérifiez s'il y a des four¬ 
mis ou des nids de guêpes (p. 181). 

8. Déflecteur de pluie: Voyez à ce qu'il soit bien 
placé; il est préférable de faire écouler l'eau des 
descentes dans un puits sec (p. 173). 

9. Porte de garage: Huilez les charnières et les 
ferrures. Vérifiez l'état du mastic des châssis; 
peignez la porte, au besoin (p. 189). 

10. Allée: Remplissez les fissures; appliquez du bou¬ 
che-pores; ajoutez du gravier; alignez le bord (p. 194). 

11. Fondation: Vérifiez le larmier et le protecteur 
contre les termites; cherchez leurs couloirs (p. 160). 

12. Fenêtres: Retirez le mastic effrité; posez-en du 
neuf; repeignez; huilez les charnières (p. 123). 

13. Portes: Resserrez les charnières lâches; rac¬ 
crochez les portes, au besoin; voyez au coupe-bise; 
mettez du graphite dans la serrure (p. 139). 

14. Calfeutrage: Enlevez la pâte séchée; nettoyez 
et posez de la nouvelle pâte là où portes et fenêtres 
rencontrent parement ou brique (p. 182). 

15. Cheminée: Remplacez le mortier lâche; enlevez 
les nids d'oiseaux; vérifiez l'état du déflecteur de 
tirage; couvrez une cheminée non utilisée (p. 174). 
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Réparations à la toiture 


Utilisation d’une échelle extensible 



Avant d’utiliser une 
échelle, vérifiez l'état 
des échelons et des 
montants. Instaîlez-la 
où vous voulez puis 
tirez la corde pour la 
monter à la hauteur 
désirée. 



La distance entre le 
pied de l’échelle et 
la fondation doit être 
égale au quart de la 
longueur de l’échelle. 
Assurez-vous qu’elle 
repose sur un terrain 
ferme. 



Gardez vos hanches 
entre les montants, 

durant le travail. 
Gardez une main sur 
l’échelle, l’autre libre, 
pourpeindre. L’échelle 
doit dépasser de 2' le 
point le plus haut que 
vous devez atteindre. 


Repérage des fuites 

Il n'est pas toujours facile de trouver l'endroit pré¬ 
cis par lequel l'eau s'infiltre, surtout si la tache du 
plafond ne s'étend pas sous la fuite. Un solin en 
mauvais état, autour de la cheminée ou de l'avant- 
toit, peut causer cette fuite. L'infiltration apparaît 
là où la cheminée se colle au mur ou au joint du toit. 

Si l'entretoit est ouvert et vous permet d'atteindre 
la sous-face du toit, le travail de repérage en sera 
facilité. Au cours d'une averse, montez jusqu'à l'en- 
tretoit et examinez la sous-face juste au-dessus de la 
tache du plafond. Vous découvrirez sans doute que le 
toit est sec à cet endroit. Cherchez plus loin avec une 
forte lampe: du côté du faîte. Vous verrez l'eau s'in¬ 
filtrer dans le toit, couler le long des chevrons ou 
des planches et tomber sur le plancher du grenier. 

L'endroit repéré, tracez un cercle au crayon au¬ 
tour du trou. Ce cercle vous aidera à retrouver l'in¬ 
filtration quand la pluie aura cessé. Plantez des clous 
au travers du toit; vous retracerez mieux les infil¬ 
trations une fois monté là-haut. 

Effectuez une réparation temporaire avec de la 
pâte à calfeutrage. Bouchez le trou et étendez-en 
tout autour du point faible. L'eau ne s'infiltrera plus 
dans la maison et vous pourrez, plus tard, effectuer 
une réparation permanente. 

Si l'intérieur du toit contient un isolant entre les 
chevrons, enlevez les nattes une à la fois, jusqu'à ce 
que vous ayez trouvé l'infiltration. Examinez bien 
l'isolant quand vous retirez les nattes. S'il est hu¬ 


mide et décoloré, la fuite est toute proche. Toute¬ 
fois, si un plafond recouvre le grenier, il vous sera 
impossible d'inspecter la partie intérieure du toit. 
Dans ce cas, il faut mesurer avec soin et transposer 
les dimensions sur l'extérieur du toit. Par exemple 
comptez les solives ou chevrons depuis la partie 
humide jusqu'à la cheminée, le bout de la maison 
ou quelque autre repère. Multipliez le nombre par 
16", divisez par 12, et vous obtenez le nombre de 
pieds qu'il faut compter pour arriver à l'endroit de 
l'infiltration. Très probablement, vous trouverez un 
bardeau brisé ou disparu. Un puits de lumière mal 
ajusté, la surface usée autour d'un tuyau d'évent, 
d'égout ou d'une cheminée sont des causes possibles 
d'infiltration. 

Dans les pages qui suivent, vous trouverez des 
solutions à vos problèmes de toitures. 

Lorsque vous grimpez sur un toit, portez des sou¬ 
liers à semelles de caoutchouc pour ne pas glisser; 
des semelles trop dures pourraient d'ailleurs en¬ 
dommager gravement les bardeaux fragiles. 

Assurez-vous que votre échelle est fixée solide¬ 
ment. Le meilleur moyen de la faire tenir est 
d'installer un dispositif semblable à celui que vous 
voyez plus bas. Ou, encore, priez un ami de tenir 
l'échelle, quand vous y montez. 

Soyez toujours très prudents; ne grimpez jamais 
sur le toit pour y effectuer des réparations par 
mauvais temps. 



Sur un versant à pic, l’échelle doit être 
affermie avec un bâti. 




L’infiltration peut être plus haut. Examinez La fuite trouvée, plantez des clous par 
les chevrons; trouvez les fuites. l’intérieur du toit, comme repères. 
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Bardeaux d’asphalte 


Réparation et remplacement 

Les bardeaux endommagés ou disparus se rempla- vais temps et portez des souliers à semelles en caout- 
cent facilement, sans qu'on ait à refaire le toit. On chouc. Posez l’échelle fermement. Si le versant est à 
les pose en allant de la base au faîte, de telle sorte pic, utilisez un bâti avec échelle auxiliaire, comme 
qu’ils se chevauchent. Soulevez les bardeaux encore sur la vignette en page 165. Travaillez accroupi, 
bons par-dessus ceux qui sont endommagés et faites Réparation: Les bardeaux soulevés se réparent par 
glisser les bardeaux neufs dessous, conservant au temps chaud, alors qu'ils sont flexibles. Réparez les 
motif son uniformité. fissures avec du ciment à toiture, une truelle, un 

Attention: Ne travaillez jamais sur un toit par mau- marteau et des clous à large tête. 



Remplacement: Soulevez les bardeaux 
au-dessus de ceux qui sont brisés. Allez-y 
doucement. Retirez les clous avec une 
barre-levier ou un ciseau. 



Réparations: Réparez les bardeaux soule¬ 
vés en appliquant du ciment à toiture par 
le dessous, de préférence par temps 
chaud, pour éviter de les briser. 



Placez le nouveau bardeau sous l’autre, 
S'il ne peut pénétrer, coupez-en les coins. 
Prenez soin de ne pas déchirer le papier à 
toiture. 



Réparez les bardeaux déchirés ou en¬ 
dommagés en en badigeonnant le dessous 
avec du ciment à toiture. Pressez; clouez 
les coins; recouvrez les têtes de clous. 



Soutenez le bardeau du dessus et clouez 
le nouveau. Employez des clous à bar¬ 
deaux à large tête. Appliquez du ciment 
à toiture sur les têtes de clous. 



Servez-vous d’une tôle d'aluminium ou de 
cuivre pour réparer. Enduisez-en le des¬ 
sous de ciment à toiture; faites pénétrer 
loin sous le bardeau endommagé. 


Les bardeaux faîtiers 



Les bardeaux brisés 

se réparent avec de la 
peinture asphaltée à 
toiture. Si les fissures 
sont grandes ou les 
bardeaux en mauvais 
état, prenez du ciment 
à toiture. 


Les nouveaux bardeaux 
du faîte doivent che¬ 
vaucher les autres d'au 
moins 3". Clouez aux 
quatre coins le bar¬ 
deau placé sous le 
chevauchement. Appli¬ 
quez du ciment à toi¬ 
ture sur les têtes de 
clous. 


Appliquez une couche 
de ciment à toiture ou 
de peinture d'asphalte 
sous le nouveau bar¬ 
deau faîtier avant de 
le poser. Clouez et 
appliquez du ciment 
sur les têtes de clous, 


166 



Bardeaux d’ardoise 


Remplacement des bardeaux d’ardoise 


Autre technique 



Une autre façon de 

remplacer un bardeau 
d’ardoise, c’est d'utili¬ 
ser deux languettes 
de cuivre. Clouez-les 
selon la vignette, en 
laissant 2" pour le che¬ 
vauchement. Donnez 
un solide coup de 
marteau: le clou ne 
fendra pas le bardeau. 


Recouvrez les têtes de 
clous de ciment à toi¬ 
ture; préférez les clous 
à toiture galvanisés 
ou en cuivre. N’enlevez 
pas le surplus de ci¬ 
ment: il retiendra en 
place le nouveau bar¬ 
deau. 


Poussez le nouveau 
bardeau d’ardoise 
aussi loin que possible 
et repliez chaque lan¬ 
guette pour retenir 
l’ardoise. Ces languet¬ 
tes doivent affleurer 
la nouvelle ardoise. 


Frappez l’entaille le long du tracé; brisez 
l’ardoise le long d’une règle ou d’un coin 
droit. 


Equarrissez les bords en les martelant. 
Pratiquez auparavant, car l’ardoise se brise 
facilement. 


Mettez l’ardoise en place et marquez les 
endroits où vous percerez les trous de 
clous. Il en faut deux. 


Réparation des bardeaux d’ardoise 



On peut percer les trous avec un chasse- 
clou. Il est préférable d’utiliser une per¬ 
ceuse électrique, 


Répandez du ciment à toiture sur la sur¬ 
face à réparer et au dos du bardeau. 
Glissez le nouveau sous l’autre. 


Plantez deux clous à toiture dans les trous 
percés. Couvrez les têtes de clous de 
ciment à toiture. 



Un bardeau d’ardoise 
brisé, déjà en place, 
doit être recouvert 
d’une couche géné¬ 
reuse de ciment à 
toiture. Etendez le 
ciment avec un cou¬ 
teau à mastiquer. 
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Toits plats 


Réparation des toits plats 

Les toits plats se réparent beaucoup plus facilement 
que les toits inclinés. L’eau qui s’infiltre sous les 
toits plats laisse une tache sur le plafond juste au- 
dessous. Ces infiltrations se forment habituellement 
près de la cheminée et dans les creux où l’eau 
s'accumule. Si le toit est recouvert de gravier ou de 
cailloux (on emploie ceux-ci pour le protéger contre 
le soleil), vous devez d’abord les enlever avec un 
balai à poils rudes jusqu’à ce que le toit soit propre 


et à découvert. Ne vous servez pas d'une pelle: son 
tranchant pourrait déchirer le toit. 

Si le toit entier est en mauvais état, il vaut mieux 
le couvrir de peinture d'asphalte à toiture de cou¬ 
leur noire plutôt que de ciment à toiture. La pein¬ 
ture se vend en contenants de cinq gallons, ne coûte 
pas cher et couvre environ 120' carrés au gallon. 

Appliquez-la avec une brosse à long manche faite 
spécialement pour la peinture à toiture. Couvrez une 


surface de 5' carrés à la fois. Assurez-vous qu’il ne 
reste aucune saleté ou aucun caillou. La plupart des 
nouveaux toits n’ont pas de gravier: un problème de 
moins. Tous les toits plats ont une légère pente pour 
l’écoulement de l'eau vers les gouttières ou descen¬ 
tes. Examinez le sens de la pente et appliquez la 
peinture à partir de la partie la plus élevée. Gardez- 
vous un espace pour sortir et couvrez-le quand le toit 
sera assez sec pour que vous y marchiez (deux jours). 



Les cloques: Ouvrez-les dans le centre avec Par temps chaud, insérez avec un couteau à Clouez les deux côtés de l’incision avec des Couvrez l’incision et les clous de ciment à 

un couteau aiguisé. Ne coupez pas le papier mastiquer du ciment à toiture sous les deux clous à toiture à large tête. Servez-vous de toiture et clouez une pièce (papier goudronné 

du dessous. parties de l’incision. clous de cuivre ou galvanisés, ou bardeau) pour recouvrir le ciment. 



Pour réparer une grande surface, coupez la 
section endommagée et retirez-la, Coupez, de 
préférence, en carré ou en rectangle. 


Appliquez du ciment à toiture sur la surface 
ainsi dégagée et sur les quatre côtés de la 
sous-face. Levez délicatement. 


Clouez une pièce de feutre asphalté sur la 
partie cimentée, Faites chevaucher d’au moins 
2" tout autour. 


Couvrez la première pièce d’une seconde, un 
peu plus grande. Clouez celle-ci et appliquez 
du ciment à toiture sur les clous et les bords. 



Gouttières et descentes 


Nettoyage et entretien 

Les gouttières des toits doivent être nettoyées au 
moins deux fois par année: avant le début de l'hiver 
et à la fin du printemps. Si votre maison est située 
sur un terrain boisé, il faudra des nettoyages plus 
fréquents: les feuilles, les brindilles et les écailles 
de graines sont des causes d'obstruction. Si on les 
laisse s'accumuler jusqu'à boucher la gouttière ou 


Pour nettoyer les gouttières, servez-vous d'une échel¬ 
le assez longue pour atteindre la gouttière la plus 
élevée. Nettoyez à gauche et à droite de l'échelle, 
aussi loin que possible; environ deux pieds de cha¬ 
que côté. Ne cherchez pas à atteindre un point hors 
de votre portée. Déplacez plutôt l'échelle. 

Les gouttières tombantes: Une gouttière qui s'affais- 


Comment attacher les gouttières 


Trois façons sont'' Illustrées ci-dessous. Chaque 
attache; soutient une partie de la gouttière. Placez 
une attache à tous les 30", et une attache à chaque 
bout, de l’installation. 
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la descente, l'eau, empêchée de s'écouler, tombera 
en cascade dévastatrice sur le terreau et la végéta¬ 
tion. Avec les années, l'humidité fera pourrir la 
bordure du toit, sous la gouttière, vous obligeant à 
en poser une nouvelle. 


se n’est pas étanche. Les gouttières doivent avoir un 
degré de pente vers la descente pluviale d'environ 
un pouce au pied. Important: Souvent une longue 
gouttière est inclinée vers les descentes; le centre 
constitue le point le plus élevé. 


Attache avec crampon et gaine. La gaine traverse 
la gouttière, et le crampon pénètre dans le bois. 


Les passoires se posent entre les bouts 
des bardeaux et le rebord de la gouttière. 
Elles laissent passer i’eau seule. 


Une crépine doit être en cuivre ou en 
acier inoxydable. Posez-la de manière à 
arrêter les feuilles et non l’eau. 


On enlève les débris d'une gouttière avec 
les mains (gantées). Lavez au boyau les 
débris qui restent. 


Attache avec ferrure: La ferrure est clouée ou vissée 
à la bordure du toit, immédiatement sous celui-ci. 


Attache avec bride: La bride est clouée au toit sous 
le bardeau. Couvrez les têtes de clou avec du ciment. 


Plusieurs gouttières sont soutenues par Des obstructions se produisent souvent 
un crampon de cuivre qui traverse une dans le coude entre !a gouttière et !a 
gaine métallique et pénètre dans ie bois. descente. Dégagez avec un fil de fer. 


Vérifiez les attaches des gouttières. 

Reclouez avec des clous galvanisés. Re¬ 
couvrez les têtes (ciment à toiture). 





Gouttières et descentes 


Comment les réparer 


La réparation d’une gouttière en bois 


Les gouttières et descentes sont en acier, en cuivre, La meilleure façon de réparer les petites et les 
en plastique, en aluminium ou en bois. Les gouttières grandes fuites dans les gouttières, c’est d'employer 
en bois sont rares aujourd'hui, mais si vous en avez le ciment asphalté à toiture tel qu'indiqué ci-dessous, 
chez vous, recouvrez-les d'une couche de peinture On peut aussi appliquer de la fibre de verre com- 
tous les trois ans. La peinture asphaltée à toiture binée à un mélange d'époxy à deux composants. Si 
est recommandée pour l'intérieur de la gouttière; les gouttières et descentes exigent des réparations 
appliquez-la au pinceau après l'avoir diluée comme importantes, il vaut mieux les remplacer que de 
suit: une partie de diluant pour quatre parties de vous entêter à les réparer. 

peinture. Effectuez le travail après plusieurs jour- Les fuites des gouttières et descentes se produisent 
nées ensoleillées afin que les gouttières soient sèches, souvent dans les joints. Toutefois, l'eau peut prove- 
Deux couches minces valent mieux qu'une seule nir d'une fuite dans un joint sous le fond de la gout- 
couche épaisse. La peinture d'asphalte pénètre dans tière et tomber à une certaine distance. Le repérage 
les petites crevasses du bois et sert de bouche-pores, ressemble à celui d'une fuite sur le toit. Vérifiez la 
N'appliquez pas cette peinture sur l'extérieur de la sous-face de la gouttière. Vous verrez l'eau couler 
gouttière; elle traverse n'importe quelle peinture. puis tomber quand la goutte devient trop lourde. 



Frottez la partie endommagée avec du Essuyez les grains abrasifs avec un linge Recouvrez une fissure de plus de 3 A ,f 
papier de verre ou une brosse d’acier et trempé dans du diluant à peinture: posez avec de la tôle ou du canevas avant 
nettoyez la section à réparer. une couche de ciment asphalté. d’appliquer du ciment à toiture. 





Sur un très grand trou, posez une pièce Pressez la pièce sur le trou. Elle doit che- Ondulez avec des pinces les rebords 

découpée dans de la tôle. Tracez d’abord vaucher la partie endommagée de Vz ff extérieurs de la pièce. Appliquez une cou¬ 
le patron sur du papier. tout autour, che de ciment dessus et dessous. 



Les gouttières en bois 

doivent être repeintes 
tous les trois ans. 
Après plusieurs jours 
ensoleillés, nettoyez 
l’intérieur et poncez. 


Essuyez l’intérieur avec 
du diluant à peinture. 
Posez une couche min¬ 
ce de peinture d’as¬ 
phalte à toiture. Posez 
une seconde couche 
quand la première sera 
sèche, deux jours 
plus tard. 


Sablez l’extérieur pour 
enlever les boursou¬ 
flures de peinture. 
Essuyez au solvant et 
posez de la peinture 
pour l’extérieur; deux 
couches, de préfé¬ 
rence. 
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Gouttières et descentes 


Choix des gouttières et connaissance des besoins 


Votre choix, quand il s'agit de remplacer une partie 
de vos gouttières et descentes, vous est souvent dicté 
par le type déjà posé sur la maison, surtout si vous 
devez réunir une nouvelle gouttière à une vieille. Ne 
réunissez jamais de l'aluminium à de l'acier ou à du 
cuivre, à cause de l'action électrolytique corrosive 
que ces métaux exercent les uns sur les autres. Si 
vous voulez remplacer toutes les gouttières ou en 
installer des neuves sur une nouvelle maison, libre 
à vous, alors, de choisir à votre guise. 

Les gouttières d'acier se vendent galvanisées et fi¬ 
nies à l'émail blanc. Les gouttières et descentes émail¬ 
lées coûtent un peu plus cher. L'acier est le matériau 
le moins cher que vous puissiez acheter. Son seul dé¬ 
savantage est sa courte durée, si on le compare aux 
autres matériaux. La peinture prolonge la vie de 
l'acier. Ne peignez pas les gouttières et descentes 
galvanisées avant qu'elles ne vous aient servi au 
moins un an. La peinture s'écaillera sur l'acier galva¬ 
nisé qu'on n'aura pas recouvert d'un apprêt spécial. 

Les gouttières et descentes en cuivre sont habituel¬ 
lement installées par des couvreurs professionnels, 
puisque les joints doivent être soudés et non simple¬ 
ment attachés les uns aux autres. Les gouttières de 


cuivre résistent à la corrosion même si des fuites se 
produisent dans leurs joints soudés. Avec les années, 
le cuivre se patinera: il vaut mieux ne pas le peindre. 

Les gouttières et descentes en aluminium se vendent 
émaillées blanc ou non finies. Elles se coupent sur 
mesure avec une scie à métaux à dents fines. Plus lé¬ 
gères que l'acier et le cuivre, elles se manipulent 
beaucoup plus facilement. Elles résistent mieux que 
l'acier à la corrosion mais n'ont pas la même force. 
Une échelle appuyée contre elles peut les bosseler. 

Les gouttières en plastique n'ont besoin d'aucun 
soin. Lorsque vous les installez, laissez du jeu pour 
qu'elles se dilatent sans se déformer. Un mastic 
spécial sert à relier leurs joints. Elles n'ont de 
métal que dans les joints. 

Les architectes réclament souvent des gouttières 
en bois pour des raisons d'esthétique ou parce 
qu'elles peuvent être installées par un menuisier 
plutôt que par un couvreur. Vous trouverez, en 
page suivante, des conseils relatifs à l'entretien des 
gouttières en bois. 

Que vous faudra-t-il? Si vous ne remplacez qu'une 
section de gouttière, mesurez les vieilles pièces d'un 
joint à l'autre, et établissez le nombre de longueurs 


nécessaires. Les gouttières se vendent en longueurs 
de 10'; certains fabricants en font de plus longues. 
Mesurez aussi la dimension de chaque raccord et 
comptez le nombre d'attaches ou de chevilles et de 
bagues qu'il vous faudra. Apportez chez le fournis¬ 
seur de matériaux une section de l'ancienne gout¬ 
tière pour en obtenir une autre du même genre. 

Avant d'installer la nouvelle gouttière, faites un cro¬ 
quis du toit. Établissez combien de longueurs de 10' 
et de raccords il vous faudra. Gardez en mémoire que 
vous devez poser un dispositif d’assemblage à chaque 
joint de jonction des sections et là où il y a un tuyau 
de décharge et des coins, et que vous devez installer 
une attache ou une bague à chaque 3' de gouttière. 
Quelle qu'ait été votre vieille installation, voyez à 
poser une descente à tous les 35' de gouttière. Des 
coudes de retrait sont nécessaires pour installer les 
descentes affleurant la maison. Il vous faut aussi un 
coude pour la base de la gouttière, afin d'éloigner 
l'eau de la maison (à moins que les descentes ne 
conduisent celle-ci à un puits sec). 

Si vous planifiez bien votre travail, vous vous 
éviterez des pertes de matériaux, d'argent, et de 
nombreuses courses chez le fournisseur, 



Les gouttières de plus de 35' de long doivent avoir 
une pente vers une descente à chaque extrémité. 
Laissez une pente de Va" par pied pour l’égouttement. 



Assurez-vous que le toit est de niveau quand vous 
posez une gouttière. Vérifiez avec un niveau. Marquez 
à la. craie après avoir calculé la pente désirée, 
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Systèmes d’écoulement des eaux du toit 


Déflecteurs de pluie 

L'eau qui jaillit à torrent des descentes et se répand 
sur le sol peut s'infiltrer le long du mur de fonda¬ 
tion jusque dans le sous-sol. Pour y faire obstacle, 
placez, au pied des descentes, des déflecteurs qui re¬ 
cevront cette eau. Ils empêcheront l'érosion du sol 
sous la descente et éloigneront l'eau des fondations. 

Il existe d'autres moyens plus efficaces que la pose 
des déflecteurs: le manchon de tissu perforé qu'on 
attache au bec de la descente est l'un de ceux-là. 
Grâce à ce manchon, l'eau s'écoule doucement plu¬ 
tôt qu'en cascade. L'un de ces manchons porte un 
ressort qui l'enroule entre les averses; le poids de 
l'eau le déroule. 

Puits secs 

Une autre façon de faciliter l'écoulement des eaux du 
toit sans rien endommager, c'est de relier les descen¬ 
tes à un égout ou puits sec. Pour faire ce puits, on 
installe des tuyaux ou tuiles d'égouttement à environ 
T sous terre près de la descente et on leur donne une 
pente d'environ Vi" au pied, de la maison à l’égout. 

Un puits sec est un vaste espace souterrain rempli 
de pierres et recouvert d'un madrier ou d'une dalle 
de béton qui retient la terre. On fabrique un puits sec 
en retirant les deux extrémités d'un baril de 45 gal¬ 
lons, en pratiquant une ouverture sur un côté pour 
recevoir le tuyau de vidange et en perçant au hasard 



Des déflecteurs préfabriqués se vendent chez les marchands 
de matériaux. On les utilise pour chasser les eaux de pluie. 


une vingtaine de trous dans le métal pour l'écoule¬ 
ment de l'eau. Enfouissez le baril dans le sol à envi¬ 
ron 18" et remplissez-le de pierres ou de cailloux. 
Recouvrez-le d’un madrier pour que la terre ne vien¬ 
ne pas remplir les espaces libres entre les pierres. 

On peut aussi fabriquer un puits sec avec des 
blocs de béton couchés sur le côté et séparés les uns 
des autres par quelques pouces pour former un carré 
creux au centre. Le minimum du carré est de 3'; le 
carré idéal aura de 3' x 6' à 3' x 8'. 

Tous les puits secs devraient être placés à au 
moins 10' des murs de fondation. 


La formation de la glace 

En hiver, les infiltrations d'eau proviennent souvent 
des bancs de glace qui se forment sur le toit quand 
il neige à une température près du point de congéla¬ 
tion. Ces infiltrations temporaires n'indiquent nulle¬ 
ment que le toit est endommagé: la chaleur de la 
maison fait simplement fondre la neige; l'eau coule 
dans les gouttières et débords du toit où elle regèle 
et produit une retenue. Refoulée sous les bardeaux, 
elle s'infiltre sous l'isolant et dans le plafond. 

De larges débords, de larges solins étanches, au- 
dessus des gouttières, apportent une solution. Ajoutez 
plusieurs épaisseurs de papier à toiture sous les bar¬ 
deaux du débord. Ou, encore, enlevez plusieurs ran¬ 
gées de bardeaux du débord et posez un revêtement 
en métal galvanisé de 4' qui chevauche les bardeaux. 

Des protecteurs contre la neige, placés sur les 
avant-toits, empêcheront celle-ci de glisser, mais ils 
peuvent causer des formations de glace et ne sont 
pas à conseiller, sauf dans les régions plus chaudes. 

Câbles chauffants électriques 


Des câbles chauffants, vendus en longueurs de 30' et de 
60'. se posent sur le bord du toit pour y empêcher l'accumu¬ 
lation de neige et de glace. Posez le câble en zigzag et 
retenez-le avec des agrafes spéciales. Durant les tempêtes, 
branchez-le dans la prise la plus rapprochée — la lumière 
de la porte, par exemple; ou, encore, passez-le par une 
fenêtre et branchez-le à l’intérieur. 
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Cheminées 


Entretien et améliorations 

Examinez votre cheminée chaque année et nettoyez- 
la, au besoin. La saleté et la suie en réduisent le 
rendement et augmentent les risques d'incendie. Si 
votre cheminée est facile d'accès, examinez-en l'inté¬ 
rieur par le sommet avec une lampe de poche ou en 
réfléchissant la lumière avec un miroir. Si elle est 
difficile d'accès, examinez-la avec un miroir et une 
lampe de poche mais à partir de la bouche de l'âtre 
ou par la porte de ramonage. 

Si vous découvrez d'épais dépôts de suie, la chemi¬ 
née doit être nettoyée. Pour nettoyer un conduit de 
fumée, attachez à une solide corde de nylon un sac 
alourdi d'un poids et chargé de paille, de papier ou de 
tissus. Laissez-le descendre et remonter plusieurs fois 
pour faire tomber les saletés et la suie du conduit de 
fumée. Assurez-vous, cependant, que le registre du 
foyer est fermé et que l'ouverture est recouverte pour 
éviter que la suie ne se répande dans la pièce. Les 
gens du métier se servent d'un aspirateur pour enle¬ 
ver la suie. La cheminée propre, voyez s'il y a des fis¬ 
sures dans les conduits et des fuites près de la jonc¬ 
tion de la cheminée. Bouchez-les avec un mélange fait 
de 1 partie de ciment à maçonnerie et de 3 parties 
de sable. Réparez les lézardes de la cheminée (p. 462). 
Installation des pare-étincelles et des chapeaux: Les 
conduits de fumée sont parfois recouverts d'un gril¬ 
lage galvanisé qui arrête les étincelles et la braise, 
causes possibles d'incendies. Pour fabriquer ce genre 
de panier, coupez une pièce de grillage (treillis mé¬ 
tallique) de la dimension nécessaire et pliez-la pour 
qu'elle s'ajuste au conduit de fumée (voir la vignette 
du haut, à gauche). Il faut nettoyer ou remplacer le 
grillage de temps en temps pour enlever la suie qui 
gêne le tirage. 

On emploie aussi des chapeaux pour faire obstacle à 
la dispersion des étincelles et à l'infiltration de l'eau 
dans la cheminée. Ce peut être une table de béton ren¬ 
forcé ou une grande pierre plate, soulevées de 6" à 12" 
au-dessus de la cheminée (vignette du haut, à droite). 

Si l'eau pénètre toujours dans la cheminée, recou- 
vrez-la d'un chapeau conique. Ces chapeaux se ven¬ 
dent sous différentes formes: cabanes surmontées 
d'un capuchon métallique, girouettes munies d’une 
turbine que le vent actionne. Us font tous échec à 
l’eau et aux courants d'air descendants. Ces chapeaux 
s'ajustent à presque tous les conduits de fumée. 

Vous pouvez aussi fabriquer le vôtre vous-même 
en vous inspirant de la vignette de droite. 


Pare-étincelles et chapeaux 



Fabriquez un pare-étinceiles: c’est facile. Mesurez l’ouverture 
de la cheminée et coupez le grillage avec des cisailles. Formez 
un panier; attachez avec du fil de fer. 



Fabriquez un chapeau conique avec une feuille de métal ronde 
encochée et réunie comme ci-dessus. Le diamètre varie selon 
l’ouverture à couvrir. 



Contre le vent et la pluie, posez une table en béton ou une pierre 
plate, soutenues par des briques à 6" ou 12" au-dessus de la 
cheminée. Egalisez le mortier au ciseau. 



Ces deux dispositifs servent contre le vent et la pluie. La turbine 
de gauche tourne au moindre vent; celle de droite est employée 
dans les régions où le vent souffle en rafales. 
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Entretien et réparation d’un solin 

On se sert d'un solin là où deux surfaces se ren¬ 
contrent: toit, mur, cheminée. On place des solins 
autour des cheminées, des tuyaux d'évent, dans les 
noues du toit et autour des lucarnes. Les solins sont 
fabriqués de divers matériaux: acier galvanisé, cui¬ 
vre, plomb, aluminium, plastique, carton asphalté 
et caoutchouc. 

Les joints sont ordinairement bouchés avec du 
ciment à toiture; après quelques années, les joints 
ont tendance à se fissurer. Une ouverture est bien 
visible, mais non les petits trous. Conséquemment, 
vous devez examiner les solins attentivement au 
moins une fois l'an. Si leur état vous inspire des in¬ 
quiétudes, recouvrez-les de peinture asphaltée à toi¬ 
ture ou de ciment à toiture. Les ouvertures impor¬ 
tantes doivent être bouchées avec du carton asphalté 
et recouvertes de ciment. 

Il arrive que le solin de la cheminée se sépare du 
mortier où il est enfoncé. Il doit être réparé: ainsi 
séparé du mortier, il devient un auget pour l'eau 
venue de la saillie, qui s'infiltre sous les bardeaux, 
sous le papier et jusque dans les chambres. Il faut 
alors retirer le mortier brisé, nettoyer et replacer le 
solin. Appliquez du nouveau mortier à rapiéçage. 



Le solin de ia cheminée peut laisser l’eau Les tuyaux d’évent laissent l'eau s’infiltrer 
s’infiltrer par les joints. Couvrez généreu- autour du calfeutrage. Tassez le plomb 
sement de ciment noir à toiture. sur le tuyau avec un tournevis. 


Nouveau solin autour d’un évent 



Cheminées 



Posez une couche épaisse de ciment 
asphalté à toiture autour du solin et en 
amont du tuyau d’évent. 



Replacez les bardeaux ou posez-en de 
nouveaux. Si vous utilisez des clous, 
recouvrez les têtes avec du ciment. 
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Cheminées 


Comment poser les solins 

Poser des bardeaux contre la cheminée de telle sorte 
que l’eau ne s’infiltre pas dans le joint entre celle- 
ci et le toit est presque impossible: les cheminées 
sont faites de maçonnerie, et les toits, de bois, 
d'amiante ou d'ardoise, matériaux qui se fixent mal 
à la maçonnerie. Le solin apporte la solution; c’est 
lui qui assure l'étanchéité du joint entre la che¬ 
minée et le toit. 


Un bon solin de cheminée comprend deux sections 
de métal en feuille, généralement en cuivre. Les deux 
sections recouvrent les quatre côtés de la base — y 
compris les rebords d'attache, dans les coins. Une 
section comprend le solin de pied ou de base. Elle 
est repliée selon la pente du toit et placée à fleur de 
cheminée; elle en recouvre partiellement le côté 
ainsi que le toit où les bardeaux se chevauchent. 


La deuxième section comprend le solin de couver¬ 
ture. Il recouvre le solin de base, mais ne se pro¬ 
longe que très peu sur le toit. La partie appuyée 
au côté de la cheminée dépasse le solin de base; le 
rebord du dessus est plié à 90° et pénètre directe¬ 
ment dans le mortier de la cheminée. 

Ainsi, tous les joints entre la cheminée et le toit 
sont protégés par un solin. 
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Cheminées 


Comment remplacer un solin de cheminée 


Les solins de couverture peuvent subir des infiltra¬ 
tions d'eau dans les coins et là où ils pénètrent dans 
la cheminée. Dans ces cas, le rapiéçage n’est qu’une 
mesure temporaire. Il est préférable de retirer les 
vieux solins et d’en installer de nouveaux. 

Vérifiez soigneusement le mortier. Si le solin de 
couverture s’est retiré du joint ou vous semble dou¬ 
teux pour quelque raison que ce soit, enlevez le 


vieux mortier, retirez le solin usé et jetez-le. Pour 
bien réussir, vous devrez peut-être enlever les bar¬ 
deaux qui entourent la cheminée. 

Servez-vous des vieux solins comme patrons ou fa- 
briquez-en de nouveaux comme ci-dessous. Coupez des 
pièces dans une feuille de cuivre et faites les cour¬ 
bures nécessaires. Ensuite, avec du ciment asphalté 
à toiture, fixez en place le solin de base (ou de pied) 


de l’avant, puis placez les pièces du côté. Le solin de 
base derrière la cheminée est posé en dernier lieu. 

Coupez le solin de couverture à la dimension désirée. 
Recourbez les bords en forme de J. Poussez-le pro¬ 
fondément jusque dans les joints de brique et bou¬ 
chez avec du mortier ou du ciment noir à toiture. Le 
solin sur le devant de la cheminée peut être d’une 
seule pièce; les côtés doivent être en sections. 




Retirez le mortier et !e calfeutrage qui 
retiennent le solin de couverture. Enlevez 
le solin autour de la cheminée. 


Enlevez avec soin les bardeaux autour de 
la cheminée. Utilisez une barre-levier ou 
un pied-de-biche. 


Enlevez le vieux solin de base avec une 
barre-levier. Ne déchirez pas le papier à 
toiture sous le solin. 



Taillez un nouveau solin de base et posez- 
le autour de la cheminée. Fixez en place 
les sections avec du ciment. 




Recourbez le solin de couverture sur le 
solin de base; enfoncez-le de IVa" à 3" 
dans les joints du mortier. 


Servez-vous de mortier ou de ciment noir 
à toiture pour imperméabiliser et fixer en 
place le solin de couverture. 




Patron pour tailler les pièces latérales du solin de 
base ou de pied. 
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Solins de noues et de lucarnes 


Solins de toits et de fenêtres 

Les solins de noues sont de deux types: noue ouverte 
et noue fermée. Les bardeaux d'une noue ouverte 
arrêtent juste avant la noue, laissant un espace 
libre. Sur une noue fermée, les bardeaux se che¬ 
vauchent au centre de la noue. Les noues ouvertes 
sont plus faciles à installer et meilleures que les 
noues fermées; elles résistent mieux aux ravages de 
l'eau. En fait, on n'emploie les noues fermées que 
pour leur apparence; les bardeaux recouvrant les 
solins confèrent une agréable uniformité. 

On répare facilement les trous et coupures du 
solin d'une noue ouverte sans avoir à changer le 
solin. Taillez une pièce de métal assez grande pour 
recouvrir le trou et dépasser de 1" sur les côtés. Ap¬ 
pliquez du ciment à toiture sur le trou et tout autour. 
Posez la pièce dans le ciment et tenez-la fermement. 



Solin de noue ouverte — ordinairement en cuivre 


Quand une infiltration d'eau survient dans un so¬ 
lin de noue fermée, il faut enlever les bardeaux de 
cette section et remplacer le solin. Cependant, on 
peut interrompre les infiltrations avec des carreaux 
de cuivre ou d'aluminium pliés suivant l'angle de la 
noue. Le métal plié franchit facilement les clous. Si 
ces derniers gênent vraiment, coupez-les sous les 
bardeaux ou enlevez-les avec l’outil illustré en page 
181. Remplacez-les par des nouveaux. Le diamètre 
des carreaux varie selon la pente du toit et l’exposi¬ 
tion des bardeaux aux intempéries, mais ils doivent 
être assez grands pour pénétrer d'au moins 2" sous 
le second bardeau. 

Poussez les carreaux pliés sous les bardeaux et sur 
le vieux solin. Commencez au bas de la noue et allez 
jusqu'en haut ou jusqu'à ce que tous les solins en¬ 



Autre méthode — solin de noue fermée 


dommagés aient été recouverts. 

Solins de lucarnes: Les solins posés autour des lu¬ 
carnes, entre le toit et le parement ou entre le mur 
et le toit, doivent pénétrer sous le parement et être 
posés par-dessus les bardeaux. En d'autres termes, 
les feuilles doivent toutes se chevaucher les unes les 
autres. Quand le parement est déjà en place, on plie 
le solin et on le pousse sous le parement. On pose 
les bardeaux. Le solin doit les chevaucher de façon 
à former un joint étanche entre toutes les pièces. 

Les solins ne se posent pas que sur les toits. On 
s'en sert aussi pour les montants des portes et des 
fenêtres qu'on veut protéger contre les intempéries. 
Rappelez-vous que les joints autour des portes et 
des fenêtres sont particulièrement sensibles aux 
infiltrations d'eau. 



Installation d’un solin autour d’une lucarne 



Installation d’un solin autour d’une fenêtre 
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Construction d’un toit-terrasse 


Matériaux et construction 

Le toit est la partie de la maison qui coûte le plus cée, mettez la terrasse de niveau avec des lambour- les planches et les matériaux prévus spécifiquement 
cher au pied carré; il est donc raisonnable d'utiliser des—des solives placées sur le toit. Ces lambourdes à cet effet. Si vous vous servez de planches, faites 

une partie de sa surface comme terrasse ou comme varient selon la pente et vont de pièces de 1" x 2" un caillebotis formé de plates-formes de 3' x 3' pla- 

patio. Avant d'effectuer des réparations, cependant, (avec cales ici et là) à des pièces de 2" x 10" coupées cées les unes à côté des autres sur toute la surface 

on doit voir à bien protéger le toit plat qui n'est en diagonale et formant de longs coins. Elles sont du toit. 

habituellement couvert que d'un papier-toiture dont placées vis-à-vis des solives, à 16" c.c. Avant de Si les lambourdes sont coupées en coin, ajustez 
on ne doit pas abuser. placer les lambourdes, assurez-vous que les tuyaux les caillebotis suivant les pentes du toit. 

Tous les toits plats ont une certaine pente (tel que de renvoi ne seront pas obstrués. Le plancher de la Protégez votre famille et vos visiteurs en instal- 
mentionné en page 168). Tenez-en compte en faisant terrasse sera cloué aux lambourdes. lant un garde-fou autour de la terrasse, 

vos plans. La pente minimale requise pour l'égoutte- On peut employer divers matériaux pour faire les Convertissez en porte une des fenêtres qui ouvrent 
ment est de J 4" au pied; si la vôtre est plus pronon- planchers: le contreplaqué d'extérieur, le bois dur, sur le toit, pour vous en faciliter l’accès. 



Installation simple, en une seule pièce; les lambourdes sont placées vis-à-vis des solives. Le caillebotis est à conseiller. On le lève pour le nettoyage. 
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Réparation de planches à déclin 


Comment réparer une planche à déclin 


Lorsque vous découvrez une planche gauchie ou 
brisée, réparez-la immédiatement. L'humidité qui 
pénètre dans le mur sous la planche ou dans les 
fissures fera, à la longue, pourrir l'intérieur du mur 
sans qu'il y paraisse à l'extérieur. Soyez sur vos 
gardes quand la peinture s'écaille sur le mur inté¬ 
rieur vis-à-vis de la partie endommagée. 

Les planches à déclin se chevauchent et sont clouées 
les unes sur les autres; on imagine donc qu’enlever 
une planche forcera à enlever aussi la suivante et 
toutes les autres jusqu'en haut. Il n'en est rien; on 
peut soulever ou retirer une planche ou même une 
partie de planche et la réparer sans défaire le mur. 




Pour réparer une planche brisée, soulevez 

la partie branlante et enduisez les deux 
côtés de colle imperméable. 


Retenez les parties ensemble en plantant 
des clous sous la planche et en les recour¬ 
bant. Retirez après séchage. 



Pour reclouer une planche à déclin gau¬ 
chie, forez un trou de guidage. Plantez des 
clous et noyez-en les têtes. 


Comment remplacer les planches à déclin 




Coupez la partie endommagée avec une scie à dos. Evitez de Enlevez les morceaux coupés avec un ciseau et un marteau. Ne 
briser le bois du dessous en finissant avec la pointe de la scie. coupez pas le papier isolant ou le feutre asphalté en dessous. 



iection saine de la planche 
déclin 


rez d’abord les clous, 
si possible 


endommagée de la 
planche à réparer 


Coupe transversale d’une planche à déclin montrant la partie 
pourrie à enlever et les clous qui la retiennent. 




Laissez les coins en place; coupez au ciseau les extrémités de 
la planche taillée. Remplacez le papier pourri. 


Insérez des coins ou un tournevis sous la planche du haut; coupez, 
avec une scie à métaux, les clous qui retiennent la planche. 



Clouez une planche neuve avec des clous galvanisés ou en 
aluminium. Noyez les têtes; remplissez les trous de mastic. 
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Réparation des bardeaux de revetement endommages 


Bardeaux de bois et d’amiante 

Les bardeaux de bois se réparent plus facilement que 
la planche à déclin. On répare habituellement les bar¬ 
deaux fendus ou gauchis en les clouant avec des clous 
galvanisés ou avec des clous en aluminium. Cepen¬ 
dant, si le bardeau se trouve du côté de la maison ex¬ 
posé au vent et à la pluie, taillez une pièce de papier 
à toiture de la dimension d'un bardeau et glissez-la 


Remplacement des bardeaux de bois 



Glissez une scie à métaux sous le bas du bardeau sain et coupez 
les clous retenant le haut du bardeau endommagé. Sciez les clous 
du bas du bardeau endommagé. 


sous le bardeau avant de clouer celui-ci. Grâce à 
cette précaution, la pièce sera imperméabilisée. 

Les bardeaux d'amiante réclament peu d'entretien, 
car ils résistent bien à la pourriture et aux intem¬ 
péries. Ils sont cependant faciles à casser; de plus, 
les assises du bas se détériorent rapidement et 
doivent alors être remplacées. Si plus de 10% des 



Pour retirer le bardeau endommagé, il faut le briser en éclats. 
Avec des pinces ou un marteau à panne fendue, enlevez les 
pointes des clous coupés. 


Remplacement des bardeaux d’amiante 



On enlève aussi les bardeaux en sciant les clous avec une scie à 
métaux ou en les soulevant avec un tournevis ou, encore, en 
forant les têtes des clous ou en les coupant au ciseau. 


Pour enlever un bardeau d'amiante, brisez-le en pièces avec un 

ciseau et un marteau. N’endommagez pas les autres bardeaux. 
Retirez les clous avec des pinces et un marteau à panne fendue. 
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bardeaux d'un mur doivent être remplacés, il vaut 
mieux remplacer le mur tout entier. 

Conservez alors les vieux bardeaux d'amiante 
sains: ils pourront encore servir. 

S'il s'agit de bardeaux de bois, laissez les vieux en 
place et servez-vous de sous-assises pour le nouveau 
mur. 



Glissez un bardeau neuf de mêmes dimensions que Je vieux dans 
l’ouverture. Le haut du bardeau neuf sera chevauché par l’assise 
du bardeau précédent; sa base chevauchera le suivant. 



Les bardeaux d’amiante ne sont pas cloués au haut; le bardeau 
neuf est glissé dessous, mis en place, puis cloué dans les trous 
forés à sa base. 
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uaiîeutrage 


Où et quand l’employer 


Comment obtenir un bon trait 


Achat de la pâte à calfeutrage 

Calfeutrer une maison est particulièrement impor¬ 
tant: cela la rend étanche à l'air et à l'eau là où 
portes et fenêtres touchent le mur. 

La pâte à calfeutrage qu'on emploie dans ce but est 
composée d'une substance semi-solide et d'un liant 
fait d'huiles naturelles et synthétiques qui lui con¬ 
servent son élasticité. On achète les produits de 
calfeutrage en vrac à la pinte, au gallon, aux cinq 


La pâte à calfeutrer s’utilise là où deux matériaux diffé¬ 
rents ou. deux sections de la maison sè rejoignent: 

1. Là où fa cheminée touche aux bardeaux du toit. 

2. Entre lès montants d’une lucarne et. les bardeaux. 

3. Sur tous les soîîns du toit. 

4. Entre le dessous des gouttières et le rejet d'eau du 
pignon.' 

5. En dessous des appuis des fenêtres. 

6. Entre les marches de béton, le porche, les patios et 
ia maison efle-même. 

7. Sur tous les coins du parement. 

8. Entre parement, fenêtre et larmiers de porte. 

9. Sur les joints entre le parement et les chambranles 
des portes et fenêtres. 

10. Entre le parement et le toit du vestibule ou de 
l’entrée, ou toute saillie de la maison. 


Le trait retombe sur les deux surfaces 


Tenez fe pistolet à un angle de 45°; inclinez dans le sens 
désiré 


Pistolet à cylindre employé avec de la 
pâte à calfeutrer en vrac 


rrpr*i- 


Pistolet à demi-cylindre employé avec 
des cartouches de pâte à calfeutrer 


Deux types de pistolets: le plus répandu s’emploie avec cartouche 


gallons ainsi qu'en cartouches qu'on jette après usa¬ 
ge et qu'on emploie avec un pistolet à calfeutrer. 
Les pistolets à calfeutrer sont de deux types: à cy¬ 
lindre, qu'on charge à même un contenant en vrac, 
et à demi-cylindre, qu'on emploie avec des cartouches 
qu'on jette. Certaines pâtes à calfeutrer se vendent 
en tubes semblables aux tubes de pâte dentifrice. 
On compte cinq types de pâtes à calfeutrage: 

1. À base d'huile; c'est la plus répandue et celle 
qui adhère à presque toutes les surfaces: bois, 
maçonnerie et métal. 

2. À base de latex; pâte diluée avec de l’eau. Elle 
sèche rapidement et reçoit bien la peinture. 

3. À base de caoutchouc butyl; elle résiste long¬ 
temps et est conçue pour les joints métal-maçonnerie. 

4. À base d’acétate de polyvinyle; elle résiste bien 
et adhère à toutes les surfaces, même à la peinture. 

5. À base de silicone; c'est la plus résistante de 
toutes les pâtes; elle adhère à toutes les surfaces, 
sauf à la peinture. 

Toutes ces pâtes se vendent en blanc, gris et noir. 


Chargez un pistolet demi-cylindrique en 
coupant le bout du bec, en perforant le 
couvercle et en insérant la cartouche. 


Enlevez la vieille pâte à calfeutrage; net¬ 
toyez avec un linge imbibé de dissolvant. 
Choisissez une journée chaude. 


La pâte à calfeutrage doit adhérer aux 
deux parties du joint qu*on ferme; il faut 
parfois un large trait. 


La pâte à calfeutrer se vend aussi en 
ruban. Déroulez celui-ci et faites-Ie péné¬ 
trer dans les fissures avec les doigts. 


Tenez le pistolet à un angle de 45° et 
inclinez la pointe dans le sens du mou¬ 
vement désiré. 


Remplissez d’étoupe les fissures très lar¬ 
ges; appliquez un ou deux traits de pâte, 
selon le cas. 
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Réparation des appuis de fenêtre pourris 


Remplacement d’un appui de fenêtre 


■Tringle de séparation 


Butoir de store 


Sgus-appui 
de fenêtre 


Chambranle 


Rebord d' 
fenêtre 


Coupe transversale d’un appui de fenêtre. La partie extérieure 
doit toujours être en pente vers l’extérieur de la maison pour que 
le rebord s’égoutte. 


Enlevez le vieil appui. Levez la fenêtre et coupez l’appui pourri 
à plusieurs endroits (voir vignette). Ne coupez pas le rebord 
intérieur. 


Si vous ne pouvez enlever les morceaux coupés, émiettez-les 
avec un ciseau. Voyez si des clous ne retiennent pas indûment 
l’appui. 



Utilisez le vieil appui comme patron pour tailler le nouveau. 
Biseautez légèrement les bouts pour faciliter l’installation. Sablez 
le nouvel appui avant de l'installer, 


Cfouez le nouvel appui au jambage de la fenêtre. Noyez les têtes 
de clous; remplissez les cavités de mastic ou de pâte de bois, 
puis appliquez de la gomme-laque. 


Posez de la pâte à calfeutrage sur les bords des appuis de fenê¬ 
tres, à la jonction du jambage. Peignez l’extérieur de l’appui avec 
de la peinture pour l’extérieur. 
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Imperméabilisation des murs du sous-sol 


Réparation par l’extérieur 

L'humidité au sous-sol provient de l'infiltration des 
eaux superficielles ou des eaux souterraines. Les eaux 
superficielles produisent des taches sur les murs à 
partir du niveau du terrain, taches qui s'atténuent là 
où le mur rejoint le plancher. Les eaux superficielles 
proviennent de petites mares, ruisseaux, gouttières, 
eaux de pluie ou de neige fondante. Si l'infiltration 
d'eau se produit après une averse, elle provient 
d'eaux superficielles. 

L'égouttement défectueux des eaux du toit cause 
fréquemment une infiltration des eaux superficielles. 
Un puits sec (p. 173) mettra fin à ce problème. Si 
votre maison est placée sur une voie d'égouttement 
naturel, la seule façon de lui éviter les infiltrations, 
c'est de creuser des fossés ou d'installer des murs 
de soutènement ou, encore, de réaménager le ter¬ 
rain. Dans ce dernier cas, il faut l'aide d'un spé¬ 
cialiste. 

L’eau souterraine qui s'infiltre dans le sous-sol 
laisse des taches à la base du mur. Elle suinte au 
travers du plancher ou pénètre dans le joint entre le 
plancher et le mur. Une infiltration continue est due 
à l'eau souterraine et non à l'eau superficielle. On 
arrête l'infiltration de l'eau souterraine: (1) en 
plaçant des tuiles d'égouttement autour de la cave; 
(2) en imperméabilisant le mur extérieur ou (3) en 

Scelleur liquide 



Si vous utilisez un scelleur liquide pour imperméabiliser, 
creusez une tranchée peu profonde près de la fondation 
et au-dessus de la fuite; versez le scelleur dans ia tran¬ 
chée; deux applications suffisent, ordinairement. 


traitant le mur intérieur (p. 158). L'imperméabilisa¬ 
tion d'un mur par l'extérieur, quoique difficile, don¬ 
ne de meilleurs résultats que le traitement par l'in¬ 
térieur; elle détourne la pression de l'eau plutôt que 
de la laisser s'exercer sur l'intérieur. Un traitement 
par l'extérieur s'impose là où il y a forte pression 
d’eau — dans un sol de glaise humide. 

Si la fissure est petite, utilisez un scelleur liquide 


ou une pâte à rapiécer; sur une grande fissure, une 
couche de ciment asphalté à toiture ou de matière 
plastique. Un papier bituminé ou de vinyle posé sur 
l'extérieur de la fondation protège davantage, mais 
enlevez la terre tout autour. Les gens de métier font 
pénétrer par pression une pâte à sceller sur la base 
du mur; elle referme fissures et crevasses. Ce travail 
s’effectue sans creusage. Demandez une estimation. 



Creusez pour mettre le mur à nu et le répa¬ 
rer. Vous devrez creuser jusqu'à la fonda¬ 
tion pour pouvoir poser des tuiles d’égout¬ 
tement. 



Appliquez une couche épaisse de ciment 
asphalté à toiture ou de peinture asphal¬ 
tée à toiture sur le mur sec; il faut deux 
couches à un mur endommagé. 



Grattez la terre qui s’attache au mur. 
Placez une bâche sur le terrain afin de 
protéger la pelouse. Vous verrez facile¬ 
ment les fissures. 



Faites dériver l’eau souterraine avec des 
tuyaux et tuiles d’égouttement. Les tuyaux 
(pente de Vz ff au pied) doivent mener à 
un égout. 



Nettoyez la fondation avec une brosse 
raide et de l'eau chaude. Ouvrez les cre¬ 
vasses au ciseau et nettoyez les joints. 
Remplissez de mortier (p. 447). 



Coupe transversale indiquant le rapport 
entre les tuiles et l’empattement. Le papier 
asphalté protège le mur; le gravier facilite 
l’égouttement. 
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Réparation d'une barrière 


Pentures branlantes 

Si les vis ne tiennent plus ou ne peuvent être serrées 
davantage, enlevez-les et remplissez les trous d'éclats 
de bois et de colle hydrofuge, puis replacez les vis. 
Posez des vis plus longues ou replacez les pentures 
dans du bois sain. Sinon, percez des trous dans le po¬ 
teau et fixez les pentures avec des écrous et boulons. 


Cadre branlant 

Si le cadre de la barrière n'est pas d'aplomb sans 
être brisé, servez-vous d'un fil de fer et d'un tendeur 
à vis pour lui redonner sa forme. Ou, encore, instal¬ 
lez une entretoise (1" x 4") entre les traverses de la 
porte. Si la barrière est grande, fabriquez une entre¬ 
toise en X avec joint à mi-bois au centre (p. 394). 


Poteau qui s’affaisse 

Un poteau qui s'affaisse empêche une barrière de 
bien fonctionner. Si le poteau planté dans le béton 
s'est contracté, placez une cale de bois dur entre le 
poteau et le béton; couvrez de peinture asphaltée ou 
de ciment à toiture. S'il branle dans le mur de ma¬ 
çonnerie, posez des chevilles de plomb. 




















Réparation des poteaux de clôture 


Installation d’un poteau 


Poteaux branlants et soulevés 



Servez-vous d’une tarière pour creuser les Enduisez les poteaux d’un préservatif à Versez du gravier dans le fond du trou 
trous sans déranger le terrain. bois contre insectes et pourriture. pour l'égouttement. 


Épargnez-vous des ennuis en plantant vos poteaux 
de la bonne façon et en les protégeant contre la 
pourriture. Enfouissez un tiers de leur longueur 
dans la terre après les avoir enduits d'un préserva¬ 
tif pour le bois comme la créosote ou le pentachloro- 
phénol (penta), deux produits très populaires. Lais¬ 
sez tremper les poteaux une nuit dans le préservatif. 
Le grain du bois absorbera la solution. 

Lors de l'installation, déposez une pierre plate ou 
du gravier au fond du trou, puis placez-y le poteau. 
Il n'est pas nécessaire d'ajouter du béton si le sol 
est solide et bien égoutté, si la terre est bien tassée 
sur la base et si le poteau a été traité au préser¬ 
vatif. Si la terre est meuble, délayez du ciment 


(p. 469); versez-en dans le trou en le tassant bien. 
Le fond du trou doit être légèrement plus large que 
son sommet. Plantez le poteau et tassez la terre 
jusqu'au niveau du sol, en forme de capuchon, avec 
un angle de 45° vers le sol. Quand le ciment sera sec, 
appliquez de la peinture à toiture ou du ciment as¬ 
phalté sur les fissures entre poteau et béton. Les po¬ 
teaux d'acier doivent être plantés de la même façon, 
sauf qu'il faut leur appliquer une couche généreuse 
de peinture asphaltée pour prévenir la rouille. 
Bridez la base ou passez une barre transversale 
au travers du poteau. De la sorte, les poteaux ne 
tourneront pas dans le béton, après quelques jours 
ou quelques mois. 


Plantez les poteaux à la verticale et véri- Démêlez du béton (p. 469) et versez-!e Tassez-le pour enlever les bulles d’air; 
fiez avec un niveau. dans le trou autour du poteau. une pente facilitera l’égouttement. 


. 
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Réparation des poteaux de bois et de métal 


Réparation des poteaux de clôture 



On peut sauver la partie souterraine d'un poteau en fixant, 
avec des vis galvanisées, une longue planche de chaque 
côté. Traitez d’abord les planches à la créosote ou au penta. 


Si la partie supérieure est 
pourrie, boulonnez une nou¬ 
velle section à la base avec 
un assemblage à mi-bois. 


Pour réparer un poteau en 
tuyau, coupez la section 
rouillée et insérez un tuyau 
neuf. 


Réparez les poteaux de 
cornière en boulonnant une 
nouvelle section à ceile qui 
existe déjà. 


Sur un poteau en bois, fixez 
une ferrure d’angle dans le 
béton et bou(onnez-la au 
poteau comme ci-haut. 


Poteaux enfoncés dans le béton 



Si la base d'un poteau enfoncé dans 
le béton est pourrie, retirez ce bois 
jusqu’à au moins 2 n au-dessus et 
4" au-dessous de la base. 


Plantez de longs clous dans les 
côtés du poteau et faites un coffrage 
en contreplaqué autour de lui. Le 
coffrage doit excéder le poteau de 2". 


Enduisez d’huile l'intérieur du cof¬ 
frage; coulez le béton; îassez-le; 
laissez une pente vers le sol pour 
l’égouttement. 


Poteau amovible 



Fabriquez un poteau amovible en posant un 
boulon de Yz" dans le béton avant la prise. Forez 
un trou légèrement plus petit dans la base du 
poteau et vissez-le sur le boulon jusqu’au bout. 
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Réparation d’une clôture en bois 

Remplacement d’une traverse ou d’un piquet endommagé 


Un piquet de clôture pourri se remplace par un nou¬ 
veau piquet planté dans le béton (p. 186). Cependant, 
on peut remplacer les traverses de la clôture sans 
toucher aux piquets. C'est le bout de la traverse qui 
pourrit en premier. Les clous rouillent, puis l'eau pé¬ 
nètre dans les bouts par les ouvertures. Si les dom¬ 
mages ne s'étendent que sur un pouce ou deux, on 


peut sauver la traverse en coupant la section pourrie 
et en clouant un 2" x 4" sur ce qui en reste et sur le 
poteau, D'autres méthodes sont illustrées ci-après. 

On peut aussi remplacer les piquets brisés ou 
pourris. Un vieux piquet sert de patron pour les nou¬ 
veaux. Le marchand de matériaux de construction 
peut vous tailler ces piquets. Clouez-les sur les tra¬ 


verses du haut et du bas avec des clous qui résistent 
à la rouille et que vous noyez légèrement; remplissez 
les cavités de pâte de bois ou de bran de scie impré¬ 
gné de colle hydrofuge. Les têtes de clous rouillent 
facilement, même recouvertes de peinture; aussi 
devrait-on les enduire de gomme-laque, et peindre 
les nouveaux piquets avec une peinture d'extérieur. 



Pour remplacer une traverse entière, retirez d’abord 

les planches avec soin. Remplacez celles qui man¬ 

quent en vous servant des vieilles comme patron. 



L’espacement des piquets 




Pour remplacer une traverse pourrie, sciez-la le plus près 
possible du poteau. Faites de même à l’autre bout. 



Repoussez chaque poteau; sciez la traverse et ne laissez dans 
la mortaise que la moitié de la largeur du poteau. 



Ensuite poussez le poteau de telle sorte que la traverse puisse 
entrer dans la mortaise. 



Redressez le poteau. Tassez la terre pour l’assujettir. Peignez 
la nouvelle traverse. 



Si le poteau est fixe, retirez les clous et 
sciez la traverse pourrie le plus près pos¬ 
sible du poteau. 



Taillez une nouvelle traverse de même 
longueur. Attachez une équerre à chaque 
bout, en guise de soutien. 



Prévenez la pourriture des joints en posant 
du mastic. Peignez l’équerre pour lui éviter 
la rouille. 
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Portes de garage à charnières 


Porte tombante 

Les portes à charnières ont tendance à tomber et 
sont parfois difficiles à manœuvrer. Vous remédierez 
à ce problème en posant des cales de bois sous le 
coin extérieur de la porte, jusqu'à ce qu’elle soit re¬ 
dressée. Quand elle est d’aplomb, vissez toutes les 
vis des charnières. Si les vis ne mordent plus dans 
le bois, posez-en de plus longues ou déplacez les pen~ 
tures afin de fixer les vis dans un bois solide. 

Si les vis ne tiennent plus parce que le bois est 
pourri, enlevez-Ies. Percez un trou au travers du 
bois et fixez les pentures avec des boulons et des 
écrous qui résistent à la rouille. 

Remplacez les pentures qui sont endommagées ou 
tordues. 



Déplacer les pentures peut résoudre le problème 


Chambranle tombant 

Si une porte battante de garage tombe et que ses 
pentures sont serrées, c'est qu'elle n'est pas d'é¬ 
querre. Pour la remettre d'aplomb, placez des cales 
sous sa base jusqu'à ce qu’elle soit d'équerre. Ren¬ 
forcez les coins avec des plaques en acier. Fixez 
ensuite un tendeur avec des vis. 

Lors de l'installation, voyez à ce que le tendeur 
soit étiré à sa pleine longueur. Vissez un bout au 
bas de la porte qui tombe et l'autre le plus haut pos¬ 
sible du côté de la charnière. Resserrez le tendeur à 
vis jusqu’à ce que le coin soit relevé. Vous pouvez 
aussi utiliser une planche (pièce de 1" x 4") que vous 
placerez entre le coin inférieur-extérieur et le coin 
supérieur-intérieur, comme sur la vignette. 


Entretien 

Les pentures des portes de garage doivent être lu¬ 
brifiées. De plus, on doit peindre les portes (surtout 
leur extrémité inférieure) pour les protéger contre 
les intempéries. Si le bas de la porte n'est pas 
pourri au point qu'on doive le changer, coupez la 
section endommagée et remplacez-la par du bois 
neuf. Enduisez toute la section de préservatif à bois. 
Taillez ensuite une bande d’aluminium assez large 
pour couvrir les deux côtés du bas de la porte. 
Clouez-la avec des clous qui résistent à la rouille et 
scellez-les pour éviter l'infiltration de l’eau entre le 
métal et la porte. 

Si un panneau est rouillé, enlevez-le, taillez-en un 
neuf dans du contreplaqué de *4" pour l’extérieur. 



Utilisez un fi! de fer 
avec un tendeur à vis 

pour redresser une porte 
battante de garage. 
Instaiiez-le depuis le 
haut du côté des pen¬ 
tures en diagonale 
jusqu’au coin inférieur 
opposé. 


Un coupe-bise est à conseiller sur le haut et les 
côtés de l’intérieur de fa porte de garage. 


de 1"x4 w ) fera l’affaire, 
mais^ne pourra être 

visser la planche à P |a 
porte. 


Sur fe bas de la porte, posez un coupe-bise spécia- 
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Portes de garage basculantes 


Portes roulantes 


Le coincement des portes de garage basculantes est dû 
à un alignement défectueux ou au manque de lubri¬ 
fiant. Les rails verticaux doivent être d'aplomb, et les 
sections recourbées, de même hauteur. Les supports 
du rail sont munis d'encoches d’ajustement; desser¬ 
rez les vis ou tire-fond. Lors de la vérification, assu¬ 
rez-vous que le rail du plafond penche légèrement 
vers l'arrière du garage et maintient la porte en 
position élevée. 

Un rail courbé ou tordu doit être immédiatement 
remplacé. 



Vérifiez avec un niveau si la porte est d’aplomb. Ajustez, au 
besoin, en desserrant les supports et en frappant le rail avec un 
maillet ou un bloc de bois. 



Ce type de porte a deux ressorts, un de chaque 
côté. L’intérieur du rail et les roulettes doivent être 
lubrifiés. 




Les pentures branlantes ou pliées causent le 
coincement des roulettes sur le rail, ou l’arbre 
brisé de la roulette. Lubrifiez les roulettes. 



r —— 



Roulette ajustée correc- 


tement dans le rail 

LH-^ 



Coincement causé par 

,(a 

un rail incliné ^- 


\ 

jf^PPRSH 

1 



Les roulettes doivent être ajustées dans le rail. 
Un ajustement trop serré les coincera et brisera 
le moteur d’une porte mue électriquement. 



Ajustez la tension du ressort de la porte en 
raccourcissant le câble ou en lui enlevant du 
jeu. Le bout du câble doit être bien retenu. 



Ajustez la tension du ressort de ce type de 
porte en desserrant l’écrou et en bandant le 
ressort; placez une tige dans le collier. 
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Portes de garage basculantes 


Portes monopièce 




Serrures et loquets de portes de garage 


Ce genre de serrure est fait de deux 
barres et d’un ressort qu'une clé ouvre de 
l’extérieur. Enlevez les vis pour atteindre 
et lubrifier la serrure. 



La poignée de la serrure introduit les 
barres dans les rails de la porte. Lubrifiez 
les pièces une fois l'an avec du graphite 
plutôt qu’avec de l’huile. 



Des pièces de guidage sur le bord de 
chaque côté de la porte servent à l’ajus¬ 
tement, permettant aux barres de glisser 
dans les ouvertures. Serrez les vis. 



Entretien des portes 

Les portes de garage monopièce ne demandent que 
peu d'entretien; il faut lubrifier les pièces mobiles 
ou mettre du graphite en poudre. Lubrifiez les char¬ 
nières et les roulettes quand la porte est fermée. Oc¬ 
casionnellement, enlevez, avec un linge imbibé de di¬ 
luant à peinture, la saleté qui se colle à l'huile, dans 
les rails. Réparez les brèches des rails, au besoin. 

Voyez à ce que la porte de garage basculante soit 
peinte, surtout son extrémité inférieure; c'est une 
protection indispensable contre la pluie, la neige 
et le soleil. 


Coupe-bise 

Les portes de garage doivent être munies d'un coupe- 
bise, tout comme les autres portes donnant sur l'ex¬ 
térieur. Le type de coupe-bise illustré ici s'ajuste 
très bien; le poids de la porte le presse fortement 
contre le plancher de béton, créant un joint étanche. 



Levez la porte. Poncez 
et enduisez le bas de 
préservatif à bois avant 
de poser le coupe- 
bise. 



Posez le coupe-bise 
avec des clous galva¬ 
nisés. Alternez les 
clous. Utilisez des 
clous à toiture à large 
tête, de préférence. 
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Ouvre-portes électriques de garage 


Préparation avant l’installation 


Ajustements 


Les ouvre-portes électriques s'installent sur des 
portes qui basculent sur rails. La plupart de ces 
appareils fonctionnent soit sur des portes à pan¬ 
neaux glissant sur des rails recourbés, soit sur des 
portes d'une seule pièce glissant sur des rails droits. 
Avant d'acheter un ouvre-porte électrique, vérifiez 
de quel genre est votre porte. 

Mesurez la hauteur et la largeur de la porte; les 
appareils de commande varient selon les dimensions 
de la porte. Vérifiez l'espace entre le plafond du ga¬ 
rage et l'arc le plus élevé décrit par la porte dans 
sa course. L'espace normal est de 2". 

Avant l'installation, vérifiez l'état de toutes les 
pièces. Lubrifiez les roulettes et graissez généreuse¬ 
ment les rails. Assurez-vous que la porte est d'a¬ 


plomb. Bloquez la serrure en position ouverte ou 
sciez les bouts des pênes. L’ouvre-porte électrique 
pourrait s'endommager gravement si la porte était 
fermée à clé. Il n'est pas nécessaire de pouvoir fer¬ 
mer la porte à clé: une porte munie d'un ouvre-porte 
électrique ne peut s'ouvrir à la main de l'extérieur 
du garage. En cas de panne de courant, cependant, 
on peut facilement détacher le bras de raccorde¬ 
ment du support mobile pour opération manuelle. 

Quand vous achetez un appareil de commande, 
recherchez celui qui comprend un interrupteur de 
retour automatique. Ce dispositif fait remonter la 
porte automatiquement, si un obstacle freine sa 
descente. C'est une mesure de sécurité dont vous 
aurez souvent à vous louer. 


Support du linteau 


-Commutateur-inverseur 


Fils de 
l’interrupteur 


Fils du commutateur- 
inverseur 

s 

crous d'ajus¬ 
tement d'ouver¬ 
ture et de fer¬ 
meture 



Les fils conduisant au commutateur-inverseur auto¬ 
matique et au bouton de contact sont reliés aux trois 
bornes au-dessus de l’appareil de commande. Un fil 
du commutateur-inverseur et un fil du bouton-pous¬ 
soir doivent se rencontrer à la borne du centre. 


Capot en plastique 


Ajustez l’ouvre-porte électrique sitôt qu'il sera ins¬ 
tallé pour régler sa descente (qui doit être douce) 
et son ouverture. Si la porte descend mal, ajustez 
l'embrayage de la courroie de transmission qui la 
fait glisser. Ce glissement, autre facteur de sécurité, 
se produit avant le retour automatique. 



Ajustement de l’ou¬ 
verture (porte fermée). 
Tournez l'écrou du 
bas à gauche pour 
ouvrir moins grand; 
à droite pour ouvrir 
plus grand. 

Ajustement de ferme¬ 
ture (porte ouverte). 
Tournez l’écrou du 
haut à gauche pour 
fermer la porte plus 
juste; à droite pour la 
fermer moins juste. 



Ajustement du retour 
automatique (pour 
un retour des portes 
avec poussée mini¬ 
male); serrez l’écrou 
près de l’interrupteur 
jusqu’à ce qu’il y ait 
Ve" entre les serpen¬ 
tins du ressort. Vérifiez 
la porte. Desserrez 
l’écrou du ressort du 
bas pour réduire la 
poussée. 



Ajustez l’embrayage 

avec une clé; serrez 
l'écrou de la roue afin 
que l’embrayage soit 
assez ferme pour per¬ 
mettre à la roue de 
faire son cycle, mais 
puisse glisser s'il y a 
obstacle. Serrez l’écrou 
de la roue de Va de 
tour. 
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Ouvre-porte de garage électrique 


Installation 



Vissez l’inverseur et le support de montage 
exactement au centre du linteau de la porte. 
Placez-les à au moins 2" du plafond. 


Faites glisser la pince de suspension sur le rail, 
la boucle vers le haut. La pince sera fixée 
ensuite aux attaches. 


Placez le bout du rail dans le support de mon¬ 
tage. Posez le boulon de retenue, sans le visser 
trop. 


Fixez les attaches d’accrochage au plafond, à 
2' en avant du déclencheur. Si le plafond ne 
s’y prête pas, clouez un 2" x 4" à la solive. 



Sur un plafond ouvert, vissez les attaches sur 
le côté de la poutre. Dans les deux cas, servez- 
vous de tire-fond de Vh". 


Soulevez le déclencheur jusqu’aux attaches et 
boulonnez les crampons aux attaches. Deman¬ 
dez qu’on vous aide: c’est un travail délicat. 


Placez la plaque de support de la porte au 
centre de celle-ci et boulonnez-la; vissez le 
boulon du rail dans le support de montage. 


Placez le bras de raccord sur la plaque de la 
porte. Tournez l’appareil à la main jusqu'à ce 
que le bras rencontre le support. 



Reliez les fils de l’inverseur et les fils de la 
commande à bouton aux bornes appropriées, 
comme l’indique la vignette (page ci-contre). 


Ouvrez la boîte de commande à bouton pour 
atteindre les bornes. Amenez les fils depuis 
l'appareil jusqu’à la commande. 


Faites le raccord électrique en amenant le 
câble BX depuis la boîte de jonction. Certains 
appareils portent une corde et une fiche. 


Installez l’antenne dans la boîte de commande. 
Placez des batteries dans l’émetteur manuel. 
Vérifiez si la porte fonctionne correctement. 
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Le rapiéçage d’une allée en asphalte 


La réparation d’un trou 


Le revêtement bitumineux 


Débarrassez la surface à réparer de tous les débris Remplissez la cavité jusqu'à un pouce du bord, 
qui l'encombrent: cailloux, morceaux d'asphalte et Évitez la formation de poches d'air en hachant l'as- 
saletés. Emplissez en partie les trous profonds avec phalte avec une truelle, puis pilonnez à l'aide d'un 
du gros gravier. 4" x 4". Finissez le remplissage en formant une butte 

Pour le remplissage, servez-vous d'un mélange d'asphalte, 
d'asphalte froid qu'on achète en sacs de 50 et de 80 li- Égalisez cette butte au ras du terrain en vous ser- 
vres. Ce matériau doit être posé lorsqu'il est granu- vant d'un rouleau ou du dos d’une pelle, 
leux; s'il a durci, réchauffez-le à l'intérieur quelques Répandez une légère couche de sable sur le rapié- 
heures et même pendant la nuit entière. Apportez-le çage; grâce à ce sable, l'asphalte frais ne collera 
au lieu de travail quand il sera friable. pas aux semelles. 



Enlevez les morceaux brisés et effrités; Si le trou est profond, rempiissez-le de Remplissez la cavité d’asphalte jusqu’à 
retirez tous les débris. Les parois de la gros gravier jusqu’à 3" ou 4" du bord. 1" du bord. Hachez avec une truelle pour 
cavité doivent être solides. Pilonnez solidement. éviter les poches d’air. 



Pilonnez à l’aide d’un 4" x 4". Voyez à ce Versez assez d’asphalte dans le trou pour Pilonnez la butte jusqu’au niveau environ- 
que l’asphalte adhère solidement aux pa- former une butte excédant de Vfe" la sur- nant. Faites rouler la voiture sur la répa¬ 
rois de la cavité. face de l'allée. ration pour la tasser. 


Les marchands de matériaux de construction offrent 
des scelleurs d'asphalte qui protègent les allées con¬ 
tre les effets du soleil, de la neige et de l'eau. Ces 
scelleurs se vendent en contenants de cinq gallons; 
ceci couvre entre 250' et 400' carrés, selon la poro¬ 
sité de la surface. Appliquez le scelleur avec une 
brosse d'étable, après avoir débarrassé l’allée de 
ses débris. Deux couches donnent de meilleurs résul¬ 
tats qu'une; appliquez la seconde couche en deçà 
de 48 heures. 



Réparez les fissures 

et lézardes avec un 
scelleur spécial. Rem' 
plissez-les en partie 
de sable, puis versez 
le scelleur; de préfé¬ 
rence, durant une 
journée chaude. 



Réparez les grandes 
lézardes avec un mé¬ 
lange de sable et de 
scelleur lissé à la 
truelle, comme l’indi¬ 
que la photo, jusqu’au 
ras de la surface. 



S’il vous faut faire 
l’allée entière, versez 
assez de scelleur 
pour couvrir une sec¬ 
tion à la fois; étendez 
avec une brosse. 
Nettoyez bien vos 
pieds, autrement vous 
salirez la maison. 
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section 6: 


Bien des gens mettent de côté des 
meubles endommagés sans se dou¬ 
ter qu'ils pourraient les réparer 
eux-mêmes et y prendre plaisir. 
Ce chapitre propose des solutions 
pratiques à ce gaspillage coûteux. 
Quel que soit votre problème: 
égratignures, éraflures ou taches; 
portes ou tiroirs qui se coincent; 
joints lâches; pieds brisés; res¬ 
sorts détendus, vous trouverez ici 
la solution qu'il vous faut. Cer¬ 
taines rénovations — capitonnage 
ou rembourrage de chaises et de 
fauteuils — sont étonnamment 
simples. 
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Le nettoyage et l’entretien des tissus 


Les tissus 

La façon de nettoyer un tissu varie selon la nature de 
ce tissu. Les cotons et les tissus synthétiques sont 
souvent lavables. La plupart des autres tissus exi¬ 
gent un nettoyage à sec, mais plusieurs d'entre eux 
se nettoient aisément avec une éponge et une mousse 
de savon doux ou une solution d'un produit net¬ 
toyant. N’utilisez que la mousse et essuyez-la aussitôt 
— le tissu ne doit pas être imbibé. Faites un essai sur 
une surface cachée pour savoir si la couleur pâlit. 

Détachage des tissus 


Le cuir et le vinyle 

Les taches sur le cuir naturel ou artificiel doivent 
être nettoyées avec soin si on veut conserver à celui- 
ci son lustre et sa souplesse. Le savon pour le cuir 
est excellent, de même que les cires fabriquées spé¬ 
cialement pour ce travail. On les applique avec un 
chiffon ou une éponge humide, puis on les polit avec 
un chiffon doux et sec. Les crèmes pour le cuir des 
chaussures donnent de bons résultats. Nettoyez les 
taches avec un détersif doux, rincez et polissez à fond. 


Les marques et les taches sur le bois 

Les marques laissées sur le bois par la chaleur pren¬ 
nent la forme de ronds blancs ou de taches; les mar¬ 
ques laissées par l'eau sont sombres. Dans la plupart 
des cas, les nettoyeurs commerciaux corrigent la 
situation. Si les taches persistent, frottez avec un 
chiffon sec imbibé d'essence à briquet. 

Si les taches d'eau résistent encore, on en vient 
souvent à bout en enlevant une mince couche du fini 
même: frottez avec de la cendre de cigarette et du 
jus de citron; puis, si nécessaire, avec de la pierre 
pourrie dans de l'huile légère. Essuyez souvent pour 
voir si la tache part. Si elle est profonde, vous aurez 
peut-être à refinir. 

Pour les petites brûlures de cigarette: nettoyeur 
commercial ou encore pierre pourrie et huile. Pour 
les brûlures profondes, il faut décaper et refinir. A 
recommander pour un fini uniforme: les peintures à 
l'huile d'artistes. Faites un mélange de couleurs, puis 
essayez-le du bout du doigt sur la surface. Si ça va, 
une couche mince séchera et durcira mieux. Allez-y 
donc doucement (et ne diluez pas avec de la térében¬ 
thine). Une fois sec, appliquez de la laque d'artiste, 
laissez sécher et relaquez pour égaliser le lustre. 
Trottez ensuite avec de la laine d'acier 000 et cirez. 

Enlevez une tache superficielle d'encre ou d'acide 
en frottant légèrement avec de la laine d'acier 000, du 
papier abrasif, une pierre ponce ou de la pierre pour¬ 
rie. Mais auparavant essayez d'enlever le fini à la 
profondeur de la tache avec la pierre ponce et de 
l'huile. Et s'il faut frotter jusqu’au bois avec du 
papier abrasif, n'allez pas jusqu'à le couper; unifor¬ 
miser les tons n'en sera que plus difficile. Avertisse¬ 
ments: pour les meubles de prix, mieux vaut en 
général voir un professionnel; et pour un fini de luxe, 
toujours faire un essai préalable sur une surface qui 
ne paraît pas. 


Le détachage du marbre 

On peut enlever la plupart des taches qui déparent 
le marbre à l'aide d'une pâte épaisse composée de 
peroxyde d'hydrogène et de blanc d'Espagne en pou¬ 
dre. Étendez la pâte sur la tache, ajoutez quelques 
gouttes d'ammoniaque et couvrez de plastique pour 
garder la pâte humide. Laissez reposer la pâte sur la 
surface quelques minutes, puis lavez (voir p. 459). 


Les taches 

Tissus lavables 

Tissus nettoyés à sec seulement 

Boissons 

alcooliques 

Epongez aussitôt, rincez à l’eau froide et lavez. 

Epongez. Appliquez une solution faite d’une cuillerée 
à thé de vinaigre blanc pour une chopine d’eau. 

Boissons: 

cacao, thé, lait, 
café, eaux gazeuses 

Epongez, puis lavez dans une solution composée 
d’une once de borax dans une chopine d’eau 
chaude. Rincez et lavez. 

Epongez, puis appliquez un détachant avec une ser¬ 
viette. 

Sang, oeufs 

Rincez aussitôt à l’eau froide et lavez. Pour des 
tissus blancs, ajoutez à l’eau quelques gouttes 
d’ammoniaque. 

Mouillez avec une solution d’eau froide et d’ammo¬ 
niaque (1 ou 2 gouttes par tasse). Si la tache de¬ 
meure, faites une pâte avec de l’amidon et de l’eau 
froide; laissez sur la tache et brossez. 

Brûlures et taches 
de roussi 

Trempez dans de la glycérine ou épongez avec une 
solution (1 once de borax dans 1 chopine d’eau). 

Faites une pâte de borax et de glycérine; laissez 
sécher. Brossez. Epongez avec un linge humide. 

Matières grasses 

Frottez légèrement avec du tétrachlorure de car¬ 
bone ou un détachant. 

Procédez comme sur un tissu lavable. 

Fruits 

Epongez aussitôt. Lavez. Si la tache demeure, voir 
“boissons alcooliques”. 

Essuyez avec de l’alcool. Appliquez un détachant. 

Colle 

Faites tremper dans de l'eau plus ou moins chaude, 
selon la résistance du tissu. Si la tache demeure, 
trempez dans du vinaigre blanc chaud (1 minute): 
rincez et lavez. Employez un dissolvant de vernis 
à ongles pour colles de résine. 

Epongez avec de la mousse de savon et imprégnez 
la tache de détersif liquide. Frottez. Epongez avec 
de l’eau froide. 

Encre 

Encre fraîche: épongez aussitôt avec une mousse 
de détersif. Aspergez les tissus de coton blanc avec 
jus de citron et sel; laissez reposer 1 heure et lavez. 
Encre de stylo à bille: pressez sur la tache un 
linge imbibé d’alcool. Lavez. 

Toutes les encres: procédez comme sur un tissu 
lavable. Puis nettoyez à sec. 

Moisissure 

Appliquez du jus de citron sur la tache et laissez 
sécher. 

Humectez de jus de citron, aspergez de sel et laissez 
sécher au soleil si possible. Epongez légèrement. 

Huile, graisse, 
goudron 

Epongez avec un peu de térébenthine. Rincez et 

lavez. 

Procédez comme sur les tissus lavables, mais épon¬ 
gez au lieu de laver. 

Peinture 

A l’huile: tamponnez avec de la térébenthine et 
lavez. Au latex: trempez dans de l’eau froide. A la 
laque: tamponnez avec un dissolvant de vernis ou 
de l’acétone (sauf sur synthétiques). 

Procédez comme sur les tissus lavables, mais épon¬ 
gez au lieu de laver. 


Attention: Plusieurs produits nettoyants contiennent du tétrachlorure de carbone ou de l’ammoniaque. Les vapeurs qui se dégagent 
de ces produits chimiques étant dangereuses, on ne doit utiliser ceux-ci qu’en des endroits bien aérés. Le tétrachlorure de carbone 
est efficace, mais les experts en sécurité recommandent plutôt le chlorure de méthylène acheté chez le pharmacien. 
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La réparation du bois 


La correction des défauts mineurs 


On peut réparer les petites éraflures sur le bois sans 
avoir à refaire toute la surface d'un meuble. Si le 
bois est verni, appliquez, au pinceau, de la térében¬ 
thine autour de l'endroit à réparer. La térébenthine 
liquéfie le vernis, et celui-ci coule au fond de la 
fissure et y durcit. Faites de même sur une surface 
laquée, mais employez un diluant à laque. 

Il n'est pas rare de voir du bois verni couvert d'un 
réseau de craquelures. Pour remédier à cet inconvé¬ 
nient, frottez la surface avec une brosse rude et un 
détersif doux. Laissez sécher et appliquez une solu¬ 
tion composée de 2 parties de térébenthine, 3 de ver¬ 
nis et 4 d’huile de lin bouillie. Frottez pour faire pé¬ 
nétrer le mélange. Si, après séchage, les craquelures 
ne sont pas disparues, recommencez le procédé. 




Les petites éraflures sur les finis de bois 
dur se camouflent avec un bâton de retou¬ 
che de la même couleur. 


Appliquez de la teinture d’iode pour ca¬ 
moufler éraflures ou imperfections légères 
sur une surface foncée. 



L’humidité (un peu d’eau ou la vapeur 
d’un fer sur un linge) peut dilater les fibres 
du bois et remplir une cavité. 


Eraflures et rayures profondes 

On peut réparer vite et bien les éraflures et rayures 
profondes qui strient le bois avec de la gomme laque 
en bâton. Ces bâtons se vendent en différentes cou¬ 
leurs dans les quincailleries. Si vous ne trouvez pas 
la couleur qu'il vous faut, mélangez plusieurs bâtons 
ensemble jusqu'à ce que vous obteniez la nuance 
désirée. Pour ce faire, chauffez les bâtons au-dessus 
d'une flamme au gaz ou à l'alcool jusqu'à ce que la 
laque liquéfiée puisse se mélanger. 

Une fois la couleur mélangée, chauffez la gomme 
laque solide au fer à souder jusqu'à ce qu'elle puisse 
s'infiltrer dans la fissure. Égalisez avec une spatule 
préalablement chauffée sur une flamme d'alcool. En¬ 
levez l'excédent et égalisez la surface en la frottant 
avec un feutre imbibé de pierre pourrie. 




Si l’entaille est profonde, nettoyez la sur¬ 
face et remplissez la cavité de pâte de 
bois de la couleur appropriée. 


Laissez sécher la pâte et appliquez une 
couche de gomme laque en bâton de la 
couleur appropriée. 



Adoucissez la partie réparée avec un 
feutre ou une laine d’acier fine jusqu’à ce 
que le niveau soit reconstitué. 


Rapiéçage du bois massif 


Le bois endommagé — une poutre, par 
exemple — se rapièce aisément. Dessinez 
le patron de la pièce et tracez-en le péri¬ 
mètre sur la surface à réparer. Avec un 
ciseau, creusez le bois pour y poser la 
pièce (même forme, même épaisseur). 
Collez dans la cavité la pièce que vous 
aurez taillée à la scie à découper; bridez 
le tout jusqu’après séchage. 



Les pièces de forme irrégulière se dissimulent aisément et se marient bien à la L’emploi d’un patron permet de dé¬ 
surface. Découpez de longs rectangles; les lignes se verront moins à contre-fil. couper la pièce à la forme voulue. 
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La réparation du placage 



Un fer chaud posé sur un linge humide 
humecte le placage décollé et le rend 
flexible. On le soulève sans le briser. 


Après avoir gratté la vieille colle, appli¬ 
quez une couche de colle neuve sur la 
base et le dessous du placage décollé. 


Placez des blocs de bois entre les mâ¬ 
choires des serres et la surface pour éviter 
les marques disgracieuses. 



Pour faire disparaître une bulle, recou- 
vrez-la d’un linge humide puis crevez-ia 
à l’aide d'un couteau pointu. 


Mettez de la colle blanche dans la fissure 
et sous le placage décollé. Pressez le 
placage en place, 


Si vous ne pouvez utiliser de serre-joints 
ou de ruban adhésif, posez un sac de 
sable sur le placage (12 heures). 


Le placage égratigné, décollé, cloqué 

Les meubles plaqués sont fragiles et plus exposés 
que les meubles solides aux égratignures et aux bles¬ 
sures. De plus, il arrive souvent que le placage se dé¬ 
colle de sa base et qu'il se forme, à sa surface, des 
cloques du plus mauvais effet. On peut remédier soi- 
même à ces ennuis, pourvu qu'on effectue la répara¬ 
tion le plus tôt possible et avant que la situation ne 
se soit trop détériorée. Les menus problèmes qu'on 
néglige deviennent vite des problèmes importants et 
quelquefois même irréparables. C'est ainsi qu'un 
placage décollé sera plus exposé à se fendre et à se 
briser en éclats qu'un placage solidement fixé. 

Les petites égratignures ou légères éraflures sont 
faciles à réparer; servez-vous des trucs reproduits 
en page 197 pour corriger les défauts de surface sur 
les bois massifs. 

Quant au placage décollé, souvenez-vous que ce 
matériau est mince et fragile et qu'il doit être traité 
avec précaution. Posez un linge humide sur la sur¬ 
face endommagée et un fer chaud sur le linge. L'hu¬ 
midité pénétrera dans le placage, le protégeant con¬ 
tre le cassage en cours de travail en le rendant plus 
flexible et plus résistant. 

Pour réparer un placage décollé, enlevez d'abord la 
vieille colle de la base avec un petit couteau aiguisé; 
nettoyez bien le fond. Assurez-vous que vous retirez 
toute la colle en pressant une éponge imbibée d'eau 
chaude sous le placage décollé. L'eau fera fondre la 
colle qui s'enlèvera au couteau. Recollez le placage 
à sa base avec de la colle blanche et recouvrez-le 
d'une feuille de plastique pour éviter que l'excès de 
colle n'adhère au serre-joints pendant le séchage. 
Après le séchage, lavez à l'eau chaude pour enlever 
l'excès de colle. Si vous ne pouvez utiliser un serre- 
joints pour retenir les pièces, attachez-les avec du 
ruban adhésif. Utilisez un poids — un sac de sable, 
par exemple — en guise de serre-joints ou de ruban. 
Laissez sécher au moins 12 heures avant de retirer 
serre-joints, ruban ou sac de sable. 

La réparation du stratifié 

De légères roussissures, taches de rouille ou marques 
sombres laissées par des ustensiles sur du stratifié 
s'enlèvent souvent avec des poudres à récurer. Quand 
le dommage est important, il faut rapiécer. Sur du 
stratifié au dessin ou à la couleur uniforme, la pièce 
se pose facilement. Faites dissoudre la vieille colle 


avec un diluant à laque ou quelque autre diluant 
approprié afin de faciliter le grattage. Soulevez le 
stratifié avec un petit couteau pointu pour faire pé¬ 
nétrer le diluant. Taillez une nouvelle pièce en gra¬ 
vant sur le stratifié le périmètre de la vieille et cou- 
pez-la avec une scie à métaux à dents fines. Coupez- 


la un peu plus grande, puis limez-la à la grandeur 
désirée. Dessinez le patron sur la surface à réparer, 
grattez l'excès de colle, puis taillez au couteau l'em¬ 
placement de la pièce. Collez les deux surfaces. Bri¬ 
dez le joint et couvrez d'une feuille de papier ciré 
pour éviter l'adhérence de l'excès de colle. 
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Tiroirs 


Les tiroirs coincés 

Un tiroir se coince lorsqu'il est surchargé ou que 
ses coulisseaux sont rudes. On adoucit ceux-ci en 
enlevant le tiroir et en lubrifiant à la cire ou au 
savon non seulement les coulisseaux mais aussi les 
côtés du tiroir. L'humidité peut dilater le bois des 
tiroirs; si vous avez ce problème, enlevez les tiroirs, 
trouvez l'endroit qui bloque et rabotez la partie 
défectueuse. 

Des joints ou des coulisseaux trop lâches peuvent 
aussi nuire au bon fonctionnement des tiroirs. Re- 
placez-les et recollez-les. 

Si le fond du tiroir sort de sa rainure, retirez le 
tiroir du dessous et replacez le fond en le poussant 
vers le haut pour dégager le tiroir complet. Réparez 
le fond du tiroir comme l'indique l'illustration. 



Examinez la commode pour trouver la cause du coince¬ 
ment. Ouvrez les tiroirs et vérifiez les joints. 


Adoucissez rainures et glissières en appliquant du savon 
ou de la cire sur les coulisseaux et côtés. 



Si le tiroir est surchargé, introduisez une pièce 
de métal mince ou une lame de couteau dans 
l’ouverture et faites-la bouger pour abaisser le 
contenu. 


Enlevez les tiroirs au-dessus et au-dessous du 
tiroir rebelle. Replacez et recollez les joints et 
les coulisseaux lâches. Retirez le tiroir et recol¬ 
lez le joint endommagé. 


Certaines commodes n’ont pas de séparations 
entre les tiroirs. Si un tiroir se coince à cause 
d’une surcharge, enlevez celui du dessous et 
frappez le fond du tiroir coincé. 


En dernier recours, enlevez l’arrière du meuble 
avec un couteau à mastiquer pour dégager le 
dos des tiroirs. Frappez les côtés en alternant 
et le tiroir sortira. 



Ce tiroir est fatigué pour plusieur raisons. Le fond se décolle 
de son cadre, la rainure du devant est brisée, les joints sont 
lâches. Pour fournir un bon usage, ce tiroir doit être complètement 
démantelé et recollé. 



Lorsque vous démantelez un tiroir, évitez de briser ou d’écorner 
les pièces. Autant que possible, séparez les joints à la main. Si 
vous devez utiliser un marteau, frappez sur une pièce de bois 
placée entre le marteau et le tiroir. 



Le fond du tiroir peut se briser. Collez une bande de canevas sur 
la fente pour renforcer le fond. Utilisez de la colle blanche sur 
le cadre du fond — et non des clous — puis bridez l’ouvrage 
pour obtenir un bon assemblage. 
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Réparations de pieds de meubles et de tablettes 


Le renforcement des tablettes 

La façon de réparer un rayon de bibliothèque ou une 
étagère qui s'affaissent dépend surtout de l'article 
lui-même. S'il s'agit d'une étagère de l'atelier sur 
laquelle vous rangez vos outils (l'apparence, alors, 
importe peu), ou d'une tablette d'armoire de cuisine 
où le joint entre tablette et montant reste caché, 
posez simplement une cornière de renforcement, 
sans chercher à la camoufler. Les étagères d'une 
salle de séjour, chambre à coucher ou salle à man¬ 
ger doivent être renforcées de façon invisible ou, à 
tout le moins, d'une façon qui ne jure pas avec le 
reste de la décoration de la pièce. 


lgaa» I ! s 


«MST 




La méthode de renforcement la plus 
simple consiste à planter deux clous en V 
dans le montant de la tablette. 




Renforcez solidement avec des angles en 
métal posés dans des encoches creusées 
au ciseau et emplies de bouche-pores. 








Des supports en fer 

tablettes et montants 
ment les étagères. 


forgé vissés aux 
décorent agréable- 


Roulettes, patins et niveleurs 




Pour les meubles légers — chaises de salle 
à manger, table de service — des patins de 
caoutchouc coussiné suffisent. L’installation est 
facile: enfoncez le clou dans le pied de la 
chaise ou de la table. 


Les patins à rotule conviennent aux meubles 
modernes à pieds coniques. Ils sont de diffé¬ 
rents diamètres et s’adaptent aux pieds des 
tables ou chaises modernes. 


Les niveleurs réglables apportent une solution 
aux problèmes des tables et chaises qui bran¬ 
lent sur un plancher dénivelé ou sur des pieds 
inégaux. Pour ajuster, tournez l’anneau. 


Les patins à large base pivotent quand les 
pieds ne sont pas perpendiculaires au plancher. 
Une base large distribue le poids sans marquer 
les tapis. 



Une roulette pivotante avec plaque sert sur¬ 
tout aux diables et aux chariots. On la visse 
sous la base. Les roues sont à semelles d’acier 
ou de caoutchouc et peuvent porter de lourdes 
charges. 


Cette roulette d’usage général s'emploie sur 
[es meubles légers ou mi-lourds, les berceaux 
et les lits. La roulette porte une fourche à griffes 
fichée dans la base du pied. 


Les roulettes réglables s’emploient sur des 

meubles aux pieds tubulaires métalliques. Elles 
s’ajustent là où le plancher ou les pieds ne sont 
pas de niveau. 


Les roulettes à billes conviennent aux meubles 
qu’on déplace souvent sur les tapis, les tables 
à café, par exemple. Il s'en vend avec plaque 
trouée (la vignette) ou à douille. 
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Réparations de portes 


Le coincement (portes à charnières) Le coincement (dans les coins) 


Quand vos portes ferment mal, c'est souvent l'humi¬ 
dité qui en est responsable, car elle dilate les fibres 
du bois. Pour réparer, enlevez la porte et les char¬ 
nières. Rabotez le chant de la charnière, une passe 
ou deux à la fois, et vérifiez souvent. Creusez les 
mortaises des charnières pour compenser. 



2. Rabotez dans le sens du fil l’excédent du bois sur le chant de 
la charnière. Vérifiez souvent. 



3. Creusez jusqu’au point désiré avant de replacer la charnière. 



Corrigez le coincement de la partie B d’une porte 
en plaçant une cale A sous la charnière du haut. 

Si le coincement est sur la partie A, posez une 
cale B sous la charnière du bas. Vérifiez si les 
charnières sont bien vissées. Posez des vis plus 
longues ou placez des éclats de bois enduits 
de colle dans les trous des vis. Quand la colle 
est sèche, vissez les charnières. 



Le coincement (portes coulissantes) 

Les portes d'armoires aussi se coincent à cause de la 
dilatation du bois. Corrigez ce défaut en retirant la 
porte et en rabotant les chants du côté de la glissiè¬ 
re. Si la porte a du jeu, posez des cales en bois sur 
les glissières du haut et du bas. 



Rabotez les chants coincés Posez une cale'sur les chants 


Les joints des portes sont lâches 



Une méthode simple et propre de réparer les joints 
lâches des portes consiste à visser des équerres 
plates sur la surface Intérieure de la porte, tel 
qu’illustré. 



Une excellente façon de réparer des joints lâches 
consiste à démonter la porte, à nettoyer la vieille 
colle et à recoller. Bridez les pièces durant le 
séchage pour obtenir un assemblage solide. 
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Le bois gauchi 


Comment corriger le gauchissement 

Le bois non renforcé — dessus de table ou abattant 
— possède une tendance naturelle au gauchissement 
causée par la dilatation et la contraction dues à l'hu¬ 
midité et à la chaleur. Sources d'ennuis, la chaleur et 
l'humidité deviennent cependant bénéfiques, car elles 
peuvent servir à dégauchir et à redresser le bois. 

Si vous devez refinir complètement un dessus de 
table, enlevez d'abord tout le vieux fini, puis trempez 
le bois en l'enveloppant pendant quatre ou cinq 
jours dans des chiffons, de la sciure de bois ou tout 
autre matériau retenant l'humidité. Gagnez une 
journée en faisant pénétrer la vapeur d'un fer à re¬ 
passer dans l'enveloppement humide plusieurs fois 
par jour. Une fois bien imbibé, le bois sera assez 
flexible pour être dégauchi à l'aide de serres. Si vous 
ne désirez pas refinir le bois complètement, n'imbi¬ 
bez que le dessus. 



Imbibez un dessus de table gauchi en l’enveloppant dans des 
chiffons, de la sciure de bois humide ou des journaux pendant 
quelques jours. L’humidité dilatera les fibres du bois, le rendant 
assez flexible pour recevoir une serre sans se fendre. 



Une table à café en bois plaqué peut gauchir si le dessus seul 
est plaqué. Comme remède, collez une autre lamelle sur le des¬ 
sous; ce peut être une pièce désassortie. 


Serre-maison contre le gauchissement 

Il faut poser une serre à tous les 10" environ sur une 
surface gauchie; il en faudra plusieurs pour dégau¬ 
chir un dessus de table ou un abattant. Une serre sim¬ 
ple consiste en deux 2" x 4" grossiers, de même lon¬ 
gueur (et de plusieurs pouces plus longs que la largeur 
de la surface à réparer). Placez les 2"x4" ensemble 
dans un étau et percez, aux bouts des deux pièces, 
un trou assez grand pour recevoir un boulon de ! 4". 

Les serres en place, posez les boulons et serrez les 
écrous à la main; placez des rondelles sous les 


écrous et les têtes des boulons. Resserrez avec une 
clé. Répartissez la pression pendant le serrage en 
tournant un boulon de deux ou trois tours, puis le 
suivant, et ainsi de suite jusqu'à ce qu'ils soient tous 
serrés. Les serres fixées, placez le tout quelques 
jours dans un endroit chaud et sec. Pendant ce 
temps, desserrez et resserrez les boulons plusieurs 
fois par jour pour prévenir les fentes de retrait. Re¬ 
finissez la surface réparée le plus tôt possible, afin 
de la rendre étanche à l’humidité. 


Les boulons sont fixés aux 
deux bouts de chaque serre 



Lors du serrage, insérez des ban¬ 
des de bois étroites entre les 
surfaces gauchies pour assurer 
la circulation de l’air. Un coussin 
entre la serre et le bois gauchi 
protégera celui-ci. 


La serre extérieure est à 
plusieurs pouces de 
l'extrémité 
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Le rembourrage 


Ressorts et tressage 

Rattacher des ressorts est une besogne facile qui vaut 
la peine d’être faite. C’est l'état des ressorts qui dé¬ 
termine la forme d'un fauteuil et son confort. Pour 
rattacher les ressorts d'une chaise ou d'un fauteuil, 
renversez-les et enlevez le cache-poussière. Avec une 
lampe de poche, voyez sous les sangles si les attaches 
sont lâches ou brisées. Coupez les cordes pendantes 
et rattachez les ressorts avec de la corde de tapis¬ 
sier. Les gens de métier se servent de noeuds spé¬ 
ciaux, mais n'importe quel nœud bien fait — même 
un nœud droit — conviendra. La pose des sangles est 
également facile. Comme elles ne coûtent pas cher, 
achetez les meilleures, celles qui portent une rayure 
tissée en rouge; prenez aussi une aiguille de tapissier. 



Chaque corde est attachée à Pour poser des sangles neu- 

des broquettes sur le châssis ves, enlevez les vieilles. Cou- 
et à deux points sur chaque pez les neuves assez longues 
ressort d’une même rangée. pourqueleursboutssereplient. 



Clouez au châssis un bout de Pliez et clouez solidement l’au- 
bande replié. Raidissez-la tre bout de la bande. Attachez 

avec un tire-sangle. Clouez-la la sangle aux ressorts avec de 

au châssis opposé. la corde. 


Remplacement des sangles lâches 

Prolongez la vie des ressorts qui s'affaissent en leur 
posant des supports en contreplaqué. Pour ce faire, 
retirez d'abord les sangles usées, puis coupez des 
lames de 2" de large dans du contreplaqué de * 4 ", 
lames un peu plus courtes que le fond de la chaise 
ou du fauteuil. Il faut une lame par rangée de res¬ 
sorts. Vissez chaque lame en travers du fond, de 
telle sorte qu'elle cache une rangée de ressorts. At¬ 
tachez les ressorts à leur lame avec de la corde pour 
les empêcher de se déplacer sous la pression. Taillez 
les bouts des lames en biseau pour les camoufler. Si 
les meubles ont une jupe, le biseau ne sera pas né¬ 
cessaire, puisque les bouts seront cachés. 



Vissez les lames au châssis 

avec deux vis à tête plate 
à chaque bout. Percez des 
avant-trous dans les lames 
et dans le châssis. 


Renforcez un siège rem¬ 
bourré avec un panneau de 
contreplaqué retenu sur les 
sangles par des tasseaux de 
bois franc vissés au châssis 
très solidement. 



Lames et ressorts en spirale 

La meilleure installation est faite de ressorts en spi¬ 
rale qui retiennent les lames à plat. Les ressorts 
s'étirent, sous la pression, puis reprennent leur pla¬ 
ce quand la pression est retirée. L'important, c'est 
qu'on effectue un bon mesurage préliminaire. Quand 
le diamètre du châssis est de 24", que les ressorts 
mesurent 3" et que chaque piton excède le châssis 
de * 4 ", les lames doivent avoir YlVi" de long. Sur un 
cadre plat, vissez les pitons au centre, entre le haut 
et le bas. Sur un châssis encoché ou en saillie, l'ins¬ 
tallation est différente (voir les vignettes). Installez 
les ressorts et les lames à tous les 4" ou 5", de 
l'avant vers l'arrière d'abord, puis sur les côtés, en 
entrelaçant les lames. Fixez ensuite un tissu robuste 
pour les couvrir et protéger les coussins. 



Entrecroisez les lames et vissez les œillets 
à mi-chemin entre les chants. 



Sur un châssis en saillie, 

servez-vous de plaques 
de montage au lieu d’œil¬ 
lets pour installer les 
ressorts et ies lames. Les 
plaques ont un rebord 
pour recevoir les crochets. 



Sur un châssis encoché, 

plantez un clou pour ac¬ 
crocher le ressort. Lors¬ 
que vous prendrez les 
mesures, souvenez-vous 
que la distance est plus 
grande sur ce montage. 
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La confection des coussins 


Le mode d’emploi de diverses bourres 

Autrefois, les coussins étaient remplis de duvet et 
de plumes d'oie ou de canard. Aujourd'hui, on se 
sert de matériaux synthétiques. Le caoutchouc mous¬ 
se et la mousse de plastique sont les plus populai¬ 
res. Ils sont mous mais reprennent leur forme après 
usage. Il s'en vend en feuilles ou en vrac. Les deux 
sortes ne coûtent pas cher. 

La mousse en feuille: tracez un patron en carton de 
la forme désirée et taillez-le d'environ 3 4" plus grand 
que ses dimensions finies. Tracez au crayon à bille 
le patron sur deux pièces de 2" d'épaisseur de caout¬ 
chouc mousse alvéolé ou de mousse de plastique. 
Tournez le patron à l'envers pour couper la seconde 
partie, de sorte que les pièces soient identiques, po¬ 
sées l'une sur l'autre, côtés alvéolés face à face. Effi¬ 
lez les côtés pour les rendre coniques. Collez les 



Mousse collée 


côtés coniques (p. 86) et pressez-les ensemble. Si 
vous désirez un coussin plus épais, collez une autre 
pièce de mousse pleine de Vi", 2Vi" plus petite sur 
les côtés et collez-la entre les deux. 



Mousse alvéolée Mousse de latex pleine (Vz ,f ) 


Remplissage en vrac: la forme des coussins remplis 
de matériaux en vrac — duvet ou caoutchouc mous¬ 
se — est déterminée par la housse en cotonnade. 
Faites une housse de batiste résistante pour le duvet 
et les plumes. Coupez deux pièces de tissu de la di¬ 
mension désirée, laissant W' sur le périmètre pour 
les coutures. Piquez autour des pièces, endroit sur 
endroit, en couture double, laissant une ouverture 
pour la bourre. (La housse finale se confectionne de 
la même façon, sauf qu'un des côtés reste ouvert.) 



Batiste (envers) 


Faites un petit trou dans un coin du sac en plasti¬ 
que, introduisez ce coin dans l'ouverture de la hous¬ 
se et faites passer le duvet ou la mousse en miettes 
d'une enveloppe à l'autre. 

Les coussins imperméables 

Pour ce genre de coussin, vous aurez besoin de mous¬ 
se de plastique, de vinyle simili-cuir (une verge li¬ 
néaire couvre un coussin de 21" carré), de colle im¬ 
perméable et de ruban adhésif. Coupez une pièce de 
vinyle plus grande de 5" que les dimensions du cous¬ 
sin. Placez le côté lisse du vinyle en dessous et la 
mousse au centre. Repliez les excédents et faites les 
coins. Collez les bouts et les surplus des plis; 15 se¬ 
condes plus tard, pressez les surfaces l'une contre 
l'autre. Collez (p. 86) un carré de vinyle sur la mousse. 


Collez les coins 
repliés. 



Une pièce de vinyle 
recouvre la mousse. 


Pour renforcer un 
coussin, glissez 
un carré de contre¬ 
plaqué dans l’ou¬ 
verture. Brochez les 
coins et collez un 
dessus en vinyle. 


Les coutures avec passepoil 

Pour faire un passepoil (une corde de coton recou¬ 
verte de tissu) coupez (1) et attachez (2) des bandes 
de tissu taillées en biais; pliez les bandes sur la corde 
et cousez à la machine avec le pied à passepoil. Pla¬ 
cez le passepoil sur le bord extérieur des panneaux, 
le bout au centre. Cousez à la machine jusqu'au coin. 
Entaillez le coin comme sur l'illustration. Lorsque le 
passepoil aura été piqué presque complètement, cou- 
pez-le en laissant 3 4" aux bouts. Ouvrez les bouts et 
coupez l'excédent de corde. Glissez un bout "vide" de 
la bande dans l'autre puis finissez en piquant sur la 



Bandes de tissu coupées en biais 



Corde de coton comment recouvrir la corde 


housse. Les côtés face à face (endroit) glissez le pas¬ 
sepoil entre les deux et cousez les panneaux, laissant 
une ouverture pour le remplissage. Retournez la 
housse, introduisez le coussin et cousez l'ouverture. 
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Les sièges cannés 


Entretien, nettoyage, restauration 


Le jonc (l'écorce mince d'une branche de rotin cou¬ 
pée en brins étroits) sert à fabriquer des sièges qui 
résistent longtemps à l'usage, si l'on sait en prendre 
soin. Quoiqu'elles soient très légères (le jonc d'une 
chaise ordinaire pèse à peine 2Vi onces) les chaises 
cannées durent des années sans qu'on ait à les 
remplacer. 

Conservez au jonc sa couleur caractéristique et 
son aspect moelleux par des nettoyages fréquents, 
selon la technique expliquée sur les vignettes ci-con¬ 
tre. Pour lui conserver sa résistance et son élasticité, 
appliquez, dès le premier signe de relâchement, la 
technique du rétrécissement expliquée à l'extrême 
droite. 

Malgré sa résistance, le jonc reste délicat et s'en¬ 
dommage plus facilement que bien d'autres matériaux. 

Voyez à ce que les enfants ne se servent pas de 
vos belles chaises cannées pour leurs jeux ou en 
guise d'escabeaux de fortune pour atteindre les ob¬ 
jets hors de leur portée. 



Nettoyez le jonc en le frottant vigoureu¬ 
sement avec une solution faite de 1 cuil. à 
soupe de sel dans 1 pinte d’eau chaude. 
Utilisez une brosse douce. 



Après le brossage, enlevez le surplus 
d’humidité avec un linge propre; assé¬ 
chez le paillage à l’air chaud d’un séchoir 
ou d’un aspirateur. 


Remplacement d’un siège brisé 

Les sièges sont habituellement fabriqués de paillage 
pré-tressé à l'atelier, mais on peut changer celui-ci 
soi-même en suivant le procédé illustré ci-contre. 

Le paillage de rechange se vend en deux modèles 
dans les ateliers de rembourrage et les grands ma¬ 
gasins: tressage-panier et tressage octogonal. Cher- 



Nettoyez la vieille rainure avec un ciseau 


chez aussi dans les pages jaunes de l'annuaire télé¬ 
phonique, à "chaises—cannage". 

Les joncs se vendent habituellement en longueurs 
de 18", mais on en trouve aussi de 8" à 36", si on pré¬ 
fère. Ils s'achètent à la verge, comme le tissu. 

Avant d'installer le paillage pré-tissé, faites-le 
tremper quelques minutes dans l'eau chaude; ceci 
le rendra beaucoup plus facile à manier et l'empê¬ 
chera de craquer. 



Centrez le paillage sur le siège. 

Il doit excéder d’au moins 2Vz " la 
rainure du bord du siège. Utilisez 
un coin de bois franc et un maillet 
pour enfoncer le jonc dans la 
rainure, de l’avant vers l’arrière, 
puis sur les côtés. 


Passez le tranchant d’un ciseau 
sur le bord extérieur de la rainure; 
enlevez l’excédent de jonc en 
frappant le gros bout du ciseau. 
Collez le jonc dans la cavité. 
Employez de la colle blanche pour 
cet usage. 



Le rétrécissement redonnera au paillage 
étiré sa tension initiale. Placez le siège 
dans l’eau chaude pendant plusieurs mi¬ 
nutes; laissez sécher. 



Trempez la languette dans l’eau 
chaude pour la rendre flexible; 
placez-la dans la rainure sur le 
jonc. Enfoncez la languette avec 
le maillet et enlevez le surplus 
de colle. Laissez sécher le pail¬ 
lage et la languette. 
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Le rempaillage des chaises 


Outillage et matériaux 

Les brins de jonc qui servent à faire les sièges et 
les dossiers des chaises se vendent en diverses lar¬ 
geurs: de très fin (environ .065") à ordinaire (.130"). 
Si vous rempaillez des chaises pour la première fois, 
choisissez du jonc de longueur moyenne (.115"): 
il se manie mieux. Le rempaillage d'une chaise mo¬ 


derne vous coûtera environ un dollar. Si l'atelier 
de rembourrage de votre localité ne tient pas de 
brins de jonc, informez-vous à cet endroit où vous 
pouvez vous en procurer. 

Vous aurez besoin aussi, pour réussir un paillage 
neuf ou une réparation, d'un perçoir, pour fraiser les 


trous d'un vieux siège, ou d'une perceuse et d'un 
foret de 3/16", pour percer des trous sur le pourtour 
d'un siège neuf. Il vous faudra aussi du jonc de fixa¬ 
tion épais, pour couvrir les trous et deux passe- 
lacets, un pour séparer les brins déjà en place, l'au¬ 
tre pour passer les brins de jonc. 


L’installation du cannage 



outil pointu. 


Faites tremper le rotin dans l'eau chaude pour le 
rendre maniable. Repérez le trou du milieu à l’avant 
et à l'arrière du siège. Introduisez un brin par le trou 
central à l'avant jusqu'à mi-longueur puis revenez 
par le trou suivant à gauche. 

Passez les deux bouts du brin par les trous cor¬ 
respondants à l'arrière. 

Calez le brin du trou central de l'avant avec une 
cheville et continuez de passer l'autre bout par- 
dessous, à travers le trou suivant et vers le côté 
opposé. Gardez les brins parallèles, le côté brillant 
vers l'extérieur. 

Laissez un peu de jeu; le cannage sera tendu 
quand le travail progressera. 


Attachez le bout d'un brin terminé ou d'un brin 
nouveau en le passant deux fois autour du brin qui 
se trouve entre les trous sur l'envers du siège, et en 
le tirant fermement. Quand la moitié gauche du siè¬ 
ge sera terminée, retirez la cale du premier brin et 
faites la partie droite. Enfilez le brin d'un côté à 
l'autre du siège, à angle droit par rapport aux brins 
allant de l'avant à l'arrière, et par-dessus ces brins. 
Posez un jeu de brins de l'avant à l'arrière, par¬ 
dessus les deux premiers; puis un autre jeu, de gau¬ 
che à droite, mais, cette fois, entrelacez-les au-dessus 
et au-dessous des brins entrecroisés. Tressez en dia¬ 
gonale au-dessus des paires gauche-droite et sous 
les paires avant-arrière. 
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Les premiers jeux de brins vont 
de l’avant vers l’arrière et de 
gauche à droite, formant un qua¬ 
drillage. Le premier jeu va de 
l’avant vers l’arrière; le second, 
gauche-droite, passe au-dessus. 

Un second jeu avant-arrière passe 
au-dessus des brins gauche-droite. 
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Ensuite, tressez le second jeu 
gauche-droite au-dessus et 
au-dessous des brins avant- 
arrière, suivant la vignette. Uti¬ 
lisez un passe-lacet pour séparer 
les brins afin qu’il y ait assez 
d’espace pour tresser le nouveau 
paillage. 



Depuis un trou dans un coin, 
tressez les brins diagonaux 
au-dessous des gauche-droite 
et au-dessus des avant-arrière. 
Puis tressez dans le sens opposé, 
au-dessus des brins gauche- 
droite et au-dessous des brins 
avant-arrière. 























































Les chaises de cuisine et de saile à manger 


Réfection des sièges à rembourrage fixe 

Les chaises de cuisine et de salle à manger dont les 
sangles et le rembourrage sont fixés au châssis sont 
des sièges à rembourrage fixe. Pour réparer ce genre 
de chaises, il faut les dégarnir complètement et rem¬ 
placer leur rembourrage. 

Matériel nécessaire: sangles de tapissier ou sangles 
en caoutchouc; toile de chanvre (pour les sangles de 
tapissier); caoutchouc-mousse ou mousse de plasti¬ 
que de IV 2 " à 2" d'épaisseur; bandes de calicot de 3" 
de large; broquettes, colle et tissu de garniture. 

Enlevez le rembourrage, les sangles, les vieilles 
broquettes et mettez le châssis à nu. Attachez les 
sangles neuves au châssis en les entrelaçant et en 
les espaçant régulièrement, de sorte que les vides 
ne soient pas plus larges que la sangle. 

Si vous utilisez des sangles de tapissier, tendez-les 
au maximum avec un tire-sangle (1) et fixez les 
bouts avec trois broquettes. Coupez les bouts en 
laissant une marge d'un pouce ou plus qui sera re¬ 
pliée et fixée avec deux broquettes. 

Les sangles de caoutchouc ne sont pas repliées 
comme les sangles de tapissier, mais sont étirées à 
la main de 5% à 10% de leur longueur normale. 

Les sangles de tapissier doivent être recouvertes 
d'un morceau de toile de chanvre. 

Découpez un patron du siège dans un papier fort, 
en laissant une marge de W tout autour. Posez ce 
patron sur la surface lisse de la mousse (si vous 
utilisez une mousse alvéolée) et tracez le contour 
au crayon à bille (2). Si vous désirez un coussin plus 
épais, collez une pièce de mousse de caoutchouc ou 
de plastique de W d'épaisseur et de 2 V 2 " plus petite 
que le tour, sur le fond de la mousse. Découpez la 
mousse au couteau ou avec des ciseaux de cuisine 
trempés dans l'eau; assurez-vous que la coupe soit 
verticale et non déchiquetée. 

Formez des bordures de coussin bien fermes en 
collant des bandes de calicot sur les bords extérieurs 
de la mousse (3) et en laissant sur chaque bande au 
moins 1" pour le clouage sur les traverses du cadre. 

Posez la mousse sur le siège et laissez déborder de 
W aux quatre. coins. Tirez les bandes de calicot 
vers le bas et clouez-les au cadre avec des broquet¬ 
tes de W (4). Lorsque le contour sera lisse et régu¬ 
lier, enfoncez les broquettes à fond. 

Posez le tissu de garniture en utilisant des bro¬ 
quettes de %" ou de *A". Le tissu doit déborder du 
siège d'au moins IV 2 " afin de laisser une marge pour 


les broquettes et le repli. Posez la housse sur le siè¬ 
ge et fixez-la provisoirement avec une broquette au 
milieu de la sous-face des traverses avant et arrière. 
Faites de même pour les traverses latérales. La 
housse doit être alors correctement placée et légè¬ 
rement tendue. 

Clouez de façon définitive depuis l'axe de face vers 
l'extérieur. Les broquettes s'arrêteront à 2" des 
pieds avant. Faites de même à l'arrière et sur les 
côtés. Relevez les angles du tissu près des pieds 
arrière et découpez en V (5). Rentrez le bord de cou¬ 
pe et passez-le autour des pieds arrière en plaçant le 
bout replié sous le siège. Pointez les broquettes. Fi¬ 
nissez les angles de devant en pliant le tissu. (6) 



Réfection d’un siège amovible 

Vous pouvez réparer un siège amovible avec de la 
mousse de latex. Utilisez, de préférence, un tissu 
de même épaisseur que l'ancien, sinon le siège en¬ 
trera mal dans le cadre. Si le nouveau tissu est plus 
épais que l'ancien, rabotez les bords du châssis. 

Matériel nécessaire: sangles de tapissier ou san¬ 
gles de caoutchouc; caoutchouc-mousse alvéolé de 1" 
ou ÏW d'épaisseur; toile de chanvre; bandes de 
calicot de 3" de large; broquettes; colle; tissu de 
garniture. 

Dégarnissez la chaise complètement et posez les 
nouvelles sangles comme pour la chaise à rembour¬ 
rage fixe. Clouez une toile de chanvre par-dessus le 
sanglage si vous utilisez des sangles de tapissier. 

Découpez la mousse aux dimensions voulues, selon 
le modèle du siège, mais avec une marge de V 2 " tout 
autour. Renforcez les bords de la mousse avec la 
bande de calicot. Posez la mousse sur le châssis, 
côté alvéolé en dessous, en laissant, tout autour, une 
marge régulière de 1 4". En partant du centre de la 
face, rabattez le calicot et clouez-le provisoirement 
à la sous-face du châssis, afin qu'il soit tendu éga¬ 
lement. Enfoncez définitivement les broquettes. 

Posez ensuite le tissu de garniture coupé avec une 
marge de \W* sur tout le pourtour pour le repli et 
les broquettes. Le tissu étant posé sur le siège, 
maintenez le tout et retournez-le. 

Clouez le tissu provisoirement en le tendant légère¬ 
ment pour assurer une compression de la mousse mais 
pas assez pour en diminuer l'élasticité. Enfoncez les 
broquettes comme pour le siège à rembourrage fixe. 

Le tissu qui chevauche le tout est cloué en der¬ 
nier. Clouez d'abord l'angle du tissu, pliez ensuite 
les côtés puis clouez-les. 

Si le tissu est très épais, il pourra être nécessaire 
d'en couper un peu ici et là avant la pose définitive 
des dernières broquettes. 
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L’ameublement de la salle à manger 


Réparations invisibles 

Parce que l'ameublement de la salle à manger coûte 
habituellement assez cher à cause de son style et de 
la beauté de son bois, on doit s'efforcer d'effectuer 
soi-même les réparations qui s'imposent, et ces répa¬ 
rations doivent être plus élaborées et moins appa¬ 


rentes que celles des meubles de cuisine. Ce n'est pas 
une mince tâche, mais elle en vaut la peine, car il est 
souvent difficile de remplacer telle ou telle pièce 
d'un ameublement et c'est généralement à prix d'or. 

Les traverses lâches, les pieds et les bras de chai¬ 


ses brisés, les oreilles de pieds galbés qui se décol¬ 
lent comptent parmi les problèmes les plus courants. 

Vous trouverez, plus bas, des suggestions pour ré¬ 
parer et pour restaurer vos meubles tout en leur 
conservant leur belle apparence. 



La traverse centrale d’une chaise est Pour réparer un pied de chaise carré, On répare des pieds arrière courbés Quand une oreille de renfort du pied 

lèche. Encochez profondément le bout faites un joint conique (a). Une pression en posant un joint dans le sens du fil galbé d'une table ou d’une chaise se 

et la base de la traverse. Passez un normale sur des joints droits (b) peut (a), sinon, comme sur la vignette (b), décolle, enlevez la vieille colle et recol- 

tenon depuis la base et posez une briser ceux-ci. Collez la nouvelle pièce Tenture sera faible. Renforcez avec des lez la pièce. Servez-vous d’une serre à 

petite vis sous le tenon. Placez la tra- sur l’ancienne et renforcez les joints vis (comme pour le pied avant), fraisez sangle pour tenir (es pièces en place 

verse devant la mortaise, puis, en tenant avec des vis. Fraisez les trous des vis les trous et noyez les têtes; remplissez pendant le séchage. Fraisez des trous, 

la tête de la vis, faites avancer le tenon. et noyez les têtes. Recouvrez de pâte de pâte de bois puis teignez cette pâte noyez les vis et recouvrez les cavités 

Fixez-le, posez une cale et retirez la vis. de bois et teignez. de la couleur du meuble. de pâte de bois. 




Pour réparer un pied tourné brisé à son 
extrémité supérieure, servez-vous d’un 
goujon. La vignette (a) montre le pied brisé. 
Collez les pièces ensemble (b), pressez- 
les pendant le séchage. Sciez je pied sous 
la cassure (c). Enfoncez une pointe au 
centre du sommet de la pièce inférieure. 
Coupez la pointe en n’en laissant dépasser 
que %■". Placez les deux parties l’une sur 
l’autre, puis retirez-les; la pointe marquera 
l’endroit où vous devrez percer le trou. 
Forez les deux pièces pour insérer le gou¬ 
jon. Mettez de la colle dans les trous et 
réunissez les pièces (d). Laissez sécher 
une nuit. 



Pour réparer un pied tourné fissuré, servez- 
vous d’un goujon. La vignette (a) montre le 
pied fissuré. Séparez les pièces, appliquez de 
la colle sur les deux parties et unissez-les. 
Enroulez de la corde solidement autour de 
l’assemblage et laissez sécher plusieurs 
heures. Percez un trou pour le goujon dans le 
centre de l’extrémité inférieure du pied, depuis 
fa base jusqu'en haut. Versez de la colle 
généreusement dans îe trou et sur le goujon. 
Insérez celui-ci (c). Laissez sécher au moins 
une nuit, puis coupez l’excédent du goujon 
à la base du pied. 
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Les chaises de patio et de parterre 


La réparation d’une chaise de bord 

Pour rénover cette chaise, tout ce qu’il vous faut, 
c'est un pinceau, de la peinture pour le bois et du 
canevas pour le siège et le dossier. Enlevez d'abord 
les vis reliant les bras et le dossier à la base et 
retirez la partie supérieure. Enlevez soigneusement 
les broquettes qui attachent la bande du siège à la 
base et retirez la bande du dos. Défaites les cou¬ 
tures des bandes et servez-vous de celles-ci comme 
patron. 

La bande du siège étant faite d'une unique pièce 
de canevas, bordez-la pour éviter qu'elle ne s'effilo¬ 
che. La bande du dos est presque aussi simple; vous 
faites un bord, puis vous cousez deux cylindres, un 
à chaque bout, qui s'ajustent aux poteaux du dos. 
Mesurez les coutures sur les anciennes bandes pour 
vous guider. Repeignez la chaise et laissez sécher, 
puis installez les bandes. Faites glisser celle du dos 
sur les poteaux et fixez celle du siège sur la base. 

Remontez les deux pièces l’une sur l'autre et ser¬ 
rez les vis convenablement. 



Utilisez les vieilles bandes comme patron et confectionnez-en 
des neuves. Le canevas est robuste et peu coûteux. On en 
trouve de couleurs et de dessins variés. Le bois peut se peindre, 


Chaises de balcon et de patio 

Coussins: il est facile d'augmenter le confort d'une 
chaise de balcon ou de patio, d'un divan ou d'une 
chaise longue: on les recouvre de coussins. Le ca¬ 
nevas léger ou la toile à voile font de bonnes enve¬ 
loppes. Si vos coussins sont exposés aux intempé¬ 
ries, recouvrez-les plutôt de vinyle imperméable (sur 
intérieur de mousse). Le kapok convient aussi com¬ 
me bourre pour les coussins destinés à l'extérieur 
(p. 205). 

Sur les coussins des chaises longues, on peut ajou¬ 
ter des boutons pour donner un effet de capitonna¬ 
ge: un en dessus, un en dessous. Tirez fermement le 
fil qui les réunit pour obtenir la profondeur désirée. 

Finissez en attachant le fil au bouton de la sous- 
face ou en dissimulant le nœud si le coussin est 
réversible. 

Le ruban à sangles en plastique pour les chaises de 
patio et de balcon se vend dans la plupart des quin¬ 
cailleries. Comme ces rubans durent rarement plus 
d'un an, recherchez ceux qui portent une garantie de 
qualité, même s'ils coûtent plus cher. Attachez ces 
sangles comme à la page 204. N'employez pas de 
tire-sangles garni de pointes, car le plastique se dé¬ 
chire facilement. Des tire-sangles d'un autre type 
peuvent vous être utiles pour tendre les bandes, 
mais vous pouvez aussi, si vous préférez, étirer cel¬ 
les-ci à la main. 

La corde de plastique est un produit relativement 
nouveau et d'emploi très facile. Elle sert à recouvrir 
à neuf les chaises de jardin et de patio. On n'a qu'à 
l'enrouler tout autour du cadre de la chaise. La plu¬ 
part des chaises faites pour recevoir ce matériau 
portent des rivets sur la sous-face de leur cadre. 
La corde est enroulée autour du rivet puis traverse 
le cadre vers un autre rivet, et ainsi de suite. Ne 
coupez pas la corde pendant l'opération. Quand 
vous commencez, gardez un peu de la vieille corde 
en guise de patron. 

La corde et le canevas offrent une autre possibilité 
comme garniture des chaises de patio. Tendez le ca¬ 
nevas en travers du cadre et attachez-le aux traver¬ 
ses avec de la corde robuste. Pour rajeunir ce genre 
de chaise, taillez le canevas quelque peu plus petit 
que le cadre et bordez-le. Installez ensuite des an¬ 
neaux ou faites des boutonnières renforcées près 
des bords, à 2" les uns des autres. Passez la corde 
dans les trous; enroulez-la solidement sur les tra¬ 
verses et resserrez-la souvent en cours de travail. 



Tendez la corde de plastique d’un côté à l’autre du cadre de la 
chaise. Votre chaise sera confortable, durable, et résistera aux 
intempéries. 



Canevas et corde: passez la corde dans les trous et enroulez-la 
autour du cadre de la chaise. Faites un nœud solide à chaque 
bout pour l'attacher. 
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section 7 


Une tuyauterie en bon état est 
l'un des charmes les plus appré¬ 
ciables du loyer. Il est plus lacile 
que vous ne le croyez de mainte¬ 
nir la vôtre en excellent état de 
marche. La section qui suit s'atta¬ 
che aux réparations et aux amé¬ 
liorations que vous pouvez appor¬ 
ter aux canalisations de votre 
domicile, soit que vous les exé¬ 
cutiez vous-même — en économi¬ 
sant — soit que vous en chargiez 
des spécialistes en la matière. 
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Problèmes de plomberie 


Recommandations générales 


Mesures à prendre en cas d’urgence 


Une canalisation de plomberie conçue et installée 
selon les normes ne cause presque pas d'ennuis 
dans une maison. S'il survient un problème, on le 
règle aussitôt. Il ne faut pas oublier qu'une fuite 
d'eau dans un mur, sur le plancher ou au plafond, 
peut causer de graves dommages, si on la néglige. 



Marquez la valve d’arrêt de la conduite principale 



Fuite d’eau d’un tuyau: La corrosion des 
raccords et le gel des tuyaux causent des 
fuites. On peut y remédier en resserrant 
le raccord ou en soudant de nouveau. Sur 
un tuyau crevé, on installe une bride pro¬ 
tectrice. Sinon, il faut changer le tuyau. 
On fabrique une bride avec du caoutchouc 
et une serre. 



Fuite dans un mur: Un tuyau vertical dé¬ 
fectueux conduisant à une douche ou à 
des installations à l’étage en est la cause. 
Le plombier dira s’il peut réparer — poser 
un tuyau neuf — sans briser le mur. Cer¬ 
taines municipalités exigent un panneau 
dans le mur pour faciliter l’accès aux 
tuyaux. 


La plupart des systèmes contiennent plusieurs 
valves d'arrêt pour contrôler le débit d'approvision¬ 
nement d'eau. On peut couper l'eau chaude et l'eau 
froide dans chaque évier ou lavabo comptant deux 
valves. Les toilettes n'en ont qu'une. Quand un ap¬ 
pareil fait défaut, la première chose à faire, c'est 
de couper l'eau. La valve est presque toujours pla¬ 
cée sous l'appareil, au sous-sol, ou dans un réduit. 

On peut généralement fermer l'eau chaude de 
toute la maison en coupant l'eau au chauffe-eau. 

S'il n'y a pas de contrôle de débit pour chaque 
installation, il y aura toujours un arrêt pour la ca¬ 
nalisation principale près du compteur à eau ou sur 
le mur près de l'entrée d'eau principale. Si l'on ne 
peut arrêter les fuites ou les débordements à l'en¬ 
droit même où ils se produisent, on peut toujours 
couper l'eau par la valve en tournant la poignée 
dans le sens des aiguilles d'une montre. 

Vous devez connaître les valves d'arrêt de votre 
maison, surtout la canalisation principale, pour être 
en mesure d'agir promptement en cas de besoin. 
Les maisons possédant une entrée d'eau principale 
ont aussi un arrêt souterrain près du trottoir ou de 
la pelouse. Il faut toujours une clé spéciale pour 
tourner la valve. 



Tuyau d’écoulement lent ou bouché: 

Essayez avec un débouchoir. Sinon, uti¬ 
lisez un produit chimique en suivant le 
mode d’emploi. Ou placez un seau sous 
le siphon et enlevez le bouchon. Servez- 
vous d’un fil de fer pour enlever les détri¬ 
tus; faites couler de l’eau bouillante pour 
nettoyer le tuyau et surveîllez-le par la 
suite. 



Dépôts calcaires dans les tuyaux: Voilà 
un problème qu’ont les vieilles maisons 
et les endroits où l’eau est dure. Faites 
couler l’eau à pleine capacité, les valves 
étant ouvertes. Si l’eau coule vite et ralen¬ 
tit ensuite, c’est que le débit est limité. 
La solution? Changez les tuyaux défec¬ 
tueux.' Préférez le cuivre aux tuyaux gal¬ 
vanisés. 



Débordement du réservoir: Si l’eau con¬ 
tinue à couler longtemps dans la cuvette 
après qu’on a actionné la chasse, coupez 
l’eau en fermant la valve d’arrêt. Voir p. 222 
les conseils concernant cette réparation. 
Enlevez délicatement le couvercle fragile 
et posez-le sur une serviette ou sur des 
journaux. 



Débordement de la machine à laver la 
vaisselle: Coupez d’abord l’entrée d’eau 
de la machine. Puis vérifiez le filtre du 
tuyau de vidange: un chiffon ou de la 
graisse peuvent le bloquer. Si l’eau con¬ 
tinue à pénétrer, il se peut que le contrôle 
électrique fasse défaut. Coupez le courant 
ou enlevez ia fiche si votre appareil est 
mobile. 
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Tuyauterie domestique 


Son fonctionnement 

La tuyauterie d'une maison n'a rien de compliqué. 
Elle consiste en un approvisionnement d'eau, en 
tuyaux d'écoulement et en appareils sanitaires et 
électriques. Les toilettes, lavabos, baignoires, dou¬ 
ches, éviers de cuisine et cuves à lessive sont des 
appareils sanitaires. Les lessiveuses, machines à la¬ 
ver la vaisselle, broyeuses de rebuts, chauffe-eau, 
etc., sont des appareils électriques. Ajoutez à ceci 
les robinets extérieurs pour les boyaux d'arrosage. 

L'eau arrive sous pression aux différents appa¬ 
reils, venant du service d'approvisionnement (ou 
pompée du puits, dans les systèmes privés). Les 
tuyaux d'arrivée sont relativement petits: leur dia¬ 
mètre intérieur est de W' à 1". 

Rendu au chauffe-eau, le tuyau d'approvisionne¬ 
ment se divise en deux systèmes: eau chaude, eau 
froide. Ordinairement, les tuyaux pour chacun sont 
parallèles dans toute la maison. Le système d'égout 
est tout à fait séparé. Les tuyaux de renvoi sont plus 
gros que ceux d'arrivée, variant de VA" à 4" de 
diamètre intérieur. À chaque appareil, les tuyaux 
d'égout sont en forme de U ou de S et appelés 
siphons. Le siphon retient l'eau qui bloque le pas¬ 
sage aux gaz, aux bactéries et à la vermine. 

Le système d'égout comprend le renvoi des eaux 
usées et des rebuts ainsi que le tuyau d'aération. 
On l'appelle le système DWV (Drain-waste-vent). 

Chaque appareil possède des renvois qui empor¬ 
tent, par gravité, les rebuts vers de plus grands 
tuyaux qui entraînent le tout vers l'égout. 

Les tuyaux d'aération libèrent les tuyaux des gaz 
et gardent le système d’égout et d'aération à une 
pression atmosphérique nécessaire pour maintenir la 
colonne d'eau dans chaque siphon. Sans aération, la 
pression des gaz accumulés en n'importe quel point 
du système DWV pourrait chasser l'eau du siphon. 

Les évents principaux servent aux toilettes; les 
évents secondaires aux autres appareils et s'ouvrent 
au grand air sur le toit. Certains systèmes ont des 
canaux d'aération qui relient les appareils à un 
évent principal ou secondaire plutôt que d'arriver 
directement au toit. 

Les tuyaux desservant les égouts de toilettes s'ap¬ 
pellent tuyaux d’égout et ont 3" ou plus de diamètre. 
Chaque système DWV comprend des ouvertures avec 
bouchons de vidange, une au bout de chaque cana¬ 
lisation horizontale. Elles donnent accès à l'intérieur 
du système DWV pour enlever toute obstruction. 
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Approvisionnement d’eau et système d’égout 


Système d’approvisionnement d’eau 

Provenance de l’eau. La plupart des maisons reçoi¬ 
vent l’eau des systèmes privés, publics ou munici¬ 
paux; certaines maisons possèdent leur propre sys¬ 
tème. L'eau vient de la pluie. Elle peut être recueil¬ 
lie directement dans des réservoirs ou citernes. On 
la trouve à la surface de la terre comme dans les 
lacs et rivières; dans les sources ou les puits, soit 
artésiens, soit de surface. Après l'avoir recueillie, 
on la distribue aux maisons par des tuyaux. 

L'eau de pluie, comme l'eau de surface, porte 
presque toujours des matières polluantes qu'il faut 
éliminer pour la rendre potable. On y ajoute ordi¬ 
nairement du chlore. 

L'eau provenant de la terre est potable et assez 
pure pour la consommation à moins qu'elle ne sorte 
d’un puits peu profond contaminé par des eaux de 
surface polluées. Toutefois, cette eau provenant de 
la terre contient souvent de grandes quantités de 
matières dissoutes ou en suspension — des minéraux 
— qui la rendent "dure”. On la traite avec des agents 
déminéralisants qui changent la composition des mi¬ 
néraux ou les suppriment. On se sert d'adoucisseurs 
qu'on trouve dans le commerce (p. 247). 



Systèmes d’égouts 

On peut disposer des eaux usées collectivement ou 
privément. Le traitement des eaux par une collecti¬ 
vité donne davantage de résultats. Dans un système 
d'égout collecteur, les eaux et déchets de chaque 
maison coulent ordinairement par gravité dans un 
réseau de tuyaux jusqu'à une usine d'épuration. 

Les usines d'épuration modernes activent par l'aé¬ 
ration l'action bactériologique et la décomposition 
des égouts, retirent les corps solides, font sécher les 


résidus et les vendent comme engrais. Le liquide est 
de nouveau aéré, filtré et javellisé, ce qui détruit les 
bactéries qui restent. Après cette opération, l'eau, 
devenue potable, se déverse dans un cours d’eau. 

La plupart des systèmes privés ne servent qu'une 
famille; ils consistent en un réservoir septique et 
un champ de dispersion. Le réservoir septique dé¬ 
compose les déchets en liquides et solides par l'ac¬ 
tion bactériologique. Les solides restent au fond du 


réservoir qui doit être nettoyé périodiquement. Les 
liquides s'écoulent hors du réservoir dans un systè¬ 
me de fossés souterrains où ils s'infiltrent dans le 
sol. Après un certain temps, toutes les tranchées 
deviennent saturées et doivent être agrandies. La 
meilleure solution — plus coûteuse, cependant — 
est d'opter pour un système d'égout privé fonction¬ 
nant comme une usine d'épuration de collectivité, 
mais sur une moindre échelle. 


Maisons 




Un particulier se sert d’un réservoir septique et d’un champ de dispersion 
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Plomberie de base 


La tuyauterie 

Les diamètres de presque tous les tuyaux et tubes 
sont exprimés en grandeurs nominales qui n'ont 
souvent aucune relation avec le diamètre réel, inté¬ 
rieur ou extérieur. Par exemple, un tuyau d'acier 
de W a un diamètre intérieur de plus de %" et un 
diamètre extérieur d'un peu moins de V 2 "; un tuyau 
de 3 4" a un diamètre extérieur de plus de 1". Il ne 
faut pas s'arrêter à ces différences quand on achète 
et emploie les tuyaux selon les grandeurs nomina¬ 
les. Les diamètres extérieurs réels ne sont impor¬ 
tants que lorsqu'on veut pratiquer une ouverture 
de dimension exacte dans un poteau ou une solive. 

Les raccords de tuyaux (p. 227) sont faits pour 
s'ajuster à tous les tuyaux et tubes fabriqués au 
Canada et aux États-Unis. Si vous ne savez comment 
faire une connexion dans un cas précis, et s'il ne 
semble pas exister de raccord, essayez une combi¬ 
naison de deux ou trois. (Il y a des chances de régler 
le problème ainsi.) En plomberie, un des plus im¬ 
portants raccords est une “union". Elle permet de 
remplacer ou d'installer une section de tuyau sans 
toucher aux deux bouts. Quand un tuyau est dévissé 
d'après un raccord, l’autre bout se visse davantage 
à l'extrémité; de là l'importance des “unions". 

Les tuyaux d'approvisionnement d'eau peuvent 
être d'acier, de cuivre, de plastique et — là où l'eau 
cause des problèmes — de laiton. La tuyauterie pour 
les égouts et l'aération peut être de fonte, de cui¬ 
vre, de plastique et même d'acier. La plupart des 
vieilles maisons ont des tuyaux d'approvisionnement 
en acier, et des tuyaux d'égout et d'aération en fon¬ 
te; les maisons modernes peuvent avoir n'importe 
quelle combinaison. Toute la tuyauterie consiste en 



Types de tuyaux d’approvisionnement d’eau 


Tuyaux de vidange 


tuyaux et raccords pour créer une ligne droite, des 
angles, des embranchements de toutes sortes. Les 
tuyaux d'approvisionnement de cuivre peuvent être 
recourbés sans raccords. On utilise aussi un nouveau 
matériau — le polyéthylène — pour l'eau froide, dans 
certains cas, mais d'ordinaire pas à l'intérieur d'une 
maison. On joint aussi ces tuyaux par des raccords. 
L’assemblage: Les tuyaux d'approvisionnement d'eau 
en acier et ceux des égouts et ventilation sont reliés 
aux raccords par des joints filetés. Les filets exté¬ 
rieurs du tuyau se vissent aux filets intérieurs des 
raccords. Les filets du tuyau sont coniques pour 
former un joint serré. Du mastic à joints sur les 
filets les rendra étanches. C'est une soudure à l'étain 
qui unit les tuyaux d'approvisionnement et ceux de 
renvoi. Le joint absorbe la soudure fondue qui se 
durcit en un joint serré. Des installations d'appro¬ 
visionnement en cuivre ont des joints évasés (p. 231). 

Les tuyaux DWV en plastique sont reliés aux rac¬ 
cords par fusion grâce à un ciment dissolvant. Les 


tuyaux d'égout et de ventilation en fonte sont rac¬ 
cordés par des manchons de caoutchouc néoprène 
ou des joints de plomb (p. 227). 

Le code: Un code de plomberie régit le genre de 
matériaux qu’on peut employer et la façon dont le 
système doit être conçu et installé. Avant d'entre¬ 
prendre des travaux, il est recommandé de se ren¬ 
seigner sur le code régional. 

Un raccord en croix est un raccord entre l'eau po¬ 
table (dans un système d'approvisionnement) et 
l'eau qui ne l’est pas. Presque toutes les maisons en 
ont. La vôtre aussi. 

Quand le bec d'un robinet est immergé dans un 
bassin débordant d'eau usée, il peut se produire un 
retour de cette eau dans le tuyau de l'eau potable, 
ce qui constitue un raccord en croix. 

Un boyau d’arrosage dont le bout est placé dans 
une piscine devient un raccord en croix. Si le robi¬ 
net d'alimentation est plus bas que le niveau de 
l’eau, installez une valve d'arrêt à vide. 
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Egouts bouchés 


Débouchage d’un égout 


Façon de procéder: Quand un évier, un lavabo, une 
douche ou une baignoire s'égouttent lentement ou 
pas du tout, la cause en est une d'accumulation de 
cheveux, de graisse ou autres détritus logés dans 
le renvoi. 

Essayez d'abord de réparer avec un débouchoir — 
qu’on appelle aussi ventouse et “l’ami du plombier". 
Le meilleur type est celui qui a une embouchure 
large et plate et s’ajuste facilement au fond presque 
plat des appareils. 

Remplissez la cuvette d'un pouce ou deux d’eau. 
Enlevez le bouchon, s’il y en a un. Masquez l’ouver¬ 
ture du déversoir avec un chiffon humide ou bou- 
chez-le avec la main: ceci augmentera la pression du 



Outils pour nettoyer les tuyaux 


débouchoir et empêchera le retour par le déversoir. 
Soulevez le débouchoir pour retirer l'air et placez-le 
juste sur le renvoi. Actionnez fermement, de bas en 
haut et de haut en bas. Essayez aussi avec un dé¬ 
bouchoir à air comprimé du même principe qu'une 
pompe (p. 217). 

Si, après quelque temps, le débouchoir ne réussit 
pas, on peut utiliser un produit chimique liquide. Si le 
blocage résiste toujours, il reste le dégorgeoir, appelé 
aussi “serpent de plombier". Son action rotative dans 
le drain peut souvent réussir là où le reste a échoué. 
Un boyau d'arrosage peut également s’avérer utile. 

Si on n’obtient pas de résultat, il reste à enlever 
l'écrou sous le siphon et à nettoyer. Quand le siphon 
n'a pas d’écrou, on peut le changer. Certaines bai¬ 
gnoires et douches ont des siphons avec bouchon 
vissé sous le plancher pour faire pénétrer le dégor¬ 
geoir qui délogera les saletés accumulées. 

En dernier recours, il vous restera à enlever le 
siphon, à le nettoyer à fond et à le remettre en pla¬ 
ce. Profitez-en pour choisir un type de siphon avec 
bouchon, plus facile à garder en bon état. 


La gelée de pétrole 
assure l’étanchéité 


Emplir la cuvette à demi 



Retirer le bouchon 
(si possible) 



Le nettoyeur chimique liquide, plus lourd 
que l’eau, atteindra l’obstruction. Suivre 
le mode d’emploi indiqué sur le contenant. 
Ne pas éclabousser: ce produit est très 
corrosif. 



L’action rotative atteindra l’obstruction du 
tuyau. Le débouchoir pénétrera dans les 
coudes. Certains types de débouchoirs 
permettent le rangement du câble dans 
le bâti. 



Le bouchon du siphon s'enlève pour 
faciliter le nettoyage à la main ou au 
débouchoir. Posez un bassin sous le 
siphon. S’il n’y a pas de bouchon, il faut 
parfois changer le siphon. 
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tgouxs ooucnes 


Débouchage des toilettes 

Les toilettes ont des siphons qui peuvent se boucher 
et où les nettoyeurs chimiques peuvent difficilement 
pénétrer. Il vaudrait mieux employer plutôt un dé- 
bouchoir de type ventouse qui possède un rebord 
assez large pour couvrir le drain de la cuvette. 

Si l'obstruction résiste, il reste le débouchoir à 
tuyaux. Le manche est recourbé pour donner accès 
au siphon des toilettes. Placez le débouchoir dans le 
siphon et tournez la poignée de la manivelle pour le 
faire avancer jusqu'à l'obstruction. Il est préféra¬ 
ble d'accrocher l'obstruction et de la retirer vers 
soi ou de la briser plutôt que de la pousser plus 
avant. Une fois l'obstruction brisée, les débris sont 
emportés par l'eau de la chasse. 

À défaut de débouchoir de tuyaux, un débouchoir 
en caoutchouc fera l’affaire, mais il sera plus diffi¬ 


cile de l'installer dans le siphon. La main envelop¬ 
pée d'un sac de plastique, placez le débouchoir dans 
le siphon. Faites ensuite avancer le câble dans le 
siphon jusqu'à l’obstruction, en tâchant de l’accro- 



Pompe à air comprimé 
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Le bouchon 
est 

enlevé 


On débouche un tuyau obstrué entre 

l’évier et l’évent grâce à une pompe à 
air comprimé. Enlevez le bouchon de 
l’évier, masquez le trop-plein, versez 
1" d’eau dans l’évier, insérez un bout 
de la pompe dans l’ouverture du drain 
et pressez le piston qui exercera une 
poussée sur l’obstruction. 



Bouchon amovible 


Vers le bouchon de l’égout 


Employez un débouchoir de caoutchouc pour enlever 
l’obstruction 


Un cintre peut servir de sonde et d'accrochoir 
d’obstruction. Un jouet ou une brosse à dents s'en¬ 
lèvent difficilement. Lorsque l'obstruction résiste 
toujours, il ne reste plus qu'à enlever la cuvette 
de son socle, à la retourner et à en retirer l'obs¬ 
truction par le dessous (p. 237). 

Une cuvette qui se bouche souvent peut avoir une 
obstruction partielle. Il faut faire passer le débou¬ 
choir dans les tuyaux pendant que la chasse d’eau 
fonctionne. S'il ne s'agit pas d’une obstruction par¬ 
tielle et que la cuvette est du type “siphon inversé", 
il faut remplacer l'appareil par un des modèles “si¬ 
phon à jet”. Ces derniers coûtent plus cher, mais ils 
possèdent une ouverture de 5 /s" à l'arrière du ré¬ 
servoir, ouverture située à plusieurs pouces sous le 
niveau de l'eau. 



Employez un débouchoir de cuvette pour enlever une 

obstruction,solide '' 
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Tuyau crécoulement principal obstrué 


Comment déboucher un tuyau d’écoulement principal 

Il arrive parfois que l'eau ne s'écoule plus à cause lation — DWV. Dévissez le bouchon et laissez couler rencontre une faible résistance; puis, tournez la ma- 
d'une obstruction dans un des tuyaux d'égout plu- l'eau dans un seau. Si l'obstruction se trouve près nivelle en tirant et poussant pour retirer l'obstruction, 

tôt que dans une installation. Découvrez-en la raison du bouchon, nettoyez avec un fil d'acier ou un Une forte résistance indique la présence d'un cou- 

en desserrant le bouchon d'égout le plus rapproché boyau d'arrosage — en injectant l'eau graduelle- de ou d’un joint de tuyau qu’il faut passer. Pour ai¬ 
de l'installation. Si l'eau s'écoule autour du bou- ment. (On ne doit pas boire de l'eau de ce boyau 1er au-delà de la portée du débouchoir ou du serpent, 

chon, c'est que l’obstruction est plus loin. avant qu'il ne soit bien nettoyé.) louez un débouchoir robuste de 25, 50 ou 100 pieds. 

Dans ce cas, desserrez le bouchon suivant pour Si vous possédez un débouchoir ou serpent de Utilisez un débouchoir électrique pour nettoyer 
vider le système d'approvisionnement et de venti- plombier, insérez-le dans le tuyau jusqu'à ce qu'il un tuyau qui va de la maison à l'égout collecteur. 



Comment enlever les racines d’un tuyau 

On se sert d'un débouchoir électrique pour enlever 
les racines d'arbres dans les tuyaux et égouts sou¬ 
terrains. Ces appareils, loués des sociétés de loca¬ 
tion, ont une tête munie de couteaux à racines. 

Localisez d'abord l'obstruction et enlevez le bou¬ 
chon d'égout le plus rapproché — au sous-sol, dans 
un réduit et même à l'extérieur. Faites pénétrer le 
câble du débouchoir dans le tuyau, peu à la fois, 
jusqu'à ce que le couteau rencontre une résistance. 
Puis laissez pénétrer plus tranquillement encore 
afin que les couteaux agissent sans arrêt. 

Une fois le passage clair, faites couler de l'eau 
d'un boyau d'arrosage pour enlever les débris, tout 
en faisant fonctionner le débouchoir. Quand il tou¬ 
che un objet solide, infranchissable, vous avez at¬ 
teint l’égout collecteur. Ramenez le tout tranquille¬ 
ment, vérifiez le tuyau en replaçant le bouchon et 
en actionnant la chasse plusieurs fois avant de net¬ 
toyer le câble et de retourner la machine. 


De la maison 


Débouchoir électrique 



Fondation 

Câble du débouchoir Æ 


Ailette du débouchoir 
(flexible et tranchante) 



Niveau du sol 


Racines d’arbres 


Le débouchoir électrique pénètre dans le tuyau pour enlever l'obstruction 
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Réparation d’un robinet à rondelle 

Les robinets coulent quand la rondelle du siège et 
la garniture autour de la tige sont usées. L'eau qui 
dégoutte du bec indique que la rondelle ou le siège, 
ou les deux à la fois, sont usés. Une fuite autour 
de la tige de la poignée indique que la garniture 
est usée. 

Les robinets modernes portent des anneaux en 
plastique plutôt que des garnitures. Ayez toujours à 
portée de la main un assortiment de rondelles, d'an¬ 
neaux, de boulons en cuivre et de garnitures. Us 
vous serviront, à l'occasion. Pour réparer, retirez 
d'abord la poignée du robinet. Parfois, la vis est ca¬ 
chée sous un couvercle — vissé ou agrafé — qui doit 
être enlevé. Ensuite, suivez les directives illustrées. 




La vis est sous le couvercle vissé ou agrafé 


Les robinets peuvent être différents: la méthode est 
la même pour les éviers, lavabos, cuves, etc. Répara¬ 
tion des robinets sans rondelle, page suivante. 





métal 


Les robinets 
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Les robinets 


Réparation des robinets sans rondelle 

Les robinets modernes dépourvus de rondelle sont 
différents de ceux qui en ont. Ils causent moins 
d’ennuis et sont faciles à réparer. Enlevez la vis 
Phillips, cachée dans la poignée. Elle est au centre, 
sous un couvercle que vous soulevez du doigt ou 
que vous dévissez. 

Ces robinets possèdent rarement un écrou presse- 
étoupe; l’écrou de la tige unit les pièces entre elles. 
Au lieu d’une rondelle, ils ont un diaphragme de 
caoutchouc ou deux pièces de métal sur métal qui 
arrêtent l'eau. Dévissez l’écrou de la tige avec une 
clé, sortez le montage. Si le diaphragme ne sort pas, 
repêchez-le avec un petit tournevis. Apportez le tout 
chez le fournisseur en plomberie et procurez-vous 
un nécessaire à réparer les robinets. Posez les piè¬ 
ces, le montage et la poignée, et vous avez un robi¬ 
net neuf. 

Il faut parfois user de force pour sortir les mon¬ 
tages de valves métal sur métal des joints des an¬ 
neaux; au besoin, replacez la poignée temporaire¬ 
ment pour obtenir une bonne prise sans avoir re¬ 
cours aux pinces ou à une clé. Si un robinet cause 
des ennuis, changez tout le montage de valve. 

Comme la tige des robinets sans rondelle est 
toujours sèche quand on la démonte, lubrifiez-Ia 
avec de la gelée de pétrole ou avec de la graisse, 
mais n’oubliez pas qu'il ne faut jamais lubrifier les 
pièces de caoutchouc. 



L’eau passe par les L’eau ne passe pas 
trous quand les dis- quand les disques 
ques sont ainsi. sont placés ainsi. 


Robinet avec valve à disques (avec anneau) 



Robinet à valve-disque. 

Les deux disques sont 
troués pour permettre le 
mélange d’eau chaude 
et froide. Quand on tourne 
la poignée, le disque du 
haut bouge; celui du bas 
est toujours immobile. 

Les pièces ne s'usent 
pas, mais l’eau dure peut 
détériorer les bagues 
d'étanchéité d’entrée 
et de sortie. On doit 
démonter l’unité.et rem¬ 
placer ces bagues. 

Robinet sans anneau 



Disque mobile 
supérieur 



Manette de commande de baignoire et de douche 


Bride A 


Pomme de douche 




Boisseau du robinet- 
Poignée 


Robinet 



Poignée 



Anneau 


Cartouche 



Mélangeur 

automatique 


Quand un robinet mélangeur commence à goutter, 

il faut remplacer la cartouche entière. Poussez la car¬ 
touche au fond, jusqu’à ce que ses oreilles arrivent au 
niveau du boisseau du robinet. Placez la bride à cheval 
sur les oreilles de la cartouche et faites-la glisser au 


Couvercle 


fond de la rainure. Installez le tube d’arrêt et la poignée, 
puis posez la vis. Le pan rouge de la tige doit être vers 
le haut lors du montage de la poignée, de même que 
l’indicateur de la poignée. Grâce aux indications, ce 
travail vous paraîtra facile. 
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Les robinets 


Robinet mélangeur et gicleur d’évier 


Réparation d’un gicleur d’évier: Vous pouvez répa¬ 
rer les valves d'un boyau à jet automatique qui 
n'amène plus l'eau du robinet dans le boyau quand 
on appuie sur le bouton. Cependant, il est normal 
qu'un filet d'eau coule du robinet quand on se sert 
du gicleur. 

Si vous avez des ennuis, assurez-vous que le robi¬ 
net et la tête du gicleur sont propres. Vous pouvez 
acheter les pièces pour remplacer celles qu'on ne 
peut nettoyer. 

Si le problème persiste, regardez sous l’évier si le 
boyau s'est noué. Vous doutez du boyau? Fermez le 
robinet et débranchez le boyau en desserrant l'écrou 
à six pans sous le robinet et remplacez le boyau par 
un autre identique. Le dernier endroit à vérifier est 
la valve du mélangeur. On la retire en enlevant le 
bec du robinet; alors, on peut enlever ou dévisser les 
pièces de la valve et remplacer la valve du mélangeur. 
Installation et réparation du robinet mélangeur: On 
peut moderniser les anciens éviers, lavabos, baignoi¬ 
res et douches en installant des robinets mélan¬ 
geurs. Une seule manette contrôle l’eau chaude et 
l’eau froide en les mélangeant d'un coup à la tem¬ 
pérature voulue. 

D’abord, coupez l’eau à l’appareil; puis enlevez les 
vieux robinets en les détachant des tuyaux d’arrivée 
sous l'évier. Mesurez la distance entre le centre des 
trous de l'accessoire — ordinairement, 4, 6 ou 8 pou¬ 
ces — et achetez un robinet mélangeur selon les me¬ 
sures. Le fournisseur doit être informé du type et 
des dimensions des tuyaux de raccord pour fournir 
les adaptateurs appropriés si les nouvelles pièces du 
robinet sont d'un diamètre différent de celles déjà 
en place. 

Glissez le nouveau robinet dans les trous de la 
table, en disposant les pièces selon les indications, 
et posez la base sur du mastic pour parer aux fui¬ 
tes. Bridez solidement le robinet à la table en res¬ 
serrant les écrous de blocage. 

Le seul entretien qu'exige ce robinet est le net¬ 
toyage des filtres quand le débit commence à ralen¬ 
tir. Le fabricant explique la façon de procéder. Pour 
avoir accès aux filtres, enlevez le bec du robinet, 
puis le cache-entrée, et dévissez les bouchons de 
chaque côté du bâti du robinet (voir la vignette). 

Si l'anneau du bec est usé, posez-en un nouveau. 
Il faut tenir serrée la vis d’ajustement de la poignée 
pour éviter un dérèglement de la température. 


Tête du gicleur— 


Rondelle de 
garniture 
Anneau 
de métal 

Raccord 

Rainure 



Raccord d'écrou 
six pans 


Rondelle de 
fibre 

Ecrou de 
blocage 


Manette de 
contrôle 


Tige de came 




Vis d’ajus¬ 
tement 


Vis de 
montage 


Came 

Garniture Valves de 
came 

Lorsque la poignée est 
poussée, elle dégage la ca¬ 
me et coupe l’eau; lors¬ 
qu’elle est tirée, elle engage 
les valves qui laissent cou¬ 
ler l’eau. 



Tête de soupape 
en champignon 

Tige conductrice 


Siège de valve 


Piston 

La valve du mélangeur 

dirige l'eau du bec vers le 
boyau quand on appuie sur 
la tête du gicleur. Une obs¬ 
truction ou une pression 
d'eau insuffisante nuisent au 
bon fonctionnement de la 
valve. Si on retire le gicleur, 
il faut retirer les valves. 
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Les toilettes 


Fonctionnement du réservoir de chasse 


Tous les réservoirs fonctionnent selon le même prin¬ 
cipe. Quand on actionne la chasse, le levier soulève 
la poire de la soupape ou le clapet en caoutchouc, 
selon le cas, et laisse Teau emplir la cuvette. Quand 
le réservoir est presque vide, la poire retombe à sa 
place sur l'ouverture: Le flotteur baisse avec le ni¬ 
veau de Teau. Puisque la sortie d'eau est fermée, 
le réservoir se remplit par le tuyau de remplissage. 
L'eau monte aussi par le tuyau de remplissage de 
la cuvette jusque dans le tuyau de trop-plein. Quand 
le niveau d'eau arrive à l'embouchure du tuyau de 
trop-plein, le flotteur ferme la valve d'entrée, et le 
cycle est complet. 

La plupart des problèmes du réservoir provien¬ 
nent du flotteur ou des tiges. La meilleure chose à 
faire, c'est de remplacer la tige, le guide et la poire 
par un clapet en caoutchouc qu'on glisse le long du 
tuyau et qui est actionné par une chaîne en acier 
inoxydable reliée au levier de bascule. 


Tuyau de remplissage de cuvette 



Tuyau de rem plissage du réseryoî r 

Réservoir de chasse à clapet 


Panne et dépannage 


PROBLÈME 

SOLUTION 

L'eau continue de couler; 
le réservoir ne se remplit pas 

Vérifiez les joints de la manette, du levier, les tiges de levée et la poire, Repliez les morceaux 
courbés ou remplacez-ies. Vérifiez si la poire est bien au centre‘du siège de valve. Sinon, 
tournez le guide sur le tuyau de trop-plein pour aligner la poire. 

Le réservoir se remplit, mais 
l’eau continue de couler 

Soulevez le flotteur. Si l’eau s'arrête, pliez la tige du flotteur pour abaisser celui-ci légère¬ 
ment. Si l’eau ne s’arrête pas, retirez les vis des leviers de la valve d’entrée et le robinet 
flotteur. Changez la rondelle de la valve d’entrée. Si le siège de cette valve est corrodé, 
remplacez-le. S’il n’est pas remplaçable, changez la valve au complet. Le tuyau de remplis¬ 
sage de la cuvette ne doit pas être sous le niveau de l’eau du réservoir. Un siège de valve 
entartré cause des fuites. Nettoyez le vôtre, si nécessaire. 

Le niveau de l’eau est trop 
haut ou trop bas 

Le niveau doit être à sous ie bout du tuyau de trop-plein. Recourbez la tige du flotteur 

vers le bas pour faire baisser le niveau, vers le haut pour l’élever. Si le niveau est trop haut, 
l’eau débordera; s’il est trop bas, la chasse sera incomplète. 

La chasse est incomplète 

La poire ne s'élève probablement pas suffisamment. Raccourcissez la tige de levée supé¬ 
rieure pour que la poire s’élève plus haut. 

L’eau éclabousse l’intérieur du 
réservoir durant le remplissage 

Dirigez le tuyau de remplissage dans le tuyau de trop-plein ou, encore, remplacez la rondelle 
ou l'anneau en plastique. 

Le réservoir suinte (l’humidité 
de l’air se condense sur sa 
surface en porcelaine) 

1. La méthode la plus simple est de couvrir l’extérieur du réservoir de ratine. Ce tissu 
absorbe les gouttelettes d'eau qui se condensent sur le réservoir. 

2. La garniture intérieure en mousse de plastique est plus efficace encore. Elle se vend 
en nécessaires ou kits. Chassez l’eau, asséchez l’intérieur du réservoir et appliquez la feuille 
de mousse, tel qu’indiqué. 

3. La méthode la plus permanente qui se puisse recommander, c’est la pose d’une valve 
qui combine l’entrée de l’eau chaude et celle de l’eau froide. Cette valve amène de l’eau 
chaude avec de l'eau froide dans le réservoir, en tempérant le contenu et en y coupant la 
condensation. Insérez la valve dans le conduit d’amenée d'eau froide qui mène à l’entrée du 
réservoir, puis attachez le conduit d’eau chaude à la valve. 



Poire 

de soupape 
Siège de valve 


Réservoir de chasse de type poire 
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Réparation d’une valve de renvoi 

Une valve de renvoi est une valve automatique de 
comptage qui, une fois actionnée, complète son cy¬ 
cle et s'arrête d'elle-même. 

Ces valves sont de deux types: à diaphragme et à 
piston. Elles durent longtemps et réclament peu de 
soins. Elles devraient être ajustées, lors de la pose, 
pour n'employer que le minimum d'eau de chasse. 
On règle le débit en tournant une vis; à gauche, on 
augmente; à droite, on diminue. 

Si la valve ne se ferme pas complètement, démon- 
tez-la en enlevant le capot, le dessus et le piston 
(la valve de sûreté également). Nettoyez bien les 
pièces, surtout la valve de sûreté, le piston et le 
siège. Nettoyez le filtre et remontez le tout. 

Quand la chasse fournit insuffisamment d'eau lors¬ 
qu'on l'actionne, c'est qu'il y a défectuosité dans 
la valve ou qu'une vis est mal ajustée. D'abord, 
assurez-vous que la valve de contrôle est ouverte au 
complet. Si elle est défectueuse, démontez-la et vé¬ 
rifiez si le diaphragme et le piston sont serrés dans 
le guide et si les orifices de dérivation n'ont pas 
été agrandis. 

On peut se procurer diaphragmes, piston et valves 
pour remplacer les pièces usées. 



Attacher 

pièce 

Barre en- 
plastique 


Siège de valve 


Levier Baguette 


On peut remplacer une valve défectueuse par un nouveau 
type de renvoi: le Fluidmaster en plastique sans flotteur. 
La pression de l’eau contrôle la valve d’alimentation, 
assurant au réservoir un niveau d’eau uniforme sans 
glouglou ou sifflement. 



Les toilettes 
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Les bruits dans la tuyauterie 


Causes et remèdes 

Tic-tac dans les tuyaux: Quand l'eau chaude circule 
dans des tuyaux froids, ceux-ci prennent de l'expan¬ 
sion et émettent un son semblable au tic-tac d'une 
horloge. Éliminez cette musique en vous assurant 
que vos tuyaux ont le jeu qui leur est nécessaire 
dans leurs supports. 

Glouglous dans les tuyaux: Ces bruits sont causés, 
en général, par une ventilation inappropriée, une 


Fixation des tuyaux aux montants et solives 

Echec aux coups de bélier 


obstruction partielle ou, encore, par des tuyaux de 
mauvaises dimensions. Posez un tuyau anti-siphon: 
vous guérirez le bobo. 

Sifflement dans les tuyaux: Sous forte pression, 
l'eau peut émettre un sifflement aigu lorsqu'elle 
franchit un réducteur. Souvent, c'est la valve d'ali¬ 
mentation des toilettes qui siffle, parce qu'une vis 
d'ajustement réduit le débit d'eau. S'il n'y a pas de 



Fixation de tuyaux avec supports et blocs 


vis, tournez la valve d'arrêt du réservoir pour ré¬ 
duire le débit et arrêter le sifflement. Vérifiez toutes 
les valves du système d'alimentation et n'en laissez 
aucune entrouverte. 

Écoulement d'eau: Évitez les fuites d'eau inutiles 
dans les tuyaux quand les robinets sont fermés, et 
tâchez de les localiser. Un robinet mal fermé ou un 
réservoir qui coule (p. 222) produisent ce résultat. 
On empêche un tuyau de vibrer en l'enveloppant de 
feutre ou en posant des supports. 

Certains humidificateurs de chaudière reliés aux 
tuyaux d'eau froide font entendre un bruit de fuite. 
Un adoucisseur d'eau automatique produit un fort 
bruit en refoulant et peut perdre beaucoup d'eau, 
s'il est mal réglé. 

Cherchez la cause du mal: c'est ou la valve, ou 
la minuterie. 


Un coup de bélier est un martèlement dans les 
tuyaux quand un robinet ou une valve se ferment 
rapidement. L'eau qui circule dans les tuyaux lors¬ 
que la valve est ouverte s'arrête brusquement quand 
on ferme le robinet, accumulant une forte pression 
dans tout le système. Un tuyau ou un raccord peu¬ 
vent alors éclater et causer des dommages. 

Ce problème est causé par un défaut de la co¬ 
lonne d'air. Celle-ci fait rebondir l'eau sur un cous¬ 
sin d'air quand on ferme la valve. 

Les chambres d'air courantes — appelées aussi 
coussins d'air ou stop aux coups de bélier — sont 
de plusieurs types. La plus populaire est le tuyau 
de cuivre flexible, en serpentin, fermé à un bout et 
relié, à l'autre bout, par un raccord, au tuyau 
d'eau chaude ou d'eau froide. Une seconde est faite 
d'un sac de caoutchouc inséré dans un manchon de 
métal. Une troisième ressemble à une énorme poi¬ 
gnée de porte. Toutes fonctionnent selon le principe 
du coussin d’air. 

Un coussin d'air peut s’emplir d'eau. Pour le vider 
de son contenu, arrêtez la valve principale et videz 
complètement le système d'approvisionnement 
d'eau. Ouvrez tous les robinets pour faire entrer 
l'air. Puis fermez les robinets et ouvrez l'eau. 

Si les coups de bélier persistent, installez un es¬ 
pace d'air à chaque appareil ou, encore, un gros 
espace d'air à l'entrée d'approvisionnement d'eau. 


Bouchon 



£31-Bouchon 


A .h Vers 
vrr^ l’appareil 


Serpentin 


Mon tants 2x4 
(en général) 



tel 


m 


Un tuyau conduisant à un ap¬ 
pareil doit avoir un espace d’air 
placé juste derrière le mur — 
de 18" de long; le tuyau doit 
être de même dimension que 
le tuyau d’alimentation, ou plus 
gros. 


Robinet de 
boyau d’arrosage | 


Une colonne d’aîr d’ajout cons¬ 
tituée d’un serpentin en cuivre 
absorbe les chocs lorsqu’un ro¬ 
binet ou une valve se ferment 
vivement. On peut la poser sans 
couper le mur. Il y en a de plu¬ 
sieurs types. 
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Tuyaux gelés ou crevés 



Dégel des tuyaux 

L'eau peut geler dans les tuyaux qui passent dans 
des endroits froids — les espaces découverts des 
caves non chauffées, par exemple. L'eau se dilate en 
gelant; si le tuyau ne se dilate pas aussi, il fend. 
L'isolation protège contre une basse température, 
mais n'empêche pas le gel. Pour l'éviter, enveloppez 
le tuyau d'un fil électrique chauffant — un tour à 
tous les 2', puis couvrez-le d'isolant pour lui conser¬ 
ver sa chaleur. Branchez le fil quand la température 
descend sous le point de congélation. On se sert 
aussi de ce fil pour dégeler les tuyaux. 

Il existe d'autres méthodes. L'une des meilleures 
consiste à verser de l'eau bouillante sur des ser¬ 
viettes enroulées autour du tuyau gelé. On peut 
aussi dégeler au chalumeau, mais il faut prendre 
garde que la pression de la vapeur ne fasse éclater 
le tuyau. Ne chauffez pas un tuyau plus que la 
main ne peut endurer. 

Isolation des tuyaux 

L'isolation protège de deux façons: elle empêche les 
tuyaux d'eau froide de suinter quand il fait chaud et 
elle réduit les pertes de chaleur des tuyaux d'eau 
chaude. Il y en a plusieurs types. Le plus simple, 
pour les tuyaux d'eau froide, est un liquide qui con¬ 
tient du liège moulu fin. Avec un pinceau, on en 
applique une ou plusieurs couches, jusqu'à ce qu'on 
obtienne l'épaisseur désirée. 

La meilleure façon d'isoler un tuyau est de le re¬ 
couvrir d'un ruban gommé isolant semblable à du 



Tuyau enveloppé de ruban adhésif 


mastic. On enroule le ruban en spirale autour des 
tuyaux et des raccords (voir vignette ). Une autre 
méthode efficace consiste à enrouler du ruban 
gommé autour des tuyaux recouverts de pâte plasti¬ 
que. Pour les raccords, on trempe le ruban dans la 
pâte et on le moule en place. On obtient une excel¬ 
lente isolation faite en mousse plastique de 3' de 
long, de mousse d'amiante, de feutre de laine ou 
d'enveloppes de tuyau en fibre de verre. Les mor¬ 
ceaux d'isolant épais sont fendus pour s'ajuster 
facilement sur une longueur de tuyau. On les coupe 
en sections avec une égoïne à dents fines comme 
une scie à métaux, par exemple. 


Tuyaux crevés 



Réparation temporaire d’une fuite mi- Une pâte d’époxy arrête les fuites Une bride de tuyau boulonnée sur Une bride de boyau sur caoutchouc Une boîte de fer-blanc coupée en 

neure avec du ruban gommé. des raccords. Coupez l’eau. caoutchouc arrête une grosse fuite. arrête une fuite légère. deux et serrée entre 2 pièces de bois. 








Réparations et installations de plomberie 


Elaboration d’un programme de travail 

La plupart des travaux de plomberie requièrent 
plus de travail pénible que d'adresse. La connais¬ 
sance des matériaux requis et des principes de 
plomberie vous permettra d'effectuer réparations et 
améliorations sans l'aide d'experts. 

Avec des outils ordinaires et un peu de temps, on 
peut accomplir des travaux d'apparence compli¬ 
quée, tels que: installer un évier ou une cuvette de 
toilette, installer une nouvelle canalisation ou rem¬ 
placer un bout de tuyau brisé. Les diagrammes des 
pages suivantes vous guideront pour faire les répa¬ 
rations de base et vous apprendront le nécessaire 
pour les travaux importants. Informez-vous tou¬ 
jours auprès du bureau régional de la construction 
pour savoir si le travail projeté est légal. Lisez le 
mode d'emploi fourni avec l'appareil. Rassemblez 
tous les outils et matériaux et si, en fin de compte, 
vous ne réussissez pas, appelez un plombier à la 
rescousse. 

Puisque vous bricolez, vous possédez déjà la plu¬ 
part des outils nécessaires: galon à mesurer, tourne¬ 
vis, pinces, marteau, scie à métaux, perceuse élec¬ 
trique et ciseaux. Vous pouvez louer ou acheter des 
outils spécialisés. Un entrepreneur en plomberie 
peut vous prêter ou louer des outils si vous achetez 
vos matériaux chez lui. 

Usages et dimensions des clés: Les dimensions des 
clés sont calculées selon la longueur totale: du bout 
du manche jusqu'au bout de la mâchoire. On se sert 
d'une clé de 10 pouces pour les tuyaux d'au plus un 
pouce de diamètre et d'une clé de 18 pouces pour 
les tuyaux d'au plus 2 pouces de diamètre. Ceux de 
2Vz pouces ou plus de diamètre exigent une clé de 
24 pouces. N'exigez pas d'une clé plus qu'elle ne 
peut donner en insérant un tuyau sur le manche en 
guise de levier. Vous risquez de briser les deux. 

N’employez jamais une clé à tuyaux ou une clé à 
mors sur un tuyau plaqué ou lustré — elles endom¬ 
magent la surface. C'est une erreur de trop serrer 
les mâchoires d'une clé sur un tuyau; en tournant, 
les mâchoires se resserrent et peuvent aplatir le 
tuyau. Placez et tournez toujours la clé de sorte que 
la force de tournage soit dirigée vers le côté ouvert 
— ceci resserrera la clé sur le tuyau. Ne tournez ja¬ 
mais une clé de côté. Quand on emploie deux clés 
pour tenir un raccord et un tuyau, on place la clé de 
gauche en avant pour desserrer le joint et la clé de 
droite en avant pour le resserrer. 


Outils de base pour la plomberie 



La clé à molette est utile pour enlever écrous et raccords des 
robinets et autres appareils. 



Les clés à tuyaux sont employées deux par deux, une sur le 
tuyau fileté, l’autre sur le raccord du tuyau. 



La clé anglaise a des mâchoires lisses qui s'ajustent à divers 
écrous, ceux des siphons, par exemple. 



La scie à métaux possède une lame de 24 ou 32 dents au 
pouce et coupe les tuyaux de métal ou de plastique. 



La clé coudée à tuyaux est utile pour les tuyaux difficiles 
d'accès et les robinets derrière éviers et lavabos. 



La clé à gros écrous est employée pour les éviers et toilettes. 
Il existe des clés réglables, également. 



On tourne le coupe-tubes autour L’alésoir enlève les 
des tuyaux pour les sectionner. bavures. 



La clé à douille sert à enlever L'évaseur agrandit les raccords 
des pièces du robinet. des tuyaux de cuivre. 



La clé à courroie s’emploie pour les tuyaux chromés; elle ne 
les endommage pas. 



La clé à chaîne sert pour les tuyaux et raccords situés dans 
des endroits étroits. 
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Raccords de tuyaux 


Un raccord pour chaque usage 

Les tuyaux d'alimentation et les tuyaux de renvoi 
ont des raccords différents. Les seconds ont des pa¬ 
rois lisses qui facilitent l'écoulement des corps so¬ 
lides. Dans un système d'égout et de ventilation, les 
raccords ordinaires ne sont employés que pour la 
ventilation, les raccords en fonte, que pour les 



Raccord de renvoi Raccord d’alimentation 


égouts. Les raccords en acier galvanisé, en cuivre et 
en plastique servent pour l'alimentation et le renvoi. 
Les raccords et tuyaux en fer noir servent aux con¬ 
duits de gaz, les raccords de laiton (type évasé), de 
bronze et de plastique servent pour l'alimentation 
d'eau seulement. Vérifiez auprès des autorités. 


Tuyaux de fonte (avec collet) 



Courbe Va T sanitaire Siphon en P 


Tuyaux de fonte (sans collet) 



. , _ , ^ _ _ . _ . w _ .. . T sanitaire Manchon de Montage de 

Les tuyaux sans collet n’ont pas Coude Va Coude Va Courbe Coude Coude en Y T sanitaire ( entrée raccord protecteur 

tous des tenons d’assemblage. prolongée en Y et courbe Ve latérale) néoprène et bride 


Tuyaux d’acier noir et galvanisé, de laiton et de bronze 


lYZ 


<UP j 

ifZ 

J 

Raccord en T 

Coude de 90° 

Coude de 45° Coude opposé 

T réducteur 



de 90° 



Vis 



Union Réducteur Joint Raccord de Réducteur Bouchon Couvercle Bride (flange) 

boyau 


Tuyaux en cuivre 



T sanitaire Bride des Siphon et Coude en Y 

toilettes couvercle 


Adaptateur de 



Coude Va Coude Va Croix sanitaire 

et entrée latérale 



Coude des Joint Adaptateur de tuyau 
toilettes cuivre-acier 



Dégorgeur 
et bouchon 



Raccord Coude opposé 

coulissant de 90° 


Tuyaux en cuivre (soudure à l’étain) 

a 

Chapeau 

r rL i sD 

Raccord Coude 90° Coude 45° Valve d’arrêt 
en T 



" 1 p 

& qp 


Union 


Êta 


□Z) 

Raccord 


Réducteur 
en T 

Adaptateur mâle Adaptateur femelle 
(cuivre-acier) (cuivre-acier) 


Tuyaux de cuivre (évasés) 



Adaptateur 

mâle 


Adaptateur Outil à 

femelle évaser 


Tuyaux de plastique 

(rigide) 


Vérifiez les règlements locaux pour 
savoir si l’on peut utiliser des raccords 
en plastique. 


Raccord en T Coude 90° Coude 45° Raccord 
Laiton. Plastique Laiton 



Coude 

opposé 

de 90° 


Raccord de 
Chapeau transition 


Tuyaux de plastique 

(flexible) 




Raccord en T 


Réducteur 


Adaptateur acier-plastique 


Coude à 90° 


Collier de 
raccord 
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Tuyauterie de fonte 


Utilisation du tuyau de fonte 

Le tuyau de fonte est le tuyau le plus employé 
comme renvoi; il en existe deux sortes: le tuyau or¬ 
dinaire et le tuyau robuste. Le tuyau ordinaire se 
coupe avec une scie à métaux. Faites une incision de 
1/16" autour du tuyau; posez celui-ci sur un bloc de 
2" x 4". Frappez avec un marteau sur l'excédent du 
tuyau, près de l'incision. Vous pouvez aussi couper 
le tuyau complètement avec la scie. Le tuyau ro¬ 
buste se coupe avec un ciseau à froid et un marteau, 
après qu'on ait fait des incisions autour de l'endroit 
désiré. Si vous organisez bien votre travail, très peu 
de coupes seront nécessaires. Les tuyaux se vendent 
en longueurs de cinq pieds. 

Le tuyau de fonte porte un collet en forme de cio- 


Raccordement des tuyaux de fonte 



1. Mesurez le tuyau. Marquez tout autour au crayon ou à fa craie 
et faites une incision de Vu n . 



1. Les tuyaux sans collet sont réunis grâce à des brides et des 
douilles en néoprène. Il n’est pas nécessaire de laisser du ]eu. 


che à une extrémité et, à l'autre, une arête appelée 
tenon, qui s'adapte à un collet de même diamètre. 
Du bourrage assurera l'étanchéité. 

On emplit l'espace libre du tuyau avec de l'étoupe 
(matière fibreuse) ou on tasse cette dernière jus¬ 
qu'à un pouce du bord du collet. Puis on verse du 
plomb fondu sur l’étoupe, dans le collet. Détail d'im¬ 
portance, installez toujours le collet d’un tuyau vers 
le haut, jamais vers le bas, pour éviter l'obstruction 
des raccords par des corps solides. 

L'installation des tuyaux sans collet ni raccord est 
plus simple. Des joints d'étanchéité de néoprène 
remplacent l'étoupe et font obstacle aux fuites, en 
dépit de l'excentration des tuyaux et raccords. En 



2. Placez le tuyau sur un bloc de bois et frappez près des entailles 
jusqu’au bois. Employez le ciseau pour les tuyaux robustes. 



2 . Les douilles et brides sont centrées sur les joints des tuyaux. 
La douille laisse une légère excentration. 


outre, l'emploi de tuyaux sans collet évite un gaspil¬ 
lage de pièces. On peut employer des retailles, dé¬ 
monter, réparer, ajouter, simplement en dévissant 
les vis de serrage. Pour démonter un tuyau avec 
collet, on fait fondre le plomb au chalumeau ou on 
coupe le tuyau de chaque côté du raccord. Quand 
un système à collet a été ouvert, les tuyaux sans 
collet peuvent être utilisés à la condition que les rè¬ 
glements soient respectés. Les tuyaux sans collet 
ont 2", 3" et 4" de diamètre et 5' et 10' de long. 

L'écoulement peut se faire dans les deux sens, 
contrairement aux tuyaux avec collet. Toutefois, les 
raccords doivent être placés de façon à faciliter 
l'écoulement. 



3. Une fois l’étoupe bien tassée, on verse du plomb fondu sur 
le cordon de joint en amiante pour le sceller. 



3 . Raccord complété. Grâce à des adapteurs, on peut réunir des 
tuyaux de types et dimensions différents. Voyez le code. 
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Tuyauterie de laiton et d’acier 


Utilisation des tuyaux 


La coupe et le filetage des tuyaux de laiton et d’acier 


Dans le but de faciliter vos travaux, vous pouvez 
commander chez votre fournisseur les tuyaux filetés 
et coupés sur mesure. Les tuyaux ordinaires — file¬ 
tés aux deux bouts — ont de 1" à 12" de long. Le 
tableau ci-dessous indique la façon de calculer la 
longueur nécessaire. 

Lorsqu’on coupe un tuyau fileté, soit pour le rem¬ 
placer, soit pour ajuster un embranchement, on se 
sert d'une union. 

Un plombier prévoyant installera des unions aux 
endroits où il pense avoir souvent des réparations 
à effectuer: au chauffe-eau ou à l'adoucisseur d'eau, 
par exemple, ou, encore, près de la sortie d'une ca¬ 
nalisation extérieure. 

Calcul de la longueur des tuyaux 




1. Si vous employez un coupe-tube, placez 
le tuyau dans l’étau, resserrez le couteau 
sur le tuyau; la roulette doit être sur la 
ligne indiquée. Serrez et coupez jusqu’au 
bout. 



4 . On applique de la pâte à joints sur les 
filets pour assurer l’étanchéité et faciliter 
le démontage. On peut utiliser du ruban 
de teflon au lieu de pâte; l’un et l’autre 
conviennent bien. 



2 . Pour fileter un tuyau, placez la matrice 
dans le porte-filière. Poussez et tournez 
jusqu’à ce qu’elle morde dans le tuyau. 
Huilez, puis dégagez pour enlever la 
limaille. 



5 . .Vissez le raccord sur le tuyau {ou le 
tuyau sur le raccord) à la main, le plus 
serré possible, puis vissez avec une clé 
à tube. Ordinairement, deux ou trois filets 
dépassent. 



3 . Pendant que le tuyau est dans l’étau, 
ajustez la pointe de l’alésoir sur le bout 
et tournez avec une pression moyenne. 
Arrêtez quand les bavures à l’intérieur 
auront été enlevées. 



6. Pour éviter de forcer un tuyau, employez 
deux clés en sens inverse pour tenir et 
serrer ce tuyau ou pour desserrer un rac¬ 
cord. Tournez les clés chaque fois dans 
le sens de leur ouverture. 
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Tuyauterie de cuivre rigide 


Utilisation du tuyau de cuivre 


Soudage à l’étain 


Le tuyau de cuivre rigide, même s'il coûte cher, est 
d'emploi facile. On peut ajouter et réparer presque 
sans perte. Il résiste à la corrosion et au tartrage. 
Les petits tuyaux servent aux systèmes d'approvi¬ 
sionnement et les gros aux systèmes de renvoi et 
d'aération. Les joints soudés à l'étain sont les 
mêmes dans les deux cas. 

Les tuyaux ont 12' et 20' de long et sont de trois 
catégories: minces (type M), moyens (type L), épais 
(type K). Selon les règlements, le type M avec joints 
soudés est suffisant pour une plomberie domestique. 
Les tuyaux enfouis dans le soi ou sujets à être en¬ 
dommagés doivent être du type K. 

Le diamètre extérieur d'un tuyau de cuivre est de 
Vs" plus grand que sa dimension nominale — Vi", 
3 4", 1", VA", 2" et 3". Comme pour le tuyau d'acier, 
on tient compte de l'espace que le tuyau occupe dans 
les raccords. Quand on mesure le tuyau de cuivre, 
on détermine la distance libre entre les raccords, 
puis on ajoute le double de la longueur qui a péné¬ 
tré dans chaque raccord. 

Un bon moyen de monter une tuyauterie consiste 
à tout assembler à sec — faire les ajustements, puis 
tout démonter — et à faire la soudure à l'étain. S'il 


Soudure ici Adaptateur pj( e ts Tuvau d'acier 



Adaptateur pour cuivre-acier 

(types diélectriques disponibles) 

s'agit d'une grande longueur de tuyauterie, préparez 
et soudez quatre ou cinq joints à la fois, si possible. 
Lorsque vous devez souder un joint après qu'un 
autre joint sur le même raccord ait refroidi, enve¬ 
loppez le joint refroidi dans des linges humides. 
Pour chauffer les gros tuyaux de renvoi et de venti¬ 
lation, on utilise une grosse pointe de chalumeau. 
Séparez des joints soudés en les chauffant — après 
avoir retiré l'eau des tuyaux — et en les démontant 
quand la soudure a fondu. Les tuyaux de renvoi et 
de ventilation ont tous une pente vers l'égout. De 
même, toute tuyauterie d'approvisionnement de¬ 
vrait avoir une pente vers un égout pour lui éviter 
le gel dans une maison sans chauffage. 



1. On coupe un tuyau de cuivre avec une 
scie à métaux et une boîte à onglets. Ne 
mettez pas d’huile sur la scie. On peut 
utiliser un coupe-tube. 



2 . Avec une lime demi-ronde, enlevez les 
barbures. Il y en a davantage si l'on se 
sert d’un coupe-tube plutôt que d’utiliser 
une scie. 



4 . Nettoyez l'intérieur du raccord jusqu’à 
l’épaulement à la laine d’acier ou au papier 
abrasif. Le raccord doit être rond et sans 
brèche. 



5 . Etendez une légère couche de flux à 
souder sur la partie extérieure du tuyau 
avec le doigt ou avec une vieille brosse 
à dents. 



7 . Assemblez en poussant le tuyau jus¬ 
qu’à l’épaulement du raccord, Ajustez 
l'orientation du raccord avant de souder 
celui-ci. 



8 . Chauffez le raccord au chalumeau à la 
température requise. Si le raccord est gros, 
chauffez les deux bouts. Ne surchauffez 
pas. 



3 . Polissez le bout du tuyau à la laine 
d’acier ou au papier abrasif jusqu’à ce 
qu’il brille. Le bout doit être rond — ni 
ébréché, ni aplati, 



6 . Etendez du flux sur la partie intérieure 
du raccord. Le flux empêchera l’oxydation 
du cuivre par la chaleur. N'employez pas 
d'acide en guise de flux. 



9 . Quand le joint sera assez chaud, la 
soudure pénétrera à l’intérieur par capil¬ 
larité. La soudure doit faire un filet autour 
du raccord. 
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Tuyauterie de cuivre flexible 


Utilisation du tuyau de cuivre 

Le tuyau de cuivre à trempe douce est flexible: c'est 
là son principal avantage. Grâce à lui, on peut mon¬ 
ter une tuyauterie complète en ne plaçant de rac¬ 
cords qu'aux extrémités. Les coudes seront distancés 
pour permettre à l'eau de circuler librement. Le 
tuyau de cuivre flexible, avec joints soudés, se mani¬ 
pule, se mesure et se coupe de la même façon que 
le tuyau rigide. 

Le tuyau de cuivre se vend en longueurs de 60' et 
66'; ordinairement de type L (pour la plupart des 
usages) et de type K (pour les tuyaux souterrains), 
il est particulièrement utile en redécoration, car on 
peut le glisser derrière les murs et dans des orifices 
restreints. 

Le tuyau flexible n'a pas le fini du tuyau rigide, 
avec ses lignes droites et ses angles précis. C'est 
pourquoi le tuyau flexible s'emploie dans des en¬ 
droits moins à la vue. 

On peut relier des tuyaux de cuivre flexible à des 
raccords soudés ou à des raccords évasés et compri¬ 
més. Les raccords comprimés ressemblent aux rac¬ 
cords évasés, mais sans l'évasement. Les deux se 
scellent d'eux-mêmes. L'avantage des raccords par 
évasement et compression, c'est qu'on peut démon¬ 
ter un joint en aucun temps avec une clé ouverte. 
Leur coût est élevé, toutefois, si on le compare à 
celui des raccords soudés. Cet inconvénient excepté, 
les raccords par évasement et compression sont 
pratiques et faciles à réparer ou à transformer: par 
conséquent, on devrait les utiliser plus souvent dans 
les installations de plomberie domiciliaire. 

Façon de faire un raccord évasé 


Ecrou à oreilles 



Procédez ainsi. Bridez le tuyau dans la matrice. Le bout 
devrait dépasser. Serrez les écrous. 


On indique sur cette page comment faire les joints 
par évasement. Si ces joints ne sont pas bien faits, 
il y a risque de fuites. Vérifiez bien les joints sous 
pression. Si l'extrémité du tuyau est ébréchée, l'éva- 
soir lui redonnera sa forme première. Avant d'évaser 
un tuyau, enlevez toujours l'écrou à collet du rac¬ 
cord et glissez-le sur le tuyau. Servez-vous de deux 
clés pour faire un joint. Si un joint a une fuite, 
coupez le bout du tuyau et évasez-le de nouveau. Le 
tuyau de cuivre se courbe à la main ou se redresse 
quand on le déroule. Plus le tuyau est gros, moins 
on doit le courber. Pour courber une petite lon¬ 
gueur, remplissez le tuyau de sable. Ou, encore 
mieux, utilisez une cintreuse à tuyaux. 




Coupe-tube- 




Tuyau de cuivre 



1. Serrez après chaque tour 

Ecrou Tuyau de 

î Union /évasé cuivre 




2. Enlevez l’écrou évasé des bouts du raccord 


Tuyau de cuivre 


Ecrou évasé 




Ressort à cintrer les tuyaux: Insérez te 
tuyau dans le rassort en tournant dans le 
sens des aiguilles d’une contre. Dépassez 
l’endroit à courber. Fiiez le tuyau sur votre 
genou plus que nécessaire, ef ramenez-le 
à f'angle désiré. Pour retirer le ressort, 

: tournez-le dans le sens contraire des ai¬ 
guilles d’une montre. 


3. Glissez le tuyau dans l’écrou évasé 


Tuyau de cuivre. 


/Ecrou évasé 





4. Martelez l’évaseur dans le haut du tuyau 


Tuyau de cuivre Evasement 
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Tuyauterie de plastique rigide 


Utilisation du tuyau rigide 

Il y a trois types de tuyaux de plastique rigide pour 
usage domestique: le PVC (chlorure de polyvinyle), 
l'ABS (acrylique-butadiène-styrène) et le CPVC (chlo¬ 
rure de polyvinyle chloruré). Les règlements régio¬ 
naux interdisent d'ordinaire qu'on les installe à 
l'arrière ou à l'intérieur des murs, même si les 
tuyaux de plastique sont permis sous terre pour 
l'arrosage des pelouses. 

Les trois types de tuyaux servent aux systèmes 
d'approvisionnement d'eau froide et de renvoi. Seul 
le CPVC, pouvant recevoir 100 livres de pression 


d'eau au pouce carré à une température de 180°, peut 
être utilisé dans la tuyauterie d'eau chaude et d'eau 
froide, à la condition que les règlements de con¬ 
struction le permettent. Certains chauffe-eau sont 
munis de valves de sûreté (p. 241) qui sont réglées 
à 125 livres de pression au pouce carré, à 210°. Si l'on 
emploie le tuyau CPVC dans un tel système, on doit 
remplacer la soupape de sûreté par une autre pou¬ 
vant recevoir 100 livres à 180° (tel que la valve l'in¬ 
dique). 

De plus, le CPVC doit être raccordé au chauffe-eau 


Soudage de joints 



1. Coupez le tuyau de plastique dans une 
boîte à onglets avec une scie à métaux de 
24 dents. Une scie ordinaire donne une 
coupe plus grossière. 



4. Etendez le no 2 sur l’extérieur du tuyau. 
Sur les tuyaux PVC et ABS, employez le 
dissolvant approprié: couvrez les parties 
qui se réunissent. 



2. Enlevez les ébarbures à l’intérieur avec 
un couteau, une lime ou du papier abrasif. 
Nettoyez aussi les ébarbures extérieures 
du tuyau. 



5. Enfoncez sans tarder le tuyau dans le 
raccord jusqu’au fond, sans tourner plus 
d’un quart de tour. Puis placez-le à la 
position désirée. 



3. On réunit les tuyaux CPVC avec deux 
dissolvants: le no 1 nettoie. Etendez-le 
sur l’extérieur du tuyau et sur l’intérieur du 
raccord. 



6. Un joint correctement soudé portera un 
bourrelet de dissolvant. S’il y a une fuite, 
il faut couper le joint et le remplacer par 
un nouveau raccord. 


par un raccord de transition (p. 227) qui absorbe la 
chaleur du réservoir. Puisque certains tuyaux de 
plastique se dilatent et se contractent plus que d'au¬ 
tres, on doit, pour éviter des dommages aux murs 
voisins, poser des supports spécialement faits pour 
les tuyaux de plastique. Installez-les à 32" de distan¬ 
ce ou sur toutes les deux solives. 

Assemblage des tuyaux: Tous les types de tuyaux de 
plastique peuvent être réunis à des raccords de 
plastique grâce à un dissolvant à ciment spécial 
(soudure au dissolvant). Auparavant, faites pénétrer 
le tuyau dans le raccord jusqu'à ce qu'il bute sur 
l'épaulement intérieur. Cet essai est à recommander 
puisque le solvant soude les parties si vite qu'on 
ne peut plus ensuite les bouger. Ne soudez pas par 
dissolvant à des températures inférieures à 40°. Si 
le dissolvant s'est décoloré ou a épaissi dans la ca- 
nistre, ne l'utilisez pas. 



Ecrou de 
compression 

Tuyau de 
plastique soude 
par dissolvant 


Vanne d’équerre 
. Soudé par dissolvant 

Assemblage du tuyau 
à l’installation 



Adapteur pour 
acier-plastique 
Raccord 
en T 


Assemblage acier-plastique 


La soudure par dissolvant pour les tuyaux CPVC 
est contenue dans deux canistres (l'une contient un 
nettoyeur); pour les tuyaux ABS et PVC, un seul con¬ 
tenant. Employez seulement des pinceaux aux soies 
non synthétiques pour étendre le dissolvant (pour 
le CPVC, un pinceau par canistre). Laissez durcir 
trois minutes avant de bouger les joints. Attendez 
16 heures avant de mettre la pression. 

Réunissez un tuyau de plastique rigide et un tuyau 
de cuivre par des raccords évasés (p. 227). Chauffez 
l'extrémité du tuyau de plastique avant de l'évaser. 
On assemble des tuyaux de plastique et d'acier grâce 
à des adapteurs filetés à un bout pour recevoir un 
tuyau d'acier, de laiton ou de cuivre. L'autre bout se 
cimente au tuyau de plastique. Ne mélangez pas des 
éléments PVC, ABS ou CPVC dans un même système 
de canalisation (ex.: adduction d'eau ou égout). Cela 
peut causer des fuites. 
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Tuyauterie de plastique flexible 


Utilisation du tuyau flexible 

Le tuyau de plastique flexible en polyéthylène est 
noir et offert en rouleaux de 100 pieds. Il est em¬ 
ployé à l'extérieur pour les puits, les systèmes d'ar¬ 
rosage et d’approvisionnement, mais jamais pour 
l’eau chaude. Il en existe trois sortes. La meilleure 
peut recevoir une pression de 125 livres au pouce 
carré. Elle est utilisée dans les puits allant jusqu'à 
200 pieds de profondeur. La qualité moyenne, la plus 
populaire, supporte une pression allant jusqu'à 100 
livres et peut être employée dans les puits allant 
jusqu'à 80 pieds, qui n’ont pas de pompe submersi¬ 
ble. La troisième sorte ne devrait pas être utilisée 
pour la haute pression, ni pour l’eau potable. Elle 
sert plutôt dans les systèmes d'arrosage souterrains. 


Colliers 



Assemblage des tuyaux de plastique 


Raccord plastique-acier 



je plastique Tuyau d’acier fileté 

Assemblage plastique-acier 


Le tuyau de polyéthylène est léger et d’emploi 
facile. Parce qu'il est long, il nécessite peu de joints 
et l’écoulement de l’eau rencontre peu de résistance. 

Il peut être relié à un tuyau de polyéthylène ou 
d'acier grâce à des raccords et manchons en poly¬ 
styrène. Ne serrez pas les adapteurs de plastique 
dans le raccord fileté plus d'un tour après l'avoir 
serré à la main. Utilisez une clé ouverte et non une 
clé à tuyaux. 

Employez des colliers en acier inoxydable avec 
commande par vis sans fin pour fixer le tuyau à des 
raccords non filetés. On peut relâcher, démonter, 
remonter les joints à volonté. Si on verse de l’eau 
chaude sur les joints, le tuyau s'enlève facilement. 


Système souterrain d’arrosage 

Vous pouvez installer un système d’arrosage simple 
ou complexe, selon votre fantaisie et la dimension 
de votre pelouse. Le système le plus simple consiste 
à fixer un raccord en T sur un robinet extérieur. Il 
porte une demi-douzaine de gicleurs qui couvrent 
900 pieds carrés de pelouse. 

Des systèmes plus complexes (comme celui qui est 
décrit ici) pompent l'eau sous pression et l'expédient 
à des douzaines de gicleurs. Un système d'horlogerie 
minute l'arrosage dans chaque zone, selon un plan 
pré-établi. 

Des systèmes aussi complexes que celui-ci doivent 
être munis d’une valve anti-siphon qui empêche les 
gicleurs souterrains de fournir de l'eau contaminée 
au système d'approvisionnement de la maison, au 
cas où un vide se créerait dans sa plomberie. 

Dans la plupart des systèmes d'arrosage moder¬ 
nes, les tuyaux flexibles sont enfouis sous la pelouse, 
mais peu profondément. 



Raccord d’arrosoir élémentaire 
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Disposition des tuyaux 


Plan de l’installation 

L'installation de nouveaux conduits ou la conversion 
d'une pièce en salle de bains exige de nouveaux 
tuyaux d’approvisionnement, de renvoi et de venti¬ 
lation dans les murs, les planchers et le plafond. 
C'est le plan de base. 

Le tuyau d'approvisionnement ordinaire est de 3 4" 
ou de 1"; les tuyaux d'eau chaude et d'eau froide des 
chambres, de 3 4"; les embranchements aux éviers, 
cuves, douches et machines à laver, de W; ceux des 
lavabos et des toilettes (sauf les toilettes à soupape 
de chasse), de 3 /s". Les tuyaux d'égout et de ventila¬ 
tion sont de 4"; ceux qui desservent les toilettes et 
les appareils sont de 3" ou 4les renvois des toi¬ 
lettes, de 3" ou 4ceux des douches, de 2"; ceux des 
éviers et cuves de lessiveuses, de VA"; ceux des 
éviers, de 1*4". 

Tracez toujours vos plans pour que la tuyauterie 
soit en ligne droite, et évitez les obstacles, autant 
que faire se peut. Le système d'égout et de ventila¬ 
tion, plus gros et plus coûteux que les autres, est 
installé en premier lieu, avant les tuyaux d'alimen¬ 
tation. Les tuyaux plus petits sont placés tout à 
côté. 

La canalisation dans le plancher doit être parallèle 
aux solives, si possible. Dans le grenier, les tuyaux 
peuvent passer au travers des solives. Les tuyaux 
sous le premier étage peuvent passer sous les solives 
du premier étage. Les solives dans le plancher doi¬ 
vent être encochées ou trouées pour recevoir les 
tuyaux. 

Lors d'une rénovation de plomberie, vous n'avez 
pas le choix de l’emplacement des tuyaux, comme 
dans une maison neuve. Ajoutez une canalisation en 
posant un T et une union dans celle qui existe déjà. 
Les prises d'air des toilettes, éviers, cuvettes, s'accro¬ 
chent à celles qui sont en place au moyen de prises 
secondaires (p. 235). Consultez les règlements locaux. 
Certains spécifient la distance entre l'appareil et la 
prise d’air. Pour être plombier, vous devez être un 
peu menuisier: il faudra couper murs, solives, mon¬ 
tants, planchers. En plus de vos outils manuels, une 
perceuse électrique vous sera précieuse pour forer 
les gros trous facilement et proprement. Elle percera 
des trous plus réguliers que la scie passe-partout. 

Un chalumeau vous permettra de percer des trous 
dans les poutres d'acier que vous n'aurez pas, de la 
sorte, à contourner. Demandez de l'aide aux gens 
du métier en consultant les pages jaunes. 
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Disposition des tuyaux 


Encochage des solives et des montants 

Procédez de la façon suivante: entaillez les solives 
près des extrémités seulement; jamais près du cen¬ 
tre. N'entaillez jamais plus d’un quart de la pro¬ 
fondeur de la solive. Clouez une attache d'acier ou 
un morceau de bois de 2" x 2" en travers de chaque 
entaille, en avant et en arrière. 

Vous pouvez percer des trous dans la solive si 
vous suivez ces règles: centrez les trous entre le haut 
et le bas, à pas moins de 2" du bord. Le diamètre du 
trou ne doit pas excéder de ! 4 la profondeur de la 
solive. 


On doit respecter certaines normes quand on 
pratique des encoches dans les montants pour y faire 
passer les tuyaux: l’entaille ne doit pas excéder les 
deux-tiers de la solive (2Vi" sur un montant de 
2" x 4"). N'excédez jamais le tiers de la partie infé¬ 
rieure de la solive sans fixer une bande d’acier ou 
une attache en bois en travers de l’entaille. Dans un 
mur non-portant — ce qui exclut les murs extérieurs 
et les murs du centre — vous pouvez entailler la 
partie supérieure de la solive jusqu'à sa moitié, 
pourvu qu'il vous reste deux montants non entaillés. 


Il va sans dire que pour encocher un montant, on 
doit défaire le revêtement mural. Pour entailler une 
solive ou un montant, sciez à deux endroits et enle¬ 
vez le rebut avec un ciseau à bois. 

Les tuyaux sous les solives sont soutenus par un 
ruban de métal perforé coupé en longueur et cloué 
à la solive. Les tuyaux qui passent entre les solives 
peuvent être retenus par des attaches de bois clouées 
en travers des solives. Une canalisation verticale, une 
prise d’air, par exemple, est soutenue par une pièce 
de bois clouée en place. 



Planification de la tuyauterie d’une salie de bains 



Tuyauterie d’une salle de bains 
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Disposition des tuyaux 


Installation des tuyaux 

Le coude de la cuvette qui relie celle-ci au tuyau de 
renvoi cause parfois des problèmes. Si vous ne pou¬ 
vez passer entre deux solives, taillez Tune d’elles, 
mais pas plus que nécessaire, puis clouez des sup¬ 
ports de bois de 2" d’épaisseur sur les deux côtés 
des entailles. Plutôt que de faire une entaille pro¬ 
fonde, coupez une partie de la solive et installez 
deux chevêtres (morceaux de bois de même hauteur 
et de même épaisseur que les solives). 

Les tuyaux dans les murs ont besoin d'espace libre. 
Les tuyaux de renvoi de 3", en acier, en plastique ou 
en fonte, tiennent dans un mur standard fait de 
2 x 4. On doit se garder de l'espace pour serrer les 
tuyaux filetés. 

Le montage des tuyaux de renvoi et de prise d’air 
se fait en premier lieu, en commençant par ceux des 
toilettes. Coupez et posez le coude de la cuvette et 
le T sanitaire. Ensuite, en partant de l'égout de la 
maison, remontez jusqu’aux toilettes. Installez des 
dégorgeurs faciles d'accès au bout de chaque cana¬ 
lisation horizontale. 

Support du coude de la cuvette 



Si le coude de la cuvette est parallèle aux solives, posez un 
appui entre les solives. Placez une cale d’épaisseur, si cela 
semble nécessaire. 


Si on doit tasser une partie de la canalisation pour 
éviter un obstacle, on se sert de deux coudes de l A. 
S’il s'agit du système de ventilation, on emploie deux 
coudes de l A. 

A cause de l’espace réduit où s'installe le coude de 
la cuvette, les plombiers se servent du tuyau de 
plomb pour relier cette dernière au renvoi. On peut 
le plier légèrement, une fois le coude de la cuvette 
installé. On l’emploie aussi pour le montage de deux 




Si vous devez couper une solive pour placer le coude de la 
cuvette, renforcez la solive à chaque extrémité avec des 
chevêtres. 


toilettes dos-à-dos dans des salles de bains voisines. 
On soude au plomb le joint du tuyau de plomb et 
du tuyau de fonte du renvoi. A partir des toilettes, 
faites monter une prise d'air jusqu'au toit. Les rè¬ 
glements locaux peuvent exiger une prise plus 
grosse. Installez un solin autour de la prise d'air et 
calfeutrez avec du ciment à toiture. 

Posez un embranchement de renvoi et de ventila¬ 
tion à partir de la prise d'air. Au besoin, fabriquez 
une seconde prise d’air. Placez tous les tuyaux de 
renvoi des appareils selon leur dimension, comme 
l’indique la vignette en page 238. Sortez les tuyaux 
du mur et posez-leur un bouchon temporaire. Vous 
les couperez ou les filèterez plus tard et vous leur 
fixerez des raccords. 

Lors de l'assemblage des tuyaux d'approvisionne¬ 
ment, prolongez les canalisations principales d'eau 
chaude et d’eau froide. Installez des T réducteurs 
pour les embranchements, les conduits vers les 
embranchements et les appareils. Selon votre choix, 
faites sortir les tuyaux du mur ou du plancher 
(p. 235). 

Pour avoir des conduits d'entrée d'eau dans une 
pièce, installez un T dont l'embranchement sera 
placé en direction de cette pièce. L'embranchement 
porte un petit tuyau avec bouchon qui n'avance que 
d’un pouce dans la pièce. Sur le dessus du T, en 
guise d'espace d'air, placez un tuyau de 18" avec 
bouchon de même diamètre que le tuyau d'entrée. 

Lorsque vous installerez les tuyaux, souvenez-vous 
que ceux d'eau chaude sont à gauche et ceux d'eau 
froide, à droite de l'appareil. N'oubliez pas de placer 
des valves d'arrêt sous les éviers et sous les lavabos. 

Fixez les robinets de la baignoire sur des appuis 
de bois de 2 x 4; faites de même pour la douche, et 
vos appareils seront silencieux. Un lavabo fixé au 
mur devrait être supporté par un appui. 

Vérifiez les systèmes d’approvisionnement et d’é¬ 
gout avant de repeindre. Voici comment vous y 
prendre: louez et installez des bouchons de caout¬ 
chouc dans le coude de la cuvette et dans le tuyau 
de renvoi. Ouvrez l'eau et cherchez les fuites. Atten¬ 
dez plusieurs heures et vérifiez encore; à l'aide d'un 
boyau d'arrosage, remplissez la prise d'air princi¬ 
pale. Attendez vingt minutes et cherchez les fuites 
dans la canalisation de ventilation. S'il n’y en a pas, 
enlevez les bouchons et redécorez la pièce avec 
l'assurance que votre plomberie est en bon état. 
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Installation des toilettes 


Enlever et installer des toilettes 

Les toilettes neuves doivent être de mêmes dimen¬ 
sions que les vieilles, c'est-à-dire que la distance en¬ 
tre le mur derrière la cuvette et le centre de la 
rondelle du plancher qui la retient ne doit pas 
changer. (Voir croquis.) Par chance, ces appareils 
sanitaires modernes gardent la même distance que 
les anciens: 12 pouces. 

Coupez d'abord l'eau. Actionnez la chasse d'eau et 
videz l'eau du réservoir et de la cuvette. Enlevez le 
tuyau d'approvisionnement du réservoir entre le 
plancher ou le mur et le réservoir. Si le tuyau ne 
porte pas de valve d'arrêt, ne laissez que le manchon 
ou un bout de tuyau pour recevoir les nouvelles piè¬ 
ces. 

Enlevez les bagues du tuyau reliant le réservoir 
à la cuvette. Si elles sont rongées, sciez-les. Enlevez 
les deux vis qui retiennent le réservoir au mur. 
Soutenez le réservoir en l'enlevant. 

Enlevez les capuchons sur les boulons qui retien¬ 
nent la cuvette au plancher et dévissez-les. 

Balancez la cuvette de gauche à droite, puis 
soulevez-la. 



■ . 

Si la maison possède un tuyau d’alimentation de 1 Va " ou 

plus, posez une installation sans soupape de chasse. 


Placez la nouvelle cuvette à l'envers sur une pile 
de journaux pour éviter les égratignures. Enlevez 
l'ancienne rondelle sur le plancher. Posez la nouvelle 
garniture autour de l'orifice de la cuvette, le côté 
uni vers elle. Mettez du mastic de plomberie autour 
de l'anneau de la base de la cuvette. Installez les 
nouveaux écrous dans les trous du rebord. La plu¬ 
part des toilettes modernes n'ont que deux écrous. 
Si votre vieille cuvette en avait quatre, enlevez les 
deux en trop. Tournez la cuvette à l'endroit et cen- 
trez-la sur la couronne. Appuyez et tournez légère¬ 
ment de gauche à droite pour étaler également la 
garniture. Evitez de lever la cuvette après l'avoir 
fixée en place. Vérifiez si elle est bien de niveau. 
Placez des cales d'épaisseur si le plancher n'est pas 
égal. Attachez le réservoir à la cuvette, s'il y a lieu, 
à l'aide de joints d'étanchéité et d'écrous. Alignez 
le réservoir sur le mur en bougeant la cuvette sans 
la soulever. Serrez les écrous. Reliez le tuyau d'en¬ 
trée d'eau et les raccords de compression au tuyau 
d'approvisionnement flexible. Ouvrez l'eau, actionnez 
la chasse et vérifiez les fuites. 
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Installation d’un évier 


Façon de prolonger la tuyauterie 

L'installation d'un nouvel appareil tel que: cuvette, 
évier ou lavabo, devrait se faire tout près d'une prise 
d'air pour faciliter l'égouttement et la ventilation. 

La distance maximale permise par la plupart des 
codes provinciaux entre le siphon et la prise d'air 
est la suivante: tuyau de 2", 5 pieds; de 1 Vi", ZV 2 
pieds; de VA", ZVi pieds. Si vous dépassez ces nor¬ 
mes, on peut exiger une reventilation de l'appareil 
ou l'installation d'une nouvelle prise d'air, travail 
assez coûteux. 

Placez le nouvel appareil en ne fixant que légère¬ 
ment les tuyaux au siphon. Faites passer le tuyau 
de renvoi en lui donnant une pente de un pouce à 
tous les quatre pieds, pour favoriser l'égouttement. 

Si la prise d'air est en fonte, coupez-la, comme 
l'indique la vignette, pour faire place aux nouvelles 
pièces. Faites de même dans le cas d'une prise d'air 
en cuivre. Posez un nouveau T avec une bague cou¬ 
lissante spéciale, si les règlements le permettent. 

Ne coupez pas une prise d'air en plastique; prati¬ 
quez plutôt une ouverture dans celle-ci et soudez un 
siège au dissolvant. Ce sera de beaucoup préférable. 



Installation d’un embranchement dans une prise d’air 

(Cuivre ou plastique) 


Les tuyaux des nouveaux appareils (W pour un 
évier ou une cuvette et 3 A" pour un lavabo), sont 
taraudés aux tuyaux d'eau chaude et d'eau froide. 
Vous pouvez employer des tés, des mamelons et des 
unions, comme l'indique l'illustration; ou, encore, 
vous pouvez installer des tés à taraudage sur les 
tuyaux actuels. Vérifiez les règlements avant de pro¬ 
céder. Les tés à taraudage sont des garnitures de 
caoutchouc bridées autour d'ouvertures pratiquées 
dans le tuyau. Leur filetage peut recevoir un tuyau 
de 1 / 2 ". 

Voyez en page suivante comment se fait le bran¬ 
chement d'arrivée d'eau, du siphon et des drains. 


Raccordement des tuyaux 



Nouveaux tuyaux, raccords et 
appareils 


Installation d'un embranchement 
à prise d’air (fonte) 
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Installation d’un évier 


Façon de raccorder un nouvel évier 

Les raccordements d’arrivée d'eau et de renvoi sont 
semblables, que ce soit pour une nouvelle installa¬ 
tion ou un remplacement d'évier. Les éviers et lava¬ 
bos peuvent être suspendus au mur, soutenus par 
des pieds, montés sur cabinet ou supportés à la fois 
par le mur et par des pieds réglables qui, en plus 
de porter le poids, corrigent les inégalités du plan¬ 
cher. Un évier est suspendu au mur à une planche 
horizontale de 1" x 8" vissée à au moins deux mon¬ 
tants et de niveau avec le mur. Vissez sur la planche 
l'attache fournie avec l'évier et suspendez celui-ci à 
l'attache. Ensuite, posez les tuyaux de renvoi. Suivez 
le mode d'installation recommandé par le fabricant. 
Serrez les gros écrous de la couronne de la crapau- 
dine placée sous l'évier à l'aide d'une clé à gros 


écrous (p. 226). Mettez aussi du mastic de plomberie 
entre le tuyau de renvoi et le fond de l’évier. 

Si l'appareil est muni d'un about avec filets fins à 
un bout, enduisez les filets de pâte à joints et vissez 
l’about sur le fond du renvoi par le dessous. Ajoutez 
un écrou coulissant et une rondelle de caoutchouc 
puis fixez le siphon. Placez un écrou coulissant sur 
l'about du siphon, puis une rondelle de caoutchouc 
et faites glisser le siphon dans l'extrémité du tuyau 
de renvoi qui sort du mur. Si le tuyau a 1 Vi” et le 
siphon 1 l A" (dimension pour lavabo), il faut un 
écrou coulissant réducteur avec une très grosse 
rondelle de caoutchouc pour faire le joint. Assem¬ 
blez les deux bouts du siphon en laissant du jeu. 
Placez une rondelle de caoutchouc entre les pièces 


et faites-les tenir par un écrou coulissant. Le siphon 
est conçu pour être employé quelle que soit la posi¬ 
tion du tuyau de renvoi. Ajustez les pièces du siphon 
pour qu'elles aient du jeu. Serrez les écrous coulis¬ 
sants avec une clé anglaise. 

Si c’est une nouvelle installation, il serait sage de 
poser deux valves d'arrêt pour l'eau chaude et l'eau 
froide. Sinon, il faudra couper l'eau au sous-sol pour 
remplacer une rondelle. 

Installez le robinet (comme en page 221) en pla¬ 
çant du mastic de plomberie autour de la base. 
Voyez la vignette et remarquez comment les tuyaux 
d'arrivée sont reliés à l'évier ou au lavabo. Servez- 
vous de pâte à joints sur tous les filets. Ouvrez l'eau 
et vérifiez les fuites. 


Raccords de tuyaux 
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Installation d’un évier de cuisine 
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Installation d’un lavabo 
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Baignoires et douches 


Façon d’installer une baignoire/douche 

Vous pouvez rajeunir une salle de bains en y instal¬ 
lait une baignoire avec douche. Les tuyaux d'appro¬ 
visionnement et de renvoi actuels vous faciliteront 
la tâche. 

Assurez-vous d'abord que vous avez l'espace suffi¬ 
sant pour la nouvelle baignoire. La plupart de celles- 
ci ont 5' de long (il en existe de plus courtes) et 
sont conçues pour s’encastrer dans un mur. Si l'es¬ 
pace dont vous disposez est restreint, vous devrez 
déplacer un mur (p. 404), mais ce ne doit pas être 
un mur de soutien. Si l'espace libre est trop vaste, 
faites un rebord au ras de la baignoire. 

La baignoire que vous remplacez n'était pas encas¬ 
trée? (illustration de droite). Erigez un nouveau mur 
à sa tête en utilisant des pièces de 2" x 4" et des 
montants. 

Entaillez ces pièces pour laisser accès aux tuyaux. 
Clouez des supports de 1" x 4" sur les trois murs 
et voyez à ce qu'ils soient de niveau et à la hauteur 
requise pour tenir le rebord de la baignoire (on ne 
pose pas de support pour les baignoires de fonte). 

Installez la tuyauterie. Les tuyaux d'alimentation 
sont montés et fixés à 32" du plancher. Le bec de la 
baignoire est centré à 22" du sol. Montez le tuyau 
de la douche jusqu'à cinq pieds et centrez-le sur 
le milieu de la largeur de la baignoire. Employez un 
appui de 2" x 4" pour soutenir la robinetterie. 

Posez la baignoire sur les supports prévus à cet 
effet et vissez-la. Vous pouvez maintenant refaire les 
murs de la salle de bains. 

Il ne vous reste plus qu'à fabriquer un panneau 
d'accès dans le mur derrière la tête de la baignoire 
ou à employer des raccords de renvoi permanents. 
Les robinets à large base permettent d’effectuer des 
réparations dans le mur. Si vous disposez d'une ins¬ 
tallation sans accès, munissez-la d'un siphon que 
vous nettoierez avec un débouchoir, par le renvoi, 
le cas échéant. Grâce au panneau d'accès, vous 
pourrez vous servir du siphon de l'ancienne baignoi¬ 
re et de raccords ordinaires. Le tuyau de renvoi de 
IV 2 " s'ajuste au tuyau fileté de la même dimension 
à l'aide d'un écrou coulissant. Il ne vous reste plus 
qu'à poser le tuyau de renvoi, les robinets et le bras 
de la douche. Installez une commande de débit à la 
tête de celle-ci: c'est plus économique. Une fois l'ins¬ 
tallation terminée, ouvrez l'eau et vérifiez les fuites. 
Calfeutrez le tour de la baignoire; l’eau ne pénétrera 
pas dans le mur. Posez la tringle du rideau. 





Les chauffe-eau 


Façon d’installer un chauffe-eau 

C'est la corrosion qui cause la panne du chauffe-eau. 
Son réservoir se perce alors et coule. Rien d'autre 
à faire que de le renouveler. Remplacez-le par un 
chauffe-eau neuf de mêmes dimensions et qui fonc¬ 
tionne au même fuel. Vous pouvez toutefois choisir 
un chauffe-eau plus gros et fonctionnant à un fuel 
différent. Certains d'entre eux, reliés au système 
d'eau chaude de la maison, ne sont que des réser¬ 
voirs d'une eau réchauffée par son voyage le long 
d’un serpentin. Les chauffe-eau doivent toujours être 
remplis d'eau. Leur température est contrôlée par 
un thermostat (120° à 180°)- L'eau chaude qui sort 


est remplacée par l'eau froide qui arrive par le fond 
du réservoir. 

Avant de mettre votre chauffe-eau au rancart, 
coupez son approvisionnement d'eau et de fuel. Re¬ 
tirez le tuyau d'huile (ou les fils électriques) et le 
tuyau de cheminée. Démontez les unions des tuyaux 
d’eau chaude et froide. Si votre réservoir n'en a pas, 
coupez les tuyaux, enlevez-en les extrémités et rem¬ 
placez par des unions. Puis videz le réservoir dans 
le renvoi à l’aide d’un boyau. Si la soupape de sûreté 
est en bon état, enlevez-la et réutilisez-la. Mettez le 
nouveau chauffe-eau en place. S’il n'est pas de même 


hauteur que l’ancien, ajustez les tuyaux d’arrivée 
pour les relier aux unions. Installez le dériveur de 
tirage (au gaz) ou le régulateur de tirage (à l’huile) 
fourni avec le chauffe-eau. Replacez le tuyau de che¬ 
minée, le tuyau d'huile ou les fils électriques. 

Emplissez d'eau avant d’allumer le brûleur ou de 
mettre le contact. Vous n'avez qu'à ouvrir l'eau et 
à ouvrir aussi un robinet d'eau chaude. Quand l’eau 
commence à couler régulièrement, fermez ce robinet 
et faites démarrer le chauffe-eau. Placez le thermo¬ 
stat à environ 140°. Si vous manquez d’eau chaude, 
haussez le degré de température. 


Soupape de 
sûreté 


Placez ici 
la soupape de 
sûreté 


Lxlsolant 


Tuyau d’arrivée 
d’eau froide 



Electrode 

positive 


Tuyau de 
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Chauffe-eau à l'huile 


Chauffe-eau au gaz 


Chauffe-eau à l'électricité 
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Les lessiveuses 


Façon d’installer une lessiveuse 

Les tuyaux d’entrée d’eau chaude et d'eau froide des 
lessiveuses automatiques doivent avoir W t et le 
raccord du système de renvoi, V/ 2 ". S'il s'agit d'un 
renvoi au plancher, ce dernier doit se déverser dans 
un égout ou dans une fosse septique. Le courant doit 
être de 117 volts, les fusibles de 15 ampères ou mu¬ 
nis d'un coupe-circuit (p. 252). 

Les tuyaux d'approvisionnement d'eau doivent être 
munis de colonnes d'air si vous voulez éviter que 
des coups de bélier ne les agitent quand les valves 
se ferment après un cycle de remplissage ou de 
rinçage. 

Les colonnes d'air des lessiveuses ont un tuyau un 
peu plus gros que les tuyaux d'arrivée et sont longs 
de 24", ce qui offre un bon coussin. 

Les tuyaux d'approvisionnement d'eau doivent 
comporter des robinets d'arrêt. On ferme ceux-ci 
après usage pour soulager la lessiveuse de la pres¬ 
sion. De plus, on peut effectuer des réparations à la 
lessiveuse sans avoir à couper l'eau complètement. 

La lessiveuse doit être munie d'une mise à la terre. 
La plupart des fiches des lessiveuses ont une troi¬ 
sième dérivation. Certains fabricants vous recom¬ 
manderont d'employer un adapteur (voir vignette) 


Plaque de réceptacle Boîte de 



si votre douille ne peut recevoir une fiche à trois 
dérivations. Ces adapteurs sont vendus partout, mê¬ 
me s'ils ne sont pas reconnus officiellement (p. 257). 

Après avoir raccordé tous les tuyaux, serrez les 
écrous de blocage des boulons aux quatre coins de 
la lessiveuse afin qu'elle soit bien d'aplomb. Mettez 
des cales de caoutchouc entre la tête des écrous et 
le plancher. Certains fabricants vendent des rou¬ 
lettes amovibles qui sont très utiles pour déplacer 
la machine. Ces roulettes se vendent en sus et sont 
très pratiques pour permettre un déplacement facile 
quand il faut nettoyer ou réparer l'appareil. 



> • m v' ; 

- Tuyau d’eau froide 

Ü ; v il H. 

^ Colonne d'air de 24" 


. Tuyau d'eau 
chaude 


Collier de métal 


Prise de courant reliée 
à la terre 


iiüi 

mu 


Montant 


Bltres.eB 

HÜ 

à mailles^ 


pour éviter 
le refoulement 
de l’eau g 


Boyau de 
drainage 


Renvoi actuel 
du sous-sol 


Le renvoi doit 
avoir de 33" 
à 72" de haut 
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Les machines à laver la vaisselle 


Réparations et entretien 

Ce dont se plaignent le plus les personnes qui utili¬ 
sent les machines à laver la vaisselle, c'est que leur 
vaisselle n'est pas propre et reste terne après le 
lavage. Si vous êtes de ce groupe, lisez les indica¬ 
tions relatives au rinçage et au chargement que 
vous trouverez plus bas avant d'avoir recours aux 
services d'un spécialiste en la matière. 

L'eau de l'appareil devrait être entre 140° et 160°. 
Peut-être la vôtre est-elle trop froide. Vérifiez sur le 
réservoir d'eau chaude si l'indicateur est bien placé. 

De temps à autre, il faut nettoyer le filtre du ren¬ 
voi. Si de gros morceaux de nourriture restent collés 
aux assiettes après le lavage, c'est que le filtre est 
probablement bouché. Rincez-le sous le robinet. 

Les gens se plaignent aussi des fuites d'eau qui 
se font autour de la porte, pendant le lavage. Ce 
problème sans importance est ordinairement le fait 
d'appareils démodés. A la longue, le joint d'étan¬ 
chéité qui encercle la porte s'use et perd de sa sou¬ 
plesse. Il est facile de le remplacer, il suffit d'en 
acheter un chez le marchand qui distribue la même 
marque et de poser le nouveau joint en faisant 
l'inverse des gestes posés pour enlever l'ancien. 

Si la machine ne part pas, vérifiez le fusible ou 
le coupe-circuit. Si le nouveau fusible saute, appelez 
l'expert. 

Une minuterie défectueuse peut causer une panne. 
Cet interrupteur commande les différents cycles de 
lavage et règle automatiquement la durée de cha¬ 
cun. 

Vous découvrirez, aux indices suivants, que la 
minuterie de votre appareil est défectueuse: l'appa¬ 
reil ne fonctionne pas, bien que les fusibles et les 
coupe-circuits soient en bon état; l'appareil accom¬ 
plit un cycle ou deux puis s'arrête ou, encore, n'ac¬ 
complit qu'un cycle sans passer au suivant. 

Il est facile de remplacer une minuterie. Notez le 
nom et le numéro de votre appareil; le marchand 
vous en vendra une toute pareille, mais en bon état. 

La minuterie comprend plusieurs fils, tous aussi 
importants les uns que les autres. Vous les relierez 
facilement si vous avez eu la précaution de tracer 
un diagramme illustrant la position de chacun d'eux 
avant de les retirer de l'ancienne minuterie. 

Si la minuterie n'est pas coupable des ennuis que 
vous cause l'appareil et que le problème dépasse vos 
connaissances, ayez recours à un spécialiste en la 
matière. 



Pour retirer fa minuterie, enlevez 
d'abord le bouton de commande; en¬ 
levez les vis en retenant le panneau 
du devant. 



Débranchez avant de toucher à la mi¬ 
nuterie. Posez les fils un à un, de l’an¬ 
cienne à la nouvelle, pour éviter les 
erreurs. 



Les filtres bouchés s’enlèvent facile¬ 
ment. Ils sont en plastique ou en métal 
et on les lave très facilement sous le 
robinet. 


Quelques problèmes et leurs remèdes 


PROBLÈME 

CAUSE POSSIBLE 

REMÈDE 

L’appareil ne 
fonctionne pas 

Porte entrouverte 

Appuyez davantage sur la porte 

Interrupteurou minuterie 

Changez-les 

Correcteur emmêlé 

Ajustez, si nécessaire 

Circuit ouvert 

Vérifiez fusibles et coupe-circuits 

La vaisselle est 
mal lavée 

Mauvais savon 

Utilisez un savon approprié 

Chargement incorrect 

Suivez les indications 

Rinçage incorrect 

Rincez d’abord 

Eau trop froide 

Réglez le chautfe-eau 

Manque d’eau 

Libérez l’arrivée d’eau 

Filtre bouché 

Enlevez et nettoyez 

Minuterie défectueuse 

Changez-la 

Solénoïde 

Remplacez ou appelez le dépanneur 

. Bobine de mesurage 
défectueuse ou ma! ajustée 

Remplacez ou appelez le dépanneur 

Le réservoir 
coule 

Fuite dans fa valve de purge 

Resserrez la couronne de la valve 

Valve d’entrée qui ne 
s’ouvre pas 

Vérifiez ie raccord; réparez ou 
changez le solénoïde 

L’appareil est 
bruyant ! 

Solénoïde mal centré 

Replacez la tige centrale 

Moteur désaligné 

Réalignez-le ou appelez le dépanneur 

Vibrations 

Assujettissez l’appareil 

La pale de l’hélice 
touche au grillage 

Vérifiez et ajustez, au besoin 

La porte ou le 
couvercle ne 
ferment pas 

Garniture du couvercle 
coincée 

Desserrez les vis et ajustez 

Le remplissage 
est insuffisant 

Basse pression d’eau 

Vérifiez la pression du robinet 
et de l’entrée 

La purge est 
lente 

Solénoïde de purge 
défectueux 

Vérifiez; changez le solénoïde 

Séchage 

inadéquat 

Température de l’eau 

Placez le thermostat à 150° 

Valve d’entrée d’eau 

Remplacez la rondelle du siège 

Elément chauffant qui ne 
fonctionne pas 

Placez la minuterie au cycle de chauf¬ 
fage; voyez si l’élément fonctionne 
comme il le doit. Si non, changez. 

L’argenterie 

ternit 

Eau impropre au lavage 

Mettez moins de détergent. Si l’eau 
est dure, posez un adoucisseur d’eau 
ou un filtre à minéraux. 
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Pompes de puisard 


Installation d’une pompe de puisard 

La pompe de puisard aspire l'eau de pluie ou des 
renvois qui s'accumule dans une fosse — autour de 
la fondation, sous le plancher du sous-sol ou dans 
les renvois du sous-sol. On se sert d'une pompe 
quand le niveau de l'égout est au-dessus du plancher 
du sous-sol. La fosse et la pompe protègent le sous- 
sol des inondations. Les fosses sont faites de dalles 
de 24" de large posées à la verticale sur un lit de 
gravier, sous le plancher du sous-sol. 

En s'accumulant, l'eau atteint un flotteur qui ac¬ 
tionne le moteur de la pompe; en se retirant, elle 
libère la flotte qui descend et coupe le moteur. Cette 
flotte est réglable et peut s'ajuster à différents ni¬ 
veaux. Toutes les pompes de puisard possèdent un 


interrupteur avec flotteur. Des filtres munis de gril¬ 
lage empêchent les corps solides de boucher la 
pompe. Lorsque vous installez une pompe de pui¬ 
sard, faites partir du renvoi de celle-ci un tuyau de 
plastique flexible de 114" et amenez-le à l'égout du 
sous-sol. Parfois une pompe se déverse dans un bas¬ 
sin; les pompes des sous-sols et des fondations peu¬ 
vent se déverser dans une fosse ou sur un terrain. 
Dans le tuyau, installez une soupape d'arrêt en lai¬ 
ton de 114", sa flèche dirigée vers l'extérieur pour 
empêcher le retour de l'eau dans la pompe. Ajustez 
le niveau du flotteur. Faites un couvercle avec du 
contre-plaqué d'extérieur de 3 4". Branchez sur le 117 
volts avec une fiche à trois fils. 


Pompe de puisard portative 


Moteur abrité 
refroidi par air 



Dessous de la crépine 


Le pompage de l’eau dans les sous-sols, réservoirs, 
étangs, fossés, bateaux, etc., devient facile grâce à une 
pompe électrique. La plus pratique est celle qui s’amorce 
d’elle-même et qui pompe même l’eau sale. Il faut deux 
boyaux: un qui aspire, un qui déverse. Pour la suction, 
la hauteur entre l’eau et la pompe ne doit pas excéder 20'. 
Pour le déversement, elle peut être de 30' ou plus au-des¬ 
sus de la pompe. Le boyau aspirant doit posséder un filtre. 
On peut ajouter un accessoire qui suce l’eau à la manière 
d’un aspirateur domestique. 


. Interrupteur 
automatique 


Soupape de 
retenue 
en laiton 


Tuyau de 
plastique 
vers l'égout 



Sens de l'écou¬ 
lement de l'eau 


La pression de 
l’eau ouvre 
la soupape dans 
cette direction 


Pompe de puisard sur pied 
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Solutions à certains problèmes 


Détendeur de pression 

Lorsque la pression d'eau d'une maison dépasse 
60 livres au pouce carré, il faut installer un 
détendeur de pression. Une pression d'eau élevée 
fait goutter les robinets, augmente les bruits dans 
la tuyauterie et cause des fuites d'eau. Cet excès de 
pression peut endommager la tuyauterie en multi¬ 
pliant les coups de bélier (p. 224). 

Pour éviter cet ennui, installez un manomètre sur 
un robinet afin de vérifier la pression de l'eau (il est 
plus économique d'acheter un manomètre que d'ap¬ 
peler le plombier) puis, si la chose s'avère nécessaire, 
posez un détendeur de pression. Ce détendeur est 
une valve, plus petite qu'un compteur à eau, qui se 
place près de l'entrée d'eau, après la valve d'arrêt. 
Il porte une union qui facilite le raccordement. Ré¬ 
glez ensuite la pression à 50 livres par pouce 
carré, ou selon vos désirs. 



Les régulateurs de pressfon stabilisent une pression souvent 
élevée et erratique, La plupart sont réglés en usine à 50 livres au 
pouce carré. Posez-les derrière la valve d’arrêt principale. Le 
raccord vers les gicleurs s’enlève avant la régulation. 


Evier à égout surélevé 



Un évier situé sous fe niveau de l’égout doit posséder une pompe 
qui déverse les eaux usées dans l’égout. Les pompes à moteur 
sont conçues à cette fin. On lance le moteur chaque fois qu’on 
utilise l’évier. 


Toilettes à égout surélevé 

Vous pouvez installer des toilettes à égout surélevé 
dans un sous-sol, même si l'égout est au-dessus du 
niveau du plancher. Vous n'avez besoin d'aucun 
tuyau sous le plancher. L'eau pénètre dans le sys¬ 
tème de chasse par une valve à double action, ali¬ 
mentée par un tuyau d'eau froide de W ou plus de 
diamètre. Une soupape d'arrêt sur la valve coupe le 
retour des eaux usées. Quand on actionne la chasse, 
la valve expédie l'eau par un petit tuyau flexible, 
vers un jet désintégrant placé sur le raccord en T, 
derrière la cuvette de porcelaine blanche. Les corps 
solides sont défaits. Ensuite, la valve de chasse lance 
l'eau vers un jet de chasse qui pousse les déchets 
liquéfiés hors de la cuvette et les refoule par un 
tuyau de montée vers un tuyau d'évacuation agissant 
par gravité. La pression d'eau doit être de 40 livres 
au pouce carré pour une hauteur de levée maximale 
de 10 pieds. La tuyauterie est facile à trouver. Toutes 
les indications sont fournies avec l'appareil et doi¬ 
vent être suivies à la lettre. Fixez solidement le bas 
de la cuvette dans un mélange de pâte de bois. Mon¬ 
tez la valve de chasse à 6 pouces ou plus au-dessus 
de celle-ci et raccordez-la par une union au tuyau 
d'arrivée. Placez le tuyau de montée et raccordez-Ie 
au tuyau d'évacuation supérieur. Ouvrez l'eau et ac¬ 
tionnez la chasse plusieurs fois pour retirer l'air du 
système. 


Pente de IIA" du tuyau de 
renvoi (au moins Vu" au pied) 


Soupape d’arrêt 


Valve de chasse 



Valve d’arrêt 


Vers l’arrivée 
d’eau 


Tuyau de cuivre flexible 

Les toilettes à égout surélevé utilisent seulement 214 gallons d’eau par chasse. Aucun tuyau n'est nécessaire sous le plancher. 
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Traitement des eaux domestiques 


Façon d’adoucir l’eau 

L'eau de pluie est l'eau naturelle la plus pure qui 
soit. Lorsqu'elle s'infiltre dans la terre, elle absorbe 
du calcium, du magnésium et d'autres minéraux. 
Quand ces corps ne sont pas dissouts dans l'eau 
mais en suspension, ils forment l'eau dure. 

On mesure souvent la dureté en grains de carbo¬ 
nate de calcium par gallon, comme suit: 


Moins de 1 .douce 

de 1 à 3.5 . moyennement douce 

de 3.5 à 7.0.dure 

de 7.0 à 10.5.très dure 

plus de 10.5 . extrêmement dure 


Au Canada, les eaux se situent entre 3 et 30 grains 
au gallon. L'eau dure exige davantage de savon et 
de détergent, cause des cernes à la baignoire, laisse 
le linge d'un blanc douteux et obstrue les tuyaux. 
Les légumes cuits dans cette eau durcissent. 



Parmi les autres effets secondaires, mentionnons: 
le fer rouge (visible), le fer coloïdal (invisible), le 
manganèse (dépôts noirs), l'hydrogène sulfuré (odeur 
d'œufs pourris), l'eau corrosive (contenant de l'acide, 
de l'oxygène), la turbidité, la fluorure (cette dernière 
est quelquefois avantageuse) et des nitrates (poi¬ 
sons). 

On peut résoudre la plupart des problèmes grâce 
à des mesures appropriées. Les fabricants d'adou¬ 
cisseurs d'eau se chargent habituellement des tests 
gratuitement. 

L'adoucisseur d'eau qui répond le mieux aux 
attentes est l'appareil à filtrer l'eau. Cette dernière 
passe au travers d'un composé de résine minérale 
ou synthétique qui change les ions de magnésium 
et de calcium (particules chargées d'électricité) en 
ions de sodium. Le composé est régénéré lorsqu'on 
le filtre à l’eau salée. La forte concentration de so¬ 
dium dans l'eau salée expulse les ions de calcium 
et de magnésium qui sont chassés, et l'adoucisseur 
est rénové. On achète ou on loue un adoucisseur 
d'eau avec le service. L'appareil loué est changé 
régulièrement et régénéré à l'usine. Le propriétaire 
d'un appareil doit régénérer celui-ci lui-même, par 
l'addition de sel. 

Certains adoucisseurs ont un indicateur et font la 
régénération automatiquement. Les semi-automati¬ 
ques fonctionnent par une minuterie. Seulement une 
partie de l'eau d'une maison nécessite l'adoucisse¬ 
ment. L’eau des boyaux et celle des toilettes n'en 
ont pas besoin. Parfois, seule l'eau chaude est adou¬ 
cie. Si toute l'eau l'était, les personnes qui ne doi¬ 
vent pas boire d'eau adoucie (à cause d'un régime) 
devraient utiliser une canalisation indépendante. 
L'installation de l'adoucisseur d'eau est facilitée par 
le tuyau flexible. Reliez au tuyau de service la valve 
d’arrêt principale et les embranchements des robi¬ 
nets extérieurs. Si toute l'eau de la maison doit être 
adoucie, reliez avant le chauffe-eau; si seule l'eau 
chaude doit l'être, reliez au tuyau d’eau froide allant 
au chauffe-eau. Posez des coudes aux deux bouts du 
raccord et des adapteurs appropriés. Reliez un tuyau 
depuis le tuyau d'arrivée jusqu'à l'entrée de l'adou¬ 
cisseur et un autre depuis le tuyau d’arrivée jusqu'à 
la sortie de l'adoucisseur. Ouvrez l’eau, et votre eau 
sera adoucie. L'écoulement de l'eau du régénérateur 
peut se faire sur le terrain ou dans l'égout, sans 
dommage pour la cuve septique. 












Traitement des eaux domestiques 


Façon d’enlever les impuretés de l’eau 

Les adoucisseurs d'eau retirent une certaine quan¬ 
tité de fer, mais, pour en retirer de plus grandes, 
il faut un filtre qui retienne à la fois le fer dissout 
et le fer en suspension. Ce filtre contient un minerai 
qui remplit cette fonction. Il doit être régénéré 
périodiquement par un lavage pour que soit expulsé 
le fer oxydé qui s’y est amassé. La plupart de ces 
filtres sont automatiques. Si l'eau contient peu 
d'oxygène, on nettoie le filtre avec du permanganate 
de potasse. Ce poison doit être expulsé complète¬ 
ment du filtre avant qu'on le réutilise. 

On se sert d'un filtre à fer combiné à un filtre à 
charbon activé pour retirer des eaux de puits le 
sulfure qu'elles contiennent. On fixe ce filtre au 
tuyau de l'évier ou au robinet de la cuisine. 

On peut traiter l'eau légèrement contaminée à 
l'aide d'un injecteur automatique de chlore qui ré¬ 
pand, dans le tuyau d'alimentation, du chlore qui 
tue les bactéries et précipite les particules solides 
indésirables. Un injecteur de chlore employé avec 
un filtre à sédiments enlève très bien le fer. Le filtre 
à sédiments est muni de sable et de gravier ou d'une 
cartouche remplaçable qui retire, de l'eau, les par¬ 
ticules en suspension. Un injecteur de chlore combi¬ 
né à un filtre à charbon traite bien l'eau sulfureuse. 

On traite l’eau corrosive en ajoutant un filtre 
neutralisant et un canal d'alimentation de polyphos- 
phate à la canalisation principale. Le filtre neutrali¬ 
sant injecte, dans l'eau, des agents qui réduisent la 
corrosion. Il faut nettoyer et regarnir le filtre, de 
temps à autre. Un canal d'alimentation de phosphate 
laisse fondre lentement dans l'eau des cristaux de 
phosphate qui forment une couche protectrice sur 
les tuyaux et le chauffe-eau, ralentissant la corro¬ 
sion. Il faut remplacer ces cristaux périodiquement. 

Un adoucisseur d'eau peut parfois clarifier l'eau 
trouble. On obtient de meilleurs résultats en com¬ 
binant un filtre à sédiments avec un filtre à charbon. 
Si l'eau est vraiment trouble, il faut un canal d'ali¬ 
mentation chimique en plus d'un filtre à sédiments. 

L'eau qui a un mauvais goût doit passer par un 
filtre à charbon. L'eau salée saumâtre présente un 
problème de traitement spécial, de même que l’eau 
qui doit être débarrassée de sodium ou d’autres 
minéraux. Il existe deux bons traitements: l’osmose 
inversée et la désionisation. 

Séparer l'eau des impuretés qu'elle contient par 
une membrane d'acétate de cellulose, c'est cela, 


Filtre à charbon activé 


l’osmose inversée. Les impuretés se logent d’un côté 
de la membrane et sont chassées. L'eau qui passe 
de l'autre côté est pure. 

Un appareil d'osmose inversée coûte environ $240. 
et peut traiter suffisamment d'eau pour les besoins 
d'une famille moyenne en eau potable, eau de cuis¬ 
son, eau pour le fer à vapeur et pour la batterie de 
la voiture. Il ne contient pas de pièces mobiles et 
n'a pas à être régénéré. La pression d'eau ordinaire 
suffit à l’actionner. Sa membrane résiste environ 
deux ans et coûte à peu près $40. L’appareil se relie 
au tuyau d'eau froide, sous l'évier. 

La désionisation de l'eau peut enlever de celle-ci 
presque tous les solides qui s'y dissolvent et la rend 
propre à presque tous les usages. L'action s’effectue 
en deux étapes, au moyen de deux résines d'échange 
d'ions déposées dans deux contenants ou dans un 
seul. Le premier minéral est celui-là même qu'on em¬ 
ploie pour adoucir l'eau, sauf qu'il est chargé d'ions 
d'hydrogène plutôt que d'ions de sodium. Quand 
l'eau le traverse, les ions positifs d'hydrogène qu'il 
contient se dégagent dans l'eau et les ions minéraux 
positifs (fer, carbonates, etc.,) sont retenus. Puis 
l’eau passe immédiatement dans un autre bain de 
résine chargé d’ions négatifs d'hydroxide. Ces ions 
se dégagent dans l'eau et les ions minéraux négatifs 
(chlorides, bicarbonates, etc.) sont recueillis et rete¬ 
nus. Les ions d'hydrogène et d’hydroxide dégagés 
dans l'eau se réunissent alors pour former de l'eau 
pure. 

Ces résines, comme celles employées pour l'adou¬ 
cissement, s’épuisent, et leurs ions ne peuvent être 
régénérés que par un procédé d’usine: un acide puis¬ 
sant sert à régénérer le premier minéral; un alcali 
régénère le deuxième. 

La désionisation de l'eau, inestimable, en certains 
cas, coûte cher. Les appareils de désionisation, appe¬ 
lés aussi déminéralisateurs, sont conçus pour être 
raccordés à la tuyauterie ou reliés à un robinet. On 
jette ces derniers modèles quand ils sont épuisés. 

Après avoir identifié le problème causé par votre 
eau, vous pouvez compter que l'une ou l’autre de ces 
méthodes de conditionnement vous apportera une 
solution. 

Vous pouvez installer vous-même votre adou¬ 
cisseur d'eau et vos filtres, mais les canaux d'ali¬ 
mentation doivent être mis en place par des spé¬ 
cialistes. 


/Coude 

| -j-Tuyau d’alimentation d’eau froide 

Bouton de 


Union 

D’abord, sectionnez 

le tuyau d’arrivée d’eau 
froide sous l’évier. Ins¬ 
tallez les coudes, la 
soupape d’arrêt, le tuyau 
neuf, l’union et le filtre 
pour que toute l’eau 
froide passe dans le 
filtre à charbon. 



Appareil d’osmose inversée 



Le préfiltre dans l’appareil moulé de trois gallons empêche 
les corps étrangers d’atteindre la membrane d’osmose 
inversée qui est tournée en spirale autour d’une tige 
centrale et ne laisse passer que l’eau purifiée. Le filtre 
enlève tout goût ou toute odeur à l’eau. 
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Dispersion des eaux d’égout 


Système de dispersion privé 

Il est peu probable que vous ayez l'intention de 
construire votre propre système de dispersion des 
eaux d'égout, étant donné le travail de creusage 
exigé. Il faut une canalisation, une fosse septique et 
un terrain approprié. Nous vous donnons les rensei¬ 
gnements; libre à vous de planifier votre système et 
d’en discuter avec les autorités locales qui doivent 
l'approuver. 

Vous devrez vérifier, par des tests, la qualité d'ab¬ 
sorption du terrain, si vous ne la connaissez déjà. 
Dans le terrain choisi, creusez, avec une tarière à 
poteaux, six trous de 18" à 36" de profondeur et rem¬ 


plissez-les d'eau; après 24 heures, voyez à ce que 
chaque trou contienne environ 6" d'eau. Plantez une 
règle et chronométrez en combien de minutes l'eau 
baissera d'un pouce. Le tableau indique le minimum 
de pieds carrés de terrain nécessaires pour chaque 
pièce de la maison. La loi exige que les fosses septi¬ 
ques et les champs d'épandage soient à une certaine 
distance des maisons, des puits, des immeubles et 
des arbres. Une canalisation étanche relie la maison 
à la fosse septique. Cette canalisation peut être en 
fonte, en plastique soudé au dissolvant, en tuiles 
d’argile vitrifié autoscellantes, en tuyaux de fibre à 



,s^ ; ■ ■ j|||i 


Collecteur des' 
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Fosse septique 


Boîtes 
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en béton, 
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2" de pente 
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par 50' 
de tuyau 


Tuyaux d’argile 
troués 


Puits 




Minutes 

au 

pouce 


Surface d’absorption 
au pied carré par 
pièce 


2 (ou moins) 

3 

4 

5 

10 

15 

30 

60 

Plus de 60 


85 

100 

115 

125 

165 

190 

250 

330 

Impropre pour une fosse 


à partir de la 
maison 


Boîte distributrice 
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Fosses d’infiltration trop petites pour un champ d’épandage 


joint conique ou en tuyaux d'amiante et ciment 
autoscellants. Le tuyau est ordinairement de 4"; la 
pente de 1 4" au pied. On exige parfois du tuyau 
en fonte pour les derniers cinq pieds près de 
la maison. La fosse peut être en béton précoulé, en 
acier enduit d'asphalte, en blocs de béton, en red- 
wood, en tuiles d'argile ou en briques de plastique 
avec fibre de verre. Les déchets reposent au fond de 
la fosse et se décomposent. La sortie est plus basse 
que l'entrée, pour éviter le retour des déchets. Toute la 
fosse est enfouie sous terre. Lors du nettoyage, on creu¬ 
se un trou jusqu'à la porte d’accès qu'on retire. Placez 
la fosse de telle sorte qu'un camion puisse y accéder 
facilement. La fosse doit être d'une dimension appro¬ 
priée aux besoins d'une famille, comme l'indique le 
tableau qui tient compte de l’emploi des broyeuses, 
lessiveuses et machines à laver la vaisselle. 

Les lois varient quant aux déchets acheminés vers 
une fosse. Parfois, il faut un collecteur pour les 
graisses de cuisine. Il arrive qu'il faille une canali¬ 
sation des eaux des toilettes vers une fosse et une 
autre des déchets dans un champ d'épandage, mais, 
habituellement, tous les égouts se déchargent dans 
la fosse septique. 
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Dispersion aes ccjua u eyuui 


Couvercle d’entrée 



La fosse septique en béton précoulé se nettoie grâce à un La fosse septique en acier est enduite d’asphalte, ce qui la 
couvercle d'accès. Le té d’entrée aère et empêche les écla- protège de la corrosion. Elle peut durer plusieurs années dans 
boussures; le té de sortie empêche l'écume de déborder. un sol non corrosif. 


Façon d’installer une fosse septique 

Demandez à un entrepreneur de creuser à la ma¬ 
chine le trou de la fosse septique et les fossés de 
drainage qui y conduisent. Le lit de ces fossés sera 
ensuite couvert de gravier ou de pierre concassée. 
Une canalisation étanche, reliée à la fosse, se rendra 
à une boîte distributrice en béton enfouie sous terre. 
C'est cette distributrice qui dirige l'écoulement vers 
deux ou vers plusieurs tuyaux posés sur du gravier, 
soit de niveau, soit en une pente de pas plus de six 
pouces aux 100 pieds. 

La canalisation peut être faite en tuiles d'argile ou 
de béton mesurant 4" ou en tuyaux de fibre ou de 
plastique perforé. On peut poser des tuiles d'un pied 
de long mais, lorsqu'on le fait, on laisse un espace 
entre elles pour l'infiltration. 

Les tuyaux perforés dont disposent les magasins 
ont dix pieds de long. Rappelez-vous que les canali¬ 
sations d'égout ne doivent pas être étanches. 

Une fois en place, les tuiles sont recouvertes de 
gravier, et le gravier lui-même, de papier goudronné. 
De la sorte, le sol de remplissage n'obstrue pas la 
canalisation de terre. Quand le système aura été 
inspecté, on recouvrira la canalisation de terre et de 
gazon. 

Nombre de pièces _ Capacité minimale de la fosse 

2 ou moins 500 gallons 

3 600 gallons 

4 750 gallons 

5 900 gallons 

Sur un terrain incliné ou montagneux, on con¬ 
struit un autre type d'égout: le champ d'épandage 
en série. Il s'agit de creuser des fossés qui soient de 
niveau tout autour du terrain, chaque fossé étant 
plus bas que le suivant. Une tranchée ne se déverse 
dans une tranchée inférieure que quand la profon¬ 
deur des dépôts de la tranchée supérieure atteint le 
dessus du lit de gravier. Ainsi, la première tranchée 
doit déborder avant de se déverser dans la seconde. 
La boîte distributrice est éliminée. 

On n'a pas à se préoccuper du gel de la fosse sep¬ 
tique ou des tuyaux. L'eau chaude de la maison et 
l'action des bactéries procurent de la chaleur. 

Dans une fosse septique neuve, aucun traitement 
spécial n'est nécessaire pour entamer une action 
bactérienne. Chaque année, on doit vérifier la hau¬ 
teur des ordures. Pour ce faire, on enlève le couver¬ 
cle de la porte d'accès, on enfonce un bâton jusqu'au 




Boîte distributrice (3 sorties) Boîte distributrice (4 sorties) 

fond de la fosse et on le retire. Si on a préalablement 
enveloppé le bout du bâton d'un tissu pâle, on verra 
clairement la profondeur des ordures. Le tableau 
ci-contre indique le degré d'accumulation toléré. 

Quand ces niveaux sont atteints, il faut vider la 
fosse à la pompe. Il est préférable d'appeler un spé¬ 
cialiste dans le nettoyage des fosses septiques. 

Parfois, on se sert de produits chimiques pour 
hâter la précipitation. Il y a différents produits pour 
différentes conditions. Les plus employés sont la 
chaux et le sulfate d'alumine. 

On ajoute parfois de la levure pour activer l'action 
des bactéries. Mélangez la levure à l'eau chaude dans 


un seau et versez-la dans la cuvette de la toilette. 
Une demi-livre de levure suffit pour faire le travail. 
Fosses d'aisance: La principale différence entre une 
fosse d'aisance et une fosse septique est que la fosse 
d'aisance ne décompose pas et ne traite pas les eaux 
des égouts. Ce n'est qu'un réservoir qui laisse les 
eaux s'infiltrer dans la terre. Les fosses d'aisance 
sont loin d'être hygiéniques et peuvent devenir une 
menace à la santé. 

Une fosse d'aisance située près d'une source d'eau 
souterraine polluera l'eau, à la longue, et celle-ci ne 
sera plus potable. De plus, les matières polluées 

DISTANCE ENTRE LE FOND DE LA FOSSE 
ET LE DESSUS DES ORDURES 


Contenance de la fosse 

(gallons) 

Profondeur du liquide (pieds) 
3 4 5 

500 

11 

16 

21 

750 

6 

10 

13 

900 

4 

7 

10 

1000 

4 

6 

8 


remonteront à la surface où elles se décomposeront 
en émettant des odeurs nauséabondes. 

Pour ces raisons, ces fosses sont prohibées en plu¬ 
sieurs endroits. 
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Lsispersion aes eaux a egoui 


Installation d’une fosse d’infiltration 

On ne peut installer une fosse septique sur un ter¬ 
rain trop petit, trop accidenté ou trop montagneux. 
Mieux vaut une fosse d'infiltration. Celle-ci est faite 
d'une série de trous dans le sol dont les parois sont 
tapissées de pierre, de brique ou de blocs de béton. 
L'infiltration se fait par le fond en terre et par les 
parois poreuses. On remplit de gravier les fosses 
dont les murs sont faibles. Un couvercle amovible 
permet le nettoyage, au besoin. Les tuyaux en T 
servent à l'aération des canalisations et empêchent 


Fosse en blocs sans joints de mortier 


les éclaboussures. La canalisation de ces fosses est 
faite de tuiles aux joints ouverts et comporte une 
boîte distributrice semblable à celles des tranchées 
des champs d'épandage. 

Ces fosses peuvent être de toutes dimensions et 
ne sont pas nécessairement rondes. L'excavation est 
faite au bélier mécanique puis remplie de pierres et, 
enfin, recouverte d'une couche de remblayage. 

L'infiltration se fait surtout par les murs, dans les 
petites fosses; ceci les rend plus efficaces au pouce 


Fosse en pierre sans joints de mortier (remplie de gravier) 


carré que les grandes. Par conséquent, une grande 
fosse doit couvrir une surface beaucoup plus grande 
que l'ensemble de plusieurs petites. 

On peut construire une fosse même dans une 
pente raide. Les arbres dont les racines pénètrent 
dans une fosse absorbent les résidus. On facilite la 
pénétration des racines en construisant des fosses 
sans mur ou remplies de pierres. Quelquefois, la 
canalisation d'un champ d'épandage se termine dans 
une fosse d'infiltration qui accepte le trop-plein. 

Champs d’épandage en pente 



On peut ériger des champs d’épandage relativement de 
niveau sur un espace dont la pente est inférieure à 6" aux 
100 pieds. Sur un espace montagneux ou escarpé, on 
construit des champs en série. Il sont composés de plu¬ 
sieurs fosses de niveau autour du terrain, chacune plus 
basse que la précédente. Les liquides ne se déversent 
dans la fosse inférieure que lorsque la profondeur du 
liquide dans la fosse supérieure atteint le dessus du )it de 
gravier. Ainsi, chaque fosse se déverse dans la fosse 
inférieure, il n’y a pas de boîte distributrice. Dans ces 
genres de champs, la sortie de la fosse septique doit être 
au moins 4" plus bas que l’entrée. 


Toute l’installation 
est souterraine 


Tous les raccords 
à partir de la maison 
jusqu'à la boîte 
distributrice sont étanches 
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section 8 


sommaire 


L électricité lait partie de notre 
vie quotidienne et constitue î'un 
des éléments essentiels de notre 
confort. 

Tout le monde l'utilise, mais, 
quand il s'agit de la maîtriser, 
pour quelque réparation ou ins¬ 
tallation, il convient de connaître 
au moins les rudiments de sa 
technique cl quelques règles de 
sécurité. Le but de ce chapitre est 
de vous aider à acquérir les con- 
n a i s s a n ces loch n i q u es si m pies 
mais essentielles qui vous per met¬ 
tront d'effectuer les travaux né¬ 
cessaires à la réalisation de vos 
projets dans ce domaine. 
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Fusibles et coupe-circuits 


Leur fonction 

Les fusibles et les coupe-circuits sont les gardiens 
de votre système électrique. Quand un fusible saute 
ou qu’un coupe-circuit se déclenche, c’est un signal 
d’alarme. Quand deux fils électriques se touchent 
parce que leur isolant est usé, quand un moteur est 
surchargé ou qu'un circuit dessert de trop nom¬ 
breux appareils électriques, le fusible vous en pré¬ 
vient en sautant. Il est inutile de remplacer ce 
fusible ou de replacer le coupe-circuit tant que vous 
ne connaîtrez pas la cause de l'interruption et que 
vous n'y aurez pas apporté de remède. Autrement, 
vous brûlerez un autre fusible ou déclencherez un 
autre court-circuit. 

Tel qu'indiqué plus haut, les fusibles sautent 
quand trop d’appareils sont branchés sur le même cir- 

Types de fusibles et de coupe-circuits 


cuit. Si un fusible saute quand vous utilisez le grille- 
pain, rappelez-vous que votre poêlon électrique et vo¬ 
tre fer à repasser sont sur le même circuit et que l’un 
ou l’autre est branché. Débranchez l'appareil en usage 
et remplacez le fusible ou replacez le coupe-circuit. 

Les courts-circuits font sauter les fusibles. Vous 
vous en rendez compte quand le mica est noirci ou 
décoloré. Lorsque le mica reste clair mais que le 
ruban métallique est brisé, il y a eu surcharge. 

Il est bon de munir son système d'un coupe-circuit 
qui se déclenchera dès qu'il y aura surcharge ou 
court-circuit. Gardez des fusibles de rechange près 
de la boîte. Quand vous en changez un, remplacez-le 
par un autre de même capacité, un 15 ampères par 
un 15 et non par un 20. 



Tableau des fusibles avec Tableau de coupe-circuit 

fusibles sectionneurs avec fusible sectionneur 



Un fusible se visse comme 
une ampoule. Le ruban mé¬ 
tallique indique que le fusi¬ 
ble est bon. S’il est brûlé, le 
verre est noirci ou le ruban 
brisé. 


Le fusible fusetron porte un 
ruban métallique avec res¬ 
sort permettant une certaine 
surcharge. On l’emploie sur 
les circuits des lessiveuses 
et des gros appareils. 


Le fusible de type S empê¬ 
che les erreurs puisque cha¬ 
que côté est fileté différem¬ 
ment. Le coupe-circuit avec 
douille remplace le fusible. 
S’il saute, pressez le bouton. 


Cartouches-fusibles: Le mo¬ 
dèle rond a une capacité 
maximale de 60 ampères. 
Celui avec lames, de plus 
de 60. Servez-vous d’une 
pince à fusibles. 


Les coupe-circuits sont comme les fusibles: ils ne 
sautent pas, ils se déclenchent. Ils sont de même 
capacité que les fusibles. Le coupe-circuit jumelé 
sert dans les circuits de 240 volts; le coupe-circuit 
deux-dans-un possède deux coupe-circuits égale¬ 
ment autonomes. 


Remplacement d’un fusible brûlé 

Dévissez le fusible après avoir coupé le courant. Si 
le fusible est de 15 ampères, remplacez-le par un 
autre de 15 ampères. S'il est de type " à cartouche ", 
tirez-le. Servez-vous d’une pince à fusibles pour les 
gros fusibles. 

Poussez en position “reset" ou "on" un coupe-cir¬ 
cuit qui s'est déclenché. Assurez-vous que vos pieds 
sont sur une surface sèche et gardez une main libre. 



Enlevez un fusible brûlé en le 

dévissant. Remplacez par un 
autre de même capacité. 



Si le tableau porte un sec¬ 
tionneur comme ci-haut, tirez- 
le pour dégager les fusibles. 



Tirez vers vous. Remplacez 
par des fusibles semblables, 
de même capacité. 



Un coupe-circuit déclenché: 

poussez le bouton en position 
“reset” ou “on”. 
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La connaissance de l’électricité 


Les termes et leur signification 

L’électricité circule dans les fils grâce à une pres¬ 
sion, un peu comme l'eau circule dans les tuyaux. 
Cette pression électrique se calcule en volts, ou 
voltage. Les maisons modernes reçoivent 120/240 
volts de pouvoir par l’entrée de service. Le pouvoir 
passe par un compteur qui le mesure et le distribue 
ensuite à travers la maison. 

La plupart des appareils utilisent un courant de 
120 volts; les gros appareils, comme les cuisinières, 
les fours, et quelquefois les lessiveuses et les sé¬ 
cheuses, exigent 240 volts. 

C'est le diamètre du fil qui détermine la quantité 
d’électricité transmise à un appareil ou à un groupe 
d’appareils. Cette mesure est l’ampère. 

Tout comme un gros tuyau transporte davantage 
d'eau qu'un petit, un gros fil conduit davantage 
d'électricité, là où elle est requise. Si le fil est trop 
petit pour la charge d'électricité qu'il porte, il chauf¬ 
fera et pourra causer un incendie. 

La canalisation électrique dans les murs et les 
plafonds est divisée en circuits. Chaque circuit est 
relié à des prises de courant murales et à des inter¬ 
rupteurs. Les gros appareils possèdent leur propre 
circuit. Chacun de ces circuits est protégé par un 
fusible ou par un coupe-circuit qui se déclenche s’il 
y a surcharge. 

Le nombre de circuits électriques d'une maison 
détermine le nombre d'appareils électriques qu'on 
peut y employer sans danger. 

Si votre maison a plus de vingt ans, sa canalisa¬ 
tion a sûrement besoin d'être rajeunie ou, du moins, 
d'être soigneusement examinée par un électricien 
compétent. 


Indices utiles 


Connexion à la ligne d’énergie 


A l'achat d’une maison neuve: Vérifiez le diamètre 
des fils électriques et le tableau de service. Un ser¬ 
vice idéal a de 100 à 200 ampères, à trois fils (n° 2 ou 
de calibre 3/0). Une maison munie d’une cuisinière 
électrique, d'un chauffe-eau, d’une sécheuse, d'air cli¬ 
matisé et d'accessoires exige au moins 150 ampères. 
A l’achat d'une ancienne maison: Vérifiez la capacité 
du tableau de service. La maison aura une valeur ac¬ 
crue si son câblage est de trois fils plutôt que de deux. 
Les renseignements contenus dans ces pages vous ai¬ 
deront à calculer l’électricité qui vous est nécessaire. 
Ainsi éclairé, vous prendrez de bonnes décisions. 
Lors de l’estimation de la canalisation électrique: 
La plupart des maisons du Canada (environ 90 % 
d’entre elles) ont besoin d'une nouvelle canalisation. 
Faites examiner la vôtre par un entrepreneur électri¬ 
cien — surtout si votre câblage n’a que deux fils — et 
décidez avec lui des améliorations indispensables à 
apporter. Les pages suivantes vous serviront de guide. 

La façon de lire un compteur 



Lorsque l'aiguille est placée entre deux chiffres, tenez 
compte du plus bas des deux. Les cadrans de cette 
illustration donnent, comme lecture, 8187. L’aiguille de cha¬ 
que cadran doit avoir dépassé un chiffre pour que celui-ci 
puisse être compté. Ainsi, l’aiguille du second cadran 
a dépassé le chiffre 1 mais n’a pas atteint le chiffre 2. 


Ne vous aventurez jamais à toucher à la connexion 
électrique qui alimente votre maison. Elle renferme 
des fils à haute tension très dangereux. S’ils sont en¬ 
dommagés, faites appel à la compagnie d'électricité. 


& 
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Les services publics ne 

fournissent que la con¬ 
nexion et les fils qui ali¬ 
mentent votre compteur. 
Tout le reste relève de 
vous, propriétaire, ou de 
l’entrepreneur électricien. 
Dans les nouvelles mai¬ 
sons canadiennes, le 
compteur est placé à 
l’extérieur, près de t’entrée 
de service. Les fusibles 
et les coupe-circuits sont 
toujours à l’intérieur. Le 
service de 150 ampères 
à trois fils est à recom¬ 
mander, mais on trouve 
encore des services de 
30 ampères à trois fils 
dans plusieurs maisons. 


Comment couper le courant 



« VBI WMWHW 

sont dans une 

hnît<a Ho 


boîte de. 
plastique 

Tirez la 
poignée 

Fusibles -H"0 


BWIWB UB «OUUUWIWB» 

On coupe le courant en 
tirant sur les boîtes de 
plastique. 


. 


mt 

interrupteurs 
pour couper 1< 
courant. ^ 


Interrupteurs 
de circuit 





Les boîtes du coupe- 
circuit ont un ou deux 
interrupteurs qui com¬ 
mandent le courant de la 
maison, il suffit de les 
pousser en position 
“off”. 




1 _ 



Fusibles 


rupteurs principaux dans 
les anciennes canalisa¬ 
tions électriques. On 
lève la manette en posi¬ 
tion “off” pour couper 
le courant. 
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Vos besoins en électricité 


Votre canalisation électrique suffit-elle? Importance des circuits équilibrés 


Votre canalisation est insuffisante si elle présente 
un des symptômes suivants: les fusibles sautent ou 
les coupe-circuits se déclenchent; les lumières vacil¬ 
lent quand les appareils entrent en opération; les 
appareils ne donnent pas leur rendement; limage 
du téléviseur se rétrécit quand un gros appareil 
fonctionne; vous utilisez trop de rallonges. Peut-être 
n'êtes-vous satisfait de votre canalisation que parce 
que vous n'avez jamais utilisé tous les circuits en 
même temps. Calculez le nombre de watts qu'utilise¬ 
raient tous vos appareils, s'ils fonctionnaient en 
même temps. Une plaquette, placée sur chaque ap¬ 
pareil, vous en indique le wattage. Si elle est ab¬ 
sente ou illisible, consultez le tableau de cette page. 

Comptez aussi les ampoules et les tubes fluores¬ 
cents. Additionnez le wattage des ampoules et appa¬ 
reils de chaque circuit de 110 volts et divisez par 110. 
Si le résultat est supérieur à 1650 pour un fusible de 
15 ampères, ou à 2200 pour un fusible de 20 ampères, 
les fusibles sauteront lorsque tous les appareils fonc¬ 
tionneront en même temps. Branchez alors des am¬ 
poules ou appareils sur un autre circuit (disponible). 


ESTIMATION DU WATTAGE 

Article Wattage 


Article 


Wattage 


Aérateur 
Air climatisé 
(central) 

Aspirateur 

Baladeuse 

(extérieure) 

Broyeur (à ordures) 
Cafetière 
Chauffe-eau 
Chauffe-plat 
Chaufferette 
(de chambre) 
Climatiseur 
(de chambn ‘ 
Congélateui 
Cuisinière ' 

Eventail 
Fer à repasser 
Fournaise 
Gril 

Grille-pain 
Lampe solaire 


100 

5 000 
400 

100 
900 
600 
2 500 
500 

1 600 


60- 



Lampes 60-150 
Lave-vaisselle 
Lessiveuse 
Malaxeur 
Mixeur 
Ouvre-boîte 
Perceuse 
Poêle à frire 
Pompe de puisard 
Radio 
Rasoir 
Réchaud 
(2 éléments) 
Réfrigérateur 
Repasseuse 
Rôtisserie 
Rôtissoire 
Scie portative 
Sécheuse 6 

Stéréo h.f. 

Téléviseur 

Torchère (intérieure) 
Tour 



150 

800 

350 

250 

150 

150 

300 

320 

300 

50 

|1 

650 

250 

650 

400 

380 

570 

000 

300 

300 

300 

3Û0 


Pour obtenir l’ampérage, divisez le wattage par le vol¬ 
tage. te 110 suffit, pour le voltage, tes fils portent géné¬ 
ralement entre 110 et 120. 


Circuit 1 (15 ampères): 
Chambre des maîtres; prises 
de courant de l'entrée, 
lumières des chambras 


Circuit 2 (15 ampères): 

Deux chambres à coucher, 
prises de courant et lumières 


Circuit 3 (15 ampères): 
Prises de courant du 
vivoir et de la salle 
à manger; 

lumières de la cuisine 



Circuit 6 (240 volts): 
Sécheuse 


Circuit 7 (20 ampères) 
Lessiveuse, courant 
pour la buanderie 


Circuit 8 (15 ampères) 
Moteur de la fournaise 


Toutes les prises de cou¬ 
rant et les lumières d’un 
étage ne doivent pas 
dépendre d’un seul circuit. 
Ainsi, tout ne s’éteint pas 
quand un fusible saute. 



Circuits supplémentaires 


Trucs de départ Circuits destinés à l’éclairage et aux appareils 

Il n'est pas nécessaire de changer complètement la 
canalisation électrique et le tableau de contrôle si 
votre maison manque de puissance. L'addition de 
nouveaux circuits peut régler le problème. C'est 
l'électricien qui installe les nouvelles canalisations, 
mais vous-même pouvez augmenter la puissance 
dans votre maison à l'aide des renseignements con¬ 
tenus dans cette section. 

Prenez connaissance des règlements provinciaux 
et municipaux dans ce domaine. Informez-vous pour 
savoir si vous avez le droit d'installer des fils. Dans 
certaines villes, vous pouvez installer de nouveaux 
circuits jusqu'à la boîte de service, mais un électri¬ 
cien diplômé doit effectuer la dernière connexion, 
après vérification du travail. Ce sera une économie 
pour vous, puisque le gros du travail consiste à 
acheminer les fils vers leur destination. La plupart 
des électriciens se feront un plaisir de vérifier votre 
travail, puisque vous leur confiez la finition. 

Selon les règlements, on emploie dans certains en¬ 
droits du fil « Romex » (gainé d'un revêtement non 
métallique), dans d'autres du « BX » (câble armé flexi¬ 
ble). Le diamètre des fils est important. Ils sont 
classés par numéros: plus le numéro du fil est petit, 
plus gros est son diamètre (p. 261). Le fil de cuivre 
numéro 12 est recommandé pour toute la maison. 

Le fil de cuivre numéro 14 sert aux circuits de 15 
ampères. 

Informez-vous auprès des autorités de votre région 
pour savoir si les fils qui alimentent votre boîte 
de service ont la capacité de fournir davantage de 
courant pour alimenter les nouveaux circuits. 

Le tableau de contrôle reproduit ci-contre vous 
aidera à établir a) les circuits qui alimenteront les 
différents appareils; b) vos besoins en éclairage. 

Pensez à diviser vos circuits; l'un servira à l'éclai¬ 
rage; l'autre, aux gros appareils de la cuisine et de 
la buanderie. Un circuit de cuisine doit accommoder 
plusieurs prises de courant, au moins une à tous 
les quatre pieds de surface de la table de travail. 

Chaque prise doit posséder son propre circuit, si 
l'on veut éviter les surcharges. Les prises de cou¬ 
rant qui servent à l'éclairage et à l’usage ordinaire, 
sauf celles de la cuisine et celles de la buanderie, 
doivent posséder un circuit de 15 ampères 120 volts 
pour 375 pieds carrés de plancher. Les prises mura¬ 
les se posent à tous les douze pieds, dans chaque 
pièce. 



Circuits 

de 15 ampères 

d’usage général 


Deux circuits 
de 15 ampères 
pour la cuisine 


Circuits du sous- 
sol, de la buande¬ 
rie; circuits du lave- 
vaisselle et circuit 
de 120-240 volts 
de la cuisinière 


Circuits de 
15 ampères, 
pour l’extérieur 


Les circuits d’usage général alimen¬ 
tent toutes les lampes (au plafond, au 
mur, de chevet, de bureau, suspension, 
etc.), la radio, le téléviseur, les prises 
des aspirateurs et des petits appareils. 
Ils utilisent simultanément près de 
1750 watts pour un fusible de 15 am¬ 
pères. Si une pièce n’a pas de 
lumière fixe au plafond, au moins une 
sortie murale doit être reliée à 
l’interrupteur. 


Deux circuits ou plus de 15 ampères 
desservent la poêle à frire, le gril, le fer 
à repasser, le grille-pain, le mixeur, 
le malaxeur et les autres appareils. 
Puisqu’on utilise rarement plus de deux 
appareils simultanément, chacun n’a 
pas besoin d’un circuit distinct (sauf 
le réfrigérateur). 


Les circuits de 20 ampères du sous-sol 

alimentent les appareils de la buan¬ 
derie et les outils de bricolage. La 
fournaise possède toujours un circuit 
distinct. Les climatiseurs de plus de 
1500 watts, le chauffe-eau, la cuisinière 
et la sécheuse exigent des circuits 
distincts de 240 volts. 


Le service qui alimente une bâtisse 

près de la maison (remise, cabanon 
ou grange) doit relever d'une sortie 
distincte depuis le tableau de contrôle 
et posséder son propre sectionneur. 
Ordinairement, quatre circuits de 
15 ampères suffisent. 
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Amélioration du service d’électricité 

Dégagement des circuits surchargés 




Les circuits souffrent de surcharge quand trop d'ap¬ 
pareils fonctionnent en même temps. Lorsque les 
prises de courant de la cuisine relèvent du même 
circuit que les lumières, le réfrigérateur, l'aérateur 
et la radio, vous risquez de faire sauter les fusibles 
si vous branchez une poêle à frire ou un grille-pain 
en même temps que ces appareils. 

Eliminez cette surcharge en reliant au tableau 
de contrôle une boîte qui alimentera quatre prises 
pour les appareils. La vignette ci-contre illustre un 
circuit de 120-240 volts reliant une prise de courant 
à deux fusibles de réserve dans le tableau de con¬ 
trôle. Grâce à cette entrée, vous pouvez utiliser 
quatre appareils simultanément, jusqu'à capacité de 
4400 watts. 

Avant de commencer le travail, vérifiez si vous 
disposez de deux espaces libres pour placer des 
fusibles ou un coupe-circuit. Si toutes les sorties 
sont occupées, il vous faudra poser un tableau de 
contrôle additionnel. 

Quand les deux sorties seront installées, faites 
partir un câble métallique n° 12 à trois fils de 
la prise et menez-le jusqu'au tableau de contrôle, 
comme l'indique la vignette. 

Les appareils consomment un wattage qui diffère 
de l'un à l'autre. Vérifiez ce wattage avant de bran¬ 
cher d'autres appareils sur votre circuit. Ainsi, un 
mixeur, une radio et un ventilateur consomment 
approximativement 100 watts chacun; une rôtisserie 
et une repasseuse, 1650. Le réfrigérateur, qui n'exige 
que 150 watts, réclamera plusieurs fois ce wattage 
à chaque départ. 

Installation d'un tableau additionnel: Il remplira la 
même fonction qu'un petit tableau de contrôle. La 
puissance qu'il reçoit, il la distribue aux circuits. 

Evitez le danger 


Vous ne risquez rien à manipuler fils électriques et 
tableaux si vous observez à la lettre les règles de sécurité. 
Coupez toujours le courant avant de toucher aux fils. Si 
vous effectuez une réparation à l’entrée de service, ne vous 
tenez pas sur un plancher humide. Portez des caoutchoucs 
et des gants de caoutchouc. Tenez-vous sur un tapis de 
caoutchouc ou sur un morceau de bois sec. Si vous ne 
savez comment effectuer un travail, faites appel à un élec¬ 
tricien. La loi vous défend de faire certains travaux. Ren¬ 
seignez-vous. 


La vignette du haut indique la canalisation d’un tableau de 
service électrique additionnel pour dégager les circuits surchar¬ 
gés. La vignette du bas indique la façon de relier un circuit de 


prise de courant double à un tableau de service ou à un tableau 
additionnel. Les fils rouges et les fils noirs portent le courant. Les 
fils blancs sont neutres et doivent être reliés à la terre. 
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L’électricité et la sécurité 


Les fils de mise à la terre 

La couleur des fils électriques d'une maison est 
classée selon un code. Sur le circuit de 120 volts, 
le fil neutre est blanc; le fil vivant est noir ou d’une 
autre couleur, mais jamais blanc. Les deux fils sont 
chargés. Sur les circuits de 240 volts seulement, un 
fil est ordinairement noir et l’autre d’une autre cou¬ 
leur, mais aucun ne devrait être blanc. Sur les cir¬ 
cuits à trois fils qui portent les deux voltages, un 
fil est blanc, les deux autres noirs ou d’une autre 
couleur. Vous obtenez 120 volts en reliant le fil blanc 
et un fil de couleur à une sortie; 240 volts, en reliant 
les deux fils de couleur à une sortie. 

Le tableau des fusibles ou coupe-circuits de votre 
maison est mis à la terre, c'est-à-dire qu’un fil relie 
le tableau de contrôle à une tige qui s’enfonce dans 
le sol. Dans les quartiers résidentiels, le fil de mise à 
la terre est fixé au tuyau d'approvisionnement d’eau 
qui pénètre dans le sol. Les fils neutres blancs des 
différents circuits dérivés de la maison sont reliés 
aussi aux bornes de terre du tableau, et ceci, pour 
plusieurs raisons, entre autres, la réduction des effets 
des éclairs. 



L’entrée de service est mise à la terre par le tuyau d’approvision¬ 
nement d’eau. Une tige dans le sol met aussi à la terre. 


Dans les conduits électriques avec mise à la terre, S’il s’agit d’un câble blindé (BX), vous avez une 
toutes les prises métalliques et boîtes des interrup- mise à la terre, puisque l'enveloppe du câble BX 
teurs, la gaine du câble et les pièces de métal retour- conduit à la terre. Une conduite en métal donne le 
nent à des bornes de mise à la terre dans le fusible ou même résultat. En guise de protection supplémen- 
le coupe-circuit. Dans les prises mises à la terre, ces taire, installez partout dans la maison des sorties 
bornes sont reliées à la boîte par un fil ou un autre électriques à trois branches. Assurez-vous que le 
moyen. Les appareils ou outils dont le cordon d'ali- troisième des trois fils (le fil dénudé) est fixé à la 
mentation se termine par une prise à trois branches borne de terre. Attention: On trouve sur le marché 
profitent de cette mise à la terre. (Si, par exemple, un des adaptateurs de raccord pour les cordes des ap- 
fil exposé touche au logement d’un tel appareil ou pareils à trois branches. L'emploi de ces adaptateurs 
outil, le fil de mise à la terre va protéger l'utilisateur n'est pas accepté au Canada et n'est recommandé 
contre un choc et fera peut-être sauter un fusible ou en aucun cas. 

déclenchera un coupe-circuit.) Les appareils ou outils Les outils électriques à double isolant sont protégés 
qui ne sont pas munis d'un tel cordon peuvent être par une couche supplémentaire d'isolant, de sorte 
dangereux. que si une épaisseur se brise, le fil ne touche pas au 

Vérifiez la mise à la terre de votre système et con- métal. Le capot de ces outils est en plastique, ce qui 
naissez le type de conduite d'électricité de votre réduit les risques de secousses électriques, 
maison. De tels outils ne nécessitent pas une fiche à trois 

Dans l'éventualité où un câble ne serait pas revêtu branches ou une rallonge à trois fils avec mise à la 
d'une gaine de métal, il devrait alors être muni d'un terre, mais tous les outils qui portent une fiche à 
troisième fil (sans enveloppe de plastique) relié direc- 3 branches doivent être reliés à des prises de mise 
tement aux boîtes de sorties électriques. à la terre. 



Une prise de courant à 3 trous porte une Le fil de terre en cuivre d’un câble sans La gaine métallique du BX est le conduc- 
borne verte pour le fil de mise à la terre, gaine est relié à la boîte. teur de terre dans les vieilles maisons. 
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Conseils sur les réparations 


Conseils pour faciliter les réparations 

Si vous pouvez suivre les instructions relatives au 
fonctionnement d'une machine à laver la vaisselle, 
d'une sécheuse ou d'une cuisinière électrique, vous 
pouvez également apprendre les techniques de la 
réparation de douzaines de petits appareils. Plu¬ 
sieurs travaux peuvent être effectués facilement 
avec de simples outils et un peu d'adresse; entre 
autres, pour n'en nommer que quelques-uns, le rem¬ 
placement d'un interrupteur par un nouveau type 
silencieux, l'installation d'un interrupteur à grada¬ 
tion de lumière, la réparation de l'interrupteur d'une 
lampe ou la pose d'un plafonnier. 

Les tâches d'apparence difficile, comme l'installa¬ 
tion d'une prise de courant ou d'un nouveau circuit, 
deviennent un jeu si vous suivez fidèlement les 
instructions contenues dans cette section. 
Important: Débranchez l'appareil que vous réparez. 
Lorsque vous enlevez un interrupteur ou des fils, 
retirez les fusibles ou les coupe-circuits qui alimen¬ 
tent les fils que vous touchez. 

Vous possédez probablement déjà la plupart des 
outils nécessaires aux réparations: tournevis, règle, 
marteau, scie, ciseau, vilebrequin, pince d'électricien, 
cisailles et tenailles. 

On peut exécuter un grand nombre de travaux 
avec des outils spéciaux et peu coûteux. Certains 
tournevis possèdent un dispositif retenant les peti¬ 
tes vis qu’on pose dans des endroits exigus, dans les 
boîtes par exemple. Les tournevis de type Phillips 
servent aux vis à tête étoilée. Les tourne-écrous reti¬ 
rent les écrous des endroits où la clé ne peut accé¬ 
der. 

Un article vous sera particulièrement nécessaire: 
le vérificateur de ligne. Cet outil est constitué d’une 
ampoule au néon et de deux fils qu'on insère dans 
la prise lorsqu'on désire vérifier s'il y a du courant. 

Les pinces à long bec servent à retenir les vis, les 
écrous et les autres petits objets qu'on veut placer 
dans les endroits difficiles d'accès ou qu'on veut en 
retirer. Elles portent un coupe-fil oblique sur le côté. 

Les pinces à dénuder les fils coupent l'isolant et 
mettent le fil à nu sans le détériorer. Il faut toujours 
dénuder un fil avant de le relier à un autre. 

Un outil à usages multiples coupe et dénude les 
fils et peut sortir les attaches des bouts; il unit 
sans soudure. Préférez le pistolet à souder au fer à 
souder; il chauffe rapidement et s'empoigne très 
facilement. 


Les outils et leurs usages 



Les pinces coupantes obliques coupent Le sertissage des fils les relie sans sou- Le dénudeur enlève l’isolant d’un fil sans 
le fil et servent à le dénuder. dage. détériorer celui-ci. 


Le vérificateur de ligne s’allume s’il y a Le pistolet à souder fait fondre la brasure Le tourne-écrou accède à des écrous 
du courant. pour les raccords permanents. dans les endroits exigus. 
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La réparation des cordes et des fiches 


Les rallonges 

Les rallonges ordinaires ne sont constituées que de 
deux fils et ne suffisent au fonctionnement que d'un 
ou de deux petits appareils. Plus la corde est fine, 
moins elle conduit d'électricité. Un trop grand nom¬ 
bre d'appareils ou de lampes branchés sur une même 
corde la feront surchauffer et créeront un risque 
d’incendie. La longueur a aussi son importance. Une 
longue corde cause une perte de courant; une corde 
trop longue réduit le rendement de l'appareil. Le 
tableau ci-dessous recommande les longueurs et 
diamètres des rallonges selon les charges électri¬ 
ques. Retirez les rallonges de la prise en tirant sur 
la fiche; autrement, les fils peuvent se relâcher et 
causer une secousse électrique ou un court-circuit. 

Les rallonges à trois fils sont utilisées pour les 
outils électriques et les appareils extérieurs. Une 
corde pour usage " extérieur ” alimente la tondeuse 
et les autres appareils extérieurs. Le troisième fil en 
est un de mise à la terre. Branchez ce type de rallon¬ 
ge dans une sortie avec mise à la terre ou faites la 
mise de terre avec une prise de courant à fiche 
appropriée (p. 48). N'utilisez que des rallonges à 
trois fils sur les outils et appareils qui portent trois 
fils. Les rallonges gainées de caoutchouc sont flexi¬ 
bles et se rangent facilement. 

Choisissez la longueur appropriée 

Longueur Jusqu’à 7 amp. 7-10 amp. 10-15 amp. 

Jusqu’à25' No 18 No 16 No 14 

Jusqu’à 50' No 16 No 14 No 12 

Jusqu'à 100' No 14 No 12 No 10 

Pour connaître le diamètre approprié, voir p. 261 


L’épissage des fils et des rallonges 


1. Coupez l’isolant détérioré avec 
des ciseaux, et les deux fils avec 
des pinces coupantes. Retirez 
l’isolant (1") des fils avec un 
dénudeur ou un couteau coupant. 

2. Tordez ensemble les extrémités 
de chaque fil. 3. Enveloppez cha¬ 
que épissure de chatterton, puis 
les deux ensemble et un bout de 
la corde. Cette réparation tempo¬ 
raire n’est pas recommandée par 
le code canadien de l'électricité. 
N’épissez pas les canalisations. 




Remplacement des prises avariées 


Types de fiches 





Le remplacement est facilité par les nouvelles fiches que l’on 
peut se procurer aisément. Il vous faudra aussi des pinces 
coupantes, un petit tournevis et un couteau coupant. Les 


fiches de remplacement à fils ronds (Nos 1-3) et à fils plats 
(Nos 5-8) sont illustrées ici. Pour la fiche No 4, desserrez la 
vis, glissez le fil dans l'ouverture et serrez la vis. 


Les fiches à fils plats 



1 




1. Relevez la pince du dessus. Séparez 
les fils (V4" de long) et insérez la corde 
dans la fiche; fermez la pince. 2. Tenez les 
branches et tirez pour les sortir de la 
fiche. Ecartez les branches. Insérez les fils 
dans la fiche et dans les bornes. Refermez 
les branches et poussez-les dans la fiche. 
3. Les fiches à fils plats sont les plus 
faciles à remplacer; il n’y a aucun fil à 
dénuder. 


Les fiches à fils ronds 





1. Bouclez solidement les deux fils et faites 
un noeud d'électricien, comme sur la 
vignette. Tirez le noeud dans la fiche entre 
les branches. Ce noeud est important; 
il protège les fils contre la tension, au cas 
où on tirerait le fil de la prise. 2. Dénudez 
les fils (V 2 ") de leur isolant. Tordez les fils 
dans le sens des aiguilles d’une montre. 

3. Enroulez les fils autour des vis dans le 
même sens. Resserrez les vis et coupez le 
surplus de fil. Assurez-vous qu’aucun brin 
du fil noir ne touche à ceux du fil blanc. 



1. Souciez les trois fils ensemble, si pos¬ 
sible. Sinon, nouez les fils noirs et blancs 
en un noeud d’électricien (comme ci-con¬ 
tre); le troisième fil est libre, 2. Dénudez 
le bout des trois fils. Tordez les brins d’un 
fil dans le sens des aiguilles d’une montre. 
Enroulez les fils autour des vis. Les fils ne 
doivent pas se toucher. 3. Resserrez les 
deux vis extérieures reliant la corde à la 
fiche. Placez le couvercle protecteur sur 
les branches et faites-le glisser pour qu’il 
couvre les fils, en guise de sécurité. 
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Les boîtes de sorties et accessoires électriques 


Les boîtes murales 


Accessoires d’une boîte murale 


tfl ■■ 




la 


hiiq 

1. Les boîtes de sor- 

2. On peut joindre 

3. La boîte avec pla- 

4. La plaque de cette 

5. Les plaques de 

i 

! 

Placez la boîte entre les montants; (à gauche), les 

ties en métal sont à 

plusieurs boîtes soi- 

que se cloue au mon- 

boîte se visse sur le 

côté se clouent sur 


attaches la retiennent au panneau; (à droite) des sup- 

fleur du mur. Il s'en 

même en retirant 

tant (en avant ou en 

côté d’un montant du 

le côté d’un montant 



vend d’autres sortes. 

leurs côtés. 

arrière). 

mur. 

du mur. 


saillie se plient dans la boîte. 


Boîtes pour endroits humides 




A l’extérieur on pose des sorties, des inter¬ 
rupteurs et des boîtes étanches. Les sorties 
simples ou multiples ont des couvercles à 
bascule. 


Les boîtes au mur ou 
au plafond en baké¬ 
lite ne peuvent être 
jumelées. 


Boîtes et accessoires de plafond 


Les boîtes de pla¬ 

Leurs plaques se 


r 

fond sont de forme 

clouent ou se vissent 

Des supports réglables (à gauche) permettent de 

carrée, octogonale 

aux solives du pla¬ 

poser les boîtes entre les poutres du plafond. Des 

ou encore ronde. 

fond. 

supports plats (à droite) sont posés sur les lattes. 


Les conduits électriques en métal et leurs accessoires 



La bague en fibre dans l’écrou bride La bague en fibre dans cet écrou bride 

le tuyau qu’on y insère. Fixez les 2 piè- le tuyau et le joint fixé à la boîte par 

ces en serrant le joint. un écrou de blocage. 



Un ruban de tirage de 50' attaché au 
fil sert à le tirer dans un tuyau ou dans 
un mur. 



Un adaptateur au bout d’un tuyau non 
fileté fixe le tuyau à la boîte filetée. 



Plusieurs types de vis et d’attaches de 
métal retiennent le fil au mur. 



La bague en fibre dans l’écrou relie le 
tuyau à l’adaptateur angle droit retenu 
à la boîte par un écrou de blocage. 



Une bride de métal retient un tuyau 
rigide fileté inséré dans une boîte 
filetée. 


Le cintrage d’un tuyau avec un cintreur 



Cintrez un tuyau à l’aide d’un 
cintreur d’électricien. Le total 
des angles entre deux boîtes 
ne devrait jamais dépasser 
360°. 


Fixez le cintreur sur le tuyau, 
laissez l’intérieur de la poi¬ 
gnée du côté de la flèche. 
Poussez la poignée dans le 
sens de la courbure. 


Le cintrage sera facilité si vous 
posez un pied sur une section 
droite du tuyau. Vérifiez l’an¬ 
gle du tuyau, de temps à 
autre. 
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Les fils et la canalisation électrique 


Types et usages 







X 


L’achat d’un câble: Les câbles sont classés 
selon le nombre de fils qu’ils portent, selon 
le diamètre ou le calibre. Le câble à 2 fils 
contient 3 fils, en fait; le noir vivant, le blanc 
neutre et un troisième, de mise à la terre. 
Un câble à 3 fils en contient 4: le noir, le 
blanc, le rouge vivant, et un autre de mise 
à la terre. 


Le câble d’entrée de service: II transmet 
l’énergie à l’interrupteur principal. Au Ca¬ 
nada, on l’emploie à l’extérieur, pour obéir à 
la loi canadienne sur l'électricité. Ce câble 
a trois fils. 


Le câble sans gaine métallique: Il s’emploie 
à l'intérieur; sa gaine résiste aux moisissu¬ 
res et au feu. Au Canada, il porte une mise 
à la terre. Les fils sont en cuivre ou en alumi¬ 
nium. Les N° 8 et les gros sont torsadés. 


Le câble souterrain d’alimentation et de 

branchement de circuit: S’emploie sous 
terre, à l’intérieur ou à l’extérieur. Il n’exige 
pas de tuyaux, résiste à l’eau et à la cor¬ 
rosion. 

Les rallonges et les cordes d’appareils: 

De type régulier ou à grand débit. Les lam¬ 
pes utilisent les fils recouverts de plastique; 
les appareils et les moteurs, des fils à grand 
débit, d’un diamètre approprié à la charge. 
Les rallonges ont un raccord à chaque bout. 


Le câble blindé BX: Il s’emploie seulement 

à l’intérieur, dans les endroits secs. Les fils 
sont en cuivre. La prise de terre dénudée 
peut être en aluminium. On l’emploie avec 
des raccords d’acier et des boîtes. 
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La prise de terre: Elle sert de mise à la 
terre au système électrique, reliée au tuyau 
d'eau froide ou à une tige de cuivre enfon¬ 
cée dans le sol. Câble blindé à 1 fil. Le 
diamètre varie selon le câble de service, 
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Le câble souterrain dans une gaine de 
plomb: Il achemine l’énergie depuis l'entrée 
principale vers les dépendances. On le rem¬ 
place par le fil recouvert de plastique, selon 
les règlements. 



Le tuyau de métal à paroi mince: Certaines 
villes l’exigent. On l’installe comme la tuyau¬ 
terie; on passe les fils à l’intérieur. Il tient 
lieu de mise à la terre. Les longueurs ont 
10' et se relient par des raccords. 


Le calibre des fils 



Le calibre des fils d’une mai¬ 
son varie du No 14 (le plus petit 
toléré) jusqu'au No 0. On utilise 
jusqu’au No 0000 dans certains 
travaux. Plus le numéro est petit, 
plus le diamètre augmente. 


Installation d’un câble à gaine non métallique 







1. Dénudez environ 6" de fils. 
Attention: ne coupez pas l’iso¬ 
lant. 

.. ^ Q ^ 

2. Retirez l’enveloppe extérieu¬ 
re de chaque fil. L’isolant est à 
l'intérieur de l’enveloppe. 


3. Enlevez l’isolant et mettez à 
nu environ 1" du fil de cuivre 
solide. 

4. Installez le connecteur qui 
convient au câble non métalli¬ 
que (avec boulons de blocage). 

5. Resserrez les boulons. Insé¬ 
rez le connecteur dans la boîte 
et posez l’écrou de blocage. 


Installation du câble blindé BX 


/I 








_ 

1. Coupez environ 6" de la gaine avec une scie 
à métaux. Ne coupez pas les fils. 

2. Enlevez 1" d’isolant sur chacun des deux fils; 
posez une douille isolante en fibre. 

3. Installez un connecteur BX spécial. Serrez 
l'écrou. 

4. Poussez le câble dans la boîte et placez l’écrou 
de blocage. Laissez 6" de jeu. 
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Interrupteurs et prises de courant 


Remplacement d’un interrupteur 

Les interrupteurs se trouvent toujours du côté vi¬ 
vant (fil noir) du circuit, jamais du côté neutre (fil 
blanc). Ils ne se branchent qu'au fil noir, sauf dans 
les cas d'interrupteurs-boucles (à droite et en page 
270) ou d'interrupteurs à fils multiples. 

Lors du remplacement, retirez d'abord le fusible 
(ou déclenchez le coupe-circuit) qui alimente l'inter¬ 
rupteur (p. 252). Enlevez la plaque de l'interrupteur 
et les vis qui retiennent celui-ci dans la boîte. Sortez 
l'interrupteur de la boîte pour avoir accès aux fils. 
Dégagez les fils de chaque connecteur et replacez-les 
dans la même position sur le nouvel interrupteur. 
Resserrez les connexions, replacez les fils et l'inter¬ 
rupteur dans la boîte. Replacez la plaque. 



Remplacement d’une prise de courant 

Une prise défectueuse causera un court-circuit qui 
fera brûler un fusible ou déclenchera un coupe-cir¬ 
cuit si on y branche un appareil ou une lampe. Pour 
vérifier le bon état d'une prise, branchez une lampe 
qui fonctionne bien. Si elle ne s'allume pas, bien que 
son circuit soit bon, c'est que la prise de courant 
fait défaut. Lorsque vous changez une prise, coupez 
le courant de ce circuit (p. 253). Retirez la plaque 
et les deux vis qui la retiennent et sortez le tout de 
la boîte. Enlevez les fils de chaque connecteur et 
posez-les dans la même position sur la nouvelle 
prise. Si cette prise porte trois fils avec mise à la 
terre, attachez un bout de fil depuis la borne jusqu'à 
la prise et un autre de la boîte au tuyau d'eau froide. 
Respectez les règlements locaux. 

Interrupteurs et prises de courant à fils multiples: 
Vous n'aurez souvent qu'à changer la prise de cou¬ 
rant ou l'interrupteur sur branchement défec¬ 
tueux. Vérifiez les appareils de branchement de la 
même façon que les appareils simples. La position 
des connecteurs des interrupteurs et prises de cou¬ 
rant à fils multiples varie très peu d'une marque à 
une autre. Il importe de replacer les fils retirés 
des vieux interrupteurs ou prises sur les mêmes 
connecteurs des nouveaux appareils. 

Les combinaisons: Leurs fils sont placés aux mêmes 
endroits que sur les interrupteurs et sur les prises 
de courant non combinés. Les interrupteurs, prises 
et lampes témoin exigent un fil commun (des jarre¬ 
tières relient les trois connections). 

Fils de terre non indiqués dans cette page. 



de courant Prise de courant double 


Prise de courant quadruple (notez la position des fils) 
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Quincaillerie pour prises de courant et sorties 


Prises de courant et rhéostats 



La prise de sécurité a des disques de plastique qu'il 
faut tourner pour ouvrir le socle avant d’utiliser la fiche. 
Ils protègent les enfants; seule la force d’un doigt 
d’adulte réussit à faire tourner les disques. 



Les prises munies de connexions à l’arrière n’ont pas 
de bornes. Les fils sont insérés. Certaines prises ont 
des bornes intérieures; il suffit simplement d’y pousser 


le fil. 



Les rhéostats remplacent les prises ordinaires. Le 
montage des fils est le même. La capacité de wattage 
de l’interrupteur doit être supérieure au wattage total 
de l’éclairage demandé. 


Les fils au mur 

Le moyen le plus facile et le plus économique d’aug¬ 
menter le service électrique d’une pièce, c’est de 
poser des fils au mur. Pour ce faire, vous n’aurez 
aucun mur à ouvrir afin d’y installer des boîtes, au¬ 
cun montant à forer, aucun fil à repêcher. Ces fils 
au mur se vendent sous plusieurs formes: 

1. Le ruban-réceptacle: Ce ruban est fait de fils de 
plastique rigide et se fixe sur les murs et sur les 
plinthes. Une fiche les relie à une prise de courant. 
Le ruban devient réceptacle quand on y insère une 
sortie en plastique moulé. 

2. Le ruban à sorties multiples: Ce ruban de plas¬ 
tique flexible contient des fils sur chacun de ses 


côtés sous une saillie de plastique. Il se relie direc¬ 
tement à la canalisation électrique, à l’intérieur 
d’une boîte. Lorsque ce ruban est installé au mur, 
on peut y agrafer une ou plusieurs sorties, selon les 
besoins. 

3. La canalisation métallique: Elle est formée de 
canaux métalliques fixés aux murs ou aux plinthes: 
certains d’entre eux tiennent même lieu de plinthes. 
On peut brancher des sorties, des interrupteurs et 
de petits appareils sur ces canaux métalliques. Cette 
canalisation pratique augmente le service électrique, 
en particulier lors de l’addition d’une nouvelle aile 
à une maison. 



Le ruban-réceptacle est fixé au mur ou à 

la plinthe; les prises sont placées selon les 
besoins du montage. 


Le ruban à sorties multiples se visse au 
mur ou à une plinthe et est relié à une 
boîte de sortie. 


Ce ruban peut recevoir des prises de cou¬ 
rant sur tout son parcours. On les enfonce 
en tournant dans les canaux. 



La canalisation métallique est alimentée 
par un câble BX depuis la canalisation de 
la maison. Se pose au mur. 



Les fils du câble BX et ceux de la canali' 
sation sont reliés par des écrous; les pri¬ 
ses, retenues par des agrafes. 


On peut poser, sur les canalisations, des 
rallonges reliant des canaux à deux fils à 
des prises au mur. 
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Le câblage des nouveaux circuits 


Le câblage d’une vieille maison 

L'installation des conduits électriques dans une mai¬ 
son en construction est relativement facile: les soli¬ 
ves et les montants sont à découvert et d'accès aisé. 
Dans une maison déjà construite, c’est plus difficile: 
il faut pratiquer de larges ouvertures dans les murs 
et les plafonds pour y faire passer les fils. Ces murs 
et plafonds doivent ensuite être replâtrés. L'installa¬ 
tion d'un câblage de surface simplifierait de beau¬ 
coup la tâche, dans ce dernier cas (p. 263). 


Dans les constructions à murs secs, on passe les 
fils dans les murs et dans le plafond grâce au ruban 
de tirage, fil dont l'un des bouts est muni d'un cro¬ 
chet. On passe ce ruban dans les trous percés au 
plafond, dans les murs ou dans les planchers. On 
attache le fil au crochet et on le retire. 

Si cela vous est possible, posez les fils dans le 
plancher du grenier ou dans le plafond du sous-sol: 
la tâche du repêchage de fil en sera facilitée. 


Comment faire courir un fil 



Autour du chambranle d’une porte: Enlevez la plinthe et l’enca¬ 
drement de fa porte. Encochez le mur et les entretoises entre 
le cadre et le montant. Percez linteaux et jambages. 



Autour des linteaux: Faites deux encoches dans le jambage et 
passez-y les fils; ou percez le mur, encochez le linteau et passez 
le fil dans cette encoche. Replâtrez (p. 92). 



D’une sortie à une autre dans un mur de plâtre: Percez le plâtre 
sous les boîtes et creusez un canal superficiel entre celles-ci. 
Passez le fil dans ce canal, puis dans les boîtes. 


Le repêchage d’un fil 




■ : 

:: 
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Là où il y a des pièces à l’étage supé¬ 
rieur, enlevez la plinthe: percez la pou¬ 
tre en diagonale avec une mèche de 
18" jusqu’à la cavité du mur. 


Faites descendre un ruban de 12', de 
cette pièce jusqu’au trou de la boîte 
de sortie. Passez un second ruban par 
le plafond pour accrocher le premier. 


Retirez les rubans par le trou du pla¬ 
fond. Attachez le fil au crochet. Atten¬ 
tion: le noeud doit être plus petit que 
le trou percé. 




Si vous n’avez pas accès à l’étage, 

percez un trou dans le mur, à 5" du 
plafond. Forez la poutre en diagonale. 
Insérez le ruban de tirage. 


Insérez un 2e ruban dans le trou du 
plafond. Faites s’entrelacer les 2 ru¬ 
bans et retirez-les par le trou jusqu’à 
ce que vous teniez le crochet. 


Attachez le câble au crochet du ruban; 
retirez ruban et câble en les passant 
par le trou du mur. Sortez le bout libre 
par la boîte. 
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L’installation des boîtes 


Murs de lattes et de plâtre 

La location idéale des boîtes d’interrupteurs est à tes de 2W de profondeur de préférence aux boîtes 

4' du sol; celle des sorties, de 12" à 18" du sol. Les peu profondes, à moins, évidemment, de cas parti- 

sorties murales desservant les appareils d’éclairage culiers. Sur un mur de lattes et de plâtre, vous 

devraient être à 60" ou 70" du sol. Placez toujours pouvez poser des boîtes à peu près partout. Le latta- 

les interrupteurs du côté de la poignée d'une porte ge supporte ces boîtes commodément: il est assez 

plutôt que du côté de ses pentures. Utilisez des boî- fort pour remplir ce rôle. 



Trouvez le montant: Dans le plâtre, à 5" Enlevez le plâtre. Percez des trous pour Enlevez les débouchures de la boîte. Pas- 

du montant, pratiquez une ouverture pour passer la scie. Tenez le mur pour prévenir sez les fils par les trous. Posez les serre- 

mettre les lattes à nu. Servez-vous du les lézardes. Dégagez le centre. Coupez fils et les écrous. Placez la boîte et vissez- 

modèle pour tracer l’ouverture. les lattes inutiles. la aux lattes. 

Murs secs 

Sur des murs secs et des murs à revêtement de bois, sent directement sur le colombage. Localisez d'abord 

on peut poser des boîtes entre les montants grâce le montant puis pratiquez, dans le panneau, une en- 

à des attaches (p. 260) qui se fixent à l'intérieur de coche assez vaste pour recevoir la plaque de l'atta- 

ces murs creux. Le montant est le point le plus che. Reliez les fils à la boîte avant de placer celle-ci 

solide de ce type de construction. Procurez-vous des dans l'ouverture. L'installation terminée, obturez 
boîtes munies de plaques qui se clouent ou se vis- cette ouverture (p. 99). 



Localisez le montant. Encochez le pan- Enlevez les débouchures de la boîte. Pas- Vissez l’attache au montant. Remplissez le 

neau pour découvrir le montant. Tracez-en sez les fils par le trou. Posez les serre-fils trou de la boîte et les orifices de plâtre 

le contour à l'aide de la planchette. Percez et les écrous. Ajustez l’attache sur le mon- pour les rendre au même niveau que le 

des trous pour la scie. Sciez. tant. Placez la boîte. mur. 


Localisation des montants 

On peut localiser les montants de plusieurs façons. 
L'une des suivantes pourra vous être utile. 

1. Frappez le mur à divers endroits au-dessus des 
clous de la plinthe. Un son creux indique l'absence 
de montant. Un son plein indique la présence d'un 
montant. Vérifiez en perçant le mur avec une petite 
mèche de Vfc", juste au-dessus de la plinthe. Percez 
plusieurs trous côte à côte jusqu’à ce que vous 
atteigniez le montant. 

2. Enlevez la plinthe pour trouver le point de ren¬ 
contre des panneaux. Ce point indiquera le centre 
du montant. Servez-vous de cette méthode pour tous 
les types de panneaux. 

3. Mesurez à partir du coin. La distance entre les 
montants est de 16" ou de 24", selon les règlements 
régionaux. Mesurez à partir du coin de la pièce pour 
trouver le montant, puis percez de petits trous, tel 
qu’indiqué plus haut, pour trouver l'endroit exact où 
repose ce montant. 



Patron de boîte de sortie 
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Câblage du plancher et du plafond 


Le montage d’une boîte de plafond 

Si vous souhaitez installer une source d'éclairage au 
plafond, chez vous, et que l'espace au-dessus de 
celui-ci soit restreint, vous devrez pratiquer l'ouver¬ 
ture nécessaire par le dessous. Coupez le revêtement 
du plafond pour y placer une boîte plate. Pêchez le 
câble BX par l'ouverture. Installez un support en 


travers de cette dernière. Glissez le câble dans l'un 
des trous de la boîte; serrez l'écrou. Au centre se 
trouve un trou par lequel faire passer le goujon du 
support. Fixez la boîte solidement. (La boîte plate est 
recommandée.) Les garnitures des lustres sont rare¬ 
ment assez grandes pour couvrir une grosse boîte. 



Tracez le contour de la boîte. Enlevez le 
plâtre ou autre revêtement du plafond ainsi 
que les pièces du montage qui pourraient 
vous gêner. 



Pêchez le câble BX par l’ouverture. Placez 
un support en travers. Le goujon de sup¬ 
port doit être assez long pour traverser la 
boîte. 



Passez le câble par un trou de la boîte et 
serrez l’écrou. Soulevez la boîte pour lais¬ 
ser passer le goujon dans l’ouverture du 
centre. Serrez les écrous. 


Plafonnier encastré 

Pour installer un plafonnier encastré, il faut d'abord 
localiser les solives — au toucher ou au son — ou, 
s'il le faut, en perçant des trous avec une mèche 
fine. Tracez le contour de la boîte entre les solives. 
Ces dernières sont ordinairement placées à tous les 
16 ". 

Découpez à la scie passe-partout. Vissez des lan¬ 
guettes de bois entre les solives pour soutenir la 


boîte. Certains fabricants fournissent des plaques de 
métal et des boîtes de jonction. Amenez le câble à 
la boîte de jonction et serrez l'écrou. Laissez 4" de 
fil derrière l'écrou pour la mise en circuit. 

Voyez à ce que l'extrémité du câble porte une 
gaine isolante. Reliez le fil blanc à la borne nickelée, 
et le fil noir à la borne de laiton. Placez l'appareil 
dans l'ouverture et serrez avec des vis à tête ronde. 



Trouvez les solives en frappant, ou en 
perçant des trous. Sondez avec un fil. 




Pratiquez une ouverture pour l’appareil Placez l’appareil et vissez-le sur les lan- 
entre les solives. guettes de bois. 


L’installation d’une prise au plancher 

Les prises de courant au plancher sont faciles à 
poser car vous n'avez pas à repêcher les fils. C'est 
l'installation au-dessus d'un sous-sol qui est la plus 
aisée. L'énergie provient d'un câble qui court le long 
des solives ou entre celles-ci. Trouvez d'abord les 
solives (afin de les éviter) en perçant un trou de 
chaque côté de celles-ci, dans le plafond du sous-sol 
et dans le plancher. Les trous en indiquent la largeur. 



Tracez le contour de la boîte 
entre les solives du plancher. 
Trouez chaque coin et sciez 
une ouverture. 



Passez le câble dans une dé- 
bouchure de la boîte et serrez 
l’écrou. Utilisez un manchon 
isolant au bout du câble. 



Installez la plaque après avoir 
boulonné la prise à la boîte. 
Notez que la prise est munie 
d’un couvercle. 



Passez le câble BX dans l'ou¬ 
verture et fixez-!e au plafond 
en dessous. Dénudez 4" de fi! 
(enlevez le blindage). 



Fixez la boîte au plancher 
avec des vis à tête plate. Fil 
noir relié à borne de laiton, 
fil blanc à borne nickelée. 



Branchez l’autre bout du câ¬ 
ble à la source d’énergie. 
Relevez le couvercle et placez 
la fiche appropriée. 
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Les lustres 


L’installation d’un lustre 

Tout d’abord, assurez-vous que vous pouvez exécuter 
le travail vous-même, sans l'aide d’un électricien 
diplômé, ou faites approuver votre travail, celui-ci 
terminé. Utilisez une échelle robuste. 

Avant de commencer, coupez le courant principal 
ou le circuit alimentant le lustre (p. 253). Utilisez un 
vérificateur de ligne pour savoir si le fil est vivant. 



Détails du montage d’un lustre. Les pièces utilisées 
pour la suspension varient selon le modèle et selon 
le fabricant. 


Si le vieux support de l'appareil est du même type 
que celui qu'on vous a fourni avec l'appareil neuf, 
employez le vieux, de préférence. 

Pour soutenir le lustre, en cours de travail, accro- 
chez-le à la boîte avec un morceau de fil de fer ou 
avec une ficelle solide. 

Reliez le fil noir de la boîte du plafond au fil noir de 


l'appareil, et le fil blanc au fil blanc. Voyez à ce que les 
fils ne frottent pas contre une surface capable d’user 
l'isolant. Enroulez de chatterton les endroits vulné¬ 
rables. Fixez les connecteurs avec du chatterton. Si 
vous préférez des connexions soudées, avivez les fils 
puis soudez-les et enveloppez-les d'assez de chatter¬ 
ton pour qu'ils aient l'épaisseur de l'isolant. 



1. Coupez le courant. Dégagez et enlevez 
les chaînes. Tenez la garniture d’une 
main. Desserrez la vis de pression ou 
l’écrou sous la garniture. 



2. Soutenez l'appareil; tirez les fils. Enle¬ 
vez les connecteurs ou coupez les con¬ 
nexions. Enlevez le manchon fileté du 
goujon dans la boîte du plafond. 



3 . Enlevez 2" d’isolant sur le fil du nouvel 
appareil. Reliez les fils de l’appareil et 
ceux de la boîte avec les connecteurs 
en métal. 



4. Replacez le manchon fileté sur le gou¬ 
jon de la boîte. Reliez les fils de l’appareil 
et ceux du plafond, noirs ensemble, blancs 
ensemble. 



Certains appareils ont un support d’acier 
fixé sur un goujon au centre de la boîte, 
et l’appareil est boulonné au support. Ils 
se posent aisément. 



Ou encore: le support est boulonné aux 
oreilles de la boîte. L’appareil est aussi 
boulonné au support, comme l’indique la 
vignette. 
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Câblage des interrupteurs, des prises et des appareils 


Câblage à 2, 3 et 4 directions 

La position des fils des interrupteurs, des prises ou 
des appareils varie selon leur localisation par rap¬ 
port aux fils d’entrée de service. Les vignettes des 
trois pages suivantes indiquent les positions des fils 
dans les interrupteurs, les prises et les appareils 
d'éclairage. Choisissez le diagramme qui vous con¬ 
vient, puis, selon le modèle, reliez les fils blancs aux 
fils blancs et les fils noirs aux fils noirs. Les fils 
blancs sont toujours neutres; les noirs, toujours vi¬ 
vants. Cependant, en certains cas, les noirs et les 
blancs sont vivants. Il faut alors peindre en noir les 
fils blancs de l'interrupteur et de l’appareil pour 
indiquer le fil vivant. Les vignettes schématiques 
des pages 268 et 269 n'indiquent pas les conducteurs 
de terre. 



L’Interrupteur mural alimente uniquement un plafonnier. Notez 
que le fil d’amenée noir est relié au fil blanc à l’interrupteur. 
Peignez en noir ces fils blancs et ceux de l’appareil. 



L’Interrupteur mural n’alimente pas que le plafonnier. Cette 
disposition des fils est semblable à celle de gauche. Peignez en 
noir les fils blancs de l’interrupteur et de l’appareil. 


Méthodes d’assemblage de deux fils 



^SSililSBiSISl^ 


Tournez de six à huit fois avec les doigts et les pinces. 
Soudez les fils ensemble. Enveloppez de chatterton, 



2 . Tournez les bouts des fils ensemble. Vissez des con¬ 
necteurs isolés aux bouts pour relier sans soudure. 



Les deux appareils du même secteur sont alimentés par diffé¬ 
rents interrupteurs: celui de gauche, par l’interrupteur de gauche, 
celui de droite, par une chaînette sur l’appareil. 



L’addition d’une prise et d’un interrupteur à un plafonnier. 

L’appareil est commandé par un interrupteur mural dont le fonc¬ 
tionnement n’affecte pas celui de la nouvelle prise. 



L’addition d’une prise à une prise existante: Reliez le fil d’ame- 
née aux bornes supérieures de la prise existante (à gauche). 
La nouvelle prise est reliée aux bornes inférieures. 



L’addition d’une prise ou d’un appareil à une boîte de jonction: 

Connectez l’appareil (plutôt que la prise) en disposant les fils de 
la même façon que pour la prise. 
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Câblage des interrupteurs, des prises et des appareils 


Câblage des interrupteurs à 2, 3 et 4 directions 


Câble à 3 fils 


Sou rce d’énergie 


Fil noir relié au fil blanc - 


Sou rce d'énergie 




Source d’énergie 


Fil rouge 




- La prise est toujours vivante 


Interrupteur à 
3 directions 


f Fil rouge 


^ Vis de couleur pâle 


Câble à 3 fils 


Câble à 3 fils 


* Vis de couleur pâle ■ 


. Interrupteur 
à 3 directions 


"Vis de couleur foncée" 




Interrupteur et prise de courant ajoutés à la boîte qui com- Plafonnier commandé par deux interrupteurs. Un câble à 3 fils Plafonnier commandé par deux interrupteurs. Un câble à 3 fils 

mande le plafonnier. Le fonctionnement de la nouvelle prise n’est relie ceux-ci. Chaque interrupteur commande l’appareil de deux relie chaque interrupteur à l’appareil. Le fil d’amenée à l’appareil 

pas affecté par le nouvel interrupteur. endroits différents. est un câble à 2 fils. 



Doux appareils commandés par deux interrupteurs. Celui de Appareil commandé par des interrupteurs distincts. La prise est Plafonnier commandé par trois interrupteurs. Il faut 2 interrup 

gauche commande l’appareil de gauche. Le fil d’amenée est un toujours vivante; le fii d’amenée et les connexions de la prise teurs à 3 directions et 1 à 4. Chaque commande supplémentaire 

câble à 2 fils. Les connexions ont 3 fils. ont 2 fils. Entre les interrupteurs, 1 câble à 4 fils ou 2 à 2 fils. exige un interrupteur à 4 directions de plus. 































Le code de montage des fils 


Conseils pour la mise à la terre 

Le système de mise à la terre amélioré offre plus de 
sécurité que la méthode conventionnelle des con¬ 
duits ou câbles armés BX. 

Le code canadien de l'électricité le recommande. 
Ce système consiste en un fil supplémentaire 
ajouté à l'ancien montage, fil qui fait corps avec la 
mise à la terre. 


Cette mise à la terre est reliée à la boîte de métal 
qui abrite la prise plutôt qu'à une borne de mise de 
cette prise. Un fil jarretière relie la prise à la boîte. 
Son rôle est d'assurer une mise à la terre perma¬ 
nente. Le fil qu'on reliait à la prise devient inutile et 
sans mise à la terre lorsque la prise est retirée et les 
fils recouverts de chatterton. 


Quand le fil est relié à la boîte, la mise à la terre 
n'est pas interrompue, même si la prise de courant 
est retirée de sa source d'énergie et du fil jarretière. 
Les interrupteurs n'ont pas tous des bornes de mise 
à la terre. 

Ces bornes sont, par ailleurs, souvent utilisées 
dans des boîtes non métalliques. 




Montage des fils d'un réceptacle commandé par un interrupteur, avec nouvelle mise de terre. L’interrupteur dont les fils passent par une boîte de jonction commande l'éclairage à l’extrémité 
Il faut un fil supplémentaire. Avec Romex, utilisez le fil dénudé placé au centre. du câble. Les nouvelles boîtes doivent être plus profondes, à cause des nombreux fils. 



Alimentation d’une nouvelle prise. Les deux prises ont une attache de mise à la terre et un serre- Les fils de deux interrupteurs qui commandent séparément deux plafonniers sont montés selon 
fils relié, par le fil jarretière, à la borne de mise à la terre de chaque boîte. le nouveau code. Coupez toujours le courant avant de toucher aux fils et obéissez aux règlements. 
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Éclairage extérieur 


L’installation et ses exigences 

Les prises extérieures de courant doivent être étan¬ 
ches. Elles sont ordinairement recouvertes d’un 
couvercle à ressort. Le joint entre le mur et cette 
plaque-couvercle doit aussi être étanche et enduit 
de composé de calfeutrage. 

Les prises de courant sont logées dans une boîte 
étanche qui excède le mur plutôt que d'y affleurer. 
Les fils arrivent à la boîte dans un tuyau fileté 
(p. 272). Les fils qui alimentent les prises extérieures 
doivent être protégés par un détecteur de mise à la 
terre défectueuse. Les connexions des fils et des mi¬ 
ses de terre sont les mêmes que pour l’intérieur. 

N’employez que les fils et les appareils recomman¬ 
dés pour usage extérieur. Les ampoules électriques 
doivent être à l'épreuve des intempéries, autrement, 
elles éclateraient au contact de la pluie ou de la 
neige. 

Un type d’appareil extérieur d'éclairage s'accom¬ 
mode d’une petite boîte où se joignent les fils d'ame- 
née et ceux de l’appareil. Cette boîte est munie d'un 
couvercle et d’un joint d'étanchéité qui protègent 
les connexions contre la pluie. 

Les fils traversent le mur dans un tuyau (rigide et 
fileté) vissé au dos de la boîte. Ce tuyau sert de 
mise à la terre aux appareils extérieurs s'il est con¬ 
necté à la boîte de jonction avec mise de terre à 
l'intérieur de la maison et s'il est relié de la bonne 
façon. Si le tuyau ne fait que traverser le mur en 
guise de canal, le câble doit porter une mise à la 
terre. 

Les outils ou appareils branchés à une sortie exté¬ 
rieure doivent porter une mise de terre ou un iso¬ 
lant double. Voyez à ce que leurs cordes ne soient 
pas effilochées. Les rallonges doivent porter le cou¬ 
rant à l'outil sans faire tomber le voltage (p. 259). 

On peut connecter un projecteur de soffite (voir 
la vignette à droite) à une cellule photo-électrique: 
la lumière s'allume au crépuscule et s'éteint à l'aube. 
L'ampoule est vissée dans l’adaptateur photo-électri¬ 
que qui est lui-même vissé dans la douille. Aucun 
autre câblage électrique n'est nécessaire. Ces appa¬ 
reils connaissent une popularité croissante et méri¬ 
tée: ils protègent contre les voleurs. 


Avertissement: Avant de toucher aux fils, assurez-vous 
que le courant est coupé et obéissez aux lois de votre 
code régional. 


La prise de courant extérieure 




Reliez la prise extérieure à la boîte 
de jonction la plus rapprochée. Un 
interrupteur commande la prise. 


Pratiquez une ouverture dans le mur 
selon les dimensions de la prise. Fixez 
le câble. Laissez 4" de fil. 



Installez la prise avec sa plaque étan¬ 
che. Calfeutrez le contour pour éviter 
que l’eau n'y pénètre. 


Le projecteur de soffite 



Reliez le câble à une prise de ['inté¬ 
rieur et passez-le par un trou de 1" 
percé dans le soffite. 


Fixez le bout du câble à une boîte 
pour l’extérieur avec un écrou. Laissez 
4" de fil pour le raccord. 


Reliez le fil blanc au fil blanc et le noir 
au noir. Fixez la douille avec des bou¬ 
lons. 


Les accessoires 



L’interrupteur pour Les prises étanches ont un couvercle vissé 
l’extérieur est conçu ou à ressort pour protéger les ouvertures 
contre les intempéries, contre les éléments. 


Des boîtes extérieures 
spéciales doivent être 
utilisées. 



La prise amovible ex¬ 
térieure porte une cor¬ 
de à 3 fils avec mise 
de terre. 
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Câblage extérieur 


L’installation 


Chaque circuit des fils extérieurs doit être protégé 
par son propre fusible ou coupe-circuit. Reliez les 
fils directement à l'entrée de service ou à un tableau 
additionnel (p. 256). Il est préférable de faire passer 
les fils dans un tuyau (p. 260), mais on peut employer 
un câble souterrain avec mise à la terre. Consultez 
les codes d’électricité et de construction avant de 
commencer les travaux. 

Evitez l’emploi de rallonges en calculant le nom¬ 
bre de prises de courant et de luminaires qui vous 
seront nécessaires. Ajoutez de 10' à 20' à la distance 
séparant votre maison des prises et appareils pour 
savoir le nombre de pieds de fil à acheter. Employez 
le n° 14 ou un fil plus robuste. 

Coupez ou forez des trous sur le côté de la mai¬ 
son, près de la boîte des fusibles ou coupe-circuits. 
Si votre maison est en bois, percez les trous entre 


les montants. Dans les murs de béton ou de pierre, 
on peut se servir d’un foret en étoile (p. 77). Rem¬ 
plissez de composé de calfeutrage les espaces au¬ 
tour des trous, aux deux bouts du tuyau, après l'ins¬ 
tallation du câble ou des fils. 

Quand vous creuserez la tranchée entre la maison 
et les appareils, coupez le gazon par blocs avec une 
bêche à long manche et posez-les sur un canevas. 
Placez les boîtes électriques et les appareils à 18" 
du sol, au moins, et fixez-les dans le béton. Enfouis¬ 
sez le câble à au moins 18" dans le sol pour le pro¬ 
téger contre les outils de jardinage. Si le câble est 
protégé ou, mieux encore, s'il court dans un tuyau 
galvanisé, vous pouvez l’enfouir à 6" seulement. 

Assurez-vous que la canalisation est terminée et 
que les serre-fils sont reliés avant de brancher les 
fils à la boîte des fusibles ou des coupe-circuits. 



Boîte électrique 


Minuterie de commande 


Boîte de 
l’interrupteur à 
l’intérieur 
de la.maison 


Lanterne murale 


Lampadaire 


Charpente de bois 
de la maison 




Poteau calé dans, 
le béton 


Tuyau ou câble 
menant à la 
minuterie 


Tuyau galvanisé 


Câble menant à 
la boîte de service 


Fondation en béton 


Câble avec mise 
à fa terre 


Le câble souterrain 
avec mise à la terre 
peut se mettre dans 
je tuyau 


Une minuterie commande automatiquement l’éclai¬ 
rage extérieur. Un interrupteur manuel supplée la 
commande automatique. Les deux sont placés à 
l’intérieur de la maison. Le câblage intérieur est 
le même que celui de Ja maison. Le câble souterrain 
est re couve rt de plastiq m., ; ;. ?: * 



Placez les boîtes électriques à 18" du sol, au moins, sur un 
tuyau galvanisé, lui-même installé dans une cavité du bloc de 
béton. 


Câble BX relié à la boîte 
des fusibles 


Fondation en béton 


Plaque-couvercle 
étanche. 




Tuyau reliant les boîtes 
Garniture en caoutchouc 


Suivant ce montage, faites passer les fils de l’intérieur de la 
maison à la boîte étanche sur le mur extérieur. Placez le câble 
de raccord dans le tuyau. 
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La réparation d’une lampe 


Causes d’ennuis 


Lorsqu'une lampe clignote ou ne s'allume pas, véri¬ 
fiez si l'ampoule est en bon état, si elle est bien vis¬ 
sée, si la fiche est en place dans la prise de courant 
et si la douille fonctionne. Lorsque le problème ne 
tient à aucune de ces causes mais persiste, débran¬ 
chez la lampe afin de voir si son fil électrique ne 
serait pas éraillé, craquelé, dénudé ou détaché de 
la fiche. Si le fil est avarié, remplacez-le selon les 
indications fournies ci-dessous. Si le fil est sain, véri¬ 
fiez l'interrupteur. Si ce dernier doit être changé, 
examinez-le attentivement avant de défaire les fils, 
puis montez le nouveau comme l'autre. 




La réparation. Débranchez la lampe de la prise 
de courant. Avec un couteau, dégagez le feu¬ 
tre de la base et vous atteindrez ainsi facile¬ 
ment les fils. 



Retirez les fils des bornes. Si vous remplacez 
l’interrupteur ou la douille, fixez les fils dans la 
même position que sur l’appareil en réparation, 
et tout ira bien. 



Employez une clé ou des pinces pour retirer 
l’écrou retenant le tube fileté à la base de la 
lampe. Certaines lampes ont un poids à leur 
base qu'il faut également enlever. 



Si vous installez une fiche ou un fil neufs, 
passez le fil dans la base de la lampe et dans 
le tube fileté. Reliez les fils à l’interrupteur ou à 
la douille. Remontez la lampe. 



Sortez légèrement le tube par le dessus de la 
lampe. Dévissez la douille. Si vous changez le 
fil, coupez le vieux fil pour vous faciliter la tâche 
du démantèlement. 



Certaines lampes ont un support d’abat-jour 
qu’on enlève en pressant ensemble les deux 
bras inférieurs. Quelques-unes de ces lampes 
ont des supports fixés avec des écrous. 




Enlevez l'enveloppe de la douille en pressant 
à l'endroit indiqué. Enlevez la gaine isolante 
en carton fibre pour atteindre aisément les bor¬ 
nes de la douille. 



Certaines douilles et certains interrupteurs ont 
des enveloppes de métal qu’on enlève en pres¬ 
sant leur base. Les interrupteurs et les douilles 
se remplacent de la même façon. 
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Les appareils fluorescents 


Avec démarreur; à démarrage rapide 

Les tubes fluorescents doivent être munis de sup¬ 
ports spéciaux pour fonctionner convenablement. 
Les supports pour tubes droits sont munis, à chaque 
extrémité, d'une douille qui reçoit les tenons. Les 
tenons du tube circulaire pénètrent dans la douille 
et restent en place grâce à des attaches à ressorts. 
Tous les appareils fluorescents sont munis d'un 
régulateur par tube. La plupart des appareils con¬ 
tiennent un démarreur, sauf en ce qui a trait aux 
tubes à démarrage rapide. 

Le fil de mise à la terre des appareils fluorescents 
à démarrage rapide (droits ou circulaires) devrait 
être relié soit au fil de terre de l'appareil, soit à un 
montage mis à la terre situé au plafond. 

Installez un démarreur en l'introduisant dans la 
douille, en le poussant au fond et en le tournant 
d'un demi-tour pour le fixer. Posez le tube droit en 
alignant les tenons sur les rainures de la douille à 
l'un ou l'autre bout de l'appareil, puis poussez le tu¬ 
be et fixez-le en le faisant pivoter d'un quart de tour. 

Les nouveaux tubes, démarreurs et régulateurs 
doivent être exactement de même type et de même 
puissance que les précédents. Les tubes fluorescents 
sont conçus pour usage à une température de 50° 
ou plus. (Reliés au courant continu, ils exigent 
un adaptateur.) Vos tubes fluorescents dureront 
plus longtemps si vous les laissez allumés que si 
vous les allumez et les éteignez constamment. La 
durée d'un tube fluorescent de 40 watts, allumé 
trois heures d’affilée, est d'environ 12,000 heures. 
Elle varie selon le nombre d'allumages. 



Les démarreurs de tubes fluorescents: Le démarrage 
d'allumage (à gauche) est le plus répandu. Il doit être 
remplacé lorsqu'il brûle à cause d’un défaut du tube ou 
de l’appareil. Le démarreur avec bouton rétablisseur 
manuel (à droite) se replace en pressant le bouton. 
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Les appareils fluorescents 


Problèmes et solutions 

Coupez le courant avant toute réparation 


Problème 

Solution 

Le tube ne 
s'allume pas 

(1) Voyez si le tube est brûlé ou le coupe- 
circuit déclenché (p. 252). (2) Sinon, rempla¬ 
cez le démarreur. (3) Si le problème persiste, 
remplacez le tube. (4) En dernier recours, 
remplacez le régulateur. 

La lumière 
clignote et 
tournoie à 
l'intérieur 

(1) Si le tube est neuf, l’ennui disparaîtra. 

(2) Si le tube a servi quelque temps, rem¬ 
placez le démarreur. (3) Si le même état 
persiste, remplacez le régulateur. 

La lumière 
papillote, 
s’allume et 
s’éteint 

(1) Le tube est mai assujetti dans la douille. 

(2) Retirez le tube et examinez les tenons. 
S’ils sont pliés, redressez-les avec des pinces 
à long bec. Replacez le tube dans la douille. 

(3) Si la lumière papillote encore, enlevez le 
tube et poncez les tenons. (4) Coupez le cou¬ 
rant menant à l’appareil. Redressez les con¬ 
tacts de la douille avec des pinces à long bec 
et poncez-les. Enlevez le résidu avec une 
brosse à dents. (5) Retirez le tube et le cou¬ 
vercle de l’appareil. Resserrez les raccords 
lâches. Replacez le tube. (6) Replacez le 
démarreur. (7) Replacez le régulateur. (8) Si 
l’appareil est au froid, remplacez le tube par 
un tube à chemise. (9) Remplacez le démar¬ 
reur par un autre à basse température. (10) 
Remplacez le régulateur par un autre à basse 
température, ou (11) remplacez l’appareil 
pour un autre à basse température. 

L’appareil 
bourdonne mais 
fonctionne bien 

(1) Voyez si les raccords du régulateur sont 
lâches. (2) Remplacez le régulateur actuel 
par un régulateur silencieux spécial. 

Les tubes sont 
décolorés aux 
extrémités 

(1) Une décoloration brune est normale. (2) 
Si elle est noire sur un tube neuf, remplacez 
le démarreur. (3) Si le tube est vieux, rem- 
piacez-le. (4) Voyez si le régulateur est en 
bon état et si ses raccords sont solides. (5) 
Si la décoloration est à un bout, retournez 
le tube sur lui-même et replacez-le. (6) Si un 
tube neuf noircit à un bout, changez-le bout 
pour bout dans la douille. (7) Vérifiez le cou¬ 
rant. Remplacez le tube. 

Le tube brûle 
trop vite 

(1) Il a été allumé et éteint trop souvent. 
Remplacez-le, et laissez l’autre allumé long¬ 
temps. (2) Remplacez le démarreur. (3) 
Remplacez le régulateur. (4) Voyez si les 
raccords sont solides. 
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Carillons, sonnettes et avertisseurs 


Problèmes et solutions 


Les carillons et sonnettes utilisent un courant à très 
basse tension. Un transformateur réduit le courant 
de la maison de 120 volts à 6, 12 ou 24 volts. Un 
voltage réduit ne cause pas de secousse électrique; 
vous pouvez toucher aux fils des carillons et sonnet¬ 
tes sans avoir à couper le courant. 

Panne des carillons et sonnettes: Vérifiez d'abord 
les fils entre le bouton et le transformateur. Le fil 
mince peut être brisé ou court-circuité. Dans ce cas, 
reliez les fils ou enveloppez-les de chatterton. 

Si les fils sont intacts, le bouton de la sonnette 
s'est peut-être oxydé. Si les points de contact sont 
faciles d'accès, passez-les au papier abrasif. Sinon, 
remplacez le bouton. Si la cause est ailleurs, exami¬ 
nez les raccords du carillon ou de la sonnette que 
les vibrations peuvent avoir relâchés. Il est peu pro¬ 



bable que le défaut soit dans le dispositif du carillon 
ou de la sonnette. Si vous pensez que si, il est plus 
facile de remplacer ces articles que de les réparer. 
L'installation d'un nouveau carillon: Localisez le 
transformateur, reliez les fils au carillon et ensuite 


au bouton. Voyez si le carillon et le transformateur 
utilisent le même voltage. L’étiquette vous l'indique¬ 
ra. Les transformateurs utilisent différents voltages: 
n'employez que ceux qui conviennent à votre ca¬ 
rillon. 



Carillon 


Bouton de la 
porte arrière 


Carillon 


Bouton de la 
porte arrière 


Bouton de la 
porte avant 


Bouton de la 
porte avant 


Transformateur 


Transformateur 


Câblage d’un carillon à 1 et 2 notes et 2 boutons 


Câblage d’un carillon à plusieurs notes et 2 boutons 


La pose des carillons 



Installez le transformateur dans une boîte 
de jonction. Le courant coupé, enlevez 
les débouchures; placez les fils. 



Reliez les fils à basse tension de la son¬ 
nette aux bornes du transformateur. Faites 
courir les fils jusqu’au carillon. 



Fixez le transformateur avec un écrou. 
Certains se montent à l’extérieur de la 
boîte, mais les fils vont à l’intérieur. 


Les fils du bouton passent à l’intérieur ou 
à l’extérieur du chambranle. Percez la 
moulure et reliez-les au bouton. 




A l’aide de connecteurs isolés, reliez les 
fils du transformateur à ceux de la maison: 
noir avec noir, blanc avec blanc. 




Reliez tous les fils aux bornes appropriées 
sur le carillon. Le fabricant indique celles- 
ci, d’habitude. 
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Le cliauliage et la climatisation ne 
se limitent pas qu'à chauffer ou à 
rafraîchir les habitations. Les sys¬ 
tèmes modernes les plus perfec¬ 
tionnés conditionnent l'humidité 
et gardent l'air frais et pur. Une 
installation défectueuse peut nui¬ 
re à la santé et grever un budget. 
Quels que soient les projets — 
nouvclie installation, conversion, 
amélioration du système actuel 
— lisez ce chapitre a va n t d e p re n - 
dre une décision. 
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Chauffage et climatisation 


Considérations générales 

Tous les systèmes de chauffage et de climatisation 
sont destinés à conditionner Tair pour maintenir des 
niveaux confortables de température et d'humidité. 
Autrefois, le chauffage était assuré par des foyers 
ouverts ou des poêles, et on aérait en ouvrant portes 
et fenêtres. Depuis, on s'est intéressé au maintien, 
dans les maisons, d'une température convenable, et, 
dans l'air, d'une teneur en humidité appropriée, fac¬ 
teurs dont on reconnaît de plus en plus l'importance 
pour la santé et le confort. 

Il est nécessaire de connaître la propriété qu'a la 
chaleur de se déplacer d'une des façons suivantes: 

Conduction: La chaleur passe d'un corps chaud 
dans un corps moins chaud et se dirige toujours 
dans la direction du corps froid. 

Quand la chaleur traverse les murs et le toit 
des maisons, on dit qu'elle se transmet par "con¬ 
duction ”. 


Convection: L'air chaud d'une pièce monte vers le 
plafond tandis que l'air froid descend. Le flux que 
forme l'air chaud par sa tendance à s'élever s'ap¬ 
pelle " convection 

Rayonnement: L'écoulement ou transmission de 
chaleur de l'intérieur d'un corps directement dans 
l'air est connu sous le nom de " rayonnement ". 

Tous nos systèmes actuels de chauffage et de cli¬ 
matisation des maisons sont, à divers degrés, basés 
sur ces trois caractéristiques de la chaleur. 

Systèmes de chauffage central: Ces systèmes géné¬ 
raux produisent, par un foyer unique, le chauffage 
nécessaire à tout un édifice et distribuent la chaleur 
à tous les locaux. 

Les deux groupes de systèmes de chauffage cen¬ 
tral les plus importants sont ceux à échange indirect 
ou à air chaud et ceux à la vapeur ou à l'eau chaude, 

acheminées aux radiateurs par des tuyaux. 


Combustibles: La plupart des systèmes de chauffage 
central consomment du charbon, du mazout, du 
gaz ou de l'électricité. Le charbon, le gaz et l'électri¬ 
cité sont brûlés ou consommés directement. Le ma¬ 
zout est pulvérisé puis mélangé à Tair comburant. 
La régulation de température automatique de la 
plupart des systèmes modernes se fait par ther¬ 
mostat. Lorsque la température descend au-dessous 
d'un certain point, le thermostat déclenche un dis¬ 
positif d'allumage électrique qui met le brûleur ou 
le radiateur en marche. Quand la température mon¬ 
te, le thermostat arrête. Le conditionnement d'air 
contrôle la température, l'humidité, la pureté de 
l'atmosphère. Il refroidit Tair en périodes de chaleur 
et le réchauffe en périodes de froid. Le conditionne¬ 
ment d'air supprime ou augmente l'humidité selon 
les besoins, enlève les impuretés et les poussières et 
renouvelle Tair vicié. 

Conseils d’économie: Pour que ces systèmes donnent 
le maximum de rendement, il faut calorifuger les 
maisons. L'isolation est une barrière thermique qui 
garde la chaleur à l’intérieur en périodes de froid 
et à l'extérieur en périodes de chaleur. D'autres 
moyens permettent de réaliser des économies: (1) 
Prendre la bonne habitude de conserver la chaleur. 
Fermer les fenêtres au loquet. Fermer les régula¬ 
teurs de tirage du foyer. Fermer les draperies la 
nuit, les ouvrir quand il fait soleil. (2) Poser des 
contre-châssis ou des vitrages isolants. (3) Poser des 
contre-portes. Les tenir hermétiquement fermées. 
(4) Poser des coupe-bise sur les portes et les fenêtres 
pour empêcher l'infiltration de Tair extérieur et la 
fuite de la chaleur. (5) Calfeutrer les fentes des ca¬ 
dres des fenêtres et des portes. (6) Faire faire par 
un technicien en chauffage le nettoyage et le réglage 
de la chaudière ainsi que la vérification du système 
de distribution pour éviter la surchauffe de certai¬ 
nes pièces. (7) Nettoyer ou remplacer les filtres. (8) 
Baisser le thermostat de 6 ou 7 degrés la nuit et 
chaque fois que vous partez en week-end ou en 
voyage. (9) Couper le chauffage des locaux inoccu¬ 
pés. Si le réglage de chauffage se fait par thermo¬ 
stats autonomes, réduisez le chauffage des chambres 
à coucher, pendant le jour. (10) Installer un humidi¬ 
ficateur. Les basses températures sont plus suppor¬ 
tables quand l'humidité relative est élevée, et vous 
vous en porterez mieux. 


Ramoner la cheminée 


Calfeutrer toutes les 
ouvertures du grenier 


Installer des 
bardeaux d’asphalte 


Calorifuger entre 
les solives 
du grenier 


Baisser le 
thermostat 
a nuit de 6° ou 7° 


Installer un 
ventilateur 
au grenier 



Contre-châssis 
ou vitrages 
isolants 


Calorifuger entre les 
montants des murs 
extérieurs 


Nettoyer 
la chaudière 
et les filtres 


Fermer les draperies, 
la nuit 


Façons de conserver la chaleur et de tirer profit du conditionnement d’air 
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Installations à air chaud 



L’air chaud, soufflé par les bouches de chaleur, s’élève jusqu’au plafond; l’air froid pénètre dans les prises au ras du sol 


Types et fonctionnement 

Air chaud par gravité: Ce mode de chauffage utilise 
le principe que l'air chaud est plus léger que l'air 
froid et que, par conséquent, l'air chaud s'élève et 
l'air froid descend. L'air chaud généré par la cham¬ 
bre de combustion monte dans les conduits qui mè¬ 
nent aux bouches de chaleur des pièces à chauffer. Il 
remplace l'air refroidi qui descend à travers les con¬ 
duits de retour jusqu'au bas de la chambre de combus¬ 
tion où il est réchauffé et où le cycle recommence. 

Le principe de la gravité de l'air chaud est utilisé 
non seulement dans les calorifères de chauffage 
central, mais aussi dans les poêles et autres appa¬ 
reils individuels. Dans ces cas, un ensemble de petits 
foyers indépendants est installé au sous-sol ou le 
long des murs des pièces à chauffer, chaque appa¬ 
reil n'étant destiné qu'à réchauffer l'air dans son 
voisinage. L'air chauffé par le calorifère s'élève et 
circule dans la pièce; l’air refroidi au ras du sol 
est ramené au générateur pour être réchauffé. La 
plupart des appareils individuels sont munis d’un 
ventilateur qui augmente la circulation d'air et d'un 
registre automatique pour le réglage de la quantité 
de chaleur générée. 

Le principal inconvénient du système est qu'une 
bonne circulation d'air et une répartition uniforme 
de la chaleur à travers toute la maison ne peuvent 
exister que si la différence entre les températures 
de l'air chaud ascendant et de l'air froid descendant 
est considérable. 

Air chaud propulsé: Ce système est supérieur au 
premier et plus rapide que lui car il est muni d'une 
soufflerie qui pousse l'air en direction des bouches 
de chaleur. Il permet de diriger la chaleur unique¬ 
ment vers les locaux à chauffer. On parvient à ce 
résultat en divisant la maison en sections munies 
chacune d'un thermostat à action locale et d'un 
ventilateur autonome ou de volets mobiles qui per¬ 
mettent l'orientation du jet de chaleur. 

Il y a quatre types fondamentaux de foyers à air 
propulsé dont le choix dépend de l'emplacement 
disponible: (1) chaudière haute à distribution par 
en dessus, avec expulsion d'air sur le haut et retour 
par-derrière, convenant aux grands sous-sols; (2) mo¬ 
dèle à distribution par en dessous, avec retour d'air 
sur le haut et expulsion à la base, le chauffage d'éta¬ 
ge habituel; (3) calorifère bas à distribution par 
en dessous, avec expulsion et retour d'air sur le 
haut, destiné aux sous-sols dont l'espace disponible 


est restreint; (4) calorifère horizontal, admettant 
l'air d'un côté et l'expulsant de l'autre, destiné aux 
espaces d'accès ou aux greniers. 

La soufflerie d'un calorifère à air chaud propulsé 
peut servir à rafraîchir les locaux en été. Une ma¬ 
nette sert habituellement à mettre le ventilateur en 
marche pour la circulation de l'air. On peut souvent 
adapter facilement un système moderne de condi¬ 
tionnement d’air central à ce genre de calorifère. 

La plupart des foyers à air chaud propulsé sont 
équipés d'un filtre pour la purification de l'air, filtre 
se composant généralement d’un coussinet de laine 
de verre qui retient les poussières et les empêche de 
retourner dans les locaux. Les filtres permanents 


sont lavables. Certains foyers sont équipés d'humi¬ 
dificateurs à plateaux d'évaporation; d'autres, d'hu¬ 
midificateurs à moteur. 

Régulation de chauffage: Le régulateur des systèmes 
à circulation naturelle et à air propulsé est habi¬ 
tuellement le thermostat. La plupart des calorifères 
sont en outre équipés d’un thermostat qui éteint le 
brûleur si la température de l’air dans le plénum 
(chambre de distribution d'air chaud) dépasse la 
limite établie par le fabricant. Quand la température 
revient à la normale, le dispositif s'arrête et le brû¬ 
leur se rallume. Dans le système à air chaud pro¬ 
pulsé, le régulateur commande habituellement éga¬ 
lement la soufflerie. 
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Installation à eau chaude 


Purgeur d’air 



Colonne 

descendante 


Robinet de vidange 

Schéma de circulation de l’eau chaude à travers une installation type à circulation accélérée à deux tuyaux 


Types et fonctionnement 

Dans ce mode de chauffage, l'eau est utilisée comme 
fluide pour véhiculer la chaleur. Il existe deux systè¬ 
mes, l'un par gravité, l'autre à circulation accélérée. 

Le système à circulation naturelle repose sur le 
principe que l'eau réchauffée se dilate; il se produit 
une différence volumique entre l'eau froide et l'eau 
chaude qui devient plus légère et s'élève. L'eau pro¬ 
venant de la chaudière s'élève dans les canalisations 
jusqu'aux radiateurs. Elle est remplacée par l'eau 
refroidie, plus lourde, amenée par les canalisations 
de retour. Ayant transmis une partie de sa chaleur 
aux radiateurs — et au local — l'eau refroidie re¬ 
tourne à la chaudière à travers un circuit séparé de 
tubes de retour. Toute l'eau est ainsi mise en circu¬ 
lation quand le chauffage est en marche. La vitesse 
de circulation est en fonction de la différence des 
températures de la chaudière et de l'eau de retour. 
Plus la différence est grande, plus l'eau circule vite. 
La température de l'eau à la sortie de la chaudière 
est d'environ 180°; au retour, d'environ 140°. 

Les installations des systèmes par gravité peuvent 
être soit ouvertes, soit fermées. Dans les installa¬ 
tions ouvertes, l'eau dilatée par le chauffage se dé¬ 
verse dans des vases d'expansion situés à la partie 
haute des installations, souvent dans les combles. 
Les vases d'expansion ouverts sont munis d'un dé- 
chargeoir: si le vase déborde, le trop-plein s'écoule 
à travers cette tuyauterie et non le long des parois. 
Les vases d'expansion du système à circulation fer¬ 
mée sont installés près des chaudières. Ils n'ont pas 
de déchargeoir, mais sont fermés hermétiquement. 
Lorsque l'eau se dilate, elle comprime l'air dans le 
vase, et l'eau du système est mise sous pression, 
permettant de la maintenir à une température éle¬ 
vée. Une soupape de sécurité diminue la pression 
en cas de besoin. 

Le système par pompe est un système par gravité 
qui accélère la circulation de l'eau à travers les 
tuyaux et les radiateurs. Cette pompe, habituelle¬ 
ment montée sur le retour, règle le débit de l'eau à 
travers l’installation et se met en marche à l'appel 
du thermostat. Il fonctionne de la même façon que 
la soufflerie du système à air propulsé pour accélé¬ 
rer la circulation nécessaire vers les points requis. 
Un clapet de retenue sur la circulation principale 
interrompt la circulation de l'eau, en cas d'arrêt de 
la pompe. Si le clapet était défectueux, l'eau conti¬ 
nuerait de s'élever, comme dans le système par gra¬ 


vité, surchauffant les locaux. Le système par pompe 
amène l'eau chaude non seulement aux radiateurs, 
mais aussi aux robinets d'eau chaude de la maison, 
que le système soit en marche ou pas. 

L'eau chaude des robinets ne provient pas de la 
chaudière, mais d'un serpentin dans la chaudière. 
Quel que soit le combustible, le brûleur se met en 
marche pour amener l'eau de la chaudière à la tem¬ 
pérature requise. La chaleur de l'eau dans la chau¬ 
dière est transmise par conduction à l'intérieur du 
serpentin qui distribue l'eau chaude aux éviers, bai¬ 


gnoires et douches. La chaudière d'une installation 
est munie d'un régulateur de sûreté ou aquastat, 
souvent branché sur les commandes de la pompe. 
Ce régulateur de sûreté met le système à l'arrêt dès 
que la pression ou la température de l'installation 
dépasse la limite de sécurité. 

Le système à circulation accélérée à deux tuyaux 
possède deux canalisations d'eau; l'une conduit l'eau 
chaude aux radiateurs, l'autre ramène l'eau refroidie 
à la chaudière pour qu'elle la réchauffe de nouveau 
(voir dessin). 
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Disposition des canalisations 


Montage en série 

L'ancêtre des chauffages à circulation accélérée dans 
les maisons utilisait la disposition à deux tuyaux 
comme dans les installations à eau chaude par gra¬ 
vité. Il est toujours considéré comme convenant le 
mieux aux grandes maisons à corridors et à recoins. 
Dans les maisons modernes, deux autres systèmes 
de canalisation sont également utilisés. 

Le montage en série est le plus simple de tous les 
systèmes à circulation accélérée. L'eau chaude part 
du dessus de la chaudière, passe à travers la colonne 
de départ, traverse en direct chaque radiateur et 
retourne à la base de la chaudière. 

Par suite de leur disposition dans le système, les 
radiateurs font évidemment partie intégrante de la 
canalisation de distribution. Cette installation, qui 
a le mérite de ne nécessiter qu'un minimum d'acces¬ 
soires et de tuyauterie, présente un inconvénient 
qu'il ne faut pas négliger: on ne peut fermer aucun 
des radiateurs du circuit. 

Chaque radiateur fait partie du réseau de distri¬ 
bution; la fermeture d'un seul d’entre eux inter¬ 
rompt la circulation de tout le circuit. C'est pour 
cette raison que le montage en série n'est, en règle 
générale, utilisé que dans les petites maisons où la 
régulation du chauffage n’est pas nécessaire (dessin). 


Montage en parallèle 

Comme dans le montage en série, l’eau part du des¬ 
sus de la chaudière et complète le circuit en retour¬ 
nant à la base de celle-ci. Cependant, les radiateurs 
ne font plus partie intégrante des canalisations de 
distribution. Dans ce système, les deux extrémités 
des radiateurs sont raccordées aux colonnes par des 
branchements, et un robinet de réglage de chaleur 
est installé sur la tuyauterie d'alimentation des ra¬ 
diateurs. La fermeture d'un radiateur n'empêche pas 
l'eau chaude de continuer à circuler dans les tuyaux. 

Pour détourner l’eau de la colonne principale vers 
le radiateur dont on ouvre le robinet, un T ou un 
manchon régulateur est installé au point de raccord 
de la tuyauterie de retour du radiateur et de la 
canalisation de distribution. 

Il faut opposer coûts d’installation et avantages. 
Le montage en parallèle permet une régulation indi¬ 
viduelle de la chaleur d’une pièce à une autre; son 
installation est plus onéreuse que celle du montage 
en série, moins cependant que l'installation à deux 
tuyaux. Autre point de comparaison: la différence 
de température entre le premier et le dernier radia¬ 
teur est considérablement plus grande dans le mon¬ 
tage en parallèle que dans celui à deux tuyaux (voir 
page précédente). 


Chauffage par circuits indépendants 

Un système de chauffage à eau chaude peut être 
installé avec des régulateurs de température à action 
locale par sections, ou même par chambres, mais 
le mode de chauffage à circulation accélérée par cir¬ 
cuits indépendants est le plus pratique et le plus 
économique. Il se compose d'au moins deux circuits 
séparés de canalisations des radiateurs et fonction¬ 
ne avec la plupart des modèles de tuyaux. La maison 
peut être divisée en sections, chacune munie d'un 
thermostat ainsi que d'une valve électro-mécanique 
située sur le conduit du radiateur et dont le ther¬ 
mostat est la commande, c’est-à-dire que la valve 
s'ouvre sur appel du thermostat. 

Le système par circuits indépendants ne nécessite 
qu'une seule chaudière et généralement qu'un seul 
accélérateur, sauf dans les installations importantes 
où chaque circuit dispose de son propre circulateur 
pour éviter que l’eau ne se refroidisse avant d'attein¬ 
dre les locaux éloignés de la chaudière et ne les 
chauffe insuffisamment. Il est plus facile de ne faire 
circuler l'eau qu'à travers quelques radiateurs qu'à 
travers toute la maison. La régulation du chauffage 
par circuits indépendants (chambres, salle de sé¬ 
jour) est assurée par des thermostats, avec circula¬ 
tion réduite dans les chambres à coucher. 
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Chauffage par rayonnement 


Principe et avantages 

Il s’agit ici d'un mode d'émission de chaleur par 
énergie de rayonnement à régulation automatique. 
On utilise pour la production de la chaleur les chau¬ 
dières habituelles des installations à eau chaude; 
des conduits à eau chaude transportent ensuite cette 
chaleur à des surfaces, appelées panneaux, établies 
dans les pièces. 

En général, des batteries de tuyaux parallèles, ré¬ 
unis par des coudes, sont enrobées soit au sol dans 
une dalle en béton, soit dans l'enduit d'un plafond 
ou d'un mur. Une pompe de circulation propulse 
l'eau à travers la tuyauterie. La chaleur de l'eau est 


transmise au local à travers les panneaux enrobés; 
la chaleur par rayonnement n'est donc pas trans¬ 
mise par la tuyauterie enrobée, mais par la surface 
des panneaux. 

Deux avantages du système: sources de chaleur 
invisibles; absence de radiateurs, boîtes de convec- 
teurs, registres, grillages; pas d'encombrement des 
corps de chauffe. Quand le système est en marche, 
l'air n'est chauffé qu'au contact des surfaces chau¬ 
des; la température de l'atmosphère des locaux est 
donc inférieure à celle des systèmes conventionnels. 

Le chauffage par rayonnement est recommandé 


surtout pour les maisons sans sous-sol où d'autres 
modes de chauffage sont incapables de chauffer les 
planchers convenablement. Les rayons calorifiques 
émis par les panneaux frappent les parois du local 
dont la température est inférieure à celle des pan¬ 
neaux, ce qui réchauffe les planchers même si les 
panneaux sont au plafond. L'emplacement des pan¬ 
neaux importe peu. Il y a d'autres facteurs qu'il 
faut cependant considérer: des meubles volumineux 
forment écran à un rayonnement venu du sol et 
réduisent l'efficacité des panneaux; les tapis et mo¬ 
quettes interceptent aussi la chaleur. 











Chauffage par rayonnement 


Panneaux muraux 


25% de la chaleur du pan¬ 
neau converge vers le local 
contigu quand le panneau 
n’est pas calorifugé 

Tuyaux 
-partiellement 
enfouis dans le 
revêtement 

Isolation 
par 

vaporifuge 


1 U 

1 n 


Bardeaux 
Tuyaux 
entièrement 
' enfouis 
dans le 
revêtement 

H§— Gypse ou lattes 
en métal 

m 

Calorifugeage 
d'au moins 3" 



Mur Intérieur 


Elévation 


1 c 
1 c 


3 1 





I — Alimentation 


Mur extérieur 


Systèmes et installations 

Murs chauffants: Les panneaux de chauffe sont rare¬ 
ment utilisés dans les murs extérieurs, en raison des 
grandes pertes de chaleur. On peut diminuer ces 
pertes par une isolation renforcée, mais cela aug¬ 
mente les coûts d'installation. Pour les murs inté¬ 
rieurs, les éléments chauffants sont placés dans le 
revêtement. Bien que ce soit réalisable en théorie, 
il n'est pas possible de chauffer convenablement les 
deux faces d'un mur mitoyen avec le même élément. 
Il faudrait placer le serpentin exactement au milieu 
du mur, ce qui entraînerait des frais de main-d'œuvre 
et ne serait possible que si la disposition et les be¬ 
soins en chaleur des locaux contigus étaient identiques. 
Plafonds chauffants: Ce mode d'installation convient 
surtout aux maisons à deux étages. En raison de la 
quantité de chaleur qu'il transmet au pouce carré, 
ce système se rapproche le plus du véritable chauf¬ 
fage par rayonnement. Les rayons calorifiques peu¬ 
vent être orientés dans toutes les directions, chauf¬ 
fant murs et planchers. 

Comme pour le chauffage des pièces contiguës 
par murs chauffants, il est peu pratique de chauffer 
deux étages avec le même panneau. Comme on le 
voit sur le schéma, près de 25% seulement de la 
chaleur des serpentins chauffera la pièce du dessus, 
la plus grande partie de la chaleur étant dirigée vers 
la pièce du dessous. Il est préférable de placer les 
tuyaux chauffants dans le revêtement du plafond. 
Les panneaux du plafond doivent être bien calori- 
fugés pour diriger les rayons de chaleur vers la 
pièce qu'ils doivent chauffer. 

Sols chauffants: Le mode le plus usuel de chauffage 
par rayonnement est celui par sols ou dalles chauf¬ 
fants. Les tubes sont enfouis dans le béton (au 
moins 1" au-dessus des serpentins, jamais moins de 


Vi" au-dessous). On commence par poser une assise 
de gravier qu'on recouvre d'un isolant imperméable 
d'au moins 3 4" d'épaisseur sur lequel on fait couler 
le ciment. Pour éviter que la chaleur ne se perde 
dans le sol, il est recommandé d'isoler la dalle en 
posant sur son périmètre des bandes isolantes de 
1" à 1 Vi" d'épaisseur. Avant de faire couler le béton, 
il vous faudra faire analyser l'humidité du sol; au 
contact du béton, l'eau absorberait la chaleur venue 


des panneaux et vous en priverait. Le béton se 
réchauffant extrêmement lentement, il est préféra¬ 
ble que vous placiez le thermostat à l'extérieur. Un 
changement de la température externe (refroidisse¬ 
ment subit ou hausse de chaleur solaire) comman¬ 
dera la remise en marche de votre système de 
chauffage bien plus rapidement et plus efficacement 
qu'un thermostat d’ambiance ne saurait le faire. 
Ainsi placé, il “préviendra" la fournaise à l'avance. 



épaisseur minimum 6" imperméable 
minimum 3 A ff 


Installation sol de cave 


Espace supérieur chauffé par espace inférieur 
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Latte en Tuyaux en partie 
métal enfouis dans le 
plâtre 

Locaux à chauffer 


Tuyaux enfouis 
dans le plâtre 


Espace non chauffé par le panneau du local inférieur 
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Latte Tuyaux en partie 
en métal enfouis dans le 
plâtre 


Tuyaux enfouis 
dans le plâtre 


Locaux à chauffer 
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Installations à la vapeur 


Principe 

Dans ce mode de chauffage, l'eau, chauffée dans la 
chaudière au point d'ébullition, se transforme en va¬ 
peur qui s'élève jusqu'aux radiateurs. L'eau conden¬ 
sée au contact du froid des radiateurs en métal 
revient à la chaudière où elle est réchauffée. Le 
système à deux tuyaux a ceci de semblable au sys¬ 
tème à eau chaude que la vapeur emprunte une 
canalisation pour se rendre au radiateur et que l’eau 
revient à la chaudière par une autre. Dans le systè¬ 


me monotube, la vapeur qui va au radiateur et l'eau 
qui en revient empruntent la même canalisation. Ces 
systèmes présentent de grandes différences. Dans le 
système à eau chaude, la température de l'eau dé¬ 
passe rarement 180 °; la vapeur s'échappe de la chau¬ 
dière au point d’ébullition de l'eau (environ 212°). Les 
radiateurs à vapeur—plus petits—diffusent la même 
quantité de chaleur. La vapeur circulant plus vite 
que l’eau, les radiateurs chauffent plus vite. 


Valves et hydromètre 

Soupape de sécurité: L'eau chaude qui se transfor¬ 
me en vapeur crée de fortes pressions à l'intérieur 
de la chaudière. Pour éviter que cette pression ne 
dépasse la limite que l'installation est capable de 
supporter, la chaudière est munie d’une soupape qui 
laisse s'échapper l’excédent de vapeur avant que la 
marge de sécurité ne soit atteinte. Dans les installa¬ 
tions domestiques, la soupape est réglée de façon à 
s'ouvrir ou à sauter à une pression de 15 livres. 
Elle restera ouverte tant qu'une pression plus basse 
prédéterminée ne soit atteinte. 

Hydromètre: Le niveau d'eau en verre permet de vé¬ 
rifier facilement le niveau de l'eau dans la chaudière. 
Le niveau normal se situe à mi-hauteur entre les 
robinets du haut et du bas. Si l'eau n'est plus visible, 
fermez la chaudière et laissez-la se refroidir pendant 
une demi-heure, puis rajoutez de l'eau. 



Manomètre: Cet instrument mesure en livres par 
pouce carré (Ipc) la pression de vapeur sur le dessus 
de la chaudière. Il est gradué de 2 à 10 lpc, mais plus 
l’installation est importante, plus la graduation 
s'élève. La limite de sécurité est de 12 lpc. Certains 
manomètres ont une graduation à rebours indiquant 
s’il y a un vide dans le haut de la chaudière. 


Vapeur^ 


Robinet^ 

d’arrêt 


Robinet de 
vidange 



Chaudière 
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Cheminées 


Modèles, spécifications, entretien 

La cheminée de tout système de chauffage central 
à combustion sert à évacuer les gaz et à provoquer 
le tirage nécessaire au bon fonctionnement des 
foyers et des chaudières. Se dilatant et se contrac¬ 
tant à la chaleur, elle doit être solidement assise. 

Les cheminées peuvent s’élever à l’intérieur ou à 
l’extérieur des maisons. Les cheminées intérieures 
sont préférables car elles transmettent à la maison 
la chaleur qu’elles dégagent des quatre côtés. 
L’épaisseur des parois des cheminées extérieures en 
brique est généralement d'au moins 8", celle des 
cheminées intérieures de 4". Les cheminées en ma¬ 
çonnerie doivent avoir 4" à 6" de plus. Le tirage doit 
se faire librement; le faîte des cheminées doit dé¬ 
passer d’au moins quatre pieds les toits plats et d’au 
moins deux pieds les toits à pignon. 

Les cheminées de la plupart des maisons moder¬ 
nes comprennent deux conduits de fumée, celui du 
calorifère et celui du foyer. La section des conduits 
des petites maisons doit être d’au moins 8" x 12", ou 
100 pouces carrés, si elle n’est pas rectangulaire. Les 
conduits doivent être étanches sur toute leur hau¬ 
teur et, de préférence, recouverts à l'intérieur d'un 
tuyau en argile réfractaire. 

Les conduits de fumée doivent être bien entrete¬ 
nus et les cheminées en bon état. Faites les ramoner 
régulièrement, ou, si vous vous en sentez capable, 
faites-le vous-même. Il faudra évidemment monter 
sur le toit après avoir préalablement bouché l’entrée 
du foyer. Remplissez un sac de grosse toile avec des 
copeaux ou de vieux chiffons. Alourdissez-le avec des 
briques. 

Quand le sac épousera la forme du conduit de 
fumée, attachez-le à une corde solide et faites-le 
monter et descendre à l'intérieur du conduit. 

Des trous et des fissures diminuent l'efficacité 
d'une cheminée et permettent l’infiltration de l’eau 
qui, en gelant, provoque des crevasses dans la ma¬ 
çonnerie. S’il est impossible de localiser une cre¬ 
vasse existante, allumez, au pied de la cheminée, un 
feu que vous alimenterez avec des produits fumigè¬ 
nes comme des chiffons humides. 

La crevasse étant localisée, réparez-la avec un mé¬ 
lange de ciment et de sable dans un rapport de un 
à trois. 

Enlevez le mortier décrépi et mouillez les joints 
avant de poser le nouveau mortier. Pointez les joints 
dès que le mortier aura commencé à prendre. 


Conduit de fumée 
du calorifère 


Les conduits 
doivent être 
séparés et 
montés verti¬ 
calement 





Sur un toit plat 


Les hauteurs minimales des 

cheminées sont habituellement 
celles indiquées ci-dessus; 
vérifiez les règlements de cons-, 
truction locaux. La dimension 
des cheminées dépend de la 
grandeur des conduits de fumée. 
La surface dés conduits doit 
être assez grande pour permettre 
, •••• wun,tirage efficace. - : ... ■... ■ ,... 
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La distribution de la chaleur 


Installation à air chaud 

Les seuls éléments visibles de la plupart des modes 
de chauffage sont les bouches de chaleur dans les 
systèmes à air chaud et les radiateurs dans les sys¬ 
tèmes à eau chaude. 

Bouches de chaleur: Utilisées dans les systèmes à 
circulation naturelle et à air chaud propulsé. Dans 
les systèmes à circulation naturelle, les bouches de 
chaleur sont situées dans les plinthes ou à l'intérieur 
des murs. Le joint entre le cadre de la bouche de 
chaleur et le mur doit être étanche pour empêcher 
la formation de traînées noires sur les boiseries et 
les murs. La plupart des bouches de chaleur de qua¬ 
lité sont munies d'un joint flexible assurant une 
étanchéité parfaite. Les grilles au plancher, situées 
près des murs extérieurs, servent de reprises d’air. 

Dans le système à air chaud propulsé, on recom¬ 
mande les bouches distribuant l'air uniformément 
et sans courants d'air. Elles doivent être situées de 
façon que les jets d'air ne gênent pas les occupants. 
Dans les systèmes modernes, les bouches peuvent 
être situées sur n'importe quel mur. Si elles ne sont 
pas sur la plinthe, elles doivent être ménagées au 
bas des murs ou près des plafonds. 

Les conduits de distribution sont une partie essen¬ 
tielle de toute installation à air chaud. Leur tracé 
est déterminé par l'emplacement du calorifère et la 
disposition des locaux. Les deux types principaux en 
usage sont le système radial et celui à plénum. 

Dans le système radial, les bouches de chaleur sont 
situées sur le périmètre de la maison, le long des murs 
extérieurs des locaux. Chaque conduit, dont le tracé 
est aussi court que possible, s'étend du plénum du 
calorifère aux bouches de chaleur. Le retour se fait 
habituellement à travers les reprises murales. 

Dans le système à plénum, un conduit rectangu¬ 
laire très large prolonge le plénum. De ses côtés 
partent des conduits plus étroits en direction des 
bouches de chaleur. Cette installation, plus coûteuse, 
permet de disposer les bouches d'air de façon plus 
judicieuse, et la grande section du conduit de dé¬ 
part offre moins de résistance au passage de l'air. 

Les conduits peuvent être ronds ou rectangulaires. 
Les conduits ronds (semblables aux tuyaux de poê¬ 
le) sont plus faciles à installer, mais leur utilisation 
est limitée. Les conduits rectangulaires sont préfé¬ 
rables pour les installations importantes ou si l'on 
prévoit ajouter quelque jour un système de condi¬ 
tionnement d'air. 


Système radial ou périphérique 



Système à plénum prolongé 


Retour d’air 
au calorifère 


Diffuseur au plancher des combles 


Air chaud 
du 

calorifère 


Conduit de 
distribution 
dans les combles 


Conduit 
de retour 
sous le 
plancher 



Coude en U 


Modèles types de systèmes à air chaud montrant le parcours du flux de chaleur et le retour au calorifère 


On forme habituel¬ 
lement le conduit 
de retour en recou¬ 
vrant les vides 
entre les solives 
de métal galvanisé 
ou en posant des 
côtés de 2 x 4 re¬ 
couverts de métal 
en feuille. 
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La distribution de la chaleur 


Radiateurs 

Les trois types de radiateurs: en fonte, convecteurs, 
plinthes chauffantes, fonctionnent aussi bien à l'eau 
qu'à la vapeur. 

Les radiateurs en fonte distribuent la chaleur (1) par 
convection: l'air chauffé au contact du métal chaud 
s'élève, se mélange à l'atmosphère plus froide et est 
remplacé par l'air en provenance du sol; (2) par 
rayonnement: les corps du voisinage sont réchauffés 
par le flux de chaleur émis par le métal chaud; 10% 
à 30% de la chaleur émise par un radiateur en fonte 
sera diffusée par rayonnement. La quantité de cha¬ 
leur diffusée étant directement proportionnelle à la 
surface exposée du métal, les tuyaux à ailettes de 
fabrication récente ont un meilleur rendement que 
les anciens modèles et occupent 40% moins de pla¬ 
ce. Un radiateur allongé et bas donne plus de cha¬ 
leur qu'un radiateur court et haut. 

Le meilleur emplacement pour un radiateur est 
près d'un mur froid, sous une fenêtre. Les radia¬ 
teurs recouverts ou encastrés sont moins visibles 
que les radiateurs sur pied, mais moins efficaces. 
Pour qu'ils donnent un bon rendement, l'air doit se 
déplacer continuellement de bas en haut, et il faut 
placer un déflecteur à l'arrière du renfoncement 
pour diriger la chaleur vers la pièce. 

Dans les convecteurs ou radiateurs " encastrés ", 
l'eau chaude ou la vapeur circule à travers un tuyau 
à ailettes en métal installé dans une niche. L'air 
froid pénètre par le dessous, s'élève à travers les 
ailettes, monte par l'ouverture supérieure et se dif¬ 
fuse dans la pièce par le mouvement d'air créé. Le 
convecteur peut être placé dans une niche du mur. 
Les plinthes chauffantes ont un très bon rendement, 
car elles diffusent la chaleur à hauteur du sol, con¬ 
trairement à la circulation naturelle où l'air s'élève 
et réchauffe les murs froids. Peintes, elles peuvent 
être partiellement camouflées. Elles peuvent être en 
fonte ou à tuyaux à ailettes. 

Règle générale, les plinthes chauffantes sont instal¬ 
lées le long des murs froids. Dans le montage en 
série, la canalisation d'alimentation principale peut 
courir le long des murs froids, ne nécessitant pas de 
radiateurs et elle peut être recouverte de plinthes 
en métal. 

Tous les radiateurs sont munis de purgeurs pour 
l'évacuation de l'air. Les installations à vapeur pos¬ 
sèdent également des soupapes de sécurité près des 
chaudières. 


Radiateurs en fonte à eau ou à vapeur 


|*— de 2 à 56 sections —^ 



Avec pieds ou sans pied 



4 colonnes 6 colonnes 


i 




Les radiateurs muraux sont accrochés par 
des supports, au nombre de deux pour les 
radiateurs de moins de 29 éléments et au 
nombre de 3 pour ceux de 30 à 45 éléments. 
L’espacement ne doit pas dépasser 42". 


Convecteurs en métal non ferreux à eau chaude ou à vapeur 



Moulure de boiserie 


20" à 38" 
de large 


Sur pied ou à demi encastré 


Au ras du mur 

Entièrement encastré 


rillage 



Mural 


Plinthe chauffante en fonte à eau chaude ou à vapeur Plinthe chauffante à eau chaude en métal non ferreux 




Installée le long du mur ou encastrée 


Installée le long du mur ou encastrée 
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Entretien des systèmes 


Installations à air chaud 


Les filtres des systèmes de chauffage à air chaud 
propulsé servent à purifier l'air. Il faut parfois laver 
les filtres permanents ou remplacer les filtres jeta¬ 
bles. Un filtre encrassé diminue la circulation de 
l'air et, par voie de conséquence, le rendement du 
système de chauffage. 



Remplacez ou nettoyez les filtres 


Grilles: Les grilles ou prises d'air au plancher 
doivent être souvent nettoyées, de préférence à 
l'aspirateur, car la poussière et les petits objets s'y 
amassent facilement. Pour retirer des objets plus 
importants qui peuvent se loger à l'intérieur de la 
canalisation de distribution, il est parfois nécessaire 


de démonter les conduits. Les grilles ou prises d'air 
murales attirent moins de saletés et de poussières 
que celles qui sont au plancher; il faut cependant 
les démonter pour les nettoyer si elles s'encrassent. 
Nettoyage de la soufflerie: Il faut garder les pales 
propres. Elles ont tendance à amasser les charpies; 
cela les alourdit, les empêche de pousser l'air et di¬ 
minue leur rendement. Les pales des soufflets se 
nettoient avec une petite brosse si elles sont accessi¬ 
bles. Si elles ne le sont pas, faites appel, tous les 




Nettoyage du ventilateur 

deux ans, à un spécialiste qui démontera, nettoiera 
et réglera le soufflet. La courroie qui commande le 
mouvement des pales doit être bien ajustée et pré¬ 
senter un jeu de W à 3 4". Remplacez les courroies 

Nettoyage des conduits, des bouches et des prises d’air usées. 


Installation à eau chaude 


Pour la vidange périodique des vases d'expansion, 
fermez le robinet d'admission de l'eau en provenan¬ 
ce de la chaudière, puis ouvrez le robinet de vidange 
situé à la base du vase. Pour rendre le travail plus 



facile, branchez au vase un tuyau flexible qui se 
déversera dans un seau ou un renvoi. 

Rinçage à grande eau de la chaudière: L'accumula¬ 
tion de saletés à l'intérieur de la chaudière dépend 
de l'alimentation en eau. Pour vidanger la chaudiè¬ 
re: (1) Fermez le brûleur. (2) Fermez le conduit d'ali¬ 
mentation d'eau. Branchez au robinet de vidange 
(situé au bas de l'installation) un boyau que vous 
faites aboutir au renvoi de la cave. Ouvrez le robinet 
de vidange. (3) Dès que l'eau commence à couler 
dans le boyau, ouvrez les purgeurs d'air des radia¬ 


teurs de l'étage le plus élevé. (4) Dès que les sédi¬ 
ments ont été évacués, ouvrez le robinet d'admission 
d'eau de la chaudière et rincez-la à grande eau. 
(5) Pour le remplissage, laissez le robinet d'admis¬ 
sion d'eau ouvert, mais fermez le robinet de vidange 
au bas de la chaudière. Rallumez le brûleur. Gardez 
ouverts les purgeurs d'air des radiateurs de l'étage 
le plus élevé: fermez-les dès qu'on entend l'eau 
remplir les tuyaux. 

Purge des radiateurs: L'air que libère la nouvelle eau 
de remplissage, chauffé pour la première fois, s'élève 
et s'accumule dans les radiateurs; une purge est né¬ 
cessaire pour éliminer ces poches d'air. On purge un 
radiateur en dévissant la vis qui se trouve à l'extré- 

Ouvrez le 



Rinçage de la chaudière 


mité du purgeur qu'on laisse ouvert jusqu'à ce que 
l'eau commence à jaillir. L'installation de purgeurs 
d'air automatiques est conseillée; ils sont bon mar¬ 
ché, faciles à installer et dispensent de la corvée de 



Purge du radiateur 


la purge à la main sur chacun de vos radiateurs. 
Calorifugeage des tuyauteries: Il faut calorifuger à 
l'amiante les canalisations de distribution pour ré¬ 
duire les pertes de chaleur des tuyaux. L'amiante se 
présente en deux demi-coquilles qu'on applique sur 
les tuyaux et qu'on fait tenir par des colliers de métal. 

Les clapets d'arrêt d'eau chaude, entrouverts ou 
fermés, peuvent servir de régulateur de la chaleur 
de chaque radiateur, permettant d'équilibrer le sys¬ 
tème en favorisant les radiateurs trop froids et en 
réduisant la chaleur des radiateurs trop chauds. 
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Entretien des systèmes 


Installation à vapeur 

Les chaudières à vapeur en marche doivent être 
remplies d'eau au moins jusqu'à mi-hauteur ou 
jusqu'au niveau prévu. 

Bruits à l'intérieur du système: Plusieurs anomalies 
peuvent rendre les installations à vapeur bruyantes, 
à cause d'une mauvaise inclinaison des tuyaux. S'il 
se produit un fléchissement de tuyau, l'eau s'amasse 
à ce point bas et fait obstacle au passage de la va¬ 
peur. Le martèlement est produit par la rencontre 
de la vapeur et de l'eau emprisonnée. Il faut alors 
fermer le radiateur et placer de petites cales sous 
les pieds du radiateur. 

En augmentant l'inclinaison du radiateur et de sa 
tuyauterie, on facilite le retour de l'eau vers la 



Inclinez le radiateur pour faciliter l’écoulement 



chaudière. Si le martèlement recommence dans un 
autre endroit, vérifiez si un autre tuyau n'a pas 
fléchi. 

Le cognement peut aussi provenir de la position 
du robinet de vapeur qui se trouve entre le radia¬ 
teur et la canalisation. Ce robinet ne peut compor¬ 
ter que les positions “ouvert” ou “fermé”. 


Hydromètre encrassé: L'accumulation de saletés à 
l'intérieur du tube en verre de la chaudière rend im¬ 
possible toute lecture précise. Il faut alors le démon¬ 
ter et le nettoyer. Fermez les robinets du haut et du 
bas, desserrez les écrous et les rondelles aux deux 
extrémités, soulevez le tube et retirez-le par le bas. 
Fuites du robinet: Des fuites de vapeur autour de la 
tige proviennent d’un relâchement de la garniture. 
Il suffit souvent de resserrer l'écrou sur la tige. 

Si les fuites continuent de plus belle, il faut 
changer la garniture. Ouvrez le robinet, dévissez 
l’écrou du presse-étoupe et changez les rondelles 
ou la garniture selon le cas, ou les deux, si cela 
s'avère nécessaire. 



Réglage de l’aquastat de surface 


Aquastat réglé à 160° 
ou plus ou moins 



La chaudière se met 
en marche dès que la 
température de l'eau 
baisse de 10° 

tfil 





La chaudière est en marche tant que la température de l’eau n’atteint pas un certain degré 


Fonctionnement de l’hydromètre 



L'hydromètre indique la hauteur de l’eau d’une 
chaudière à eau chaude par rapport au remplis¬ 
sage normal. IJ est muni de deux aiguilles qui 
indiquent, l’une, habituellement rouge, le niveau 
d’eau prescrit pour les radiateurs de l’étage le 
plus élevé, l’autre, noire, la hauteur réelle de 
l’eau à l'Intérieur du système. Cette dernière 
se déplace suivant les variations de niveaux. Le 
remplissage est normal lorsque les deux aiguil¬ 
les sont superposées. Dans les systèmes à 
pression, une soupape assure le contrôle auto¬ 
matique du niveau d’eau. L’examen de la posi¬ 
tion des aiguilles indique le bon fonctionnement 
de la soupape. Si, pour une raison quelconque, 
l’écart entre les deux aiguilles est trop grand, 
faire vérifier la soupape et corriger le défaut. 
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Brûleurs â mazout (huile à chauffage) 


Types et fonctionnements 

Ils injectent, dans une chambre de combustion, du 
mazout qui brûle pour produire la chaleur. Il existe 
de nombreux modèles sur le marché, dont deux types 
principaux: à pulvérisation par pression (ou à éjec- 
teur) et à vaporisation (ou à creuset). Les brûleurs 
rotatifs, autrefois populaires, ne sont plus utilisés 
que pour les installations commerciales importantes. 
Brûleurs à pulvérisation par pression: C'est le modè¬ 
le le plus utilisé de nos jours. Le mazout, comprimé à 
haute pression par une pompe, est dirigé à travers le 
brûleur vers un éjecteur qui le pulvérise en goutte¬ 
lettes qu'un ventilateur mélange à l'air. L'allumage 
du mélange est réalisé par une étincelle électrique. 
Le système d'allumage ressemble à celui d'une auto: 
il comprend un transformateur du circuit électrique 
en haut voltage qui produit une étincelle entre deux 


électrodes situées sur le passage du jet du carburant. 
Les brûleurs à basse pression utilisent une pompe à 
basse pression, et l'air se mélange au combustible 
avant de parvenir à l'éjecteur. Le mélange est proje¬ 
té en gouttelettes à travers un orifice plus large que 
celui des brûleurs à haute pression. L'allumage se 
fait à l'intérieur de la chambre de combustion de la 
même façon que dans les modèles à haute pression. 
Les brûleurs par pression ne fonctionnent pas de fa¬ 
çon continue, mais sur appel du thermostat. Ils sont 
montés à l'extérieur du foyer. 

Brûleurs à vaporisation ou à creuset: Utilisés surtout 
dans les petites installations de chauffage central et 
les chaufferettes, et caractérisés par un creuset qui 
contient une nappe de mazout et un régulateur de 
débit. Allumage manuel ou par étincelle électrique. 


La chaleur vaporise le mazout. L'air comburant est 
amené par tirage naturel ou par un petit ventilateur. 
Une flamme pilote entretient le feu après l'allumage. 
L'alimentation en mazout se fait selon les besoins. 
Le brûleur ayant peu de pièces mobiles, son fonc¬ 
tionnement est silencieux. Le dosage de carburant et 
d'air doit être fait par un technicien spécialisé, pour 
éviter la formation de fumées noires. 

Tous les brûleurs, de quelque type qu'ils soient, 
doivent subir un examen annuel de teneur en C 02 
pour assurer une bonne combustion. Toutes les ins¬ 
tallations de brûleurs nécessitent un petit apport 
d'air régulier qu'assure un régulateur de tirage au¬ 
tomatique monté dans le tuyau d'évent. 
Alimentation en carburant: L'estampille de l'Under- 
writers' Laboratories of Canada sur le brûleur indi¬ 
que la qualité de mazout recommandée, c'est-à-dire la 
plus lourde et la meilleur marché que le brûleur puis¬ 
se consommer sans danger. Les réservoirs de stocka¬ 
ge de mazout sont installés suivant les instructions 
de l'Association Canadienne des Assureurs et les au¬ 
torités locales. Les petits réservoirs sont habituelle¬ 
ment installés au sous-sol, à au moins 7' de la four¬ 
naise. La capacité nominale des réservoirs ne doit 
pas dépasser 250 gallons; on ne peut en installer plus 
de deux. Des réservoirs de plus grande contenance 
doivent être souterrains et munis chacun d’un tube 
d'aération et d'un conduit de remplissage extérieur. 
Appareils de sécurité: À part le thermostat, les brû¬ 
leurs sont munis d'un relais de commande qui arrête 
le moteur de la pompe si le comburant ne s'enflamme 
pas au bout d'un moment. Sans ce relais, branché sur 
le tuyau de fumée ou la fournaise, la pompe continue¬ 
rait de fonctionner et ferait déborder le mazout. Le 
relais fonctionne quand les gaz chauds en provenance 
de la chambre de combustion passent à travers le 
tuyau de fumée. Si les gaz chauds ne passent pas, indi¬ 
quant une absence de combustion, le relais arrête le 
moteur de la pompe. En cas d'arrêt, ne remettez en 
marche qu'une fois. Si le système fonctionne, tout 
est parfait; s'il se met en marche et s'arrête, faites 
appel à un spécialiste. 

Transformation: Les fournaises au charbon peuvent 
s'adapter au mazout par le montage d'un brûleur du 
type à pulvérisation par pression. Une transformation 
peut donner de bons réstultats bien que le rende¬ 
ment ne sera peut-être pas celui d'une véritable 
fournaise au mazout. 


Arrivée < 
mazout 



Transformateur 


Brûleur à pulvérisation par pression ou à éjecteur 


Ventilateur 


Régulateur 
de niveau de 
carburant 


Brûleur à vaporisation ou à creuset 
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Principes fondamentaux 

Les brûleurs à gaz ressemblent aux brûleurs à ma¬ 
zout, mais ils sont plus simples et ne nécessitent 
qu'un dispositif de brûleurs et un robinet automati¬ 
que qui remplace la pompe et le réservoir de stocka¬ 
ge. Un brûleur à gaz peut n'avoir qu'un seul injec- 
teur qui projette une flamme contre une surface de 
déviation, la répartissant sur toute la surface de 
chauffe, ou un dispositif de trous de sortie multi¬ 
ples, similaire au brûleur des cuisinières à gaz. D'au¬ 
tres brûleurs en serpentin sont installés sur des 
fournaises conçues exclusivement pour le gaz. Ils 
utilisent tous, soit le gaz naturel ou manufacturé, 
soit le gaz de pétrole liquéfié. L'allumage de l'injec- 
teur ou des brûleurs de tous les systèmes à gaz se 
fait à l'aide d'une veilleuse dont la flamme chauffe 
un dispositif spécial, le thermocouple, qui transfor¬ 
me sa chaleur en un minuscule courant électrique. 
Ce courant tient ouverte une soupape électrique 
montée sur le conduit d'arrivée du gaz du brûleur. 
Si la flamme de la veilleuse s'éteint, le thermocouple 
se refroidit; le courant s'arrête et la soupape d'ad¬ 
mission de gaz se ferme. Elle restera fermée tant 
que la veilleuse ne sera pas rallumée. 

Pour qu'un appareil de chauffage à allumage au 
gaz fonctionne convenablement, le gaz doit être ad¬ 
mis sous basse pression dans la tête du brûleur où 
il se mélange à l'air comburant. Les gaz chauds pro¬ 
venant de la combustion traversent la fournaise ou 
le poêle et s'échappent dans la cheminée par le con¬ 
duit de fumée. Une soupape de régulation contrôle 
le débit d'admission du gaz du brûleur; la pression 
est réglée par un régulateur automatique. Un capu¬ 
chon de tirage installé sur le conduit de fumée main¬ 
tient un faible tirage et empêche le refoulement de 
l'air de la cheminée. La veilleuse empêche la conden¬ 
sation de l'humidité à l'intérieur de la cheminée et 
retient les sous-produits acides de la combustion du 
gaz. Le danger est grand surtout dans les vieilles mai¬ 
sons où les conduits de fumée dans les cheminées 
n'ont pas de gaines. Les fournaises et les chaudières 
conçues pour le gaz donnent le meilleur rendement, 
mais de bons résultats sont obtenus par l'adaptation 
au gaz d'installations utilisant d'autres combustibles 
sur lesquelles on installe un brûleur à gaz. Cette 
transformation doit être faite par un technicien à 
l'emploi de la compagnie du gaz. Les appareils doi¬ 
vent porter l'estampille de l'Association canadienne 
du Gaz. 







Entretien 


Brûleurs à mazout (huile à chauffage) et commandes 


La fournaise ne fonctionne pas: Avant de faire appel 
à un spécialiste, voyez à ce qui suit: 

1. Vérifiez si l'interrupteur de sécurité n’a pas été 
fermé par mégarde. Fixé près de la fournaise, il se 
trouve habituellement dans une boîte d'environ 6" x 
6", peinte en gris, avec une manette du côté droit. 

2. Remplacez le fusible de la fournaise s’il a sauté. 
Dans le cas de disjoncteurs, fermez tout commuta¬ 
teur ouvert. Si le fusible saute de nouveau ou si le 
coupe-circuit du disjoncteur s'ouvre, faites venir un 
spécialiste. 

3. Si les fusibles et les disjoncteurs sont en bon état, 
vérifiez le réservoir d'huile. Souvent, l'indicateur se 
bloque. 

4. Essayez d'ajuster le thermostat pour faire monter 
la température de quelques degrés. S'il est muni d'un 
contrôle pour le jour et la nuit, enlevez le couvercle 
et vérifiez le cadran pour voir si une panne de cou¬ 
rant n'aurait pas rompu le cycle du chronométrage. 
Quand le couvercle est enlevé, vérifiez les points de 


Nettoyage des contacts du thermostat 



Des contacts thermostatiques encrassés à l’usage peu¬ 
vent influer sur le bon fonctionnement de tout le système 
de chauffage. Enlevez le couvercle et nettoyez les contacts 
en faisant glisser entre eux une carte de visite. N’utilisez 
jamais un abrasif; il rayerait et endommagerait les con¬ 
tacts . H n’est pas nécessaire de nettoyer les thermostats 
à ampoule de mercure; ils sont soudés par le fabricant. 


contact du thermostat; des contacts encrassés ou 
corrodés peuvent empêcher la mise en marche de la 
fournaise. 

5. Essayez de rétablir le courant à l’aide de l'inter¬ 
rupteur du relais de la fournaise. Cette commande 
de sécurité, habituellement située sur la fournaise ou 
le raccord à la cheminée, arrête la fournaise si l’allu¬ 
mage fait défaut. Ne poussez le bouton qu'une fois; 
si la fournaise se remet en marche et s'arrête de nou¬ 
veau, faites venir un spécialiste en la matière. 

La fournaise fonctionne au ralenti: Cela provient en 
général d'un défaut du système de distribution de la 
chaleur et non du brûleur. L'entretien des divers mo¬ 
des de distribution de la chaleur est décrit page 288. 
Dans les installations à eau chaude, vérifiez la pom¬ 
pe qui fait circuler l'eau chaude de la fournaise vers 
les radiateurs. Si la pompe ne fonctionne pas quand 
la fournaise est en marche, poussez le bouton de mi¬ 
se en marche que l'on trouve sur certaines pompes. 
Le manque de chaleur dans les systèmes à air chaud 
pulsé provient souvent de l'arrêt de la soufflerie. Il 
suffit de remplacer la courroie qui relie le ventila¬ 
teur au moteur électrique. Si la courroie est en bon 
état, poussez le bouton de mise en marche situé sur 
le côté du moteur. Si le ventilateur ne démarre pas, 
appelez un spécialiste. Si la fournaise est reliée à une 
installation de distribution de chaleur à la vapeur, 
vérifiez le niveau de l'eau dans la chaudière. Quand 


Godet araisseur Godets graisseurs 



Godets graisseurs en gros plan 


Entretien périodique des moteurs de pompe. Versez quelques 
gouttes d’huile dans les godets; enlevez les saletés. 


il est trop bas, la fournaise s'arrête si elle est munie 
d'un interrupteur de niveau. Laissez refroidir la 
chaudière avant de la remplir; la fournaise reparti¬ 
ra. Si elle ne repart pas, faites venir le spécialiste. 
Fonctionnement intermittent: Si la fournaise crache 
ou fonctionne par à-coups et s'arrête, il se peut que 
les filtres à huile soient encrassés. La saleté peut 
amener l’arrêt complet du chauffage. Faites nettoyer 
les filtres par un spécialiste, ou nettoyez-les vous-mê¬ 
me en suivant les instructions du schéma ci-dessous. 
Ce travail requiert cependant de grandes précautions. 
Bruits et gargouillements insolites: Ils sont habituel¬ 
lement causés par l’air emprisonné dans les radia¬ 
teurs ou les canalisations. Purgez l'air en ouvrant ou 
en dévissant les purgeurs d'un système à eau chaude 
jusqu'à échappement de l’eau. Si la pompe fonction¬ 
ne en faisant du bruit, l'arbre d'accouplement du mo¬ 
teur à la pompe peut être cassé: appelez un spécia¬ 
liste. Nettoyez cheminée et fournaise une fois l’an, 
au moins. 

Nettoyage des filtres 



Les filtres sont situés à l’extrémité du moteur de la four¬ 
naise, à l’intérieur du carter de pompe. Le couvercle du 
carter est fixé par six ou huit boulons. Fermez le courant, 
dévissez les boulons et enlevez le couvercle du carter en 
prenant soin de ne pas endommager la garniture. Sortez 
les filtres et nettoyez-les au kérosène. 


292 









Entretien 


Brûleurs à gaz 

Un système au gaz ne nécessite pas d'entretien an¬ 
nuel par un spécialiste. La plupart des compagnies 
de gaz inspectent les systèmes de chauffage au gaz 
tous les trois ans, surtout pour s'assurer que les con¬ 
duites de gaz et les raccords de fumées sont propres. 
De plus, leurs techniciens répondent rapidement aux 
appels des clients qui éprouvent des difficultés avec 
leur système de chauffage. Ces services sont gratuits, 
pour la plupart. Bien que les systèmes au gaz ne né¬ 
cessitent pas d'entretien périodique, des difficultés 
peuvent surgir. La plupart proviennent du coince¬ 
ment de la plonge de la vanne maîtresse, de l'accu¬ 
mulation de cambouis dans le régulateur de pression 
et de l'extinction de la veilleuse. Ces réparations de 
la vanne et du régulateur ne peuvent être faites que 
par des agents de la compagnie de gaz. On peut rallu¬ 
mer soi-même la veilleuse après s'être assuré que la 
chambre de combustion a été bien aérée et que le ro¬ 
binet d'arrivée principale de gaz est fermé. Suivez les 
instructions sur l'étiquette ou la plaque apposée sur 
l'appareil. N'entreprenez rien sans savoir. 

Pour éviter tout ennui, demandez à la compagnie de 
gaz qu'un de ses agents vous montre la façon de procé¬ 
der. Si la veilleuse s'éteint, observez soigneusement le 
fonctionnement du système pendant quelque temps 
après le rallumage pour déterminer s'il faut réparer. 

Le mauvais réglage de l'étrangleur d'air primaire 
est une autre source d’ennui. Pour régler l'arrivée 
d'air, laissez chauffer les brûleurs pendant cinq mi¬ 
nutes, ouvrez l'obturateur d'air jusqu'à ce que la 
flamme se détache du brûleur (indice qu'il y a trop 
d'air), puis renfermez-le jusqu'à ce que la flamme se 
pose sur le brûleur. La flamme ne doit pas compor¬ 
ter de partie orange. 

Fonctionnement manuel: Des fournaises à gaz peu¬ 
vent fonctionner manuellement durant des pannes 
de courant, ce qui est fort pratique pour leurs pro¬ 
priétaires quand les pannes se prolongent. Il faut 
déplacer la poignée de la commande de relais limite 
en position "manuelle" et ouvrir tous les robinets 
de circulation du système. 

Les conditions de fonctionnement étant anorma¬ 
les, la fournaise doit être sous contrôle constant du¬ 
rant toute la durée du fonctionnement manuel. 

Quand le courant est rétabli, remettre la poignée 
en position "automatique" et régler les robinets de 
circulation à leur débit d'origine. Faire une vérifi¬ 
cation immédiate. 


Flammes 


Bout orange 
(cause la 
formation de 
carbone dans' 
les conduits j 
de la chaudière) 



Flamme 
intérieure 
vert aéré 


Air primaire Insuffisant 



Air primaire trop abondant 



La flamme des brûleurs à gaz 

doit être ajustée convenable¬ 
ment pour éviter fa surchauffe 
des brûleurs. Ajustez l’étran¬ 
gleur d’air de façon que la 
flamme intérieure soit bleu-vert, 
sans reflets orange. 


Rallumage de la veilleuse 



1. Réglez le thermostat de la pièce à la 2. Interrompez le courant de la fournaise 
plus basse température. à gaz. 





3. Fermez le gaz à la fournaise; laissez-le 
ouvert à la veilleuse. 


4. Allumez veilleuse; remettez courant, 
ouvrez arrivée de gaz, réglez thermostat. 




Ouvrez le robinet d’arrivée d’eau, habituel¬ 
lement situé au-dessus de la fournaise. 


Pour le fonctionnement manuel, placez la 
poignée de commande à "manuelle”. 
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Fournaises à chargement mécanique 


Types, fonctions et entretien 

La vis sans fin sert à entraîner mécaniquement le 
charbon vers le foyer. De plus, certains appa¬ 
reils évacuent automatiquement les cendres vers 
des poubelles couvertes; on garde ainsi la chauffe¬ 
rie propre. 

Il existe différents modèles de ces fournaises, mais 
il n'y a que deux types de base: à trémie ou à réser¬ 
voir. Tous deux utilisent une vis pour véhiculer le 
charbon concassé du réservoir vers la chambre de 
combustion. Dans le modèle à trémie, le charbon 
qui s'écoule par le bas de la trémie est poussé; dans 
l’autre, il est tiré du réservoir. Il faut remplir la 
trémie au moins une fois par jour; avec l'autre 
système, il n’y a pas de travail de chargement. L'air 
nécessaire à la combustion est soufflé par un venti¬ 
lateur à travers les orifices de la cuve. Après l'allu¬ 


mage, qui peut se faire avec du petit bois, l'allure 
de combustion est réglée par un dispositif qui fait 
fonctionner la vis quelques minutes par jour. Un 
thermostat d'appartement commande le mouvement 
de la vis quand un besoin de chaleur se fait sentir. 
Le dispositif peut parfois faire avancer le charbon 
trop lentement, et le feu s’éteint. D'autres fois, il 
avancera trop vite, causant une surchauffe par 
temps doux. 

Le réglage de l'allure de combustion ne peut être 
fait que par un technicien familier avec l'installa¬ 
tion et entraîné par le fabricant. 

Entretien: Le charbon utilisé dans les fournaises 
équipées de chargeurs doit être traité pour éliminer 
la poussière, et son diamètre ne doit pas dépasser 
un pouce. Une goupille de cisaillement est habituel¬ 


lement montée sur l'arbre de la vis pour protéger 
les autres pièces du mécanisme lorsque la vis se 
trouve coincée par un gros morceau de charbon ou 
tout autre objet dur mélangé au combustible. Si la 
vis se coince, retirez l'obstruction et remplacez la 
goupille. Certains chargeurs sans goupille sont mu¬ 
nis d’un dispositif de désengrenage, si la vis se 
coince. 

À la fin de la saison de chauffage, nettoyez à fond 
le foyer et le chargeur de tout charbon, cendre et 
mâchefer. Au cours du nettoyage, lubrifiez l'inté¬ 
rieur de la vis sans fin et de la trémie pour prévenir 
la rouille. 

Avant la remise en marche, faites inspecter et, si 
nécessaire, faites réparer et ajuster le chargeur par 
un spécialiste. 


innnnnnnnnnnnr 
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Régulateur de 
tirage à l’arrière 
de la fournaise 



Carter du 
ventilateur 
et du moteur- 


Le système de chargement que l’on trouve dans les régions où la houille abonde alimente mécaniquement la fournaise en combustible. Certains modèles à trémie doivent être remplis 
tous les jours; d’autres sont équipés de chargeurs automatiques qui amènent ie charbon à la trémie. Il existe aussi des systèmes à vis pour l’enlèvement automatique des cendres. 
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Foyers ouverts 


Conception de base et fonctionnement 

Le foyer ouvert, autrefois source principale de cha¬ 
leur, n'est plus utilisé, la plupart du temps, que 
comme chauffage d'appoint et pour la décoration. 

Le foyer ouvert conventionnel, une niche dans 
l'épaisseur du mur, est revêtu de briques réfractaires, 
habituellement des trois côtés et sur le sol, ouvert 
sur le devant et surmonté d'une cheminée. Un regis¬ 
tre de tirage à la gorge du foyer ferme la cheminée 
quand le foyer n'est pas en service, afin d'éviter les 
pertes de chaleur en hiver et l'intrusion de petits ani¬ 
maux en été. La tablette à fumée empêche les cou¬ 
rants d'air descendants d'atteindre le foyer et de ra¬ 
battre la fumée dans la pièce. Le cendrier est muni 
d'une petite trappe qui, en basculant, déverse les cen¬ 
dres dans un bac sous le foyer. L'âtre, en briques ou 
en tuiles, doit reposer sur de solides fondations qui 
l'empêchent de s'affaisser et de se détacher du 
plancher. 

Pour donner un bon rendement, tout foyer doit ré¬ 
pondre à quelques simples principes de construction. 
Ses dimensions doivent correspondre à celles de la 
pièce où il est situé, tant du point de vue de son 
fonctionnement que de l'esthétique. L'ouverture du 
foyer doit être 10 à 12 fois plus grande que l'aire du 
conduit de fumée. Pour un conduit de 8" x 12", l'ou¬ 
verture doit mesurer 960" carrés environ. La largeur 
de l'ouverture doit être plus grande que sa hauteur. 
La profondeur, d'après les mêmes calculs, doit avoir 
au moins 2\ 

La construction des foyers devant répondre à des 
normes très précises, les foyers préfabriqués en mé¬ 
tal deviennent de plus en plus populaires. Les mon¬ 
tants latéraux et les pièces du dessus permettent à 
l'air, aspiré par le bas, d'être expulsé par des bou¬ 
ches d'air sur le dessus. L'air circulant entre les 
parois, réchauffé par le feu, est expulsé de la même 
façon que dans le système à air chaud par gravité. 
Entretien: Avant d'allumer le feu, assurez-vous que 
le registre de fumée est ouvert. On doit voir le jour 
à travers la cheminée, même en dépit du retrait. Si 
la cheminée est bouchée, par un nid d'oiseau, par 
exemple, il faut la ramoner (p. 174). Enlevez les cen¬ 
dres souvent si l'âtre est muni d’une trappe à cendres. 
Nettoyage des taches et de la suie: Les taches sur les 
briques et les pierres peuvent être enlevées avec de 
l'eau et du détergent. Pour les taches rebelles, utili¬ 
sez une solution moitié acide chlorhydrique moitié 
eau. Portez des gants et des verres. 


Foyer en maçonnerie 



Foyer ouvert au rez-de-chaussée avec cendrier en sous-sol 



Foyer en métal 



d’air froid 

Foyer encastré à circulation de chaleur 


Foyer sur pied 



Ce foyer s'installe presque n'importe où 
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Chauffage à l’électricité 


Types d’installations 

Un conducteur électrique présentant une résistance à 
l’électricité s'échauffe au passage du courant. Tous 
les systèmes de chauffage à résistance électrique sont 
basés sur ce principe. La plupart de ces installations 
n'ont pas de pièces mobiles pouvant s'user ou engen¬ 
drer des problèmes de fonctionnement. Les frais d'en¬ 
tretien sont minimes et l'alimentation en combusti¬ 
ble est constante. Il n'y a pas de combustion, donc 
aucun besoin de cheminée, et l'installation est aussi 
peu chère que celle de n'importe quel autre système. 
Le prix du courant électrique est cependant élevé. 

Pour qu'un chauffage à l'électricité donne un bon 
rendement, l'habitation doit être convenablement 
calorifugée. 

Plafonds chauffants: Les plafonds à rayonnement 
électrique, que l'on peut comparer aux systèmes à 
eau chaude à rayonnement, fonctionnent par câbles 
ou panneaux chauffants. Les installations par câbles 
se composent d'un quadrillage de fils électriques té¬ 
nus enrobés dans l'enduit ou intercalés entre des pan¬ 
neaux d'enduit. Les panneaux chauffants ne sont que 
de simples panneaux muraux munis d'éléments. Les 
deux types de plafonds chauffants peuvent être peints 
pour s'harmoniser avec le décor. Pour les travaux de 
transformation, les panneaux chauffants sont souvent 
recommandés en raison de leur facilité d'installation 
sur les plafonds existants. En cours de construction, 
on préfère les installations par câbles. 

Radiateurs muraux: Ces appareils à résistance élec¬ 
trique sont utilisés pour donner une chaleur d'ap¬ 
point aux locaux présentant des problèmes de chauf¬ 
fage ou ayant des besoins spécifiques, tels les salles 
de bains, débarras, caves et entrées. Ce sont de pe¬ 
tits panneaux chauffants munis d'un ventilateur qui 
fait circuler l'air à travers les éléments de chauffe 
et le diffuse à travers la pièce. 

Plinthes chauffantes: Ce sont les appareils de chauf¬ 
fage électrique les plus courants. Il suffit, en princi¬ 
pe, de brancher les radiateurs le long des murs exté¬ 
rieurs de la maison. Us se composent d'un élément 
de chauffage électrique recouvert d'un cache-radia¬ 
teur de métal fixé le long des murs à la place des 
plinthes de bois. Chaque pièce est branchée sur un 
thermostat individuel, permettant le réglage de la 
température de chaque pièce. Les pièces communes, 
cuisine, salle de séjour, peuvent être maintenues à 
une température modérée, le degré de chauffage des 
autres pièces étant laissé à la convenance de chacun. 


Câbles 
électriques 
au plafond 


Calorifugez l'attique 



Thermostats 

autonomes 

Montage entre les 
poteaux muraux 


Courant électrique 


Boîte d’alimentation 
de courant vers les câbles 
du plafond et le système 
à eau chaude de la cave 


Chauffage à eau chaude 






Avec ou sans 
ventilateur, 
suivant les 
dimensions du local 


Choix de 
puissance 
en watts 



Plinthe chauffante électrique 


Radiateur mural 
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Système de chauffage à eau chaude 

Un autre mode de chauffage électrique par plinthes, 
moins usuel mais aussi efficace, est celui par pompe 
ou à circulateur. Il se compose habituellement d'une 
chaudière centrale électrique qui chauffe un liquide, 
l'eau, qui circule à travers les plinthes. Dans un au¬ 
tre système, les plinthes contiennent un bouilleur ne 
nécessitant aucune plomberie: comme dans les plin¬ 
thes à résistance électrique, une pose de fils électri¬ 
ques suffit. Les chaudières électriques centrales sont 
très compactes — les modèles domestiques de taille 
moyenne n'occupent qu'un espace de 3' eu. — les élé¬ 
ments de chauffe étant immergés dans l'eau. Toute la 
chaleur générée par les éléments est transmise à 
l'eau de la chaudière. Cette eau est ensuite propulsée 
directement vers les radiateurs ou les convecteurs. 
Les organes de contrôle d'une chaudière électrique 
ressemblent à ceux des autres chaudières: thermos¬ 
tat individuel, relais et circulateur. On y trouve de 
plus un organe de sécurité immergé à action rapide 
ainsi qu'une soupape automatique de pression et de 
température pour empêcher la surchauffe et les pro¬ 
jections de vapeur. On peut remplacer la chaudière 
électrique par un grand bac permettant de chauffer 
l'eau pendant les périodes “creuses”. Sur appel du 
thermostat, une pompe fait circuler l'eau chaude de ce 
réservoir vers les appareils de distribution de chaleur. 
Les chaudières à circulation accélérée conviennent 
bien à la rénovation des systèmes des vieilles mai¬ 
sons. Il n'est pas nécessaire de changer les disposi¬ 
tifs de distribution de chaleur: pompe de circulation, 
tuyauterie et radiateurs. En d'autres mots, on rem¬ 
place l'ancienne chaudière à charbon ou à mazout 
par une chaudière électrique de la dimension d'un té¬ 
léviseur portatif. Cette facilité d'adaptation rend le 
chauffage électrique par plinthes chauffantes particu¬ 
lièrement attrayant pour les nouvelles constructions. 

On peut peindre les appareils pour l'harmonie 
du décor et ils ne nécessitent aucun entretien si¬ 
non de les épousseter et de les passer à l'aspira¬ 
teur occasionnellement. Il ne faut pas oublier ce¬ 
pendant que l'installation d'un système central de 
climatisation exigera la pose d'un réseau de conduits 
de distribution. 

Notons également que les installations électriques 
à circulateur s'adaptent facilement au chauffage à 
circuits indépendants, et qu'elles prennent peu de 
place dans une pièce, étant fixées très commodément 
le long des murs. 


Purgeur d’air 
automatique 


Conduit / ^ 
d’alimentation 
aux radiateurs 

Circulateur " 


Eléments 
de chauffe ^ 
électriques ' 


Robinet de purge 


Conduit de retour - 


Chaudières électriques 



Soupape de 
pression d’eau 


Manomètres 

réglables 


Thermostat 


Aquastat ajustable pour la 
température de l’eau de la 
chaudière , 


Voyants des 
éléments de 
chauffe 


Commandes 

électriques 
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Connexions du 
thermostat 


Câble d’amenée 
du courant 


Vase d’expansion 


Vue intérieure d’une chaudière électrique 
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Fournaises électriques 

Installation et fonctionnement 


Fondamentalement, les fournaises électriques à air 
chaud fonctionnent de la même façon que celles à 
combustibles conventionnels, sauf que le brûleur est 
remplacé par un jeu de deux à cinq éléments de 
chauffe à résistance électrique. Le système électri¬ 
que fonctionne de façon très simple: un courant 
passe à travers les éléments qui dégagent un flux 
concentré de chaleur comme les fers électriques, et 
un ventilateur, situé dans le carter de la fournaise, 
fait circuler cette chaleur à travers la maison. Ce 
ventilateur est la seule pièce mobile de tout l'appa¬ 
reil. Les éléments de chauffe fonctionnent en série 
suivant les besoins d'augmentation de chaleur. Un 
thermostat à bas voltage, un relais et un régulateur 
du ventilateur règlent la limite de température. 

Contrairement aux systèmes à air chaud pulsé, la 
fournaise électrique ne nécessite pas de cheminée, 
car il n'y a pas de combustibles et, par conséquent, 
pas de gaz à évacuer. Une fournaise électrique peut 
donc être installée presque n'importe où. Ces appa¬ 
reils sont si petits qu'ils peuvent être placés dans un 
recoin ou un placard, suspendus aux solives ou posés 
sur le plancher de la cave. Le réseau de conduits 
peut servir à rafraîchir les locaux ou à les chauffer. 
Un appareil de conditionnement d'air peut être fa¬ 
cilement branché à ce réseau au moment de l'ins¬ 
tallation de la fournaise, ou plus tard. 

Au cours de l'installation, il est préférable de pré¬ 
voir un purificateur d'air électrique dans les con- 


Dans une fournaise électri¬ 
que, 2 à 5 gros éléments de 
chauffe remplacent le brûleur 
des appareils à combustion. 
Traversés par un courant 
électrique, ils ; dégagent une 
chaleur concentrée comme 
les fers électriques. Les élé¬ 
ments commandés par un 
thermostat et des relais en 
série se mettent en marche 
i’un après l’autre à 30 secon¬ 
des d’intervalle. Le chrono¬ 
métrage en série élimine les 
pertes et les à-coups de 
courants. 


duits de retour d'air froid. Il est recommandé de 
disposer les conduits de façon que les bouches de 
chaleur se trouvent sur les murs extérieurs de la 
maison, de préférence à un niveau inférieur à celui 
des fenêtres. De cette façon, le chauffage s'effectue¬ 
ra sur le périmètre de la maison où se produisent 
75% des pertes de chaleur. 

Il est préférable que les prises de retour d'air 
soient situées sur les murs intérieurs, près des pla¬ 
fonds, afin de faciliter la circulation de l'air et d'as¬ 
surer une température uniforme à tous les niveaux. 
Cette disposition est importante si l'on prévoit l’ins¬ 
tallation future d'un conditionnement d'air central. 
Les prises d'air étant situées au haut des murs, l'air 
frais et refroidi qui pénètre à hauteur du plancher 
déplace rapidement l'air chaud vicié. 

Chaufferettes de conduits: Pour obtenir une tempé¬ 
rature d'ambiance à régulation individuelle, des 
chaufferettes peuvent être installées à l'intérieur des 
conduits. Ce sont de petits appareils à résistance que 
l'on peut facilement monter à n'importe quel endroit 
du réseau de conduits de distribution d'air pulsé, 
sans changer la disposition existante de ce réseau. 
Us peuvent servir au chauffage de toute la maison, 
ou comme appoint à la fournaise. 

Chaque chaufferette peut être munie d'un ther¬ 
mostat individuel permettant d'ajuster la tempéra¬ 
ture de chaque pièce de la maison aux goûts et aux 
besoins des ocupants. 



Schéma montrant la disposition des éléments de 
chauffe par rapport au système de relais et au venti¬ 
lateur. 
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Pompes de chauffage 


Principes fondamentaux de fonctionnement 


Le chauffage par pompe est un système de chauffage 
à l'électricité très particulier. En hiver, la chaleur, 
extraite de l'air (ou de l’eau) extérieur, est pulsée à 
l’intérieur. En été, le cycle est inversé: la chaleur in¬ 
térieure est expulsée dans l'air (ou l’eau) de l'exté¬ 
rieur. En d'autres mots, le même appareil sert à 
chauffer les maisons en hiver et à les rafraîchir en 
été. Il suffit de régler le thermostat à une certaine 
température qui restera constante toute l’année. La 
pompe s'inverse d’elle-même à rafraîchissement ou 
chauffage suivant les changements de la température. 

Fondamentalement, une pompe de chauffage se 
compose de deux bobines, l'une extérieure, l'autre 
intérieure, et d'un compresseur. Par temps chaud, 
la bobine intérieure absorbe la chaleur de l'air inté¬ 
rieur qu'un échangeur réfrigérant amène à un com¬ 
presseur pour qu'il l'expulse vers l'extérieur. Par 
temps froid, l’inverse se produit: une soupape d'in¬ 
version automatique change la direction du flux 


réfrigérant et la chaleur extérieure est pulsée à 
l'intérieur. Un ventilateur fait circuler l'air dans 
toute la maison à travers un réseau de conduits 
comme dans tout système de chauffage à air chaud 
pulsé classique. Dans les régions foides où la tempé¬ 
rature descend souvent sous zéro en hiver, il est 
nécessaire de monter en supplément des bobines à 
grande résistance. La pompe est capable de fournir 
la chaleur nécessaire 85% du temps au cours de la 
saison de chauffage; quand la température extérieure 
descend à zéro ou au-dessous, les bobines supplé¬ 
mentaires fournissent un appoint de chaleur suffi¬ 
sant pour le confort. Par temps particulièrement 
froid, un chauffage d'appoint peut être nécessaire; 
cet inconvénient est compensé par les économies 
réalisées à la fin de l'automne ou au début du prin¬ 
temps. Dans la plupart des systèmes de chauffage, il 
faut alors régler le thermostat très souvent; une 
pompe de chauffage maintiendra une température 


uniforme sans ajustement spécial. Si la température 
du matin est de 40°, la maison sera chauffée; si l’après- 
midi elle monte à près de 80°, la maison sera refroidie, 
sans que les occupants réalisent les changements de 
température extérieure. L’adjonction d'un humidifica¬ 
teur à moteur pour compenser la sécheresse en hiver 
et d'un purificateur d'air électronique pour garder 
l’air intérieur constamment pur rendra le chauffage 
par pompe l'un des plus efficaces de tous les systèmes 
de conditionnement d'air disponibles. Comme dans 
tous les systèmes de chauffage à l'électricité, le calo- 
rifugeage de la maison est nécessaire au bon fonction¬ 
nement du chauffage par pompe. On doit installer un 
isolant d'au moins 6" d'épaisseur (ou en superposer 
plusieurs couches pour former 6") au-dessus du pla¬ 
fond, sous les combles. Les murs extérieurs doivent 
contenir 4" de matériau isolant, et tous les planchers 
au moins 2". Les contrechâssis et les contre-portes 
sont nécessaires. Ayez des vitres Thermopane. 


Appareil de chauffage et de rafraîchissement individuel 


Chaleur absorbée 
de l’extérieur 


Soufflets 


Air frais 
de la maison 



Air chaud 
de la maison 
vers l'extérieur 


Soufflets 


Air chaud 
absorbé dans 
la maison 


Cycle de chauffage 



Cycle de rafraîchissement 
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Isolation thermique (calorifugeage) 


Utilité et procédés 

Le calorifugeage total peut réduire jusqu'à 75% les 
pertes de chaleur d'une habitation. Dans une maison 
déjà construite, l'isolation totale n'est pas toujours 
posible ou pratique, mais même une isolation par¬ 
tielle peut permettre de réaliser jusqu'à 30% d'éco¬ 
nomies. Les frais d'isolation sont donc couverts en 
un laps de temps très court par les économies de 
combustible. 

Dans les habitations climatisées, le calorifugeage 
permettra aussi des économies d'énergie (électricité, 
huile, gaz) en été. Même un petit appareil de condi¬ 
tionnement d'air, nécessitant peu d'énergie, rempli¬ 
ra de bonnes fonctions si l'isolation est adéquate. 
Dans les habitations non climatisées, l'isolation em¬ 
pêchera la chaleur d'entrer. 



Réfléchissant 


Types d'isolant: Il existe une grande variété dè ma¬ 
tériaux isolants que l'on peut diviser en quatre grou¬ 
pes: feuilles rigides, nattes ou rouleaux flexibles, iso¬ 
lant en vrac, isolant réfléchissant. À l'exception du 
type réfléchissant, tous les groupes emprisonnent 
l'air dans des milliers d'alvéoles minuscules, empê¬ 
chant le passage de la chaleur d'un côté comme de 
l'autre. La surface des isolants réfléchissants est re¬ 
vêtue d'une feuille métallique qui réfléchit la chaleur. 
Certains matériaux combinent réfléchissement et 
emprisonnement, comme les nattes doublées de 
feuilles métalliques. Pour les nouvelles maisons, le 
choix de l'isolant importe peu. Si la maison est déjà 
construite, l'isolant en vrac est plus facile à poser. 
Il est soufflé à la machine par des ouvriers spécialisés. 


Pose d’isolants en rouleaux ou en nattes sur les murs et les plafonds 





Pare-vapeur 


iilissisi 

IBM! 

Illiiill! 


■ V 1 


Faites dépasser l'isolant 
par-dessus la sablière 
et agrafez à cet endroit 


-Pare-vapeur 

-Revêtement 

■ Papier de construction 

-Bardeau 


Pose de rouleaux sur un mur 


Pose de nattes sur un mur 


Pose de nattes sur le plafond (zone de chaleur) 
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Isolation thermique (calorifugeage) 


Vaporifuge 


Combles aménagés ou non 


L'isolant comme moyen de réduction des pertes de 
chaleur ne tarda pas à démontrer à l'usage que sans 
vaporifuge il se saturait d'eau et perdait la plupart 
de ses propriétés caloriques. Un vaporifuge est un 
matériau qui n'absorbe pas l'humidité et même qui 
lui fait échec. Il se compose habituellement d'une 
membrane de plastique, d'une feuille métallique, ou 
d’asphalte interposé entre des couches de papier 
brun. Il sert à empêcher l'humidification de l’isola¬ 
tion et à conserver l'humidité des locaux. 

Le pare-vapeur peut recouvrir entièrement le calo¬ 
rifugeage, comme l'isolant en rouleaux, ou n'être 



Le vaporifuge protège les murs contre la condensation 


appliqué que d’un seul côté des nattes face à l'inté¬ 
rieur, même si le conditionnement de l'air est prévu. 
Une autre méthode consiste à poser un isolant en 
rouleaux ou d'autres matériaux similaires entre les 
membres de la charpente et de recouvrir les surfa¬ 
ces intérieures de pare-vapeur avant d’exécuter la 
finition murale. Il est important de ne pas endomma¬ 
ger le vaporifuge pendant et après l'installation et 
de bien réparer toute déchirure ou perforation. 
Isolation des combles aménagés: Pour n'isoler que 
la partie habitée du grenier, agrafez l'isolant entre 
les traversières jusqu'aux chevrons et les poteaux 
des murs nains, le long des solives du plafond jus¬ 
qu'aux sablières. Il est aussi recommandé d'isoler 
les murs et le dessous des cages d’escaliers condui¬ 
sant aux combles non chauffés. Ne pas essayer d'é¬ 
tendre un isolant en rouleaux continus par-dessus 
les traversières jusqu'aux chevrons et les poteaux 
des murs nains. Faites déborder les pare-vapeur aux 
jointures. Prévoyez un espace pour la ventilation 
entre l’isolant et le revêtement du toit au cours de 
la pose de l’isolant sur les chevrons. 

Ne couvrez pas les suspensions et les ventilateurs 
encastrés dans le plafond. Agrafez à intervalles de 
8" et assurez-vous qu'il n'y ait pas d’interstices le 
long des brides d’agrafage. 
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Isolation thermique 


Plafonds, murs, planchers 

Isolation des plafonds: En partant de la sablière ex¬ 
térieure, décollez 1" ou 2" de vaporifuge à l'extrémi¬ 
té de l'isolant et, vous en servant comme bride d'at¬ 
tache, agrafez le pare-vapeur à la sablière. L'isolant 
doit reposer sur le haut de la sablière, vous évitant 
les infiltrations d'air. L'extrémité de l'isolant étant 
fixée à la sablière, agrafez les languettes de l'isolant 
aux solives. Dans le cas de l'isolation réfléchissante, 
pour qu'elle soit pleinement efficace, prévoyez un 
espace d'air d'au moins 3 4". 

Si le plafond est fini, posez l'isolant par le dessus, 
le vaporifuge face en bas. L'isolant doit recouvrir 
la sablière extérieure sans boucher les évents des 
débords du toit. Aux échappées, comprimez l'isolant 
sous l'entretoise ou découpez le matériau et agrafez 
le vaporifuge que vous faites courir sous les entre¬ 
toises, puis bourrez le matériau dans l'entretoise¬ 
ment. Vous pouvez ajouter sous l'entretoise un mor¬ 
ceau de vaporifuge. Colmatez d'isolant les vides à 
l'intérieur et autour des entretoises. 



L’isolant doit contourner les prises de courant et la plomberie 


Isolation des murs: Agrafez le haut de l'isolant pour 
qu'il tombe en suivant les bords extérieurs du revê¬ 
tement. Les extrémités de l'isolant en rouleaux doi¬ 
vent s'ajuster sur les sablières. En l'agrafant sur 
la charpente, décollez du matériau un pouce de va¬ 
porifuge qui servira de bride d'agrafage. 

Passez la natte d'isolant en rouleaux derrière la 
plomberie et les conduits ou pratiquez une fente 
dans l'isolant (c'est facile) pour en placer le plus 
possible derrière l'obstacle (ne pas poser d'isolant 


du côté chauffé). En placer derrière les prises de 
courant, interrupteurs et saillies du mur en décou¬ 
pant le vaporifuge de façon qu'il encadre parfaite¬ 
ment les obstacles afin d'éviter les déperditions de 
chaleur. Bourrez d'isolant tous les orifices entre 
les cadres et les traverses, les chambranles et les 
seuils de fenêtres et de portes. Recouvrez ces der¬ 
niers de petites lamelles de vaporifuge. 

Isolation des planchers: Posez l'isolant, le vapori¬ 
fuge par-dessus. Si vous remplacez le papier de 
construction sur les sous-planchers par du vapori¬ 
fuge, placez-le par-dessous. Au-dessus des vides sa¬ 
nitaires, posez autant d'isolant que sur les murs et 
recouvrez de vaporifuge le dessus des solives ainsi 
que les vides entre les solives et le sous-plancher. 

Tapissez les parois des vides sanitaires d'au moins 
deux pouces d'isolant pour empêcher que l'air froid 
ne s'infiltre à travers les planchers et les murs, aux 
points de contact, détruisant en partie l'effet de 
l'isolation. 


Installation des nattes sous les entretoises 



Isolation des fenêtres et des portes 



Les orifices par lesquels Pair peut entrer doivent être scellés. 
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Isolation thermique 


La condensation 


Dans ce contexte, la condensation est le changement 
de la vapeur d'eau de l'état gazeux à l'état liquide ou 
solide. Cela peut créer des problèmes même dans les 
maisons les mieux isolées, surtout dans les vides 
sanitaires des combles et des sous-sols. 
Condensation dans les combles: Les planchers des 
combles inutilisés de la plupart des habitations sont 
recouverts par-dessus ou par-dessous d'une couche 
d'isolant destinée à conserver la chaleur des locaux. 
Il en résulte une baisse de température dans les com¬ 
bles et, de plus, la toiture est généralement plus froi¬ 
de en hiver qu'en aucune autre saison. Quand l'air 
chaud et humide s'élève et s'infiltre au grenier par 
des fissures ou autres orifices ou par la cage d'esca¬ 
lier, l'humidité se condense en eau au contact de la 
toiture froide. Cette eau s'écoule à travers le plafond 
ou les murs; des taches se forment et, si l'on ne re¬ 
médie pas à la situation, la maison se détériore à 
d'autres endroits. Pour résoudre ce problème, instal¬ 
lez des évents au bout des pignons et sous les dé¬ 
bords du toit. Une surface totale d'ouvertures repré¬ 
sentant 1/300® de celle du plancher du grenier est 
suffisante pour ventiler les combles et laisser l'air 
s'échapper avec son humidité, sans créer de pertes in¬ 
dues de chaleur. Si le grenier mesure 20' x 30', soit 
600' ca., la surface totale des évents doit être d'au 
moins 2' ca. Les évents protégés par des grillages 
doivent être au moins IVi fois plus grands. Si les 
combles sont utilisés, posez un isolant recouvert de 
vaporifuge entre les chevrons. Laissez un espace 
d'air entre le vaporifuge et la toiture et prévoyez 
des évents sur les pignons. 

Condensation dans les vides sanitaires: Rapports de 
ventilation à observer: 1) avec membrane étanche: 
1' ca. d'évents par 1,500' ca. de plancher; 2) sans mem¬ 
brane: l'ca. d'évents par 150' ca. de plancher. La pose 
d'une membrane sur le sol nu permet de garder 
l'humidité du vide sanitaire à un niveau normal. Du 
papier-toiture (55 lb) ou des feuilles de polyéthylène 
(d'au moins 4 mil.), avec un recouvrement d'au moins 
3", forment une membrane satisfaisante. 

La ventilation des combles et des vides sanitaires 
est aussi nécessaire en hiver qu'en été. Laissez les 
évents ouverts en hiver. Ayez deux évents, si possi¬ 
ble, disposés de façon que l'air entre par l'un, passe 
par-dessus les zones d'isolation et sorte par l'autre. 
Installez un ventilateur aux endroits difficiles à ven¬ 
tiler. 



Event de pignon 


Isolation et ventilation des vides sanitaires 



Il est nécessaire de recouvrir le sol pour contenir l'humidité dans les vides sanitaires et l’empêcher de se propager dans 
les locaux habités au-dessus 
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Le conditionnement de l’air 


Capacité de l’appareil 

Les systèmes de conditionnement de l'air sont de 
deux types: le conditionneur central, qui rafraîchit 
toute la maison, et les conditionneurs individuels des 
pièces, qui ne rafraîchissent que les pièces dans les¬ 
quelles ils sont installés. Les deux systèmes ont des 
possibilités et des limitations différentes: vous de¬ 
vrez donc choisir lequel vous convient. 

Les termes du métier. Retenez les trois termes sui¬ 
vants: ils vous aideront à faire un choix judicieux: 
(1) BTU (British Thermal Unit), qui se traduit par Uni¬ 
té thermique britannique; (2) rendement; (3) puissance. 

Une unité BTU représente la quantité de chaleur 
requise pour élever de 1° F. la température d'une li¬ 
vre d'eau. L'efficacité en BTU d'un conditionneur 
représente la quantité de chaleur qu'il peut éliminer. 

On classifie les appareils selon leur rendement, sur¬ 
tout en ce qui a trait aux conditionneurs individuels. 
C'est ce rendement qui établit leur capacité de ra¬ 
fraîchissement: ainsi, une tonne de rafraîchissement 
représenterait ce qu'il faut d'énergie pour faire fon¬ 
dre une tonne de glace en une heure. Grâce à ce pro¬ 
cédé, on peut établir le rapport suivant: un condi¬ 
tionneur d'air produira 12,000 BTUs de rafraîchisse¬ 
ment en une heure pour chaque tonne de rendement. 

Même si on utilise encore la puissance en chevaux- 
vapeur comme barème sur certains modèles, on se 
sert de moins en moins de cette méthode dépassée; 
en conséquence, ne choisissez pas les modèles classés 
de cette façon. La puissance en C.V. s'applique au 
moteur du compresseur. Un appareil de 1 C.V., par 
exemple, peut varier entre 8,000 et 10,000 BTUs. 
Capacité de rafraîchissement: Avant d'installer un 
appareil de conditionnement d'air chez vous, déter¬ 
minez quel genre convient à vos besoins. Obtenez 
une estimation d'un fournisseur de bonne réputation. 

Si vous optez pour un système central, demandez 
des soumissions de différents spécialistes. Assurez- 
vous que chaque soumissionnaire donne dans ses re¬ 
commandations le nombre de BTUs de l'appareil 
qu'il vous propose, puis comparez les soumissions en 
fonction de ces BTUs. Méfiez-vous des soumission¬ 
naires qui font des offres trop hautes ou trop bas¬ 
ses. Il y aura peu de différence entre les propositions 
des spécialistes sérieux. Il vous est loisible d'établir 
vous-même une estimation assez juste, si vous utili¬ 
sez le tableau ci-contre. Evitez les embûches qui 
guettent l'estimateur novice. Nos conclusions vous 
serviront de guide. 
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Unité d’environ 20,000 BTUs 




























Conditionneurs d’air individuels 


Rôle et caractéristiques des appareils individuels 


Le rôle principal d'un conditionneur d'air est d'ap¬ 
porter du confort aux gens en rafraîchissant, déshu- 
midifiant, filtrant ou nettoyant l'air ambiant. Les ap¬ 
pareils s'installent dans une fenêtre ou dans un mur. 
Ce dernier type se glisse au fond d'une ouverture pra¬ 
tiquée dans le mur. Les deux types chassent l'air 
chaud à l'extérieur. La plupart des modèles amènent 
l'air de l'extérieur vers l'intérieur tout en le filtrant 
et en le refroidissant. Les conditionneurs en meuble 
sont également conçus pour fournir de la chaleur en 
inversant le cycle de l'opération (pompes de chauffa¬ 
ge, p. 299); ils utilisent les serpentins à vapeur ou à 
eau chaude ou les éléments électriques. 

Lorsque le conditionneur d'air individuel fonctionne, 
l'air réchauffé d'une pièce circule autour du serpen¬ 
tin de refroidissement, la débarrassant de sa chaleur. 
L'air rafraîchi est ensuite mis en circulation par une 
soufflerie. La chaleur qui provient de l'air chaud de la 
pièce provoque l'évaporation du liquide réfrigérant 
froid circulant dans l'évaporateur. Chargé en gaz, le 
liquide réfrigérant renvoie la chaleur au compresseur 
qui comprime ce gaz et augmente sa température au- 
delà de celle de l’extérieur. Dans le condenseur, les 
gaz chauds se liquéfient et expulsent la chaleur de la 
pièce à l'extérieur. Le réfrigérant comprimé passe 
maintenant par un réducteur qui en abaisse la pres¬ 
sion et la température. Le liquide refroidi retourne 
ensuite à l'évaporateur, et le cycle recommence. 
Fonctionnement: Les conditionneurs individuels sont 
simples à manœuvrer. Une commande les fait fonc¬ 
tionner; une autre en règle la température. Les au¬ 
tres boutons ou leviers sont prévus pour le fonction¬ 
nement des lames, des déflecteurs, du ventilateur, des 
registres d'échappement et des autres éléments. 
Types de conditionneurs individuels: Le modèle à ca¬ 
dre fixe est recouvert d'un capot permanent et pour¬ 
vu d'éléments faciles d'accès pour l'entretien. On y a 
accès en démontant le panneau de contrôle sans reti¬ 
rer l'appareil de son cadre. Le modèle à cadre coulis¬ 
sant a ceci de différent qu'on peut sortir le mécanis¬ 
me de son cadre tout en laissant l'enveloppe en place. 
Particularités à rechercher: En voici quelques-unes: 
Un thermostat qui veille sur les fluctuations de la 
température; un ventilateur à vitesse variable qui 
souffle l'air frais dans la pièce et le fait circuler (en 
général, ces appareils fonctionnent à deux vitesses, 
mais les modèles économiques n'en ont qu'une et les 
modèles de luxe, plus de deux); une commande auto¬ 


matique qui régularise la vitesse du ventilateur de 
façon à mettre en mouvement suffisamment d'air 
frais pour maintenir un degré de température nor¬ 
mal; un rejet de l'eau de condensation; un déflecteur 
d’air, qui dirige l'air frais selon les désirs des occu¬ 
pants (les goûts varient; on peut diriger l'air vers le 
plafond, la droite ou la gauche, ou combiner les deux 
directions). Certains conditionneurs d'air sont auto¬ 
matiques et possèdent des mécanismes qui actionnent 
les lames ou l'oscillateur de l'appareil; un protecteur 
contre les surcharges, dispositif qui interrompt l'ac¬ 
tion du compresseur, évitant au moteur la dangereu¬ 
se surcharge; un déshumidificateur qui extrait l'hu¬ 
midité excessive d'une pièce; des filtres qui extraient 
la poussière et nettoient l'air (ils sont faits de grilla¬ 
ges métalliques ou de plastique et ré-utilisables, ou 
de fibre de verre, et remplaçables, au besoin); une 
prise d'air frais qui expulse l'air vicié ou aspire l'air 
frais (ou les deux). Cet avantage fait du condition¬ 
neur d'air un appareil utile toute l'année. Il est im¬ 
portant de vérifier quel type de ventilation un mo¬ 


dèle spécifique de conditionneur procure, en ce qui 
a trait à l'air vicié et à la prise d'air frais. 

On doit tenir compte, aussi, d'autres particularités, 
comme le bruit que produit un appareil, surtout si 
on installe celui-ci dans une chambre à coucher. Il 
est normal qu'un climatiseur produise un certain 
bruit, à cause de l'air qu'il déplace et du fonctionne¬ 
ment du compresseur. Par contre, un appareil de 
qualité n'est pas très bruyant et vibre peu. 

Les conditionneurs d'air individuels doivent béné¬ 
ficier d'un fini durable, surtout leurs pièces exté¬ 
rieures, exposées aux éléments en toute saison. Les 
appareils de qualité ont un fini à la peinture cuite 
sur base galvanisée à l'épreuve de la rouille. Ou, en¬ 
core, ils sont fabriqués en matières plastiques, en 
aluminium ou en acier inoxydable. 

La qualité coûte cher, mais rien ne la remplace. 
Souvenez-vous que des produits vendus en solde ne 
valent souvent guère plus que leur prix; conséquem¬ 
ment, ne vous laissez pas éblouir par le clinquant 
et faites un choix judicieux. 


Système séparé d’échappement 
Moteur du et de ventilation 

compresseur et 
du ventilateur 


Réglage de la 
circulation d’air- 
de face et de côté' 


Filtre 
microbicide ' 
lavable 


Cadre coulissant 



Le ventilateur- 
_déflecteur rejette 
l’eau de conden¬ 
sation 


L’enveloppe blindée 
étanche protège le 
mécanisme 


Moteur isolé 
à fonctionnement 
silencieux 


Rangées étagées 
de tubes de cuivre 


Grillage 

Le conditionneur d'air de type individuel s’installe en permanence dans une fenêtre ou dans un mur. 
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Installation des appareils individuels 


Méthodes de montage 


Montage-type dans une fenêtre à guillotine 


Plusieurs de ces appareils légers et de faible rende¬ 
ment qui s'installent dans les fenêtres sont vendus 
avec un nécessaire d'installation, ce qui facilite le 
montage: garnitures, panneaux et calfeutrage, tout 
est là. Les renseignements que ces nécessaires con¬ 
tiennent sur la méthode de montage doivent être 
suivis à la lettre. 

Le montage d'appareils de gros calibre nécessite l'ai¬ 
de d'un expert. Confiez ce travail à votre marchand; 
il vous donnera une garantie de bon fonctionnement. 
Les installations murales et les gros appareils indi¬ 
viduels ont des boîtiers permanents; les petits ap¬ 
pareils peuvent être enlevés et rangés pour l'hiver. 

Les méthodes de montage diffèrent d'un appareil à 
l’autre. Il importe de choisir celle qui convient à vos 
locaux et qui respecte le code local de construction. 
Voici quelles sont les méthodes populaires: 

1. Le montage extérieur affleurant; la face exté¬ 
rieure de l'appareil est au niveau du mur extérieur 
ou à peu près. 

2. Le montage intérieur affleurant: la face inté¬ 
rieure de l'appareil est au niveau du mur intérieur 
ou à peu près. 

3. Le montage balancé. L'appareil est installé à mi- 
chemin entre l'intérieur et l'extérieur de la fenêtre. 

4. Le montage intérieur; l'appareil est monté entiè¬ 
rement à l’intérieur de la pièce. La fenêtre peut s'ou¬ 
vrir et se fermer. 

5. Le montage sur le dormant supérieur. L'appa¬ 
reil est installé au haut de la fenêtre. 

6. Le montage spécial. L'appareil convient aux 
châssis à battants et aux châssis coulissants hori¬ 
zontaux. 

Pour installer des appareils de fenêtre ou des ap¬ 
pareils en meuble, servez-vous de montages muraux 
ou de boîtiers. Les appareils à serpentins à eau chau¬ 
de ou à vapeur se fixent en permanence avec des 
câbles blindés. Un câblage à fiche facilite le branche¬ 
ment de la partie réfrigérante et ne nuit pas au sys¬ 
tème de chauffage. 

Emplacement de l'appareil: Installez-le le plus loin 
possible des portes extérieures pour lui éviter les 
courants d'air et la contre-ventilation. Assurez-vous 
qu’aucun objet — chaise, draperies, — ne nuise à 
la circulation de l'air de l'appareil. Dirigez les lames 
vers le haut: l'air frais ira au plafond et redescendra 
vers le parquet. Les portes et les châssis doivent 
être bien calfeutrés. 



1. Pour installer un appareil individuel, assemblez d’abord 2. Le cadre de montage est centré dans la fenêtre. Des 

le cadre de montage. Ce cadre est conçu pour supporter le pieds sont vissés à l’appui. Une pente vers l’extérieur permet 

poids de ! appareil. à l'eau de condensation de s'échapper. 



3. Le dormant est calfeutré à sa pleine largeur et abaissé 
sur le haut du cadre. Ajoutez du calfeutrage sur le dormant 
supérieur du châssis inférieur. 


4. L’appareil est installé dans la fenêtre et poussé jusqu’au 
niveau de celle-ci. Une garniture en caoutchouc scelle le 
pourtour. 
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Installation des appareils individuels 


Source d’alimentation 


Source de tension: Quand l'appareil est en marche, 
la tension doit être maintenue à 10% de plus ou de 
moins que le voltage nominal. Vérifiez quand le com¬ 
presseur fonctionne. 

Mise à la terre: Les appareils sont vendus avec les 
cordons et fiches de mise à la terre. Les prises de 
courant doivent posséder un contact de mise à la 
terre qui corresponde à la fiche. 

Fusibles: Utilisez les fusibles à relais temporisé du ca¬ 
libre recommandé. Ils compensent pour la sur¬ 
charge à la mise en marche de l'appareil. 



Service: Vérifiez si l'appareil est bien branché et si 
les fusibles sont bons avant d'appeler le spécialiste. 
Faites nettoyer et vérifier l'appareil une fois l'an. 


Soin et entretien 

Grillage: Nettoyez avec un chiffon, du savon doux et 
de l'eau chaude. Évitez cires, nettoyeurs et insecti¬ 
cides qui contiennent des dissolvants néfastes. 
Filtres: Enlevez-les et nettoyez-les souvent avec l'as¬ 
pirateur; lavez-les à l'eau chaude. Secouez-les, assé- 
chez-les et replacez-les. Replacez le grillage. 

La condensation sur le grillage: Au départ, le grilla¬ 
ge se couvre quelquefois de condensation à cause du 
degré d'humidité de la pièce. Fermez portes et fenê¬ 
tres: la condensation s'évaporera. 


Montage à même un mur 




2. Le tracé extérieur se fait par l’intérieur 



et l’isolant 

3. Découpez le déclin et l’isolant 



4. Sciez le montant central et enlevez-le 



Fixez le boîtier 
au cadre 

Calfeutrage 



Le boîtier est/ 
incliné de Va” à l’arrière 


6 . Installez le boîtier en métal 




8. Glissez l’appareil dans son cadre 
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Conditionnement d’air central 


Installation 


Tel qu'expliqué précédemment, le conditionnement 
d’air central distribue l'air climatisé à toute la mai¬ 
son, 24 heures par jour, tous les jours de l'année, à 
travers un réseau de conduits déjà en place ou qu'on 
installe à cet effet. De fonctionnement économique, 
il est plus efficace et silencieux que la plupart des 
autres installations. Vous avez tout avantage à ins¬ 
taller un système central plutôt que des appareils 
individuels dans chaque pièce. À confort égal, le sys¬ 
tème central coûte toutefois plus cher à installer s'il 
n'y a, chez vous, aucun conduit en place, car il fau¬ 
dra ouvrir murs et plafonds. Par contre, si votre 
maison d'un étage est surmontée d'un grenier et mu¬ 
nie d'un sous-sol, on peut facilement y installer un 
système central avec ses conduits sans qu'il en coû¬ 
te trop cher. Dans une maison habitable à l'année où 
le système de chauffage doit servir en partie au con¬ 
ditionnement de l'air, l’adaptation se fait indifférem¬ 


ment avec une fournaise à l'huile, au gaz ou à l'élec¬ 
tricité. Les systèmes centraux modernes, moins volu¬ 
mineux que ceux d'autrefois, s'installent n'importe 
où: dans le sous-sol, le vide sanitaire, le grenier, le 
couloir, dans un placard ou même dans le garage. 





Fournaise 
à l'huile 


Fournaise 
à gaz 


Fournaise 

électrique 


Appareils autonomes 

Il existe deux types de conditionneurs centraux: les 
appareils autonomes et les appareils à éléments sé¬ 
parés. Le conditionneur autonome est complet: tou¬ 
tes les parties qui le composent sont réunies sous un 
capot unique. C'est l'appareil le moins coûteux. Par 
contre, le bruit que fait son compresseur est désa¬ 
gréable. Dans le système à éléments séparés, le ser¬ 
pentin de refroidissement s’installe à l'intérieur de 
la maison tandis que le condenseur et le compres¬ 
seur sont à l'extérieur. De la sorte, bruits et vibra¬ 
tions n'ennuient personne à l'intérieur. 

Quand le conditionneur autonome est jumelé au 
système de chauffage, il est connecté à la fournaise 
et utilise les mêmes conduits que cette dernière; 
quand il est utilisé sans elle, à titre d'unité de rafraî¬ 
chissement seulement, on doit le pourvoir d'un sys¬ 
tème de distribution (conduits et soufflerie). Pour 
une installation à l'extérieur, ajoutez un conduit. 


Elément indépendant de refroidissement 



Air chaud 
et humide 


Appareil de conditionne¬ 
ment d’air suspendu au 
plafond d’un entrepôt. L’air 
rafraîchi est distribué par 
les diffuseurs dans les con¬ 
duits et ramené au niveau 
du parquet à travers une 
grille. 


Soufflerie 
centrifuge (2) 

Soufflerie 
centrifuge (1) 


Alimentation d'air 


Chaleur de réfrigération 
expulsée à l’extérieur 


Air frais 
et sec 


Serpentin de 
refroidissement 


Liquide réfrigérant 


Serpentin du 
condenseur 



Régulateurs 

coulissants. 

_ Soufflerie de 
la fournaise 


Serpentin- 

soufflerie 


Système type de soufflerie à distance 




Fournaise 


Fournaise équipée d’un serpentin-soufflerie et de reprise 
d’air fermée 
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Conditionnement d’air central 


Le conditionneur à éléments séparés 

Ce type d'appareil central s'adapte à n'importe quel 
genre de chauffage et de domicile. Le condenseur est 
installé à l'extérieur, à un endroit commode, et con¬ 
necté au serpentin de refroidissement de la fournaise 
par un tube en cuivre de faible diamètre. De cette 
façon, la soufflerie et les conduits de la fournaise 
servent, pendant l'été, à la distribution de l'air frais. 
L'évaporateur vertical ou serpentin de refroidisse¬ 
ment est logé au haut du débouché d'air d'une four¬ 
naise verticale à débit ascendant. L'évaporateur peut 
aussi être horizontal et s'installer au débouché d'air 
d'une fournaise horizontale. Ce genre d'installation 
est idéal pour les greniers ou les espaces d'accès. 
L'évaporateur descendant est placé sous la fournaise 
à débit descendant, genre pratique dans les cons¬ 


tructions sur dalle, les maisons sans sous-sol et les 
maisons construites au-dessus d'espaces d'accès. 

Dans les maisons dont le système de chauffage 
n'est pas accompagné d'une canalisation de conduits, 
on utilise un système à soufflerie muni de son propre 
réseau de conduits ou qui puise l'air frais par un 
grillage orientable là où on l'installe. Ce genre de 
conditionneur s'accommode d'un corridor, d'un gre¬ 
nier ou d'un placard. Muni d'un élément de chauffe, 
il s'utilise hiver comme été. 

Plus coûteux que le conditionneur autonome, le 
système à éléments séparés fonctionne sans bruit à 
l'intérieur de la maison et s'installe sans qu'on ait à 
pratiquer des ouvertures dans les murs extérieurs 
de la maison. 


DÉTAILS DE L’INSTALLATION 

% Dans ’la plupart des appareils, : le condenseur est 
refroidi par un;jet d’air poussé au travers des serpentins 
par un ventilateur. D’autres modèles nécessitent des 
cànàfisations spèciales pour l’éau froide et un drain ou 
une tour extérieure pour l’évaporation de l’eau. Dans ce 
système, l’eau froide circule autour des serpentins et 
dissipe la chaleur produite par les gaz comprimés. Vérifiez 
auprès des autorités locales; ce système peut être prohibé, 
car i! requiert une grande quantité d’eau. 

2. On isole les conduits qui passent au travers d’aires 
non climatisées pour éviter les problèmes de condensa¬ 
tion et la perte de fraîcheur. Si les conduits de la fournaise 
doivent servir à l’air froid, vérifiez-en la dimension. L’air 
froid requiert de grands conduits isolés. 

3. Certains conditionneurs d’air exigent un voltage su¬ 
périeur à celui dont on dispose généralement dans les 
maisons. On installe un circuit spécial à partir de lè .bèîtè 
de fusibles, quelles que soient les exigences en voltage 
de l’appareil. Ceci évite une surcharge aux autres circuits 
de la maison. 

4. L’appareil doit être installé, si possible, dans un 
endroit à l’abri du soleil. I! devrait y avoir au moins 10' 
entre le condenseur du débouché d’air et un mur ou un 
obstacle susceptible de retourner l’air chaud usé à la 
bouche d’arrivée d’air. Cette bouche d’air devrait être à 
au moins 12" de toute obstruction. 

5. Le câblage électrique et les tubes de cuivre connec¬ 
tés aux serpentins de refroidissement doivent être protégés 
contre la circulation ou le bris, 

6. On emploiera la soufflerie-serpentin quand il hé sëra 
pas pratique d’utiliser la soufflerie de la fournaise pour 
le conditionnement de l’air ou le chauffage. Elle est mon* 
tée dans son propre conduit et connectée au conduit 
principal du système de chauffage. Un régulateur (du type 
coulissant) ferme Je système de distribution pour l’hiver. 

7. Assurez-vous que {'installation projetée est en accord 
avec le code local de construction. 

8 . Vérifiez si le drainage de l’eau de condensation ne 
cause pas de problèmes. 

9. Portez une attention spéciale au choix de l’endroit 
où le condenseur, sera installé; ses v i b rat i o n s, si fâib I es 
soient-elles, ne doivent pas être amplifiées par le méca¬ 
nisme du montage. 

10. Si l’appareii. est instal!é dans la fournaise, le ser¬ 
pentin de refroidissement sera placé en direction descen¬ 
dante. S’il est placé autrement, l’air froid se heurtera à 
l’air chaud de la fournaise avant d’atteindre les conduits. 
Cette rencontre causera de la condensation à l’intérieur 
de la fournaise, occasionnant rouille et corrosion. Quand 
le jet d’air froid circule en direction du sol, le serpentin 
de refroidissement est généralement adossé à l’échangeur 
de chaleur de la fournaise: l’air froid passe dans l’échan¬ 
geur et dans les conduits, évitant l’air chaud de la 
fournaise. 


Le ventilateur dissipe 
la chaleur 


Condenseur 



Dalle de 
béton 


Alimentation d’air 
propre et frais 


Humidificateur 


^Serpentin de 
refroidissement 


Décharge de 
Teau de 
condensation 


Filtre 

''électronique 


Soufflerie 


Le système à éléments séparés a son compresseur à l’extérieur pour un fonctionnement silencieux et une installation compacte. 
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Purificateurs d’air électroniques 


Types, fonctionnement et entretien 

Les purificateurs d’air électroniques extirpent de 
l'air non seulement les particules de poussière mais 
aussi la fumée et le pollen. Ils sont disponibles en 
appareils autonomes, pour utilisation dans une pièce 
et en systèmes centraux, jumelés au système de 
chauffage à air chaud. Puisque la plupart des purifi¬ 
cateurs extraient de l'air jusqu'à 95% de ses dé¬ 
chets (les filtres ordinaires d'une fournaise à air 
chaud en extraient à peine 10%), ils aident à garder 
propres les pièces de la maison, rendent l'air plus 


salubre et facilitent la respiration des personnes 
souffrant de la fièvre des foins et d'autres allergies. 
Fonctionnement: Un terme scientifique décrit le pro¬ 
cédé par lequel le purificateur retient les particules 
indésirables de l'air: c'est la '‘précipitation électro¬ 
statique". Quand ces particules traversent l'appa¬ 
reil, elles passent par un champ électrique puissant 
et reçoivent une charge positive intense: de là, elles 
entrent dans un second champ électrique composé 
d'une série de plaques ou de grillages métalliques. 


C'est, en quelque sorte, une attraction magnétique 
qui joue, semblable à celle qu'exerce l'aimant sur la li¬ 
maille de fer. Le processus est continu. Au fur et à 
mesure que l'air est remis en circulation dans les 
locaux, il retourne au purificateur qui le nettoie et 
le débarrasse de nouveau des scories qui s'y sont 
infiltrées. 

Appareils autonomes: Us sont mobiles et s'installent 
là où l’on désire purifier l’air. Ces appareils utilisent 
des ventilateurs électriques pour faire circuler l'air 


là où l'on juge que c'est nécessaire ou là où une 
installation centrale n'est pas pratique. 

Appareils centraux: Ces appareils sont montés d'une 
façon permanente dans le réseau de conduits d’un 
système de chauffage à air pulsé, à air climatisé 
ou à pompe de chauffage. La soufflerie du système 
établit la circulation de l'air au travers du purifi¬ 
cateur d'air. 

Entretien: Le seul entretien prévu est le nettoyage 
occasionnel des plaques collectrices. Pour ce faire, 
retirez les plaques coulissantes et lavez-les. Les pla¬ 
ques de certains modèles se lavent sur place, sans 
qu'on ait à les enlever du boîtier. D'autres appareils 
sont munis d'une lumière qui signale qu'un nettoyage 
des plaques s'impose. Ne remettez pas cette besogne 
au lendemain: elle est importante. 



Le purificateur d’air électronique se monte à la verticale ou à l’horizontale. Les cellules s’inversent pour le passage de l’air par 

la droite ou la gauche. 
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Humidificateurs à moteur 


Comment remédier à la sécheresse de l’air 


Les physiciens définissent l’humidité relative comme 
la proportion de vapeur d'eau que contient l'air à 
une certaine température. Cette proportion est in¬ 
diquée en pourcentage. 

Quand l'air ambiant est refroidi, il s’assèche parce 
que la capacité qu’il a de retenir l’humidité diminue 
avec la baisse de la température. On sent la chaleur 
et le froid plus ou moins intensément selon le taux 
d'humidité que notre corps évapore. La température 
et le contenu en humidité de l'air ainsi que le taux 
d’évaporation de l'humidité sont des facteurs de 
confort ou d’inconfort. En hiver, le chauffage assè¬ 
che l'air, drainant l’humidité du corps. Pour se sen¬ 
tir à l’aise, on doit maintenir la température de l'air 
ambiant entre 75° et 80°. En ajoutant de l’humidité 
à l'air, on se sent confortable à des températures 
aussi basses que 70°. En hiver, l’humidité relative 
devrait se situer entre 30°/o et 50%. On peut se pro¬ 
curer un hygromètre pour connaître le pourcentage 
d’humidité de l'air ambiant. 

Conservez un niveau d’humidité normal en instal¬ 
lant chez vous un humidificateur à moteur. Un air 
trop sec procure aux microbes un terrain de choix; 
il peut aussi causer des dommages aux meubles et à 
l’habitation. Un hydrostat automatique permet de 


choisir le niveau d'humidité désiré, que l’appareil 
maintient ensuite. 

Types d'humidificateurs: Les humidificateurs à mo¬ 
teur sont de deux sortes: l'évaporateur (l’air circule 
au-dessus d’une nappe d'eau qui ramasse l'humidité 
par évaporation), et le pulvérisateur, qui fait gicler 

de fines particules d'eau entraînées ensuite par la 
circulation de l’air. 

Parmi les genres d'humidificateurs-évaporateurs, 
mentionnons le type à tampon fixe, qui possède un 
montage moteur-ventilateur aspirant l’air chaud du 
conduit d’alimentation pour le transmettre par le 
tampon d’évaporation et le retourner, humidifié, 
dans les conduits. Cet appareil fournit un débit 
constant d’air humidifié aux conduits de la maison, 
chaque fois que la fournaise à air chaud fonctionne. 

Mentionnons aussi l’humidificateur “trempé-séché”, 
fait d'une roue qui plonge une substance évapora- 
trice (tampons ou courroie) dans l'eau pour, ensuite, 
exposer ces surfaces humides au jet d'air chaud. 

Quoique conçus pour les maisons chauffées à l'air 
pulsé, les appareils à évaporation peuvent également 
être utilisés avec une soufflerie, dans les maisons à 
systèmes de chauffage d’un autre genre. L’évapora¬ 
tion se fait grâce à l'eau chaude plutôt qu'à l’air 


chaud. L'air humidifié est pulsé dans un conduit, 
jusqu’à une grille centrale. 

Notons enfin le pulvérisateur, qui fonctionne selon 
un principe totalement différent: l'eau, pulvérisée 
en fines particules, est absorbée par l'air ambiant. 
Cet appareil, qui n'a rien à voir avec la circulation 
de l’air chaud, se place dans le conduit de reprise 
d’air. Certains modèles peuvent être installés dans 
une garde-robe, sur une armoire, un peu partout où 
l’eau et la connexion électrique sont disponibles. 
Tout ce qui paraîtra, c’est un petit registre diffuseur. 
S’il y a une bonne circulation d'air entre les pièces, il 
est possible d'humidifier l’air ambiant à partir du 
pulvérisateur, puisque la vapeur d’eau tend à se ré¬ 
pandre uniformément dans l'air. Les pulvérisateurs 
et les évaporateurs se vendent en modèles portatifs. 

Notez, cependant, que certaines fournaises à air 
chaud sont équipées d'humidificateurs à plaques éva- 
poratrices. Ces appareils ont rarement un rendement 
adéquat, toutefois, parce qu'ils fonctionnent selon le 
principe de capillarité et sont sujets à s’encrasser 
de dépôts minéraux. 

L'appareil à moteur reste le mieux désigné pour 
procurer au domicile le niveau d’humidification le 
plus constant et le plus adéquat. 





Sortie 

d’air 

humide 


Monté 
la reprise d’air 


Type à tampon fixe 


Type "trempé-séché” 


Type pulvérisateur 
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La déshumidification 


Les déshumidificateurs réduisent le pourcentage d’humidité 


Dans une maison, si étanche soit-elle, on peut absor¬ 
ber, certaines saisons, un pourcentage très élevé 
d'humidité, et ceci, pour différentes raisons: douches 
fréquentes, serviettes humides, linge qui sèche, cuis¬ 
son, lavage du plancher ou humidité du sol. Deux 
appareils peuvent vous aider à réduire l'humidité 
ambiante: 1) le déshumidificateur mécanique; 2) le 
ventilateur de toit qui remplace l'air chaud et humi¬ 
de de l'intérieur par l'air frais et sec de l’extérieur. 

Les déshumidificateurs comportent une surface 
réfrigérée (souvent appelée serpentin), un conden¬ 
seur, un ventilateur, un humidistat et un cabinet qui 
renferme ces pièces. 

Fonctionnement du déshumidificateur; L'air chargé 
d'humidité est poussé par le ventilateur vers les ser¬ 
pentins froids. Au contact de l'air humide et de la 
surface froide, l'humidité se condense et tombe en 
gouttelettes dans un seau ou coule dans un boyau 
relié à un plateau. La plupart des déshumidificateurs 
ont un raccord ordinaire auquel on peut adapter un 
boyau. Prenez-en un assez long pour se rendre jusqu'à 
l’égout le plus rapproché; ou, encore, placez le dés¬ 
humidificateur au-dessus d'un évier ou d’un bassin. 

La circulation de l'air de la pièce réduit graduelle¬ 
ment l'humidité relative. En ajoutant au système un 
contrôle par humidistat, on maintient l'humidité re¬ 
lative au pourcentage désiré. On peut obtenir de 30°/o 
à 80°/o d'humidité relative avec ce contrôle qui peut 
aussi maintenir la circulation d'air à 3°/o près de 
l’humidité désirée. 

Capacité et rendement: Les humidificateurs sont clas¬ 
sés selon le nombre de chopines d'eau qu'ils retirent 
de l'air par 24 heures, c'est-à-dire à 60% d'humidité 
relative et à une température de 80°. La plupart des 
déshumidificateurs de maison ont une capacité de 10 
à 30 chopines. On évalue généralement le rendement 
en termes de chopines d'eau de condensation par ki¬ 
lowatt-heure. Dans un sous-sol d'une seule pièce, un 
appareil est suffisant; selon le déplacement d'air dans 
une maison, il en faudra un dans chaque grande pièce. 

La surface réfrigérée ou asséchante peut avoir la 
forme d'un tuyau en serpentin ou en ailette à la ver¬ 
ticale ou à l'horizontale. Les tuyaux verticaux re¬ 
cueillent de plus petites gouttes d'eau que les modè¬ 
les à l'horizontale; ils sont sujets à des arrêts rapi¬ 
des et diminuent la ré-évaporation. 

Les tubes d'évaporation en spirale peuvent être un 
moyen terme, étant donné le coût élevé de fabrica- 


Seau de 
vidange 


Tuyau de renvoi 



Serpentin assécheur. 
Condenseur- 


Entrée de l’air 
humide 


Tableau de 
contrôle de 
l’humidistat 


Sortie de l’air sec 
Grille avant 
Unité 

scellée de 
réfrigération 


Fonctionnement d’un déshumidificateur 

Particularités à rechercher 


tion des raccords des tuyaux verticaux placés en 
rangs serrés. Ces serpentins sont souvent étagés de 
manière à être exposés le plus possible au passage 
de l'air humide. Quel que soit l'appareil que vous 
choisissiez, assurez-vous que les serpentins soient 
assez bien fixés pour permettre un bon écoulement 
et pour éliminer les tremblements et les vibrations. 
Le fonctionnement: On emploie les déshumidificateurs 
l'été et l'hiver dans certaines parties du pays. On en 
obtient un meilleur rendement quand les portes et les 
fenêtres sont fermées, peu importe la saison. Le pour¬ 
centage d'humidité varie selon la température. Plus il 
fait chaud, plus l'eau s'écoule vite. Le seul entretien 
nécessaire, avec cet appareil, c'est d'enlever la saleté 
sur les serpentins, le condenseur, les ventilateurs. 



Le contrôleur d’humidité: actionne le 
déshumidificateur qui part et s’arrête, tout 
en maintenant le degré d’humidité qu’on 
désire. 



Raccord fileté: Il se connecte au boyau 
d’arrosage du jardin par un raccord fileté 
et déverse l’eau dans l’égout le plus 
rapproché. 



Serpentins assécheurs d’air: Ils sont sou¬ 
vent laissés à découvert, se nettoient faci¬ 
lement, sont économiques et donnent un 
maximum de rendement. 



Contrôleur automatique de trop-plein 
d’eau: Plusieurs types ont un disjoncteur 
qui met un frein au trop-plein d’eau. Une 
lumière-pilote s’allume, le seau plein. 



Seau: Il contient au moins 10 pintes: on 
doit le disposer de telle sorte qu’il facilite 
la vidange et s’enlève aisément sans se 
renverser. 



Roues encastrées: Elles assurent une mo¬ 
bilité complète et une grande stabilité. 
Normalement, deux roues encastrées sont 
suffisantes. 
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La ventilation 


Ventilateurs de greniers 

Même si un ventilateur de grenier n'abaisse pas la 
température, le déplacement d'air qu'il cause rafraî¬ 
chit le corps par l'évaporation de la transpiration, 
créant plus qu'une illusion de bien-être. De plus, le 
ventilateur abaisse la température et l'humidité en 
remplaçant l'air chaud de l'intérieur par l'air frais 
de l'extérieur. En ajustant portes et fenêtres selon 
ses besoins, on dirige la circulation de l'air vers 
n'importe quelle pièce de la maison. 

Types: Il existe deux types de base. L'un se place dans 
l'extrémité du pignon (le reste du grenier est ensuite 
fermé, mais on laisse un évent à lame dans le pla¬ 
fond). L'autre se place au plafond du grenier et aspi¬ 
re l'air de la pièce vers le haut. L'air du grenier sort 
par les évents à lames des pignons, assez grands 
pour laisser passer ce qu'envoie le ventilateur. 
Dimensions: Les ventilateurs se vendent en différen¬ 
tes grandeurs. La vitesse et les dimensions de leurs 
pales déterminent le nombre de pieds cubes d'air que 
le ventilateur peut pousser à la minute. Pour établir 
la grandeur qu'il vous faut — les dimensions doivent 
être prises en pieds — multipliez la longueur de la 
maison par sa largeur, par la hauteur de la pièce et 
par le nombre d'étages d’espace habitable. Ne comp¬ 
tez pas le sous-sol comme étage. De votre réponse, 
déduisez 10% (pour les espaces de rangement que le 
ventilateur n'aura pas à atteindre). La réponse finale 
donne le nombre de pieds cubes d'air que le ventila¬ 
teur doit pousser. 

Dans le sud de l'Ontario, le ventilateur devrait 
faire circuler le volume d'air en une minute. Ailleurs 
au Canada, les deux-tiers de ce volume. Par exem¬ 
ple: voici une maison ordinaire de deux étages et 
sous-sol, à Windsor, Ont.; elle mesure 35' de long, 22' 
de large, et les plafonds ont 8' de haut. En multi¬ 
pliant 35 par 22 par 8 par 2 (deux étages), on ob¬ 
tient 12,320' eu. Il faut déduire 10%, et l'on obtient 
11,088, soit le nombre de pieds cubes d'air à la mi¬ 
nute que le ventilateur devrait pouvoir pousser. 
Dans une maison identique, à Edmonton, le ventila¬ 
teur n'aurait besoin que des deux-tiers de cette 
force, soit 7,392 pieds cubes. 

Montage d'un ventilateur: II varie selon son type, sa 
dimension et l'usage qu'on en fait. Un ventilateur 
monté sur une ouverture doit reposer sur des amor¬ 
tisseurs ou sur un tapis de feutre qui réduisent les 
sons et les vibrations. Un ventilateur monté devant 
l'évent à lames doit reposer sur des ressorts. 


Système d’assemblage d’installation 



Chevêtre 


& 

Air chaud venant 
de la maison 


Volet automatique 
de plafond posé 
sur les solives et 
les chevêtres 


Vers les évents 
du grenier 


Montage 
vertical — 
(au choix) 


A l'Interrupteur 


Ressorts réglables 


30" de jeu au-dessus 
du ventilateur 


Vers les évents 
du grenier 


Pales de 22" 


313 




Commandes des systèmes de chauffage et de rafraîchissement 

Thermostats et humidistats 


Si l'élément de chauffe, le climatiseur et la pompe 
de chauffage sont le cœur des systèmes de chauffage 
et de rafraîchissement, leurs commandes en sont le 
cerveau et les nerfs. 

Thermostats d'intérieur: La commande la plus im¬ 
portante des systèmes de chauffage et de rafraîchis¬ 
sement est le thermostat d'intérieur. Il en existe 
plusieurs types: la plupart fonctionnent selon le 
principe de l'expansion et de la contraction des 
métaux exposés aux changements de tempéra¬ 
ture. Les métaux réagissent de façon différente 
à la chaleur et au froid. Conséquemment, si deux 
métaux différents sont assemblés pour former 
une lame bimétallique, ils se courberont selon les 
fluctuations de la température. On utilise ce phéno¬ 
mène pour ouvrir ou fermer le courant électrique 
qui déclenche l'élément de chauffe ou de rafraî¬ 
chissement. 

Il est important de bien placer un thermostat. Il 
ne doit pas être dans un courant d'air frais ou 
chaud mais plutôt là où l'air ambiant atteint la 
moyenne de la température désirée pour la maison. 
Ne placez jamais un thermostat près d'un foyer ou 
près d'une bouche de chaleur: il interrompra trop 

Ajoutez au confort de la maison 


rapidement la demande de chaleur moyenne de la 
maison. Ne le placez pas non plus dans un hall d'en¬ 
trée où, chaque fois que la porte s'ouvre, l'afflux 
d'air frais qui s'y engouffre déclenche le système 
de chauffage. 

Thermostats à plusieurs temps: La commande à pos¬ 
te unique ne suffit généralement pas pour doter une 
maison d'un climat égal: la température fluctue, re¬ 
froidissant certaines pièces plus fréquemment que 
certaines autres: il fait ou trop froid, ou trop chaud. 
Réglez ce problème en installant des commandes 
zonées qui agiront à la fois sur le système de chauf¬ 
fage et sur le système de rafraîchissement. 
Thermostats semi-automatiques: Ce type de ther¬ 
mostat est utile aux gens qui s'absentent de leur 
maison une partie de la journée, et dont l'horaire de 
repos est irrégulier. Une minuterie mécanique adap¬ 
tée au thermostat leur permet de baisser la deman¬ 
de pour économiser le combustible pendant leur 
absence ou durant leur sommeil. Après ces pério¬ 
des, le thermostat déclenche automatiquement le 
système, procurant au domicile une température 
plus élevée. 

Thermostats automatiques: C'est l'idéal. Leur con¬ 


trôle automatique laisse le propriétaire libre de tout 
souci et procure à la maison, grâce à sa minuterie, 
la température égale choisie pour chaque pièce se¬ 
lon un plan pré-établi: baisse pour la nuit, hausse 
pour le matin. Si l'occupant désire veiller plus tard, 
un soir, il n'a qu'à fixer la minuterie au niveau du 
jour. Le thermostat lui-même est très décoratif, sur 
un mur. 

Thermostats combinés: Des modèles variés sont dis¬ 
ponibles, manuels, automatiques (du chauffage au 
rafraîchissement et vice versa), à ventilateur manuel 
ou automatique, avec commande à deux temps. 

Une commande automatique pour le jour et la 
nuit est aussi disponible pour ces thermostats. 
Thermostats/humidistats: Des commandes combi¬ 
nent les deux systèmes, régissant du même coup 
l'humidité et la température. Quelques maisons sont 
munies de purificateurs d'air à signaux lumineux et 
de contrôles des mauvaises odeurs. Ce dernier sys¬ 
tème, installé dans les conduits d'air des fournaises 
à air pulsé et dans les systèmes à air climatisé, neu¬ 
tralise les odeurs désagréables, pour le plus grand 
bonheur des gens de la maison (odeurs de cuisson, 
de lessives, d'animaux, etc.). 




Degrés d’humidité Réglage de l’humidité Thermostat 


Odeurs Combiné Aérateur 



Purificateur d’air à signaux lumineux 


Thermostat combiné 


Commandes d’humidification ajoutées à un thermostat combiné 


Equipement facultatif de système complet 
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Les pinceaux 


Le choix d’un pinceau 

Ce qui importe, surtout, quand on choisit un pin¬ 
ceau—quels que soient son genre et sa grosseur— 
c’est sa qualité. Un bon pinceau retient plus de 
peinture qu'un autre et vous facilite la tâche. 

Les soies des bons pinceaux ont des bouts dédou¬ 
blés. Plus ces soies dédoublées sont nombreuses, 
plus elles retiennent de peinture. Les soies de porc 
sont dédoublées au naturel; les soies synthétiques le 
sont artificiellement. À peu près 75% des pinceaux 
vendus de nos jours ont des soies synthétiques. 



Pinceau de 1 Va " pour boiseries 



Pinceau de 1" pour vernis ou émail 



Pinceau pour retouches au vernis 


Vérifiez la souplesse du pinceau en rebroussant 
ses soies sur l'endos de votre main. Les bonnes soies 
sont souples, élastiques et ne s'étendent pas trop. 
Étudiez aussi la monture. Les soies doivent être soli¬ 
dement fixées, sans quoi elles s'arracheront en cours 
de travail. Secouez le pinceau et écrasez les soies en 
éventail — vous en verrez mieux les défauts. La vi¬ 
role (bande de métal qui enserre les soies) est faite 
d'acier inoxydable ou d'aluminium. 

La dimension du pinceau dépend de la surface à 


peindre et de la peinture. Les pinceaux aux soies 
longues, dures et élastiques sont recommandés pour 
l'application en grandes surfaces des peintures à 
l’eau. Les pinceaux pour la peinture à l'huile, l'émail 
et le vernis, plats de forme et aux soies taillées en an¬ 
gle, conviennent aux résines alkydes et aux laques. La 
longueur et la forme de leurs soies assurent une ap¬ 
plication lisse et régulière. Pour peindre le béton ou 
le stuc rugueux, on emploie un pinceau spécial (fi¬ 
bres dures ou poils de nylon) de 4" à 6" de large. 



Pinceau de 6" pour maçonnerie 



Pinceau à finir de 1" (de qualité) 



Pinceau rond pour fenêtres et moulures 



Pinceau aux soies à pointes effilées 



Ces objets ingénieux vous aideront: 

1. Auge Inclinée s’accrochant aux marches de 
l’escabeau et contenant Va gai. Quand on bascule 
l’auge, le plateau s’emplit. 

2. Tampon pour l’extérieur: applique la peinture 
deux fois plus vite qu’un pinceau de 4". A utiliser 
avec peinture au latex pour revêtements extérieurs. 

3. Petit tampon en mousse d’uréthane pour finition 
d’intérieur ou d’extérieur. 

4. Pinceau jetable après usage fait de mousse 
d'uréthane en largeurs pouvant aller jusqu’à 3 pouces. 
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Les pinceaux 


Le soin des pinceaux 

Nettoyez toujours le pinceau, après usage, avec le 
solvant ou le diluant approprié. Exemple: on nettoie 
un pinceau imprégné de peinture à l'huile avec de la 
térébenthine; on nettoie un pinceau qui a appliqué 
de la laque ou une peinture à base d'alcool avec le 
diluant de la laque. On lave ensuite à l'eau chaude 


savonneuse. Les peintures au latex ou à base d'eau 
sont faciles à nettoyer: l’eau du robinet suffit. 

Il importe de ranger soigneusement les pinceaux 
si on veut les conserver longtemps. Pour garder un 
pinceau en état pendant une nuit, suspendez-le dans 
de l'eau (passez un clou ou un fil de fer à travers 


un trou préalablement percé dans le manche). Le 
bout des soies ne doit pas toucher le fond du réci¬ 
pient, autrement, elles s'étaleraient. 

Enveloppez dans du papier brun épais ou dans du 
papier d'aluminium les pinceaux que vous rangez 
pour plus longtemps. 



Pour nettoyer un pinceau, plongez les soies, 

après usage, dans le solvant approprié. Les 
peintures-émulsion se lavent à l'eau. 




Pressez les soies entre vos doigts jusqu’à la 
virole. Portez des gants: certains solvants sont 
forts. 


Rincez dans le solvant à plusieurs reprises, 
secouez, puis peignez soigneusement les soies, 
ce qui les redressera et les assouplira. 



Pour entreposage prolongé, enveloppez les pin¬ 
ceaux dans du papier d’aluminium ou de journal 
après les avoir séchés à fond. 


Comment remettre les vieux pinceaux 

Vos pinceaux s'empâteront de peinture si vous né¬ 
gligez de les nettoyer. Pour les rajeunir, faites-les 
tremper dans un bon décapant. Vous réussirez à 
assouplir les pinceaux peu engorgés de peinture et 
pas trop secs. Si nécessaire, peignez les soies et fai¬ 
tes tremper le pinceau de nouveau. 



Ranger les pinceaux Peinture séchée Peinture séchée 
sans les envelopper sur base inférieure près de la virole 
déforme les soies du pinceau du pinceau 



Pour ramollir la peinture séchée, trem¬ 
pez les soies du pinceau dans le déca¬ 
pant. Suspendez-le par un fil de fer inséré 
dans un trou percé dans le manche. Lais¬ 
sez reposer plus ou moins longtemps, 
selon l’état du pinceau. 



Détachez (a peinture qui adhère aux soies 
avec un couteau à mastic. Le dos d’une 
lame de couteau débarrassera les soies 
intérieures de peinture séchée. Enlevez ce 
qui reste avec un peigne de métal et faites 
tremper (es soies. 



S’il reste de la peinture, lavez le pinceau 
dans une eau savonneuse à laquelle vous 
aurez ajouté de la térébenthine — une 
tasse par pinte. Rincez à l’eau, redressez 
les soies et laissez sécher à fond avant 
de ranger. 
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Les rouleaux 


Le choix d’un rouleau 

Employez toujours le rouleau approprié à la besogne 
en cours. Il s'en fabrique de plusieurs grandeurs, 
avec manches de différentes longueurs. On peut 
ajouter des extensions pour peindre des plafonds ou 
des cages d'escalier ou pour peindre un plancher 
sans se pencher. 

La largeur du manchon dépend de celle des sur¬ 
faces à couvrir. Les manchons de 7" ou de 9" 
conviennent aux grandes surfaces et aux pla¬ 
fonds; ceux de 3", aux boiseries, aux portes et 
aux découpages. On en trouve de plus petits pour 
les coins, pour les encadrements de fenêtres et pour 
les moulures. 

Parmi les rouleaux spéciaux, on compte le beignet, 
qui peint les coins intérieurs, le profilé, qui peint 
un mur sans tacher le plafond; on compte aussi le 


tampon plat (quelques-uns d'entre eux sont équipés 
de roues-guide), qui sert pour les clôtures et autres 
surfaces difficiles d'accès. 

La garniture d'un rouleau doit convenir à la sorte 
de peinture qu'on emploie. La peau de mouton, par¬ 
faite pour les peintures au latex ou alkydes, ne doit 
pas être employée avec l’émail, qui la feutrerait. 

Les rouleaux de mohair conviennent à tous les ty¬ 
pes de peinture d'intérieur mate, mais plus particu¬ 
lièrement à l'émail: ils donnent un fini lisse. Les 
rouleaux faits de fibres synthétiques s'utilisent aussi 
avec tous les types de peinture mate pour l'intérieur 
et l’extérieur. 

Pour obtenir un fini grené, on emploie un manchon- 
tapis. 

On peut acheter des rouleaux dont l'épaisseur de 



Auge à peinture 


Rouleau beignet pour les coins 


Rouleau pour grandes surfaces 


Rouleau étroit pour surfaces restreintes 


Rouleau profilé pour les coins 


la garniture va de 1/16" à 1 W. Plus le poil est court, 
plus la surface est lisse, et vice versa. Donc, em¬ 
ployez un rouleau à poils courts pour les murs, les 
plafonds et le béton doux, et un rouleau à poils 
longs pour la brique, le stuc, les clôtures de métal 
et les autres surfaces inégales. 

Assurez-vous que le rouleau se détache du manche 
et se change aisément. Si vous devez faire usage de 
peinture à l’eau et de peinture à l'huile simultané¬ 
ment, ayez un rouleau pour chacune de ces peintu¬ 
res. Assurez-vous également que ni l'eau ni l'huile 
ne ramolliront le rouleau (souvent fait de carton) 
sur lequel la garniture s'enroule. Préférez le rouleau 
à base de plastique au rouleau de carton. 

Ayez toujours à portée de la main un petit pin¬ 
ceau qui se glissera là où le rouleau ne pourra aller. 




|;-V - ; . ■ ; . ' ■ ■: : 

Manchon-tapis pour effet grené 



Manchon en peau de mouton: latex et huile 



Manchon de mohair: fini lisse 



Manchon à longs poils pour surfaces rugueuses 
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Le soin des rouleaux 



Le rouleau — comme le pinceau — doit être 
nettoyé après emploi. Enlevez-en le plus de 
peinture possible en le roulant à plusieurs 
reprises sur un papier journal. Puis retirez le 
rouleau de son support. 


Lavez le manchon dans le solvant ou le diluant, 
suivant le type de peinture employé. Pour les 
peintures au latex, utilisez de l’eau. Pressez la 
garniture entre vos doigts pour en extirper la 
peinture encroûtée. 


Le soin des tampons 



Nettoyez les tampons en en extrayant le plus de Lavez le tampon dans le diluant ou le solvant 
peinture possible sur du papier journal. Retirez approprié; dans l’eau, pour la peinture au latex; 
le tampon en le séparant délicatement du dans la térébenthine pour les huiles et les 
manche. alkydes. 


Rouleaux à peinture et tampons 



Enlevez tout le liquide de la garniture après 
l’avoir lavée à fond puis asséchez-la en frottant 
vigoureusement sa surface avec un linge absor¬ 
bant. Enveloppez dans du papier d’aluminium 
pour ranger. 



Faites un séchoir à rouleaux avec le squelette 
d'un vieux rouleau et deux écrous. Placez le 
séchoir recouvert du manchon dans le mandrin 
d’une perceuse et faites tourner à l’intérieur 
d’un sac. 



Le gros de la peinture enlevé, lavez de nouveau 
le tampon dans une eau additionnée de savon. 
Rincez à l’eau claire pour enlever toute trace 
de peinture. 



Lorsque le tampon est propre, extrayez-en l’eau 
et laissez-le sécher. Enveloppez-le dans du 
papier d’aluminium ou dans du gros papier 
brun avant de le ranger. 
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La peinture au pistolet 


Le choix d’un équipement 

L'équipement qui convient à la peinture au pistolet 
est très varié: il va de l'accessoire de l'aspirateur 
électrique au compresseur. 

Le premier suffit à mener à bien la plupart des 
besognes domestiques. N'utilisez un pistolet que 
pour peindre une grande surface, un mur ou un pla¬ 
fond, par exemple. Pour de petites surfaces, les 
préparatifs nécessaires seraient disproportionnés 
par rapport aux résultats. 

La largeur du jet du pistolet devra être appro¬ 
priée à la dimension de l'article à peindre. Un 
jet étroit convient à un petit article; un jet lar¬ 
ge, à un gros. 

Il importe de faire des essais quant à la consis¬ 
tance de la peinture, à l'espace à peindre et au 
mouvement à adopter ainsi qu'à la distance à 
conserver. 

Une peinture trop épaisse donnera une surface 
ondulée. Sur des surfaces verticales ou sur des plans 
inclinés, la peinture trop mince coulera. 

Tenez le pistolet perpendiculairement à la surface 
à peindre; pressez la gâchette en pointant le pis¬ 
tolet, au départ, à l'extérieur de la surface à peindre. 
De la sorte, le jet sera égal et ininterrompu quand 
vous atteindrez cette surface. 

Couvrez d'abord les bords et les coins de la pièce 
ou de l'objet à peindre. Évitez de faire décrire au 
pistolet un arc de cercle, d'un côté à l'autre. La 
couche de peinture serait alors d'une épaisseur 
irrégulière. 

Certaines précautions élémentaires sont indispen¬ 
sables quand on peint au pistolet. La pièce où Ton 
travaille doit être bien aérée, les liquides inflam¬ 
mables gardés dans des bidons fermés, et un ex¬ 
tincteur chimique placé à proximité. 

Portez un masque filtrant lorsque vous utilisez 
un pistolet dans un espace réduit. 

Nettoyez le pistolet dont vous vous servez dès que 
le travail en cours est terminé. La méthode la plus 
simple consiste à vaporiser, avec le pistolet, le sol¬ 
vant approprié à la peinture utilisée, au lieu d'ajou¬ 
ter d'autre peinture. Ce travail se fait, évidemment, 
sur du papier de rebut. 

Débouchez le gicleur avec une branche de balai; 
n'utilisez jamais de broches ou de clous pour effec¬ 
tuer cette besogne: ces objets pointus endomma¬ 
geraient les délicats orifices, les rendant hors 
d'usage. 



Délayez la peinture avec le diluant 
approprié (afin de parvenir au do¬ 
sage correct pour qu’elle se pulvé¬ 
rise). Filtrez-la à travers un bas en 
nylon. 




Les traits doivent se croiser de la moitié — ne concentrez Dirigez !e jet au-delà de la surface à peindre pour éviter 

pas le jet sur un seul point. de doubler l’épaisseur de la peinture. 




La bonne méthode: bougez le pistolet parallèlement La mauvaise méthode: le pistolet décrit un arc de cercle; 

à la surface à peindre en gardant le poignet souple. la couche sera d'une épaisseur irrégulière. 
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La peinture au pistolet 



Pour peindre les tiroirs, ouvrez-les de 
Va"] de la sorte le jet couvrira les bords 
par la même occasion. 


Pour peindre les chaises, tournez-les 
sens dessus dessous et faites d’abord les 
pieds et les barreaux. 


Quand les surfaces ne sont pas pleines, 

inclinez la canette à 45° pour ne pas per¬ 
dre trop de peinture à travers les trous. 


lisse, sablez entre les couches avec un papier abrasif 


Le bon usage des bombes aérosols 

Les bombes aérosols à peinture se composent de 
quatre éléments: le contenant, la valve, le propul¬ 
seur à pression et la peinture. Elles ont un fonction¬ 
nement simple. L'injection du propulseur rend la 
pression à l'intérieur du contenant plus forte que la 
pression de l'atmosphère; quand la valve est ouver¬ 
te, cette pression produit un fin jet de peinture. 

La plupart des peintures en bombes aérosols se mé¬ 
langent, lorsqu'on agite le contenant, grâce au j eu d'une 
petite boule intérieure. Il ne faut pas négliger d'agi¬ 
ter le contenant; autrement, on risque que la pression 
ne fasse défaut alors qu'il reste de la peinture à l'inté¬ 
rieur ou que la couche de peinture ne soit trop mince. 

Tenez le contenant à 10" ou 12" de la surface à 
peindre. Gardez le gicleur parallèle à cette surface. 
Pressez le bouton jusqu'au fond et bougez la canette 
d'un mouvement égal le long de la surface. Relâchez 
la pression avant la fin de chaque trait. Le truc, 
c'est d'aller et venir en commençant au-delà de la 
gauche de la surface à peindre pour terminer au-delà 
de la droite. Croisez le premier trait avec au moins 
un tiers du second. 

Procédez par traits rapides et lisses. Aller trop 
lentement ou vous arrêter causerait des bariolages. 
Ne couvrez pas trop longtemps une surface; vous 
auriez des bavures. Deux couches très minces — 
qu'on laisse sécher à fond — valent mieux qu'une 
seule plus épaisse. Pour obtenir un fini vraiment 


à grain fin. 

Les peintures en bombes aérosols sont inflamma¬ 
bles: gardez-les et utilisez-les loin du feu. Gardez 
les canettes dans un endroit frais, loin des tuyaux 
à eau chaude. Si le gicleur s'empâte, nettoyez-le avec 


un fil de cuivre très fin (l'un des brins de cuivre d'un 
fil de lampe, par exemple). Avant de jeter un conte¬ 
nant aérosol vide, enlevez-en le bec: il remplacera, 
si nécessaire, le bec bouché d'une autre canette. Ne 
perforez jamais les bombes aérosols et ne les jetez 
pas dans les incinérateurs: elles exploseraient. 



Avant de commencer le travail, 
apprenez à quelle distance de l’ob¬ 
jet vous devez tenir la bombe en 
vous exerçant sur un carton. 



Appliquez de gauche à droite, en 
dépassant un peu les deux bords. 
Tenez toujours la bombe à la mê¬ 
me distance de l’objet à peindre. 



Croisez le premier trait avec un 
tiers du second. Maintenez un jet 
rapide et régulier pour éviter les- 
bavures. 



Tenez la bombe perpendiculaire¬ 
ment à la surface. Si vous l’incli¬ 
nez, vous risquez d’en changer la 
distance et l’angle du jet. 



Le travail fini, tournez la bombe 
sens dessus dessous et pressez le 
bouton tant qu’il reste de la pein¬ 
ture. Cela nettoie le gicleur. 
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Préparation 


Avant de commencer un intérieur 



Avant de commencer, enlevez les plaques, Grattez la peinture qui s'écaille avec le Lavez à fond à l’eau additionnée de dé¬ 
prises de courant ou toute autre pièce de couteau à mastiquer ou avec le grattoir. tergent. Laissez sécher à fond avant de 

quincaillerie. Poncez les abords. peindre. 


Avant de commencer à repeindre une pièce, inspec¬ 
tez murs et plafond. Enlevez les clous et les cro¬ 
chets. Vérifiez les fissures, cloques, etc. Rebouchez 
les craquelures avec un obturateur et un couteau à 
mastiquer, un couteau de cuisine ou vos doigts. Les 
fissures plus considérables seront obturées avec du 
rempli à joints ou un produit à base de cellulose, 
le Polyfilla, préparé selon les indications du fabricant. 

Dégagez la fissure et élargissez-la pour qu'elle soit 
étroite en surface et large au fond. Remplissez la 
fissure de plâtre. Lorsque la partie rebouchée sera 
complètement sèche, poncez-la au papier abrasif fin 
et recouvrez-la d'une sous-couche ou d'une couche 
d'apprêt appropriées. 

Vérifiez les lézardes entre les moulures des murs, 
des portes, des fenêtres; clouez les moulures bran¬ 
lantes et remplissez les fissures. 

Enlevez la quincaillerie des portes et des fenêtres; 
dégagez les lustres du plafond, enlevez les plaques 
de réceptacles et les autres accessoires fixés au mur, 
ou recouvrez-les de ruban gommé, de papier ou de 
tissu, facilitant ainsi le nettoyage. 

Epoussetez les murs, sauf ceux de la salle de 
bains et de la cuisine où la graisse tend à s'accumu¬ 
ler. Ces murs seront lavés avec un détergent ou avec 
un nettoyeur domestique avant d'être repeints. 


Quant aux boiseries, on les essuie avec un chiffon 
enduit de diluant si on projette d'utiliser des pein¬ 
tures à l'huile ou des alkydes. Sauf dans ces deux 
pièces, où l'émail est désirable, on utilise générale¬ 


ment une peinture mate pour les murs. Pour les 
boiseries et les portes, choisissez une peinture lus¬ 
trée ou semi-lustrée. Avant de commencer, rassem¬ 
blez les outils dont vous aurez besoin. 


Grattoirs et couteaux 

Quatre couteaux et grattoirs universels devraient se 
trouver chez tous les peintres. 

1. Le racloir. Utile pour gratter la peinture sur 
des surfaces rudes. S'emploie avec un décapant ou 
un chalumeau. Le racloir a une lame d'acier retenue 
dans son manche par un crochet. Cette lame est ré¬ 
versible. 

2. Le grattoir. Outil dont le tranchant en lame de 
rasoir enlève la peinture sur la vitre. 

3. Le couteau à murs. Pour usage général sur 
grandes surfaces. Disponible en largeurs de D4" à 
5", avec lame flexible ou rigide. Les plus populaires 
ont de 2" à 4" de largeur et une lame rigide. 

4. Le couteau à mastiquer. Ce couteau possède 
une lame d'acier flexible et sert à appliquer et à ni¬ 
veler le mastic. Il sert également à obturer et à grat¬ 
ter. Ayez aussi à portée de la main une provision de 
papiers abrasifs de toutes les sortes et de tous les 
calibres: grossiers, moyens et fins. 
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préparation 


Pour faire disparaître les vieilles peintures 


Il faut quelquefois se débarrasser du vieux fini pour 
obtenir une surface régulière. Servez-vous d'un dé¬ 
capant: c'est la méthode la plus facile. 

Appliquez une bonne couche de ce décapant avec 
un pinceau assez large pour en tenir beaucoup. Allez 
toujours dans la même direction. Ne couvrez qu'un 
carré de 2 pieds de côté à la fois. Laissez reposer 
quelques instants, puis, avec un couteau à masti¬ 
quer, vérifiez si le fini s'est ramolli jusqu'au bois. 
Si oui, enlevez-le. Si non, remettez d’autre décapant 
et recommencez. Ce test vous donnera une idée du 


temps qu'il faut pour compléter votre travail. Si le 
fini n'est pas trop vieux et la surface à décaper pas 
trop considérable, deux applications de décapant et 
une heure de labeur devraient vous permettre d'en 
venir à bout. 

Quand vous aurez enlevé toute la vieille peinture, 
ôtez le résidu et nettoyez la surface à la laine d'acier 
grossière. Laissez sécher au moins 4 heures avant 
d'aller plus loin. 

Pour les grandes surfaces planes, les portes par ex¬ 
emple, une ponceuse électrique peut être utilisée; elle 


donnera un fini lisse, idéal pour recevoir la peinture. 

Gratter les moulures intérieures prendra beaucoup 
de temps, cela va de soi; de plus, il vous faudra 
protéger les surfaces avoisinantes soigneusement; il 
faudra aussi recouvrir ou éloigner les meubles. N'en¬ 
duisez pas une trop grande surface à la fois, surtout 
s'il y a beaucoup de fioritures. Dès que le vieux fini 
se ramollit, enlevez-le au grattoir. Laissez sécher 
quatre heures. Avant de peindre de frais, essuyez la 
surface avec un chiffon que vous aurez, au préala¬ 
ble, imbibé de diluant à peinture. 



Appliquez à petits coups, et toujours dans le 
même sens, une bonne couche de décapant sur 
une surface réduite. 


Laissez reposer 20 minutes et vérifiez si le fini 
s’est ramolli. Si oui, enlevez-le avec un grattoir. 
Sinon, vite, une autre couche. 




Quand toute la surface est débarrassée de son 
vieux fini, enlevez le résidu et nettoyez avec de 
la laine d’acier. 



L’usage d’une ponceuse-finisseuse après celui 
de la ponceuse à courroie hâte le travail sur les 
grandes surfaces plates. 


Brûlage 

Brûler la vieille peinture est le moyen le plus rapide 
d'enlever celle-ci sur les grandes surfaces — l'exté¬ 
rieur des maisons, par exemple. On utilise, pour 
cela, un chalumeau à gaz ou une lampe à souder. 

La flamme est promenée d'avant en arrière, sur la 
peinture durcie, assez rapidement pour ne pas brû¬ 
ler le bois. Ne vous inquiétez pas s'il est un peu bruni. 

A mesure que la couche se ramollit en se ratati¬ 
nant, il faut la gratter avec le couteau à mastiquer. 
Attention de ne pas carboniser le bois et, surtout, 
de ne pas causer d'incendie. 

Pour ceux que les chalumeaux effraient, on vend 
des ramolisseurs de peinture électriques munis d'un 
grattoir à même. Ils soulèvent la peinture chauffée 
quand on les promène sur la surface. Plus leur am¬ 
pérage est élevé, plus ils sont rapides. Après gratta¬ 
ge, poncez la surface avant de la repeindre. 




Ceux que le chalumeau effraie peuvent utiliser un ramoilisseur 
électrique à peinture, Il gratte en ramollissant. 


La torche à gaz est utile pour les grandes surfaces. Grattez la 
peinture en suivant la flamme. Soyez prudent. 
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Quand vous poncez une surface plate, fa- Le papier abrasif se manie plus aisément Pour poncer les moulures et autres en- 


cilitez-vous la tâche avec un bloc à poncer. quand on le plie en quatre. 


droits difficiles d’accès, pliez ainsi. 






Si les plinthes doivent être enlevées, éloi- Obturez les trous de clous et les joints Poncez la rouille des surfaces métalliques; 
gnez-Ies du mur avant de peindre. disjoints avec de la pâte de bois. utilisez la brosse à poils de métal. 


Pour peindre une surface déjà peinte 

Le plâtre doit être propre et lisse avant d'être peint, 
et les fissures obturées avec du rempli à joints. La 
peinture craquelée doit être complètement enlevée. 
Sablez les boursouflures, rayures et bavures. 

Le plâtre frais sera recouvert de deux couches de 
peinture au latex dès qu’il sera terminé. Si on doit 
utiliser un émail, il faut laisser sécher les murs 90 
jours avant de les peindre et appliquer trois couches 
de peinture. Les gens peuvent rarement attendre si 
longtemps avant d'appliquer la peinture. Ils auront 
donc intérêt à enduire le plâtre d'une solution spécia¬ 
le: 2 livres de sulfate de zinc dans un gallon d'eau. 

N'appliquez de peinture sur le papier peint que si 
sa texture ne risque pas de paraître au travers. As¬ 
surez-vous que le papier est bien collé partout et 
que ses couleurs ne déteignent pas. Employez la 
peinture au latex. 

Les contre-plaqués et les agglomérés se peignent 
comme le plâtre. Ceux qui sont poreux requièrent 
une couche d'impression. Votre marchand de pein¬ 
ture vous indiquera la sorte qu'il vous faut pour le 
genre de surface que vous voulez couvrir. 

Selon l’état de la surface, le passage d’une cou¬ 
leur à une autre et le type de peinture employé, 
vous appliquerez une ou deux couches de peinture. 
La peinture moderne couvre bien et tient plus long¬ 
temps que celle d'autrefois; si vous couvrez un mur 
d'une peinture de la même couleur que l’ancien re¬ 
vêtement, une couche suffira. Par contre, si vous 
changez radicalement la couleur de celui-ci ou que 
l'ancien enduit s’effrite et craque, il vous faudra 
sans doute deux couches de peinture, quoi qu'en 
disent les manufacturiers. Appliquez la sous-couche 
qui convient, et deux couches d’une bonne peinture. 

Pour savoir la quantité de peinture qu'il vous fau¬ 
dra, mesurez en pieds carrés la surface à rajeunir 
et comparez le chiffre obtenu au nombre de pieds 
carrés que couvre votre enduit. D'habitude, l’étiquet¬ 
te collée sur le bidon vous renseigne sans qu'il vous 
soit besoin de faire plus de démarches. Le gallon 
impérial couvre, souvenez-vous-en, la même surface 
que couvre le gallon américain, plus le quart de 
cette dernière. 

Les plafonds et les murs étant rectangulaires, les 
mesures du plafond s’obtiennent en multipliant sa 
longueur par sa largeur. Pour les murs, multipliez 
le périmètre de la pièce par sa hauteur, et vous ob¬ 
tiendrez, en pieds carrés, la surface murale qu'il 


vous faudra couvrir. Ne soustrayez pas les fenêtres, 
à moins qu'elles ne mesurent, dans l'ensemble, plus 
de 100 pieds carrés. 

Divisez les pieds carrés à peindre par le nombre 
de pieds carrés couverts par un gallon, et vous 
obtiendrez le nombre de gallons qu'il vous faut. 
Même jeu pour le plafond. 

Faites brasser la peinture par le marchand; cela 
vous simplifiera la besogne. Agitez la peinture dans le 
récipient avec une palette de bois, afin de déloger les 
particules colorantes qui ont tendance à adhérer au 
fond. Certaines peintures à consistance crémeuse-les 
peintures thixotropiques, par exemple, — restent ho¬ 
mogènes et n'ont nul besoin d'être brassées. Tenez 
compte des instructions données par le fabricant. 


Votre travail de peintre vous paraîtra plus facile 
si vous procédez dans l'ordre suivant: d'abord les 
plafonds, puis les murs et les boiseries (portes, 
fenêtres et garnitures). 

Si vous peignez aussi vos planchers, faites-le lors¬ 
que tout le reste est mené à bien; si les planchers 
doivent être refinis, sablés et grattés au complet, 
faites-les d'abord et recouvrez-les de papier ou de 
toiles afin de mieux les protéger. 

Interdisez aux membres de votre famille d'entrer 
dans la pièce quand vous peignez la base des boise¬ 
ries et, surtout, les tringles. Et ce, jusqu’à ce que 
la peinture soit sèche. Autrement, les particules de 
poussière soulevées par les chaussures adhéreraient 
à la peinture. 
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Echelles et escabeaux 


Echafaudages solides 

Un escabeau solide à trois ou quatre marches et 
pourvu d'une tablette pliante est indispensable au 
bricoleur pour la plupart de ses travaux de peinture 
et, plus particulièrement, pour ceux des murs et des 
plafonds. Ne vous contentez pas de n'importe quel 
escabeau branlant prêté par le voisin: achetez-en un 


neuf, si nécessaire. De la sorte, vous ne risquerez 
pas de vous casser le cou. 

Ne grimpez pas jusqu'au sommet: contentez-vous 
d'atteindre la deuxième marche. N'oubliez pas non 
plus qu'un escabeau n'est bien ancré que lorsque 
son extenseur est complètement ouvert et bloqué. 


Quand vous peignez près d'une porte, assurez-vous 
qu'elle soit bien ouverte, ou fermée et verrouillée. 
Autrement, si quelqu'un l'ouvre, belle culbute en 
perspective pour vous! Quand vous devez peindre 
à une certaine hauteur—des plafonds, par exemple— 
utilisez deux escabeaux semblables entre lesquels 


Echafaudage fait d’un chevalet et d’un escabeau 

vous étendrez une grosse planche appuyée sur les 
marches qui se font vis-à-vis. Des chevalets sur¬ 
montés d'un madrier rendent le même service et 
vous évitent d'avoir à monter et à descendre cons¬ 
tamment d'un escabeau. Voyez à ce que, dans les 
deux cas, le madrier dépasse les marches des esca¬ 
beaux ou le sommet des chevalets d'au moins un 
pouce. On vend des planches pour échafaudages 
dans les magasins de matériaux de construction, et 
on en loue. Une planche de 10 pi. convient à la plu¬ 
part des travaux. Si elle était plus longue, il faudrait 
la soutenir en son milieu, ce qui compliquerait inu¬ 
tilement le système d'échafaudage. Ce dispositif 
vaut pour la peinture des murs, les madriers repo¬ 
sant sur les premières marches de l'escabeau. 

Pour peindre un puits d'escalier, improvisez un 
échafaudage avec des escabeaux et des planches 
afin d'avoir accès facilement au mur du puits et au 
mur de face (voir illustration à gauche). Si le ma¬ 
drier couvre plus de 5 pi. d'un support à l'autre, 
ajoutez-en un deuxième pour plus de sécurité. 
Protégez la moquette, les marches de l'escalier et le 
plancher contre les taches et les éclaboussures. 
Quand le mur du puits sera peint, enlevez l'écha¬ 
faudage et complétez le mur de face. 


Enroulez des chiffons 
autour des pieds 
pour protéger vos 
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La peinture d’intérieur 


Types de peinture 

Il existe maintenant dans le commerce une telle va¬ 
riété de peintures que le peintre amateur ne sait 
laquelle choisir pour le genre de surface qu'il veut 
couvrir. Une nouveauté de taille, au service du bri¬ 
coleur, c’est la peinture au latex soluble à l'eau. 

On croit à tort que le terme «latex» signifie: à 
base de caoutchouc. Ces peintures n'en contiennent 
aucun. Elles sont plutôt, tel que l’indique le dic¬ 
tionnaire, des émulsions. Toutes les peintures au 
latex (1) se diluent à l'eau; (2) sèchent rapidement: 
en une heure environ; (3) s'appliquent aisément et, 
(4) n'ont pas ou presque pas d'odeur. De plus, les 
pinceaux se lavent à l'eau et au savon, après usage. 

La plupart des fabricants indiquent sur les éti¬ 
quettes la façon d'utiliser leurs produits et la prépa¬ 
ration préalable. Les peintures qui conviennent à 
presque toutes les surfaces sont pratiques, mais ne 
peuvent procurer les avantages qu'offrent les pein¬ 
tures spécialisées. Les finis mats, même lavables, ne 
peuvent être frottés comme les peintures à l'huile 
brillantes ou satinées. Les peintures à l'émail bril¬ 
lant sont lavables, bien sûr, si on les compare à 
celles d’autrefois, mais ne peuvent être brossées 
aussi fort et aussi souvent, il faut le répéter, que les 
peintures à l'huile brillantes ou satinées. 

On distingue deux grands types de peintures: celles 
qui servent à l'intérieur et celles qui servent à l'exté¬ 
rieur. Vous retrouverez ces dernières à la page 336; 
nous nous occupons, ici, des peintures d'intérieur. 

Trois types de peinture conviennent à l'intérieur: 
les peintures mates pour plafonds et murs, les pein¬ 
tures à l'huile satinées ou brillantes pour les boi¬ 
series, les meubles, les murs de la cuisine et ceux 
de la salle de bains; l'émail pour les planchers. 

Il existe deux types de peintures mates: alkydes 
et au latex. (On n'utilise presque plus les peintures 
mates à base d’huile.) Ces deux variétés sèchent 
vite sans dégager d'odeur; les résines alkydes cou¬ 
vrent mieux et se diluent à la térébenthine ou au 
diluant à peinture. 

En plus des finis brillants et satinés, la peinture à 
l'huile se vend en un fini mat appelé coquille d’œuf. 
L'émail se frotte mieux que le fini mat; on en trouve à 
base d'alkydes et à base d'huile, mais l'émail au latex 
se vend seulement en semi-lustré. Les peintures pour 
planchers sont du type émail et s'emploient sur les 
planchers intérieurs et les escaliers. Les plus popu¬ 
laires sont à base de vernis; elles brillent en séchant. 


Indications sur les types d’enduits 
les plus appropriés aux surfaces 
mentionnées dans la colonne de 
gauche. Le carré coloré signifie que 
fe produit qui le coiffe est recom¬ 
mandé. Exemple: pour murs de 
cuisines et de salles de bains, sui¬ 
vez le tr,ait jusqu’aux blocs colorés, 
voyez l'en-tête, et vous savez quoi 
mettre. 

Latex semi-lustré 

Latex mat 

Aikyde mat 

Aikyde semi-lustré 

Alkyde-émail luslré 

Base caoutchouc (non latex) 

Vernis d’intérieur 

Gomme laque 

Cire liquide ou en pâte 

Cire préparée 

Teinture 

Sceileur pour bois 

Vernis à plancher 

Peinture ou émail à plancher 

Peinture d’aluminium 

Apprêt ou sous-couche 

Apprêt à métaux 

Peinture à base de béton 

Polyuréthane transparent 

Email catalysé 
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Le point noir signale qu'on doit appliquer un sceileur ou apprêt avant la couche de finition (sauf pour une surface préparée). 
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Peinture d'intérieur 


La couleur: comment l’utiliser 

La couleur est l'un des éléments de décoration les 
plus efficaces et les moins coûteux qui soient. 

Apprenez à vous en servir à bon escient; pour ce 
faire, étudiez, à droite, les quatre “ roues " dans les¬ 
quelles les couleurs du spectre ont été disposées et 
agencées. Coloriez l'intérieur des cercles, tel qu'in¬ 
diqué, et vous aurez là un outil de décoration très 
pratique. 

Vous reconnaîtrez les trois couleurs primaires: le 
jaune, le bleu et le rouge, et les coloris secondaires 
nés du mariage de deux couleurs primaires: l'oran¬ 
ge, le violet et le vert. Les autres proviennent de 
mélanges entre les primaires et les secondaires: ce 
sont les tertiaires. En utilisant les nuances, les tein¬ 
tes et les tons de ces douze couleurs de base, vous 
créerez des merveilles. 

Si vous combinez les couleurs de la roue comme 
l'indique la flèche, vous obtiendrez plusieurs harmo¬ 
nies de couleurs. Fiez-vous à ce guide ou modifiez-le 
selon vos désirs: il vous évitera les fautes de goût, 
grâce à sa gamme limitée d'harmonieuses combinai¬ 
sons de couleurs. 

Règle générale, le plafond sera plus clair que le 
reste de la pièce, et les murs un peu plus foncés 
que le plafond. Les planchers et les boiseries (sur¬ 
tout les plinthes) seront les plus foncés. Les cuisines 
doivent être peintes de couleurs claires et gaies. 
Évitez les couleurs chaudes: cette pièce se " réchauf¬ 
fe " assez par elle-même sans cela. Préférez les tein¬ 
tes fraîches comme le blanc, le bleu pâle, le jaune 
pâle, le vert pâle et le beige. 

Mettez en valeur les bons points d’une pièce, d'une 
maison ou d'un meuble et minimisez ses défauts en 
créant des illusions d'optique. En voici un exemple 
type: si deux maisons identiques, construites côte à 
côte, sont peintes, l’une en pâle, l'autre en foncé, la 
première paraîtra plus grande que la seconde. 

Même jeu pour l'intérieur. Si vous couvrez les pla¬ 
fonds et les murs de couleurs claires, les pièces sem¬ 
bleront plus vastes qu’avec des couleurs foncées. 
C'est le jaune qui " agrandit ” le plus, suivi du rouge, 
du vert, du bleu et, enfin, du noir. 

Ces trucs peuvent également vous aider à solu¬ 
tionner d'autres problèmes, à l'intérieur comme à 
l'extérieur des domiciles. Tout comme une peinture 
claire " agrandit " une pièce, une peinture foncée, 
appliquée sur les murs d'une pièce trop grande, ré¬ 
duit en apparence les dimensions de celle-ci. 


Pour faire paraître plus large une pièce particuliè¬ 
rement étroite, appliquez une peinture foncée sur 
les deux murs du bout et une plus claire, plus dis¬ 
crète, sur les murs de côté. "Rabaissez" un plafond 
trop haut en le couvrant d'une peinture plus foncée 
que celle des murs ou " élevez "-le en le peignant 
soit blanc, soit plus pâle que les murs. Les pièces 
carrées gagnent en piquant si on enduit l'un de 
leurs murs d’une teinte très vive, faisant ainsi de 


celui-ci un point d'intérêt. Le même effet s'obtient 
sur les toitures. Des bardeaux foncés sembleront 
rabaisser une toiture que sa couleur claire faisait 
paraître trop haute pour sa largeur. 

Enfin, la couleur donne à une maison son unité. 
Si, par exemple, des matériaux très différents ont 
servi à sa construction, l’emploi d'une seule couleur 
de peinture unira ces matériaux disparates en un 
tout harmonieux. 



Pour former les couleurs complémentaires, pre¬ 
nez deux couleurs qui se font face sur le disque. 
Elles forment d'heureux contrastes. 



Pour des couleurs qui se complètent doublement, 
vous donnant un choix de quatre, combinez deux 
paires de couleurs. 



Pour obtenir, sans risque d’erreur, des nuances 
tricolores, tournez !a pointe du Y à 180° jus¬ 
qu'aux complémentaires. 



Obtenez une harmonie de trois couleurs avec 
trois des couleurs situées à égale distance les 
unes des autres. 
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Peinture d’intérieur 


La peinture des plafonds 

Au pinceau: Si vous employez une peinture aux rési¬ 
nes alkydes, peignez le plafond sur la largeur plutôt 
que sur la longueur. De cette manière, la deuxième 
bande s’appliquera avant que la première n'ait séché. 
Ne couvrez pas de peinture, et ce, pour la même rai¬ 
son, des bandes qui auraient plus de 2 pi. de largeur. 

Il vous faudra bouger souvent les escabeaux, mais 
ça vaut mieux que d’obtenir des bandes dont les 
bords séchés déparent l'ensemble. Les peintures au 
latex s'emploient volontiers pour les plafonds, car 
leurs bandes se fondent les unes dans les autres, ce 
qui donne un meilleur effet. 

Au rouleau: On peut utiliser le rouleau pour peindre 
les plafonds en se servant d'un long manche qu'on 
insère dans la poignée. Ce manche est surtout utile 
quand les murs doivent être peints plus tard. 

Commencez par tracer, à partir du coin et au bord 
du plafond, un trait de 2 ou 3 pi. de largeur, avec 
le plat du pinceau. Passez le reste au rouleau, en 
commençant par le côté étroit (si vous utilisez les 
résines alkydes). Puis, avec le rouleau, couvrez une 
bande de la même largeur (2 ou 3 pi.) allant de la 
surface non peinte au trait encore humide le long 
du mur. Maniez le rouleau parallèlement à l'un des 
murs de la pièce et croisez les couches successives. 
Si votre plafond est exceptionnellement grand, ache¬ 
tez ou louez un rouleau troué; cela vous évitera 
d'avoir à le charger constamment dans l'auge. 



Ne montez pas sur un escabeau pour peindre un plafond, Impro¬ 
visez un échafaudage de ce genre. 



Utilisez le pinceau à plat pour tracer une 
ligne droite le long de l’angle que font le 
plafond et le mur. 



Commencez par peindre au pinceau (pour 
les peintures au latex) les coins qu’il vous 
est difficile d’atteindre autrement. 



Pour imbiber votre pinceau comme il con¬ 
vient, trempez dans la peinture un tiers de 
la longueur de ses soies. 



Couvrez l’essentiel de la surface en alter¬ 
nant les coups de rouleau. Attention aux 
éclaboussures. 



Arrêtez votre couche à environ 4 pi. de 
longueur en l’égalisant sans recharger le 
pinceau de peinture. 



Roulez tantôt dans un sens, tantôt perpen¬ 
diculairement, en allant de la surface non 
peinte à la surface peinte. 
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Peinture d’intérieur 


La peinture des murs 

Au pinceau: Pour que la peinture s'applique égale¬ 
ment, commencez au haut du mur — si vous em¬ 
ployez les résines alkydes — et peignez une bande 
de 3 pi. de largeur en descendant jusqu'au plancher. 
Puis recommencez au sommet et peignez une autre 
bande de 3 pi. De la sorte, vous vous attaquerez à la 
deuxième bande avant que la première n'ait séché. 

Toute peinture doit être “ tirée '' lorsqu'elle est 
appliquée — c'est-à-dire qu'elle doit être lissée tant 
que la couche est humide, et sans retremper le pin¬ 
ceau dans la peinture. Gardez tout près un chiffon 
imbibé d'eau (pour les peintures au latex) ou de 
térébenthine (pour les alkydes) avec lequel vous 
essuierez les éclaboussures. 

Au rouleau: Avant de peindre au rouleau, peignez 
les angles et les coins au pinceau ou, encore, avec 
un petit rouleau de forme spéciale. 

Donnez le premier coup de rouleau en remontant, 
le second par-dessus le premier, mais en descendant, 
et continuez en travers pour bien couvrir. 

Procédez toujours de la surface non peinte à la 
surface peinte, en alternant les coups de rouleau 
pour qu'ils se croisent. 

Ne roulez pas trop rapidement et ne faites pas 
tournoyer le rouleau, une fois la travée peinte: vous 
éclabousseriez. Arrêtez le rouleau avant de le soule¬ 
ver du mur. Adoucissez la couche finale en n'appli¬ 
quant qu'une légère pression sur le rouleau. 



Appliquez les peintures lustrées ou semi-lustrées par bandes 
verticales de 2 pi. x 3 pi,, selon l’ordre ci-haut indiqué. 




La peinture appliquée, faites disparaître 
les marques de pinceau en lissant avec le 
bout des soies. 


Appliquez la peinture à petits coups, en 
soulevant le pinceau à la fin de chaque 
coup. Allez de côté et d’autre. 



Roulez d’abord vers le haut, puis vers le Puis adoucissez en roulant à l’horizontale 
bas et de nouveau vers le haut, en aug- dans les deux directions, mais jamais uni- 
mentant la pression sur le rouleau. formément. Possez bien partout. 



Autour des fenêtres, attaquez-vous d’abord 
aux espaces réduits, puis aux sections 
plus vastes. 



Les angles se peignent difficilement au 
rouleau ordinaire. Utilisez un rouleau plus 
petit, de forme spéciale. 
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Peinture d’intérieur 


La peinture des boiseries 

On enduit habituellement les murs d'une pièce de 
peinture mate, et les boiseries d'émail lustré ou 
semi-lustré (l'émail lustré retient moins la saleté 
que la peinture mate). On peut, cependant, si on le 
préfère, employer cette dernière pour les boiseries 
ou appliquer de l'émail sur les murs comme sur les 
boiseries. C'est une question de goût. 

Certaines peintures à l’huile réclament un apprêt: 
vérifiez lesquelles et prêtez-vous à leur fantaisie. 

On prépare les boiseries tel qu'indiqué à la page 
324, et on les peint selon la méthode utilisée pour 
les murs et les plafonds (p. 328). Un problème peut 
surgir, cependant: certaines teintures déteignent au 
travers de la peinture et la décolorent. Avant de 
peindre un bois teint, essayez votre peinture sur une 
petite surface et laissez sécher plusieurs jours. Vous 
saurez à quoi vous en tenir. Quand la peinture se 
décolore, cela signifie qu'une de ses composantes 
a fait dissoudre les pigments de la teinture. Évitez 
cet ennui en appliquant deux couches de gomme 
laque blanche au bois, avant de le peindre. 

Pour imbiber votre pinceau comme il convient, 
trempez dans la peinture un tiers de la longueur de 
ses soies, puis pressez-le contre le bord du bidon 
pour l'essorer. 


Tenez le pinceau à la base du manche en exerçant 
une pression des doigts suffisante pour que le bout 
fléchisse quelque peu. Lissez les bavures et les “ lar¬ 
mes " au fur et à mesure que le travail progresse. 

Si vous utilisez une peinture à l’huile, croisez les 
traits de pinceau — autrement dit, procédez dans 
un sens, puis revenez sur le trait dans le sens oppo¬ 
sé, pour l'égaliser. Allez-y à coups lents pour peindre 
le bois. Si vous vous hâtez trop, la peinture n'aura 
pas le temps d'atteindre le fond des légères dépres¬ 
sions, et il y aura des " manques ", alors qu'au con¬ 
traire, si vous y allez posément, les soies pourront 
rendre la peinture partout où elle doit aller, vous 
donnant de bons résultats à moins d'efforts. 

Les plinthes se font après le plafond et les murs, 
puis les montants et traverses des fenêtres, les por¬ 
tes de la pièce et celles des armoires. On termine 
par les tablettes, les boiseries des armoires encas¬ 
trées, etc. 

Si votre peinture semi-lustrée est trop brillante, 
mélangez-la à parties égales avec une peinture mate 
du même type. Procédez à des essais avec la pein¬ 
ture mate, la semi-mate et le mélange, pour voir 
lequel de ces trois enduits paraît le mieux. 

Il vous restera à peindre les radiateurs. S'ils n'ont 


jamais été peints, nettoyez-les à fond pour les débar¬ 
rasser de poussière grasse et de rouille. La rouille, 
surtout, doit disparaître, autrement la peinture ne 
tiendra pas. Le meilleur apprêt à radiateurs est une 
peinture à l'oxyde rouge de plomb. Cette couche 
appliquée, utilisez comme finition la peinture d'inté¬ 
rieur qui vous plaît. Ne couvrez que les surfaces 
apparentes, laissant les autres nues: le chauffage y 
gagnera. N'appliquez jamais de peinture d'alumi¬ 
nium ou d'enduit métallique sur les radiateurs: ils 
diminuent la chaleur. 

Si vos radiateurs sont déjà peints et que leur sur¬ 
face craque ou pèle, il vous faudra enlever le vieux 
fini avec un décapant de peinture ou une brosse à 
poils métalliques. Essuyez ensuite la surface avec 
de la térébenthine ou un diluant de peinture avant 
d'appliquer la nouvelle couche. S'il vous reste de la 
peinture, conservez-la pour les retouches inévitables. 
Versez une mince couche de diluant à peinture sur 
la surface peinte, afin d'éviter qu'elle pèle. Lors¬ 
qu'une peinture est emmagasinée longtemps, une 
peau se forme à la surface. Elle s’enlève aisément. 
Pour mettre un terme à cet inconvénient, recouvrez 
le bidon d'un morceau de plastique qui ne laisse pas 
passer l'air, et appuyez sur le couvercle. 




Utilisez un pinceau effilé pour couvrir les 
espaces restreints. 


Les couvercles de bidon font de bonnes palet¬ 
tes improvisées, qui se tiennent aisément. 


Couvrez le haut des plinthes, puis leur base. 
Protégez le plancher avec du carton. 



Servez-vous de ruban gommé ou d une tôle 
pour protéger les vitres. 
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Peinture des portes et fenêtres 


Marche à suivre 

Les portes: Les portes à panneaux de type classique 
doivent être peintes en une seule fois, si l'on ne veut 
pas voir des inégalités se produire. Assurez-vous, en 
peignant les parties moulurées, que votre pinceau 
n'est pas trop chargé: le moindre excès de peinture 
s'accumulera le long des saillies pour former des 
bavures. Peignez les panneaux en partant de chaque 
extrémité et en allant vers le milieu. Pour les portes 
pleines, commencez par le haut et allez en descen¬ 
dant, par bandes parallèles. Travaillez vite pour que 
la peinture ne sèche pas entre les bandes. 

Les fenêtres: Comme les portes, elles doivent être 
peintes dans l'ordre suivant: (1) les traverses au-des¬ 
sus du larmier; (2) les traverses horizontales du 
haut; (3) les montants; (4) les soffites; (5) le bâti. 
Pour peindre les fenêtres à guillotine, remontez le 
châssis du haut et baissez le châssis du bas afin 
d'atteindre la traverse principale, puis faites: (1) les 
menauds; (2) les montants; (3) les traverses; (4) les 
cadres et boîtiers; (5) le bâti; (6) les faces intérieu¬ 
res. Procédez de la même manière pour l'extérieur, 
puis (7) peignez le dessous de la glissière intérieure 
et (8) l'autre bout des faces à demi peintes. Plantez 
un clou sous le châssis du bas et sous celui du haut 
— vous bougerez les fenêtres sans gâcher la pein¬ 
ture. Laissez sécher une nuit et bougez souvent les 
fenêtres. 




Fenêtre à battants et fenêtre à guillotine: ordre à suivre 


Peinture d’intérieur: résumé des opérations 


1. Choisissez votre harmonie de couleurs, le type 
de fini désiré et déterminez la quantité nécessaire. 

2. Enlevez les meubles légers. 

3. Groupez les meubles lourds au centre de la pièce. 

4. Couvrez le plancher et les meubles de draps pro¬ 
tecteurs ou de polyéthylène. 

5. Assemblez les outils nécessaires. 


7» Enlevez les plaques d'interrupteurs et de récep¬ 
tacles, Couvrez les trous de ruban gommé. 

8 . Nettoyez le plafond de son badigeon à la colle ou 
de la peinture à l’eau; enlevez le papier peint. 

9. Poncez les murs; lavez-en la peinture; enlevez le 
papier. 

10. Avec du papier sablé rude, poncez la peinture 
séchée sur les boiseries, portes et murs. Terminez au 
papier fin. 

11. Si le papier peint doit être repeint, faîtes un essai 


à l’avance pour vous assurer que rien ne déteindra. 

12. Grattez la peinture séchée sur les boiseries ou 
lavez les surfaces peintes encore en bon état avec 
une solution d’ammoniaque ou un nettoyeur. 

13. Clouez les planchers qui craquent (p. 109) et 
noyez les têtes des clous. 

14. Poncez les planchers, si nécessaire, ou enlevez- 
en le vieux fini (p. 408). 

15. Réparez le plâtre des murs et du plafond. 

16. Obturez les trous des boiseries. 

18. Peignez le plafond. 

19. Peignez les murs. 

20. Peignez les boiseries. 

21. Peignez les fenêtres. 

22. Refinissez les planchers ou lavez-les (p. 115). 

23. Nettoyez les pinceaux à l’eau savonneuse (pour 
peintures au latex), au diluant de peinture (pour 
l’émail ou les alkydes). 
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La peinture du béton 


Planchers et murs 

Plusieurs types de peinture conviennent aux murs 
de béton. Les peintures au latex sont les plus faciles 
à appliquer, car elles se lavent à l'eau et s'appli¬ 
quent sur des surfaces humides. Les enduits à béton 
Portland, les peintures à piscines et les peintures à 
maçonnerie sont également appréciées, mais ce sont 
les peintures epoxy qui résistent le mieux à l'humidi¬ 
té, aux lavages fréquents et aux réactions chimiques. 

Après avoir choisi la couleur et le type de votre 
peinture, préparez la surface à peindre. Enlevez-en 
la terre et les particules lâches avec une brosse à 
poils métalliques. La graisse et l'huile doivent être 
frottées au détergent. Obturez les trous et les fissu¬ 
res. Si vous employez une peinture au latex, couvrez 
le métal nu d'un apprêt anticorrosif. 

Les peintures à ciment Portland s'emploient vo¬ 
lontiers, car elles sont durables et résistent aux alca¬ 
lis. Toutefois, aucune peinture ne tient totalement 
l'humidité en échec. Localisez les endroits humides 
et réglez le problème avant de peindre (p. 184). 

Les peintures à ciment Portland ne peuvent servir 
sur les surfaces déjà enduites de quelque autre pein¬ 
ture que ce soit. Gardez les murs humides pendant 
que la peinture mûrit. Une fois sèche, elle donnera 
une surface résistante qui se liera au béton. 


Les peintures epoxy à base de résine adhèrent à 
merveille. Elles sont renommées pour leur durabilité. 
On ajoute à leur base résineuse un durcisseur spécial 
au moment de l'emploi. Elles durcissent rapidement 
et donnent une surface semblable à la céramique. 
L'uréthane, le polyester et les peintures epoxy con¬ 
viennent aux murs souvent lavés et aux planchers 
beaucoup utilisés. L'application des peintures epoxy 
réclame des soins spéciaux: les surfaces à peindre doi¬ 
vent être soigneusement préparées afin que l'enduit 
s'y lie bien. On obtient une surface plus lisse en ap¬ 
pliquant un bouche-pores avant de peindre. Suivez les 
directives inscrites sur le contenant par le fabricant. 

Pour les planchers de béton, vous pouvez employer 
une peinture chlorurée à base de caoutchouc. Elle 
se vend en un grand choix de couleurs et adhère 
bien, même aux planchers de béton neufs. Les pein¬ 
tures au latex, plus faciles d'emploi, résistent moins 
à l'usure que les alkydes ou l'epoxy. Quelque peinture 
que vous employiez, ne négligez jamais la préparation. 
Passez l'aspirateur sur les planchers avant de les 
peindre. Et procédez par sections : c'est la meilleure 
façon de peindre un grand sous-sol. Divisez de mé¬ 
moire la surface en carrés de 3 pi. x 3 pi. Préparez 
une section, peignez-la, puis passez au carré suivant. 



Peignez au rouleau les grandes surfaces en béton; planchers et 
murs. Appliquez l’enduit à larges coups réguliers, dans tous les 
sens. Ne roulez pas trop vite. 


Marches d’escalier et murs en béton 



Enlevez (a graisse et l’huile en lavant la sur- Appliquez la peinture libéralement et faites- Les rouleaux à longs poils sont requis pour Employez un pinceau à poils raides pour 

face avec du nettoyeur TSP et de l’eau chaude. la pénétrer dans les lézardes; ajoutez une 2e peindre les surfaces rudes. On les utilise com- les murs rugueux (blocs de cendre, blocs de 

Rincez à l’eau claire. couche après un séchage de 24 heures. me les rouleaux ordinaires. béton et béton coulé). 
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Problèmes de peinture 


Causes et remèdes 


Les défauts qui apparaissent une fois qu'un travail 
de peinture est terminé tiennent, pour la plupart, 
aux causes suivantes: 

1. De mauvaises techniques d'application ou l'ou¬ 
bli systématique des indications relatives à la pré¬ 
paration. 

2. Une protection inadéquate des murs extérieurs 
contre l'humidité. 

3. L'emploi du mauvais type de peinture pour une 
surface donnée. 

4. L'emploi d'une peinture de qualité inférieure. 

5. Des applications de peinture trop fréquentes. 

6. Des applications de peinture trop rares. 

7. L'usage d'un diluant inapproprié. 

8. Le mélange de peintures inconciliables. 

9. Une peinture indûment diluée. 

10. La peinture appliquée à une surface grasse ou 
rouillée. 

Et voici la liste des défauts les plus courants ainsi 
que leurs causes. 

Peau de crapaud. Ces fissures qui se manifestent 
sur la couche de peinture résultent de la mauvaise 
adhérence d'une couche finale sur une couche précé¬ 
dente ou d'une application irrégulière de la couche 
finale. Trop d'huile ou des pigments inconciliables 
produisent également la peau de crapaud. 

Craquelures. Elles ressemblent à la peau de cra¬ 
paud, sauf que les craquelures sont plus petites et 
moins apparentes. Les causes sont les mêmes. 

Écaillage. Là où la peau de crapaud et les craque¬ 
lures affectent seulement la couche de finition, le 
fendillement du film de peinture va jusqu'au bois 
et laisse pénétrer l'humidité. 

La peinture qui s'écaille de la sorte manque d'élasti¬ 
cité. Le bois se dilate et se contracte, mais la peinture 
n'obéit pas à ces phénomènes. La seule façon de répa¬ 
rer une peinture qui s'écaille, c'est de poncer le vieux 
fini et de redécorer avec une peinture plus élastique. 

Boursouflures. Ce défaut est causé par l'applica¬ 
tion de peinture sur une surface encore humide ou 
mouillée. L'eau emprisonnée sous la couche de pein¬ 
ture empêche cette dernière d'adhérer à la surface. 
Laissez sécher à fond puis appliquez une couche 
d'apprêt avant la couche de finition. 

Rides. La couche de peinture est trop épaisse. 
Quand une peinture sèche en surface plutôt qu'en 
profondeur, elle est striée de rides. Le remède con¬ 
siste à employer une peinture plus fluide et de la 


faire pénétrer soigneusement. Séchez, puis poncez 
avant d'appliquer une autre couche, si vous désirez 
obtenir une surface lisse. 

Dans les cas graves, il pourra être nécessaire de 
décaper et de recommencer. 

Viscosité et séchage trop long. Ces défauts ont de 

nombreuses causes: pas assez de siccatif, couche 
d'apprêt insuffisamment sèche, surface grasse. Les 
mêmes inconvénients peuvent se produire si la cou¬ 
che de peinture est trop épaisse ou si vous appliquez 
la peinture par temps froid ou humide. Dans ce der¬ 
nier cas, le seul remède est de patienter. Toutefois, 
il est possible qu'une peinture de mauvaise qualité 
ne sèche jamais. Le seul remède, c'est de décaper et 
de recommencer après nettoyage. 

Bavures. Ce défaut se manifeste presque infailli¬ 
blement lorsqu'on applique trop épais de peinture. 
Cela peut aussi dépendre de la manière dont on appli¬ 


que celle-ci: il faut s'assurer que les soies ne soient pas 
trop chargées. Attention aux traits de pinceau: il faut 
lisser la surface soigneusement. Pour corriger ces 
bavures, poncez après séchage complet et repeignez. 

Farinage. Si votre peinture d'extérieur produit ce 
dépôt blanchâtre, faites attention aux coulures: elles 
tacheraient la maçonnerie ou les boiseries. 

Important: N'appliquez jamais de vernis-laque sur 
une surface peinte. Ce vernis décapera la peinture 
qu'il recouvre. Par contre, on peut enduire de pein¬ 
ture une surface passée à la gomme laque. 

En ce qui concerne l’émail à planchers, il est pos¬ 
sible qu'il pèle, appliqué sur le béton, à cause des 
alcalis contenus dans ce dernier. Protégez votre 
peinture en ayant la précaution de frotter le béton 
avec une solution d'acide muriatique et d'eau: 1 par¬ 
tie d’acide pour 2 parties d'eau. Rincez à l’eau claire 
et laissez sécher à fond avant de peindre. 
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Peinture d’extérieur 


La préparation du revêtement à clin 
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Recouvrez d’un apprêt les espaces de bois nus 
avant de les peindre, non sans vous être assuré 
que cet enduit et la couche finale ne sont pas 
incompatibles. Si vous utilisez une peinture au 
latex, peignez le mur lorsqu’il est à l’ombre. 


Brossez la surface avec une brosse à poils 
d’acier pour enlever la peinture pelée. Utilisez 
un couteau à mastiquer pour débarrasser le 
bois des particules de peinture. Nettoyez les 
fissures et obturez-les. 


Grattez la peinture qui pèle et mettez le bois à 
nu. Puis, avec de la laine d’acier ou du papier 
abrasif, adoucissez les abords de la bonne 
peinture. Terminez en ponçant avec du papier 
fin. 


Enlevez la peinture à la torche ou au décapant 
là où elle pèle sur de grandes surfaces. Sur les 
surfaces verticales, utilisez un décapant en 
pâte et couvrez-en de petites sectipns à la fois; 
puis grattez. 


Clouez les planches lâches. Fraisez les têtes 
de clous et obturez les trous avec de la pâte 
de bois afin d’éviter que les taches de rouille 
ne déparent les surfaces fraîchement peintes. 


Poncez au papier sablé grossier les surfaces 
luisantes. Rappelez-vous que la peinture adhère 
mal aux surfaces lisses et lustrées. Poncez au 
papier fin pour terminer. 


Enlevez le mastic ou le composé de calfeutrage 
craquelés. Dégagez la fissure et obturez-la à 
neuf, suivant les techniques indiquées à la page 
182. 


Calfeutrez (voir page 182) les joints de portes, 
de fenêtres et de cheminée. Appliquez un large 
ruban de composé que vous adoucirez au cou¬ 
teau à mastiquer avant qu’il ne sèche. 
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Peinture d’extérieur 


Préparation 

La peinture que vous appliquez durera plus ou moins 
longtemps selon que la surface sur laquelle elle est po¬ 
sée est ou non en bon état. Le bois à clin et les mou¬ 
lures offrent une base excellente à la peinture, s'ils 
sont bien secs. Il faut éliminer les causes d'humidi¬ 
té avant d'appliquer la peinture, autrement cette der¬ 
nière, au contact de l'eau, pèlera et se désagrégera. 

Votre fini durera plus longtemps si la surface qu'il 
recouvre est libre de poussière et de saleté. Le bois 
neuf doit être épousseté avant qu'on l’enduise de 
son apprêt. Les nœuds du bois de revêtement doi¬ 
vent être badigeonnés au shellac, sinon la résine 
qu'ils contiennent décolore la peinture. 

Fraisez les têtes de clous sous la surface et obtu¬ 
rez les trous avec de la pâte de bois. Ce travail est 
inutile si vous employez des clous galvanisés qui 
affleurent à la surface. Le fer et l'acier ont besoin 
d’un apprêt antirouille. 

Si la vieille peinture est fanée ou farineuse, épous¬ 
setez la surface avant de la peindre. Si elle est 
très sèche ou très sale, lavez-la avec un détergent 
doux ou un nettoyeur commercial et rincez à l'eau 
claire. Laissez sécher à fond. Enlevez la rouille des 
clous au papier sablé ou à la laine d'acier, fraisez, 
couvrez d'un apprêt et de rempli à joints. 

Débarrassez la peinture de ses particules lâches 
avec une brosse à poils d'acier, un couteau à masti¬ 
quer ou un grattoir. Là où les dommages sont plus 
considérables, décapez jusqu'au bois, en adoucissant 
les abords de la peinture encore bonne avec du pa¬ 
pier abrasif ou de la laine d'acier. Appliquez un 
apprêt sur le bois neuf avant de mettre le fini. 

Ne peignez à l'extérieur que par temps sec et 
chaud (au moins 40°). Ne commencez pas vos tra¬ 
vaux de peinture avant que la rosée se soit évaporée 
et cessez-les dès que commence à tomber l’humidité 
du soir. Si la planche à clin a été mouillée par la 
pluie, attendez deux ou trois jours avant de la pein¬ 
dre. La peinture au latex est moins capricieuse que 
les autres: on peut l'appliquer sur du bois humide. 
Le bois neuf doit être peint le plus tôt possible. 

Pour couvrir les surfaces neuves, trois couches 
sont recommandées — un apprêt, une sous-couche 
et une couche de finition. Ne croyez pas qu’avec plus 
de trois couches vous obtiendrez un fini supérieur. 
Il n’en est rien. Quelquefois une seule couche suffit. 
Deux sont recommandées quand la peinture est 
mince et vieille. 


Une peinture normale couvre généralement 600 pi. 
ca. de surface par gallon, ou 500 pi. ca. (gallon amé¬ 
ricain). Ceci étant posé, il est facile de calculer la 
quantité de peinture (ou d'apprêt) qu'il faut en se 
basant sur les indications suivantes: 

1. La hauteur moyenne de la maison = la distance 
entre la fondation et l'avant-toit (pour les maisons 
à toit plat); ajoutez 2 pi. pour les toits pointus. 

2. La hauteur moyenne x par le pourtour de la 
fondation = la surface en pieds carrés. 

3. La surface = le nombre de gallons nécessaires 

600 pour chaque couche. 

Inutile de calculer la peinture nécessaire aux boi¬ 
series. Il en faut un gallon pour une maison ordi¬ 
naire de six à huit pièces. 

Ayez à portée de la main les articles nécessaires à 
votre travail (p. 316) — pinceaux, diluants, grattoirs, 
papiers abrasifs, échelle, chiffons — et de vieux vête¬ 
ments. 

Portez, si possible, des chaussures à talons aux 
semelles non caoutchoutées plutôt que des espadril¬ 
les. Les échelons vous paraîtront moins durs à gravir. 

Vous voilà prêt. Par où commencerez-vous, main¬ 
tenant? Dressez l'échelle et attaquez-vous à l'endroit 
le plus élevé de la maison. Ne vous penchez pas 
trop: juste ce qu’il faut, et gardez les hanches à 
l'intérieur des montants. Vous retenant à l'échelle 
d’une main, tenez le pinceau de l’autre. Fabriquez- 
vous un crochet en S avec un cintre: vous y suspen¬ 
drez le bidon de peinture de telle sorte qu'il se 
balance à l'extérieur de l’échelle, à votre droite, si 
vous êtes droitier. De la sorte, vous n'aurez pas à 
passer le bras entre les barreaux chaque fois que 

A vérifier avant de commencer 


vous voudrez puiser dans le bidon. Si vous voulez 
peindre certaines moulures près du toit en même 
temps que vos autres surfaces, munissez-vous d'un 
pinceau étroit en plus du pinceau régulier. Vous 
éviterez de grimper deux fois à l’échelle. Apportez 
également avec vous un chiffon imbibé de diluant 
pour essuyer les éclaboussures au fur et à mesure 
qu’elles se produiront. Étendez un film de polyéthy¬ 
lène là où vous travaillez: vous protégerez les arbus¬ 
tes et les plantes. 

Quand vous en serez rendu aux boiseries, employez 
une peinture prévue à cet effet ou un émail pour l'ex¬ 
térieur. La peinture qui sert au corps de la maison 
ne doit jamais être appliquée sur les boiseries. 

Pour rajeunir les marches qui mènent au balcon 
sans interrompre la circulation, peignez d'abord 
toutes les deux marches; le lendemain ou quand la 
peinture sera sèche, peignez les autres marches. Au¬ 
tre technique: peignez seulement une moitié des 
marches et des contremarches (la droite), laissant 
l'autre moitié ouverte à la circulation. Une fois l’en¬ 
duit sec, peignez l'autre moitié. 

Les rampes de balcons se décorent en dernier. On 
se sert, dans ce but, d'un émail noir. Enlevez d'abord 
les parcelles de peinture qui se détachent de la 
rampe, poncez, recouvrez d’un apprêt à métal puis 
d'une couche de peinture. 

Attachez une attention particulière aux dessous 
des barreaux: les spécialistes les oublient trop sou¬ 
vent et c'est là que la rouille s'installe. Une brosse 
à poils métalliques enlèvera la rouille. Vérifiez la 
perfection de votre travail en plaçant un miroir 
sous la rampe. 


1. Réparez les gouttières et les tuyaux de descente 
(p. 170). Lorsqu 'on les néglige, f eau d é borde à 
chaque pluie et détériore la peinture 

2. Voyez au bon état du calfeutrage des portes, des 
fenêtres, des solins et des autres joints de la structure 
(pp. 178 et 182). 

3. Assurez-vous que le mastic des fenêtres et des 
portes n’est ni craquelé ni décollé (p. 123). S’il l’est, 
refaites le masticage avant de peindre. 

4. Clouez les planches lâches. 


5. Obturez les fissures et les trous de clous avec de 
la pâte de bois et sablez les surfaces rudes. 

6 . Vérifiez la vieille couche de peinture; enievez-en 
tes particules qui pèlent ou qui s'effritent avec un 
grattoir, une brosse à poils d’acier ou un couteau. 

Si nécessaire, mettez le bois à nu et adoucissez les 
abords de la peinture qui reste avec un papier 
abrasif. 

7. Recouvrez l’acier et le fer d’un apprêt antirouille. 

8 . Assurez-vous que fa surface à peindre est propre 
et sèche. 


335 



Peinture d’extérieur 


Le choix de la peinture qui convient 

C'est la surface à peindre — le subjectile — qui 
détermine le type de peinture nécessaire. Pour le 
bois blanc neuf, employez une peinture à l'huile lus¬ 
trée, une peinture alkyde ou un latex; pour les bar¬ 
deaux ordinaires et les bardeaux de fente: une tein¬ 
ture à bardeaux; pour le revêtement asphalté: une 
peinture extérieure au latex (l'asphalte ne déteindra 
pas au travers de celle-ci). Pour couvrir les maisons 
en maçonnerie, choisissez une peinture qui résiste 
aux substances alcalines de la maçonnerie, comme, 
par exemple, la peinture au latex pour usage exté¬ 
rieur, les émulsions à maçonnerie, la peinture au 
silicone (imperméable et sans couleur) et la pein¬ 
ture à ciment Portland (sur béton neuf seulement). 

Pour les boiseries extérieures, on utilise les finis 
à l'huile lustrés: leur base au vernis et aux résines 
alkydes les rend extrêmement résistants. Les pein¬ 
tures à balcons sont des finis à l'émail et s'emploient 
pour les patios, terrasses, marches d'escaliers et 
planchers de balcons. Les plus populaires sont les 
vernis latex au fini dur et opaque. 

Pour le béton, prenez des peintures au latex ou 
des peintures chlorinées. 

Les peintures au latex s'appliquent aisément, mê¬ 
me sur une surface humide. Elles sèchent rapide¬ 
ment, ne retiennent ni les moustiques ni les mouches 
et on peut en appliquer une seconde couche très peu 
de temps après la première. Elles résistent à l'écail¬ 
lage parce qu'elles respirent; donc, elles laissent 
échapper l'humidité sans cloquage. 

Plusieurs des peintures nouvelles sont autonet¬ 
toyantes. C'est une qualité dont bénéficient ceux qui 
ont des maisons toutes blanches, mais il ne faut pas 
employer ces peintures pour en recouvrir une boise¬ 
rie au-dessus de la brique ou un beau revêtement 
de bois foncé, car elles risquent de fariner les sur¬ 
faces lorsqu'il pleuvra. 

Si votre maison est située près d'un centre indus¬ 
triel et qu'il y a beaucoup de fumée dans l'air, utili¬ 
sez, pour la peindre, un enduit qui résiste à la fu¬ 
mée: la décoloration sera réduite au minimum. 

Là où les conditions atmosphériques sont propi¬ 
ces à la moisissure (le mildiou), employez une pein¬ 
ture additionnée de produits qui résistent aux effets 
de la moisissure. Il est important d'utiliser des pro¬ 
duits compatibles comme, par exemple, un apprêt 
pour émail, une sous-couche pour émail et un émail. 
Votre marchand vous aidera à faire un bon choix. 


Consultez ce tableau pour 
connaître les meilleurs enduits 
à appliquer sur les surfaces 
extérieures, tel qu’indiqué 
ci-dessous. Si, par exemple, 
vous voulez peindre des volets, 
suivez la ligne jusqu’aux blocs 
solides et regardez au som¬ 
met des points de rencontre. 

Peinture-latex à maçonnerie 
(extérieure) 

Peinture-latex à maison 

Peinture à l’huile 

Scelleur transparent 

Peinture à base de ciment 

Fini clair pour extérieur 

Peinture d’aluminium pour 
extérieur 

Teinture pour bois 

Enduit à toiture 

Ciment à toiture 

Emulsion d’asphalte 

Peinture à boiseries 

Peinture à auvents 

Vernis Spar 

Email à plancher de balcon 

Apprêt ou sous-couche 

Apprêt à métal 

Latex 

Imperméabilisateur 

Revêtement de bois 


'î'Ê 

fj§ 


r 


9S 









silii 




Brique 



• 












WSI 




Blocs de béton 

• 


















Ciment-amiante 



• 
















Stuc 



• 

















Bois nu et boiseries 








H§ 











Revêtement métallique 
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Cadres de châssis en bois 
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Fenêtres en métal 


lllll 





lpf§ 





lit 






WïY,'' 

;^|k v 


Fenêtres en aluminium 
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Volets et autres parements 


• 

• 









: • 






• 


Auvents en toile 




















Toiture en bardeaux de bois 




















Toiture en métal 
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Toiture en papier-feutre goudronné 
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Plancher de véranda en bois 




















Plancher de véranda en béton 




















Surfaces de cuivre 




















Surfaces galvanisées 
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Surfaces de fer 
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Peinture d’extérieur 


Marche à suivre 


Quand vous peignez à l'extérieur, commencez par 
les grandes surfaces de la maison: les bardeaux, le 
recouvrement, etc., puis faites les boiseries: fenêtres, 
portes, corniches, etc. Puis passez aux planchers de 
balcons et aux patios. Conservez pour la fin les vo¬ 
lets, les doubles fenêtres et les moustiquaires. Us 
peuvent être terminés dans le garage ou dans le 
sous-sol, un jour de pluie. 

Commencez par le sommet de la maison et cou¬ 
vrez à larges traits les surfaces horizontales, et ceci, 
jusqu'à la base. 

Peignez les pignons d'abord, puis les parties infé¬ 
rieures. Protégez la toiture contre les éclaboussures 
en la recouvrant d'un grand drap propre. Assurez- 
vous qu'il n'y a pas de “ manques " ou d'endroits 


oubliés avant de descendre de l'échelle: vous ga¬ 
gnerez du temps. 

Humidité, chaleur et gel sont à craindre pour les 
travaux extérieurs pendant que la peinture sèche. 
L'humidité provoque des craquelures, un soleil trop 
chaud, des cloques, et le gel rend mate une couche 
lustrée. Ne peignez donc à l'extérieur qu'au prin¬ 
temps ou à l'automne, quand ces inconvénients ne 
sont plus à craindre et que les arbustes n'ont pas 
de feuilles. 

Si vous êtes obligé de peindre au soleil, vous tra¬ 
vaillerez du côté de l'ombre et ferez ainsi le tour 
de la maison. 

Apprêt: Le bois neuf a besoin d'une couche d'ap¬ 
prêt. Utilisez celle que vous recommande le manu¬ 


facturier du fini d'extérieur que vous aurez choisi. 
Même jeu quand vous appliquez un émail ou que la 
vieille peinture déjà en place est très endommagée. 
Autrement, ne recouvrez d'apprêt que les espaces 
nus et appliquez sur toute la surface une peinture 
d'extérieur de qualité. 

L'apprêt posé, remplacez par du neuf le mastic 
des fenêtres enlevé lors de la préparation des surfa¬ 
ces et obturez les trous de clous. 

Obturez les lézardes autour de la cheminée et les 
joints des portes et des fenêtres seulement quand 
vous aurez mis l’apprêt nécessaire: le composé n’en 
adhérera que mieux à ces surfaces. La plupart des 
composés à calfeutrage ne déteignent pas au travers 
de la peinture. 


Les soffites: 

Nettoyez avec une 
brosse métallique 
ou du papier abra¬ 
sif; appliquez une 
couche d’apprêt, 
si nécessaire, puis 
une ou deux cou¬ 
ches de fini d’ex¬ 
térieur, 


Le revêtement de 

bois: Grattez; frottez 
au papier abrasif; 
appliquez un préser¬ 
vatif du bois, puis 
la peinture: deux 
couches sur du bois 
neuf. 


Les boiseries: Poncez 

recouvrez les noeuds 
I de shellac orange; 

| couvrez d’un apprêt 
les espaces nus, puis 
[ sous-couche et cou¬ 
che finale. 


( Les rives du toit: 

Poncez pour enlever 
la peinture détério¬ 
rée; scellez les 
noeuds et couvrez 
| d’apprêt. Appliquez 
la couche finale. 


Les gouttières (leur 
intérieur): Débar¬ 
rassez des détritus; 
réparez les joints dé¬ 
fectueux; appliquez 
une peinture à gout¬ 
tières. 

(Leur extérieur): 

Brosse métallique; 
apprêt sur métal; 
sous-couche puis 
terminez par la cou¬ 
che finale. 


La pierre: Ne se 

peint pas. La brique, 
elle, est quelquefois 
peinte en blanc et 
laissée à elle-même, 
y gagnant une ap¬ 
parence antique. 
Employez les pein¬ 
tures au latex sur 
la brique. 



La brique: Bros¬ 
sez; pointez les 
joints défectueux 
et appliquez 
de la pejnture, 
si désiré. 


Les fenêtres (cadres en 
métal): Nettoyez à la 
brosse de métal; remplacez 
la pâte de bois; appliquez 
un apprêt à métal sur 
les parties à nu; sous- 
couche; couche finale. 


Les portes: Poncez 
au papier abrasif; 
appliquez la sous- 
couche et la couche 
finale. 


Les cadres de bois: Nettoyez 
à la brosse et au papier 
abrasif; couvrez les noeuds 
de scelleur et le bois nu d’un 
apprêt; remplacez la pâte 
de bois, appliquez sous- 
couche et couche finale. 


Les tuyaux de 
descente: Brosse 
métallique; 
apprêt à métal; 
sous-couche et 
couche finale. 
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Peinture d’extérieur 

Comment appliquer la peinture 

Assurez-vous que votre peinture est bien brassée, 
même si le marchand y a vu mécaniquement. Ver¬ 
sez-en dans une canistre. Agitez la peinture qui reste 
avec une baguette de bois jusqu'à ce que tous les 
pigments soient mêlés. Puis remettez dans le bidon 
la peinture que vous en avez enlevée et agitez de 
nouveau. Transvasez-la ensuite d'un contenant à 
l'autre à plusieurs reprises. Travaillez avec un bidon 
à moitié plein. Trempez la moitié des soies du pin¬ 
ceau dans la peinture et tapotez délicatement le plat 
des soies sur la paroi intérieure du seau. De cette 
façon, il restera juste assez de peinture dans le pin¬ 
ceau pour faire un bon travail. 

Dans le cas des planches à clin, appliquez d'abord 
la peinture en couvrant le champ, puis le parement. 
Faites cinq planches à la fois. Ne chargez pas trop 
le pinceau: le moindre excès de peinture s'accumu¬ 
lera le long des saillies ou aux angles pour former 
des coulures du plus mauvais effet. 

Puis couvrez la surface des planches en tenant le 
pinceau un peu penché et en le redressant à la ver¬ 
ticale en un mouvement de droite à gauche puis de 
gauche à droite. Si le bois est rugueux, de petits 
coups appuyés seront nécessaires. Terminez à l'hori¬ 
zontale sur une surface horizontale. Couvrez les 
trous de clous en écrasant le pinceau et en enlevant 
l'excès de peinture. 

Travaillez vite pour ne pas donner à la peinture le 
temps de sécher: une fois le travail commencé, il ne 
faut pas l'interrompre : la ligne de reprise restera visi¬ 
ble lorsque l'ensemble aura séché. Cependant, la 
peinture au latex ne présente pas cet inconvénient. 

Quand vous peindrez l'extérieur des portes et des 
fenêtres, suivez l'ordre indiqué à la page 331, sauf 
pour les fenêtres françaises dont vous peindrez d'a¬ 
bord le sommet, les côtés et le dessous pour terminer 
par les meneaux, les traverses, les cadres, les cham¬ 
branles et les lisses. Protégez les vitres avec une pièce 
de métal. Essuyez les éclaboussures avec un chiffon 
imbibé du solvent approprié. Les taches oubliées s'en¬ 
lèvent à la lame de rasoir, une fois la peinture sé¬ 
chée. Si la porte ouvre à l'extérieur, couvrez le bord 
de la serrure avec de la peinture d'extérieur; si elle 
ouvre à l'intérieur, couvrez-en le bord des pentures. 

Utilisez un rouleau pour peindre la brique, le bé¬ 
ton, les blocs de cendre et le stuc. On peut aussi s'en 
servir pour les balcons, les escaliers et les patios. 
Couvrez d’abord la bordure au pinceau. Limitez au 


minimum le croisement du pinceau et du rouleau, 
car leurs textures sont différentes. Roulez la peintu¬ 
re à coups légers et réguliers, en croisant les cou¬ 
ches successives. 

Si votre porte d'en avant est finie au Spar, ce 
vernis pour usage extérieur et qui donne une appa¬ 
rence de bois naturel, rajeunissez-la en ponçant Je 
vieux fini, époussetez avec un chiffon légèrement 
imbibé de diluant à peinture et appliquez le nouveau 


vernis à coups lents et longs. (Petits trucs: Pour 
éviter de souiller l'extérieur du bidon de peinture, 
faites des trous dans la rainure avec un clou. La 
peinture retournera dans le bidon et, lorsque vous 
replacerez la couvercle, la rainure sera ainsi scellée. 
Si vous vous salissez les mains en peignant, savonnez- 
les avant de commencer et laissez-les sécher sans les 
rincer. Ajoutez 2 cul. à table d'huile de citronnelle à 
la peinture; les insectes ne s'y colleront pas.) 


N’oubliez pas les surfaces cachées; le 

dessus des portes et des fenêtres. 


Escaliers: couvrez une marche sur deux 
afin de pouvoir monter durant séchage. 


Finissez l’intérieur des gouttières à l’as¬ 
phalte; l’extérieur à la peinture. 


Peignez d’abord le dessous des saillies 

sur les revêtements extérieurs. 


Peignez par petits coups, en travers, ou de 
bas en haut (planches verticales). 


Etendez la peinture à coups réguliers pour 
compléter une section. 
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Peinture d’extérieur 


Comment rajeunir les bardeaux ordinaires et les bardeaux de fente 

Si vos bardeaux sont déjà peints, la seule chose à cules lâches. Si l’humidité s’est infiltrée, appliquez nol ou tout autre préservatif commercial populaire, 
faire, c’est de les repeindre. S'ils sont teints, utilisez les produits prévus à cet effet. Ce traitement détruit les bactéries qui s'attaquent 

une teinture ou un préservatif. Ce qui distingue La plupart du temps, les bardeaux de cèdre et les au bois. Ce produit est toxique; évitez tout contact 
les teintures des peintures, c’est leur pigmentation, bardeaux de fente sont laissés à nu sans inconvé- avec la peau et protégez les pelouses et les haies. 

La peinture est opaque et dissimule le bois qu'elle nient, mais si vous désirez en accentuer ou en chan- Les bardeaux peuvent aussi être peints. Vérifiez si 

couvre; la teinture lui donne de la couleur sans ca- ger la couleur, servez-vous d'une teinture à faible la teinture que vous avez appliquée déteint à travers 

cher son grain. Procédez comme vous l’avez fait pigmentation. la peinture. Faites un essai sur des bardeaux dissimu- 

pour le bois, si vous rajeunissez vos bardeaux ordi- Si un préservatif spécial doit être utilisé, appli- lés; attendez quelques semaines. Si elle déteint, tenez- 

naires et vos bardeaux de fente. Enlevez les parti- quez une solution de 5% à 10% de pentachlorophé- vous-en à la peinture; sinon, vous pouvez peindre. 



Les teintures à bardeaux s'appliquent aisément Les tampons à la mousse de plastique facili- Les tampons peuvent servir aussi à la décora- Appliquez la peinture sur les surfaces horizon- 

au rouleau ou au pinceau. Agitez de temps à tent l’application des teintures. Procédez dans tion du revêtement à clin. Couvrez d’abord le taies en y poussant doucement le tampon et 

autre pour obtenir une couleur uniforme. le sens du grain. dessous des saillies. en repassant s’il est plus étroit que celles-ci. 


Les échelles 

Vous peignez dans les hauteurs? Il vous faut une 
échelle extensible. Mais attention: avant d'y monter, 
assurez-vous que cette dernière soit solidement assi¬ 
se. Testez-la en montant sur le premier barreau. Sur 
une surface molle, installez l’échelle sur une plan¬ 
che. Grimpez à l’échelle en y faisant face, mais pas 
plus haut que le 3 e barreau du haut. Ne vous pen¬ 
chez pas trop loin. Les pieds à plat sur le barreau, 
rendez-vous aussi loin que possible, mais pas trop, 
à gauche ou à droite de l'échelle. Si vous avez besoin 
de vos deux mains, passez une jambe autour d'un 
barreau et accrochez celui de dessous avec le talon 
de votre chaussure. Il vaut mieux peindre au-dessus 
de l'échelle: cela vous permet des mouvements plus 
libres. N'appuyez jamais une échelle contre un cadre 
de fenêtre ou devant une porte non verrouillée. 



Dressez une échelle sans aide en l’ap- La base de l’échelle sera solide si vous La position idéale de l’échelle est un 

puyant contre la maison et en "descen- l’attachez fermement à un piquet enfoncé éloignement du quart de sa hauteur du 

danî” les barreaux avec vos mains. dans la terre. bas du mur. Vérifiez la solidité de la corde. 
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Le papier peint 


Ce dont vous aurez besoin 

Pour poser du papier peint, il vous faudra: 

Une brosse de tapissier pour lisser le papier sur le 
mur. Les bonnes brosses ont des soies de porc qui 
n’égratignent pas le papier. 

Un fil à plomb et de la craie. Improvisez-en un en atta¬ 
chant un poids à une ficelle enduite de craie de couleur. 
Des ciseaux pour couper le papier. 

Une roulette d'angle pour aplanir les joints. 

Une éponge et un bol pour essuyer les lisières de pa¬ 
pier peint. 

Un couteau à araser pour enlever le surplus autour 
des fenêtres et au bord des tringles. 

De la colle de tapissier pour fixer le papier au mur. 
Un apprêt pour le mur. 

Un seau à colle et une brosse à encoller, pour appli¬ 
quer l’apprêt et la colle. Tendez en travers du seau 
une corde nouée aux anses et posez-y le pinceau. 
Une mesure de trois pieds. 

Un obturateur pour réparer les fissures du mur et 
du plafond. 

Du papier sablé pour poncer les endroits obturés. 
Une roulette coupe-papier pour tailler les retailles. 
Un escabeau pour atteindre les hauteurs. 

Des chiffons doux pour enlever le surplus de colle. 
Une table à encoller. Si vous ne désirez pas acheter 
ou louer une table de tapissier, improvisez-en une en 
mettant 2 tables à cartes côte à côte ou prenez la table 
de cuisine. Ou, encore, déposez un panneau de contre¬ 
plaqué sur des chevalets. Couvrez la surface de papier 
brun; l'encre du papier journal salirait votre travail. 






- 

|gg§;|Iflff; 


La table peut être improvisée 
avec un panneau de contre-pla¬ 
qué posé sur deux tréteaux. La 
dimension idéale est de 6 pi. x 
3 pi. Une lisière entière de papier 
peint s’y étendra sans que vous 
tachiez la surface de colle. 



Le papier pré-encollé 

Plusieurs sortes de papiers peints et de revêtements 
muraux sont pré-encollés et, souvent même, déjà 
émargés. Si les marges sont là, il faut les enlever et 
raccorder les motifs comme avec le papier non en¬ 
collé (p. 343). 

Préparez le papier pour la pose en le faisant trem¬ 
per dans une auge remplie d'eau, le temps indiqué 
par le fabricant, puis appliquez-le sur le mur. Il se 
vend dans le commerce des auges en carton ciré 
prévues à cet effet. A défaut de cela, une baignoire 
ou un évier feront l'affaire. 

Les techniques de pose sont les mêmes que pour 
le papier non encollé. Étendez le papier peint sur le 
mur avec une brosse ou une éponge. Voyez à ce qu'il 
y adhère fermement. 



Auge à eau pour mouiller le papier pré-encollé 
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Le papier peint 


Types de papier peint 

On peut acheter, de nos jours, du papier peint lava¬ 
ble, lessivable, pré-encollé, pré-émargé et même du 
papier réutilisable qu'il nous est loisible de décoller 
et d’employer ailleurs. 

Curieusement, plusieurs de ces " papiers " peints 
ne sont pas faits de papier mais plutôt de vinyle, de 
canevas, de tissu, de liège et même de bois. Voilà 
sans doute pourquoi les fabricants parlent de revê¬ 
tements muraux plutôt que de papiers peints quand 
ils se réfèrent à leurs nouveaux produits. Les plus po¬ 
pulaires parmi ceux-ci sont les revêtements à base de 
vinyle. La pellicule de résine synthétique qui les recou¬ 
vre les rend lavables et leur conserve des couleurs 
presque inaltérables. Leur endos est de papier ou de 
tissu: le vinyle à endos de tissu coûte plus cher que le 
vinyle à endos de papier, mais il est plus résistant. 

Certains des revêtements vinyliques ont la cou¬ 
leur et l'apparence du bois, du tissé-main, du gros 
canevas, et servent abondamment à la décoration 
de grand style. Pour la salle de bains et pour le ca¬ 
binet de toilette, choisissez le papier-velours ou le 
papier doublé d'une feuille métallique mince: ils 
résistent à l'humidité. 

Les revêtements vinyliques, tout comme les pa¬ 
piers peints, se vendent en rouleaux de 27 po. de lar¬ 
geur. On en trouve du plus épais de qualité supé¬ 
rieure en rouleaux de 54 po. de largeur, mais ils 
sont plus difficiles à manier et ils nécessitent la pré¬ 
sence d'un assistant. Ils ont moins de raccords, bien 
sûr, et s'enlèvent mieux quand vient le temps de 
redécorer. On n'a qu'à en décoller le coin avec l'on¬ 
gle et à tirer dessus: chaque lé s'arrache du mur, 
intact, sans trempage ou grattage. Un autre avan¬ 
tage des vinyles et des papiers de 54 po., en particu¬ 
lier, c'est qu'ils dissimulent les imperfections des 
murs et les lézardes qui se formeront plus tard. 

Le choix du papier dépend des goûts de chacun; 
toutefois, rappelez-vous que les papiers clairs font 
paraître les pièces plus grandes que nature et que 
les papiers foncés les font paraître plus petites. Ils 
semblent d'ailleurs rapprocher les murs. Les rayu¬ 
res verticales augmentent (du moins en apparence) 
la hauteur du plafond alors que les rayures horizon¬ 
tales font paraître la pièce plus large. 

Le choix des adhésifs: Plusieurs papiers-vinyle et 
papiers peints se vendent pré-encollés. Le papier- 
vinyle léger se pose avec de la colle ordinaire de 
tapissier, mais le vinyle, surtout le plus épais et 


le plus lourd exige un adhésif spécial, plus fort que 
les colles ordinaires. Il faut également que cet adhé¬ 
sif résiste bien à l'humidité. 

Combien de rouleaux? Avant de compter combien 
de rouleaux il vous faudra pour mener à bien votre 
besogne, rappelez-vous que le rouleau est l'unité de 
mesure dans le monde du papier peint. Il y a les 
rouleaux simples, les rouleaux doubles et les rou¬ 
leaux triples. Le rouleau simple contient environ 
36 pi. ca. de papier, le double: 72 pi. ca. et le triple: 
108 pi. ca. 

Il y aura de la perte pour le raccord des motifs, 
sans compter les “chutes" inévitables dues à la lon¬ 
gueur des lés et aux émargements. Calculez que vous 
tirerez 30 pi. ca. d'usage d'un rouleau de 36 pi. ca. 

Pour préciser le nombre de rouleaux nécessaires 
pour tapisser une pièce, calculez le périmètre de 
celle-ci. Il faudra diminuer de la longueur totale à 
laquelle vous serez arrivé les vides représentés par 
les portes et les fenêtres, toujours en tenant compte 
du rebut. Ainsi, une pièce de 10 pi. x 12 pi. a un 
périmètre de 44 pi. Pour connaître le nombre de 
pieds carrés des murs, multipliez le périmètre par 
la hauteur. Les murs ont 8 pi. de haut? La pièce 
compte donc 352 pi. ca. sans les portes et les fenê¬ 
tres. Divisez par 30 pi. (ce qui reste du rouleau de 
36 pi.); il vous faudra donc douze rouleaux pour 
tapisser cette pièce. 

De ceci, soustrayez un rouleau de papier par deux 
ouvertures normales (fenêtre, porte, foyer, etc.). Si la 
pièce dont il est question compte quatre ouvertures, 
déduisez deux rouleaux du total auquel vous êtes 
arrivé. Il vous faut donc finalement dix rouleaux. 

Le tableau de droite vous facilitera le calcul du 
nombre de rouleaux requis pour toute pièce de di¬ 
mensions réglementaires. 

Les bordures: Peut-être souhaitez-vous compléter 
votre tapissage par la pose, au sommet des murs, 
d'une bordure décorative? Ces bordures se vendent 
à la verge linéaire et non au rouleau. Il y en a de 
plusieurs largeurs. Pour savoir combien de verges 
de bordure il vous faut acheter, additionnez en pieds 
le périmètre des murs, divisez par trois, et vous y 
êtes. 

Plafonds: Pour connaître la quantité de papier néces¬ 
saire pour couvrir le plafond d'une pièce, multipliez 
sa longueur par sa largeur (en pieds) et divisez par 
30. Réponse: le nombre de rouleaux qu'il vous faut. 


TABLEAU DES QUANTITÉS 


Distance 

Rouleaux simples pour 

Nombre 

Rouleaux 

autour de 


murs 

"•.«•••J 

de verges 

simples 

la pièce 

Hauteur du plafond 

pour les 

pour les 

en pieds 

8 pl. 

9 pl. 

10 pi. 

bordures 

plafonds 

28 

8 

8 

10 

11 

2 

30 

8 

8 

10 

11 

2 

32 

8 

10 

10 

12 

2 

34 

10 

10 

12 

13 

4 

36 

10 

MO 

12 

13 

4 

38 

10 

12 

12 

14 

4 

40 

10 

i2 ; : 

12 

15 

4 

42 

12 

12 

14 

: i5 

4 

44 

12 

12 

14 

; 16 ■ 

4 

46 

12 

14 

14 

17 

6 

48 

14 

14 

16 

17 

6 

50 

14 

14 

16 

18 

6 

52 

14 

14 

16 

19 

6 

54 

14 

16 

18 

19 

6 

56 

14 

16 

18 

20 

8 

58 

16 

1è 

18 

'V&2\ 

8 

60 

16 

18 

20 

MP 

8 

62 

16 

18 

20 

22 

8 

64 

16 

18 

20 

23 

8 

66 

18 ! 

20 

20 

23 

10 

68 

18 

20 

22 

24 

10 

70 

18 

20 

22 

25 

10 

72 

18 

20 

22 

25 

12 

74 

20 

22 

22 

26 

12 

76 

20 

22 

24 

27 

12 

78 

2° 

22 

24 

27 

14 

80 

20 

22 : 

26 

28 

14 

82 

22 

24 

26 

29 

14 

84 

22 

- 24 

26 

30 

16 

86 

22 

24 

26 

30 

16 

88 

24 

26 

28 

31 

16 

90 

24 

26 

28 

32 

18 


Ceci, en comptant qu’un rouleau simple couvre 30 pi. ca. 
de murs. Déduisezun rouleau simple pour deux ouvertures. 
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Le papier peint 

Traitement des murs 

Vous pouvez tapisser un mur déjà couvert de papier 
si ce dernier tient encore bien. Enlevez les parties dé¬ 
collées et poncez les abords. S'il y en a trop, enlevez 
le tout. Même jeu s'il y a plus d'une couche de papier. 
Ne couvrez pas de papier vinyle un mur déjà tapis¬ 
sé; le vinyle arrachera le vieux papier, en séchant. 

Lorsque vous décollez de grandes surfaces, utili¬ 
sez une machine à vapeur: il s'en loue dans toutes 
les régions. Il existe aussi des produits qui facilitent 
le décollage et qu'on applique avec une éponge. Ar¬ 
rachez le papier avec un couteau à lame large. 

Si vos murs de plâtre sont neufs, assurez-vous 
qu'ils soient bien secs, puis appliquez un apprêt 
vendu pour cet emploi chez le marchand de papier 
peint. De toute façon, rebouchez les surfaces avant de 
commencer la pose du papier. Les surfaces non tapis¬ 
sées se préparent tel qu'expliqué à la page 322, puis 
sont enduites d'une couche d'apprêt à base de colle. 



Enlevez le vieux papier avec une machine à décoller ou imbi- 
bez-le d’un mélange d’eau et d’un produit qui facilite le décollage. 



Quand le papier a trempé assez longtemps pour se ramollir, 
enlevez-le avec un couteau à mastiquer. Attention au plâtre. 


Planifiez le travail 


On colle habituellement le premier lé à la gauche 
ou à la droite d'une porte, d'une fenêtre ou du bout 
d'un mur, en allant vers la surface la moins coupée 
d'ouvertures. Toutefois, si votre papier s'orne de 
larges dessins, il sera préférable de commencer sa 
pose au-dessus d’un centre d'intérêt: la cheminée, 
par exemple, ou le divan principal. 

Coupez les rouleaux en lés de la longueur désirée, 
plus 4 pouces pour permettre d'araser, après colla¬ 
ge, les extrémités des lés qui dépasseront le long 
des plinthes et des cimaises. 

S'il s'agit de papier à motifs, il faudra que ces mo¬ 
tifs soient alignés sur toute la longueur. Par consé¬ 
quent, les lés devront être coupés de façon que les 
motifs se raccordent. Pour cela, le premier lé étant 
coupé, le rouleau sera posé contre ce lé, étalé sur la 
table, et on ne coupera le second qu'après avoir rac¬ 
cordé les motifs. Les lés suivants seront coupés de 
la même façon, après alignement. 

On peut joindre les lés de deux façons: les aligner 
ou les rabouter. Les tapissiers préfèrent cette der¬ 
nière méthode. 

Si le papier n'est pas émargé, il vous faudra enle¬ 
ver les bordures des deux côtés du rouleau. De nos 
jours, le papier peint qu'on nous offre en magasin 
est pré-émargé. 
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Pour la pose du papier sans motifs décoratifs, posez le premier (é 
près de la porte et continuez autour de la pièce (chiffres noirs). Gardez 
les fenêtres pour la fin. 

Si vous placez les joints côte à côte, travaillez en vous éloignant des 
fenêtres (chiffres 16 à 1 et 17 à 24). Les joints paraîtront moins. Pour 
les papiers à larges motifs et aux joints raboutés, commencez au 
centre d’un mur (ou au-dessus de la cheminée). Suivez l’ordre indiqué 
par les chiffres bruns 1 à 7, puis 8 à 16, Continuez à 17, au-dessus des 
fenêtres, puis de 18 à 25. 

Pour les joints raboutés, travaillez en vous éloignant des fenêtres 
(chiffres bruns de 7 à 1, puis de 8 à 16). Puis, de 17 à 25. Au-dessus 
de la porte, 27 doit raccorder avec 1 et 26 avec 27. 
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Le papier peint 


Raccorder, aligner et coller 

Pour vous assurer de la verticalité des lés posés, Fixez le fil par une épingle ou un clou le long d'un lez chaque lé juste avant de le suspendre. Étendez 
vous aurez besoin du fil à plomb. Les encadre- encadrement; enduisez la ficelle de craie, tendez-la la colle également (les espaces oubliés gondole¬ 
ments de fenêtres ne doivent pas servir de lignes et faites-la claquer contre le mur. Agissez de même ront). Allez du haut du lé vers le bas en commen- 
verticales pour l'alignement des lés; comme les ca- pour chaque mur. çant par le centre de celui-ci. Laissez une bande d'un 

dres de portes, ces encadrements peuvent ne pas Posez la liasse des lés taillés à l'endroit sur la pouce libre au sommet et couvrez bien les bords 


être absolument verticaux. table. Trempez votre 



Alignez les motifs quand vous coupez le papier Pour obtenir la verticale, suspendez au bord 
peint. Il existe deux types de motifs, tel qu'illus- du plafond un fil à plomb marqué de craie et 

tré: alignés et en biais; ces derniers sont plus tendez-le. Laissez-!e claquer contre le mur: sa 
difficiles à poser. marque sera la vraie verticale. 


pinceau dans la colle et encol- verticaux. Repliez et encollez. 



Placez les lés émargés mais non collés sur une Appliquez la colle en partant du haut du lé 
grande table en vous assurant que les motifs (c’est inscrit sur les marges) et en commençant 

sont alignés. Coupez assez de lés pour un mur, par le milieu. Laissez un ou deux pouces libres 
puis tournez-les sur leur endroit. en haut. 





Encollez ensuite la bande la plus éloignée de 
vous en couvrant bien le bord. Le papier doit 
être bien supporté des deux côtés pour ne pas 
se froisser. 


Puis encollez fa bande la plus rapprochée. 
Assurez-vous qu’il n'y a pas de “manques". Les 
espaces non couverts gondoleront quand le 
papier sera sec. 


Encollez la moitié du lé puis repliez-le en deux 
sur lui-même et encollez l'autre partie. Ne pres¬ 
sez pas le papier sur le repli: cela paraîtrait 
inévitablement. 


Transportez le lé replié jusqu’au mur, sur votre 
bras, tel que l’indique la photo, le haut du lé, 
sur le dessus, prêt à être installé à partir de la 
ligne du plafond. 










Le papier peint 


Poser, araser et tourner les angles 


Posez le haut du lé à l'alignement du plafond, en le 
laissant dépasser un peu pour pouvoir araser par la 
suite en alignant sur le trait vertical. Passez la 
brosse à coller sur le lé pour le maintenir en place, 
puis dépliez l'autre moitié et recommencez avec la 
brosse jusqu'à ce que le papier soit bien lissé. 


Passez la brosse du plafond au plancher, au milieu 
du lé, pour chasser les bulles d'air. Marquez le haut 
et le bas du lé avec les ciseaux et arasez. Dans les 
angles, ne posez pas toute une longueur de lé. Cou- 
pez-le de façon à ce qu'une bande de ^"tourne le coin. 

Les angles sont souvent irréguliers. Si vous es¬ 


sayez de poser tout un lé autour d'un coin, le papier 
se froissera. Pour éviter cela, mesurez la distance 
entre le dernier lé collé et l'angle du mur, à plu¬ 
sieurs hauteurs; ajoutez W* à la mesure la plus 
grande et découpez un lé de cette largeur. Encollez- 
le et lissez-le, le W en excédent tournant l'angle. 



Dépliez la moitié supérieure du premier lé 

en la tenant par la section non encollée. Posi¬ 
tionnez le papier en le laissant un peu dépasser 
de la cimaise et en l'alignant sur le trait vertical. 



Passez la brosse le long du centre en allant 
vers les bords pour chasser les bulles d’air, les 
plis et le surplus de colle. Assurez-vous que 
le papier adhère bien. 



Dépliez le bas du îé et appliquez-Ie contre la 
paroi de la même façon que vous vous y êtes 
pris pour le haut. Puis lissez le lé entier avec la 
brosse. 



Vous servant d’un couteau à mastiquer comme 
guide et d’une lame de rasoir, enlevez l’excé¬ 
dent de papier au plafond et le long de la 
tringle. Ajoutez de la colle, si nécessaire. 



On peut aussi, après l’avoir marqué avec le dos 
des ciseaux, détacher légèrement le papier pour 
en couper l’excédent avant de le recoller à la 
brosse, en lissant. 


Posez le deuxième lé contre le premier, et ainsi 
de suite, suivant l’ordre dans lequel ils ont été 
taillés. Pour aligner les lés, glissez le bord de 
l’un sur l’autre, 


Après dix à quinze minutes, pressez les joints 
légèrement avec une roulette d’angle — sauf 
s’il s’agit de papier gaufré, car celui-ci ne se 
roule pas. 


A moins qu’un angle ne soit parfaitement droit 
— ce qui est rare — on obtient difficilement un 
raboutage parfait. Toutefois, le défaut paraîtra 
à peine. 
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Enlevez les plaques d’interrupteurs et de récep¬ 
tacles avant de commencer le travail. Tapissez 
par-dessus l’ouverture, puis taillez le papier 
autour des orifices. 


Ceci fait, replacez les plaques d’interrupteurs et 
de réceptacles. Agissez de même pour un travail 
de peinture. Vous obtiendrez des résultats pro¬ 
fessionnels. 


Marquez le papier autour des encadrements de 
porte avec la pointe arrondie des ciseaux. Après 
l’avoir coupé, lissez-le à la brosse en pressant 
bien aux angles. 


Pour les fenêtres en alcôve, tapissez d’abord 
l’intérieur. Appliquez le papier dans les recoins, 
puis colfez ie lé extérieur par recouvrement pour 
masquer le joint. 


Si vous avez un foyer dans la pièce que vous 
tapissez et que vous utilisez un papier à grands 
motifs, posez le premier ié au centre du man¬ 
teau de la cheminée. Il tirera l’oeil. 


Marquez la ligne suivant laquelle le papier devra 
être arasé sur l’entablement, sans tirer sur le 
papier qui pourrait céder aux points de rencon¬ 
tre du foyer. 


Enlevez le plus possible du papier de rebut 
avant d’ajuster le lé contre les angles. Puis 
coupez-le et ajustez-le sous la tablette de l’en¬ 
tablement. 


Laissez une bande de 1 po. dépasseraux angles, 
puis lissez à la brosse. La colle qui souillera la 
brosse devra être nettoyée. Enlevez la colle sur 
le lé avec une éponge. 


Le papier peint 


Cheminées, fenêtres et portes 

Les motifs de votre papier peint ne pourront pas 
toujours être parfaitement alignés dans la pièce que 
vous tapissez. C’est inévitable, à cause des portes, 
des fenêtres et même de la cheminée. En ce qui con¬ 
cerne les portes et les fenêtres, le problème est de 
conserver aux lés qui les entourent une continuité 


de motifs avec les lés qui couvrent les murs voisins. 
Pour cela, il faudra tailler des lés qui vont du pla¬ 
fond au plancher, tout comme s'il n'y avait pas d'ou¬ 
vertures, même si l'on n'utilise qu'un pouce ou deux 
du lé sur une partie de sa hauteur. Ensuite, on dé¬ 
coupe au-dessus de la porte ou de la fenêtre. C'est 


une façon de procéder qui fait malheureusement 
gaspiller du bon papier. 

Autrement, vous pouvez essayer, dans les coins 
peu éclairés ou moins en évidence, des alignements 
de lés qui, pour n'être pas absolument parfaits, n'en 
sont quand même pas trop disgracieux. 












Le papier peint 


Comment tapisser un plafond 

Comme les lés courts se manœuvrent plus aisément 
que les longs, coupez vos lisières pour le plafond 
sur le sens de la largeur plutôt que sur la longueur. 
Tapissez le plafond d'abord, les murs ensuite. Tracez 
une ligne au plafond afin que le premier lé soit pa¬ 
rallèle au mur de départ. Taillez, encollez et pliez com¬ 


me pour les murs, en ajoutant 2" aux mesures du pla¬ 
fond. Dépliez le bout du lé et montez-le au plafond tout 
en supportant l'autre bout toujours plié avec un 
rouleau. Allouez 1 po. supplémentaire au bout. Ara¬ 
sez le surplus selon que le lé s'arrête ou non à une 
moulure. C'est avantageux d'employer un papier du 


même motif pour murs et plafond quand le côté 
étroit de la pièce à tapisser fait face à l'entrée. Le 
motif continu donne de la hauteur. Certains papiers 
peuvent couvrir un mur et un plafond, mais ne peu¬ 
vent redescendre l'autre mur, leur imprimé se trou¬ 
vant alors tête en bas. 
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Posez les lés sur la largeur plutôt que sur la 
longueur en tapissant un plafond. Commencez 
près d’une fenêtre et allez vers le fond de la 
pièce. Tracez une ligne-guide à la craie. 


Taillez vos lés en allouant, à chaque bout, une 
marge de 1 ou 2 po. pour l’arasage. Encollez 
comme pour les murs et pliez le papier en 
accordéon. 


Pour tapisser un plafond, improvisez une plate-forme à l’aide de deux escabeaux et d’un madrier. 
De la sorte, vous pourrez poser les lés entiers sans redescendre. Votre tête doit être à 6" du plafond. 
Fabriquez-vous aussi un support à papier, tel qu’indiqué, avec des 1 x 3. Ce support remplacera 
l’assistant qui vous serait indispensable autrement. 


Découpez le papier comme ceci autour des 
lustres du plafond. Fixez-le en place soigneuse¬ 
ment. Quand le lé entier est posé, enlevez le 
rebut à la lame de rasoir. 


Montez le premier lé au plafond en le soutenant 
avec un rouleau. Défaites un pli à la fois en le 
lissant avec une brosse au fur et à mesure que 
vous l’étendez au plafond. 





















Les piatonas 


La pose des carreaux 

Rien de plus facile, pour transformer un plafond, 
que de lui faire un chapeau neuf avec des carreaux. 
Les dimensions de ces carreaux sont de 12 x 12, 12 x 
24, 24 x 24 et 24 x 48. Plus grands que cela, les pan¬ 
neaux, comme on les appelle alors, servent à des 
usages commerciaux. La plupart des carreaux de 
plafond sont faits de fibre de bois et traités pour 
résister au feu. Certains sont même complètement 
incombustibles. 

Les carreaux de plafond se posent de deux maniè¬ 
res: 

1. Par application directe. Le revêtement se fixe 
aux fourrures avec des agrafes ou du ciment spécial. 

2. Avec un grillage métallique suspendu dans le¬ 
quel les carreaux s'emboîtent sans adhésif ou agra¬ 
fes. On peut retirer les carreaux pour les laver, les 
remplacer ou pour avoir accès à la tuyauterie et aux 
fils électriques. C'est l'idéal pour qui possède des 

Plan de pose 

Si le plafond est inexistant — comme dans un sous- 
sol non fini — ou si le plafond que vous avez est 
gravement avarié, il faudra poser des fourrures de 
1 x 3 à angle droit sur les solives et les chevrons. La 
première fourrure sera clouée le long du mur, au 
plafond. La seconde? Tout dépend de la largeur du 
carreau de bordure. Placez-la de telle sorte que la 
languette du carreau arrive au centre de la fourrure. 
Continuez en travers du plafond, à compter du 
deuxième carreau, en installant des fourrures paral¬ 
lèles à 12 po. centre à centre (pour carreaux de 12 
po. x 24 po.). Une planchette d'espacement vous se¬ 
rait très utile pour ce travail. L'avant-dernière four¬ 
rure doit être à la même distance du mur que la 
seconde; la dernière est clouée au mur. 

Commencez la pose dans un coin. Taillez les car¬ 
reaux aux dimensions déterminées précédemment. 
Assurez-vous que les languettes soient toutes placées 
dans la direction opposée au point de départ. Posez 
le premier carreau en l'agrafant du côté de la lan¬ 
guette. Du côté du mur, clouez. Laissez un léger 
espace entre le carreau et le mur; cela vous donnera 
du jeu, et la moulure le dissimulera. Les rainures et 
languettes doivent s'assembler étroitement, mais ne 
les forcez pas. Placez deux carreaux de bordure à la 
fois, puis les carreaux complets. Si le plafond est 
solide, collez-y les carreaux à même. 


tuyaux, fils ou conduits d'air apparents ou des pla¬ 
fonds endommagés. 

Avant de commencer, faites un plan à l'échelle sur 
papier. Indiquez les ouvertures, lustres et autres 
obstructions. Il faudra effectuer un calcul pour que 
la pose soit symétrique. Les carreaux adjacents aux 
murs doivent être identiques tout autour de la piè¬ 
ce; si vous arrivez à une fraction, mettez des demi- 
carreaux en bordure. 

Les motifs des carreaux importent beaucoup: pen¬ 
sez-y en les achetant. Certains, à patrons continus, 
s'alignent les uns à côté des autres, tandis que d'au¬ 
tres se placent en damier, un carreau à l'horizontale, 
un à la verticale. Il en existe aussi qu'on peut instal¬ 
ler à sa guise, dans un sens ou dans l'autre. L'impor¬ 
tant, c'est de ne pas choquer l'oeil en posant des par¬ 
ties de carreaux inférieures à la moitié du carreau 
lui-même. 
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1. Pour clouer également les fourrures, 
utilisez une planchette d’espacement. 


2. Clouez les fourrures à 12 pouces, de 
centre en centre. 


3. Agrafez les carreaux sur les fourrures à 
chaque coin de la languette. 







4. Glissez les languettes des carreaux 
dans les rainures correspondantes. 


5. Utilisez une règle et un couteau pour 
couper les carreaux. 


6 . Terminez en posant une moulure de 
finition au joint du plafond et des murs. 
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Les plafonds 


La pose d’un plafond suspendu 

Les plafonds suspendus, qu'on appelle aussi pla¬ 
fonds surbaissés, servent à moderniser et à " rabais¬ 
ser " un plafond déjà existant, à couvrir un plafond 
endommagé, à dissimuler la plomberie, les fils élec¬ 
triques et les entretoises des solives. 

Avant de commencer la pose, dessinez sur papier 
le diagramme du plafond en indiquant l'endroit de 
chaque panneau et les lustres. Sur votre papier qua¬ 
drillé, un carreau équivaut à un pied carré. 


Les panneaux des plafonds suspendus se vendent 
en deux dimensions pour la construction domiciliai¬ 
re: 2 pi. x 2 pi. et 2 pi. x 4 pi., et en plusieurs modè¬ 
les. Ils servent à merveille les projets de décoration: 
une pièce étroite et longue paraît plus large si vous 
couvrez son plafond de panneaux rectangulaires pla¬ 
cés sur la longueur. 

Indiquez sur le croquis les sorties des lustres. Si 
votre pièce est large de 15 pi., prévoyez de placer 


trois panneaux de 2 x 4 et un panneau de 1 V 2 po. de 
chaque côté, comme bordure. Les panneaux de bor¬ 
dure doivent toujours être égaux des deux côtés si 
vous voulez que votre plafond soit agréable à l'œil 
et symétrique. Les grillages des panneaux sont 
blancs, mais peuvent être peints. 

Grâce aux plafonds surbaissés, vous avez accès à la 
tuyauterie et au filetage électrique sans démolir le pla¬ 
fond, car les panneaux se glissent hors du grillage. 


1. Claquez sur le mur un fil enduit de craie à 
la hauteur où vous voulez le plafond. Retenez 
qu’il faut 4 po. de jeu pour installer les pan¬ 
neaux. 


2. Fixez les angles en L fournis avec les pan¬ 
neaux sur la ligne marquée à la craie. Utilisez 
des clous pour commencer. Par la suite, posez 
des vis à tous les 2 pi. 


3. Tirez des ficelles en travers de la pièce entre 
les angles des murs; elles vous serviront de 
guide pour monter les coulisseaux et les tra¬ 
verses du système de grillage. 


4. Insérez ensuite un piton aux intersections où 
les ficelles se croisent. Passez un fil de fer dans 
chaque piton et tordez-en le bout pour qu’il 
tienne. 


5. Les rails principaux sont suspendus à ces 
fils. Ajustez la hauteur des rails, soit grâce aux 
fils ou en tournant les pitons. C’est une façon 
ingénieuse de s’en tirer. 


6. Posez d’autres pitons et d’autres fils de fer 
sous chaque 2e poutre comme support pour la 
traverse principale. Les rails peuvent être joints 
bout à bout si le plafond est long, 


7. Insérez les rails transversaux dans le rail 
principal à tous les 2 pi. Ils sont munis de 
pattes qui s'ajustent dans les encoches du rail 
principal. Vérifiez l’alignement. 


8. Installez maintenant les panneaux en les in¬ 
clinant légèrement pour les glisser en place 
entre les rails, puis abaissez-les là où ils doivent 
aller. 
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Les plafonds 


L’installation des plafonniers 


Un des avantages des plafonds suspendus, c'est la 
facilité avec laquelle, grâce à eux, on peut installer 
soi-même ses plafonniers. Si vous posez des pan¬ 
neaux translucides dans quelques-unes des ouvertu¬ 
res, ils laisseront passer la lumière et illumineront 
agréablement la pièce. Vous pouvez placer ces pan¬ 
neaux là où vous le désirez. Les modèles sont variés 
et jolis: à lames, en alvéoles ou blanc givré. Placez 
réclairage où cela vous chante ou là où vous en 


avez besoin: vous rendrez votre maison fonction¬ 
nelle et très personnelle. Vous pouvez, à votre guise, 
illuminer le plafond entier de la salle de bains ou 
des petites pièces. 

L'éclairage fluorescent convient parfaitement aux 
plafonds suspendus. Les unités d'enfoncement sont 
de la même grandeur que les carreaux ordinaires et 
s'installent facilement. Mettez-en où il en faut. N'em¬ 
ployez jamais d'ampoules plus fortes que celles que 


recommande le fabricant de ces unités. Les tubes fluo¬ 
rescents ordinaires répandent une lumière trop crue. 
Préférez-leur les tubes du type " blanc de luxe " dont 
l'éclat ressemble à celui des lampes à incandescence. 

L'appareillage électrique doit être fixé aux grilla¬ 
ges et non au plafond lui-même, vous évitant les pro¬ 
blèmes d'interférence causés par la tuyauterie et par 
les conduits d'air. Les plafonniers sont montés sous 
les panneaux ou à ras du bord. 



L’accessoire plafonnier qu’on vous vend quand 
vous achetez les matériaux du plafond sus¬ 
pendu a les mêmes dimensions (12 po. x 12 po.) 
que les carreaux de plafond. 



Placez la boîte de jonction sur le châssis-adap¬ 
tateur et raccordez les fils à la ligne électrique 
(p. 266). N’oubliez pas de laisser un espace 
pour l’interrupteur. 



Posez le dôme réflecteur. Sa surface polie am¬ 
plifie la lumière de l’ampoule. Frottez-le avec 
un chiffon doux pour en enlever les marques 
de doigts. 



Vissez en place une ampoule de 100 watts et 
glissez les attaches à ressorts du diffuseur 
dans les fentes prévues à cet effet. Le plafon¬ 
nier excédera le plafond de 3 po. 



Pour installer une lampe fluorescente dans un 
plafond suspendu, attachez les supports de 
montage aux brides des rails et assujettissez- 
les avec des vis. 



Puis fixez le tout aux supports de montage, en 
faisant glisser les deux empattements de cha¬ 
que bout dans les fentes des supports aux¬ 
quelles ils correspondent. 



Posez les panneaux réflecteurs. Branchez l’ap¬ 
pareil au courant qui convient. Prévoyez la pose 
d’un interrupteur et mettez en place les lampes 
fluorescentes. 



Dernière étape: glissez le panneau de défile¬ 
ment qui dissimule les lampes fluorescentes et 
qui laisse filtrer la lumière. Il s’en vend des 
translucents à lames et à alvéoles. 
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Le revêtement des murs 


Choix du revêtement 

Les propriétaires sont gâtés, de nos jours: ils béné¬ 
ficient, pour couvrir leurs murs, d'un choix considé¬ 
rable de revêtements qui vont du très mince (une 
fraction de pouce) — le papier peint — au très épais 
(jusqu'à un pouce) — les panneaux de bois. Le choix 
est si vaste que l'imagination peut s'en donner à 
cœur joie. En plus des revêtements muraux tradition¬ 
nels: panneaux de bois, de gypse, contre-plaqués, 
bois pressé, carreaux de céramique et plâtre, les 
commerçants vous proposent, entre autres, des la- 
mellés de plastique, des panneaux de fibre de verre, 
de plastique ondulé et de polystyrène, des maçon¬ 
neries de parement de pierre et brique, du métal en 
feuille, des reproductions en vinyle de motifs déco¬ 
ratifs, etc. Nous vous avons décrit, en page 341, les 
papiers peints et autres revêtements du même type. 
Nous nous attaquons maintenant à ce qu'il est con¬ 
venu d'appeler les revêtements rigides. 

Le panneautage de bois: Ce matériau est populaire 
à plusieurs titres: il vieillit bien et isole mieux que 
nombre d'autres revêtements contre le bruit et la 
chaleur. Il se vend en une étonnante variété de 
grains de bois allant du pin naturel aux bois durs 
des essences feuillues. En plus des panneaux prévus 
pour l'intérieur, à rainure et languette, vous pouvez 
utiliser également certains panneaux conçus pour 
l'extérieur. Même le parement à clin trouve place 
dans la maison où il fait bonne figure dans une pièce 
aux murs peints ou tapissés. Les revêtements inté¬ 
rieurs ont de 3 /s" à 3 4" d'épaisseur, de 3" à 12" de lar¬ 
geur et jusqu'à 8' de hauteur. Leur seul défaut, c'est 
leur coût élevé. La plupart des bois durs: noyer, chêne, 
cerisier, acajou, coûtent cher, surtout préfinis. Les 
panneaux de bois mous tels que le séquoia, le pin 
noueux et le cèdre rouge de l'ouest coûtent moins cher. 
Le contre-plaqué: En plus de se vendre en un grand 
choix de placages et de textures, les panneaux de con¬ 
tre-plaqué sont faciles à poser; ils gauchissent peu et 
se fendillent encore moins. Règle générale, ils sem¬ 
blent agrandir la pièce où ils sont posés et ils l'em¬ 
bellissent en l'isolant contre le bruit et la chaleur. 

Les panneaux décoratifs en contre-plaqué ont une 
face en essence de bois rares, durs ou mous. Ils sont, 
pour la plupart, préfinis à l'usine et mesurent de 
16" à 4' de largeur. Les plus populaires ont ! 4" 
d'épaisseur et s'installent, au choix, selon l'une ou 
l'autre des quatre méthodes suivantes: 

1. Avec du ciment contact: les panneaux sont col¬ 


lés, sans être cloués. C'est la méthode recommandée 
pour la pose des panneaux préfinis. 

2. Avec des agrafes, on peut assujettir les pan¬ 
neaux tout en dissimulant les têtes de clous der¬ 
rière les panneaux. 

3. Avec des clous qu'on enfonce dans les montants 
ou dans les fourrures. Recommandé pour le bois 
texturé, mais déconseillé pour les panneaux préfinis 
dont la surface sera gâchée. 

4. Avec les panneaux en V. Les rainures fantaisis¬ 
tes de ces panneaux sont placées de telle sorte qu'on 
en compte une à tous les 16" du centre. Le clouage 
dans la rainure ne gâche pas le fini des panneaux et 
les têtes de clous sont aisément dissimulables. 

Les bois durs préfinis: Ces panneaux préfabriqués 
sont durs et résistent à l'humidité; ils ne craquent 
pas et ne se fendillent pas. On les obtient en plu¬ 
sieurs couleurs et motifs — certains simulent le 
marbre ou le bois naturel — en finis cuits ou à face 
de vinyle. La plupart des panneaux de bois durs fa¬ 
briqués en usine se vendent en grandeurs régulières 
de 4 pi. x 8 pi. et de ] 4 " d'épaisseur. Plusieurs mar¬ 
ques s'obtiennent en longueurs de 6 à 10 pi.; quel¬ 
ques-unes, en planches de 16 pi. On pose le panneau¬ 
tage avec de l'adhésif ou encore avec de l'adhésif et 
des clous (ou des vis) qu'on enfonce dans un fond 
de clouage solide, dans des poteaux d'ossature mu¬ 
rale ou dans des fourrures. 

Les panneaux perforés dont on se sert pour l'éta¬ 
lage, ou comme support à outils, font de magnifi¬ 
ques revêtements muraux. Si vous les utilisez, espa¬ 
cez les panneaux à 16" de distance les uns des au¬ 
tres. Là où les trous arrivent sur des supports soli¬ 
des, les poteaux peuvent être peints en noir pour 
simuler un espace vide. On peut aussi rainurer les 
supports pour y insérer les grappins. 

Les panneaux isolants: Les panneaux isolants ne 
coûtent pas cher et sont (à cause de leur légèreté) 
faciles à manœuvrer. Leur surface est texturée et 
ils se vendent en plusieurs couleurs. On les utilise 
à maints usages à cause de leurs propriétés isolan¬ 
tes: ils remplacent même, au besoin, d'autres iso¬ 
lants. Bien sûr, ces revêtements sont fragiles; mais 
les murs sont rarement exposés aux coups. Lorsqu'il 
y a lieu de craindre ce danger, on pose les panneaux 
sur une surface solide. Les panneaux isolants se po¬ 
sent, règle générale, sur des fourrures ou sur une 
charpente rudimentaire; les panneaux sont fixés aux 


languettes avec des clous ou des agrafes. 

Les planches de gypse: Ce matériau très en vogue 
est fait d'un noyau de gypse placé entre des cou¬ 
ches de carton traité. Il procure une surface parfaite 
pour l'application de papier peint, de peinture ou de 
revêtement en rouleaux. Il s'obtient en vinyle coloré 
et en imitation de bois, surfaces qui ne nécessitent 
aucune autre décoration. 

Les stratifiés: Grâce à eux, vous obtiendrez la même 
surface résistante que celle de vos placards de cui¬ 
sine. Les stratifiés se vendent en une grande variété 
de textures: imitation de bois, couleurs uniformes 
ou motifs spéciaux. Comme ils résistent à tout, on 
peut les placer n'importe où, mais plus spécialement 
là où on risque d'en faire un rude usage. Ils se ven¬ 
dent en largeurs de 24" à 60" et en longueurs de 6' à 
12'. Leur épaisseur de 1/32" les rend assez durs pour 
les murs, mais ils doivent alors être appliqués avec 
du ciment contact sur un renforcement de contre¬ 
plaqué, de planche murale ou de planche de gypse. 
Les panneaux en fibre de verre: Ils se vendent en 
plusieurs couleurs sous forme de feuilles plates ou 
de feuilles ondulées comme le métal en feuilles. Ils 
se vendent surtout pour usage extérieur, mais on 
peut aussi s’en servir à l'intérieur, comme parement 
ou comme revêtement mural, élément de séparation 
ou cloison. Le seul support qu'ils nécessitent, c'est 
à la base et au sommet. 

Les panneaux de polystyrène ont beaucoup en com¬ 
mun avec les panneaux en fibre de verre, mais ils sont 
prévus spécialement pour l'intérieur où, grâce à leurs 
dessins variés, ils créent un effet de verre teint. 

Le liège: Les panneaux de liège pour revêtements 
de murs ont de 1 à 3 pi. et sont épais de ÎW à 2". 
Ils se vendent aussi en carreaux de 12" x 12" et de 
*4", 3 /s" et Vi" d'épaisseur, en brun pâle et brun fon¬ 
cé qu'on peut faire alterner et qui se collent au mur. 
Autres revêtements: On peut couvrir un mur de 
haut en bas avec des miroirs — en carreaux ou en 
panneaux. Les feuilles de métal, qui s'obtiennent en 
motifs et en finis variés, s'emploient également en 
décoration. Il se vend aussi des panneaux nouveau 
genre, faits de bois pressé. Les particules de bois 
qui les composent sont retenues ensemble par une 
résine synthétique, et compressées. Ces panneaux 
mesurent de 4 à 8 pi. et sont épais de 3 /s" à 3 4". 
On les fixe comme les autres revêtements rigides, 
et on peut ensuite les peindre aisément. 
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Les revêtements muraux 


Le placage de brique 

Le placage de brique et la brique de plastique se 
posent à peu près de la même manière. Appliquez 
l'adhésif sur le mur avec une truelle, en commen¬ 
çant par le haut. Laissez-le sécher quelques minutes: 
la brique y adhérera mieux. Humectez l’arrière de 
la brique et, avec vos deux mains, pressez celle-ci 
fermement dans l’adhésif, en la bougeant de côté et 
d’autre. Ce mouvement l’incruste dans l’adhésif et 
étale celui-ci autour d'elle, formant le joint. Laissez 
un espace de 3 /s" à W entre les briques. Mouillez la 
baguette d'espacement et égalisez l'adhésif autour 
des briques. Coupez les briques avec une scie à mé¬ 
taux. Placez-les à l’envers sur l'établi et cassez d’un 
coup sec. 



Couvrez à la truelle des carrés de 3 pieds 
de côté avec l’adhésif recommandé. 



Ralentissez le durcissement en mouilfant 
l’arrière des briques avec de l’eau. 


Le placage de pierre 

La pierre véritable embellit n’importe quelle pièce 
d'une maison. On obtient presque le même effet 
quand on installe, à sa place, du placage de pierre. 
Ce dernier se pose comme le placage de brique (voir 
plus haut). Il se vend aussi du placage de pierre qui 
s’applique au mur avec des agrafes de métal et des 
vis. Les agrafes servent à espacer les pierres en mê¬ 
me temps qu’elles les fixent. On remplit les joints 
d'un mastic composé d'une partie de béton et de 
2 parties de sable mordant et d’assez d’eau pour 
former une pâte molle. Mouillez le bord des pierres 
avec un pinceau avant de poser le mortier. Quand 
ce dernier commence à durcir, travaillez les joints 
avec un goujon. 



Fixez la pierre avec des agrafes de métal. Appliquez un mortier spécial dans les joints 
Elles assurent l’espacement. avec un fusil de calfeutrage. 


Le revêtement en plastique 

Un autre revêtement de murs très populaire, c’est 
le plastique épais qui se vend en rouleaux de 54 pou¬ 
ces. Ne pas confondre avec le papier peint recou¬ 
vert d'une pellicule de vinyle: le revêtement en plas¬ 
tique est plus épais que l'autre et se pose différem¬ 
ment (voir à droite): il ressemblerait plutôt à un 
tissu d'ameublement en vinyle. On l'a d’abord utilisé 
pour les magasins et les bureaux, mais on s’en sert 
maintenant pour les habitations. Merveilleux pour 
dissimuler du plâtre craqué ou pour recouvrir un 
mur peint (enlever le papier peint auparavant, ce¬ 
pendant). Ce matériau résiste aux lessivages répétés 
qui n'affectent ni sa texture ni sa couleur. Il re¬ 
quiert un adhésif spécial. 



Obtenez un joint bien ajusté en appli¬ 
quant les deux panneaux l’un sur l’autre 
pour environ un pouce. 



Coupez au travers des deux panneaux 
avec un couteau. Une règle de métal vous 
servira de guide. 



Pressez la brique dans l’adhésif en un 
mouvement de balancier. Joint de 3 /a". 



Travaillez le mortier avec un goujon dès 
qu’il commence à durcir. 



Enlevez les retailles du dessus et celles 
du dessous. Pressez en place. Enlevez 
l’adhésif en trop. 
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Carrelage de murs en céramique 


Préparation des surfaces 

Une préparation soignée des surfaces à recouvrir 
est indispensable pour la réussite de la pose d'un 
carrelage. Vérifiez d'abord si le vieux carrelage est 
monté sur un mur solide (contre-plaqué, stratifié) 
ou sur du plâtre (on l'appelle alors “ bousillage ") 
particulièrement solide. Vous posez alors vos car¬ 
reaux à même. 

Si vous recouvrez du contre-plaqué ou des strati¬ 
fiés (planche murale ou planche dure), assurez-vous 
qu'ils soient à l'épreuve de l'eau. Voici comment 


procéder selon les surfaces à préparer: 

Plâtre: Une surface fraîchement plâtrée doit sécher 
au moins un mois avant la pose du carrelage. Si l'en¬ 
duit est vieux, assurez-vous qu'il soit parfaitement 
sain. Faites sauter au grattoir les endroits défectueux, 
rebouchez au plâtre et badigeonnez au shellac. 
Peinture: Décapez toute la surface ou, au moins, 
poncez-la sur le dessus avec une ponceuse-finisseuse, 
pour donner du mordant. 

Planche murale: (latté, aggloméré, placoplâtre). Ces 


matériaux fournissent des surfaces idéales pour le 
carrelage, à condition qu'ils soient très solidement 
fixés sur des armatures. Vissez ce genre de panneaux 
avec espacements de 12" sur des pièces de bois de 
3 / 8 " d'épaisseur et espacements de 16" sur des pièces 
de 1 / 2 ". 

Contre-plaqué: Tel que mentionné plus haut, on peut 
poser des carreaux de céramique sur du contre-pla¬ 
qué, à condition que ce dernier soit prévu pour usa¬ 
ge extérieur. 


Outils de carreleur 

Voici quels outils vous seront nécessaires pour cette 
besogne: 

Une truelle grattoir. Achetez-en une dentée d'un côté 
et lisse de l'autre si vous carrelez de larges surfaces. 
Un coupe-verre peut servir, mais sa pointe s'émous¬ 


se vite. Préférez-lui le coupe-céramique au carbure 
de tungstène, l'outil le plus efficace pour la coupe 
des carreaux. 

Des tenailles. Il s'en vend à pointe au carbure pour 
couper les carreaux: des pinces ordinaires suffisent. 


Une truelle à face caoutchoutée. Utilisez cet outil 
pour le jointoiement. Vous aurez aussi besoin d'une 
pierre à aiguiser au carborundum, d'une éponge, 
d'un marteau, d'un fil à plomb, d'un niveau de 
charpentier et d'une truelle à mortier. 



Evaluation des matériaux nécessaires 

Carreaux: Consultez le tableau de droite pour déter¬ 
miner le nombre de carreaux qui vous sont nécessai¬ 
res pour couvrir la longueur et la hauteur de vos 
surfaces et multipliez par deux. Exemple: il faut 
30 carreaux pour couvrir une longueur de 10 V 2 pi. 
et 26 carreaux pour une hauteur de 9 pi. Le total 
nécessaire sera donc de 30 x 26, soit 780 carreaux. 
En plus des carreaux (de 4Vi") il faudra ajouter un 
certain nombre de pièces de bordure ou cimaise 
pour le haut du carrelage ou pour un côté, de gorges 
pour les angles, de carreaux à bords arrondis ou de 
plinthes pour le bas. Ces pièces mesurent 6". 
Adhésif: Il faudra compter environ 1 gallon d'adhé¬ 
sif par 50 pieds carrés. 

Coulis de ciment: Une livre du mélange couvrira en¬ 
viron 18 pieds carrés. 



Pieds 

Carreaux 

Pieds 

Carreaux 

5 

15 

ioy 2 


30 

5V2 

16 

11 


32 

6 

17 

11 Va 


33 

6V 2 

18 

12 


34 

7 

20 

12V2 


36 

7V 2 

22 

13 


37 

8 

23 

131/2 


39 

8 V 2 

24 

14 


40 

9 

26 

14V2 


41 

91/2 

27 

15 


43 

10 

29 




Les carreaux 

indiqués mesurent 41/2" x 4Vz ,r . 

Si 

l’une de 

vos mesures 

est entre deux 

des dimensions 

du 

tableau, 

| utilisez la plus grande dans vos calculs. 
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Préparation avant la pose 

Votre travail aura l'air exécuté par un expert si vous 
commencez la pose de vos carreaux de céramique sur 
une surface d'équerre. Il est rare que les pièces aient 
des angles parfaitement droits: le diagramme ci-bas 
l'indique, en exagérant les défauts du mur. Le secret 
d'un travail élégant, c'est de tracer une surface 
carrée: les portions de carreaux posées sur les côtés 
auront ainsi à peu près la même dimension. 

Pour tracer cette surface, trouvez d'abord le point 
le moins élevé du mur. Le croquis illustre l'endroit le 
plus bas au-dessus de la baignoire. Tracez, à partir 
de ce coin, une ligne horizontale de la hauteur d'un 
carreau, le long de la baignoire. Utilisez un tasseau 
de 36" à 48" de long en guise de jauge pour tracer la 
ligne (voir la photo). Appuyez ce tasseau sur le mur; 


déplacez-le de gauche à droite pour trouver l'em¬ 
placement du premier carreau. Les fractions des 
carreaux des extrémités de chaque rang doivent 
avoir les mêmes dimensions. 

A chaque bout de ce tasseau, élevez des lignes ver¬ 
ticales d'aplomb pour former un carré parfait. Cette 
étape se franchira aisément si vous clouez des li¬ 
sières de bois sur le mur, à l'extérieur des tracés. 

Etalez l'adhésif avec une truelle sur des surfaces 
carrées de 3' de côté. Striez l'adhésif en vous servant 
du côté denté. Pressez fortement l'outil contre la 
surface afin que les sillons aient la même hauteur 
que les dents de la truelle. Commencez la pose à par¬ 
tir d'une des lignes verticales et carrelez la moitié 
du mur à la fois, en rangées horizontales. Pressez 


chaque carreau dans l'adhésif sans le glisser, car 
l'adhésif déborderait sur les bords du carreau. Véri¬ 
fiez l'alignement au niveau avant d'ajouter d'autre 
adhésif. Lorsqu'une rangée est croche, enlevez tous 
les carreaux de cette dernière et posez-en de nou¬ 
veaux. N'utilisez pas les carreaux enlevés sans les 
nettoyer. Terminez les surfaces délimitées avant 
d'appliquer les portions de carreaux des extrémités. 
Le jointoiement: Laissez l'adhésif durcir pendant 24 
heures avant d'appliquer le coulis. Tenez compte des 
instructions pour faire le mélange. Servez-vous d'une 
raclette pour faire pénétrer le coulis dans les joints 
en un mouvement en forme d'arc, et en la tenant in¬ 
clinée. Quand le coulis commencera à sécher, enlevez 
l'excédent avec un chiffon humide. Rincez le mur sec. 



Ne doit pas dépasser la largeur d’un carreau 


Portions de carreaux 


Tracez sur une jauge une série de lignes de la 
largeur des carreaux. 


Première rangée 
de carreaux 


Portions de 
carreaux i\ 


iiliiï 


'Equerrage du mur pour le carrelage: 1 . Trouvez le coin le plus bas du bord de la baignoire. 
2 . Mesurez la hauteur d’un carreau complet à partir du point le plus bas. Tracez fa ligne 
horizontale A. Elle doit être de niveau. 3 . Utilisez une jauge pour déterminer remplacement 
des carreaux complets; les portions des côtés doivent être de même dimension. 4 . Tracez 
les lignes verticales B et C perpendiculaires à A. Posez les carreaux, taillez et posez les 
portions. 


Faites glisser la jauge de façon à conserver une 
marge égale à droite comme à gauche. 



Continuez le tracé horizontal d’un bout à l’autre 
du mur. 



Utilisez le niveau pour tracer une perpendicu¬ 
laire à la ligne horizontale du départ. 


353 













ilpp'* 

'marnée 


i " j ’ 7 î-jsiiÿ V ■ ';; 


2 . Posez la première rangée le long du tracé 
horizontal au-dessus de la baignoire. 


4 . La surface vitrifiée peut aussi se rayer avec 
un coupe-verre. 


1. Appliquez l’adi 
bien préparé. 


3 . Vous pouvez louer un coupe-carreau pour 
faciliter votre travail de coupe. 


6 . Si les bords coupés sont rugueux, ébarbez- 
les avec une pierre à aiguiser humide. 


7 . Pour découper des carreaux autour des ac¬ 
cessoires, sectionnez-les d’abord. 


5 . Cassez le carreau en pressant la rayure sur 
un clou ou sur un goujon. 


8. Taillez les carreaux avec une pince coupante 
spéciale pour qu’ils s’ajustent parfaitement. 


9 . Ajustez les deux parties du carreau autour de 
l’accessoire après avoir appliqué l’adhésif. 


10 . Appliquez le coulis avec une raclette, après 
24 heures. 


11. Nettoyez les joints avec le manche d’une 
brosse à dents. 


12 . Enlevez l’excédent de coulis avec une 
éponge humide. 
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Carrelages en mosaïque 

Les mosaïques pour carrelages sont vendues en feuil¬ 
les de Y x Y collées sur un filet. Les carreaux à motifs 
sont faits de telle sorte que chacun d'eux reproduise 
une section du dessin; ils ont environ Y de côté. 

Avant de poser vos carreaux, assurez-vous que le 
sol est de niveau; obturez les fissures. Si votre plan¬ 
cher est en bois dur rugueux, poncez-le. S'il est très 
gauchi, recouvrez-le d'un faux plancher en contre¬ 
plaqué ou en carton-fibre afin de procurer une base 
solide à la mosaïque. 

Vérifiez l'équerrage du plancher, tel qu'indiqué à 
la page 361. Appliquez l'adhésif avec une truelle 
dentée sur des surfaces de 3' carrés. Déposez les 
carreaux délicatement dans l'adhésif. Placez-les en 
position et pressez-les fermement. 

Assurez-vous que les espaces entre les feuilles 
sont de même largeur que les espaces entre les 
mosaïques individuelles. Quand vous aurez posé 
trois ou quatre feuilles, tapez-les avec la truelle jus¬ 
qu'à ce que l'adhésif déborde entre les mosaïques. 

Lorsque vous aurez fini de recouvrir la surface 
générale, coupez les largeurs voulues de mosaïque 
pour remplir les vides des bords du carrelage, le 
long des murs. Si la mosaïque est à motifs, respec- 


Pose du carrelage sur un vieux plancher 



Posez une assise si vous désirez un parquet solide. 
Clouez des panneaux de carton-fibre en observant les 
recommandations suivantes: (1) N’aboutez jamais deux 
panneaux. Laissez un espace libre de pour l’ex¬ 
pansion. (2) Placez les panneaux en quinconce afin 
d’éviter que quatre panneaux se croisent en un seul 
point. (3} Employez des clous enduits de béton ou des 
clous annelés pour fixer l'assise au plancher. 


tez ceux-ci. Les très petits interstices autour des 
accessoires de la baignoire seront comblés avec 
des mosaïques individuelles. Coupez-les à la pince, 
si nécessaire. 

Si les carreaux sont recouverts de papier, humec- 
tez-les à l'eau chaude. Pelez le papier; essuyez le 
surplus d'eau et laissez reposer pendant 24 heures. 
Coulis: Obturez les joints entre les carreaux avec 
un mélange fait de 3 parties de ciment Portland et 
de 1 partie d'eau. Ajoutez de l'eau jusqu'à consis¬ 
tance crémeuse. Etendez le mélange sur la mosaïque 
avec une raclette, en le forçant entre les joints. 


Laissez sécher le coulis au moins 12 heures avant 
de marcher sur le parquet. 

Essuyez l'excédent de coulis avec une éponge hu¬ 
mide. Lorsque le parquet sera complètement sec, il 
aura une apparence mate ou brumeuse. Redonnez-lui 
son éclat en le frottant avec un mélange d'acide 
chlorhydrique et d’eau (1 partie d'acide pour 10 
parties d'eau). 

Appliquez la solution avec un chiffon. Essuyez 
bien et asséchez avec un linge sec. Portez des gants 
de caoutchouc pour appliquer la solution. Deux 
applications peuvent être nécessaires. 



1. La distance entre les feuilles doit être 
la même qu’entre les mosaïques. 


2 . Tapez les carreaux pour que la mosaï¬ 
que s’enfonce dans l’adhésif. 


3 . Marquez le bord à couper en posant la 
feuille à plat sur une surface libre. 



4 . Etalez l'adhésif sur l’envers de la feuille 5 . Imbibez à l’eau chaude les feuilles re- 6 . Utilisez une raclette pour étaler le cou- 
taillée avant la pose. couvertes de papier. Enlevez-le, lis. 
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Pose des carreaux de céramique 

Posez les carreaux de céramique de telle sorte qu'on 
aperçoive, en ouvrant la porte, des rangées allant 
droit vers le fond. Ceci importe particulièrement 
dans les pièces de formes irrégulières. 

Tracez une ligne sur le plancher, à angle droit 
avec l'entrée et allant du centre de celle-ci jusqu'au 
fond de la pièce. Divisez une jauge de longueur, tout 
comme pour le carrelage mural (p. 353). Les carreaux 
de parquet ne possèdent pas de pattes d'espacement; 
allouez des distances de 1/16" entre chacun. Servez- 
vous de la jauge pour mesurer ces distances. 

Placez le premier carreau complet au bord du 
chambranle et divisez la ligne centrale en longueurs 
de carreaux, à l'aide de la jauge. (Vous devrez peut- 
être couper des carreaux près du mur du fond; il est 
rare qu'on puisse compléter les rangées avec des car¬ 
reaux entiers.) Indiquez le point où le dernier carreau 
entier finit. Clouez un tasseau à cet endroit, sur le 
travers de la pièce: il doit former, avec la ligne cen¬ 
trale, un angle droit parfait. Clouez un autre tasseau 
à gauche du premier et vous obtiendrez un coin 
parfaitement d'équerre. Puis commencez le carrelage. 

La coupe des carreaux 



Le coupe-carreau se loue chez les marchands. 



Si vous n’en avez pas, rayez le carreau avec un coupe- 
verre. Serrez-le dans un étau le long de la rayure et cas- 
sez-le. Ou encore posez-le sur un goujon et pressez. 


mmrniMmm&mmmÊ 
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La pose d’un parquet en céramique 

Les carreaux de parquet en céramique mesurent 4" 
carrés ( 3 /s" d’épaisseur) ou 6" carrés (V4" d’épais¬ 
seur). Ils sont mats ou lustrés et ne possèdent pas 
de pattes d’espacement, comme les carreaux des 
murs. La surface qui leur convient le mieux est le 
plancher en bois. Les planchers en béton ou en bri¬ 
que conviennent moins bien car ils sont rarement 
plans et doivent être nivelés par des spécialistes 
avant qu’on y applique le carrelage. 

Assurez-vous que le plancher est parfaitement plan 
et ferme. Clouez les planches branlantes et poncez 
la surface, s’il y a lieu. Recouvrez les planchers 
particulièrement inégaux et rudes d'une assise en 
carton-fibre. Il vous faudra ajuster les portes en 
compensant pour l'épaisseur des carreaux. 

Employez l'adhésif qui convient. Grâce à cet adhé¬ 
sif à base de caoutchouc, vous pouvez déplacer les 
carreaux avant qu’ils n'aient séché. Appliquez-le selon 
les directives du fabricant. Utilisez une truelle den¬ 
tée pour l'étaler sur une surface de 3' carrés, dans 
l'angle où vous avez posé votre premier tasseau. 
Pressez les carreaux dans l’adhésif. Mettez des cales 
d'espacement de 1/16" entre chaque carreau. 

Lorsque la première section sera carrelée, nettoyez 
l’excédent d'adhésif autour des carreaux et encollez 
la deuxième section, puis toutes les autres, jusqu'à 
ce que la partie principale du parquet soit couverte. 

Si vous vous rendez compte, à mesure que le tra¬ 
vail avance, que les carreaux sont ou plus éloignés 
ou plus rapprochés qu’ils ne devraient l'être, cela 
signifie que vos tasseaux n’avaient pas l'angle de 90° 
qui leur était nécessaire. Essayez de les replacer 
(grâce à la flexibilité de l'adhésif, c'est possible). Si 
vous n'y arrivez pas, enlevez-les tous et recommencez 
la pose après avoir mieux placé vos tasseaux. 

Quand la presque totalité du parquet sera carre¬ 
lée, enlevez les tasseaux et coupez les carreaux pour 
qu’ils s'ajustent aux espaces libres. Placez un car¬ 
reau à l’envers sur l’espace à couvrir et marquez, au 
moins à deux endroits, où il doit être coupé (allouez 
1/16" pour l’espacement). Transposez ces tracés sur 
l'endroit du carreau et rayez-Ie avec soin avec un 
coupe-carreau. 

Pour casser le carreau à l'endroit du tracé, age¬ 
nouillez-vous sur le parquet et agrippez un carreau 
libre entre vos genoux. Tenez le carreau que vous 
voulez casser de chaque côté de la rayure et frappez 
celle-ci sur le bord de la tuile, entre vos genoux. Le 


carreau se cassera proprement. Ebarbez la découpe 
avec une pierre à aiguiser en frottant le long du 
bord et non en travers de celui-ci. Enduisez d'adhésif 
l’envers du carreau et posez-le, avec les cales d'es¬ 
pacement, le côté coupé au bord du mur. 

Laissez durcir pendant 24 heures avant d'enlever 
les cales et de faire pénétrer du coulis dans les 


joints. Appliquez le coulis comme sur les murs 
(p. 354), mais servez-vous d'une raclette en caout¬ 
chouc et non d’une éponge pour que le coulis pénètre 
dans les joints. Complétez le travail en essuyant l’ex¬ 
cédent de coulis et pointez les joints. Appliquez une 
deuxième couche de coulis pour obturer les petits 
trous. Laissez reposer pendant 24 heures. 


Lorsque vous marquez un carreau à cou¬ 
per pour la pose sur les bords, ajoutez 
Xô" pour l’espacement. 


Obtenez une coupe parfaite en tenant le 
carreau à deux mains pour en frapper la 
rayure sur le bord d'un autre carreau. 


Le bord coupé du carreau sera posé le 
long du mur; l'ajustement sera parfait 
lorsque vous aurez inséré les cales. 


Appliquez l’adhésif spécial sur une sur¬ 
face de 3' carrés avec une truelle dentée. 
Etalez-le bien. 


Pressez les carreaux en place. Evitez de 
les glisser; l’adhésif se déplacera et re¬ 
montera le long des joints. 


Espacez également les carreaux en pla¬ 
çant entre les joints des cales de bois ou 
de carton de Xé" d'épaisseur. 
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Revêtements de sol 

Revêtements rebondissants 

Les revêtements de sol rebondissants se vendent en 
rouleaux: linoléum, vinyle,—et en carreaux: asphalte, 
vinyle, vinyle-amiante et liège. Si Ton excepte le lino¬ 
léum et les carreaux de liège, tous ces revêtements 
s'installent n’importe où, même au sous-sol. 

Les carreaux de vinyle-amiante remplacent avanta¬ 
geusement les carreaux d'asphalte que maintenant 
on ne fabrique plus; ils coûtent moins cher, ont de 
meilleures couleurs, résistent à l’usure et aux grais¬ 
ses, et sont faciles d'entretien. On vend plus de ces 
carreaux que de n'importe quel autre revêtement. 
Rien d'étonnant à cela: ils se posent sur tous les sols 
et n’ont pas besoin de cire: un simple polissage suffit. 
Ces carreaux sont faits d'un mélange de résines viny¬ 
liques et de fibres d’amiante. Leurs teintes et leur 

Plan de pose et évaluation 

Les carreaux en vinyle ou vinyle-amiante, dont les 
dimensions courantes sont de 12" de côté,—on en 
vend aussi de 9"—se vendent en plusieurs couleurs. 
Ils sont épais de V&", pour les établissements com¬ 
merciaux, de .080, pour les résidences, et de 1/16"—les 
plus minces et les moins chers. Les couleurs unies, 
les noirs et les blancs sont difficiles à entretenir. Les 
carreaux marbrés dissimulent mieux la saleté, les 
joints et les irrégularités du plancher. Les teintes 
claires, très exposées au soleil, ont tendance à pâlir. 

Pour évaluer le nombre de carreaux de 12" qu'il 
vous faut, mesurez en pieds la longueur et la largeur 
de la pièce à couvrir et multipliez ces chiffres. Pour 
des carreaux de 9", trouvez, sur le tableau à droite, 
la longueur et la largeur de votre pièce et posez le 
doigt à la rencontre des lignes horizontale et verti¬ 
cale. Il vous faut 252 carreaux de 9" pour une pièce 
de 13' x 10'. Si la pièce compte un foyer ou quelque 
autre structure, mesurez cet obstacle séparément et 
soustrayez le nombre approprié de carreaux. Si la 
pièce est de forme irrégulière, divisez-la en deux ou 
plusieurs rectangles, comptez les carreaux nécessai¬ 
res pour couvrir chacun de ces rectangles, puis 
additionnez les chiffres obtenus. Si vous utilisez 
deux couleurs en damier, achetez égale quantité des 
deux couleurs. Pour des motifs plus élaborés, servez- 
vous de papier quadrillé et de crayons de couleur 
pour vous rendre compte de l’effet—chaque carré 
représentant un carreau—et comptez le nombre qui 
vous est nécessaire en chaque couleur. 


éclat sont moins vifs que ceux du vinyle pur; par 
contre, les égratignures et la saleté y sont moins 
apparentes. On les entretient comme le vinyle. Cer¬ 
tains carreaux de vinyle-amiante tiennent leurs ca¬ 
ractéristiques d'un heureux mélange des formules 
suivantes: surface de vinyle, base de vinyle-amiante. 

Le vinyle en rouleau connaît actuellement une très 
grande vogue. De couleurs variées et comportant 
des motifs décoratifs, il est vendu en rouleaux et 
convient à tous les sols secs, lisses et fermes. Il 
s'entretient aisément. Le fini du vinyle brillant d'au¬ 
trefois révélait davantage taches et égratignures. Le 
fini en relief de maintenant dissimule l’usure. Les 
couvre-planchers à effets grenés, gravés ou fissurés 
ne sont pas qu'élégants: ils s’entretiennent bien, 


la saleté reposant dans les encavures; les parquets 
blancs unis en deviennent presque pratiques. La 
texture du matériau dissimule les joints, les irré¬ 
gularités du plancher et les marques laissées par 
les meubles. 

Les carreaux de liège —matériau naturel—sont par¬ 
mi les revêtements rebondissants, ceux dont l'élé¬ 
gance et la beauté donnent le plus de cachet à une 
décoration. Doux et chauds aux pieds, ils assourdis¬ 
sent le bruit des pas. Recouverts de vinyle, ils s'en¬ 
tretiennent aisément. 

Les "carreaux de bois" sont faits d'une mince 
couche de beau bois préffni à l’usine, sur une base 
de mousse. Ils se posent comme les carreaux de 
vinyle mais avec un adhésif spécial. 







_ 1 _ 1 _ 

_1_1_ 

_1_l_ 

_L_1 

1 1.1 


1 

2 

3 

4 

5 

6 

7 

8 

9 

10 

11 

12 

13 

14 

15 

16 

17 

18 

19 

20 

21 

22 

23 

24 

— 

2 

4 

6 

8 

10 

12 

14 

16 

18 

20 

22 

24 

26 

28 

30 

32 

34 

36 

38 

40 

42 

44 

46 

48 

-1 

3 

6 

9 

12 

15 

18 

21 

24 

27 

30 

33 

36 

39 

42 

45 

48 

51 

54 

57 

60 

63 

66 

69 

72 


4 

8 

12 

16 

20 

24 

28 

32 

36 

40 

44 

48 

52 

56 

60 

64 

68 

72 

76 

80 

84 

88 

92 

96 


5 

10 

15 

20 

25 

30 

35 

40 

45 

50 

55 

60 

65 

70 

75 

80 

85 

90 

95 

100 

105 

110 

115 

120 

— 

6 

12 

18 

24 

30 

36 

42 

48 

54 

60 

66 

72 

78 

84 

90 

96 

102 

108 

114 

120 

126 

132 

13B 

144 

— 

7 

14 

21 

28 

35 

42 

49 

56 

63 

70 

77 

84 

91 

98 

105 

112 

119 

126 

133 

140 

147 

154 

161 

168 


8 

16 

24 

32' 

40 

48 

56 

64 

72 

80 

88 

96 

104 

112 

120 

128 

136 

144 

152 

160 

168 

176 

184 

192 


9 

18 

27 

36 

45 

54 

63 

72 

81 

90 

99 

108 

117 

126 

135 

144 

153 

162 

171 

180 

189 

198 

207 

216 

— 

10 

20 

30 

40 

50 

60 

70 

80 

90 

100 

110 

120 

130 

140 

150 

160 

170 

180 

190 

200 

210 

220 

230 

240 

— 

11 

22 

33 

44 

55 

66 

77 

88 

99 

110 

121 

132 

143 

154 

165 

176 

187 

198 

209 

220 

231 

242 

253 

264 


12 

24 

36 

48 

60 

72 

84 

96 

108 

120 

132 

144 

156 

168 

180 

192 

204 

216 

228 

240 

252 

264 

276 

288 


13 

26 

39 

52 

65 

78 

91 

104 

117 

130 

143 

156 

169 

182 

195 

208 

221 

234 

247 

260 

273 

286 

299 

312 

— 

14 

28 

42 

56 

70 

84 

98 

112 

126 

140 

154 

168 

182 

196 

210 

224 

238 

252 

266 

280 

294 

308 

322 

336 

- 

15 

30 

45 

60 

75 

90 

105 

120 

135 

150 

165 

180 

195 

210 

225 

240 

255 

270 

285 

300 

315 

330 

345 

360 


16 

32 

48 

64 

80 

96 

112 

128 

144 

160 

176 

192 

208 

224 

240 

256 

272 

288 

304 

320 

336 

352 

368 

384 


17 

34 

51 

68 

85 

102 

119 

136 

153 

170 

187 

204 

221 

238 

255 

272 

289 

306 

323 

340 

357 

374 

391 

408 

— 

18 

36 

54 

72 

90 

108 

126 

144 

162 

180 

198 

216 

234 

252 

270 

288 

306 

324 

342 

360 

378 

396 

414 

432 

- 

19 

38 

57 

76 

95 

114 

133 

152 

171 

190 

209 

228 

247 

266 

285 

304 

323 

342 

361 

380 

399 

418 

437 

456 


20 

40 

60 

80 

100 

120 

140 

160 

180 

200 

220 

240 

' 260 

280 

300 

320 

340 

360 

380 

400 

420 

440 

460 

480 


21 

42 

63 

84 

105 

126 

147 

168 

189 

210 

231 

252 

273 

294 

315 

336 

357 

378 

399 

420 

' 441 

462 

483 

504 

— 

22 

44 

: 66 

88 

110 

132 

154 

176 

198 

220 

242 

264 

286 

308 

330 

352 

374 

396 

418 

440 

462 

484 

506 

528 

- 

23 

1 46 

69 

92 

115 

138 

161 

184 

207 

230 

253 

276 

299 

322 

345 

368 

391 

414 

437 

460 

483 

506 

529 

552 


: 24 

48 

72 

96 

120 

144 

168 

192 

216 

240 

264 

288 

312 

336 

360 

384 

408 

432 

456 

480 

504 

528 

552 

576 


Combien de carreaux? La perte est prévue dans les totaux indiqués sur le tableau. 


1 2 



Les dessins 1, 2 et 3 exigent un nombre 
égal de carreaux des 2 teintes. Le dessin 
4, V 3 d’une couleur, 2 /3 de l’autre. 


Les pièces irrégulières: en rectangles. 
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Revêtements de soi 


Pose du revêtement rebondissant 


Pour obtenir de bons résultats, votre parquet doit 
être doux et sec, libre de poussière, de graisse, de 
cire et d'autres finitions. Sur les parquets peints, la 
peinture doit être en bon état. Les vieux revête¬ 
ments doivent être fermement retenus au sol. En¬ 
levez tous les genres de revêtements sur les plan¬ 
chers des sous-sols, sauf les carreaux d'asphalte ou 
de vinyle. Remplacez les planches usées des par¬ 
quets de bois et reclouez celles qui bougent. Re¬ 
couvrez d'un contreplaqué ou d'un carton-fibre les 
planchers sans assises ou faux planchers et les plan¬ 
ches larges de plus de 3 Va". 

Utilisez l'adhésif qui s'applique au pinceau ou ce¬ 
lui qu'on étale à la truelle. Le premier est préférable 
pour le bricoleur qui ne risque pas d'appliquer trop 
ou trop peu d'adhésif. Le carreleur amateur en met 
généralement trop et se retrouve avec des carreaux 
tachés par l’adhésif qui déborde entre les joints. 
Appliquez le deuxième type avec une truelle dentée. 



Mesurez la distance entre le dernier carreau d’une rangée posée 
à sec et le mur pour connaître la largeur de la bordure. 



Pour avoir une bordure large, déplacez la rangée de carreaux de 
6" vers le centre de la pièce, en l’éloignant du mur. 



Le tracé à la craie: Sur les grandes surfaces, faites claquer une moitié de fa 
corde à la fois. 


Tracé et encollage 


A 



A 


B 


1. Frottez de craie une ficelle plus 
longue que fa largeur de fa pièce. 
Attachez-la à 2 clous placés face à 
face aux 2 bouts de la pièce. Les 
clous doivent dépasser de 1". 



4 . Si l’écart entre le dernier carreau 
et le mur est de 3" ou moins (pour 
les carreaux de 9"), reculez toute 
la rangée de 4V2". 


.x 


I_ü_I 

2 . Vérifiez si la ficelle est tendue. 
Pincez-la au milieu de sa longueur 
et lâchez-la brusquement pour 
qu’elle laisse une ligne blanche sur 
le parquet. 



5 . Si l’espace est de plus de 3", ne 
touchez pas aux carreaux et posez 
la seconde rangée à angle droit de 
la première. Moins de 3": dessin 4. 



3 . Marquez le milieu de la ligne à la 
craie et déposez à sec sur le sol une 
rangée de carreaux allant de cette 
ligne à un des murs, en partant du 
centre. 



6. Vous avez établi les lignes à par¬ 
tir desquelles vous collerez les car¬ 
reaux. Les clous et la corde restent 
en place et servent de guides. 
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Revêtements de sol 


Pose des carreaux 


Couvrez la pièce par moitiés, en étendant l'adhésif 
sur le sol, sur une verge de largeur, de part et d'au¬ 
tre de la ligne médiane. Posez les deux premiers car¬ 
reaux dans les angles droits formés par le croise¬ 
ment des deux lignes à la craie; continuez le collage 
de part et d'autre des carreaux, de façon à progres¬ 
ser en pyramide. Posez, sans le faire glisser, le car¬ 
reau sur l’adhésif: autrement, ce dernier déborderait 
dans les joints. Placez les carreaux marbrés ou 
grenés de telle sorte que le motif de deux carreaux 
adjacents aille dans des sens opposés. Poursuivez le 
collage jusqu'à la bordure. Pour celle-ci, placez un 
carreau à sec sur le dernier collé, en faisant coïn¬ 
cider leurs bords; posez dessus un second carreau, 
en appuyant son côté extérieur contre le mur. Mar¬ 


quez le premier en suivant le côté intérieur du second. 
La portion coupée du premier sera collée au bord. 

Coupez de la même façon un carreau qui doit s'a¬ 
juster contre le chambranle. Marquez-le. Déplacez-le 
latéralement sans le retourner, jusqu'à l'autre côté 
du chambranle, et tracez une ligne qui coupe le pre¬ 
mier trait de crayon. Découpez le carreau au couteau. 

Pour des formes plus compliquées, opérez selon le 
même principe, mais en prenant plusieurs mesures. 
Dans l’exemple du bas, à droite, le carreau étant posé 
en une première position, tracez des traits à la lar¬ 
geur d’un carreau, à partir des surfaces A, B, C et D. 
Déplacez le carreau en suivant la courbe et en tenant 
la pointe du crayon contre l'angle inférieur du carreau 
déplacé. Faites un gabarit avec de la soudure en fil, 



1. Posez les carreaux en pyramide de part et d’autre des lignes de départ, en commen- 3 . Utilisez un couteau pour entailler les 
çant par 1 et 2. carreaux de bordure; pliez et cassez. 



1. Découpage d’un carreau de bordure 



2 . Découpage d’un angle. 1 re opération 



3 . Découpage d’un angle. 2e opération 



4 . Découpage d'un profil compliqué 
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Revetements de soi 


La pose du vinyle en rouleaux 

Le vinyle en rouleaux qui se pose avec de l'adhésif 
d'une façon permanente est d'application difficile 
pour les bricoleurs. Par contre, le vinyle non collé 
est sûrement à leur portée. 

La plupart des vinyles coussinés se vendent en 
largeurs de 6', 9' et 12'. Le recouvrement des joints 
n'est nécessaire que dans les pièces de plus de 12' de 
large et s'effectue comme suit: on coupe le recouvre¬ 
ment d'une bande sur l'autre pour que les motifs 
s'ajustent. (Achetez assez de vinyle pour couvrir les 
pertes occasionnées par l'ajustement des motifs.) Ce¬ 
ci fait, retenez provisoirement les lés ensemble avec 
des poids ou du ruban gommé. Coupez en ajustant 
au mur et laissez dépasser W ou Va " sur les bords. 

Servez-vous d'une règle de métal et coupez les 


deux pièces superposées avec un couteau coupant. 
Tenez le couteau verticalement, sans pencher à 
droite ou à gauche. Enlevez le rebut. 

Le lendemain, retroussez, au joint, une des pièces 
du recouvrement. Tracez une ligne au crayon sur le 
plancher, le long du bord du deuxième lé. Repliez 
ce lé et étalez une bande d’adhésif de 6" de large 
sous le joint, en le centrant sur le trait. Si l’envers 
du vinyle a été ciré, poncez légèrement cette section. 
Utilisez l'adhésif recommandé par le fabricant et 
étalez-le à l’aide d'une truelle dentée. Posez le vinyle 
sur l'adhésif frais et essuyez avec un chiffon humide 
afin d'établir le contact. 

Il est important de ménager, au bord des murs, 
un espace de W pour permettre l'expansion du 


vinyle et en prévision de la contraction possible du 
plancher. La moulure dissimulera cet espace. 

Un espace doit aussi être ménagé entre le vinyle 
et la moulure pour permettre un jeu sans affecter 
le revêtement. 

Les moulures que vous enlevez doivent être re¬ 
clouées à la plinthe plutôt qu'au plancher. 

Insérez une bande de carton entre la moulure et 
le plancher. Quand vous enlèverez ce carton, l'es¬ 
pace libéré suffira à l'expansion du matériau. 

Si vous posez une plinthe en caoutchouc ou en 
vinyle, collez-la au mur. 

Posez des seuils en métal aux entrées en les fixant 
au plancher, mais sans faire pénétrer les clous dans 
le vinyle. 





3. Claquez le fil enrobé de craie et faites un 
tracé sur le vinyle déroulé pour marquer le 
bord latéral de la pièce. Indiquez remplace¬ 
ment des tuyaux, etc., sur le vinyle. 


1. Pour poser du vinyle en rouleaux, enlevez 
d’abord la moulure en bois entre la plinthe et le 
plancher en la retirant délicatement du plancher 
et du mur. 


2. Mesurez la pièce que vous voulez recouvrir. 
Déroulez le vinyle à l’intérieur un jour ou deux 
avant la pose. Transcrivez les mesures sur sa 
surface. 


4 . A l’aide de gros ciseaux, taillez le vinyle sur 
les tracés. Roulez le matériau à l’envers et 
transportez-le dans la pièce où il doit être posé. 


5. Aboutez-le au mur le plus long et le plus 
plan de la pièce et déroulez-le parallèlement à 
ce mur, laissant le surplus remonter sur les 
murs des bouts. 


6. Pressez doucement le matériau en position 
et coupez l'excédent au couteau ou avec des 
ciseaux. Laissez un espace libre de Va" sur 
tous les bords. 


7. Protégez le vinyle avec un seuil en métal 
dans les entrées. Vissez le seuil au plancher, 
mais pas au travers du vinyle. Employez des 
vis à tête ronde ou ovale. 


8. Replacez les moulures. Glissez une bande 
de carton entre moulure et vinyle pour assurer 
l’espace nécessaire à l'expansion. Après le 
clouage, enlevez le carton. 




Revêtements de sol 


La pose d’un parquet en bois 

Les parquets en bois peuvent s'installer sur les 
solives ou sur le béton. On ajoute généralement un 
sous-plancher pour assurer la solidité du parquet. 
Certains de ces sous-planchers se composent de 
contreplaqué cloué perpendiculairement aux so¬ 
lives et recouvert d'un feutre asphalté de 15 lb 
dont les joints se chevauchent de 3" et sont re¬ 


tenus en place par le parquet. Le planchéiage à 
rainure et languette est le plus populaire. Il se 
vend fini ou non fini et se pose sur la longueur 
de la pièce. Prenez soin, lors de la pose, de ne 
pas briser le bois avec la tête du marteau. Clouez 
dans la languette à un angle de 45° et jusque dans 
le sous-plancher. 


Employez des clous coupés à parquets de 2" à 
2Vi" } selon l'épaisseur du parquet de finition et 
enfoncez-les au ras des languettes. Evitez de briser 
celles-ci en noyant, d'au moins l A", les clous avec 
un chasse-clou. S'il y a sous-plancher, les clous 
n'ont pas à atteindre les solives. Laissez un espace 
d'au moins Vfc" à chaque mur de la pièce. 



1. Tendez une ficelle au travers de la pièce, 
comme guide pour la première planche. Lais¬ 
sez un jeu de Va " entre cette planche et le mur: 
la moulure le couvrira. 



5 . Ajustez le parquet autour d’une entrée en 
traçant le patron sur un carton et en vous ser¬ 
vant du carton en guise de gabarit pour couper 
les planches. 



2 . Evitez de poser les planches de telle sorte 
que les joints se retrouvent trop près les uns 
des autres. Ce n’est pas joli. Pratiquez à sec 
pour éviter cette erreur. 



6. Comme la dernière rangée ne peut être 
clouée sur la languette, clouez-la sur la face. 
Resserrez-la avec un pied-de-biche et noyez 
les clous. 



3 . Servez-vous d'un morceau de rebut de 
planche pour resserrer les planches. Plantez 
les clous en diagonale dans les languettes et 
noyez les têtes. 



7 . Le parquet doit être poncé au moins deux 
fois; la première, avec un papier rude, la se¬ 
conde, avec un papier fin. Voyez, en page 
114, comment utiliser la ponceuse. 



4 . Façon de mesurer la planche pour complé¬ 
ter une rangée: mesurez-la dans la position 
qu’elle aura une fois qu’elle sera posée. 



8. Fixez les plinthes et les quarts-de-rond, puis 
appliquez deux couches de vernis, de polyuré¬ 
thane ou de gomme-laque. Polissez avec une 
laine d’acier et cirez. 
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Revêtements de sol 


Pose d’un parquet de bois sur le béton 

On peut poser un parquet de bois sur le béton en le 
clouant sur des pièces de 2" x 4". Fixez des longueurs 
de 2" x 6" ou de 2" x 8", allant de 18" à 48", le long 
du mur. Les pièces de structure sont installées dans 
une couche d'adhésif de W d'épaisseur étalée sur 
tout le plancher de béton. Si vous n'en mettez que 
sous la structure, appliquez-en W d'épaisseur. Sur 
une telle base, n'appliquez que des planches de bois 
à rainure et languette. Entreposez vos planches à 
l'intérieur, au moins une semaine avant la pose; des 
lames humides rétrécissent considérablement, lais¬ 
sant des fentes qu'on doit ensuite obturer. Les 
planches courtes peuvent être utilisées, mais cha¬ 
cune doit reposer sur au moins deux pièces de la 
structure. Posez un clou à chaque endroit où une 
lame de parquet croise la structure. Consolidez l'in¬ 
frastructure en clouant les lames dans la structure. 

La pose des carreaux en bois 

Qu'on choisisse les lames ou les carreaux pour le 
plancher en bois, on les obtient prêts à la pose, en 
différentes épaisseurs et largeurs, la plupart du 
temps en chêne ou en d'autres essences de bois. Les 
carreaux sont des panneaux carrés faits de lames de 
bois de surface assemblés avec de l'adhésif; certains 
sont faits, comme le contreplaqué, de plusieurs 
épaisseurs de bois pressées ensemble. Laissez vos 
carreaux déballés dans la pièce où ils seront posés 
pendant 72 heures au moins avant la pose. 

Les carreaux en bois peuvent se poser sur la plu¬ 
part des sous-planchers. S'il y a le moindre risque 
d'humidité—dans les sous-sols, par exemple—étendez 
un film de polyéthylène avant de poser le bois. Et si 
le sous-plancher est exposé à la moisissure, ne le re¬ 
couvrez pas d'un parquet en bois. Les carreaux peu¬ 
vent être alignés contre l'un des murs ou placés en 
diagonale. Arrangez-vous pour que l'entrée de la 
pièce soit couverte de carreaux entiers: on y circule 
beaucoup. Pour y arriver, commencez la pose au 
centre du mur où est la porte et posez les carreaux 
à sec sur 4' de profondeur. Mesurez la distance de 
cet endroit jusqu'au mur opposé. Claquez la ligne de 
craie au centre de vos frontières de départ. Etalez 
l'adhésif sur la section du tracé faisant face à l'entrée. 

Le premier carreau ira à angle droit de la ligne 
médiane et les autres seront étalés en pyramide 
(comme les carreaux de vinyle, p. 360). 




Enduisez tout le plancher d’une couche 
d’adhésif (Ve") avec une truelle dentée. 



1. Si le plancher est très gauchi ou inégal, 
recouvrez-le d’un panneau dur. S’il s’agit 
de carreaux descellés, enlevez-les et ob¬ 
turez avec du rempli. 



4 . Etalez l’adhésif avec une truelle dentée 
inclinée de telle sorte qu’elle laisse des 
sillons dans l’adhésif. La couche aura Va " 
d'épaisseur. 


Posez ici et là des supports en 2" x 4" 
dont les extrémités se chevauchent. 



2 . Etendez un film de polyéthylène sur les 
planchers de béton. L’humidité ferait gau¬ 
chir le parquet. Appliquez l’adhésif et dé¬ 
roulez le polyéthylène. 



5 . Posez les carreaux en place sans trop 
les glisser. Pressez-les les uns contre les 
autres pour qu’ils s’emboîtent. Tapez les 
bords avec un bloc. 



Appliquez les lames sur les supports. 
Clouez-les à travers la languette. 



I 


1 

i 

i 

I 

_ ! _ 

3 . Placez les carreaux du parquet tel 
qu’indiqué. Couvrez la moitié de la pièce. 
Servez-vous d’un cordeau pour diviser la 
pièce en segments d’équerre. 



6. Laissez un jeu d’au moins V< " entre le 
mur et le parquet. La moulure le couvrira. 
Ne clouez pas celle-ci au plancher. 
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Revêtements de sol 


La pose des carreaux d’ardoise 

Les carreaux d'ardoise conviennent tout spéciale¬ 
ment aux vestibules car ils s'entretiennent facile¬ 
ment. L'eau et la saleté ne les affectent pas et on a 
rarement à les nettoyer, ce qu'on fait avec un linge 
humide, tout simplement. L'ardoise est parfaite, 
également, pour les allées de jardin et les trottoirs 
d'entrée. 

On peut la poser sur le bois en bon état, le béton, 
les agglomérés. On aura la précaution de reclouer 
les planches lâches et de débarrasser la surface à 
daller de la peinture, la cire et la graisse qui l'en¬ 
crassent. Les carreaux pour l'extérieur sont posés 
sur une assise de béton d'au moins 4" d'épaisseur. 

Faites un essai à sec avant de poser les carreaux. 
Sur une surface adjacente de même dimension que 
l'allée projetée, placez les carreaux à votre goût, le 
côté doux sur le dessous. Numérotez-les; vous les 
replacerez plus aisément. 

Si certains de vos carreaux vous arrivent brisés, 
ne désespérez pas: recollez-les. La fissure naturelle 
fera effet de fente, dissimulant la brisure. 

Les carreaux d'ardoise se vendent chez les mar¬ 
chands de matériaux de maçonnerie, à la pièce, ou en 
paquets contenant la quantité nécessaire pour cou¬ 
vrir 10' de côté, en dallage irrégulier ou en rectangles. 




Claquez une ligne à la craie au centre 
du plancher, sur sa plus longue dimen¬ 
sion. 



On peut louer un coupe-carreau avec le¬ 
quel on sectionne les pièces irrégulières. 



Obtenez des joints uniformes en plaçant 
un tasseau de W f entre les carreaux. 



Faites un essai à sec, laissant un espace 
de 3 /a" entre les carreaux pour le coulis. 



Le coupe-carreau sert aussi à ébarber les 
carreaux pour les ouvertures. 



Laissez reposer les carreaux pendant une 
nuit; remplissez les joints de coulis. 



Etalez l’adhésif sur une surface de 2' car¬ 
rés avec une truelle dentée. 



Frappez sur une pièce de bois placée sur 
les carreaux pour les enfoncer. 



Essuyez l’excédent de coulis avec une 
éponge humide. Polissez au linge sec. 
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Revetements de sol 


Les moquettes 


La pose d'une moquette agrandit visuellement une 
pièce de dimensions réduites; elle apporte, en outre, 
une bonne isolation thermique et phonique. Ce 
genre de tapis n'est pas trop difficile à installer; 
un bricoleur en est capable. 

Le poil qui forme la surface de la moquette peut 
être en nylon, en polyester, en polypropylène, en 
acrylique, en laine ou en coton. Chacun de ces 
matériaux a ses qualités et ses défauts; choisissez 
selon vos besoins et votre portefeuille. La moquette 
se vend en largeurs de 15', 12' et 9'. 

Estimation: Mesurez la pièce dans le sens de la pose 
de la moquette. Des pièces longues et étroites pa¬ 
raîtront mieux proportionnées si les lés de moquette 
à motifs ou à rayures sont placés dans le sens de la 
largeur. Par contre, pour les pièces rectangulaires, 
la pose se fera dans la grande dimension. Incluez la 
pleine largeur des cadres de portes pour que la 
moquette pénètre légèrement dans la pièce adjacente. 

Le prix de la moquette est calculé à la verge car¬ 
rée. Obtenez la quantité qui vous est nécessaire en 
multipliant, en pieds, la longueur de la pièce par sa 
largeur et divisez le résultat obtenu par 9. 

Choix d'une thibaude: Un bon support, posé sous la 



IJHb«M opl I 

calculez en fonction des plus 
grandes longueurs et lar¬ 
geurs. Il y aura de la perte, 
mais if vaut mieux comman¬ 
der trop que trop peu. 


Perte 



La largeur maximale de la moquette est de 15' 


moquette, améliore l'isolation phonique, prolonge 
sa longévité et ajoute à son confort. Seules les mo¬ 
quettes à dos coussiné peuvent s'en passer. 

Les thibaudes les plus populaires sont faites en 
latex (caoutchouc), en mousse de caoutchouc épon¬ 
ge, en feutre avec dos de vinyle mou ou dur, et en 
coussins feutrés de poils d'animaux ou d'un mélange 
de poil et de jute. Les mousses de latex et celles de 


vinyle sont les plus pratiques. Leur surface gaufrée 
retient la moquette en place. Les thibaudes se ven¬ 
dent, pour la plupart, en largeurs de 4 1 / 2 / . La popu¬ 
larité des moquettes à dos coussiné va en augmen¬ 
tant, chez les bricoleurs. Cet endos en latex de 
haute densité, fixé en permanence au tapis, élimine 
l'achat de la thibaude. Il est antidérapant et assez 
lourd pour retenir la moquette en place sans l'aide 
de broquettes. De plus, l'endos en caoutchouc- 
mousse empêche les bords de s'enrouler et élimine 
la bordure. Le caoutchouc-mousse résiste au mil¬ 
diou et à l'eau: il est donc tout indiqué pour les 
sous-sols où on peut le poser à même le béton 
non fini. 

Le meilleur atout de ces endos, c'est encore 
d'assurer une "stabilité dimensionnelle" au tapis 
qu'ils empêchent de s'étendre ou de se contracter 
selon les fluctuations de la température. Ces mo¬ 
quettes se posent donc aisément, sans l'aide 
d'adhésifs ou de broquettes. 

Préparation du sol: Les sols en bois doivent être 
plans; il faut enfoncer toutes les têtes des clous 
ou, mieux, arracher ceux-ci, refixer les lames et 
raboter les arêtes des lames gauchies. Rebouchez 
les fentes entre les lames avec des lamelles de bois 
ou avec de la pâte de bois. Un sol en très mauvais 
état, dont la réparation est impossible, devra être 
recouvert d'un revêtement en panneaux de fibre ou 
en contreplaqué. 

Un sol en pierre ou en béton présentant des arê¬ 
tes et des fissures doit être traité avec un mastic 
spécial; ceci réduit l'usure de la moquette. Des 
produits liquides peuvent aussi servir pour sceller 
la surface d'un sol poussiéreux. Appliquez une 
mince couche de ces produits sur toute la surface 
du sol pour empêcher la poussière de remonter à 
travers la thibaude jusque dans la moquette. 

La meilleure moquette pour les surfaces de béton 
et de carreaux durs est la nouvelle moquette qu'on 
utilise aussi bien à l'extérieur qu'à l'intérieur. Son 
endos est fait d'un genre de latex à pores fermés 
ou de mousse de vinyle qui font obstacle à l'humidi¬ 
té. Ne posez pas une thibaude standard sur un sol 
revêtu de carreaux, à moins que la pièce ne soit bien 
aérée et à l'abri de toute condensation. Les carreaux 
de vinyle-amiante accumulent l'humidité quand ils 
sont recouverts de moquette: cette condensation atta¬ 
que la thibaude et la moquette elle-même, causant des 


taches et une odeur de moisissure très désagréable. 
Pose de la moquette: Les moquettes peuvent être 
clouées ou posées sur bandes à griffes. Elles peuvent 
être également volantes, fixées seulement par quel¬ 
ques clous, près des portes. On utilise des clous de 
3 4" ou de 1". Les premiers sont assez longs pour 
passer au travers d'un bord replié et s'ancrer dans 
le plancher; les seconds s'emploient dans les coins, 
là où les remplis forment trois épaisseurs. 

Les bandes à griffes sont très pratiques. Ce sont 
des bandes en bois de 4' traversées par des pointes 
à un angle de 60°. Clouez ces bandes au sol sur tout 
le périmètre de la pièce, bout à bout, à ! 4" de dis¬ 
tance de la plinthe, les pointes vers le mur. La 



Moquette fixée avec des broquettes 

moquette sera ancrée et maintenue par les pointes. 
Sur un sol en pierre ou en béton, les bandes seront 
collées avec une colle spéciale. 

Bien que les moquettes à dos coussiné tiennent 
sans agrafes, il est préférable de les ancrer avec un 
ruban gommé-deux-faces. On peut aussi les ancrer 
avec une bande Velcro, ce qui facilite leur enlève* 



Bandes de raccord pour portes et joints 

ment pour le nettoyage. Les bandes Velcro consis¬ 
tent en deux rubans dont l'un est muni de milliers 
de petites boucles en nylon, et l'autre, de petits 
crochets qui se collent aux boucles quand on les 
presse ensemble. 
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Revêtements de sol 


Méthode de pose de la moquette 

Pour poser une moquette, l'outillage nécessaire com¬ 
prend: un marteau, de gros ciseaux, un couteau bien 
aiguisé, une règle de 3', une aiguille et du gros fil, 
de la craie, un cordeau, une colle à base de latex et 
du ruban à tapis. Le seul outil spécial est un tendeur 
de moquette que vous pouvez louer. 

Une moquette neuve est généralement coupée aux 
dimensions de la pièce et cousue par le fournisseur 
avant la livraison. Si vous vous chargez de la coupe, 
étalez la moquette sur une surface suffisamment 
grande et tracez le plan exact de la pièce sur la mo¬ 
quette, côté endroit. Prenez des ciseaux ou un cou¬ 
teau tranchant pour couper le long du tracé. Avant 
de commencer, enlevez tous les meubles et démontez 
les portes qui ouvrent vers l'intérieur. Pour assembler 
les lés, placez-en deux face à face, endroit sur endroit. 
Faites attention aux raccords pour les moquettes à 
dessins. Pour des moquettes unies, le poil de tous 
les lés doit être dans le même sens. Assemblez les 
deux lés par une couture avec du fil de tapissier, les 
points étant faits tous les 18". Tendez bien la mo¬ 
quette à chaque point. Cousez les intervalles entre 
ces points en repoussant les poils qui dépassent. 
L'assemblage peut aussi se faire en collant sur l'en¬ 
dos de la moquette un ruban de tapissier. Utilisez 
une colle à base de latex. Déroulez la moquette sur 
la longueur de la pièce et mettez-la en place avant 
de poser la thibaude. Le sens du poil doit aller de 
la fenêtre vers l'intérieur de la pièce. Repliez une 
moitié de la moquette sur l'autre et posez la thi¬ 
baude sur le sol ainsi dégagé. Répétez l'opération 
pour l'autre moitié. Vous éviterez ainsi les faux plis 
causés par le déplacement de la thibaude. 

Si la moquette est fixée avec des broquettes, partez 
d'un angle sans trop d'obstructions, posez la moquette 
contre le mur et remontez d'environ IV 2 " sur la plin¬ 
the, le long des deux murs. Avec le tendeur, étirez la 
moquette dans le sens de la longueur, puis dans le 
sens de la largeur. Partez du milieu du mur et tendez 
en alternant vers les deux coins. Fixez la moquette 
ainsi tendue avec quelques broquettes provisoires. 

Faites les entailles nécessaires pour le passage éven¬ 
tuel de tuyaux, pour une cheminée ou des radiateurs. 
Retirez environ 2" de la thibaude le long du mur, lais¬ 
sant un creux pour le rempli. Repliez la moquette et 
fixez-la avec une broquette à tous les 5" dans le rempli. 
Si la moquette est ancrée sur bandes à griffes, posez 
moquette et thibaude puis découpez les bords de 


cette dernière afin qu'elle bute au bord de la bande. 
Fixez la moquette le long de deux murs avec des bro¬ 
quettes provisoires et tendez-la par-dessus les pointes 
de la bande à griffes. Retirez le clouage provisoire et 
tendez la moquette de nouveau avec une marge de 
3 /s" pour le rempli. Celui-ci fait, enfoncez-le solide¬ 
ment dans le creux entre la plinthe et la bande à 
griffes. Recouvrez le bord de la moquette, à la limite 
d'une porte, par une barre de seuil en métal, clouée 
au sol dans l'ouverture de cette porte. Le bord de la 
moquette est glissé sous la lèvre. 


A défaut de barre de seuil, utilisez des broquettes. 
Auparavant, recouvrez le bord d'un ruban à tapis 
pour l'empêcher de s'effilocher si la lisière a été 
coupée. Collez le ruban au dos de la moquette avec 
une colle à base de latex. 

Une moquette non tissée ou à dos de latex ne 
risque pas de s'effilocher, mais la bande servira 
néanmoins à renforcer les bords exposés. Avant de 
replacer les portes, assurez-vous que l'épaisseur de 
la moquette n'empêche pas leur fermeture, sans 
quoi il faudra couper le bas de ces portes. 




Découpez l’excédent de moquette en lais¬ 
sant un rempli de 3 /s". Servez-vous d’un 
outil pointu pour enfoncer le rempli dans 
le creux entre bande et mur. 



Clouez les bandes à griffes au sol sur 

tout le périmètre de la pièce, à V 4 " de la 
plinthe. Enlevez la moulure et sortez les 
meubles. 



Décrochez la moquette de la bande à grif¬ 
fes si vous en avez trop enlevé et servez- 
vous du tendeur pour faire buter la mo¬ 
quette contre le mur. 



Posez la thibaude, clouez-la et découpez 
l'excédent, de sorte que son bord bute 
contre le bord de la bande à griffes. 




Servez-vous du tendeur pour étirer la mo¬ 
quette par-dessus les pointes de la bande 
à griffes. Abaissez le nez du tendeur pour 
accrocher la moquette. 



Sous une porte, fixez la moquette par une 
barre de seuil. Glissez le bord de la mo¬ 
quette sous la lèvre de la bande de seuil 
et tamponnez celle-ci. 
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Revêtements de sol 


Tapis d’escalier 

On peut recouvrir totalement les marches d'un esca¬ 
lier avec un tapis, ce qui nécessite les soins d'un 
professionnel, ou, plus simplement, poser un lé, 
solution plus économique et plus facile à réaliser. 
Mesurage: Les lés d'escalier sont vendus à la verge 
en largeurs de 27" et 36". 

Escaliers droits: Calculez en pouces la longueur né¬ 
cessaire en additionnant une marche et une contre¬ 
marche. Le total sera multiplié par le nombre de mar¬ 
ches et divisé par 36 (nombre de verges nécessaire). 
Escaliers tournants: Calculez la longueur de tapis né¬ 
cessaire pour les marches droites et les paliers. Mesu¬ 
rez chaque marche tournante séparément, à l'endroit 
le plus large. Ajoutez ces chiffres aux premiers et di¬ 
visez le total par 36: vous saurez le nombre de verges 
requises. Ajoutez quelques pieds pour le rempli: 
vous replierez le surplus au palier supérieur ou 
inférieur pour pouvoir déplacer le tapis, au besoin. 
Support: Choisissez un support en caoutchouc ou en 
feutre, soit en longueur continue, soit en pièces pour 
chaque marche. Les supports d'une seule pièce ne 
seront cloués que sur le palier supérieur; les sup¬ 
ports de marches seront cloués séparément. Ils doi¬ 
vent être suffisamment larges pour buter à la contre¬ 
marche et déborder de 2" sur le nez de la marche. 
Fixations: Broquettes, bandes à griffes, ruban de ta¬ 
pissier, tringles (barres de métal qu'on glisse dans 
des œillets fixés à la base de chaque contremarche). 
Les rubans sont placés dans le coin de la contremar¬ 
che et de la marche et sur le nez de la marche. Les 
bandes à griffes sont des bandes métalliques clouées 
dans l'angle de la marche et de la contremarche; 
leurs griffes s'enfoncent dans le tapis, le maintenant 
en place. On peut retenir le tapis d'escalier avec des 
broquettes, mais cette solution peu esthétique oblige 
à retirer les broquettes chaque fois qu'on déplace 
le tapis. 

Pose du tapis: Le sens du poil doit aller vers le bas 
de l'escalier; ainsi, le tapis s'usera moins vite. Pour 
trouver le sens, passez la main sur le tapis: celui 
dans lequel le poil se couche est le bon. 

Si le tapis est maintenu par des tringles, commencez 
par le palier supérieur. Drapez le tapis sur la contre¬ 
marche de la marche inférieure et clouez provisoire¬ 
ment en place. Laissez tomber le tapis sur la marche 
suivante. Vissez un œillet de chaque côté de la con¬ 
tremarche, au fond de la marche et à Vi " environ au- 
delà du lé. Glissez une tringle dans les œillets, enle¬ 



Sur un escalier tournant, repliez l’excès de largeur à 
la contremarche. 


vez les clous et continuez ainsi, marche par marche. 

Une longueur de tapis, repliée au palier supérieur 
ou inférieur, sert de réserve pour l'instant où vous 
voudrez déplacer le tapis. Pour le glisser, retirez les 
tringles, remontez-le ou redescendez-le: il sera com¬ 
me neuf. 

Le ruban de tapissier s'installe au joint—marche- 
contremarche—et sur le nez. Laissez le papier pro¬ 
tecteur en place. Vous l'enlèverez à mesure que vous 
descendrez l'escalier. Enlevez-le des deux premières 
marches, levez le tapis au-dessus du nez et glissez-le 
à l’angle de la première marche. Tendez le tapis au- 


dessus du nez et continuez ainsi jusqu’au palier 
inférieur. 

Si vous employez les bandes à griffes, clouez une 
bande en équerre dans le joint. Ajoutez un support 
sous chaque bande métallique. Fixez le bout du tapis 
contre le fond de la première marche. Tendez-le sur 
les deux premiers nez des marches. Le tapis toujours 
tendu, faites une autre marche, et ainsi de suite. 

Pour un escalier tournant, il est nécessaire de faire 
des plis dans le tapis afin d'en résorber l'excès dans 
la partie la plus étroite des marches. 

Si le tapis est maintenu par des tringles, faites des 
plis en partant de la première marche en spirale. Re¬ 
pliez l'excédent vers la tringle de la marche précé¬ 
dente et retenez le pli par trois broquettes, allant de 
la partie large vers la partie étroite de la marche. 
Tendez de nouveau le tapis, mettez-le en place sur la 
contremarche suivante et répétez l'opération. 

Si le tapis est posé sur bandes à griffes, clouez une 
bande métallique plate sur la première marche en 
spirale. Tendez le tapis sur la marche en suivant le 
mouvement tournant. Repliez l'excès vers le bas, 
tout contre la bande plate. Faites une marque au 
dos du tapis, à la base du pli, des deux côtés. 

Retournez le tapis vers le bas de l'escalier en 
maintenant les deux marques tracées à l'intersection 
de la marche et de la contremarche. 

Retenez le pli par une deuxième bande plate 
clouée sur la contremarche, à travers les deux 
épaisseurs de tapis. 



Clouez des bandes à griffes de façon à 
maintenir les bords arrière des supports. 
Pliez ceux-ci sur le nez. 


Au lieu de supports en pièces, utilisez un 
support continu. Par-dessus, clouez les 
bandes à griffes à la contremarche. 


Tendez le tapis par-dessus le nez des 
marches. Maintenez-le tendu et accro- 
chez-le sur les griffes de la marche. 
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Moquettes à dos coussiné 

Les moquettes à dos coussiné se posent plus facile¬ 
ment que les autres: avec elles, pas besoin de bandes 
à griffes ni de thibaudes. Les recommandations qui 
suivent s’appliquent à la plupart des moquettes: 
tenez compte quand même des recommandations du 
fabricant. 

Pour poser cette moquette, étendez, sur le sol, au 
ras du mur, un ruban de tapissier, et, ceci, sur le 
périmètre entier de la pièce. Enlevez le papier pro¬ 
tecteur et pressez doucement la moquette sur le ru¬ 
ban. Posez un seuil en métal dans les entrées. La 
plupart des moquettes à dos coussiné se vendent en 
largeurs de 12' et 15'; si votre pièce est plus large, 
ajoutez un lé. Pour réunir les lés, il vous faudra un 
ruban de 5" de large, un activateur et une longue 
règle métallique. Ces articles se vendent chez le 
marchand de tapis. 

Sur les planchers en bois, posez le ruban perpendi¬ 
culairement aux lames. Respectez le sens du poil en 
posant les lés, et coupez les bords irréguliers de la 
moquette avant l'encollage. Une règle métallique sert 
de guide. Faites un tracé sur le sol en vous servant du 


bord du ruban. Repliez les deux longueurs et centrez 
le ruban le long du tracé. Déroulez-le en longueurs de 
3' (ne le coupez pas); n'enlevez pas le papier protec¬ 
teur. Abaissez la première longueur de moquette au- 
dessus du ruban. Abaissez la seconde en formant une 
légère élévation à la rencontre des deux lés. Repliez 
les deux longueurs de 18" et enlevez le papier. Appli¬ 
quez l'activateur sur le ruban et étalez-le avec une 
retaille de moquette jusqu'à ce qu'il soit glissant. 



1 . Collez un ruban de 2" sur 2 . Taillez la moquette et dé- 
le sol, au ras du mur, le long roulez-la. Attention au sens 

du périmètre de la pièce. du poil. Ceci est un essai à 

N’enlevez pas le papier. sec, pour vérification. 


Etendez une lisière de colle au niveau du poil de 
la moquette, tout le long du bord du premier lé, 
en faisant attention de ne pas tacher le poil. 

Posez le second lé et formez le joint en l'éloignant 
doucement du premier, jusqu'à ce qu'il tombe sur 
le ruban de tapissier. 

Il suffira ensuite de le glisser devant, jusqu'à ce 
que le joint se soit complètement et très propre¬ 
ment refermé. 



3 . Repliez la moquette vers le 4 . Pressez fermement la mo- 

centre de la pièce. Enlevez le quette sur le ruban et en- 

papier qui recouvre le ruban levez l’excès avec un cou¬ 
de tapissier. teau bien aiguisé. 



5 . Pour faire le joint (néces- 6 . Repliez un bord et claquez 7 . Collez le ruban de 5" de 8 . Enlevez le papier protec- 9 . Abaissez un des bords sur 10 . Abaissez le second lé (at- 

saire pour les moquettes), une ligne de craie (ou faites large au centre du tracé. teur et activez le ruban avec le ruban. Appliquez la colle à tention de ne pas déplacer le 

ajustez les bords en formant un tracé au crayon) le long Pressez-le à mesure que vous une retaille de moquette im- joints sur le côté de ce lé. tapis). Ce lé chevauchera le 

une légère élévation. du bord du deuxième lé. le déroulez. bibée du liquide. premier, tel qu’illustré. 



11. Eloignez légèrement le 
second lé jusqu’à ce que son 
bord se place et que l’éléva¬ 
tion disparaisse. 


12 . Réunissez le joint au rou¬ 
leau ou à la main. Assurez- 
vous qu’il soit parfait. Corri¬ 
gez les bâillements. 


13 . Enlevez l’excès de colle 
avec un dissolvant. Celui-ci, 
le ruban et la colle s’achètent 
chez le marchand de tapis. 


14 . Recouvrez les bords de la 
moquette, dans les entrées, 
avec une bande à griffes ou 
avec un seuil en métal. 


15 . Faites des entailles dans 
la moquette pour atteindre les 
tuyaux. Ajustez-la bien autour 
de ces tuyaux. 


16 . Pour enlever ainsi une 
moquette, retirez-la avec les 
rubans. Etendez du papier de 
toilette sur ceux-ci. 
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section 11: 


Le bois reste le matériau par ex¬ 
cellence du bricoleur, qui appré¬ 
cie à la lois ses qualités esthéti¬ 
ques et sa solidité. Nous avons 
réuni dans ce chapitre l'essentiel 
de ce que \ou ; devez connaître 
de ce matériau, tant en ce ci ni 
concerne ses caractéristiques que 
sa mise en œuvre. Vous y trou¬ 
verez de nombreux conseils pour 
le choix, l'achat et le travail du 
bois, aussi bien sous son aspect 
traditionnel que sous forme de 
contreplaqués, panneaux de fibres 
et agglomérés. 
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La connaissance du bois 


Les origines du bois 


Les bois sont composés de 60°/o de cellulose et de 28% 
de lignine. Ces substances forment les cellules de 
bois et de fibres des parois des plantes et des arbres, 
ainsi que l'élément qui les unit. Les 12% qui restent 
représentent les éléments qui confèrent à chaque es¬ 
sence ses qualités individuelles: la riche couleur de 
l'acajou (ébénisterie), l’arôme parfumé du cèdre 
(coffres de rangement) et la résistance au pourrisse¬ 
ment du séquoia (ameublements de jardin). Les au¬ 
tres caractéristiques du bois tiennent à la façon de 
le débiter, à partir de la bille, de même qu’au 
séchage. C'est à vous, ensuite, et à vos outils, d'ou¬ 
vrer ce bois, de lui donner des formes, de l'assem¬ 
bler et le finir pour en fabriquer les objets dont 
vous avez besoin. Les pages suivantes vous aideront 
dans ce travail. 



L’écorce, partie extérieure 
d’un arbre, a peu de valeur 
commerciale, sauf comme 
combustible. On l’utilise en 
guise d’humus pour les plan¬ 
tes. Immédiatement sous 
l’écorce, et seule partie vivante 
de l’arbre, le cambium s’étend 
des bouts des racines jus¬ 
qu’aux extrémités des bran¬ 
ches. Les cellules à l’extérieur 
de la couche de cambium for¬ 
ment l’écorce. Les autres 
cellules forment l’aubier. 


Les bords arrondis d’une 
bille s’appellent dosses. Le 
dessin montre comment la bille 
complète est utilisée, à l’excep¬ 
tion de la dosse qu'on passe à 
la déchiqueteuse. Cette ma¬ 
chine la broie en copeaux et en 
éclats pour en fabriquer les 
planches murales à gros grain. 
Au fur et à mesure que le bois 
est débité, d'autres pièces non 
désirables (les bords) sont 
également broyées. 


Le bois de l’aubier contient 
généralement peu de nœuds. 
C’est dans cette partie qu’on 
coupe les planches ou les 
madriers de 1" à 3" d’épais¬ 
seur. 


Au centre de la bille, la plus 
vieille partie de l'arbre, les 
nœuds sont plus abondants: ils 
proviennent du bris ou de la 
coupe des branches ou d’une 
maladie de l’écorce ou, en¬ 
core, de la déprédation des 
rongeurs. Le bois de cette sec¬ 
tion est impropre à la fabrica¬ 
tion des planches: il est plutôt 
découpé en gros madriers ou 
en poutres carrées ou rectan¬ 
gulaires. Ces poutres et ces 
madriers servent aux travaux de 
construction. Les nœuds affai¬ 
blissent le bois de petites 
dimensions, mais ne nuisent en 
rien aux madriers. 
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Types de bois 


Les bois durs 


Ces bois proviennent des arbres à feuilles larges et 
à feuillage caduc, tels que le chêne, le noyer, l'éra¬ 
ble, le bouleau et l'acajou. Les bois de ce groupe 
coûtent plus cher que les bois mous, mais ils sont 
plus forts et durent plus longtemps. 

Ne craignez pas d'utiliser des bois durs. Si vos 
outils sont bien aiguisés, ces bois peuvent être cou¬ 
pés, façonnés, assemblés, aussi bien que les bois 
mous. 

Les bois durs servent davantage que les bois mous, 
en décoration, parce que leur surface est facile à finir. 

La qualité du bois dur dépend de la façon dont on 
le sèche et l'entrepose. Le séchage au four selon les 
méthodes modernes et le séchage à l'air sont satis¬ 
faisants, mais on doit laisser au bois le temps d'ab¬ 
sorber, selon l'usage qu'on en fera, l'humidité qui lui 
est nécessaire. Quand le bois a mal séché à l'air ou a 
été mal entreposé, l'eau peut s'accumuler autour des 
baguettes d'empilage, le tachant en profondeur. 

Puisque le bois sèche plus rapidement dans les bouts 
qu'au centre, on badigeonnera les bouts de peinture 
ou de poix pour les protéger durant le séchage à l'air. 


ESSENCES 

CARACTÉRISTIQUES 

USAGES 

Acajou: 

A grain fin; brun rouge; durable; résiste au ren¬ 
flement, au gauchissement et à la contraction; 
s’ouvre bien 

Ebénisterie, construction de bateaux, placages, 
meubles de luxe 

Noyer: 

Fort; à texture fine; résiste au gauchissement et 
à la contraction; d’emploi et de fini faciles 

Meubles massifs et plaqués; fûts de fusils; pan¬ 
neautage; tournage; nouveautés; ébénisterie 

Chêne: 

Fort; durable; se plie et se finit bien; résiste à 
l’humidité 

Meubles; garnitures d’intérieur; boiseries de ba¬ 
teaux; pupitres; parquets; pieux 

Erable: 

Fort; dur; se façonne aisément; résiste aux 
chocs; à texture fine; se retire peu 

Parquets; beaux meubles; objets d’art; allées de 
quilles; instruments aratoires 

Cerisier: 

A grain serré; résiste au gauchissement et au 
retrait; vieillit bien; rougit au soleil 

Ebénisterie; boiseries de bateaux; nouveautés; 
meubles robustes; poignées; objets tournés 

Bois de rose: 

Très dur; brun rouge foncé; à grain serré; odori¬ 
férant; se travaille difficilement; se polit bien 

Instruments de musique; caisses de pianos; ob- : 

jets d’art; meubles; niveaux; placages 

Teck: 

Dur; durable; résiste à la moisissure et au pour¬ 
rissement, au gauchissement et au fendillement 

Beaux meubles; panneautage; boiseries de ba¬ 
teaux; portes; cadres de châssis. 


Les bois mous 


Le bois mou provient des conifères tels que le pin, 
le cèdre, le sapin, la pruche, le séquoia, l'épinette, le 
cyprès et le tilleul. A la sortie des moulins, le bois 
est rude, mais on le vend blanchi. Une fois dégau¬ 
chies et blanchies, les pièces que l'on trouve dans le 
commerce ont des épaisseurs inférieures aux épais¬ 
seurs des pièces brutes de sciage. Exemple: des piè¬ 
ces de 1" x 6" mesurent 3 4" x Si vous désirez 

du bois de dimensions spéciales, il faudra le spécifier 
en donnant votre commande. On partira alors de 
bois dont les dimensions brutes sont plus grandes. 
Puisqu'il vous faudra payer pour des dimensions 
plus grandes, le coût sera plus élevé. 

Les bois mous ne réagissent pas tous de la même fa¬ 
çon aux intempéries. Les essences servant à l'érection 
des charpentes—le pin, entre autres—doivent être 
protégées par des préservatifs ou de la peinture. D’au¬ 
tres essences, parmi lesquelles on compté le séquoia, 
résistent naturellement. Les poteaux qu’on enfouit 
dans le sol doivent être imprégnés d’un préservatif 
contre le pourrissement et les insectes. Le bois mou 
qui sert à la construction des planchers, des murs et 
des plafonds doit être protégé contre la saleté. Il 


existe des finis à cet effet. Certains bois noueux pro- blanche. Ceux qui se détachent sont ensuite scellés, 
duisent de la résine qu’on peut nettoyer avec de la Les bois mous se fendent aisément dans les bouts, 
térébenthine. On scelle les nœuds avec de la gomme Commandez-en plus long. 


ESSENCES 

CARACTÉRISTIQUES 

USAGES 

Pin: 

Texture unie; se travaille et se finit bien; se retire 
peu; résiste au gauchissement 

Construction; panneautage; boiseries; meubles; 
caisses; usinage; gabarits; moulures 

Pruche: 

Léger; de texture unie; se façonne bien; résiste 
mal au pourrissement; non résineux 

Bois de construction; revêtements; portes; ma¬ 
driers; planches; panneautage; sous-planchers 

Sapin: 

Se travaille et se finit bien; de texture unie; non 
résineux; résiste mal au pourrissement 

Meubles; portes; encadrements; châssis; contre¬ 
plaqués; usinage; moulures intérieures 

Séquoia: 

Léger; durable; se travaille bien; résiste au pour¬ 
rissement 

Meubles de jardin; clôtures; parements; finitions 
intérieures; placages; panneautage 

Epinette: 

Fort; durable; résiste mal au pourrissement; se 
finit bien; se retire modérément; résiste au rétré¬ 
cissement 

Mâts et espars de bateaux; avions; caisses; 
boîtes; usinage; échelles 

Cèdre: 

Odoriférant; brun rouge; facile à travailler; de 
texture unie; résiste au pourrissement 

Coffres; revêtements de placards; bardeaux; po¬ 
teaux; planches de quais; nouveautés 
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Achat du bois 


Conseils pour l’achat du bois 



Le bois scié sur quartier, 

coupé perpendiculairement 
aux couches annuelles, a 
un grain aux deux bouts Le 
bois scié ordinairement 
ou à plat est coupé en tra¬ 
vers de la bille. Populaire 
et peu coûteux. 



Gauchissement: Dû, en 

partie, au mauvais séchage. 
Se produit de différentes 
façons. Un coup d'œil en 
longueur décéléra le défaut. 
Un humectage prolongé du 
côté concave l'améliorera 
peut-être. A éviter. 



Nœuds sains. Bois accep¬ 
table pour la charpenterie, 
si les nœuds, conformes à 
la catégorie, ne l'affaiblis¬ 
sent pas. Pour'les meubles, 
n’acceptez que de petits 
noeuds. 



Les gerçures résultent 
d’üné compression ou de 
•rabattage et sont des 
fentes de ns lé bois Ce bois 
s * uti lise en ébénisten e, 
pour lès endroits dissi¬ 
mulés. 



Flache: C’est souvent le 
cas pour les bois durs. Le 
bord présente écorce et 
aubier, qu’il faut enlever. 
Laubier apparaît comme 
une bande plus pâle. 



Fentes en bout: Causées 
par un séchage plus rapide 
des bouts des planches. 

On les trouve presque tou¬ 
jours dans le bois débité. 
Sciez la partie atteinte. 


Retrait et gauchissement 

Le bois débité contient beaucoup d’humidité. On 
peut le débarrasser d’une bonne partie de cette hu¬ 
midité, avant qu’il ne soit livré au marchand, grâce 
à certains procédés de séchage. Tous les bois rétré- 



La ligne en pointillé indique le retrait 


cissent ou travaillent pendant le séchage. Le retrait 
le plus important se produit à la circonférence des 
anneaux. La longueur dans le sens du grain se rac- 



Les fils alternés équilibrent le mouvement 

courcit de W par 12'. En assemblant une série de 
planches bord à bord, faites alterner le grain du 
chant des planches. C'est le meilleur moyen d’équili¬ 
brer le bois et de lui conserver une surface plane. 

Le bois massif ne réagit pas de la même manière que 
les panneaux en fibres, les lattes et les agglomérés. 
Evitez, par exemple, d'assembler, dans un endroit 


humide, des côtés de tiroir en bois dur avec une face 
de tiroir en bois massif. Le bois se fendra. 

En revanche, il n’y a pas d’inconvénient à fixer un 
fond en contreplaqué sur un tiroir fait de bois mas¬ 
sif, puisque les côtés travailleront à peine. De même, 
on peut très bien poser une bande de recouvrement 
en bois massif à longues fibres sur un matériau qui 
ne bouge pas: le mouvement du bois dans le sens 
de la longueur sera presque nul. 

Si vous avez des doutes quant à la déformation du 
bois massif, examinez attentivement un meuble an¬ 
cien et la façon dont il est assemblé. (Ceci s’applique 
également aux joints d'assemblage dans le design de 
pièces d'ameublement.) 

Les méthodes employées pour redresser un bois 
gauchi ne peuvent avoir qu’un succès limité. Tentez 
néanmoins votre chance en procédant comme suit: 



Empilage du bois: neutralise le gauchissement 


empilez le bois un rang dans un sens, le rang suivant 
dans un autre (à angle droit du premier), et ainsi 
de suite. On entrepose de la même manière du bois 
acheté en grande quantité. 


Pour redresser une planche courbée, humectez-la 
d'abord, puis posez ses deux extrémités sur des bri¬ 
ques et mettez un poids léger sur la surface convexe. 
Au bout de quelques jours, la surface redeviendra 
plane. 



Redressage d’une planche 


On redresse deux planches gauchies en les joignant 
ensemble, côtés convexes vers l’extérieur, et en les 
pressant par le centre à l'aide de serres. (Interposez 
des pièces de bois mou entre les mâchoires des ser¬ 
res et les planches pour éviter de marquer le bois.) 
Un humectage généreux du bois avant le serrage 
hâtera le redressement des planches. 
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Achat du bois 


Classification du bois 

Il existe deux classes de base pour le bois: (1) Bois 
de qualité—excellent—à utiliser là où l'apparence 
et la finition importent beaucoup; (2) Bois commun 
—comporte certaines imperfections—employé tout- 
usage en construction. 

On compte trois catégories dans le bois de qualité: 
B et Meilleur (ou 1 et 2, clair)—légères taches; C et 
choisi—quelques légères imperfections, petits nœuds; 
Choisi D—un certain nombre d’imperfections que la 
peinture dissimule. 

Les catégories correspondantes de pin blanc Idaho 
sont désignées: Suprême, Choisi et de Qualité. 

Les catégories de bois commun sont: N° 1—quel¬ 
ques nœuds sains, peu de taches—utilisé comme 
bois noueux ou peint; N° 2—taches et nœuds appa¬ 
rents—utilisé en planchéiage et panneautage ou com¬ 
me bois noueux; N° 3—nœuds lâches, trous de nœuds 
et autres défauts apparents—utilisé pour rayonnage, 
revêtements, clôtures; N° 4 —basse qualité—utilisé 
pour revêtements, faux planchers, caisses et coffra¬ 
ges; N° 5 —qualité la plus basse—usage limité, là où 
la solidité et l’apparence ne sont pas essentielles au 
produit fini. 

Les catégories correspondantes de pin blanc 
Idaho sont: Colonial, Sterling, Standard, Utility et 
Industrial. 


Couche 

annuelle ^Gerces Fentes 



Comment commander 


Le pied-planche, unité d’achat du bois, 
équivaut à la quantité de bois que compte 
une pièce de Y de long, 1" d’épais et 
12" de large. Pour calculer le nombre de 
pieds-planche, multipliez la longueur en 
pieds par l’épaisseur nominale et la lar¬ 
geur en pouces et divisez par 12. Une 
pièce de bots de 6 / de long, 2" d’épais 
et 6" de large compte: 


6 pi. x 2 po. x 6 pi. 
12 


72 

— -6 pieds-planche 
12 


Le pied linéaire est l’unité d’achat des 
moulures, goujons, fourrures, poteaux et, 
quelquefois, 2x4. La longueur seule est 
considérée. Les bardeaux et la latte se 
vendent en paquets; le contreplaqué et la 
planche murale, en panneaux. 




Dans le pied linéaire, la longueur seule compte 


Dimensions standard 


(Blanchi: %" x 1 Va") 



Le bois est acheté selon son 
épaisseur, sa largeur et sa 
longueur, c’est-à-dire: 2" x 
4" x 8'. Cette mesure: 2" x 4", 
est la mesure nominale (ce 
que mesure le bois en 
sortant du moulin). Bien que 
l’acheteur paie pour du bois 
de 2" x 4", la dimension qu’il 
reçoit est 1 Va" x 3V 2 ". Les 
dimensions nominales et 
réelles sont indiquées ci- 
contre. La longueur demeure 
telle que commandée et n’est 
pas réduite. 



3" X 4" 

(Blanchi: 

2%"x3Vfe") 



1" x 8" (Blanchi: 3 / 4 "x7V4") 



1" x 10" (Blanchi: 3 A"x9V4") 

wM/m/mw/M 

1" x 12" (Blanchi: W'xIIVa") 


2"x 2 " (Blanchi: 1 Va" xi Va") 

üi 

2" x 3" (Blanchi: 1 Va" x 2Vî") 

WÊ8& 

2" x 4" (Blanchi: 1 Va" x 3Va") 

W///Æ//Æ 

2 " x 6" (Blanchi: Wa" x5Va") 

WIÈÊÊÊÊSËIÊÈ. 

2" x 8" (Blanchi: 1Va"x7V4") 

W/M7/W/WMM, 


4" x 4" 

(Blanchi: 

3ya"x3%") 



4"x6"(Blanchi:3V 2 "x5V 2 ") 



6" x 6" (Blanchi: 5Va" x 5Va") 


2" x 10" (Blanchi: 1Va"x9V4") 


2"x 12" (Blanchi: 1 Va" x 11 Va") 



8" x 8" (Blanchi: 7Va" x 7Va") 
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Le contreplaqué 


Fabrication du contreplaqué 

Le contreplaqué est constitué de minces feuilles (bois 
ou placages) collées les unes aux autres de façon que 
le fil d'un pli soit perpendiculaire au fil du pli précé¬ 
dent. Le contreplaqué à noyau de bois a un pli cen¬ 
tral solide. Des lamelles minces sont entrecroisées 
et collées sur ses deux faces. Les plis sont toujours 
en nombre impair; ceci stabilise le contreplaqué; 
quand deux feuilles sont assemblées, les tensions 
créées par la ligne de colle produisent un gauchisse¬ 
ment. En utilisant des feuilles collées, respective¬ 
ment, sur chaque face du pli central, on compense 
les tensions: c’est le contreplaqué trois-plis. 

D'autres paires de feuilles peuvent être ajoutées. 
Peu importe leur quantité, leur nombre total de¬ 
meure impair. Le contreplaqué n'est pas garanti in¬ 
déformable parce que deux feuilles de placage ne 


sont jamais parfaitement identiques et que les ten¬ 
sions ne peuvent être totalement équilibrées. L'hu¬ 
midification ou réchauffement d'une des faces du pli 
peut aussi provoquer une dilatation ou une contrac¬ 
tion qui déforme la feuille. Il se fabrique des contre¬ 
plaqués pour usages particuliers: coffrages (disponi¬ 
bles avec faces huilées), etc. Selon la finition désirée, 
un des côtés est poncé, ou les deux. 

Les contreplaqués les plus populaires sont faits 
de bois mous: sapin, pin, épinette, et classés selon 
la qualité de leur pli extérieur. Les contreplaqués 
en bois dur (chêne, noyer, acajou) comprennent ceux 
qui sont fabriqués entièrement de placages de bois 
durs ou de bois dur pour pli extérieur et de bois 
mou pour pli intérieur. Ils sont utilisés là où 
l’apparence compte. 


Catégories de placages 

La plupart des contreplaqués en bois mou vendus 
de nos jours sont classés par le Conseil des Indus¬ 
tries Forestières de Colombie-Britannique et portent, 
sur les rives, l'étampe COFI EXTERIOR indiquant 
qu'ils rencontrent ses exigences pour usage extérieur 



ou intérieur. La Société Canadienne de Normalisa¬ 
tion, qui réglemente la fabrication du contreplaqué, 
a établi les normes qui suivent: 

Les bois mous—épinette blanche de l'ouest, pru- 
che de l’ouest ou de la côte du Pacifique, épinette 
Sitka et pin—appartiennent à deux groupes: poncés 
ou rugueux. Une colle imperméable, chauffée dans 
une presse sous haute pression, est utilisée entre les 
plis de toutes les catégories de panneaux. Les pan¬ 
neaux sont classés d'après les qualités du placage 
utilisé sur leur face et leur dos, qualités désignées 
comme suit: A (la plus haute qualité): lisse et sain, 
pas de nœuds ou défauts ouverts); B (surface 
exempte de défauts ouverts): nœuds acceptables, 
grain assez rugueux; C amélioré (surface compor¬ 
tant un certain nombre de défauts mineurs); C (qua¬ 
lité inférieure): peut présenter des défauts mineurs 
n’affectant pas sa solidité et son utilité. 

La face et le dos des placages A et B sont poncés 
en un fini lisse et doux. Les deux catégories C 
(utilisées comme revêtement de toits, de murs ou 
de sous-planchers) ne sont pas poncées. 

Les cinq types les plus populaires sont étiquetés 
comme suit: G 2 S (bon des deux côtés—A face et 
dos plaqués); G/Solid (bon/un côté/dos plein—A 
face, B dos); GIS (bon un côté—A face, C dos); 
Solid 2 S (plein deux côtés—B face et dos); Solid 1 S 
(plein un côté—B face, C dos). 

jLes plis centraux de ces panneaux sont de caté- 
gQrie C. 

Il existe sept autres catégories dont les usages 
vont de la construction de bateaux, de coffrages, 
dq revêtements et de recouvrements à la finition 
des meubles. 



La plupart des placages 

sont coupés en plaçant la 
bille dans un tour géant. A 
mesure que la bille tourne, 
une lame coupe un ruban de 
bois continu tout comme 
lorsqu’on pèle une pomme. 
Les contreplaqués sont clas¬ 
sés et portent une estampille 
sur les chants. 


Noyau 


Plis transversaux 




‘Face 

Le contreplaqué à noyau central est 

composé de feuilles de placage col¬ 
lées ou laminées à une section centrale 
en bois massif. Pour meubles de 
qualité. 

Noyau de 3 à 9 plis 


Face 




Le contreplaqué à noyau de placage 

possède une section centrale de 3 à 9 
feuilles dont le grain est perpendiculaire 
à celui des feuilles qui précèdent ou 
suivent. 

Placage de dos 
• Pli transversal ou noyau 
Noyau central 
Pli transversal 
Placage de face 
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Le contreplaqué 


Le travail avec le contreplaqué 

Le contreplaqué se vend généralement en feuilles 
de 4' x 8' et en épaisseurs allant de Va" à 3 4Toute¬ 
fois, les marchands de bois importants peuvent 
fournir, sur demande, des feuilles de dimensions 
variables. Les coins des panneaux sont souvent 
ébréchés ou brisés: prévoyez une perte possible 
lorsque vous prenez vos mesures et commandez. 

Le contreplaqué de sapin Douglas est le plus cou¬ 
ramment employé et le moins cher. Exposé à l'air, 
son fil prend une teinte plus sombre. On s'en sert 
surtout là où il n'est pas en évidence, de même que 
là où il sera recouvert d'un autre matériau. Exem¬ 
ple: coffrages, dos de meubles, structures tempo¬ 
raires, tablettes et ouvrages similaires. 

Le contreplaqué se travaille comme le bois mas¬ 
sif, à condition qu'il soit suffisamment épais. On 
peut le mortaiser, l'assembler en queue-d'aronde, le 
tailler en biseau. Evitez cependant de l'employer 
pour les côtés des tiroirs; la tranche aurait ten¬ 
dance à gratter les glissières. 

Sciage: Utilisez une scie à lame finement dentée. 
Marquez toujours au couteau la ligne de sciage, 
afin de scier perpendiculairement au fil pour éviter 
les brisures. 

Si vous sciez un panneau sur une table de sciage 
ou avec une scie radiale, placez le bon côté du pan¬ 
neau face en haut. Si vous le sciez avec une scie 



Laissez du jeu entre le fond des rainures et les languettes 

électrique portative, le bon côté sera placé face en 
bas. Marquez au couteau une des deux faces des 
contreplaqués qui ont deux bonnes faces, ou collez-y 
du papier-cache le long du tracé. 

Vissage: Percez toujours des avant-trous avant de 
poser les vis. Les clous et les vis tiennent moins 
bien dans la tranche du contreplaqué qu'en surface. 



Si vous assemblez du contreplaqué pas très dur 
avec des vis, vous risquez que leurs têtes pénètrent 
trop profondément dans le placage. Utilisez des 
cuvettes coniques pour réduire ce risque. 

Collage: Rendez rugueuse la surface du contrepla¬ 
qué pour assurer une bonne adhérence. Utilisez du 
papier grossier. Pendant que la colle prend, exercez 
une pression uniforme. Pour le collage de contre¬ 
plaqué marin et les usages extérieurs, choisissez 
une colle qui résiste à l'eau. 

Assemblage: Le contreplaqué de plus de Va" se tra¬ 
vaille comme le bois ordinaire. Assemblez bout à 
bout (méthode des fausses languettes, p. 395), mais 
ne courbez pas les feuilles après assemblage. 
Réparation: Si, pendant le travail, de petites parties 
du placage se soulèvent, recollez-les et posez une 


serre en utilisant une cale ou du papier. 

Protection: Autant que possible, veillez à ce que les 
bords du contreplaqué aient des supports. Un coup 
brutal contre la tranche peut provoquer des déchi¬ 
rures ou un éclatement des plis. Si les bords risquent 
d'être heurtés, protégez-les avec des moulures, ou 
chanfreinez les arêtes vives. 

Courbures: Plus un contreplaqué est mince, plus il 
peut être courbé. Le bouleau est le bois qui se courbe 
le mieux. Une courbure assez simple et régulière se 
maintiendra si vous courbez deux feuilles ou davan¬ 
tage et les collez ensemble en vous servant d'un ga¬ 
barit. Humectez le contreplaqué avant de le courber, 
mais laissez sécher à fond avant d'étaler la colle et de 
placer les serres. Il se courbe mieux quand le grain 
est perpendiculaire à la courbe (vignette plus bas). 



Formes courbes. Des courbures simples s'obtiennent en assemblant des pièces de contreplaqué entre des gabarits maintenus. 
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Les panneaux de fibres 


Qualités et usages 

Ce matériau à usages multiples est fait de fibres de 
bois tendre, traitées sous une forte pression et trans¬ 
formées en panneaux; il en existe plusieurs qualités. 

Les panneaux de fibres se vendent traités ou non. 
Le premier type, traité aux huiles et à la résine, est 
plus dur et résiste à l’humidité; il est également 
d’une teinte plus foncée que le dernier. 

Les panneaux de fibres sont adoucis sur une face 
(SIS) ou sur les deux (S2S). Ils peuvent s’obtenir 
perforés—les plus populaires sont les panneaux 
d'affichage. Les épaisseurs les plus courantes (Vfe" et 
l A") sont vendues en panneaux de 4' de large et de 
8', 10' et 12' de long. Comme le contreplaqué, ces 
panneaux se vendent au pied carré. 

La plupart des marchands de bois coupent les pan¬ 
neaux aux dimensions demandées avec une scie à 
panneaux pour que la ligne de coupe soit juste et d'é¬ 
querre. Si vous devez faire plusieurs longues coupes 
sur un grand panneau, ajoutez à la mesure l'épaisseur 
de la lame sur chaque coupe. Les panneaux tout prêts, 
non coupés, conviennent à la construction de modules. 


Standard: une face 
finie, l’autre rugueuse. 
Utilisés en ébéniste- 
rie; pour fonds de 
tiroirs, panneaux 
dissimulés. 


Emaillés: Face pré¬ 
peinte traitée "façon 
carrelage” ou "façon 
bois”. Pour revête¬ 
ments de murs ou de 
salles de bains. 
Résistants. 


Lamifiés: Utilisés pour 
portes coulissantes. 
Décoratifs. D’entre¬ 
tien facile. Résistent 
mat aux chocs im¬ 
portants. 


Perforés: Panneaux 
à face simple ou dou¬ 
ble, Les perforations 
sont des rangées sim¬ 
ples ou compliquées 
de trous ronds. 


Agglomérés: Pour 

extérieur ou intérieur, 
Durables. Légers. Le 
plus fort est le 3-plis. 
Le moins bon: l’ex- 
trudé. 



Comment travailler les panneaux de fibres 


Entreposez-les à plat pour protéger leurs tranches et 
leurs angles. Les outils ordinaires propres au travail 
du bois servent pour couper, façonner et finir les 
tranches. Evitez d'endommager la surface; sa couche 
une fois brisée, aucun ponçage ne réparera le mal. 
Coupe: Servez-vous d’une égoïne à denture fine, et 
attaquez toujours le panneau du côté de l'endroit. Sur 
les panneaux prépeints ou lamifiés, incisez au couteau 
la ligne de coupe avant de scier, ce qui empêchera 
l'éclatement de la pellicule. Pour éviter les déchirures, 
posez les deux extrémités du panneau sur un support. 


Des tasseaux retenus avec une serre le long de la 
ligne de coupe empêchent la scie de dévier du tracé. 
Collage: Toutes les colles à bois donnent satisfaction 
sur les panneaux traités. Si vous devez coller quel¬ 
que chose sur l'endroit du panneau, rendez-en la 
surface mordante. 

Assemblage: Ne vissez jamais dans le panneau, mais 
faites passer les vis à travers. Pour clouer, utilisez 
des clous spéciaux à panneaux de fibres, qui pénè¬ 
trent tout entiers dans la couche dure et ne laissent 
qu'un petit creux, facile à reboucher. 



Le panneau de fibres s'emploie pour les sous-planchers 





Posez les vis dans le panneau tel Posez des clous sans tête (à gau- Posez les vis ou les clous en traversant les fibres, pour 

qu’indiqué à gauche et non à droite. che) de préférence aux autres. plus de solidité. 



Cette façon de fixer clous et vis n’offre pas la même 
solidité. 
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Charpente d’une maison 

Revêtement composé: Ces panneaux de Vi" d'épais¬ 
seur se vendent en quatre dimensions: 4' x 8', 4' x 9', 
4' x 10' et 4' x 12'. Ils servent à plusieurs fins dans 
la construction d'une maison; en particulier, à 
l'isolation. 

Solives: Membres horizontaux de charpente allant 
d'un mur à l'autre pour supporter le plancher et 
les charges de plafond. 

Chevrons du toit: Membres parallèles de charpente 
se présentant en séries dans un toit. Leur dimension, 
selon les empans, est inscrite dans le code local de 
construction. 

Montants: Pièces en 2" x 4" utilisées à la verticale dans 
les charpentes, comme appui pour les murs et les 
cloisons et sur lesquelles seront posés les revêtements. 
Fourrures: Tasseaux de bois posés au mur ou au 
plafond comme fond de clouage pour le matériau 
de finition; panneaux, carreaux, etc. 

Sous-plancher: Planches ou matériau en panneaux 
cloués directement sur les solives, sous la finition 
du plancher, en guise de support. 

Contreplaqué de construction: Contreplaqué de qua¬ 
lité inférieure qui s'emploie là où l'apparence n'entre 
pas en ligne de compte: sous-planchers, planchers 
de charpente, etc. Se vend non poncé. Classé en 
rapport avec son adaptation à divers emplois. 
Panneaux isolants: Matériau fait de fibres ou de 
pulpe, formant des panneaux légers et rigides des¬ 
tinés aux murs et aux cloisons. 

Papier de construction: Papier de revêtement peu 
coûteux employé habituellement en construction 
pour “sceller" les murs ou pour être posé entre le 
sous-plancher d'une maison et son parquet. 

Planche à clin: Revêtement fait de planches dont un 
chant est plus mince que l'autre. Se cloue à recou¬ 
vrement, pour couvrir une maison. 

Planche de gypse: Panneau mural formé d'un noyau 
de gypse, dont la face est faite de papier fort très 
résistant. Se vend en panneaux standard de 4' de 
large et de 8' à 14' de long. 

Ces panneaux se clouent aux solives et chevrons. 
Ils sont économiques et ignifuges et peuvent être re¬ 
couverts de peinture ou de papier peint, après que 
les joints ont été dissimulés sous un ruban adhésif. 
Leur fini-papier imite le bois et supprime la néces¬ 
sité d'une autre finition. 

Grâce à ce lexique, vous pourrez employer les ter¬ 
mes du métier quand vous monterez des charpentes. 
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Les panneaux muraux 


Plan de travail 

L'un de vos problèmes, quand vous recouvrez vos 
murs de panneaux, est de choisir, parmi les nombreux 
styles et finis actuellement disponibles, celui qui vous 
convient le mieux. Vous trouverez, entre autres, une 
cinquantaine de variétés de grains de bois en finis 
plaqués, lithographiés ou imprimés, sur des pan¬ 
neaux de bois. Ces imitations d'acajou, de pin noueux, 
de cerisier, de chêne et de noyer sont si habilement 
faites que seul un œil exercé ne les confond pas avec 
le bois véritable. Certains de ces panneaux sont teints 
en rouge foncé, en bleu ou en vert exotique. 

Si vous préférez autre chose que les imitations de 
bois, pourquoi ne pas opter pour les panneaux sem¬ 
blables à un marbre aux veines délicates ou à la 
pierre grossièrement taillée? Ou, encore, pour ces 
reproductions de gravures anciennes ou ces vastes 
peintures murales? (Voyez, à la page 350, d’autres 
intéressantes suggestions.) 

Votre choix arrêté, calculez combien de panneaux 
il vous faut. Vous pourrez établir ces chiffres en 
consultant le tableau ci-contre. 

Faites livrer les panneaux chez vous plusieurs 
jours avant la date de pose. Laissez-les dans la 
pièce à couvrir afin qu'ils s'habituent à son degré 
d'humidité. 

Quand vous empilez les panneaux, séparez-les en 
glissant des tasseaux entre les rangées, pour que 
l'air y circule. 


Combien de panneaux vous faudra-t-il? 


Une façon simple d’établir votre évalua¬ 
tion, c’est de faire un plan réduit de la 
pièce sur du papier quadrillé. Disons 
que le plancher mesure 16' x 20'. Des¬ 
sinez un rectangle le représentant, en 
maintenant les équivalences suivantes: 
1 carré = 2' carrés. 

Votre rectangle aura 8 carrés de large 
par 10 de long, indiquez la hauteur du 
plafond. Dessinez les murs comme s'ils 
étaient les côtés tombés d’une boîte. 
Ajoutez les portes et les fenêtres là où 
elles sont, et leurs dimensions. Les pan¬ 
neaux muraux mesurent habituellement 
4' x 8'. S’il n’y avait les portes et les 
fenêtres, vous pourriez vous en tenir au 
périmètre — ici, 72' — et diviser par 4 
(largeur d’un panneau). Résultat: 18 
(nombre de panneaux nécessaires pour 
couvrir vos murs). Soustrayez environ Vz 
panneau par fenêtre et cheminée, % par 
porte. La pièce a 3 fenêtres (1 1/2 pan¬ 
neau) et 3 portes (2 panneaux). Sous¬ 
trayez le total de ces deux chiffres: 3Vz, 
de 18. Il vous faut 14V 2 panneaux. Ache¬ 
tez des panneaux entiers, même si vous 
arrivez à une fraction. Le rebut (fenêtres 
et portes) sera utilisé ailleurs. 



Les panneaux en bois massif 

Si vous préférez l'original à l'imitation, procurez-vous 
les panneaux entièrement faits de bois. On en trouve 
une grande variété en bois durs ou mous; et si, en 
plus, vous aimez les couleurs vives, certains de ces 
panneaux sont teints. Quel que soit le genre de pan¬ 
neautage que vous choisissiez, celui-ci s'installe aisé¬ 
ment et s'entretient bien. Vous pouvez le poser à la 
verticale, à l'horizontale, ou des deux façons à la 
fois, selon vos goûts. Les panneaux de différentes 
largeurs, posés à la verticale, produisent un effet 
saisissant. On va même jusqu'à imiter, sur certains 
d’entre eux, des assemblages à tasseau sur planche 
et à faire, sur d'autres, des rainures et languettes. 
Si votre pièce est humide ou si vous posez vos pan¬ 
neaux sur du béton, enduisez les murs d'un pro¬ 
duit imperméabilisateur avant de commencer le 
travail. 



Genres de panneaux disponibles 
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Les panneaux muraux 


Boiseries et moulures 


Beaucoup de manufacturiers de panneaux préfinis 
fabriquent des moulures et des boiseries en bois 
dur dont le fini et le style s'adaptent à ceux des 
panneaux. C'est ce qui permet au bricoleur de ter¬ 
miner lui-même sa finition, en posant boiseries et 
moulures autour des portes et des fenêtres ainsi 
que dans les coins. 

Il se fabrique maintenant, pour simplifier la pose 
des panneaux, des moulures en aluminium dont la 
face non finie est un placage de fibres lié à la base 
de métal. 

Ces moulures se fixent aux montants ou aux four¬ 
rures et on glisse les panneaux sous leur lèvre. 



Base 
W x 
2Vz" 


Contre- 
chambranle; 

14" x 

13 / 4 " 

Doucine 
5/a" X %" : 


Angle J rih 9 îe 
a/ 4 // x biseautée! 

3 A ft Va" x i" , 

Æ Arrêt 
P X 6 "x 

Base 

Quart-de-rond X*" x 
3 /e"x%" 3" 



rCoù 
ronne 3 ,4"x 

%" X 3/4" 

1 3 A" 


Contre 
chambranle 
ou barreau |||J 
de chaise '*** 

Vu" X 2" 

Arrêt Vu" x 1 Va " 


Doucine Baguette Quart-dé- 
d’angle rond : 

7 /b " x y 2 "x 

%" 3 / 4 " 



Coin intérieur 



Petites moulures (bois) 


Rebord de fenêtre 
3 /4" x 3" 


Couvre-joint 


Coin extérieur 


contreplaqué 

moulé 


Dimensions standard 


Aluminium (imitation bois) 


La pose des panneaux 



1. Fixez des fourrures (1" x 2" ou 1" x 3") 
à la verticale, à 16" les unes des autres pour 
les panneaux complets, et à l’horizontale à 16" 
sur les 2 x 4 pour la pose tout-venant. 



2 . Transcrivez sur les panneaux les mesures 
(prises avec soin) des ouvertures pour les inter¬ 
rupteurs, etc. Percez des avant-trous dans cha¬ 
que coin; taillez avec une scie à bayonnette. 



3 . Faites un essai avant d’appliquer l’adhésif. 
Si le panneau se fixe directement au mur, étalez 
cet adhésif à tous les 16", horizontalement et 
verticalement. 



4 . Appliquez des rubans d’adhésif sur les four¬ 
rures qui recevront les panneaux. Au besoin, 
posez des tasseaux entre les fourrures pour que 
les grands panneaux soient supportés. 



5 . Placez le panneau sur les fourrures. Enfon¬ 
cez de petits clous, à mi-chemin, au sommet; 
ils feront office de pentures. Pressez le pan¬ 
neau contre la structure. 



6. Eloignez la base du panneau à 10" des 
fourrures et retenez avec un bloc qui maintien¬ 
dra panneau et fourrures séparés pendant que 
la colle séchera. 



7. Après 8 ou 10 minutes, enlevez le bloc et 
poussez le panneau en place, non sans en avoir 
vérifié l’alignement. Frappez avec un marteau 
dont la panne est recouverte d’un linge. 



8. Laissez les clous posés au sommet jusqu’à 
ce que la colle soit prise, puis enfoncez-les ou 
retirez-les. Obturez les trous avec de la pâte de 
bois. Clouez le panneau à la base (facultatif). 
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Pose du stratifié 


Utilisation du stratifié 


Les stratifiés sont constitués de couches de papier 
(imprégné de résine) reliées à haute température et 
sous pression pour former des panneaux rigides. 

Les stratifiés décoratifs pour les résidences se ven¬ 
dent en feuilles standard allant de 2' x 5' à 5' x 12'. 
Ils sont épais de 1/16", pour usage sur les surfaces 
horizontales et de 1/32" pour les verticales. 

La gamme des effets décoratifs comprend des co¬ 
loris unis, des motifs, des imitations de bois et des 
dessins abstraits, le tout avec une finition mate ou 


lustrée. Les stratifiés peuvent être employés sur toute 
surface plane et sèche. Les panneaux de fibres et 
contreplaqués sont les matériaux qui conviennent le 
mieux. Décapez les surfaces peintes et vernies jus¬ 
qu'à la mise à nu du bois avant de coller le stratifié. 

Le bois couvert de stratifié doit être revêtu, sur 
l'envers, pour l'empêcher d'absorber l'humidité qui 
le déformerait. En fait, toutes les surfaces recou¬ 
vertes de stratifié devraient être renforcées au dos, 
mais ceci est moins indispensable pour les planches 


fixées sur une base massive. Les meilleurs adhésifs 
pour les travaux courants d'intérieur sont les colles- 
contact (p. 86). La chaleur excessive peut endomma¬ 
ger les stratifiés. Ne posez pas, sur une surface 
stratifiée, des plats sortant du four: elle s'en trouve¬ 
rait cloquée ou roussie. 

Certains produits chimiques tels que le peroxyde 
d'hydrogène et certains produits de nettoyage con¬ 
tenant du chlore font des taches sur la surface. 
Essuyez immédiatement toute éclaboussure. 


Comment poser le stratifié 


Pour les tables de travail, le stratifié peut être 
coupé sur mesure, mais il est plus économique 
de le couper soi-même, le bon côté sur le des¬ 
sus, avec une égoïne à denture fine. 


Un autre procédé consiste à piquer des punai¬ 
ses dans les chants de la table, en guise de 
guides. Glissez une feuille de papier brun entre 
les surfaces encollées et retirez-la en abaissant 
le stratifié. 


Vous pouvez aussi utiliser un couteau spécial 
(ou une lame spéciale). En faisant glisser la 
iame contre une règle, rayez la surface. Ap¬ 
puyez une pièce de bois contre la rayure, 
soulevez le côté libre du stratifié; rompez. 



Servez-vous d’une bande de stratifié pour gar¬ 
nir les côtés. Encollez les bords de la table et 
la bande de la même façon que vous avez 
encollé le stratifié. Posez celui-ci. Laissez sé¬ 
cher pendant 15 minutes. 


Nettoyez la surface (ici, un dessus de table) 
avec du papier abrasif. Versez de la colle- 
contact au dos du stratifié en l’étalant sur 
toute la surface. Faites de même pour la table. 
Séchez 15 minutes. 



Si les bords sont trop larges pour les bandes 
toutes faites, coupez des bandes de stratifié en 
calculant une marge de sécurité. Encollez-les 
et procédez comme pour un panneau. Coupez 
le rebut. 


Les surfaces encollées adhèrent aussitôt: placez 
le stratifié correctement du premier coup. Posez 
des baguettes de bois sur la table et placez 
le stratifié sur ces baguettes. Abaissez-le d’un 
bout; repoussez les baguettes. 


Aplanissez les bords avec une lime inclinée à 
45° par rapport à la table pour n'endommager 
ni celle-ci ni le stratifié. Un rabot ou une toupie 
peuvent également être utiles. 



*»ic 
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Le piacage 


Types de placages 

Les placages sont de minces feuilles de bois prove¬ 
nant des billes de bois. Leur principal mérite, aux 
yeux des bricoleurs, c'est de doter le bois le plus 
ordinaire d'une surface attrayante. 

Il en existe deux catégories principales: les 
placages de construction, assez épais, utilisés 
pour les contreplaqués, et les panneaux lamellés, 
fabriqués en usine. Les placages de surface, plus 
minces—1/28" d'épaisseur—sont employés dans la 
décoration. 


Diverses méthodes s'utilisent pour la fabrication 
du placage: le sciage, le tranchage et le déroulage. 
Pour cette dernière coupe, la bille est montée sur 
un tour géant, et un couteau la découpe en un ru¬ 
ban continu. Le placage tranché est découpé trans¬ 
versalement par un outil qui agit à la manière d'un 
immense rabot. Les rabotures qu'il produit sont du 
placage. 

Dans chaque cas, le grain du placage est différent, 
ce qui donne des effets et des motifs particuliers. 


Une feuille de placage est dite un '‘pli". Plusieurs 
plis réunis forment un paquet. Le prix des placages 
est calculé au pied carré. Les panneaux lamellés 
sont composés en réunissant plusieurs feuilles de 
placage sur une forme. Ces placages ne sont pas à 
fils croisés comme le contreplaqué. 

Il existe une vaste gamme de feuilles de placage 
prêtes à découper, parmi lesquelles on trouve des 
incrustations telles que damiers, emblèmes et autres 
fantaisies. 


Pose du placage 

Pour poser le placage, il vous faut un marteau spécial 
(ou un rouleau), un couteau à tracer, une règle, un 
rabot à dents (pour gratter le bois afin de lui donner 
du mordant), du gros papier abrasif, un bloc, de la 
colle et un pinceau. Coupez les feuilles de placage 
plus grandes que les surfaces à couvrir (en prévoyant 
un chevauchement de W à chaque joint). Aspergez 
d'eau chaque côté des placages, s'ils gauchissent; 
empilez-les entre des planches. Au bout de quelques 
heures, les feuilles seront assez flexibles pour être 
posées avec une colle soluble à l'eau. (Pour la colle- 
contact, les feuilles doivent être bien sèches.) Etalez 
sur les deux surfaces à joindre une mince couche de 
colle et laissez sécher. Placez les feuilles de placage 
bien à plat dans l'ordre où elles seront posées. 
Etalez la colle suivant une bande de la largeur de la 
première feuille. Etendez de la colle sur l'envers de 
cette feuille. Mettez le placage en place sur la sur¬ 
face enduite de colle en croisant les joints de Vl". 
Tassez le placage au moyen du marteau spécial ou 
du rouleau, jusqu'à ce qu'il adhère solidement. 
Faites disparaître les bulles en les repoussant vers 
le chant le plus proche. En posant chaque nouvelle 
feuille, assurez-vous que l'un de ses bords chevauche 
la feuille précédente d'environ 3 4". Servez-vous d'un 
couteau et d'une règle pour couper en plein centre du 
chevauchement. Retirez la partie en excédent et re¬ 
fermez le joint en poussant énergiquement avec le 
marteau ou le rouleau, dans un mouvement de va-et- 
vient, jusqu'à ce que les feuilles se joignent. Si vous 
employez de la colle à placage, l'ouvrage devrait être 
serré dans une presse jusqu'à la fin du séchage. Fa¬ 
briquez vous-même cette presse avec du madrier et 
des serres spéciales. Avec la colle-contact, procédez 
comme pour les stratifiés; les serres sont mutiles. 



Travaillez au marteau les feuilles de pla¬ 
cage. Repoussez (es bulles vers les chants. 
Des tracés servent de guides. 


Posez la deuxième feuille, l’un des bords 
chevauchant la première d’environ 


Coupez d’abord les deux épaisseurs de 
placage au joint, puis enlevez le rebut. 



Pesez énergiquement sur le joint. Poussez 
le marteau vers le joint, s’il reste un in¬ 
terstice. 


Collez du papier adhésif sur le joint pour 
le maintenir pendant le séchage de la 
colle. 


Pour réparer un placage, mettez une pièce 
en forme de barquette et posez des serres 
jusqu’au séchage. 
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Mesurage et traçage 


Les termes du métier Comment tracer des cercles 

Pour presque tous les travaux de menuiserie, le bri¬ 
coleur a besoin d'une certaine connaissance des 
mathématiques afin que ses mesures soient justes et 
ses outils employés à bon escient. Vous trouverez, 
un peu plus bas, la définition de quelques termes 
que vous devriez connaître pour effectuer vos cal¬ 
culs, et qui font partie du vocabulaire du bricolage. 

Circonférence: Limite extérieure d'un cercle; la lon¬ 
gueur du diamètre multipliée par 3.1416 (pi). 

Diamètre: Ligne droite qui passe par le centre d'un 
cercle ou d'une sphère: il égale deux fois la longueur 
du rayon. 

Rayon: Ligne droite partant du centre d'un cercle 
pour atteindre un point de la circonférence. 

Arc: Portion d'une ligne courbe (d'un cercle). 

Formes régulières et irrégulières 




Tracez une verticale à 90°; en partant des extrémités, tracez 
des arcs qui se recoupent, avec le même rayon de compas. 
La ligne AB divise l’horizontale par moitié, à 90°. 

Trouvez le centre d’un cercle: tracez une corde (AB). Tracez 
à l’équerre un rectangle. Le point d'intersection C des diago¬ 
nales du rectangle est le centre du cercle. 

Hexagone: tracez un cercle dont le rayon est égal à la lon¬ 
gueur du côté de l'hexagone que vous voulez tracer. Avec le 
même écartement du compas, marquez le rayon 6 fois sur la 
circonférence du cercle. Reliez les points marqués. 
Octogone: tracez un carré et deux médianes. Du point A, 
tracez un cercle en reliant les coins du carré et le prolonge¬ 
ment des médianes. 

Ellipse: portez sur une droite la longueur de l’ellipse que vous 
voulez obtenir, soit AB. Au milieu de AB, en E tracez une 
perpendiculaire CD de la largeur de l’ellipse, de telle sorte 
que DE = EC. Piquez 2 punaises sur la droite AB afin que 
la distance d’une punaise à D soit égale à la moitié de AB. 
Faites passer une ficelle autour des 2 punaises et du point D 
et bouclez. Introduisez un crayon dans la boucle et tracez. 











Mesurage et traçage 


Procédés pour tracer des angles 



équerre à 30°, 60° et 90° 



4. Trouver un 45° 
au compas 



Pour faire des coins arrondis 



1. Avec une pièce 
de monnaie 


1. Tracez le tour 

2. Placez fa pointe 
du compas dans le 
coin et tracez A et C. 
Avec la même ou¬ 
verture, et de ces 
points, tracez B qui 
sera le centre. 

3. Pour les angles 
aigus, le centre de 
cercle est sur la 
bissectrice. Tracez-y 
l’arc avec la pointe 
du compas. 



2. Méthode en trois étapes 



Pour tracer un triangle équilatéral 



1. Trouvez le milieu du plus 
petit côté; tracez un demi- 
cercle; joignez AD par une 
droite que vous prolongez 
jusqu'au bord inférieur de la 
pièce pour déterminer B. 
Réglez le compas à AB et 
tracez un arc de cercle tel 
qu’illustré. Joignez C à B. 

2. Tracez, de A et B, des 
arcs de cercle se coupant 
en C et reliez AC et BC. 


2, Triangle équilatéral, 
(côté donné) 
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Assemblages 


Types d’assemblages 

Ce chapitre traite des différentes méthodes d'assem¬ 
blage, des faciles aux difficiles. Les assemblages en T, 
par exemple, vont des simples assemblages cloués aux 
assemblages à tenon et mortaise et à queue-d'aronde. 
On peut diviser les assemblages en six catégories: 
En T: une pièce est assemblée à angle droit avec la 
face ou le chant d'une autre, formant un T. 

En L: deux pièces sont assemblées en angle. 

En X: deux pièces sont superposées ou ajustées 
l'une dans l'autre et forment une croix. 

Côte à côte: des chants sont assemblés pour former 
une surface plus large. 

About: deux pièces sont assemblées dans le sens de 
la longueur. 

A trois éléments: trois pièces sont assemblées. 

Assemblages en T cloués 

Un simple assemblage cloué est suffisant pour des 
châssis légers, où les côtés et les pièces transversales 
se rencontrent en équerre. Les pièces transversales 
doivent être équarries, sinon l'assemblage ne formera 
pas un véritable angle droit. Utilisez trois clous: en¬ 
foncez celui du milieu en premier, pour maintenir le 
bois en position, puis enfoncez les deux autres, de 
part et d'autre, en les inclinant vers l'intérieur de 
20 ou 30°. Ces clous forment une queue-d'aronde. 

Clouer un châssis par l'intérieur demande plus de 
soin. Travaillez au marteau en alternance d'un côté 
et de l'autre et en corrigeant l'alignement des pièces 
au fur et à mesure que les clous pénètrent dans la 
pièce latérale. Enfoncez les clous en suivant le sens 



Méfiez-vous des déplacements du bois sous les coups de marteau 

du fil, mais décalez-les pour éviter les éclatements du 
bois. Chassez les têtes à l'intérieur pour solidifier 
l'assemblage. Bouchez les trous au mastic. Employez 
des clous à finir pour les garnitures, et des clous 
communs pour la structure. La longueur du clou 
doit être le triple de l'épaisseur du bois. 


Equerres et agrafes 


Des équerres métalliques et des plaques de renforce¬ 
ment sont très utiles pour les assemblages en T. Il 
en existe de quatre sortes: l'équerre d'angle intérieur, 
bande métallique perforée et coudée qui forme un 
L; l'équerre en T, que l'on visse à plat sur l'assem¬ 
blage; l'équerre plate de coin, qui ressemble à cette 
dernière, mais forme un L; la plaque de renforce¬ 
ment, qui est droite et sert pour les renforcements 
en ligne droite. Utilisez-les dans tous les cas où 
l'aspect ou l'épaisseur des équerres n'a pas une 
grande importance, comme, par exemple, pour les 
châssis légers qu'il faut rendre plus solides. Bien 
entendu, plus l'équerre est forte, plus l'assemblage 
sera solide. Il faut parfois utiliser les équerres des 
deux côtés de l'angle pour éviter qu'une seule ne 


plie et se brise. Les vis doivent être bien ajustées 
aux trous. Percez des avant-trous dans le bois pour 
éviter les fissures. Faites entrer les vis à fleur de la 
surface de l'équerre. 

Une façon très rapide de réaliser des assemblages 
en T—lorsque la solidité importe peu—consiste à uti¬ 
liser des agrafes métalliques ondulées que l'on en¬ 
fonce au marteau directement dans les pièces de bois. 
Les agrafes ont un bord affûté. On s'en sert pour les 
petits travaux d'intérieur et la confection de caisses. 

Assurez la solidité de l'assemblage avant de faire 
entrer les agrafes. Pour éviter les fissures, posez les 
agrafes loin des chants de la pièce transversale. 
Après avoir tamponné doucement, enfoncez les agra¬ 
fes jusqu'à ce qu'elles affleurent la surface. 



Deux équerres d’angle ne se plieront pas Vissez les équerres en T à plat 


Clouez les agrafes 



■Montant 


Clous posés de l’extérieur: les % du clou Clous posés de l’intérieur: enfoncez-les 
doivent pénétrer l’assemblage face à face, à angle de 30° 


Un bloc, cloué à une pièce, renforcera 
l’assemblage 
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Assemblages à recouvrement 


Assemblages à recouvrement en T 

On emploie l'assemblage à recouvrement pour des 
travaux divers. On se sert de vis, de clous ou de 
boulons et aussi de colle pour augmenter la solidité 
de l'ouvrage. 

Pour un assemblage vissé, serrez les deux pièces 
de bois dans une serre (p. 36). Percez un trou traver¬ 
sant la pièce supérieure et un avant-trou dans la 
pièce inférieure avec un foret hélicoïdal assez petit 
pour donner une bonne prise au filetage de la vis. 
Fraisez les trous de la pièce supérieure, enduisez de 
colle, ajustez les pièces et vissez. 

Un simple assemblage en T, collé et vissé avec 
pièces d'appui, permet de réaliser des rayonnages 
de bibliothèque. Collez et vissez les pièces d'appui. 



Assemblage à recouvrement en T: placez les vis en diagonale 



Pièce d’appui: vissez-la au montant; vissez les rayonnages 


En T: à plein recouvrement et à mi-bois 


Les assemblages en T sont plus solides et plus nets 
que la construction à recouvrement. Utilisez-les pour 
ajuster des traverses à fleur de châssis. Dans ces as¬ 
semblages, la traverse latérale est découpée pour re¬ 
cevoir l'épaisseur de la traverse transversale. Tracez 
la forme de la découpe sur les deux faces et sur le 
champ supérieur de la traverse latérale. Découpez le 
rebut graduellement de chaque côté avec une scie à 
dos et un ciseau jusqu'à ce que la base de l'entaille 
soit plane. Vérifiez l'ajustage, collez les surfaces à 
assembler et complétez le travail par des clous ou 
des vis. 

Dans un assemblage à mi-bois, les deux traverses 
sont entaillées pour donner un assemblage affleuré. 
Tracez la largeur de la traverse transversale sur la 
face et à mi-hauteur des champs de la traverse latérale. 

Au dos de la traverse transversale, tracez une ligne 
d'épaulement en travers, à une distance de l'extré¬ 
mité qui sera légèrement supérieure à la largeur de 
la traverse latérale. Continuez de tracer cette ligne 
jusqu'à mi-hauteur des champs. Réglez un trusquin 
à mi-épaisseur du bois et tirez des lignes sur la face 
des deux pièces. 

Faites un trait de scie dans la traverse transversa¬ 
le, en laissant la ligne du trusquin du côté du rebut. 
Sciez à travers la ligne d'épaulement et retirez le rebut. 

Placez la scie en deçà des lignes indiquant l'entail¬ 
le de la traverse latérale. Faites, au milieu, un trait 
de scie supplémentaire pour retirer le rebut plus 
facilement. Faites sauter les copeaux des deux côtés, 
vérifiez l'ajustage et terminez le travail. 



Assemblage en T à plein recouvre¬ 
ment: Ajusté à fleur de la face d’un 
cadre, c’est un travail net et solide. 



Assemblage à mi-bois: Une façon 
simple et rapide d’assembler des 
pièces d’épaisseur identique. Col¬ 
lez et clouez. 




1. Assemblage à mi-bois: rapportez la 
largeur de la traverse sur la pièce à 
découper. Pièces perpendiculaires. 



3 . Faites 3 traits de scie, un de chaque 
côté de l’entaille, un au milieu. Au 
ciseau, retirez le rebut des 2 côtés, 
jusqu’aux lignes du trusquin. 


2 . Faites un trait de scie au centre de 
la traverse transversale, affleurant la 
ligne du trusquin côté rebut. 



4. Les pièces finies doivent s’emboîter 
facilement. Vérifiez les épaulements. 
Collez et clouez; laissez prendre la 
colle puis égalisez. 
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Assemblages à entaille 


Entaille complète ou arrêtée 

C'est le procédé classique d'assemblage entre une 
planche et un montant. On distingue deux types 
principaux de ces assemblages: entaille complète 
(faite sur toute la face du montant) et entaille arrê¬ 
tée ou partielle (qui n’apparaît pas sur le champ du 
montant). 

Ces deux types d'entailles peuvent être faits en 
queue-d'aronde en donnant une inclinaison à un 
côté de l'entaille et à l'un des champs de la pièce 
transversale (p. 389). 

L'entaille arrêtée est préférable pour les travaux 
d'ébénisterie. 

Entaille complète: Tracez une ligne à travers la face 
intérieure du montant, posez la pièce transversale 
contre ce tracé et marquez une deuxième ligne pour 
indiquer la largeur exacte de l'entaille. 

Continuez ces deux tracés sur les deux champs du 
montant. Réglez un trusquin à la profondeur de 
l'entaille—généralement un tiers de l'épaisseur du 
montant—et tracez la profondeur des deux côtés, à 
partir de la face. 

Entaillez soigneusement, en suivant ce tracé, avec 
une scie à dos ou une scie à découper. Retirez les 
rebuts au ciseau, en partant de chaque bord, par pe¬ 
tits coups à angle réduit progressivement, jusqu'à ce 
que le centre soit dégagé. Finissez l'entaille avec une 
guimbarde. A défaut de guimbarde, faites très atten¬ 
tion en dégageant l’entaille et vérifiez la rectitude à 
plusieurs reprises. Cet assemblage peut aussi être 
coupé avec une scie radiale avec, en guise de couteau, 
une lame à entailles fixée à la largeur et à la profon¬ 
deur de la coupe (c'est le moyen le plus facile). 
Entaille arrêtée: Le principe est le même que pour 
l'entaille complète, sauf que l'entaille s'arrête non 
loin du champ avant du montant. L'angle avant de 
la pièce transversale est découpé pour s'adapter au 
montant. Sur celui-ci, faites le tracé au trusquin 
comme pour l'entaille complète, sauf sur le champ 
avant. Tracez la ligne d'arrêt de l'entaille au trus¬ 
quin à partir du champ avant. 

Vous ne pourrez pas entailler en profondeur sans 
avoir, au préalable, libéré un espace pour faire en¬ 
trer la scie: il faut donc dégager au ciseau à partir 
de l'arrêt, presque jusqu'à la profondeur totale. Dé¬ 
coupez la profondeur des deux côtés en partant du 
champ arrière et en vous servant d'un guide pour 
les traits de scie assez longs. Faites sauter le rebut 
et nettoyez à la scie à dos. 



Entaille complète. Assemblage net et so¬ 
lide. La pièce transversale peut supporter 
une lourde charge (rayonnages). 



Entaille arrêtée. Employez-la pour les tra¬ 
vaux où l’aspect esthétique compte. L’en¬ 
taille est dissimulée par le recouvrement. 



La pièce transversale est posée sur la 
ligne tracée à la face intérieure du 
montant. Tracez du côté opposé pour 
marquer la largeur de l’entaille. 



Pour permettre le mouvement de la 

scie, découpez au ciseau un creux du 
côté où l’entaille s’arrête. 



Retirez Se rebut au ciseau. Finissez 
avec une guimbarde. 


Vue sur lDQ.l~Traits 
champ de scie 



Dégagez progressivement le rebut au 
ciseau, d’un côté et de l’autre, jusqu’au 
centre. Finissez ensuite avec une 
guimbarde. 



Pour les longs traits de scie, servez- 
vous d’un guide provisoirement fixé 
avec une serre. 



Découpez la pièce transversale selon 
la profondeur de l’entaille. 
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Assemblages a mortaise et tenon 


Le joint de base 

C'est le plus solide de tous les assemblages en T. 
Choisissez-le pour la fabrication de châssis lourds 
et pour la construction de divers meubles. L'épais¬ 
seur du tenon, taillé sur la traverse, ne doit pas 
dépasser un tiers de l’épaisseur du montant. 

Pour faire l’assemblage, tracez la largeur du tenon 
(traverse) sur la pièce qui doit être mortaisée (mon¬ 
tant) et continuez tout autour du montant. A chaque 
bout du tracé de la mortaise, tracez des marques pour 
les cales, à environ W' à l'extérieur du premier tracé, 
si vous devez utiliser des cales. Tracez ensuite une 
ligne d'épaulement autour de la traverse, en donnant 
au tenon une largeur dépassant celle du montant. 

Choisissez votre ciseau: un bédane à mortaise est ce 
qu'il y a de mieux. Centrez les pointes sur le champ, 

Tenon 

- 1 

Epaisseur du tenon: un tiers du bois 

puis rapportez les mesures (p. 382). Découpez la mor¬ 
taise. Accélérez le travail en perçant des trous et en 
enlevant le rebut avec un ciseau. Sciez les joues du 
tenon en faisant attention aux tracés d'épaulement. 

Collez, assemblez et serrez puis enfoncez les cales 
au marteau. Quand la colle aura pris, égalisez le 
bout du tenon. 




1. Réglez la pointe du trusquin à la 
limite de la mortaise que vous devez 
percer. 



4. Sciez en oblique le long des deux 
tracés du tenon, en alternant. Affleurez 
les tracés du côté du rebut. 



7. Enduisez de colle le tenon et l’inté¬ 
rieur de la mortaise. Essayez le joint. 
Coupez des cales effilées pour péné¬ 
trer dans les fentes de Ve" sur les 
côtés de la mortaise. 



2. Ajustez la pointe pour l’autre limite 
de la mortaise, soit un tiers de l'épais¬ 
seur. 



5. Serrez la traverse, verticalement, 
dans l’étau, puis sciez droit jusqu’aux 
tracés d’épaulement. 



8. Enduisez les cales de colle et pous- 
sez-les dans les fentes. Donnez alter¬ 
nativement des coups de marteau sur 
une cale, puis sur l’autre, pour conser¬ 
ver la bonne position. Serrez. 



3. Découpez la mortaise en travaillant 
d’un côté puis de l’autre. Nettoyez sou¬ 
vent. 



6 . Sciez à travers le tracé d’épaule¬ 
ment pour compléter le tenon en main¬ 
tenant la scie bien verticale. 



9. Une autre façon: sciez les fentes 
des cales jusqu’aux deux tiers de la 
longueur du tenon à en retrait des 
champs. Les cales forcent le tenon qui 
s’élargit dans la mortaise. 


Assemblage à tenon et mortaise: le tenon 

doit dépasser la mortaise. 
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Assemblages à mortaise et tenon 


Variantes 

Les variantes de ces assemblages répondent à deux 
exigences: accroître leur solidité et dissimuler les 
éléments. La plus répandue consiste à tailler des 
épaulements supplémentaires qui réduisent la largeur 
du tenon de Vs" à W en haut et en bas, dissimulant 
les bouts de la mortaise et le tenon lui-même. 

Tenon à feuillure: C'est l’assemblage le plus solide 
pour les châssis, les portes et les meubles. Il peut 
former un L dans les angles ou un T. L’épaulement 



tous les côtés assemblage à double feuillure 

peut être oblique, au lieu d’être droit comme celui 
du croquis. Il résiste à la déformation, sans affaiblir 
le montant. 

Les proportions sont très importantes. La mortaise 
et le tenon ne doivent pas dépasser un tiers de 
l’épaisseur du bois, sinon l'assemblage sera affaibli. 

La longueur de l'épaulement ne doit pas dépasser 
un tiers de celle du tenon. Sa profondeur doit être 
inférieure au quart de la largeur du montant et ne 
jamais dépasser l / 2 ". Souvent la profondeur se trou¬ 
ve déterminée par une rainure faite dans le châssis. 
Prévoyez à l'extrémité du montant au moins W de 
rebut, pour éviter les fissures pendant l’ajustage de 
l’assemblage. 



Donnez au renfort un tiers de la longueur du tenon 


Double tenon: Donnez la préférence au double te¬ 
non dans le cas où la largeur d’un tenon simple serait 
si importante que le montant en serait affaibli. Ce 
type d’assemblage offre une bonne résistance à la 
déformation quand il s'agit de fixer sur les montants 
des traverses particulièrement larges. Tracez et tail¬ 
lez le double tenon comme un tenon simple. 

Tenon tronqué: Cet assemblage convient aux mêmes 
usages que le simple assemblage à tenon et mortaise, 
mais le tenon, raccourci, n'apparaît pas à l'extérieur. 
La profondeur des mortaises doit être les deux tiers 
de celle du bois. Coupez le tenon plus court de W' 


que cette mesure. Cela lui évitera de toucher le fond. 

Tenon à moulure: Ce tenon est employé quand les 
pièces d'assemblage ont des moulures sur un champ 
ou sur les deux, comme, par exemple, dans les bâtis 
des châssis. Tracez et découpez les deux épaulements 
du tenon conformément à la profondeur de la mou¬ 
lure. Avec un ciseau, découpez dans l’un des épaule¬ 
ments un contour correspondant à la moulure. 

Double mortaise et tenon: Cet assemblage est prin¬ 
cipalement employé pour le montage de la traverse 
intermédiaire sur un bâti de porte. Les tenons sépa¬ 
rés contournent la serrure mortaisée de l'extérieur. 



Assemblage à tenon et mortaise. Fort et 

d’exécution facile, avec colles de résine. 


Faites un assemblage à onglet en plaçant 

une languette carrée dans le coin extérieur. 


Double tenon. Les tenons doivent être de 
même largeurque l’intervalle qui les sépare. 




Tenon à moulure. Utile pour réparer les Tenon tronqué. Les trous décalés permet- 
bâtis des fenêtres à guillotine. tent de cheviller le tenon dans la mortaise. 



Double tenon et mortaise. Indiqué pour 
les traverses intermédiaires de portes. 
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Assemblages à queue-cTaronde et en L 


Queue-d’aronde unique 


Cet assemblage offre une bonne résistance mécani¬ 
que dans le cas où les traverses doivent supporter 
des charges. Tracez et coupez la queue-d'aronde 
avec une scie à dos (2). L'inclinaison latérale sera 
de 1:6 pour le bois tendre (1) et de 1:8 pour le bois 
dur. 

Rapportez sur la pièce de la structure la forme 
découpée en queue-d'aronde en traçant au crayon ou 
au canif. Sciez les épaulements de la découpe en 
queue-d'aronde et faites un trait de scie supplémen¬ 
taire au centre du rebut pour faciliter le dégagement 
au ciseau (4). Assurez-vous que l'ajustage est correct 
(5). Collez et retenez dans une serre (6); essuyez l'ex¬ 
cédent de colle pour diminuer le ponçage. 

Ce genre d'assemblage à queue-d'aronde peut aussi 
être découpé rapidement avec une scie à découper 
munie d'un accessoire à inclinaison. Tenez la lame 
de la scie à la verticale pour couper la queue-d'aron¬ 
de. Rapportez la forme de la queue sur la seconde 
pièce. Coupez cette partie de l'assemblage en ajus¬ 
tant l'inclinaison du plateau à l'angle indiqué et en 
coupant à l'intérieur du champ. Enlevez le rebut au 
ciseau entre les coupes. 

Les petits assemblages à queue-d'aronde et les 
assemblages multiples, tels que les angles de tiroir, 
se coupent rapidement avec une toupie munie d'un 
couteau à queue-d'aronde. Un angle de tiroir se cou¬ 
pe en moins d'une minute, grâce à cet accessoire 
que plusieurs toupies possèdent. Le couteau taille 
les deux parties en même temps. 



1. Tracez les deux parties de la 
queue-d’aronde. Coupez sur le 
côté du rebut et arasez. 



4. Sciez la seconde pièce avec 
une scie à dos ou à découper. 
Enlevez le rebut au ciseau. 



2. Découpez avec une scie à dos 
à dents fines ou avec une scie à 
découper. 



5. Assemblez à sec pour vérifier 
l’ajustage. Avivez les champs 
avant d’appliquer la colle. 



3. Rapportez la forme de queue- 
d'aronde sur l’autre pièce pour 
obtenir une coupe précise. 



6 . Collez l'assemblage. Retenez- 
le avec une serre; enlevez la colle 
en trop. 


En L: six façons de faire des coins 

Six assemblages de coins sont reproduits à droite. 
Les coins d'angles en bois peuvent être de section 
carrée ou triangulaire. La forme triangulaire (1) est 
plus esthétique. La solidité de ces assemblages dé¬ 
pend essentiellement de la colle; il faut les renfor¬ 
cer par des équerres, des vis ou des goussets. Dé¬ 
calez les vis (p. 70) afin d'éviter les fissures. Assurez- 
vous que les vis ne butent pas, au milieu, les unes 
sur les autres. Les équerres métalliques sont vis¬ 
sées à plat sur les angles (4) ou sur les faces in¬ 
térieures (5). La première méthode est la plus 
solide. Des goussets en contreplaqué (6), fixés à 
plat sur les deux côtés de l'angle, sont collés et 
cloués. Arasez les bords lorsque la colle aura 
séché. 


1 

2 3 

4 

5 

6 

jjfff 
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Variété d’assemblages à queue-d’aronde 


Queue-d’aronde traversante 

Ce genre d'assemblage est l'un des plus solides pour 
les coins de tiroirs. On s'en sert surtout pour l'ar¬ 
rière des tiroirs, et en ébénisterie. 

Assemblez les pièces de bois et indiquez celles qui 
formeront les coins. Coupez les bouts d'équerre, en 
allouant 1/16" de plus pour la perte. Placez le trus- 
quin à l'épaisseur du bois, plus 1/32" (le rebut de 
chaque côté). Rapportez le tracé du trusquin (2) sur 
tous les champs et sur tous les côtés. 

Servez-vous d'un patron de queue-d'aronde (angles 
1:6 pour bois mous; 1:8 pour bois durs) pour mar¬ 
quer ces assemblages. Equarrissez près des extré¬ 
mités. Coupez les queues-d'aronde avec une scie à 
dos (1); enlevez le rebut avec une scie à découper 
(2); arasez au ciseau (3). 

Servez-vous des queues-d'aronde en guise de pa¬ 
tron pour marquer les trous sur les bouts des pièces 
latérales (4). Sciez le long des tracés (5); enlevez le 
rebut avec une scie à découper; arasez au ciseau. 

Si vous avez plusieurs assemblages à faire, gagnez 
du temps en taillant toutes les queues-d'aronde d'un 
seul coup, les pièces maintenues dans un étau. 

Vérifiez l'ajustage des assemblages (6). Faites-le à 
sec, au cas où il vous faudrait araser davantage; si 
tout est bien, collez et serrez. 



Marquage des queues-d’aronde: Cet assemblage est particulièrement solide quand les coupes à 
queues-d’aronde sont faites sur les deux côtés des tiroirs, des caisses ou des structures. 



Espacez les queues 
également 



1. Coupez les queues-d’aronde dans l’étau 
avec une scie à dos. Sciez dans le rebut. 



3 . Nettoyez l’évasement avec un ciseau 
étroit. Assujettissez la pièce avec une serre. 



5 . Sciez le long du tracé puis enlevez le 
rebut avec une scie à découper. Nettoyez 
avec un gros ciseau. 



2 . Enlevez le plus gros du rebut avec la scie 
à découper. Attention aux queues-d’aronde. 
Gardez la lame en ligne. 



4 . Marquez les tracés des queues avec un 
crayon pointu ou la première dent de la scie. 



6. L’assemblage doit s’ajuster fermement 
quand on le tape au marteau. Servez-vous 
d’un bloc afin de ne pas endommager la 
surface. Les queues doivent être placées au 
sommet et à la base. 
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Variété d’assemblages à queue-d’aronde 


Assemblages par chevauchement 

L’assemblage par chevauchement s'emploie lorsque 
les extrémités de la queue-d’aronde dépareraient 
l'ouvrage. 

Taillez et équarrissez les côtés à la longueur des ti¬ 
roirs, moins l'épaisseur du chevauchement (W' pour 
le bois de 3 4"—proportion de 1:6). Equarrissez le de¬ 
vant à la grandeur de l’ouverture dans laquelle il 
s’emboîte. Faites un tracé (a) sur le bout du devant, 
à l’intérieur et tout le tour (b) du bout du côté, en 
gardant le trusquin au même espacement. Tracez la 
queue-d’aronde par chevauchement comme la queue- 
d'aronde ordinaire, et coupez de la même manière. 

Aboutez les queues au tracé (a) sur le devant et 
dessinez la forme des queues. Indiquez la profon¬ 
deur des queues sur l'intérieur du devant. Coupez 
les queues à un angle de 45° en maintenant le bois à 
la verticale dans un étau. Enlevez le rebut en rete¬ 
nant le ciseau à l'intérieur du tracé (a) jusqu'à ce 
que le plus gros du rebut soit enlevé. 

La forme des queues rend difficile la coupe dans 
les coins. Enlevez le rebut du fond avec un ciseau 
étroit. Ebarbez les faces latérales des queues avec 
un ciseau. Pour finir, taillez, à travers la queue- 
d'aronde, une rainure pour le fond de telle sorte 
qu'il soit caché par le chevauchement. Les variétés 
de cet assemblage sont: les queues-d’aronde par che¬ 
vauchement double et les assemblages à onglet, ou 
borgnes. Pour les assemblages par chevauchement 
double et à onglet, taillez d'abord les queues. 



Queues-d’aronde 


ivauchement 


» n üîquB'Z. Tes Tjiïeues-.tr pro 

surlêèvcî&s dès tirctfsL.-. 
tes côté.s -sont plus mince: 
ïedçvam- . 


Profondeur 


L’assemblage à queue-d’aronde à chevauchement double 

ne montre qu’un peu du bois au bout. Il est propre mais 
difficile à tailler. Des onglets forment les angles, donnant un 
bon assemblage. 

^ Onglets effilés 


Le chevauchement 
aura le sixième de 
l’épaisseur du devant 
du tiroir 


L’assemblage à queue-d’aronde par chevauchement est L’assemblage à queue-d'aronde borgne s'emploie peu; il sert 
idéal pour les devants de tiroir et les coins de bibliothèques, surtout pour les travaux d’ébénisterie, Il faut de l'expérience 
Taillez les queues dans les côtés, les trous dans les devants, pour réussir des onglets parfaits qui s’ajustent bien. 



La coupe des queues de l’assemblage par 
chevauchement se fait en plaçant la pièce dans 
laquelle les queues-d’aronde sont coupées sur 
le dessus du devant. 



Serrez le devant à la verticale dans l’étau et 
sciez les queues à 45° aussi loin que possible. 
Ne sciez pas dans le chevauchement. Le rebut 
doit être clairement indiqué. 



L’étape suivante consiste à enlever le rebut. 
Prenez bien soin de tenir le ciseau loin du 
tracé au trusquin jusqu'à ce que le gros du 
rebut soit enlevé. 



Servez-vous d’un ciseau étroit pour araser les 
angles recouverts des queues. Retenez le bois 
dans un valet pour accomplir cette partie du 
travail. 






Assemblages d’angles 



Assemblage à feuillure. Faites d’abord la 
coupe horizontale, puis la verticale. 



En collant, enfoncez les clous en position 
oblique pour renforcer la tenue. 



L’assemblage à entaille et feuillure est 

indiqué pour un tiroir à face débordante. 


Assemblage à feuillure et entaille 

Simplifiez la construction des tiroirs ou d'autres 
objets exigeant des assemblages d'angles à queue- 
d'aronde en leur substituant des assemblages à feuil¬ 
lure et entaille. Ces derniers offrent l'avantage d'une 
exécution rapide, et leur solidité est suffisante pour 
la plupart des travaux. 

Prévoyez une longueur supplémentaire sur le devant, 
ce qui vous permet d'obtenir une feuillure plus large 
que l'épaisseur de la pièce qu'elle doit recevoir. Le 
nettoyage final en sera facilité. La profondeur de la 
feuillure ne doit pas dépasser les trois quarts de l'é¬ 
paisseur du bois. Entaillez-la avec une scie à dos ou 
avec un outil électrique muni d'une lame à entailles. 
Clouez et collez l'assemblage en enfonçant les clous 
obliquement. Employez cet assemblage pour les coins 
des devants, la feuillure recouvrant les côtés. Pour 
les devants qui débordent sur les côtés, faites un as¬ 
semblage à entaille et feuillure. Taillez l'entaille sur 
l'envers du devant, et la feuillure sur le bout des 
côtés. Elles peuvent être taillées en queue-d'aronde. 

Assemblage à enfourchement 

L'assemblage à enfourchement est très solide, mais 
il exige beaucoup de soin, si l’on veut obtenir un 
aspect satisfaisant. C'est le système idéal pour 
l’assemblage des pieds et des accoudoirs d'un siège. 

Faites cet assemblage sur un coin—il s’agit prati¬ 
quement d’un tenon entrant dans une mortaise 
ouverte—ou pour un joint en T, où il sera plus déco¬ 
ratif qu’un simple assemblage à mi-bois. Dans les 
deux cas, divisez l'épaisseur de la pièce en trois. 
Tracez les lignes d'épaulement sur les deux pièces; 
marquez le tracé de la découpe en partant des faces. 

Marquez le rebut clairement avec des X pour 
éviter les erreurs de sciage. Découpez à la scie en 
effleurant les tracés du côté du rebut. Dégagez le 
plus gros du rebut, près du fond, avec une scie à 
découper. Equarrissez la ligne d’épaulement avec un 
ciseau étroit. Faites la première pièce de l'assem¬ 
blage comme vous feriez un tenon. Pour l’assembla¬ 
ge traversant, exécutez selon le découpage à mi-bois, 
avec la scie sur les tracés, et au ciseau pour dégager 
le rebut. Ces deux types d’assemblage peuvent être 
renforcés par des chevilles. Pour renforcer encore 
davantage, décentrez légèrement les trous des che¬ 
villes. La cheville exercera une action qui tendra à 
pousser l’enfourchement contre le fond de la découpe. 


Le joint emboîtant se fait habituellement à la 
machine, mais on peut aussi l'exécuter à la main 
comme variante de l'assemblage à queue-d'aronde, 
pour la construction de caisses ou de mobilier léger. 
L'une des deux pièces doit comporter les deux 
queues externes: le nombre total des queues sera 
donc impair. 


Faites le tracé au couteau et au crayon pour bien 
faire ressortir le tracé et marquez le rebut. Vérifiez 
la précision des deux pièces avant de les découper. 
Il faut apporter le plus grand soin au traçage: une 
erreur se corrige plus facilement sur papier que sur 
le bois. Tous ces assemblages seront renforcés avec 
des clous et de la colle blanche. 




L’assemblage à enfourchement con¬ 
vient pour réunir pieds et accoudoirs 
d’un siège. 



L’enfourchement traversant permet 
une meilleure finition que l’assemblage 
à mi-bois. 



L’assemblage à joints emboîtants 

répond à de nombreux usages. 


392 








Assemblages d’angles 


Assemblages à onglet 

Les assemblages à onglet sont employés pour l’en¬ 
cadrement des tableaux et pour des travaux impor¬ 
tants tels que la construction d’une bibliothèque. La 
coupe d’onglet à 45° doit être faite et ajustée avec 
précision. Il convient alors de renforcer l'assembla¬ 
ge, ce qui peut se faire de différentes manières. 

Le renforcement le plus simple consiste en un col¬ 
lage doublé d'un clouage. Collez les deux surfaces 
puis serrez l'angle à l’étau entre deux couches d'un 
matériau de protection. Cela empêchera les coups de 
marteau de désemboîter l’assemblage. Enfoncez les 
clous obliquement et obturez les trous. Un moyen 
plus efficace est de scier des fentes obliques sur l’ex¬ 
térieur du coin, les deux pièces étant maintenues 
dans l'étau. Introduisez des morceaux de placage ou 



de contreplaqué et arasez quand la colle sera sèche. 
Les onglets avec languette sont encore plus solides. 
Evitez d'endommager le bord de l'onglet en vous 
servant d'un bloc à 45° de la même largeur que la 
pièce. Serrez ensemble le bloc et la pièce dans un 
étau et faites la rainure en prenant le bloc comme 
guide. Coupez la languette dans du contreplaqué ri- 



Onglet avec languette Onglet chevillé 


gide. L'emploi des goujons est également efficace, 
mais le perçage des trous exige beaucoup d'habileté. 
Placez les trous plus près de la face intérieure de la 
pièce pour disposer d’une bonne longueur de gou¬ 
jon. Une boîte à onglets bien construite et une scie 
à dos vous seront nécessaires pour réaliser facile¬ 
ment des assemblages à onglets bien faits. 



1. Avec une scie à dos et dans une boîte 
à onglets découpez l’onglet. Assurez-vous 
que la moulure se trouve dans le bon sens. 



5 . Servez-vous d’un bloc à 45°, de la lar¬ 
geur de la pièce, si vous devez découper 
une entaille pour la languette d’un onglet. 



2. L’ajustage au rabot raccourcit légère¬ 
ment la pièce. Prévoyez une marge d’envi¬ 
ron V' en sciant l’onglet. Ajustez à la 
longueur exacte avec un rabot bien affûté. 



6 . Indiquez la position des goujons en 
enfonçant des clous provisoirement dans 
l’une des faces. Affûtez l’autre extrémité 
des clous en pointe et imprimez leurs 
marques sur l’autre pièce. Retirez les 
clous, et percez. 



3. Clouez un coin sur l’autre, tout en 
maintenant la pièce dans un étau pour 
éviter que le marteau ne la déplace. 



7. Faites une rainure le long des goujons 
pour que l’excédent de colle puisse 
s’échapper. Chanfreinez leurs extrémités 
pour faciliter l’introduction dans leur loge¬ 
ment. Trempez-les dans fa colle. 



4. Poussez le rabot vers le centre de la 
pièce si vous devez adoucir le placage 
inséré dans les fentes. 



8. Une cordelette passant autour des coins 
et serrée avec un tourniquet maintiendra 
l’assemblage. Vérifiez la longueur des dia¬ 
gonales, qui doivent être égales. 
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Assemblages en croix 


Cinq façons de les faire 

L’assemblage élémentaire en croix consiste en un 
simple recouvrement que vous collez et vissez pour 
le rendre le plus solide possible. Mais vous pouvez 
aussi vous servir de boulons, de rivets ou de clous. 


L’assemblage en croix, l’un des plus simples et des 
plus utiles, est un assemblage à mi-bois. Faites-le à 
plat ou sur le champ; la construction est la même 
dans les deux cas. Collez et serrez les pièces. 


Avivez l’assemblage quand la colle est sèche. On 
peut réduire la profondeur des entailles, mais les 
traverses assemblées ne sont pas alors sur le même 
plan. 



Assemblage à goujons: Avec des goujons, assemblez deux 
pièces se croisant sur un cadre robuste, après avoir percé les 
trous en vous servant d'un gabarit. Cet assemblage possède 
plusieurs avantages: il est fort, propre, facile. 


Assemblage à mortaise et tenon: Vous pouvez aussi découper 
une mortaise sur la pièce principale et des tenons de demi- 
longueur sur (es traverses. Collez et serrez ensuite les pièces 
assemblées. 


Assemblage à enfourchement: Tracez les champs comme pour 
l’assemblage à tenon et mortaise, puis des lignes d’onglet sur 
toutes les faces. Pour obtenir une pointe fine au centre de la 
pièce principale, découpez chaque épaulement séparément. 


394 









Assemblages champ sur champ 


Façons de les exécuter 

Les assemblages champ sur champ servent à aug¬ 
menter la largeur des panneaux de bois, que ce soit 
pour des plateaux de table ou des rayonnages larges. 
On les réalise de trois façons: collés, à goujons ou à 
fausses languettes. 

Avant d'être assemblées, les planches doivent pré¬ 
senter des champs parfaitement arasés: serrez les 
deux pièces dans un serre-joints, les champs à 
assembler étant placés côte à côte. Aplanissez avec 
une varlope (p. 28) jusqu'à ce que les deux champs 
soient parfaitement égalisés. 

Vérifiez le travail en posant les planches l'une sur 
l'autre, champ sur champ. Il ne doit filtrer aucun 
rai de lumière entre les planches. 


Assemblages collés: Appliquez la colle sur 
chacune des surfaces à joindre. Serrez les 
pièces côte à côte pour les maintenir ferme¬ 
ment collées. Essuyez l’excédent de colle. 


Posez des serre-joints 






Frottez les planches encollées champ contre champ 



Assemblages à goujons 

Cet assemblage demande beaucoup de soin dans le 
traçage et le perçage des trous. Un gabarit permet 
de travailler avec précision. Pour le traçage des trous, 
bloquez les deux planches dans une serre, dos à dos, 
et tracez des lignes perpendiculaires pour indiquer 
la position des goujons tous les 6" ou 9". Faites des 
intersections sur ces lignes en traçant des médianes 
sur les champs (1). Percez les trous, vérifiant bien 
leur perpendicularité. La profondeur du trou doit 
être supérieure à la demi-longueur des goujons (2). 
Chanfreinez-les aux deux bouts. Sciez une rainure sur 
la longueur de chacun. Collez et introduisez-les dans 
la première planche; posez la deuxième et placez le 
tout dans les serres. 


1. Serrez les deux planches dos à dos pour 
le traçage. Tracez des lignes en longueur 
et en travers — le centre des trous des 
goujons se trouve aux intersections. 

2 . Percez, au centre, des trous parfaitement 
verticaux en vérifiant leur profondeur. Chan- 
freinez les bouts des goujons; faites des 
rainures pour laisser échapper l’excédent 
de colle. 



Assemblages à fausse languette 

Cet assemblage convient pour les pièces longues; il 
se prête mieux à une exécution précise que l'assem¬ 
blage à goujons. 

Découpez la languette dans du contreplaqué à fil 
transversal et choisissez une lame de bouvet qui 
corresponde exactement à son épaisseur ou exécu¬ 
tez les rainures sur une table de sciage. 

Taillez une rainure dans les deux champs séparés. 
La profondeur totale des deux rainures dépasse tout 
juste la largeur de la languette (1). 

Collez, assemblez (2) et serrez. Vérifiez la recti¬ 
tude une dernière fois, puis éliminez l'excédent de 
colle. Ne coupez et ne finissez aux dimensions vou¬ 
lues que lorsque la colle aura pris. 


1. La largeur de la rainure correspond à 
l’épaisseur exacte de la languette. La pro¬ 
fondeur totale des deux rainures dépasse 
de Xô" la largeur de la languette. 

2 . Enduisez de colle la languette et les deux 
rainures. Introduisez la languette dans la 
première planche, puis coiffez-la de la 
seconde. Serrez. 



Les rainures doivent être assez profondes. 




395 



















Assemblages d’allongement 


Le choix de l’assemblage qui convient 

Il est souvent nécessaire d'assembler des pièces de 
bois dans le sens de la longueur pour des travaux 
importants: garage, abri pour voiture ou rénovation 
de plancher. Même des travaux de moindre impor¬ 
tance (réparation de meubles ou bricolages divers) 
exigent parfois la pose de “greffes" sur la longueur. 

Assemblage à mi-bois: C'est le plus simple des assem¬ 
blages d'allongement; il convient aux structures légè¬ 


res. Donnez au recouvrement la moitié de l'épaisseur 
du bois et assurez-vous que les deux épaulements 
butent exactement contre le bout des pièces à joindre, 
sans quoi l'assemblage sera sérieusement affaibli. 

Collez et vissez en décalant la position des vis 
pour éviter les fissures dans le sens du fil. 

Assemblage à mi-bois en biseau: C'est une variante 
de l'assemblage à mi-bois. Au lieu d'être taillé dans 


la largeur, le recouvrement est taillé dans l'épais¬ 
seur. Ce système est employé quand l'assemblage est 
lui-même supporté par une poutre ou par un mur. 
Il permet d’aligner les pièces de bois (comme les 
poutres décoratives non portantes) et est utile lors¬ 
qu'on doit disposer d'une ligne centrale droite pour 
clouer des matériaux comme les panneaux. 

Taillez le biseau dans le sens du fil pour éviter 
toute dislocation de l'assemblage. La longueur de 
l'assemblage doit être égale à la largeur de la 
poutre. 

Enfoncez en diagonale un clou coupé, à travers la 
partie inférieure, dans la poutre ou le bois qui est 
placé le long du mur de support. Mettez en place la 
pièce supérieure et fixez-la avec un deuxième clou 
enfoncé en diagonale depuis le sommet de l'ouvrage. 

Assemblage boulonné: Des boulons de carrosserie 
combinés avec des rondelles à dents extérieures per¬ 
mettent de faire des assemblages face à face très 
solides pour les toitures de fermes. 

Enfilez les rondelles métalliques dentées sur les 
boulons entre les deux faces à assembler. Serrez les 
écrous, et les rondelles “mordront" dans le bois, 
renforçant la résistance au cisaillement. Intercalez 
des rondelles sous les écrous. 

Assemblage avec plaques: L'assemblage en sand¬ 
wich de pièces réunies bout à bout est considérable¬ 
ment renforcé grâce aux plaques d'assemblage. Il 
faut que ces dernières soient quatre fois plus lon¬ 
gues que la largeur du bois, leur épaisseur étant 
égale à celle du bois. Collez toutes les surfaces; 
vissez en décalant la position des clous ou assem¬ 
blez avec des boulons. 

Assemblage en sifflet: Celui-ci est taillé en fausse 
coupe et utilisé surtout en ébénisterie et en me¬ 
nuiserie. En général, cet assemblage est seulement 
collé, mais les faces à assembler doivent être rabo¬ 
tées avec une grande précision. Correctement exé¬ 
cuté, il a la même solidité qu'une pièce sans joint. 

La longueur idéale du sifflet est celle qui a une 
proportion de 8:1. Des vis ne sont pas nécessaires si 
une colle à base de résine est employée. Serrez 
fortement pendant que la colle sèche. 

Assemblage à enture en V: Il est principalement 
utilisé pour la réparation de meubles et pour tous les 
travaux où l'aspect compte. Découpez l'enture en V 
avec une scie à denture fine. Coupez et rabotez l'autre 
pièce pour qu'elle s'ajuste. Collez, joignez et serrez. 
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Mi-bols: Taillez répaulement avec pré¬ 
cision. Décalez la position des vis. 
Peignez les assemblages faits pour 
l'extérieur. 



Ml-bois en biseau: L’assemblage est 
supporté par une poutre. Employez-le 
quand les pièces de bois doivent rece¬ 
voir des panneaux. 



Assemblage en sifflet: Les pièces doi¬ 
vent être coupées et aplanies avec le 
plus grand soin pour qu’on obtienne 
une parfaite liaison. 



Enture en V: Le V sera parfaitement 
ajusté à la surface finie, si le travail 
est soigné et le bois bien assorti, 



Assemblage boulonné: Des boulons 
de carrosserie font un assemblage face 
à face solide. Posez les rondelles sous 
les boulons. Pour larges poutres. 
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Assemblages triples 


Assemblage des pieds aux coins 

Les assemblages réunissant trois pièces s'utilisent 
dans la construction de tables, sièges et de certains 
types de cadres. Les procédés de fixation sont divers: 
la colle, les vis, les goujons ou les tenons. 

Une façon simple d'assembler un pied et deux tra¬ 
verses consiste à utiliser les plaques d'angle que l'on 
trouve dans le commerce en différentes dimensions 
et qui sont ajustées dans les fentes pratiquées dans 
les traverses (1). L'assemblage est maintenu par une 



Cadre assemblé par plaque d’angle 


vis qui traverse la plaque et pénètre dans le pied. 
Certaines plaques portent des trous pour les vis. 

Marquez la position des pieds et des traverses sur 
le dessous de la chaise ou du plateau de table. Cou¬ 
pez les traverses aux dimensions voulues. Dans les 
coins, posez les plaques à 45° sur le tracé fait au 
crayon et marquez l'emplacement des fentes qui 
doivent être faites dans les traverses pour loger les 
plaques. Rapportez ces positions sur le bois et en¬ 
taillez les fentes. Indiquez, sur le coin intérieur de 
chaque pied, l'emplacement de la vis de fixation et 
percez un trou assez profond pour donner une bon¬ 
ne prise à la vis. Ajustez les traverses au plateau de 
la table à l'aide de colle ou de petites équerres mé¬ 
talliques, puis insérez les plaques d'angle dans les 
fentes; ensuite, enfoncez la vis de fixation dans cha¬ 
que pied; introduisez l'autre bout de la vis dans la 
plaque d'angle et serrez l'écrou à oreilles. 

Les goujons d'assemblage de coin (2) doivent être dé¬ 
calés pour éviter qu'ils ne se rencontrent à l'intérieur 
du pied. Posez au moins trois goujons sur chaque 
traverse et espacez-les régulièrement. L'épaisseur des 
goujons doit correspondre à un tiers de l'épaisseur 
des traverses. Des coins collés et vissés sont vite faits 
et solides. La position du pied sera soit à l'intérieur 
(3) soit à l'extérieur (4) des traverses. Le plus solide 
des assemblages de coin est celui qui comporte un 
tenon et une mortaise (5 et 6). En principe, il s'agit 
de deux tenons tronqués à renfort qui se rejoignent 
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2. Les goujons doivent être décalés 
pour qu’ils ne se rencontrent pas au 
centre du pied. Espacez-les à raison 
de trois goujons par traverse. 


1. La plaque d’angle, que l’on trouve 
en différentes grandeurs, maintient le 
coin au moyen de la vis centrale. La 
piaque pénètre dans les fentes. 


3. Collez et vissez les traverses au 
pied pour obtenir un assemblage d’an¬ 
gle solide. Décalez les vis pour éviter 
des fissures. Fraisez. 


4 . Le même genre d'assemblage peut 
être réalisé en plaçant le pied à l’exté¬ 
rieur. Dans les deux cas, la solidité 
dépend de la colle et des vis. 


5 . Tenon et mortaise à renfort et à 
onglet donnent l’assemblage le plus 
solide. Laissez un excès de 14" au 
sommet du pied; arasez. 


6. Une vue de l’assemblage, montrant 
la coupe d’onglet aux bouts des te¬ 
nons. Coupez les onglets de manière 
qu’il reste un interstice pour la colle. 


à angle droit au centre du pied. Tracez et découpez 
les traverses et les deux faces intérieures du pied. 
Ajustez chaque traverse, puis taillez le bout du te¬ 
non à onglet, de telle sorte qu'il reste un interstice 
quand les éléments sont assemblés. Laissez une mar¬ 
ge d'environ W au sommet du pied et arasez-la une 
fois l'assemblage achevé, ceci pour éviter les fissures. 

Assemblage de cadres de meubles: Assemblez par 
rainures et languettes les panneaux aux pièces de 
coin massives. La languette aura un tiers de l'épais¬ 


seur du panneau. Les languettes massives peuvent 
être taillées sur un champ ou au milieu de la tra¬ 
verse; ou bien les rainures seront faites dans les 
panneaux, et les languettes, dans les pièces de coin. 



La position du tenon varie selon la structure 


397 









Usage des moulures 


Boiseries de fenêtres et plinthes 

Les moulures sont des pièces en bois qui ornent et 
recouvrent les assemblages et les joints. Elles sont 
de plusieurs genres, et conviennent à différents usa¬ 
ges. Les moulures illustrées plus bas encadrent les 
chambranles intérieurs des fenêtres. On pose d'abord 
l'appui, pièce horizontale surplombant et dépassant 
l'allège, puis on ajoute la moulure latérale à la gau¬ 
che et à la droite des châssis. Une traverse médiane 
recouvre la pièce verticale qui réunit deux fenêtres. 

La moulure supérieure dont les bouts sont taillés 
en onglet recouvre l'extrémité supérieure et s'ajuste 
aux angles supérieurs des moulures latérales. (Pour 


les coins assemblés en onglet, choisissez des mou¬ 
lures supérieures et latérales identiques.) Complé¬ 
tez la boiserie en clouant l'allège sous l'appui, ce 
qui élimine tout interstice entre l'allège et le mur 
intérieur. 

Parmi les illustrations à droite, vous trouverez 
également la plinthe et le quart-de-rond qu'on em¬ 
ploie pour recouvrir le joint entre le mur et le par¬ 
quet. Le quart-de-rond couvre le joint entre la plin¬ 
the et le sol. Clouez-le au plancher plutôt qu'à la 
plinthe, diminuant ainsi les interstices entre le 
plancher et la plinthe, si le bois rétrécit. 



On emploie des moulures spéciales 

pour la décoration d’une fenêtre ou la 
plinthe d’une pièce. Chacune de ces 
moulures doit être soigneusement mesu¬ 
rée, coupée et ajustée. 


Quart-de-rond 
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Usage des moulures 


Deux façons d’utiliser l’assemblage profilé 


Le joint profilé s'emploie là où les moulures se joi¬ 
gnent aux coins intérieurs. Il est préférable à l'as¬ 
semblage à onglets car il dissimule mieux les défauts. 

Pour exécuter ce genre d'assemblage, taillez la 
moulure aux mesures des deux murs les plus longs 
de la pièce—ceux qui se font face. Leurs extrémités 
planes s'abouteront aux autres murs. Les longueurs 
des deux autres côtés seront profilées en conséquence. 
Sur l'endos des grandes moulures, profilez un patron 
avec un morceau de moulure. Tracez le profil sur ce 
côté plat, recouvrez la face avec du ruban gommé 
et découpez à travers la moulure, le long du tracé, 
avec une scie à découper. Si la moulure arrière est 
irrégulière, vous obtiendrez de bons résultats en 
coupant un onglet à 45° et en enlevant le rebut. 



L’assemb/age profilé est complété 



Assemblage profilé vu de l’arrière 


Comment mesurer les onglets; onglets correspondants 


Mesurez la longueur du cadre intérieur 




1 Mesurez la longueur du cadre intérieur 

Onglet de gauche à 45° 

r i 



/ Onglet de droite à 45° 

N \ Onglet de gauche à 45° 

N 


Autres genres de moulures 



Assemblage à onglets complété 


Le rebord intérieur du chambranle d’une fenêtre arase le 
rebord intérieur du chéssis. Coupez les onglets supérieurs 
en mesurant tel qu’indiqué sur le croquis du haut, à gauche. 
Coupez la moulure supérieure (croquis du bas, à gauche) 
pour qu’elle s’ajuste entre les onglets latéraux. Coupez cette 
pièce légèrement plus grande: les onglets s’ajusteront 
mieux après le ponçage. 



En couronne: 

Clôt l’angle 
entre mur et 
plafond; sert 
de garniture 
de foyer et 
d’encadrement. 


Demi-rond 
à feuillure 
(chaperon): 

Feuillu ré pour 
compenser 
l’épaisseur du 
panneau. 




Concave: 

Sert de mou¬ 
ture entre le 
mur et îe 
plafond pu- 

à fintérieur 
d’un angle. 


Demi-rond: 

Sert habi¬ 
tuellement 
à dissimuler 
le joint 
entre deux 
••'•fïanhéàux.;.'" 


Coin extérieur: 

Sert à couvrir 
les joints des 
panneaux 
muraux dans 
les coins 
extérieurs. 


Cavet: Sert 
parfois à 
recouvrir les 
interstices 
entre la 
plinthe et le 
parquet. 


Quart-de-rond: 

Moulure très 
populaire — 
sert au*. 
mêmes usa¬ 
ges que le 






Cimaise: En 

bois tendre. Se 
cloue près du 
plafond. Sup¬ 
porte les cro- 
. chets des 
cadres lourds. 



Main courante: 

Bois dur ou 
tendre: se joint 
aux balustres 
ou aux poteaux 
avec tenon 
étrhpftaièè. 



Porte coulis¬ 
sante: Cou¬ 
lisse pour 
porte ou 
panneau; 
à une ou 
deux rainures. 



Goujon: Bois 
rond couram¬ 
ment employé 
comme joint; 
en bois dur; 
diamètre de 
W à Vf. 



Bordure: Sert 
à encadrer 
les panneaux 
qui divisent les 
pièces; se font 
en plusieurs 
formes. 
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Niveaux verticaux et horizontaux 


Comment trouver la verticale 


Comment trouver l’horizontale 


Fabrication d’une règle droite 


Le niveau à bulle d’air, utilisé pour vérifier les plans 
horizontaux ou verticaux, est muni d’un tube en 
verre contenant une bulle d’air, avec une ou deux 
lignes de repère. Une surface est horizontale ou ver¬ 
ticale (niveau à une seule ligne) lorsque la bulle est 
centrée sur cette ligne; de même (niveau à deux 
lignes) lorsque la bulle est exactement entre les 
deux lignes. Les tubes sont placés en travers du 


Tubes verticaux / 


àTubes horizontaux/; 
Tubes verticaux 


Ce genre de niveau permet de juger à l’œil 



Quand la bulle est au 
centre, le champ du 
niveau est vertical 


niveau, tel qu’illustré dans le croquis à l’extrême 
gauche et à l’extrême droite, pour donner un niveau 
vertical. En attachant un fil à plomb à une pièce de 
bois, vous pouvez tracer une verticale donnée par le 
bord du panneau et la reproduire au crayon. Dans 
une pièce de bois de 5' ou 6' de long et de 4" x 4", 
percez un trou (1) de Vz" de long et de 2" plus large 
que le plomb (2) et tracez une ligne centrale sur la 
pièce (3). Enfoncez un clou sur cette ligne, au som¬ 
met de la pièce (4). Faites un tracé le long du bord. 



Lorsque vous utilisez un fil à plomb et une pièce de bois pour 
trouver une verticale, assurez-vous que le fil bat librement. 


Le niveau à bulle d’air permet de vérifier si une sur¬ 
face est horizontale grâce au tube à bulle d'air pa¬ 
rallèle à la longueur du niveau. Ces niveaux possè¬ 
dent des tubes supplémentaires fixés à un angle de 
45°, grâce auxquels on vérifie certains vilebrequins 
angulaires. D’autres possèdent des tubes rapporteurs 
ajustables qui permettent des lectures d'angles de 0° 
à 90°. Un plomb est suspendu à un cordeau rigide qui 







sert de niveau dans les travaux de maçonnerie ou de 
structures. L’équerre à combinaison, illustrée à droi¬ 
te, a aussi son utilité. Pour établir une ligne hori¬ 
zontale sans l’aide d’un niveau, exécutez un indica¬ 
teur en contreplaqué avec un trou de clou au som¬ 
met et à la pointe inférieure, tous deux centrés. 
Fixez un montant plus large que l’indicateur à une 
règle droite et tracez une ligne médiane à un angle 
de 90° de la règle. Clouez légèrement l’indicateur au 
montant, à travers la ligne centrale. 


L’indicateur doit 
bouger libre 
dans le clou 



Niveau facile à bricoler: indicateur en contreplaqué suspendu 
à un tasseau fixé sur une règle droite. 


Identification 
des faces et 



Pour faire une règle droite, il vous faut deux pièces de 
bois planes de 1" x 3", rabotées sur la longueur, à grain 
identique, et mesurant toutes deux 4' de long. Maintenez- 
les ensemble avec une paire de serres en C. Rabotez les 
champs visibles jusqu'à ce que vous obteniez des rabo- 
tures fines et égales. Desserrez les pièces, rapprochez les 
faces rabotées et exposez-les devant une lumière. Si la 
lumière passe à travers le joint, les côtés ne sont pas plans 
et doivent être rabotés de nouveau. Recommencez. 


L’équerre à combinaison 


L’équerre à combinaison 

est un ingénieux appareil 
particulièrement utile 
pour vérifier la planéité 
des surfaces ou des struc¬ 
tures à l’horizontale ou 
à la verticale. La plupart 
des équerres à combi¬ 
naison ne possèdent qu’un 
seul niveau à bulle d’air. 
Quelques modèles — 
comme celui de l’illus¬ 
tration — en possèdent 
deux, placés à angle droit 
et dont l’un sert à vérifier 
les surfaces à 45°. 





Tubes à niveaux verticaux ou horizontaux 
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Structures de base 


Fabrication d’une boîte simple 

Apprenez à construire cette boîte simple et vous 
n'aurez aucune difficulté à réussir des ouvrages plus 
complexes. Suivez ces indications faciles: 

1. Assemblez les quatre pièces de la boîte, préala¬ 
blement équarries. 

2. Avant de fixer la partie du dos (ou le fond, selon 
le cas), clouez deux tasseaux de bois en diagonale 
sur le devant de la boîte pour en assurer bien 
l’équerrage. 

3. Clouez ou collez le dos de la boîte; enlevez les 
tasseaux. Si vous désirez transformer cette boîte en 
rayonnage ou en bibliothèque, faites-la reposer sur 
un de ses bouts et ajoutez des tablettes. 

4. Pour ce faire, fixez des glissières en plastique ou 
des moulures aux montants de la boîte et glissez les 
tablettes aux positions désirées. (Les tablettes peu¬ 
vent être clouées aux moulures.) 





Fabrication d’un tiroir ordinaire 

Un tiroir est, en somme, une boîte: il possède quatre 
côtés et un fond (1). Il peut s'exécuter de plusieurs 
façons. Le croquis 2 montrç les côtés fixés dans des 
feuillures du devant (clouage dans deux directions 
(3) pour plus de rigidité). En plaçant le fond du ti¬ 
roir dans les rainures des côtés (4), on obtient une 
surface de clouage entre les côtés et le dos. Celui-ci 
se glisse dans des entailles pratiquées dans les côtés. 
Le fond se glisse dans la rainure intérieure du de¬ 
vant. Il est alors facile de clouer le fond, le dos et le 
devant par le dessous. Un autre type (5) de tiroir 
comporte des rainures pratiquées dans les côtés ex¬ 
térieurs, rainures agissant comme glissières pour 
des tasseaux fixés aux montants du meuble (6). Dans 
le croquis 7, les faces sont plus profondes que les 
tiroirs, ce qui camoufle les joints. Deux tasseaux de 
bois peuvent être cloués sur chaque côté et tiennent 
lieu de rainures (8). Ou on peut clouer un tasseau 
unique sur chaque côté pour servir de coulisse (9) 
glissée dans les rainures des montants du meuble 
(10). On peut aussi clouer deux tasseaux espacés à 
chaque montant du meuble; ils agissent comme glis¬ 
sières (11). Le plus simple de tout: des glissières en 
plastique (12). Suspendez le tiroir sous un pupitre 
ou une table avec une moulure en forme de L (13) 
ou des glissières en plastique sur un tasseau en bois. 
Fixez l'une ou les autres aux montants (14). 


Collez des blocs 
angulaires 
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Construction de tiroirs 


Tiroirs à devant feuilluré 


Les tiroirs à devant feuilluré tels qu'illustrés à droite 
se réalisent rapidement à l'aide d'une scie circulaire 
ou d’une scie radiale avec lame à entailles ou, en¬ 
core, en passant à plusieurs reprises sur (ou sous) 
la lame de la scie, en ajustant la profondeur de 
coupe selon les besoins. L’envers de la face du tiroir, 
tout comme les côtés et le dos, sera rainuré pour 
recevoir le fond en contreplaqué. Si le tiroir doit 
glisser latéralement, les côtés seront rainurés avant 
l'assemblage, pour loger les coulisseaux, tel qu’indi¬ 
qué sur le croquis. Emboîtez les éléments, collez, 
ajustez et clouez. Glissez le fond dans les rainures 
après avoir recouvert de colle bords et rainures. 
Enduisez ensuite de colle la rainure inférieure et les 
feuillures des champs de la face du tiroir, ainsi que 
le champ avant du fond et les champs avant des 
côtés, et assemblez le tout. Le clouage en biais des 
côtés et de la face (tel qu’indiqué) maintient l’as¬ 
semblage pendant que la colle sèche. Si vos entailles 
sont faites avec une scie électrique, arrêtez la coupe 
avant le bout et terminez au ciseau. Fixez la poignée 
quand la colle sera sèche. 



Tiroirs à face avant débordante 

Si la face avant du tiroir déborde sur les côtés (tel 
que montré sur le croquis de droite) afin de camou¬ 
fler ceux-ci, l'assemblage entre les côtés et la face 
peut être un joint à entaille combiné avec une queue- 
d'aronde pour plus de stabilité. Le même type de 
joint (ou simplement un joint à entaille) peut être 
utilisé là où les côtés rencontrent le dos. Dans tous 
les cas, l’entaille est arrêtée avant le champ supé¬ 
rieur. Si cette coupe est faite à la scie électrique, 
elle sera finie au ciseau à bois. Le fond du tiroir (en 
plaqué) est glissé dans les rainures sur tout le péri¬ 
mètre, comme dans l'illustration du haut. 

Si vous optez pour une rainure entaille et queue- 
d’aronde, facilitez le travail en fixant la profondeur 
de coupe que vous désirez et en penchant la lame de 
la scie à l'angle de la queue-d’aronde. Gardez la mê¬ 
me inclinaison pour tailler la pièce correspondante. 
Pratiquez sur du bois de rebut pour acquérir le tour 
de main. Les rainures simples qui reçoivent le fond 
du tiroir sont faciles à faire: fixez la lame à la pro¬ 
fondeur de coupe et le guide à la bonne largeur. Ara¬ 
sez la coupe et enlevez le rebut avec d'autres passes. 


Posez tes poignées 
au-dessus du centre des tiroirs 


Vue d'ensemble 
du montage. Le 
dos du tiroir 
glisse dans les 
côtés. Pratiquez 
votre coupe sur du 
bois de rebut. 



Rainure latérale de 
3 A " à 1" de large 
à mi-épaisseur du 
côté. 
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Construction de tiroirs 


Guides de tiroirs 

Vos tiroirs s'ouvriront et se fermeront sans se coin¬ 
cer si vous les faites glisser sur des guides. Les 
guides des coins s'ajustent à la partie inférieure 
extérieure des côtés des tiroirs. La surface horizon¬ 
tale du guide sert de rail de support, tandis que la 
surface verticale dirige le tiroir dans le bon angle. 
Un tasseau de bois fixé au plafond du meuble, au- 
dessus de chaque côté du tiroir, empêche celui-ci 
de basculer quand on l'ouvre. 

Les guides latéraux sont des rainures dans la sur¬ 
face extérieure des côtés du tiroir; ils glissent sur 
des coulisseaux fixés sur la structure du meuble. 
Puisque ces guides suffisent comme supports, les sé¬ 
parations horizontales entre les tiroirs peuvent être 
réduites en épaisseur ou même éliminées, ce qui 
permet de donner plus de profondeur au tiroir. 


Guide 

! Us 11 
î .Y"n! 

Coulisseau 

Guide de coin Guide latéral Guide central 

Les guides centraux sont des tasseaux rainures ou 
des rails doubles fixés sous le tiroir et glissant sur 
un coulisseau fixé au centre de la séparation hori¬ 
zontale. Grâce à ces guides, le tiroir s'ouvre et se 
ferme en ligne droite sans se coincer sur les côtés. 
Le poids du tiroir peut être supporté par les 
champs inférieurs des côtés qui glissent sur des 
rails plats. Aucun besoin, alors, des guides de coin. 

Les guides bois-sur-bois fonctionnent bien quand 
on les lubrifie avec de la cire ou un lubrifiant en 
aérosol. De toute façon, on devrait enduire ces sur¬ 
faces d'une couche de scelleur et laisser sécher à 
fond. Il existe sur le marché des glissières de plu¬ 
sieurs styles, aussi efficaces que les guides centraux 
ou latéraux, et qui offrent, entre autres, l'avantage 
de réduire la friction au moyen de roulettes. 

Les tiroirs munis de guides extensibles avec rails 
télescopiques se tirent presque complètement sans 
basculer. Si vous posez des guides manufacturés, 
tenez compte de l'espace requis, tant sur les côtés 
que sur l'épaisseur, par le modèle que vous aurez 
choisi; ainsi, allouez 1" de jeu pour les rails sous 
les tiroirs; allouez également W pour les guides 
latéraux. 



La quincaillerie 



tées sur les côtés du tiroir La roulette arrière 
:ôe au dos du tiroir glisse dans le rail, stabilisant 
tuvertufe du tiroir. 




Tiroir Glissière 


Grâce aux rails doubles avec 
système de roulettes, le tiroir 
s’ouvre complètement sans bas¬ 
culer. 
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Construction d’intérieur 


Erection d’une cloison 

La façon la plus simple de bâtir une cloison, c'est à 
plat sur le sol. Etendez la charpente en mettant les 
montants à 16" centre en centre. La longueur de la 
cloison dépend des dimensions de la pièce. Il va sans 
dire que le dernier montant d'un des bouts ne sera 
pas nécessairement à 16" du précédent. La charpente 
complète, incluant les montants, la sablière et la lisse, 
est fabriquée en pièces de 2x4. La hauteur complète 
de la charpente aura 1 Vz" de moins que la hauteur 
de la pièce. N'utilisez qu'un seul 2x4, comme pour 
la sablière. De la sorte, la charpente complétée ne 
s'accrochera pas au plafond. La sablière et la lisse 
sont clouées dans les bouts des montants avec des 
clous communs de 3 l / 2 ". Le clouage en biais n'est donc 


f- 16 "- -f - 16 "--J-- 16 "--j 

C.c. C.c. C.c. C.c. 



Emplacement des montants entre sablière et lisse 


pas nécessaire. Relevez la charpente en position en 
vous faisant aider; glissez une pièce supplémentaire 
de 2 x 4 sous la lisse de la charpente pour appuyer 
celle-ci au plafond. Tracez sur le plancher l'emplace¬ 
ment du 2 x 4 supplémentaire, puis enlevez provisoire¬ 
ment la charpente et clouez cette pièce au plancher. 
Relevez de nouveau la charpente et clouez sa lisse à 
ce 2 x 4. 

Pour déterminer l'emplacement de la cloison au pla¬ 
fond ou sur les solives, utilisez un niveau à bulle d'air. 
Clouez la sablière dans chaque solive si la cloison est 
perpendiculaire aux solives. (Si elle est parallèle aux 
solives, installez-la sous l'une d'elles. On a rarement à 
déranger une cloison de plus de quelques pouces, puis¬ 



La sablière est perpendiculaire aux solives 


que les solives sont placées à 16" de distance les unes 
des autres—voyez le détail dans les dessinsplus bas.) 

Appliquez le revêtement—panneaux ou planches 
murales—une fois que la charpente sera clouée. Les 
extrémités de la charpente peuvent être clouées en 
travers des montants des bouts dans les murs adja¬ 
cents avant que le revêtement ne soit appliqué, puis¬ 
que les montants de ces murs sont généralement 
placés directement sous les solives. Commencez le 
panneautage au bout de la charpente où les mon¬ 
tants sont distancés de 16"; le dernier panneau sera 
découpé pour couvrir l'espace disponible. Des mou¬ 
lures et des boiseries teintes ou finies de la couleur 
des panneaux formeront la finition. 



La sablière est parallèle aux solives 
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Construction d’intérieur 


Charpente de portes 

Le genre de charpente requis pour l'installation d'une 
porte dépend de la nature et de la fonction de la 
cloison. Si la cloison n'est pas portante, deux pièces 
de 2 x 4 placées sur le champ suffisent comme lin¬ 
teau. Si la cloison fait partie d'une rallonge à la 
maison et qu'elle supporte le plancher de l'étage ou 
le toit, un linteau beaucoup plus robuste sera instal¬ 
lé (peut-être deux pièces de 2 x 8), tel qu'indiqué 
dans la vignette de droite. 

Le code local du bâtiment vous indiquera les di¬ 
mensions à respecter en ce qui a trait aux linteaux. 
On emploie les jambages jumelés à chaque bout du 
linteau pour assurer à ce dernier un support conve¬ 
nable, car le plancher de l'étage ou le toit doivent 
être supportés par ces petits montants. 

Le jambage jumelé est également utilisé de cha¬ 
que côté d'une porte pour diminuer la vibration de 
celle-ci, lorsqu'on la ferme. 

La lisse doit être interrompue au plancher entre 
les jambages. Basez la grandeur de l'ouverture 
d'une porte sur les dimensions de celle-ci et sur les 
boiseries qui seront utilisées, tout en allouant le 
jeu recommandé par le manufacturier de la porte. 



Dans une cloison portante, renforcez le linteau 



Le double montant donne un support suffisant au linteau 


Charpente de fenêtres 

La construction d'une charpente de fenêtre est à 
peu près la même que celle d'une porte. Puisque la 
plupart des fenêtres (excepté le passe-plat de la 
cuisine) sont situées dans les murs extérieurs, on 
doit se préoccuper de supporter la structure au- 
dessus d'elles. 

Règle générale, les murs parallèles au faîte du 
toit sont des murs portants. Les autres (perpendicu¬ 
laires au faîte) ne le sont généralement pas. Si tou¬ 
tefois l'ouverture de la fenêtre est particulièrement 
large, il vous faudra utiliser un linteau plus solide 
même dans une cloison non portante, afin de lui 
donner la robustesse nécessaire et éviter les lézar¬ 
des dans le plâtre ou la planche murale, surtout dans 
les coins. Les dimensions de l'ouverture d'une fenê¬ 
tre sont basées sur celles de la fenêtre qui y sera 
installée: les styles et les dimensions des nouvelles 
fenêtres varient énormément. Si la fenêtre donne 
sur un beau décor, placez-la assez bas pour qu'on ne 
perde rien du paysage, même assis dans la pièce. 

L’appui aura environ 30" de haut. (Des appuis ins- Dans une cloison portante: encadrez la fenêtre 

tallés plus haut nuiront à la vue du jardin.) 



Linteau sous sablière: aucun petit montant requis 
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Construction d’intérieur 


La pose d’un parquet 

Avant d’installer un parquet en planches, balayez le 
faux plancher ou passez-y l'aspirateur et recouvrez- 
le, d'un mur à l'autre, de papier de construction. 

Le parquet en planches se pose perpendiculaire¬ 
ment aux solives. Si le faux plancher est posé en 
diagonale ou s'il est fait en contreplaqué, on peut 
disposer les planches dans n'importe quelle direction, 
sauf parallèlement au faux plancher. Placez la pre¬ 
mière planche parallèle à un mur, le champ rainuré 
le long du mur. Laissez un espace d’expansion de 
Vi" entre la planche et le mur (la plinthe et la mou¬ 
lure le recouvriront). 

Clouez la première planche en place à tous les 
10". Enfoncez les clous près du bord rainuré pour 
que la moulure les recouvre. Les clous doivent être 
enfoncés à travers la planche dans le faux plancher. 
Sur le côté de la languette, faites un clouage borgne 
à angle de 50°. Il se loue des machines pour accom¬ 
plir ce genre de travail. 



La pose des fourrures du plafond 

On appelle fourrures les bandes de bois de 1" d'épais¬ 
seur qu'on fixe au plafond ou au mur afin qu'elles 
servent de base de clouage plane pour les carreaux 
ou les panneaux. Les fourrures illustrées ici sont 
clouées à angle droit à travers les solives. (Les bandes 
peuvent aussi se poser sur la surface d'un vieux pla¬ 
fond.) Espacez les fourrures selon les dimensions des 
carreaux afin que leurs bords se rencontrent au cen¬ 
tre des fourrures. (Si vous employez des carreaux de 
16" de large, placez les fourrures à 16" de distance, 
centre en centre.) Utilisez des clous de IVi” pour 
fixer les fourrures aux solives: deux par croisement. 

Les fourrures se posent de deux façons. Dans la 
première, commencez au centre du plafond et pro¬ 
gressez vers les côtés, afin que les carreaux des ex¬ 
trémités soient égaux des deux côtés. Dans la secon¬ 
de façon, commencez au bord d'un mur et rendez- 
vous jusqu'au mur d'en face; taillez le dernier car¬ 
reau selon l'espace qui reste. Servez-vous d'un niveau 
pour vérifier l'alignement des fourrures (à toutes les 
deux fourrures). Calez de minces bardeaux de bois 
entre les fourrures et les solives, là où des ajuste¬ 
ments s'imposent. Les carreaux peuvent se fixer aux 
fourrures avec des clous ou un adhésif, mais on les 
broche plus volontiers. Les bords à rainure et lan¬ 
guette font des joints élégants. 



Carcéau complet 


Carreaux de 
-bordure taillés 
et ajustés 

Deuxième 

fourrure 


Collez au mur 


Premièrel 

fourrure 


Solive Tuyaux 


Servez-vous de bardeaux de bois pour égaliser les fourrures Ajoutez des fourrures lorsque les tuyaux sont sous les solives 
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Finition du bois 


La préparation 

Une bonne préparation est un facteur essentiel pour 
toute finition du bois, surtout si on souhaite mettre 
son grain en valeur, le colorer et lui procurer une 
surface durable. Déterminez d'abord si le bois est à 
grain ouvert ou fermé. Selon la réponse, utilisez ou 
non un bouche-pores avant d’appliquer le fini défini¬ 
tif. Parmi les bois à grain ouvert, mentionnons l’aca¬ 
jou, le noyer, le chêne, le bois de rose, le teck. Le pin, 
l’érable, le bouleau, le cerisier et les bois résineux 
sont des bois non poreux, dits à grain serré. Ces bois 
ne requièrent habituellement aucun bouche-pores. 

Il faut considérer également la façon dont le bois 
absorbe les produits de finition. Les bois mous tels 
que le pin sont plus absorbants que les bois durs. Il 
faut donc utiliser un scelleur entre la couche de 
teinture et la finition. 

Le ponçage est indispensable au succès d'une belle 
finition de meuble. Une ponceuse électrique accom¬ 
plit le plus gros du travail, mais elle exige une gran¬ 
de expérience et il faut terminer à la main et soi¬ 
gneusement pour obtenir un fini professionnel. 

Employez successivement trois sortes de papier 
abrasif (p. 42); commencez par un papier assez gros¬ 
sier, n° 80; prenez ensuite un papier à grain moyen, 
n° 120 et, pour finir, servez-vous d’un papier à grain 
fin, n° 220, en ponçant dans le sens du fil. Sur les 
bois durs, on utilise des papiers allant jusqu'au n° 
280. Après le ponçage, dépoussiérez avec l’aspirateur 
puis essuyez avec un chiffon imbibé de térébenthine 
ou de diluant à peinture. Obturez les imperfections 
telles que trous de clous et fissures avec de la pâte 
de bois ou de la gomme-laque en bâton. Ces produits 
existent dans plusieurs teintes et peuvent être assor¬ 
tis à la plupart des bois. On fait fondre la gomme- 
laque en bâton dans les trous ou les fissures. La 
pâte de bois s’applique au couteau à mastiquer. 
Lorsque ces produits auront séché à fond, selon les 
recommandations du manufacturier, poncez la sur¬ 
face obturée avec un papier n° 120. 

Les conditions atmosphériques doivent également 
entrer en ligne de compte quand on entreprend un 
travail de finition. Un sous-sol trop froid ou particu¬ 
lièrement humide n’est pas propice à ce genre de 
travail. (Seul le polyuréthane n’est pas affecté par 
l'humidité.) Il est bon de teindre un meuble dans la 
lumière où il sera utilisé. Ceci vaut surtout quand 
vous ne refinissez qu'une partie du meuble et que le 
nouveau fini doit ressembler à l'autre. 


Le ponçage 

La ponceuse électrique peut exécuter la plupart des 
ponçages. On doit généralement terminer à la main, 
selon le fini qu'on désire obtenir. Pour poncer, enve¬ 
loppez de papier abrasif un bloc de bois lisse; exer¬ 
cez une pression ferme mais modérée. 

Les grandes surfaces rugueuses: Poncez à l'aide 
d'une ponceuse à courroie (p. 57) ou d'une ponceuse 
à disque (p. 46). Faites glisser la première en diago¬ 
nale au fil du bois, d’abord dans un sens puis dans 
l'autre. Il importe de commencer avec du papier 
grossier (p. 42), et de continuer avec du papier 
moyen, en ne sautant jamais plus d'un degré à la 
fois. Quand la surface est adoucie et plane après 
le ponçage en diagonale, allez dans le sens du fil 
avec du papier moyen, puis avec du papier fin. 
N'employez pas de ponceuse à courroie pour les 


placages (p. 381). Elle couperait trop profondément 
le placage et l'endommagerait. Poncez plutôt à la 
main. 

Ponceuses à disque: Utilisez les papiers abrasifs dans 
le même ordre qu’avec la ponceuse à courroie. Allez 
et venez le long du fil avec le papier fin jusqu'à ce 
que la surface soit adoucie. Terminez à la main, le 
long du fil, effaçant les traces du disque de ponçage. 
Surfaces semi-douces: La ponceuse orbitale ou vibran¬ 
te (p. 57) est utile sur les surfaces peintes ainsi que 
dans les coins intérieurs. Pour enlever la peinture et 
pour les besognes rudes, commencez avec un papier 
grossier et terminez avec un papier fin. Le ponçage 
à la main n'est pas toujours nécessaire, surtout si 
vous recouvrez la surface de peinture. Si elle doit 
être teinte, ou vernie, poncez à la main. 


m 





La ponceuse à courroie s’emploie pour 
dégrossir le bois. Tenez-la diagonalement 
au fil. N’appliquez pas de pression: le 
poids de l’outil suffit. 

Avec la ponceuse à disque, n’appliquez 
qu’une légère pression: inclinez-la pour 
que la moitié du disque soit en contact 
avec l’ouvrage. Bougez-la sans arrêt. 

Les surfaces concaves se poncent à la 
main, dans le sens du fil. Utilisez des 
papiers de plus en plus fins à mesure que 
le travail progresse. 

Ill 




“T. 






Quand vous poncez un bord — à la main 
ou à la machine — allez vers le centre 
pour éviter l’éclatement du bois. Chan- 
freinez les bords avant le ponçage. 

Le chalumeau est utile pour enlever les 
vieux finis récalcitrants. Suivez la flamme 
avec un couteau à mastiquer. Travaillez 
vite, sans laisser tiédir. 

La ponceuse à contour, qu’on accouple à 
la perceuse électrique, sert à poncer les 
sections aux formes compliquées, difficiles 
à atteindre autrement. 
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Finition du bois 


Pour enlever les vieux finis 


Les vieux finis peuvent être poncés et grattés jusqu'à 
ce qu'il ne reste plus rien de la peinture ou du ver¬ 
nis, mais la méthode la plus rapide, c'est l'application 
d'un décapant. Ces liquides et ces crèmes ramollis¬ 
sent presque tous les finis sans endommager le bois. 
(Le ponçage peut laisser des égratignures, surtout 
sur le placage.) 

La meilleure façon d'appliquer un décapant, c'est 
d'en badigeonner la surface d'une généreuse couche. 
Appliquez-le sur une surface horizontale. Avec un 
pinceau aux soies naturelles, couvrez deux pieds car¬ 
rés à la fois. En moins de cinq minutes, le vieux 
fini se boursouflera. Certaines surfaces deviennent 
tout simplement collantes. Grattez le résidu avec un 
couteau à mastiquer. Allez dans le sens du fil, si pos¬ 
sible. Si le fini est vieux et durci et qu'il y en ait 
plusieurs couches, il vous faudra répéter. 

Utilisez le décapant en crème pour les surfaces 
verticales. Sa couche gélatineuse s'accroche au vieux 
fini assez longtemps pour le soulever. Servez-vous- 
en aussi pour les pieds moulurés des tables et des 
chaises. Frottez avec une brosse rude et de la laine 
d'acier grossière pour enlever le résidu. Faites péné¬ 
trer la crème dans les interstices et les crevasses 
jusqu'à ce que tout le fini initial ait disparu. Es¬ 
suyez le surplus avec de vieux chiffons. 

Dans les bois à grain ouvert (p. 371), on doit enle¬ 
ver le vieux fini le plus possible. Vous y arriverez 
avec une laine d'acier à grain moyen trempée dans 
le décapant, avec laquelle vous frotterez la surface 
à coups longs et appuyés. Le fini enlevé, neutralisez 
le décapant que le bois a absorbé avec de l'essence 
de térébenthine ou un diluant de laque, et de la 
laine d'acier, avec lesquels vous laverez la surface 
entière. Frottez dans le sens du fil, autant que pos¬ 
sible. Si le résultat vous satisfait, commencez le 
travail de refinissage décrit aux pages suivantes. 
Si vous n'aimez pas la couleur du bois mis à nu, 
vous devrez le teindre ou encore accentuer ou fon¬ 
cer cette couleur. Vous pouvez aussi enlever la 
vieille teinture en ponçant ou en blanchissant le bois. 
Si vous vous rendez compte, lors du ponçage, que la 
surface semble tachetée et que les taches ne veulent 
pas s'enlever, c'est qu'elle est recouverte d’une tein¬ 
ture à l'huile pénétrante. Ce genre de fini est très 
difficile à enlever. Essayez le blanchiment (p. 409). 
Si vous n'avez pas de succès, peignez la surface ou 
teignez-la en plus foncé. 



Versez une couche épaisse de décapant 

sur la surface et faites pénétrer dans le fi! 
du bois. Etendez au pinceau, sans amincir 
la couche, Ne laissez pas sécher le déca¬ 
pant. 



Utilisez aussi le jute en l’enroulant et en 
le tordant, tel qu’indiqué, pour enlever le 
fini des creux de pieds et des colonnes. 
Une ficelle atteindra les petits interstices. 



Quand le fini est ramolli, enlevez-le avec 
un couteau à mastiquer. Voyez à ce que le 
couteau n’attaque pas le bois. Sur les 
grandes surfaces planes, utilisez plutôt un 
grattoir. 



Enveloppez un bloc de bois de papier 
abrasif, tel qu’indiqué, pour arracher un 
fini incrusté dans les coins. Poncez dans 
le sens du fil, mais légèrement, pour éviter 
d’endommager le bois. 



La laine d’acier ou du jute vous aideront 
à enlever le vieux fini des endroits arrondis 
que le couteau ou le grattoir n’atteignent 
pas, Etendez un journal sous le meuble. 



Avant d’appliquer une nouvelle teinture, 

ou quelque autre fini, nettoyez toute la sur¬ 
face à la térébenthine ou au diluant de 
laque. Ceci neutralisera l’effet du décapant. 
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Mnmon au dois 


Les couleurs et le blanchiment 

Avant de procéder à la finition du bois, teignez ce 
dernier, si vous en avez décidé ainsi. Vous obtien¬ 
drez un fini assorti à celui des autres meubles en 
faisant des essais. Il se vend des nécessaires conte¬ 
nant de petites quantités de plusieurs teintes de 
base. S'il vous reste, d'expériences précédentes, des 
teintures encore utilisables, essayez-les également. 
Faites vos essais sur une pièce de bois du même 
type que celui que vous voulez teindre, de préférence 
sur le côté ou le dos du meuble. Poncez soigneuse¬ 
ment le bois et appliquez la teinture sur des sur¬ 
faces de 2' carrés à la fois. Déposez les mélanges 
dans un compte-gouttes ou une cuiller à thé. Notez 
les résultats de vos mélanges. Laissez sécher la tein¬ 
ture puis appliquez une couche de scelleur, ce qui 
intensifiera le fini. Appliquez trois couches de laque 
ou de vernis (selon votre choix pour la couche fina¬ 
le) sur une pièce de verre clair. Posez ce verre sur 
vos échantillons pour juger de leur couleur véritable. 
Blanchiment: Chaque application d'un fini fonce la 
surface du bois. Si vous désirez un bois blond ou de 
teinte claire, vous devrez blanchir le bois nu pour en 
pâlir la couleur. Les produits commerciaux de blan¬ 
chiment sont recommandés pour ce travail. La plu¬ 
part sont formés de deux solutions que vous mélan¬ 
gez et appliquez en couches successives. Il se vend 
aussi des produits formés d'une seule solution. 

La plupart des produits de blanchiment sont classés 
comme suit: A (solution active) et B (solution pas¬ 
sive); comme il existe des variantes, selon les fabri¬ 
cants, parmi les différentes techniques d'application, 
lisez attentivement les recommandations inscrites 
sur le contenant. Le bois qu'on blanchit doit être 
libre d'huile et de finis gras ou huileux. Appliquez la 
solution au pinceau ou à l'aide d'un chiffon propre. 
Laissez sécher. Si une première application ne rend 
pas le bois aussi blanc que vous le désirez, répétez. 
Vous saurez, par les recommandations du fabricant, 
s'il vaut mieux neutraliser ou rincer le produit. Le 
blanchiment terminé, laissez sécher le bois. Ce pro¬ 
duit étant soluble à l'eau, il fera gonfler les fibres 
du bois; il faudra donc poncer légèrement avec un 
papier abrasif n° 200 avant d'appliquer la couche de 
scelleur. Ne poncez pas plus profondément que là 
où le produit a pénétré. 

Attention: Portez les gants que recommande le 
manufacturier pour appliquer les produits de blan¬ 
chiment, et travaillez dans une pièce bien aérée. 


Bouche-pores et scelleurs 

Ces produits bouchent les pores du bois, de sorte 
qu'après la finition, sa surface présente un aspect 
plat et brillant. Ils se vendent en pâtes ou en liqui¬ 
des. On allonge le bouche-pores en pâte avec de la 
térébenthine ou des essences minérales (à odeur lé¬ 
gère). La térébenthine est préférable pour le novice, 
car elle sèche lentement, ce qui donne plus de temps. 
Les bouche-pores se vendent en plusieurs couleurs; 
on peut les foncer ou les pâlir avec des colorants 
(P. 410). 

Appliquez le produit au pinceau ou avec un chiffon 
sur une surface de 2' carrés. Faites-le pénétrer en un 
mouvement circulaire, d'abord, et perpendiculaire au 
fil, ensuite. Quand il devient grisâtre ou mat (après 
10 à 15 minutes), essuyez l'excédent avec un chiffon 
rude, en travers du fil, ce qui le fait pénétrer davan¬ 
tage dans les pores. Essuyez de nouveau, mais lé¬ 
gèrement, le long du fil. Consultez le mode d'emploi: 



Appliquez teintures et bouche- Essuyez-les avec un chiffon 
pores dans les deux sens. sec avant séchage. 


si vous essuyez prématurément, le bouche-pores 
s'enlève; si vous attendez trop, il ne s'enlève pas. 

Attendez au lendemain pour appliquer la couche 
de finition. La plupart des bouche-pores semblent 
secs après quelques heures; ne vous y laissez pas 
tromper. L'application prématurée d'une couche de 
finition scellera le liquide dans les interstices; plus 
tard, on verra des taches grises, ici et là. 

Les scelleurs servent de tampon entre les couleurs, 
les teintures, les bouche-pores et les couches de fini¬ 
tion. Le scelleur obture les pores du bois, réduisant 
ainsi le nombre d'applications nécessaires à un beau 
fini. Si une teinture à base d'huile a été utilisée, grâce 
au scelleur, elle ne déteindra pas au travers du fini. 
La gomme-laque est le meilleur scelleur. On peut la 
mélanger à 5°/o ou 10% d'alcool dénaturé. La plupart 
des gommes-laques sont jaunes ou orangées; utilisées 
seules, comme scelleurs, elles changent la couleur du 
fini. Faites un essai sur une pièce de verre que vous 
recouvrirez de gomme-laque et placerez sur le fini. La 
gomme-laque a quelques inconvénients. Elle se dété¬ 
riore en moins de quatre ou cinq mois, sur les ta¬ 
blettes. Quand elle a vieilli, elle ne sèche plus. Elle est 
aussi très dure et cassante. A l'humidité, elle se bour¬ 
soufle. Il se vend des scelleurs excellents qui ont la vie 
plus dure. On les allonge avec un diluant à laque et 
on les applique au pinceau ou en bonbonne aérosol. 
Quelques-unes des teintures préparées contiennent 
un scelleur qui élimine le besoin de bouche-pores. 


Protégez la quincaillerie 
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Finition du bois 


La teinture 


La teinture a deux fonctions: elle donne au bois la 
couleur désirée et elle fait ressortir la beauté de 
son fil. Si vous préférez l'aspect naturel du bois, 
utilisez un fini transparent qui n'en changera pas la 
couleur, mais qui soulignera la texture ou, encore, 
n'appliquez aucune teinture. 

Grâce à la teinture, vous pouvez assortir la pièce 
que vous finissez à celles que vous possédez déjà. 
N'oubliez pas, lors du choix de votre teinture, qu'elle 
foncera un peu votre bois. 

Il existe plusieurs types de teintures: les teintures 
à l'huile et les teintures à l'eau (ou solubles à l'al¬ 
cool) sont les plus populaires. 

Les teintures pigmentées ou à l'huile sont faites 
de poudres, moulues très fin, qu'on utilise sous for¬ 
me de pâte, mélangées avec de la térébenthine ou du 
benzène et qu'on peut appliquer au pinceau ou avec 
un chiffon. Les teintures pigmentées, mélangées à la 
térébenthine, sont assez épaisses pour bien couvrir 
le bois; les teintures à l'huile s'appliquent au pinceau 
ou avec un chiffon, dans le sens du fil et à contrefil. 
Laissez sécher 10 ou 15 minutes et essuyez avec un 
chiffon propre. Si la couche de teinture est trop 
mince, n'allez pas en ajouter aussitôt une plus épais¬ 
se et la laisser sécher. Essuyez plutôt la première 
couche en deçà de 20 minutes et appliquez une se¬ 
conde couche le lendemain. Les taches doivent être 
enlevées immédiatement; si vous tardez, elles déco¬ 
loreront le fil du bois et le dissimuleront, comme 



La teinture s’applique au pinceau ou avec un chiffon. Quelle que 
soit la méthode employée, faites pénétrer la teinture dans le sens 
du fil et à contrefil. 


n'importe quelle peinture. S'il vous arrivait d'en 
oublier, tout n'est pas perdu: imbibez un chiffon de 
térébenthine et essuyez la tache. Appuyez fortement, 
car la teinture séchée s'enlève difficilement. 

Les teintures à l'eau s'appliquent sous forme de 
liquide très fluide que le bois absorbe aussitôt et 
qui en souligne le fil. Ces teintures se vendent en 
poudre; on ajoute de l'eau presque bouillante. On 
les applique au pinceau ou avec un chiffon ou une 
éponge, mais les vaporiser va beaucoup mieux. Vous 
pouvez foncer une teinture trop pâle en ajoutant de 
la poudre, et en pâlir une trop foncée en ajoutant 
de l'eau chaude ou froide. Appliquez une teinture 
plus pâle que le résultat escompté; une deuxième 
application donnera à votre bois la nuance que vous 
désirez. Il faut préparer en une seule fois la quantité 
de mélange nécessaire pour achever le travail, car il 
est très difficile de faire deux applications parfaite¬ 
ment identiques. Rangez les teintures inutilisées dans 
des contenants en verre. Si vous avez appliqué trop 
de teinture, essuyez immédiatement la surface avec 
un chiffon imbibé d'eau froide. Les teintures à l'eau 
gonflent les fils du bois; laissez-les sécher toute une 
nuit, puis poncez légèrement le bois avec un papier 
abrasif fin. Ces teintures causent parfois un gau¬ 
chissement du bois. 

Les teintures solubles à l'alcool: On les appelle 
aussi teinture N.G.R., N.B. (non-grain-raising, non- 
bleeding, c'est-à-dire qui ne soulèvent pas le grain 



Après 10 à 15 minutes, essuyez l’excédent de teinture avec un 
chiffon propre. Ne laissez pas sécher la teinture car, alors, elle 
formera une croûte. 


du bois et ne déteignent pas au travers de celui-ci). 
Elles possèdent toutes les qualités des autres tein¬ 
tures, mais n'ont pas aussi bon teint que les tein¬ 
tures à l'eau. Elles se vendent prêtes à appliquer, 
en huit couleurs de base que vous pouvez entre¬ 
mêler pour obtenir la nuance exacte que vous 
désirez. Réduisez leur intensité avec un dissolvant 
à l'alcool. 

Ces teintures s'appliquent au pinceau, au vapori¬ 
sateur ou avec un chiffon. Les novices devraient se 
servir de la méthode du chiffon, la plus facile. Utili¬ 
sez le pinceau si vous mélangez une partie de tein¬ 
ture à trois ou quatre parties d'alcool. Nettoyez vos 
pinceaux en les rinçant à fond dans l'eau chaude 
savonneuse. 

Si la teinture est trop foncée à votre goût, essuyez 
le bois immédiatement avec un chiffon imbibé de 
dissolvant; il deviendra plus clair. Sinon, il vous fau¬ 
dra poncer et recommencer. Portez des gants pour 
appliquer ces teintures. Lavez-vous à l’eau savon¬ 
neuse s'il en reste sur votre peau. Ne fumez pas 
losque vous employez les teintures à base d'alcool. 

Colorants universels: Depuis qu'existent les nou¬ 
velles peintures au latex, de nouvelles couleurs de 
teinture ont été fabriquées pour que les deux se 
marient bien. On appelle ces couleurs des colorants 
universels, car elles sont, pour la plupart, compa¬ 
tibles avec les peintures à l'huile et au latex. (Les 
couleurs-huile ne s'utilisent qu'avec les peintures 
à l'huile ou diluées au dissolvant.) Les colorants 
universels sont faits de pigments dispersés dans un 
liquide organique qui se mélange à la peinture 
à l'eau ou à l'huile. Ce sont surtout les profes¬ 
sionnels qui les emploient; ils teignent plusieurs 
sortes de finis: intérieurs et extérieurs, à l'eau 
ou à l'huile, lustrent les vernis clairs et colorent 
les teintures employées pour les mélanges et les 
nuancements. 

On mêle au colorant une petite quantité de pein¬ 
ture, on brasse vigoureusement et on ajoute le reste 
de la peinture. Il faut mélanger à fond le colorant 
et la peinture pour éviter les bariolages. Suivez les 
recommandations du manufacturier et n'ajoutez 
pas plus de colorant qu'il n'en faut. 

Comme le colorant ne s'évapore pas, la peinture 
ne séchera pas si vous en ajoutez trop. 

Respectez les recommandations concernant l'usage 
des colorants à l'extérieur. 
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Kroauns ae Tinmon 


Vernis et gomme-laque 

Les finitions ont pour objet de protéger la surface des 
bois et de la rendre telle qu'elle reflète le plus possible 
la lumière, selon l'effet désiré: lustré, satiné ou mat. 

Le vernis se vend en plusieurs qualités et en plu¬ 
sieurs couleurs. Les vernis de qualité obéissent au 
mouvement d'expansion et de retrait du bois; ils ne 
craquent pas et deviennent si durs, une fois secs, 
qu'il faut les frotter pour leur donner leur fini. Ils 
se vendent en nuances allant du très clair au brun 
foncé. Quelques vernis sont enrichis d'additifs qui 
augmentent leur résistance à l'eau salée. On les ap¬ 
pelle vernis spar. Plus leur résistance est grande, 
plus ils sont doux et, donc, plus il est difficile de les 
frotter pour leur donner un fini. On dilue le vernis 
avec de la térébenthine; on le nettoie également 
avec de la térébenthine. 

Avant d'appliquer le vernis, on époussette la sur¬ 
face soigneusement. Les grains de poussière causent 
de petits picots dans le fini, tout comme la pous¬ 
sière tombant sur une surface encore humide. 
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Appliquez fe vernis dans fe sens du fil, allant des surfaces humi¬ 
des aux sèches. Etendez au pinceau. Supprimez les bulles d’air. 


Voyez à ce qu'il y ait peu de déplacement d'air là 
où vous travaillez, et gardez l'endroit propre. 

Si vous appliquez le vernis sur un bois nu, il vaut 
mieux le diluer comme suit, pour la première couche: 
1 partie de térébenthine pour 4 parties de vernis. 
Appliquez ce mélange en guise de scelleur (p. 409). 
Laissez sécher, poncez légèrement et appliquez plu¬ 
sieurs couches uniformes en ponçant entre celles-ci. 
La surface s'adoucira graduellement au fur et à me¬ 
sure que les particules de poussière et les bulles 
disparaîtront. Allouez beaucoup de temps pour le 
séchage. Il vaut mieux attendre un peu que de pré¬ 
cipiter la besogne. Plus la couche aura durci, mieux 
elle se poncera. Nettoyez la surface, après le ponçage. 

Employez le vernis tel qu'il est dans le contenant, 
mais surveillez son épaisseur. Une couche liquide 
s'étendra d'elle-même; trop épaisse, elle mettra 


longtemps à sécher et sera exposée à l'accumulation 
des particules de poussière. Si vous en versez trop 
peu, il restera des espaces nus et vous devrez poncer 
pour obtenir un fini uniforme. Pratiquez sur du bois 
de rebut pour savoir comment charger le pinceau. 
Si possible, tournez l'ouvrage à mesure que vous 
progressez, pour étendre le vernis sur une surface 
constamment horizontale et éliminer les rides et 
coulures difficiles à enlever après coup. 

La gomme-laque (shellac) est un produit de finition 
facile à appliquer. Elle sèche en moins de 30 minutes 
et peut être poncée en moins d'une heure, sauf dans 
une atmosphère humide. Ce produit se conserve 
mal; on ne peut le garder intact plus de quatre à 
six mois; après ce temps, il se détériore et met un 
temps fou à sécher. Lors de l’achat, informez-vous 
de l'âge de la gomme-laque. On coupe celle-ci avec 
de l'alcool dénaturé de la "force" appropriée. Le 
terme "force” désigne la proportion de gomme-laque 
dissoute dans l’alcool. Ces choses se savent par ex¬ 
périence, mais certaines règles de base sont immua¬ 
bles et vous indiquent quelle épaisseur la gomme- 
laque doit avoir selon l'usage qu'on en fait. Pour les 
parquets, une force de trois livres; pour les surfaces 
de meubles ou de panneaux muraux, une force moin¬ 
dre. Plus la couche est mince, plus doux est le fini. 


Plusieurs couches minces sont préférables à quel¬ 
ques couches épaisses. La gomme-laque est disponi¬ 
ble en deux couleurs: blanc et orange. Cette dernière 
donne au bois une teinte plus foncée que la blanche: 
ambrée. La gomme-laque blanche peut être teintée à 
la nuance de bois désirée avec des produits résis¬ 
tants aux acides (colorants azoïques solubles à l’al¬ 
cool), grâce auxquels on obtient des effets modernes 
ou des nuances qui se marient à celles du vieux fini. 
Cette qualité est précieuse quand on refait des vieux 
meubles et qu'on désire qu'il n’y ait aucune coupure 
entre le nouveau fini et l’ancien. 

Appliquez libéralement afin que la surface soit com¬ 
plètement couverte. Allez vers la section couverte en 
ne vous préoccupant pas des joints entre les recou¬ 
vrements. Vous vous rendrez compte que la gomme- 
laque se lie bien. La première couche fait lever les 
fibres libérées par le ponçage; ces fibres disparais¬ 
sent au second ponçage. (Une couche légère de 
gomme-laque coupée s'emploie sous les autres finis 
afin d'enlever ces fibres avant l'application de finis 
séchant lentement.) Cette couche équilibre l'absorp¬ 
tion entre les fils durs et les mous de certains pla¬ 
qués. Gardez le pinceau souple, entre les applications, 
en le plongeant dans l'alcool dénaturé. La gomme- 
laque s'applique également avec un tampon de coton. 



Appliquez une deuxième couche après un 
séchage de deux heures. Poncez légèrement 
entre les couches. Appliquez la seconde et la 
troisième couche dans le sens du fil. 



Appliquez là gomme-laque 
à coups courts et légers. 


Puis égalisez à 
contre-flh 



Adoucissez à coups légers dans le sens du fil. 
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Application de la laque 

La laque, qu’on reconnaît de loin à son odeur de 
banane, plaît particulièrement aux ébénistes parce 
qu’elle sèche rapidement et ne dissimule pas le grain 
du bois. Cette dernière qualité tient au fait qu'on 
étend la laque en couches minces (elle est très flui¬ 
de) soit au pinceau, soit au pistolet. Précaution im¬ 
portante: on n'applique jamais ce produit sur des 
surfaces peintes: la peinture lève, la laque agissant 
comme décapant. La laque se vend sous deux formes: 
applicable au pinceau et vaporisable. Appliquée au 
pinceau, elle sèche plus lentement que vaporisée. 
N'appliquez toutefois jamais au pinceau une laque 
de type vaporisable: elle séchera trop vite pour que 
vous ayez le temps de l'étendre. Les deux types de 
laque se vendent en finis mats ou lustrés. Quand la 
laque est sèche, impossible de savoir si elle a été 
appliquée au pinceau ou au vaporisateur. La der¬ 
nière méthode est, évidemment, la plus rapide. 

L'ouvrage poncé (et teint, si on le désire), on appli¬ 
que la première couche de laque au pinceau ou au 
vaporisateur. On emploie un pistolet à mélange ex¬ 
terne et on applique au moins deux ou trois couches. 
N'en mettez pas trop, car il y aurait des coulures, 
plus difficiles à égaliser qu'au pinceau. Si vous em¬ 
ployez dans le pistolet une laque applicable au 
pinceau, diluez celle-ci avec un diluant de laque. 
N'employez aucune autre sorte de diluant pour cet 
usage. 

Pour appliquer la laque, employez un pinceau pro¬ 
pre qui n’a jamais servi à la peinture. Etendez la 
première couche aussi également que possible, dans 
le sens du fil du bois. Laissez sécher pendant 24 


heures, puis appliquez la deuxième couche. Il n'est 
pas nécessaire de poncer entre les applications car 
les couches successives de laque semblent se fondre 
les unes dans les autres. Gardez le pinceau dans le 
récipient pendant le travail car la laque sèche rapi¬ 
dement; les soies durciraient, autrement. 

Après avoir appliqué la laque—au pinceau ou au 
vaporisateur—vous apercevrez peut-être de petites 
dénivellations, des particules de poussière ou des 
couches inégales. Eliminez ces imperfections et em¬ 
bellissez la surface en frottant celle-ci avec de la 
laine d'acier très fine et de la cire. Auparavant, 
laissez sécher la surface pendant au moins 48 heures. 

Faites un tampon de 3" carrés et frottez-le sur la 
cire en pâte jusqu'à ce qu'il en soit bien imprégné. 
Puis passez-le à longs mouvements sur le bois, dans 
le sens du fil. Ne faites qu'une section à la fois: pas 
plus de 10" x 20". Essuyez la cire vigoureusement 
avec une serviette de ratine ou de tissu rude. Polis¬ 
sez avant que la cire n'ait complètement séché. Pas¬ 
sez le bout des doigts le long de la surface pour 
déceler les manques. 

Les laques polyuréthanes claires sont appelées ver¬ 
nis par certains manufacturiers, laques par d’autres. 
Elles résistent à la chaleur, sont durables et sèchent 
rapidement. Bien qu'on trouve ce produit en deux 
éléments pour usage industriel, le type à un élément 
(en un seul contenant) sert surtout dans les mai¬ 
sons. A cause des nombreuses variantes, lisez atten¬ 
tivement les recommandations inscrites sur le con¬ 
tenant avant de commencer le travail, après avoir 
préparé la surface. (Le polyuréthane peut s'appli¬ 


quer sur un fini déjà existant, si ce dernier est en 
bon état.) Laissez sécher à fond les teintures ou 
obturateurs avant d’appliquer le polyuréthane sur 
du bois neuf, au pinceau, au rouleau ou au vaporisa¬ 
teur. Dans la plupart des cas, il ne nécessite aucun 
ponçage entre les couches si ces dernières sont 
appliquées dans les limites de temps spécifiées par 
le fabricant. Ces limites sont importantes: elles per¬ 
mettent aux différentes couches de se fusionner chi¬ 
miquement. Si vous attendez trop, il faudra poncer 
pour donner du mordant à la surface. La première 
couche sert de scelleur. Au contraire des vernis tra¬ 
ditionnels qu'on ne peut appliquer par temps humi¬ 
de, le polyuréthane durcit plus rapidement dans une 
atmosphère humide. Choisissez le type—mat ou lui¬ 
sant—en fonction des résultats que vous en attendez. 
Les finis au polyuréthane coloré et transparent ont 
les mêmes caractéristiques que le vernis clair mais 
offrent plus de choix décoratifs. Tentez des essais 
sur des pièces de bois de rebut pour trouver la 
nuance désirée. Chaque couche successive fonce la 
teinte du bois, à la manière de plaques de verre 
coloré empilées les unes sur les autres. Si vous arri¬ 
vez à la couleur voulue avant d'avoir appliqué le 
nombre de couches nécessaires, servez-vous du poly¬ 
uréthane clair pour terminer le travail: il ne foncera 
que légèrement la couleur. Vendu en différentes cou¬ 
leurs, en finis mats ou lustrés, le polyuréthane colo¬ 
ré peut servir de base à plusieurs combinaisons 
décoratives. Employez une couleur pour les grandes 
surfaces et une autre pour les moulures. Comme les 
polyuréthanes clairs, les colorés résistent à l'eau. 


La préparation des surfaces 



La première étape dans la préparation des sur¬ 
faces en bois, c’est le ponçage. Enroulez le 
papier abrasif sur un bloc de bois; le ponçage 
en sera grandement facilité. 


Après avoir poncé, essuyez soigneusement la 
surface avec un chiffon propre. Passez les doigts 
partout afin de déceler si certains endroits 
n’ont pas été oubliés. 


Ensuite, appliquez la teinture (après l’avoir bien 
brassée dans son contenant) dans le sens du fil 
du bois et à contrefil. Essuyez l’excédent après 
20 minutes. 


Appliquez la laque ou n’importe quel fini au 
polyuréthane en longs mouvements souples, 
toujours dans le sens du fil. Laissez sécher pen¬ 
dant 24 heures et ajoutez une autre couche. 
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Produits de Tinition 


L’huile de lin 

C'est la moins chère des huiles. Elle s'applique aisé¬ 
ment, quoique vigoureusement, donne un fini résis¬ 
tant et s'entretient bien. Utilisez l'huile de lin bouillie 
diluée à la térébenthine dans des proportions allant 
de 1 part d'huile, 1 part de térébenthine à 2 parts 
d'huile et 1 de térébenthine. Adaptez la formule à 
vos besoins. Ce fini est parfait pour le noyer. Les 
antiquaires l'emploient volontiers. 

Enlevez le fini initial et mettez le bois à nu: ses 
pores doivent être libres d'absorber l'huile. Le bois 
neuf n'a besoin que d'un ponçage et d'un épousse¬ 
tage. L'huile fonce le bois; faites des essais sous la 
surface que vous travaillez pour juger s'il vous faut 
teindre le bois avant de le huiler. Appliquez géné¬ 


reusement le mélange et laissez-le pénétrer. S'il 
reste des plaques mates, ajoutez de l'huile afin 
d'obtenir un fini uniforme. Quand le bois refuse 
d'en absorber davantage, éliminez l'excédent avec 
un linge doux, sec et propre. Faites briller en 
frottant énergiquement avec un tampon de vieille 
toile. 

Le secret, c'est de frotter assez fort pour produire 
de la chaleur. Une pression exercée par la paume de 
la main est excellente. On peut également utiliser 
le bonnet de feutre de la ponceuse orbitale. Laissez 
reposer pendant au moins deux jours dans une 
atmosphère chaude et sèche et recommencez cinq 
fois le même manège pour obtenir un fini parfait. 



L’important, dans l’application de l’huile de lin bouillie, c’est le 
vigoureux frottage qu’on lui donne. Une pression avec la paume 
de la main génère la chaleur nécessaire pour que le fini s’incruste. 


Le poli français 

Ces méthodes de polissage ressemblent, à quelques 
détails près, aux applications de gomme-laque frot¬ 
tées. L'applicateur traditionnel est fait d'un tam¬ 
pon d'ouate enveloppé de toile, tampon dont on se 
sert pour polir à la main. On verse, sur ce tampon 
dont on a ouvert l’enveloppe, de la gomme-laque 
coupée à une livre. L’enveloppe refermée, on bouge 
délicatement le tampon dans le sens du fil, sur la 
surface à finir. La gomme-laque pénètre le bois à 
travers la toile. Après l'avoir laissé sécher briève¬ 
ment, on recommence le même jeu jusqu'à ce qu'on 
ait atteint l'épaisseur désirée. Pour éviter que le 
tampon ne s'attache à la surface et n'arrache le fini 
des dernières couches (frottées en faisant une mo¬ 
tion en forme de huit), on ajoute quelques gouttes 
d'huile de lin en guise de lubrifiant. Evitez d'en 
mettre trop, car un huilage trop abondant peut 
affecter le poli. 

On obtient un effet similaire avec ce type de poli 



Le tampon utilisé pour le poli français est imbibé de gomme- 
laque et lubrifié au cours des dernières étapes avec quelques 
gouttes d’huile de lin. N’en mettez pas trop — un excès d’huile 
encrasse le fini. Motion recommandée: en forme de 8. 


grâce à une méthode plus simple, en appliquant la 
gomme-laque avec un tampon de tissu doux. On 
laisse sécher chaque application à fond, puis on 
ponce légèrement avec du papier abrasif fin, et on 
répète l'opération jusqu'à ce qu'on ait obtenu l'effet 
souhaité. En laissant sécher la gomme-laque à fond 
et en appliquant une pression très légère lorsqu'on 
enlève l'excédent du fini, on évite d'avoir à lubrifier 
celui-ci. On peut donner un haut lustre au fini, si on 
le désire, ou le frotter avec de la pierre pourrie 
(p. 196) et de l'huile après le dernier séchage. Cette 
façon d'appliquer le fini élimine, bien sûr, les mar¬ 
ques faites par le pinceau. 

On peut employer de la gomme-laque blanche ou 
orange, selon la teinte définitive qu'on désire, fl faut 
teindre le bois ou l'obturer avant d'appliquer la 
gomme-laque, et laisser sécher complètement. On 
utilise, pour cet usage, une teinture alcoolisée ou 
N.G.R. qui ne soulève pas le grain du bois. 


La cire 

Une cire en pâte de qualité ajoute du lustre au fini 
à l'huile, en facilite l’entretien et recouvre d'une 
couche protectrice les surfaces vulnérables. Suivez 
les indications du fabricant; certains préfèrent 
qu'on humecte l'applicateur et qu’on le torde avant 
usage. Recouvrez de cire un espace de deux ou trois 
pieds carrés à la fois. Puis, si vous avez utilisé un 
linge humide, enlevez toute trace d'humidité et 
égalisez la pâte avant de la polir. Pour obtenir une 



La cire en pâte, appliquée avec un chiffon humide, protège le fini. 


surface très brillante, utilisez le bonnet en laine sur 
le disque de caoutchouc de la ponceuse à disque. 
Quand la première section aura atteint le lustre 
désiré, polissez la suivante en prenant soin de lier 
le fini entier afin qu'il n’y ait aucun espace mat ou 
nu. Certaines cires en pâte sont colorées: on les 
emploie sur les finis foncés. La cire colorée fonce 
un peu la surface, ce qui améliore des teintures 
inégales ou trop claires. 
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Finis spéciaux 


Aérosol 

Obtenez un fini professionnel sans traces de pinceau 
en appliquant sur le bois naturel ou teint une laque 
en aérosol qui résiste à l'eau ou une gomme-laque 
également en aérosol qui donne une teinte plus 
chaude. Préparez la surface et époussetez-la. Pour 
éviter de tacher les objets voisins, faites le vide au¬ 
tour de vous et éloignez-vous des murs. Protégez les 
sections qui n'ont pas à être vaporisées avec du pa¬ 
pier journal ou du ruban adhésif. Les obturations et 
la teinture doivent être sèches avant qu'on vaporise 
le fini. Suivez les recommandations inscrites sur le 
contenant: on recommande une température entre 
70° et 90°. Tenez-vous à 10" ou 12" de l'objet à finir. 
Gardez le contenant en mouvement et évitez les cou¬ 
lures en appliquant plusieurs couches minces plutôt 
qu'une seule couche épaisse. Poncez entre les couches. 


Finition “ébène” 

A l'aide de teinture ébène (noire) vendue chez le 
marchand de peinture, beaucoup de bois peu coûteux 
peuvent être finis avec l'apparence de l'ébène tout 
en conservant leur grain. (Le fil relativement simple 
et droit de l'ébène réel existe également dans d'au¬ 
tres essences.) Par contre, pour reproduire le ton 
désiré (les finis ébène diffèrent), basez votre tein¬ 
ture et votre fini sur un échantillon que vous aimez. 
Les tons foncés requièrent plusieurs applications 
de teinture, surtout si le bois est de teinte pâle. Si 
le meuble doit être simplement décoratif, les bois 
mous comme les durs peuvent servir. Essuyez après 
un certain temps de séchage. Terminez avec de la 
laque transparente ou du vernis (polyuréthane com¬ 
pris). Obtenez un fini mat ou satiné en frottant à la 
laine d'acier fine et à la cire en pâte. 


Patinage 

Il s'agit là d'une finition particulière au chêne. On 
fonce la teinte du bois par une exposition aux va¬ 
peurs d'ammoniaque. Le résultat varie selon les es¬ 
pèces de chêne et selon la portion de la bille dans 
laquelle la pièce "patinée" était prise. Le cœur du 
chêne blanc et celui du chêne rouge sont bruns 
(brun rouge pour le chêne rouge), alors que leur 
aubier est presque blanc. Ce traitement est généra¬ 
lement plus efficace que la teinture et il donne au 
chêne une profondeur et une patine irréalisables 
par d'autres moyens. Basez votre choix sur un mo¬ 
dèle qui vous plaît. Contrôlez l'intensité de la teinte 
en laissant pénétrer la teinture dans le bois plus ou 
moins longtemps avant de l'essuyer, et par le nom¬ 
bre d'applications que vous faites. Un fini mat est 
préférable au fini satiné. 


Traitement à la chaux 

C'est un traitement traditionnel pour le chêne. Le pro¬ 
cédé consiste à boucher le grain avec une pâte blan¬ 
che qu'on essuie ensuite. Après qu'elle a bien séché, 
appliquez une mince couche de peinture blanche et 
essuyez-la pendant qu'elle est encore humide; le grain 
du bois paraîtra sous cette délicate coloration. Lais¬ 
sez sécher et appliquez plusieurs couches d'un fini 
clair compatible avec ce traitement. Autre méthode: 
appliquez sur le bois une couche mince de gomme- 
laque (une livre au gallon, p. 411). Faites sécher et 
appliquez un bouche-pores blanc que vous essuierez 
ensuite. On procède dans cet ordre pour éviter que le 
produit de finition ne provoque une décoloration du 
rebouchage. Enfin, appliquez une couche de fini clair. 
Sur les surfaces à grain texturé, appliquez une pein¬ 
ture blanche diluée. Faites pénétrer dans le grain 
ouvert et essuyez pour laisser une coloration blan¬ 
châtre. Ce bois peut aussi être traité à la gomme- 
laque qui lui laisse sa couleur sauf dans le grain ou¬ 
vert. Un fini clair recouvrira l'un ou l'autre bois. On 
peut teindre le bois avant de le blanchir, ce qui lui 
donne chaleur et couleur. Préparez vous-même des 
finis nouveau-genre, selon ces méthodes. Utilisez des 
bouche-pores pigmentés et de la peinture diluée 
dans des couleurs autres que le blanc. Faites des es¬ 
sais avant d’entreprendre le travail. Vous pouvez 
encore changer la teinte de l'ouvrage en recouvrant 
son fini clair d'une couche de polyuréthane coloré et 
transparent. Le fini mat adoucit la couleur. 


Rainurage 

Les dessus rayés de nombre de tables modernes sont 
faits aisément avec un contreplaqué, si possible à 
face en placage, d'un bois léger à grain fin tel que 
le merisier. Dissimulez les bords du contreplaqué 
avec des moulures ou des lisières de placage prévues 
pour cet usage. Planifiez la largeur des rayures de 
manière à en obtenir un nombre impair: la même 
nuance, foncée ou pâle, apparaîtra aux deux bouts, 
et la rayure du centre sera de ton opposé. Comme 
les dessus de tables sont généralement taillés dans 
un panneau de 4' de large, prévoyez que le vôtre ait 
une largeur qui se divise par 5 ou 7. Ainsi, une table 
ordinaire pourrait mesurer 35" de large (sans le bord 
mouluré), et avoir 7 rayures mesurant, chacune, 5", 
ou 5 rayures de 7". Des rainures étroites (de l'épais¬ 
seur de la lame de la scie) doivent être creusées en¬ 
tre les rayures pour éviter que la teinture ne coule 
des foncées vers les pâles. Ce travail s'accomplit ai¬ 
sément sur une table de sciage à laquelle on a ajouté 
des extensions. Placez la lame pour qu'elle coupe à 
une profondeur de W ou, au moins, à travers la 
surface en placage, et fixez, aux extensions de la 
table, un guide en bois que vous replacerez à chaque 
nouvelle coupe. Si vous n'avez pas de table de sciage, 
coupez les rainures avec une égoïne, en la faisant 
aller et venir entre des planches de 1" x 2" fixées 
au contreplaqué avec des serres, tel qu’illustré. 
Utilisez une égoïne à tronçonner ou une scie à dos 
pour cette besogne. 



Les rainures étroites empêchent la teinture de couler. 


Appliquez la teinture sur les rayures en alternant; 
laissez sécher à fond, puis appliquez une couche très 
mince de gomme-laque sur les rayures teintes et non 
teintes afin d'en sceller les pores. Remplissez les rai¬ 
nures avec du plâtre à reboucher, nivelez avec un cou¬ 
teau à mastiquer et essuyez l’excédent sur les surfaces 
adjacentes. Quand le plâtre aura durci, appliquez plu¬ 
sieurs couches de vernis ou de laque compatibles sur 
le dessus de table; laissez sécher entre les couches. 
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Antiquage 


Etapes du travail 


On applique à différents aspects de Tébénisterie le 
terme d'antiquage. Quand on traite de finition à la 
peinture, il représente un effet deux-tons obtenu en 
recouvrant d'une glaçure une sous-couche de cou¬ 
leur contrastante et en essuyant ensuite cette gla¬ 
çure. Sur les panneaux bordés de moulures, la gla¬ 
çure est appliquée le plus souvent sur la surface en¬ 
tière lorsque la couche de fond est sèche. On essuie 
alors le centre de l'objet pour enlever la glaçure (il 
en reste toujours un léger film) en soulevant graduel¬ 
lement le chiffon, au fur et à mesure qu'on appro¬ 
che des bords, afin que les teintes se fondent. On 
peut aussi faire tournoyer du papier froissé, une 
éponge en cellulose ou de la laine d'acier dans une 
glaçure fraîche pour former, sur toute la surface, 
des vagues rapprochées les unes des autres. 

Enlevez la glaçure sur les parties élevées des 
moulures et laissez-en dans les rainures en essuyant" 
avec un tampon de tissu assez rude. Faites de même 
pour les parties sculptées. Comme la plupart des 
glaçures ne sèchent pas rapidement, vous avez tout 
le temps qu'il faut pour les retravailler, si vous 
n'obtenez pas du premier coup l'effet désiré. 

On "'antique" aussi le bois d'une autre manière 
(on dit qu'on le "vieillit") en- simulant, par des 
moyens mécaniques, les effets de l'âge et de l’usure 
sur les meubles. Sur les bancs de cordonniers ou les 
chiffonniers, meubles destinés à un dur usage, on 
donne des coups de chaîne sur le bois pour bosseler 
celui-ci sans briser les fibres. Ces plaies et bosses 
donnent, sans en diminuer la valeur, l'illusion que 
le meuble a servi longtemps. 

On ponce les coins pointus des meubles non finis 
pour laisser croire que des années d'usure les ont 
arrondis. On donne aussi aux surfaces rabotées à la 
machine des creux légers qui simulent à la fois 
l'usure et les irrégularités du bois blanchi selon les 
méthodes d'autrefois. 

Un papier abrasif moyen est passé d'abord à 
contrefil, puis dans le sens du fil. La dépression est 
ensuite adoucie avec un papier fin, le point de con¬ 
tact du disque allant dans le sens du fil. 

Il vaut mieux ne pas employer ces méthodes là où 
elles enlèveraient la patine donnée à un meuble par le 
temps. Avant d'utiliser quelque méthode que ce soit 
qui donne à des meubles contemporains l'apparence 
de vieux meubles, allez examiner un modèle authenti¬ 
que du même type: vous reproduirez mieux sa texture. 



Panneau de sapin “antiqué”, brûlé légè¬ 
rement avec une torche puis strié le long 
du fil avec une brosse en fil de fer. Tein¬ 
ture brun foncé, scelieur, puis fini à la 
laque claire. 


Pin “vieilli” avec une chaîne à chien et 
un marteau. Blessures supplémentaires 
faites au ciseau et à la gouge. Teinture, 
scelieur. Ce fini est excellent pour les 
poutres. 



Panneau en merisier “vieilli” à l’aide de 
quelques clous retenus par une bande 
élastique et piqués au hasard. Poncez à la 
main, mettez un scelieur, une teinture et, 
enfin, un vernis. 



Plâtre, eau et adhésif blanc: Y 4 " d’épais¬ 
seur. Dessins à l’éponge et au couteau. 
Laissez durcir; appliquez une teinture 
noyer; essuyez; une teinture verte au pin¬ 
ceau sur parties hautes. Laque. 



Contreplaqué en sapin couvert d’un scel- 
leur et de laque blanche. Laissez sécher 
3 minutes. Striez avec une brosse à fil de 
fer. Le lendemain, appliquez de la peinture 
grise dans les rainures. 



Givrage fait comme suit: couche de fond 
de peinture pâle, couche contrastante. 
Dessins à l’éponge et à la laine d’acier 
ou au pinceau avant que la peinture sèche. 
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Effets spéciaux 

Texture “confetti” 

On peut obtenir des finis à texture colorée en une 
grande variété de combinaisons de couleurs grâce aux 
produits à base d'époxy primitivement destinés aux 
parquets et qui servent maintenant pour les dessus 
de tables et d’armoires. Appliquez au rouleau, sur 
une surface préparée, la couche de base époxy faite 
de deux parties. Dans les types à base d’eau, on vapo¬ 
rise plutôt la couche de base en bruine comme avec 
un boyau d'arrosage. Les flocons sont alors dissémi¬ 
nés comme des confettis et, de nouveau, on vaporise. 
On laisse sécher toute la nuit, puis on enlève avec un 
balai les flocons lâches et on donne une couche de 
scelleur. Cette couche sèche, on applique les couches 
finales. Résultat: des éclats de couleurs vives incrus¬ 
tés dans un plastique semblable à du verre. 

Marbrures 

On peut obtenir, sur certaines surfaces, une texture 
semblable à du marbre grâce à des produits spé¬ 
ciaux. L'un des plus faciles à utiliser s'applique avec 
l'aspirateur, à l'aide d'un accessoire qui vaporise 
des stries de couleurs contrastantes, semblables à 
des marbrures sur une couche de fond. (L'accessoire 
est fourni avec le nécessaire à marbrer.) Ce genre 
de fini, disponible en sept combinaisons de couleurs, 
s'utilise depuis plusieurs années. Il servait d'abord 
aux surfaces murales. Un fini transparent protège la 
surface marbrée, au besoin. Prenez garde d'asperger 
les objets avoisinants. 

Sapin à effets contrastants 

Le grain du contreplaqué de sapin devient un atout 
décoratif quand on l'accentue. Saturez d'abord la 
surface avec une teinture aniline d'une couleur bril¬ 
lante qui contraste avec les veines foncées du grain. 
La teinture s'imbibera dans les fibres plus poreuses 
(la pousse de l'été). Essuyez le contreplaqué après 
quelques minutes pour enlever le surplus de tein¬ 
ture des surfaces moins poreuses. Quand le contre¬ 
plaqué aura séché, poncez-le avec un papier lin afin 
d'extirper les teintures de surface du grain dur. Le 
contraste sera plus prononcé, car les fibres poreuses 
seront teintes en profondeur. 

Dépoussiérez avec un chiffon et appliquez un fini 
transparent. Employez deux couches ou davantage 
pour obtenir un beau lustre. 


Les teintures à tissus 

Coordonnez les couleurs de vos draperies et de vos 
tissus d'ameublement avec celles de vos meubles 
modernes, en vous servant de teintures anilines à 
tissus en guise de teintures pour le bois. La couleur 
définitive variant selon les types de bois et certains 
genres de tissus, il faut faire des essais avant de se 
lancer. Contrôlez l'intensité de la couleur du bois 
selon le nombre d'applications et la concentration 
de la teinture dans l'eau. Suivez les instructions du 
fabricant de teinture. Faites le mélange à l'eau très 
chaude; appliquez-le avec un pinceau ou un tampon. 
Portez des gants de caoutchouc avec le tampon afin 
de ne pas tacher vos mains. Quand la teinture sera 
sèche, adoucissez le grain soulevé en ponçant avec 
un papier fin et appliquez un fini à bois transparent. 

Peintures multicolores 

Les peintures multicolores qui créent l'illusion d'une 
couleur uniforme piquée de couleurs contrastantes 
se vendent en une douzaine de combinaisons. Elles 
s'appliquent en une seule fois, au vaporisateur ou 
avec un rouleau spécial, selon la marque, et vous 
évitent les problèmes de décoration, surtout lorsque 
vous voulez marier de nouvelles unités à une pièce 
déjà décorée dont vous ne pouvez reproduire la 
couleur. Leur effet de camouflage dissimule les 
légers défauts de surface. Préparez la surface avant 
de commencer. Les accessoires pour aspirateurs sont 
disponibles chez les manufacturiers. 

Les surfaces texturées 

Lorsqu'on désire une surface texturée comme effet 
décoratif ou pour dissimuler certains défauts de la 
surface, on emploie la peinture-sable, qui contient 
de fines particules minérales. Elle s'applique comme 
les peintures conventionnelles, mais on doit la bras¬ 
ser souvent pour garder les particules en suspension. 
Plusieurs peintures au latex peuvent avoir une telle 
texture: on y ajoute de la farine de maïs qu'on 
brasse vigoureusement. Préparez un échantillon; ap¬ 
pliquez-le sur du bois de rebut et laissez sécher. Pour 
obtenir des motifs audacieux ou dissimuler au maxi¬ 
mum les défauts de la surface, pressez une éponge 
en cellulose contre celle-ci en un mouvement de 
rotation afin d'obtenir des vagues rapprochées. La 
grosseur de l'éponge détermine la grosseur des vagues. 


Tons métalliques 

Les meubles peints peuvent s'orner de motifs à fini 
métallique grâce à plusieurs méthodes. Les plus faci¬ 
les consistent à employer les peintures métalliques: 
or, bronze, argent et même chrome. Tracez au crayon, 
avec un pochoir, le motif à décorer et appliquez la 
peinture avec un pinceau d'artiste. Obtenez certains 
effets avec du métal en poudre et un sac en velours 
rempli de sable. Appliquez du vernis sur la surface à 
décorer; laissez-le devenir collant; pressez-y un po¬ 
choir en papier ciré. Plongez le sac dans la poudre et 
secouez-le au-dessus de la surface collante, dans les 
espaces libres du pochoir, pour y déposer la poudre. 
Enlevez le surplus de poudre du pochoir et retirez- 
le. Quand le vernis aura durci, recouvrez la surface 
entière du dessin d'une autre couche de vernis. 

Pépites scintillantes 

Les particules scintillantes qui ornent les décorations 
des fêtes et les supports à instruments de musique 
peuvent également orner certains accessoires de la 
salle de jeu, les meubles d'enfants et les jouets. La 
façon la plus simple d'appliquer ce produit, c'est de 
le saupoudrer sur la surface encore collante d'un fini 
de couleur contrastante. Une salière dont les trous 
conviennent aux particules permettra de saupoudrer 
de façon égale. Tenez-la à quelques pieds au-dessus 
de la surface collante, si celle-ci est horizontale. Lan¬ 
cez les particules sur les surfaces verticales avec un 
accessoire de l'aspirateur. 

Imitations de bois 

On peut simuler artificiellement le grain du bois sur 
des surfaces en bois ou en métal en suivant une mé¬ 
thode à deux étapes très simples. Le matériel vendu 
sous forme de nécessaire comprend une couche de 
base de glaçure du grain et des pinceaux et, quelque¬ 
fois, un tampon spécial. Il comprend un choix varié 
de couleurs et de nuances de bois. Appliquez la cou¬ 
che de fond sur la surface (peinte ou vernie) et lais¬ 
sez sécher. Puis appliquez la glaçure. Utilisez un 
pinceau assez raide ou un tampon, selon le néces¬ 
saire, pour former les stries qui caractérisent le 
grain du bois. Vous pouvez, au choix, laisser ou non 
la base transparaître. Les motifs droits ou ondulés 
du grain s'imitent aisément. Pratiquez sur une pièce 
de rebut avant de commencer le travail. 
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sommaire 


section 12: 


Le métal est le matériau le plus 
employé après le bois. Il faut 
savoir l'aiguiser, le scier et le 
percer. Pour réussir un travail 
l'ail avec un métal, on doit con¬ 
naître sa fragilité, sa ductilité 
et sa malléabilité, la layon et le 
moment de le détremper, de le 
tremper', de le souder. Cette sec¬ 
tion vous renseigne sur les métaux 
en général et sur ceux qu'on utilise 
pour les réparations à la maison. 
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L'emploi des métaux 


Termes relatifs aux métaux 

Alliage: Combinaison de deux ou plusieurs métaux, ordinairement 
un métal fin et un vil métal. L’acier chromé, l’acier nickelé et 
l’acier au tungstène sont des exemples d’alliages ferreux; le lai¬ 
ton, fe bronze, l'étain, d'alliages non ferreux. 

Recuit: Chauffage et refroidissement graduels du métal afin de 
réduire sa fragilité. 

Fragilité: Tendance à être fragile ou cassant. Par exemple: le 
verre, certaines fontes, l'acier trempé. 

Brasage: Assemblage de deux ou plusieurs pièces de métal, 
grâce à un alliage, ou zinc et chaleur. 

Trempe (cémentation): Durcissement de la surface d’un acier de 
cémentation. 

Repoussage: Ornementation d’un métal en découpant le contour 
d’un dessin. (Voir Repoussé.) 

Coloration: Emploi de la chaleur et/ou de produits chimiques 
pour changer la couleur des métaux. 

Conductibilité: Propriété de conduire la chaleur ou le courant. 
Résislance à la corrosion: Qualité de supporter l’oxydation, ainsi 
que l’action chimique des métaux causée par le contact et l’union 
chimique avec l’oxygène et l’humidité. 

Ductilité: Qualité pour un métal d’être allongé en fil mince. 
Elasticité: Propriété pour un métal de reprendre sa forme pre¬ 
mière après avoir été plié ou tordu. 

Gravure: Cisaillement par un acide dans des lignes tracées à 
l’aiguille sur une surface cirée. 

Métaux ferreux: Composés principalement de fer et de faibles 
quantités d’autres métaux ou substances. La fonte, le fer forgé, 
l'acier doux, l'acier au carbone sont des exemples. Les métaux 
non ferreux contiennent peu ou pas de fer: aluminium, laiton, 
bronze, cuivre, or, plomb, nickel, étain, zinc, fer-blanc. 

Fusibilité: Propriété de s’allier à d’autres métaux après fusion par 
la chaleur. 

Galvanisation: Application d’une couche de zinc sur fer eu acier. 
Dureté: Résistance au bossellement ou au perçage. 

Traitement thermique: Chauffage ou refroidissement des métaux 
ferreux, comme l'acier, en vue d’un rendement maximum. 

Rodage: Finissage à la main ou à la machine des surfaces ex¬ 
térieures ou intérieures. 

Magnétisme: Teneur des forces d'attraction et de répulsion. 
Malléabilité: Résistance au martellement, roulage ou pliage, sans 
brisure ou fissure. 

Planage: Martellement ou roulage du métal afin d’en adoucir la 
surface. 

Repoussé: Exécution d’un dessin sur l’envers d'un métal mince 

(Voir Repoussage.) 

Découpage à la scie: Découpage d’un dessin sur l'intérieur d’une 
feuille de métal avec une scie de bijoutier. 

Soudage: Assemblage de deux pièces de métal grâce à un autre 
métal ou alliage; généralement une combinaison de plomb et de 
fer-blanc, fl faut une flamme ou un fer à souder. 

Repoussage (au tour): Pression appliquée sur une tôle mince 
pendant sa rotation pour obtenir des articles cratériformes. 
Soudage à l’étain: Méthode de chauffage et d’assemblage de 
deux pièces de métal, sans l’emploi de fer à souder. 

Ténacité: Résistance d’un matériau à la traction longitudinale. 
Dureté: Résistance d’un matériau aux forces tendant à le briser, 
le plier, l’étirer ou le fendre. 

Soudure: Métaux réunis par la chaleur et la pression pour les 
fondre et les allier. 


Types de métaux 

FER 

Fer pur: Métal blanc argenté, un des éléments chimiques; très 
malléable, très ductile et très tenace; trop tendre pour la plupart 
des usages dans l’industrie. 

Fer en gueuse: Quand le minerai de fer est purifié de ses impu¬ 
retés dans un haut-fourneau, le fer fondu est coulé dans des 
moules pour former des barres d’environ 100 livres chacune. 
Fonte: Fer en gueuse refondu et versé dans des moules de for¬ 
mes variées pour obtenir des pièces de machinerie ou autres 
articles comme des radiateurs ou bornes d’incendie. Il contient 
de 3.0 à 5.0% de carbure; cassant, if se brise aisément. 

Fonte malléable: Fonte débarrassée d'une partie de son carbone 
dont la texture est devenue fibreuse, de granuleuse qu’elle était; 
non seulement malléable mais forte, solide et douce, elle sert 
dans les pièces susceptibles de recevoir des coups, comme les 
outils de la ferme ou l’équipement ferroviaire. 

Fer forgé: Fer en gueuse purifié dont on a retiré la plus grande 
partie du carbone et des corps étrangers. (Les meubles moder¬ 
nes en fer forgé sont habituellement faits d’acier doux.) 


ACIER AU CARBONE 

Acier de cémentation: Contient de .05 à .30% de carbone; ap¬ 
pelé aussi acier doux ou acier pour machinerie; ses qualités de 
douceur, solidité, malléabilité et ductilité sont avantageuses dans 
la fabrication de rivets, chaînes, vis, clous et pièces de machi¬ 
nerie; il remplace le fer forgé, supporte la soudure. 

Acier demi-dur au carbone: Contient de .30 à .70% de carbone; 
légèrement plus solide que l’acier de cémentation; employé dans 
les boulons, arbres coudés, essieux, marteaux et tournevis. 

Acier à haute teneur en carbone: Contient de .70 à 1.55% de 
carbone; appelé aussi acier à outils ou acier à outils au carbone; 
on peut le tremper à le rendre cassant en le chauffant au rouge et 
en Je refroidissant à l’eau ou à l’huile (plus il contient de carbone, 
plus vite if refroidit et plus il devient solide); employé dans les 
mèches, filières, matrices, limes, ciseaux à froid, ressorts, billes 
de roulement et rasoirs. 

Tige à foret: Qualité supérieure d’acier au carbone fabriquée en 
petites longueurs et meulée avec précision selon des mesures 
standard pour la fabrication de petits outils tranchants, poinçons 
et tout article exigeant solidité et dureté. On peut aussi fabriquer 
ces articles en acier rapide. 


ACIER ALLIÉ 

(La classification "acier allié" comprend les aciers auxquels on a 
ajouté un ou plusieurs métaux pour leur donner, s’ils ont reçu un 
traitement thermique approprié, les qualités nécessaires à cer¬ 
taines fins.) 

Acier au manganèse: Très dur, ordinairement coulé dans les 
pièces servant à briser 1a pierre ou le minerai. 

Acier au nickel: Très solide et possédant un haut degré d’élas¬ 
ticité et de ductilité; employé pour plaques de blindage, arbres 
de transmission de bateaux, essieux et câbles métalliques. 

Acier au vanadium: Résistant aux coups; employé dans les res¬ 
sorts, les essieux de voitures et les engrenages. 

Acier chrome-vanadium: S'emploie pour les pièces qui doivent 
être résistantes et non cassantes. 

Acier nickel-chrome: Possède beaucoup de solidité, dureté, et 
ductilité; employé pour plaques de blindage et d’automobiles. 


Acier au tungstène: Durcit de lui-même; employé dans les outils 
à couper les métaux à hautes vitesses. 

Carbure de tungstène: Presque aussi dur que le diamant; coupe 
quatre fois plus vite que l’acier rapide. 

Acier au molybdène (Molly): Résiste à la chaleur et aux coups; 
employé pour roulettes, billes et fils métalliques fins. 

Acier au chrome: Employé dans les coffres-forts; sert aussi de 
base à l’acier inoxydable. 


MÉTAUX NON FERREUX 

Aluminium: Métal provenant du minerai de bauxite; trop tendre à 
l’état pur pour être employé dans le commerce, mais sert avanta¬ 
geusement, sous forme d'alliage, avec d'autres métaux dans de 
nombreux produits. 

Cuivre: Un des métaux les plus utiles: résistant, malléable et duc¬ 
tile; excellent conducteur de chaleur et d’électricité; quand if est 
martelé à froid, on peut le tremper en le chauffant et en le plon¬ 
geant subitement dans l’eau. 

Or: Métal jaune précieux, lourd, brillant; plus dur que le plomb 
mais plus tendre que l’argent ou le cuivre; généralement mêlé au 
cuivre, à l’argent ou à d’autres métaux dans les bijoux et articles 
où l’or pur ne serait pas pratique. 

Plomb: On le trouve sous forme de minerai; métal tendre employé 
surtout comme blanc de plomb (dans les peintures), aussi dans 
les batteries, tuyaux et tôles à toitures. 

Magnésium: A l’état pur, se consume facilement; doit être manié 
avec précaution; ce problème est résolu quand on l’allie à l’alumi¬ 
nium, au cuivre ou à d’autres métaux. 

Nickel: Métal inoxydable, très magnétique (après le cobalt et le 
fer); employé pour nickeler fe fer et le cuivre et aussi sous un 
chromage. 

Argent: Le meilleur conducteur de la chaleur et de l’électricité; 
métal blanc très tendre et malléable; provient du minerai. 
Fer-blanc: Employé surtout dans la tôle chaude recouverte d'étain 
fondu; utilisé aussi dans plusieurs alliages. 

Zinc: Employé dans la fabrication de la peinture et de plusieurs 
alliages; protège de la rouille le fer et l’acier. 


ALLIAGES 

Un alliage d’aluminium peut renfermer un ou plusieurs autres 
métaux afin d’augmenter ses propriétés physiques. Le premier 
chiffre de son numéro de code indique l’élément dominant. 1, 
aluminium pur; 2, cuivre; 3, manganèse; 4, silicone; 5, magné¬ 
sium; 6, magnésium et silicone; 7 t zinc; 8, autres; 9, spécial. 
Régule: Remarquable par ses qualités d'antifriction; contient fer- 
blanc, antimoine et cuivre, parfois plomb. 

Laiton: Contient du cuivre et du zinc; on le durcit en ajoutant du 
fer-blanc. 

Bronze: Plus dur que le laiton; se compose de cuivre et de fer- 
blanc; peut aussi contenir du zinc. 

Argent d’Allemagne (ou nickelé): Contient cuivre, zinc, nickel. 

Or vert: Composé d’or, d’argent, de cuivre. 

Métal monel: Composé surtout de nickel et de cuivre. 

Etain (Métal blanc anglais): contient fer-blanc, cuivre, antimoine. 
Sterling: Argent allié à un peu de cuivre pour en augmenter la 
solidité. 

Or blanc: Or contenant de quinze à vingt pour cent de nickel. 
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mesurage et traçage 


Les outils de traçage et leur usage 

Le traçage consiste à tirer des lignes, des cercles, 
des arcs et des centres sur une surface métallique, 
en guise de repères. On enduit habituellement la 
surface d'une solution qui fait ressortir davantage 
les lignes tracées. 

Des règles d'acier de diverses dimensions servent 

à mesurer les longueurs, à vérifier les surfaces 
planes et à tracer des lignes droites. Ces repères 



L’équerre vérifie la forme carrée d’une pièce 

sont tracés ou rayés avec une pointe à tracer (ap¬ 
pelée aussi crayon à métaux), instrument en acier 
dont un des bouts est pointu et l'autre, plié à angle 
droit. Le bout courbé sert à tracer des lignes là 
où le bout pointu n'a pas accès. 

Pour tracer des lignes à un angle de 90°, on se sert 
d'une équerre (employée aussi pour la vérification). 
Une équerre combinée sert aussi à tracer et à me¬ 
surer des angles (comme un rapporteur) et à pointer 
le centre d'un cercle. On peut aussi tracer ces lignes 
correctement à l'aide d'une fausse équerre après 


avoir trouvé l'angle. Le compas à ressort, celui qu'on 
emploie le plus, est un instrument à deux branches 
dont les extrémités sont trempées. Il sert à mesurer 
ou à tracer de courts espaces et à rayer de petits 
cercles ou des sections de cercle. 

Pour fixer la branche d'un compas, on emploie un 
pointeau de traçage qu'on frappe légèrement avec 
un marteau de machiniste. On agrandit au pointeau 
les trous qui doivent être percés. Sur un traçage 
plus élaboré, il faut parfois employer d'autres outils 
tels que l'équerre d'angle, le compas à calibrer, le 
serre-joints, des cales, un niveau à bulle d'air, un 
trusquin, un établi ou plateau de dressage, un com- 



Tracez avec précision en tenant la pointe 
contre la règle 


pas d'ellipse ou bloc en V. On se sert du compas 
d'ellipse pour tracer et mesurer les cercles trop 
grands pour les petits compas, ou pour les compas 
à ressort dont la portée est limitée. 

Le compas d'ellipse peut aussi être utilisé sur les 
poutres de longueur indéfinie. 




Ajustez te compas en pla- Pour tracer un cercle ou un 

çant une branche sur la arc, tenez la tige du corn- 

ligne de 1" puis posez-l'au- pas; servez-vous d’une 
ire pour mesurer la distance branche comme pivot et 
depuis ce point. tournez l’autre à gauche ou 

à droite. 




Pointeau de traçage 




Pointe à tracer 
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- 1 


Retenez solidement la pièce à limer dans un étau; 
de la sorte, elle ne vibrera pas. Si la surface de la 
pièce possède un fini, protégez celui-ci avec des 
mordaches. Autant que possible, la pièce doit être 
tenue à la hauteur des coudes et excéder légèrement 
les mâchoires de l'étau. 

Tenez le manche de la lime de la main droite, la 
paume vers le bas et le pouce le long du manche. 


La surface limée sera bombée 
si vous balancez la lime 


Limez en oblique, de gauche à droite 


Placez le pouce sur le dessus de la pointe et les 
deux doigts de la main gauche sous la pointe; pour 
plus de force, placez toute la paume sur le dessus 
de la lime. Seuls les bras et les mains dirigent la 
lime; le corps doit être en même position que lors 
du sciage. La pression sur la lime ne s'exerce qu'au 


IA KM 
<nr. 


Techniques d’utilisation 

En général, les limes ont des dents taillées en dia¬ 
gonale. Les limes à simples rangées de dentures sont 
les meilleures pour limer les métaux durs; les limes 
à doubles rangées conviennent mieux aux métaux 
mous. Plus il y a de dents au pouce, plus le limage 
est fin. Les limes doivent être pourvues d'un manche 
(qui protège le bricoleur contre les blessures), sauf 
les petites limes, dites “d'horloger", les limes à 
mèches et les limes d'allumage. 


Le limage en long laisse une surface lis- Utilisez une lime douce sur un tour; réglez Nettoyez souvent les limes avec une carde 

se après un limage à traits croisés. Pas- le tour à vitesse moyenne. Tenez la lime à limes. Brossez dans le sens des dents 

sez la lime dans le sens de la longueur. dans la position illustrée. pour retirer la limaille. 


cours du mouvement en avant. N'exercez pas de 
pression au cours du mouvement de retour ou, 
encore, levez la lime. Ne bougez pas le corps en 
limant; la lime se déplacerait et causerait un défaut 
au lieu de rendre la surface lisse. 

Servez-vous de grosses limes rudes pour le premier 
limage, de limes douces pour la finition. Lorsque 
vous limez une grande surface plane, il est à con¬ 
seiller que vous commenciez à gauche et que vous 
teniez la lime à un angle de 30° environ. Parcourez 
toute la largeur de l'ouvrage, puis changez d’angle et 
croisez les traits en limant de droite à gauche. Véri¬ 
fiez les résultats à l'aide d'une règle et d’une équerre. 


Le limage en long avec une lime à tailler simple 
(lime à parer) produit une surface très douce. On 
obtient une coupe cisaillée en tenant la lime à plat, 
avec peu d'angle et en gardant une main de chaque 
côté et tout près de l'ouvrage. Le mouvement avant- 
arrière fera disparaître les marques du limage à 
traits croisés. On se sert d'une lime plate pour le li¬ 
mage en long sur les surfaces planes et les courbes 
extérieures, mais sur les courbes intérieures, on em¬ 
ploie une lime ronde ou demi-ronde. Nettoyez la lime 
de toute limaille avec une brosse métallique (carde à 
limes) et un fil métallique pointu. Gardez-la propre en 
frottant les dents à la craie avant de vous en servir. 


Taille cintrée 


Sur raluminlum et les métaux doux, uti¬ 
lisez une lime rude, à taille simple. Exer¬ 
cez peu de pression. 


Vérifiez souvent le limage avec une règle 
à araser et une équerre que vous appuyez 
le long de la surface. 


Taille simple 


Tenez la lime des deux mains. Exercez 
une pression à l’aller et relâchez au re¬ 
tour. 
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Limes, ciseaux, retrempage des outils 


Procédés d’aiguisage 



Taillez avec une scie à 
métaux jusqu’au tracé. 
Passez à la lime. 



Servez-vous d’une lime 
douce pour le finissage 
sur les bords ronds. 



Faites une coupe en V 

avec une scie à métaux; 
arrondissez à la lime. 



Terminez à la lime dou¬ 
ce avec un mouvement 
avant. 


Finissage des métaux 

Il est à conseiller de polir le métal et de lui donner un 
fini luisant qui fasse disparaître ses petits défauts. 
On se sert, en premier lieu, d’une lime douce, puis 
on termine avec une toile abrasive ou un papier 
d’émeri fin. Employez une meule à polir électrique 
ou polissez à la main. 

La matière abrasive peut être de l’émeri naturel 
ou artificiel, comme du carbure silicieux ou de l’oxy¬ 
de d'aluminium. Polissez d’abord avec un abrasif 
assez gros pour qu'il affecte le métal, puis continuez 
avec un papier plus fin pour enlever les marques 

Ciseaux 

Les ciseaux à froid sont forgés avec de l'acier à 
outil et servent à couper ou à tailler le métal. Les 
principaux types sont: le ciseau à froid plat, qui 
coupe et cisaille le métal, les tiges et les rivets; 


laissées par le précédent. Servez-vous d’abrasifs de 
plus en plus fins, jusqu'à ce que vous ayez obtenu 
le fini désiré. 

Finissez à la main; déchirez une pièce du papier 
abrasif assez grande pour couvrir un outil, une lime, 
par exemple. Pliez un coin sur le bout de la lime et 
passez celle-ci en va-et-vient sur l'ouvrage. 

Quand vous changez de numéro d’abrasif, polissez 
à angle droit par rapport au précédent polissage. 

Pour polir de grandes surfaces planes, servez-vous 
d'un bloc à poncer recouvert de toile abrasive. 


le bédane, qui pratique de petites rainures (rainures 
de clavettes) dans les poulies et les arbres de trans¬ 
mission; la pointe de diamant, qui nettoie les angles 
droits; le burin grain d’orge, qui pratique des rainures. 






On coupe un dessin à l’intérieur en pla¬ 
çant le taillant du ciseau sur le métal, à 
l’intérieur du tracé; on polit à la lime. 


Un métal en feuilles trop épais pour les 
cisailles se coupe sur le tracé avec un 
ciseau; placez le métal dans un étau. 



Comment durcir et tremper les outils 

Lorsque l'arête tranchante d’un outil a perdu sa 
trempe à la suite de fréquents aiguisages ou parce 
qu'il a surchauffé, on doit le redurcir et le retrem¬ 
per. On redurcit l'acier en le chauffant (de 1350 à 
1500° F.). A cette température, il se produit des chan¬ 
gements physiques et chimiques qui sont figés en 
place si on refroidit rapidement l'acier chauffé dans 
l'huile ou l'eau; le grain de l'acier se resserre et 
devient très dur. Un tel acier est trop cassant pour 
usage général et doit être trempé, c'est-à-dire ré¬ 
chauffé et trempé de nouveau. 



Pour durcir des outils 

comme les ciseaux à froid, 
ciseaux à bois ou tournevis, 
chauffez 1" du bout avec 
une torche jusqu’à ce que le 
métal devienne rouge vif. 
Plongez-en alors 2" dans 
de l’eau froide, jusqu’à ce 
qu’il soit froid au toucher. 
Retirez-le, polissez le bout 
avec une toile d’émeri et es¬ 
suyez avec un linge imbibé 
d’huile. 

Les outils durcis devien¬ 
nent fragiles; il faut alors les 
tremper. Chauffez l’outil 
jusqu'à la température ap¬ 
propriée; le métal change 
alors de couleur. La légende 
ci-dessous indique la 
couleur à surveiller, selon 
les outils. Lorsque la cou¬ 
leur atteint ce point, plongez 
l’outil dans l’eau. 


GUIDE DE TREMPAGE 


Couleur 

Temp. 

Outils 

Jaune pâle 

420 

Couteaux, marteaux 

Jaune clair 

440 

Outils de tour, grattoirs 

Jaune paille 

460 

Matrices, poinçons, forets, fraises 

Brun clair 

480 

Forets, filières 

Brun foncé 

500 

Haches, ciseaux à bois, alésoîrs 

Pourpre 

540 

Ciseaux à froid, pointeaux 

Bleu 

560 

Tournevis, ressorts, engrenages 

Bleu foncé 

600 

Grattoirs, bastringues 


Repérez l’outil à tremper dans le tableau ci-haut. Réchauffez 
le tranchant à la couleur indiquée après l'avoir durci et plongez- 
le pour obtenir la trempe désirée. Si l’outil n'apparaît pas ici, 
suivez les indications pour un outil identique. 
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Coupage du métal 


Outils et techniques 

La scie à métaux est l’outil qu’on emploie ordinaire¬ 
ment pour couper le métal. Sa monture peut être 
fixe ou réglable (de 8" à 12") et son manche est 
droit ou à poignée-pistolet. Les lames mesurent 8", 
10" ou 12" de long et ont des dents ordinaires ou 
ondulées (18, 24 ou 32 au pouce). Les lames dont les 
dents seules sont durcies sont soit incassables, soit 
flexibles. La scie à métaux peut couper en tous sens, 
en bas, en haut, à droite ou à gauche, suivant la 
position de la lame sur la monture. Quelle que soit 
la position de la lame, les dents doivent pointer 
vers l'avant, de façon à ce que la coupe se fasse 
durant le mouvement avant. 

Les scies à guichet pour les métaux servent à faire 
des coupes intérieures. On atteint des endroits dif¬ 
ficiles d'accès avec une simple lame dont on a 
enroulé une extrémité dans du ruban gommé. 

Lorsque vous choisissez une lame, prenez comme 
principe qu'il faut toujours que la surface à scier 
soit mordue par deux dents. Un métal mince ou un 
tuyau exigent une lame fine. S’il est impossible 
d'appliquer ce principe, par exemple pour couper 
un métal très mince, placez le métal entre deux 
planches bridées. Vous scierez le bois et le métal du 
même trait sans plier ou déchirer le métal. 

Une pièce ouvrée dans des métaux minces peut se 
scier à la main avec une scie de bijoutier ou une 
scie à chantourner munies de lames pour les mé¬ 
taux. Les lames sont aussi conçues pour couper le 
métal avec une scie sauteuse. 

Des trous ronds peuvent se découper dans une 
tôle mince avec une scie emporte-pièce ou un outil 
pivotant. Prenez garde; ces outils peuvent être dan¬ 
gereux. L'outil pivotant ressemble à la scie rotative. 
Il perce un trou avec un outil qui ressemble à un fo¬ 
ret de tour fixé dans une tige. On peut l'ajuster pour 
percer des trous ayant jusqu'à 8" de diamètre. 

La tôle de calibre 20 (ou plus mince) se coupe 
aussi avec des cisailles de ferblantier. Ces cisailles 
ne doivent jamais servir à couper le fil métallique, 
les clous ou l'acier durci. 

Les cisailles droites ordinaires ont de 8" à 15" 
de long et possèdent un tranchant de 2" à 5". Ces 
cisailles peuvent suivre une ligne droite ou courbe 
et couperont mieux encore si on les ouvre le plus 
grand possible. On coupera les lignes courbes avec 
plus de précision en enlevant le rebut jusqu'à W' 
du tracé avant la coupe finale. 




Une lame de tungstène avec pointes au L’outil pivotant perce le métal mince; il La scie emporte-pièce, dont le diamètre 
carbure, montée sur une scie à métaux, peut percer des trous ayant jusqu’à 8" de va de 3 A" à 2Vz ", peut servir sur des per- 
coupe verre, acier durci et céramique. diamètre. ceuses à colonne. 



La lame supérieure d’une cisaille droite Les cisailles “bec de faucon” découpent La scie à découper munie d'une lame à 

se place au-dessus du tracé; ouvrez grand la tôle, les carreaux de vinyle et les con- métaux permet de tailler les tôles minces 

les mâchoires pour faciliter la coupe. duits d’air climatisé. avec précision. 
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Perçage du métal 


Types de forets 

Le foret hélicoïdal utilisé pour percer le métal peut 
être en acier au carbone ou en acier rapide. Il se com¬ 
pose de trois parties principales: une tige, un noyau 
à deux rainures hélicoïdales, appelées cannelures, et 
une extrémité conique tranchante, appelée pointe. 

Les cannelures servent de canaux pour retirer la 
limaille du trou qu'on perce et laissent pénétrer le 
lubrifiant le long du tranchant, jusqu'à la pointe. 

Les lèvres coupantes de la plupart des forets 
sont meulées d'égale longueur, à un angle de 59°. 
Pour l'aiguisage, il vaut mieux utiliser un accessoire- 
aiguiseur de forets plutôt que d'aiguiser à la diable 
(P. 41). 

La fraiseuse est un outil qui sert à agrandir et 
à biseauter l'ouverture d'un trou, de telle sorte 
que, quand la tête plate d'un rivet, d'un boulon ou 
d'une vis est en place, la tête affleure la surface de 
l'ouvrage. 

L'alésoir ébarbant qui enlève la limaille du tuyau 
qu'on coupe et l'alésoir conique qui agrandit les 
trous ne sont pas des forets, mais ce sont quand 
même des outils très utiles. 



|<— Tige --Noyau- *\<-+\ Pointe 

Parties principales d’un foret hélicoïdal 



Foret à tige droite 



Foret adaptable au vilebrequin 



Foret à tige conique 




Alésoir conique 


Pour bien percer 

Faites une petite marque avec un pointeau à l'en¬ 
droit exact où forer un trou. Si la marque est in¬ 
correctement placée, déplacez-la en tenant le poin¬ 
teau obliquement et replacez-la à l'endroit exact; 
puis redressez le pointeau et agrandissez la marque. 

Placez l'ouvrage dans un étau ou un serre-joints; 
mettez le foret en mouvement sur le centre de la 
marque; faites un départ d'entaille conique pour 
vérifier si le trou est au centre. Si oui, commencez à 
percer. Relâchez la pression juste avant que le foret 
ait traversé le métal. Cette précaution évite au foret 
de se coincer ou de se bloquer. 

Lubrifiez les forets avec de l'huile légère durant le 
perçage du fer forgé et de l'acier. Sur l'aluminium, 
employez du kérosène ou de la térébenthine. La 
fonte, le cuivre, le laiton, le bronze et le métal 
antifriction peuvent être percés à sec. 

La pression et la vitesse sont très importantes. 
La pression doit être constante et suivre de près le 
foret. La vitesse doit varier suivant le matériau et 
la grosseur du foret. Plus le foret est gros, plus la 
vitesse doit être réduite; plus le foret est fin, plus 
la vitesse doit augmenter. 
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Tarauds 


Coupage des filets intérieurs 

L'outil qui sert à tailler les filets intérieurs s'appelle 
taraud. Les tarauds sont faits d'une barre ronde en 
acier durci; un bout est carré; l'autre, fileté sur 
une partie de sa longueur. Sur la section filetée, on 
voit plusieurs rainures parallèles, appelées canne¬ 
lures; chaque fil est un tranchant. 


Trou taraudé complètement Trou borgne 

Les tarauds sont de trois types: ébaucheur, inter¬ 
médiaire et finisseur. Sur un taraud ébaucheur, les 
six premiers filets sont coniques, ce qui facilite le 
départ. Sur un taraud intermédiaire, le plus em¬ 
ployé de tous, les trois ou quatre premiers filets 
sont coniques. Le taraud finisseur est droit et sert à 
tarauder les trous borgnes. La grandeur du taraud 
(diamètre extérieur et nombre de filets au pouce) 
est indiquée sur la tige. 

Pour faire des pas de vis à l'intérieur, percez un 
trou légèrement plus petit que le diamètre extérieur 
du taraud. Consultez le tableau ci-dessous pour 
connaître le calibre du foret. Placez votre ouvrage 


pour que le trou soit à la verticale ou à l'horizon¬ 
tale, selon le cas. 

Quand le trou est percé complètement ou en par¬ 
tie, comme dans le cas d’un trou borgne, insérez le 
taraud et vérifiez s'il est d'équerre avec l'ouvrage. Si 
le taraud est gros, tournez-le avec une clé; s'il est 
petit, employez un tourne-à-gauche spécial. Exercez 
une légère pression, au début, pour faire mordre le 
taraud, puis relâchez. Lubrifiez l'ouvrage avec de 
l'huile légère. Dévissez le taraud après deux ou trois 
tours pour retirer les limailles. Pour les trous bor¬ 
gnes, utilisez un taraud ébaucheur jusqu'au fond, 
puis un intermédiaire. Finissez au taraud finisseur. 



Le taraud doit être d’équerre avec l’ouvrage 


Les tourne-à-gauche sont de deux 
grandeurs: grands et petits. As¬ 
surez-vous que le taraud est bien 
en place en vissant à la main la 
tête hexagonale. N’employez pas 
de clé. 



Cette partie coupe le filet Taraud intermédiaire 






Cette partie coupe le filet Taraud finisseur 
TABLEAU DES FORETS-TARAUDEURS 


Calibre du boulon 

Numéro du foret 

Calibre du foret 

6-32 

NC 

35 

7/64 

8-32 

NC 

29 

9/64 

10-24 

NC 

25 

5/32 

12-24 

NC 

16 

3/16 

1/4-20 

NC 

7 

13/64 

1/4-28 

NF 

3 

7/32 

5/16-24 

NC 

F 

17/64 

3/8-16 

NC 

5/16 


3/8-24 

NF 

21/64 


1/2-13 

NC 

27/64 


1/2—20 

NF 

29/64 



Pour connaître le nombre de filets au pouce, placez le boulon 
sur une règle et comptez les pas dans un pouce. Le filet améri¬ 
cain est le standard le plus employé. NC signifie gros; NF, fin. 
Les tarauds et filières sont disponibles dans les 2 sortes. 



Un petit tourne-à-gauche sert à tourner un 
petit taraud et à faire un pas de vis à 
l’intérieur d’un trou, dans le métal. 


Si le taraud est gros, on emploie une clé 
à deux poignées. Le taraud doit faire angle 
droit avec l’ouvrage. 


Versez de l’huile sur le taraud pour faci¬ 
liter le taraudage. Dévissez après 2 ou 3 
tours pour retirer la limaille. 
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Filières 


Coupe des filets extérieurs 

Les filières servent à faire un filet sur l'extérieur 
d'une pièce de métal: longue cheville, tuyau ou tige. 
Ce travail s'exécute à la main, comme le filetage 



Les filières font (es filets extérieurs 

intérieur, mais on se sert d'une filière plutôt que 
d'un taraud. 

La filière est une pièce d'acier très dur, de forme 
ronde, carrée ou hexagonale, dont les filets inté¬ 
rieurs sont munis de cannelures qui font office de 
tranchants. Les filets sont légèrement inclinés sur 
un côté pour faciliter l'ouvrage. 

Les filières les plus utiles au bricoleur sont celles 



Chanfreinez avant le filetage 


qui taillent des filets mesurant 3/16", W\ 5/16", 
H" et W. Choisissez la filière en fonction du filet 
à tailler, du nombre et du genre (gros ou fin) de 
filets au pouce et du diamètre de la pièce. 

Tout d'abord, chanfreinez le bout du tuyau ou de 
la tige à tailler, puis serrez la pièce dans un étau, 
à la verticale ou à l’horizontale, le côté chanfreiné 
vers le haut. Fixez la filière dans un porte-filière et 
posez-la d'aplomb sur le bout de l'ouvrage. Exercez 
une pression vers le bas et tournez à droite, lente¬ 
ment, jusqu'à ce que la filière commence à mordre. 
Après avoir taillé deux ou trois filets, retirez la 
filière et assurez-vous qu'ils sont bien taillés et que 
l'outil travaille correctement. 

Versez de l’huile sur les filets et continuez le 
filetage. A partir du moment où le filetage est com¬ 
mencé, vous n'avez plus à appliquer de pression 
vers le bas; la filière s'engage d'elle-même dans le 
métal. Faites marche arrière après chaque demi- 
tour pour retirer la limaille de métal 


Boulon de serrage 




Porte-filière 

. 


Filière réglable: 

cette filière por¬ 
te un boulon 
d’ajustement qui 
taille les filets 
sur ou sous la 
cote. 




Filière solide: 

peu coûteuse, 
appelée “étam- 
pe", a 1" de 
large et filète des 
tiges de V 2 " de 
diamètre. 



Filière hexago¬ 
nale: sert à 
réparer les filets 
endommagés. 
Se tourne avec 
une clé dans les 
endroits 
restreints. 



Avec une lime, chanfreinez une tige ronde 
■ avant le filetage pour faciliter l’amorçage 
de la filière. 


Versez de l'huile légère sur les filets, du¬ 
rant te filetage. Faites marche arrière à 
chaque demi-tour pour retirer la limaille. 


Une clé ouverte sert à tourner une filière 
hexagonale. La clé est commode dans les 
endroits restreints. 


Extracteurs de boulons 


Petit 

Moyen 


Percez un trou 
pour l'extracteur 


Gros 


Pour retirer une vis ou un boulon brisés, 
percez un trou dans le centre; insérez l’extracteur. 
Tournez à l’inverse des aiguilles d’une montre et 
dévissez le boulon. 
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Rivetage 


Types de rivets 

Le rivet est un article utile au bricoleur mais dont 
celui-ci fait souvent peu de cas. Cette attache, sem¬ 
blable au boulon, assemble solidement, simplement, 
rapidement et à bon marché des pièces de métal, de 
plastique, de bois, de grosse toile et de cuir. 

D’apparence, un rivet est une cheville de métal 
tendre avec une tête et une tige. Il ressemble au 
boulon court sans filets; il peut être en fer, en 
laiton, en cuivre ou en aluminium. 

La plupart des rivets sont pleins; les autres sont 
creux ou tubulaires, selon leur usage. Les rivets de 
métal mince ou tendre sont renforcés par une pièce 
semblable à une rondelle, pièce appelée contre- 
rivure et placée sur le rivet avant qu’on forme la 
tête. Les gros rivets, comme ceux qu’on emploie sur 
les chaudières ou les grosses pièces de charpente, 
doivent être chauffés quand on forme leur pointe ou 
leur nouvelle tête. De tels rivets se contractent en 
refroidissant et forment un joint plus étanche. 

Dans la classification des rivets, le diamètre et la 
longueur sont comptés. La longueur de la tête des 
rivets qui seront placés dans un trou fraisé est cal¬ 
culée. Le rivet doit excéder, quelle que soit sa dimen¬ 
sion, la pièce à river de ÏVi fois son diamètre pour 
pouvoir en former le tête. On le raccourcit, au besoin. 



Tête ronde 


Tête plate 


Tête fraisée 



Rivet fendu L’excédent de métal nécessaire pour former 

la tête fraisée est égal au diamètre du rivet. 



L'excédent de métal nécessaire pour former Les rivets placés sur deux rangées doivent 

la tête ronde est égal à IV 2 fois le diamètre être disposés en quinconce, 

du rivet. 






Riveteuse pop 

Une riveteuse pop posera les rivets sans l’aide d’un 
outil qui supporte l’ouvrage. On emploie des rivets 
d’aluminium, de cuivre, de métal monel ou d’acier 
dans ces appareils. Chaque rivet porte une pointe, 
ou aiguille, qui se brise automatiquement et s'en¬ 
lève quand le rivet est posé. On insère la tige du 
rivet dans le trou de l'outil. Quand on presse les 
poignées, la tige tire, vers l'arrière, la partie in¬ 



visible du rivet, la compresse pour remplir le trou 
complètement, puis se brise dès que la tête s'est 
bien formée. 





Choisissez un rivet et percez des trous. 
Insérez la tige dans l'outil. 


Exercez une pression assez forte pour 
tenir le rivet. Placez-le dans le trou. 


Pressez les poignées, La tige se brise et 
le rivet se pose quand on les relâche. 
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Rivetage 


L’emploi d’une bouterolle 

La bouterolle est une petite pièce d'acier trempé à 
outils. Un bout, appelé face, porte un creux qui 
donne sa forme ronde à la tête du rivet. Sur la face 
aussi, en bas, se trouve un trou profond. On place 
le trou sur la tige du rivet et on l'aplatit en frap¬ 
pant avec un marteau. Le métal s'étend autour du 
rivet et les pièces se resserrent. 

Les bouterolles se vendent en diverses dimen¬ 
sions, pour convenir aux divers rivets. Au besoin, 
on peut raccourcir un rivet trop long pour l'utiliser 
sur l'ouvrage en cours. 



Bouterolle, pointeau d'acier pour poser un rivet 


¥ TT 

TT 

TT T 

lOoz 12 oz 

1 Ib 

2 Ibs 3 Ibs 


Rivets pour la tôle, grandeur nature. La dimension 
des rivets est déterminée par leur poids au mille. 
Ainsi, 1,000 rivets de 12 oz pèsent 12 onces. 



Les pièces de tôle pour le rivetage sont 
en place; ie rivet est inséré dans le creux 
de la bouterolle. 


Avec un marteau, frappez la pointe du 
rivet pour l’enfoncer et en écraser légère¬ 
ment la tête. 


Installation d’un rivet 


Fautes courantes et corrections 


Marquez au pointeau l'emplacement des rivets, puis 
percez, à travers les deux pièces de métal à assem¬ 
bler, un trou légèrement plus grand que le rivet. 
Placez le rivet dans le trou. Placez la bouterolle sur 
la partie saillante du rivet et frappez avec un mar¬ 
teau. Les pièces de métal se resserreront l'une con¬ 
tre l'autre. Retirez la bouterolle et frappez la partie 
du rivet qui excède; le rivet se déploiera dans le 
trou et, de la sorte, resserrera le joint. 

Façonnez la tête du rivet en forme de dôme, en 
la frappant obliquement avec un marteau. La panne 
ronde d'un marteau de mécanicien (p. 14) donne les 
meilleurs résultats. Enfin, servez-vous de la face 
en creux de la bouterolle pour finir la surface ronde 
du rivet. 

Soutenez les têtes saillantes—évitez de les aplatir 
—avec une bille de bois dur ou une autre bouterolle. 
Cette précaution n'est pas nécessaire pour les rivets 
à tête plate ou à tête fraisée. Une pièce d'acier 
percée peut remplacer une bille de bois dur. 



Un excédent de métal produit 
une tête difforme, trop volumi¬ 
neuse. 



Pour enlever un rivet à tête 
ronde, limez la tête et chassez- 
la au ciseau. 



Il y a du jeu entre les tôles, les 
bavures n’ayant pas été net¬ 
toyées. 



Pour enlever un rivet à tête 
fraisée, marquez le centre de la 
tête au pointeau. 



Placez le creux de la bouterolle sur la tige 
du rivet. Frappez avec un marteau pour 
arrondir la tête. 



La tôle supérieure n’a pas été 

serrée convenablement sur 
celle du dessous. 



Fraisez la tête avec une fraise 
et chassez ensuite le reste du 
rivet. 
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Autres façons d’assembler le métal 


Boulons 



Les boulons servent à as¬ 
sembler des pièces suscep¬ 
tibles d'être démontées plus 
tard. Un boulon exige deux 
clés pour le serrage; un 
boulon mécanique, une clé et 
un tournevis. 


Boulon mécanique 
à six pans 



Tête carrée Carrosserie Tête plate Tête ronde 



Enlignez les trous. Bridez les pièces en¬ 
semble; percez le trou du coin. 



Boulonnez le coin; percez un second trou; 
boulonnez. 



Percez les autres trous. Retirez les brides 
de serrage et boulonnez les pièces. 


Vis à auto-taraudage 


Les vis auto-taraudeuses, 

appelées aussi vis à tôle, sont 
fabriquées d’acier trempé et 
font leur filet en s’enfonçant. 
Leurs longueurs et dimensions 
sont comme celles des vis à 
bois. 

Vis à auto-taraudage 

T T T t 

Tête plate Tête ronde Tête fraisée Tête ovale 




Marquez au pointeau; percez des trous 
de guidage dans les deux tôles. 



Agrandissez les trous de la pièce supé¬ 
rieure pour que les vis passent bien. 



La vis mordra dans le trou inférieur et res¬ 
serrera les deux pièces. 


Colles époxies 



La colle époxy réunit solide¬ 
ment deux pièces de métal. 

On la trouve en deux tubes 
(a) durcisseur et (b) résine, 
qu’il faut mêler à parties 
égales. Ces colles demandent 
plusieurs heures de prise, 
mais certaines sèchent en 
cinq minutes. 



Placez des parties égales de résine et de 
durcisseur; mêlez-les. 



Etendez une couche de mélange sur les 
surfaces; placez-les l’une sur l’autre. 



Bridez les pièces et laissez sécher suivant 
le mode d’emploi indiqué. 
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Soudage 


Technique de soudage 

Le soudage est la technique idéale d'assemblage pour 
les métaux et les fils, si vous procédez selon les rè¬ 
gles. Il faut tout d'abord aviver (rendre brillant) 
votre fer à souder. Nettoyez-en le bout en cuivre 
avec un laine d'acier, jusqu'à ce qu'il brille. Bran- 
chez-le jusqu'à ce qu'il soit chaud, puis faites 
fondre un peu de soudure sur son extrémité, qui 
deviendra argentée. C'est "l'étamage". Un fer mal 
nettoyé et mal étamé ne produira pas une bonne 
soudure. 

Les surfaces à souder doivent aussi être propres. 
Employez une grosse laine d'acier afin de ne pas 


toucher des doigts la surface nettoyée. L'huile des 
doigts peut empêcher la soudure d'adhérer. Appli¬ 
quez du décapant sur les surfaces. L'acide arrêtera 
l'oxydation sur le métal; celle-ci pourrait empêcher 
les métaux de s'assembler. Le décapant s'applique 
au pinceau. 

Pour réussir une soudure, il faut tenir le fer le 
plus chaud possible. Appliquez le bout de celui-ci sur 
la surface à souder. Il importe—s ou venez-vous-en— 
d'appliquer la soudure lorsque la surface à souder, 
et non le fer, est assez chaude pour fondre la sou¬ 
dure. A cette température, la soudure coulera sur la 


surface propre où vous aurez répandu de l'acide. Si 
la soudure n'adhère pas à la surface, c'est que cette 
dernière n'est pas assez propre et manque d'acide. 

Employez de la soudure à la résine pour exécuter 
les soudures faciles: souder deux fils ensemble, ou 
souder un fil à une borne de prise de courant. Vous 
épargnerez temps et travail. Ce fil à souder contient 
de la résine qui tient lieu d'acide durant le soudage. 

La soudure se vend en fils et en barres. La 
soudure en barres s'emploie sur les grandes sur¬ 
faces: la tôle, par exemple, pour ne mentionner 
que celle-là. 




Laiton, bronze 

Nettoyez le métal à nu: résine, comme 
décapant 

Plaque de cadmium 

Résine ou décapant à fer galvanisé 

Cuivre 

Nettoyez le métal à nu: résine, comme 
décapant 

Fer galvanisé, fer 

Décapant de chlorure de zinc contenant de 
l’acide chlorhydrique (dissolution du zinc 
dans l’acide chlorhydrique) avec autant 
d’eau 


Plomb 


Suif 


MÉTAL _ DÉCAPANT RECOMMMANDÉ _ 

Aluminium Soudure pour l’aluminium et décapant 

spécial ou décapant combiné à la soudure, 
pour aluminium _ 


Le creuset à soudure 


Le creuset à soudure 

est pratique si l’on doit 
faire plusieurs rac¬ 
cords semblables: 
assemblage des fils. 
Sciez un bloc de 
laiton, comme sur 
['illustration. Percez 
une rangée de trous 
de IA ", en guise de 
godet. La cavité doit 
s’ajuster au bout du 
fer. La soudure fond 
en 4 minutes environ. 


Nettoyez les surfaces des pièces à souder 
avec de la laine d’acier et appliquez de la 
pâte à souder. Si vous employez de la sou¬ 
dure à la résine, vous n’avez pas besoin de 
décapant à souder. 


Appliquez le fer à souder sur l'ouvrage jus¬ 
qu’à ce que celui-ci soit assez chaud pour 
faire fondre la soudure. Etendez celle-ci 
sur l’ouvrage et un peu derrière ie fer 
Utilisez un gros fer pour gros travaux. 


Monei, nickel Comme pour le fer galvanisé 


Etain 

Décapant composé de 1 once de glycérine 
et de 5 gouttes d’acide chlorhydrique 

Argent 

Soudure à la résine 

Acier inoxydable 

Décapant spécial à l’acier inoxydable 

Acier 

Comme pour le fer galvanisé 

Fer-blanc 

Comme pour le fer galvanisé 

Métal blanc 

Comme pour le fer galvanisé 

Zinc 

Comme pour le fer galvanisé 


Si ie fer à souder est oxydé et piqué, pla- 
cez-le dans un étau et nettoyez-le avec 
une lime, jusqu’à ce que le cuivre brille. 
Finissez le nettoyage avec une laine 

d’acier. 


Si la pointe du fer est sale, sans être 
oxydée, nettoyez-la complètement avec 
une laine d’acier rude. Ne touchez pas des 
doigts la partie nettoyée: leur huile em¬ 
pêcherait la soudure d’adhérer. 


Le fer doit être le plus chaud possible 

pour l’étamage. Laissez-le chauffer au 
moins cinq minutes puis appliquez la sou¬ 
dure à la résine pour qu’elle enrobe toute 
la pointe. 


Essuyez l’excès de décapant sur le joint 
soudé avec un chiffon propre, pendant 
qu’il est encore chaud. Les taches de dé¬ 
capant s’enlèvent du joint froid avec un 
diluant à peinture. 







Soudage 


Soudure forte et brasage 

La soudure forte sur l'acier, l'argent, l'or et le 
bronze assure un assemblage plus propre, plus 
résistant et plus durable que la soudure à l'étain. 
Il faut un chalumeau pour chauffer la soudure forte. 
Le chalumeau au gaz propane est pratique, mais un 
bec Bunsen muni d'un chalumeau convient aussi. 

La première chose à faire, c'est de nettoyer la sec¬ 
tion où les pièces doivent être soudées. A cet effet, 
employez une lime, de la toile d'émeri ou une brosse 
d'acier. Bridez les pièces en place; appliquez du dé¬ 
capant sur le joint et, ensuite, la soudure appropriée. 
Chauffez le métal jusqu'à ce que le décapant et la sou¬ 
dure se mêlent. Insérez de minces feuilles de soudure 
dans le joint. Maintenez-le bien chaud et continuez 
d'appliquer de la soudure jusqu'à ce que toutes les 
fentes soient remplies. Employez une soudure colorée, 
suivant les métaux que vous assemblez. Ainsi, sur l'ar¬ 
gent, servez-vous de soudure d'argent, alliage composé 
de 8 parties d'argent, 3 parties de cuivre et 1 partie de 
zinc; sur l'or, mettez un alliage d'argent, de cuivre et 
d'or. Si la surface est grande et que vous manquiez 
de décapant, remplacez-le par de l'acide borique en 
poudre mêlée à de l'eau, jusqu'à consistance de crème. 

Le décapant fondu laisse un résidu brunâtre qu'on 
enlève du joint soudé en le plongeant dans une solu¬ 
tion composée de 1 partie d'acide sulfurique et de 2 
parties d'eau. Laissez tremper pendant 30 minutes 
environ. Ajoutez toujours l'acide à l'eau, jamais l'eau 
à l'acide, quand vous diluez l'acide sulfurique; portez 
des gants et des verres pour ce travail. On peut en¬ 
lever le résidu du décapant avec de l'eau bouillante 
si on y plonge le joint avant qu'il ne refroidisse. 

La soudure au brasage est une façon d'unir des 
métaux en les fondant ensemble. La forte chaleur 
nécessaire provient soit de l'électricité (soudure à 
l'arc) soit des gaz (soudure oxyacétylénique). La sou¬ 
dure au brasage est un moyen économique d'unir des 
métaux lorqu'il est impossible de se servir d'attaches 
ordinaires comme boulons et rivets pour réparer la 
porte d'une fournaise, un rail brisé, du matériel de 
ferme ou de jardin. Comme l'outillage pour la sou¬ 
dure coûte cher et que la technique déborde les ca¬ 
dres du bricolage, il est sage de porter l’ouvrage chez 
un soudeur professionnel. L’outillage pour brico¬ 
leurs, qui se vend $20 environ, n'est pas à recom¬ 
mander; il est même dangereux, dans certains cas. 
Un bon outillage de soudage coûte au moins $125. 
C'est payer cher un outil dont on se sert peu, en somme. 




Les sections à soudure forte doivent être 
nettoyées avec une lime ou une toile 
d'émeri et placées sur une surface incom¬ 
bustible: briques à feu ou amiante. 


Appliquez généreusement un décapant 
(pâte de borax et eau) sur la surface pro¬ 
pre avec un petit pinceau. Mieux vaut en 
mettre trop que trop peu. 


Fabriquez un pont avec une pièce de mé¬ 
tal, pliée au centre, pour l'éloigner du 
joint. On aura aussi besoin d’une paire de 
serre-joints. 



Chauffez le métal pour faire fondre la sou¬ 
dure forte qui pénètre dans le joint. Em¬ 
ployez la partie la plus chaude de la 
flamme, le bout de la partie intérieure. 



Le joint est soudé. Notez que les serre- 
joints sont placés le plus loin possible du 
joint afin d'éviter une perte de chaleur sur 

celui-ci. 



Quand la soudure sera froide, enlevez le 
décapant en le plongeant dans une solu¬ 
tion de 1 partie d’acide sulfurique et de 2 
parties d’eau, puis limez. 


Soudure tendre sur le métal en feuilles 



Joint chevauché Joint replié Soudure par points 

S’il faut poser un about, on le renforce avec une pièce de métal soudée à l’étain sur les deux faces. L’assemblage avec gorge 
est encore plus solide. Les grandes feuilles de métal doivent être attachées temporairement avant le soudage. 
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Soudage 


Soudage à l’étain 

Le soudage à l'étain est un genre de soudage où la 
soudure seule maintient les pièces ensemble. Les sec¬ 
tions à souder doivent être propres; et les surfaces, 
adoucies le plus possible pour faciliter le contact. 
Appliquez du décapant, posez une couche de soudure, 
assemblez les pièces, bridez-les, au besoin, et chauf- 
fez-les jusqu'à ce que la soudure fonde de nouveau. 
Réunissez les parties. Tenez les joints en place jus¬ 
qu'au refroidissement de la soudure. Ajoutez un filet 
de soudure sur les bords du joint pour en augmenter 
la solidité et l'étanchéité et en améliorer l'apparence. 
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Un filet sur un joint replié. 


Soudage à l’étain 
sur joint chevauché. 


Un filet de sou¬ 
dure renforce un 
joint à angle droit. 


Etamez les deux surfaces à souder, 
avant le soudage. 


Comment attacher un joint 





Des rivets permanents ou des 

vis temporaires retiennent le 

joint en place avant de souder. 




Une pièce de bois pourra retenir les pièces ensemble pendant le soudage, puisque 
le bois est mauvais conducteur de la chaleur. 
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Métal en feuilles 


Introduction 

On appelle métal en feuilles du métal qui a jusqu'à 
3/16" d'épaisseur; il peut être en aluminium, en lai¬ 
ton, en cuivre, en fer galvanisé, en fer, en fer-blanc, 
ou en zinc. (Les feuilles plus épaisses sont des pla¬ 
ques.) On comprend, dans ce groupe, la tôle d'acier 
perforée et le treillis métallique employé en décora¬ 
tion, comme protecteur de fenêtres ou pour les cages 
de petits animaux ou autres articles du même genre. 
Le travail du métal en feuilles n'exige pas d'outils 
spéciaux; servez-vous de ce que vous avez sous la main. 


Détrempe 

Le pliage et le martellement peuvent durcir et raidir 
le métal à un point tel que vous aurez à lui rendre sa 
flexibilité première. Vous y arriverez par la détrempe. 
Chauffez le métal jusqu'à ce que sa couleur change 
et refroidissez-le. Le cuivre et le laiton doivent être 
chauffés jusqu'au rouge sombre ou jusqu'à ce qu'ils 
reproduisent les couleurs de l’arc-en-ciel. 

Plongez le métal chauffé dans l'eau et retirez-le; 
laissez-le refroidir. Quand il sera froid, il retrouvera 
sa douceur et sa flexibilité initiales. 


Pour adoucir l'acier trempé et lui enlever sa fragi¬ 
lité, chauffez-le jusqu'à ce qu'il n'attire plus l'aimant. 
Laissez-le refroidir tranquillement. La détrempe d'un 
métal doux se produit durant le chauffage, celle 
d'un métal dur, durant le refroidissement. 

Vous n'aurez probablement jamais besoin de dé¬ 
tremper l’acier trempé, mais tous les métaux doux 
doivent être détrempés après de fréquents pliages. La 
détrempe est importante- quand la pièce doit être usi¬ 
née, puisque ce procédé rend plus fin le grain du métal. 


Pliage du métal 

Le métal en feuilles se plie à la main, chez vous, s'il 
est appuyé des deux côtés et sur toute sa longueur. 
Les appuis qui servent à effectuer une longue cour¬ 
bure peuvent être: le dossier d'un banc, des cornières, 
des planches de bois dur, des serre-joints ou un étau. 
Une presse ou un étau suffisent pour appuyer le métal. 

Un maillet en caoutchouc ou en cuir n'endommage 
pas le métal que vous martelez. Vous pouvez aussi 
couvrir un marteau ordinaire d'un embout en caout¬ 
chouc pour amortir les coups. 

Les courbures: On peut façonner les métaux mal¬ 
léables comme l'aluminium, le laiton, le cuivre, le 
plomb ou le zinc avec un maillet et des formes faites 
selon la dimension désirée. Les formes seront légère¬ 
ment plus petites pour les métaux durs comme l'alu¬ 
minium, le fer galvanisé et le fer-blanc, puisque 
ceux-ci ont tendance à reprendre leur forme pre¬ 
mière, quand on relâche la pression. 



Gabarit de piiage: !e métal est retenu entre deux planches. 
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Courbe composée: Pressez Courbe 

dans un étau, entre des blocs de des bl 

bois. maillet. 


Courbe simple: Martelez, 
courbez sur un modèle 


Rebord de sûreté 



Le métal est renforcé: son bord est replié sur lui- 
même, éliminant le tranchant. 



Commencez par tracer, à environ W f du bord, 
une ligne parallèle à celui-ci. 



Placez le tracé en haut; bridez entre deux planches et 
pliez à 90° avec un maillet. 



Pliez à 180° sur une Enlevez la pièce de 

pièce de métal pour un métal et repliez le bord 

repli arrondi. complètement. 
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Métal en feuilles 


Rebord renforcé 


On renforce facilement un métal en feuilles en fai¬ 
sant un rebord, un joint, ou en enroulant le bout de 
la feuille. Cette technique, en plus de renforcer le 
métal, protège les gens contre les blessures qu'ils 
pourraient s'infliger sur les bords coupants. Les vi¬ 
gnettes ci-contre vous indiquent la façon d’effectuer 
un rebord de renforcement. Il vaut mieux porter les 
grandes feuilles de métal à un atelier muni de ma¬ 
chines qui exécutent plis, joints et rebords. Le brico¬ 
leur, lui, peut entreprendre les petits travaux, à la 
maison. Il importe qu’il sache que le métal en feuil¬ 
les se vend en largeurs de 2' et en longueurs allant 
jusqu’à 8'. Il s'en vend en acier galvanisé, fer-blanc, 
fer détrempé noir, aluminium, cuivre, laiton, et en 
argent au nickel. 

Portez des gants pour protéger vos mains des cou¬ 
pures lorsque vous manipulez les grandes feuilles 
de métal. 



Illii Pliez le plus possit 
jljjl la partie recourbée, 


On obtient un rebord renforcé 

en enroulant le métal sur un fil 
de fer. Le bord renforcé donne 


i 2Va fois le diamètre du fil 
fer et 2 foie l’épaisseur du 


lissez la courbure en 
it le bord sur un blo 


Joints pliés et repliés 

Faites un joint plié en accrochant deux bords en¬ 
semble. Comme les bords sont seulement recourbés, 
le joint n’est pas à ras du métal et s’enlève facile¬ 
ment. Le joint replié se fait comme le joint plié, en 


formant et en accrochant deux bords simples et en 
les aplatissant au marteau. On peut utiliser un appa¬ 
reil à plier. On place celui-ci sur le joint, on le frap¬ 
pe avec un marteau, et les bouts se referment. On 


frappe ensuite tout le joint pour qu'il affleure le 
métal. Une soudure rendra l’ouvrage étanche. Pour 
faire une boîte avec du métal en feuilles, exécutez 
une forme en bois et pliez le métal tout autour. 




Pliez chaque bout des feuilles de métal en sens opposé, 
puis accrochez-les pour former un cylindre. 


Appareil à pliage 


Pour faire un joint replié, placez l’appareil à plier sur les 
bords recourbés; martelez pour fermer les bouts et les joints. 


Faites un joint plié en frappant les bords recourbés avec un 
maillet de bois. Un tuyau fixé dans un étau sert d’appui. 
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Métal en feuilles 


Réparation d’une petite bosse 

Une petite bosse dans un métal épais se répare assez 
facilement. Remplissez-la, plus qu'il ne faut, d'une 
pâte de remplissage, puis meulez ou limez à ras du 
métal. Une grosse bosse étire le métal mince qui doit 



Remplissez les bosses du métal épais; limez le surplus 



Des marques profondes étirent le métal mince 


être reformé avant le remplissage et le polissage. Si 
le dôme d’une bosse sur un métal mince est accessi¬ 
ble et que vous ne pouvez le replacer à la main, mar- 
telez-le en place en l'appuyant sur un sac de sable. Un 



Martelez la bosse en l’appuyant contre un sac de sable 


maillet de bois ou de cuir ne brisera pas la surface. 
Si un col étroit vous empêche d’atteindre le dôme, 
insérez une pièce de bois et pressez-la sur la bosse. 
La vibration agit sur le tasseau comme un marteau. 



Réparation des trous 

Utilisez un nécessaire à réparer le métal pour rem¬ 
plir des trous ou réparer des sections rouillées sur 
une voiture. Le nécessaire consiste en une toile de 
fibre de verre et un mélange d'époxy. Commencez par 
poncer le métal à nu. Placez la pièce de treillis sous 
le trou. Remplissez l'ouverture ou la section rouillée 
du mélange d'époxy. Laissez sécher le rapiéçage en¬ 
viron 30 minutes, puis poncez-le à ras. Finissez et 
adoucissez par un ponçage à la main. 

Avant de finir, assurez-vous que le mélange est 
complètement durci. 



Poncez jusqu'au métal Fixez le treillis avec le 

nu la surface à réparer. mélange. 



Appliquez le mélange 
sur la toile. 



Quand le mélange est sec, 
poncez. 


Réparation des grosses bosses 

Pour réparer des bosses dans le métal épais, il faut 
remplir toute la cavité de mélange d'époxy provenant 
du nécessaire à réparer le métal. Percez d'abord une 
série de trous d'ancrage dans le métal. Remplissez 
les creux légèrement au-dessus de la surface. Ap¬ 
puyez sur le mélange durant le remplissage pour 
faciliter sa pénétration dans les trous. Quand le 
mélange aura complètement durci, il sera fixé aux 
cavités. Une bosse profonde dans le métal peut se 
corriger ou, du moins, s'atténuer par l'insertion de 
vis à tôle. Poncez l'ouverture avec un bloc de bois 
dur et tirez les vis peu à peu et régulièrement avec 
un marteau à panne fendue. 



Percez une série de trous pour 
ancrer le mélange. 
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Bandes de métal 


Introduction 

Les bandes de métal léger et doux, comme l'alumi¬ 
nium, le Duralumin, le laiton, le cuivre, l'acier doux 
et le fer forgé (jusqu'à Va” d'épaisseur) peuvent se 
plier à froid sans risque de les briser ou de les af¬ 
faiblir. L'acier doux et le Duralumin offrent plus de 
résistance que les autres métaux mentionnés. 

Quand le métal est plié à froid, il s’étire à l'exté¬ 
rieur, causant ainsi une déformation dans la sur¬ 
face courbée. Le problème est plus lourd de consé¬ 
quence pour les métaux épais que pour les minces. 

Quand le métal est plié chaud ou forgé, la défor¬ 
mation est plus faible et se corrige facilement. La 



correction s'opère en laissant le coin de la courbure 
égal à la moitié de l'épaisseur du métal et en aug¬ 
mentant la longueur. Comme l'intérieur est compri¬ 
mé, le métal doit se loger quelque part et il s’élargit 
à cet endroit. Souvent, la moitié extérieure devient 
concave également. 

Puisque le métal est entier, la déformation se cor- 



Déformation de la courbure d’un métal 

rige en couchant la courbure sur le côté, sur une en¬ 
clume, et en la martelant pour lui faire reprendre sa 
forme première. On la chauffe à blanc, au besoin. 

Le bricoleur moyen n'a pas la facilité d'aller à la 
forge pour chauffer le métal à ce point. Le bec de 
gaz d'une cuisinière lui sera utile pour les petites 
pièces ou, encore, le chalumeau. 

Pour obtenir un angle très vif sur de l’acier doux 
plus robuste, du fer forgé ou un alliage d'aluminium 
robuste, il faudra chauffer la partie de la courbure 
au chalumeau. Sur une courbure aussi prononcée, il 
faut chauffer à blanc le fer forgé, si possible. Lors¬ 


qu'on le martèle quand il est jaune, il peut fendre, 
au lieu de se courber. 

Certains métaux non ferreux doivent être trempés 
(p. 432) s'ils sont durs de nature ou ont été durcis 
pendant qu'on les travaillait. S'il y a des difficultés, 
le pliage se fait par étapes; le chauffage et le re¬ 
froidissement de la technique de trempe s'effectuent 
entre les stades. 


Les bandes de métal peuvent être tordues pour 
faire des lampes, des bougeoirs et des ferrures dé¬ 
coratives. Placez un de leurs bouts dans un étau et 
tournez l'autre avec une clé anglaise. Le métal se 
tordra à gauche ou à droite, suivant le côté où vous 
tournerez la clé. Le métal se rétrécit beaucoup 
quand on le tord; gardez-vous assez de jeu avant de 
commencer le travail. 





Pliez le métal étroit dans un étau, 
sur le côté de la mâchoire ou sur 
la partie supérieure. Martelez près 
de la courbure. 



Pliez le métal large sur le dessus 
des mâchoires de l’étau. Si la 
pièce est trop longue, prenez une 
enclume. 



Courbure mi-circulaire: Placez le 
métal dans un étau entre deux tas¬ 
seaux de bois et une tige de métal; 
serrez. 


Pliure incurvée 


Gabarit à courber 



Pour former une courbure, 

pliez le métal sur un tuyau ou 
une tige dans un étau. 
Martelez légèrement. 


Collaborez au martellement en 
tenant, de la main, le long bout de 
fa pièce fixée dans l’étau. Portez 
• des g a nts, • 



On peut faire des courbures et des spi¬ 
rales sur des métaux légers en les pliant 
à froid. Si le gabarit est fait entièrement 
de métal, on fait ce pliage avec du métal 
chauffé au rouge. 
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Tuyaux et barres de métal 


Les tuyaux 

En ce qui a trait à la plomberie, le chauffage, l'ali¬ 
mentation d'huile, les conduits, cadres de chaises, 
etc., le propriétaire a souvent besoin de tuyaux— 
habituellement d'aluminium, de laiton, de cuivre ou 


d'acier. Pour commander le tuyau, il faut connaître 
son diamètre extérieur et l'épaisseur de la cloison. 
Quand on plie un tuyau, l'extérieur s'allonge, et l'in¬ 
térieur se contracte; si on ne prend pas de précau¬ 


tions, il peut se briser ou s'aplatir. Pour éviter un tel 
accident, remplissez le tuyau de sable, fermez les 
bouts, puis pliez graduellement. Employez un cin- 
treur d'électricien avec un gabarit de pliage. 


T 

m 

Bouchon 

• ■ 'À 

^^P ^^P 

ftlM 

s 

Bride de parquet 

il 



Les raccords illustrés ici servent à unir !a tuyauterie d'alumi¬ 
nium pour diverses fins: fabrication de meubles, d’établis et 
articles de jardin. Ils s’ajustent sur les tuyaux de 3 A ,f et de 1". 



Pour plier un tuyau, remplissez-le de 
sable; pliez-le autour d’une forme de bois. 
Un cintreur d'électricien (p. 260) peut ser¬ 
vir à la plupart des pliages. 



Pour plier des tuyaux de petit diamètre, 

passez-les dans un cintreur à ressort. Le 
ressort maintiendra la forme du tuyau pen¬ 
dant le pliage jusqu’au rayon désiré. 



Pour unir des tuyaux, servez-vous d’un 
raccord, d’un goujon d'assemblage bien 
ajusté ou d’un tuyau avec, au centre, une 
fente dans le sens de la longueur. 


Les barres de métal 


On trouve les métaux: aluminium, laiton, bronze, 
cuivre, et autres métaux d'acier, en barres de dimen¬ 
sions et de formes diverses—rondes, carrées, plates, 
hexagonales, octogonales—et en longueurs allant 
jusqu'à 20'. Les techniques de coupage, de perçage, 
de filetage, d'assemblage et de finissage décrites dans 
les pages précédentes s'appliquent aussi au métal en 
barre. Celui-ci est trop gros pour se plier à froid; il 
faut le chauffer et le forger suivant la forme et la 
dimension désirées. Le métal en barre de Vi" de dia¬ 
mètre se coupe en petites longueurs. On s'en sert 
pour protéger les fenêtres du sous-sol contre les cam¬ 
brioleurs. Percez des trous à chaque bout pour les 
vis indesserrables et fixez les barres au châssis de 
la fenêtre à espaces de 5". Vous pouvez aussi utiliser 
des vis ordinaires et en limer la tête pour qu'on ne 
puisse plus les enlever. Des bandes de métal de W' 
d'épaisseur et de 1" de large sont commodes pour 
renforcer tablettes et portes de garage. Les bandes 
de métal sont très légères; on peut en plier de peti¬ 
tes sections dans un étau sans les chauffer. On peut 
le faire à la main quand le rayon est assez grand. 



Chauffage: Employez un 
chalumeau pour chauffer la 
partie à courber et faciliter 
le travail. 


Pliage: Quand vous mani¬ 
pulez le métal, portez des 
gants d’amiante ou utilisez 
des tenailles pour protéger 
vos mains. 


Sciage: Pour couper des 
barres de métal épais, com¬ 
mencez la coupe à angle: le 
métal ne touchera que quel¬ 
ques dents. 


Perçage: Un avant-trou de 
guidage empêche la per¬ 
ceuse de se déplacer 
quand vous percez un 
grand trou. 
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section 13 


Le verre, la porcelaine et la po¬ 
terie se brisent aisément. 11 im¬ 
porte donc que le bricoleur sache 
bien comment s'v prendre pour 
les réparer. Cette fragilité du ver¬ 
re justifie, d'une certaine manière, 
l'usage de plus en plus répandu 
des matières plastiques dans cer¬ 
tains domaines. Ces matériaux 
possèdent d'ai I leu rs des qual ités 
q u i val en t 1 a pe i ne d'è 1 1 e é t u- 
diées par quiconque veut en tirer 
pleinement prolit. 
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Le travail du verre 


Comment couper le verre 

Pour réussir à bien couper le verre, il faut à la fois 
de l'expérience et de la confiance en soi. L'une et 
l'autre s'obtiennent en pratiquant sur du verre de 
rebut. Il vous faudra un coupe-verre; les meilleurs 
coûtent moins d'un dollar. 

Pour couper un morceau de vitre, placez une règle 
le long de la coupe projetée; appuyez fermement 
sur cette règle d'une main et, de l'autre, tracez une 
ligne continue avec le coupe-verre sur la surface de 
la vitre en appuyant l'outil contre la règle. Il faut 
rayer la vitre, non la couper. Vous entendrez le 
coupe-verre mordre le verre à mesure qu'il avance. 
Assurez-vous de n'avoir oublié aucune section car, à 
revenir sur la coupe, on risque de briser le verre. 

Cassez le verre aussitôt après l'avoir rayé en 
plaçant un crayon sous le tracé et en pressant avec 
les mains chaque côté de la coupe. Le verre dépoli 
ou orné de dessins se coupe sur le côté uni. Le verre 
armé se coupe comme n'importe quel autre, sauf 
qu'il vous faudra séparer les fils et les plier jusqu'à 
ce qu'ils cassent ou, encore, les couper avec des 
pinces coupantes obliques. 

Pour couper une bande étroite sur un grand mor¬ 
ceau de vitre, rayez le tracé et frappez doucement 
sous cette rayure pour la séparer d'un pouce ou plus. 
Puis, saisissez la vitre de chaque côté de l'entaille et 
cassez la pièce de rebut. Pressez vers le bas en sé¬ 
parant les morceaux. Si la bande se fend mal, grésez- 
la avec les pinces ou avec les encoches du coupe- 
verre. Pour couper les bandes de moins de W de 
large, rayez le tracé et grésez le rebut. Ne grésez pas 
sans avoir d'abord rayé. Adoucissez les bords du 
verre servant aux tablettes ou aux surfaces de table 
en les frottant avec une pierre à huile trempée dans 
l'eau. Passez la pierre d'un bout à l'autre, à plu¬ 
sieurs reprises, en la tenant à un angle de 45° du 
verre. 

Mesurage: Mesurez toujours à plusieurs endroits la 
longueur et l'épaisseur de l'ouverture dans laquelle 
le verre doit être posé, car les fenêtres sont rare¬ 
ment d'équerre. Si les mesures diffèrent, choisissez 
la plus petite et retranchez-en Vs" pour l'expansion 
et la contraction. Autrement, le verre craquera, 
lors des fluctuations de température. Ceci est par¬ 
ticulièrement vrai des châssis à battant d'acier. 
Voyez aux pages 123 et 124 comment on pose les 
vitres dans les châssis de bois ou dans les châssis 
à battant d'acier. 



Huilez la molette du coupe-verre avec Tenez le coupe-verre en appuyant l’in* 
une huile légère ou du kérosène. dex sur la partie plate du manche. 






Saisissez le verre de chaque côté de la Les bandes s'enlèvent en rayant le verre 
rayure et cassez-le en le pliant. et en le grésant avec des pinces. 



Marquez le début de la coupe en enta¬ 
mant le bord du verre avec l’outil. 



Entrouvrez les bandes étroites en frappant 
sous le verre avec l’outil. 



Adoucissez les bords avec une pierre à 
huile trempée dans l’eau. 
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Le travail du verre 


Comment plier un tube en verre 


La réparation du cristal 


Les tubes en verre se courbent aisément à la chaleur 
d’un chalumeau. Mais une chaleur excessive les fera 
fondre. Le truc, c’est d’appliquer la chaleur lente¬ 
ment et graduellement, pour que le verre prenne de 
l'expansion uniformément. Si vous appliquez trop de 
chaleur d'un coup, le verre se fêlera comme lors¬ 
qu'on l'emplit d'eau trop chaude. Essuyez l’extérieur 
du verre et assurez-vous qu’il ne reste aucune humi¬ 
dité à l'intérieur. Autrement, il craquera. Portez des 
lunettes et des gants pour replier de courts tubes. 
Faites-les pivoter afin de mieux distribuer la chaleur 
à leur surface et bougez-les d'un côté et de l'autre. 
Ajustez la flamme pour qu’elle ait une lueur bleue. 




La torche à gaz propane sert à chauffer Aussitôt que le verre aura rougi, pliez le 
le tube. Bougez-Ia pour que la flamme tube lentement. La photo montre une pail- 
chauffe le verre également, le en verre. 



Lorsque la rayure aura atteint l’intérieur, la coupe 
sera complète. 


Comment couper une bouteille 


Posez le coupe-verre (partie d’une trousse) à la Frappez-la par l’intérieur, le long de la rayure; 
hauteur désirée. Faites pivoter la bouteille. continuez à frapper en tournant. 







Les sections séparées de la bouteille. Le haut 
peut servir de bougeoir. 


Adoucissez le bord coupant en le frottant sur un 
papier abrasif "wet-or-dry". 


D’une bouteille mise au rancart, faites un verre à 
eau. Prenez une bouteille sans bulles. 



■Un verre de valeur ébréché peut être 
réparé. Réchauffez-!e dans un four à 350°. 
Chauffez l’endroit ébréché avec une torche 
à gaz propane jusqu’à ce que le verre com¬ 
mence à fondre. Il ne restera plus, là où 
était la brèche, qu’une légère dépression, et 
on pourra boire sans danger dans ce verre. 
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mastic. 


Tuyau d'acier ou 


Encochez avec 


Le perçage du verre et de la céramique 


Le verre et la poterie 

On pourrait croire qu’il est difficile de percer des 
trous dans le verre et la poterie. C’est pourtant fa¬ 
cile, si vous possédez une perceuse à colonne ou que 
vous pouvez en emprunter une. Il vous faudra, pour 
ce travail, une poudre abrasive—carbure de silicium 


(Carborundum ou Cristolon)—, du mastic, un bout 
de tuyau et de l’eau. Déposez l’objet sur une base de 
bois. Fabriquez un barrage de mastic autour de l’en¬ 
droit à percer. Déposez une eu. à thé de poudre abra¬ 
sive et de l’eau à l’intérieur du barrage; encochez le 


tuyau et insérez-le dans le mandrin de la perceuse; 
faites tourner lentement en abaissant le tuyau. Ne 
vous effrayez pas du bruit strident: il signifie que tout 
va bien. Elevez et abaissez le tuyau plusieurs fois afin 
que le mélange déborde dans le trou que vous percez. 


Faites un barrage avec le mastic. Déposez l’ob- Versez une eu. à thé de poudre à l’intérieur du Ajoutez un peu d’eau. Le diamètre extérieur du Abaissez le tuyau en rotation dans le mélange, 
jet sur une base de bois pour prévenir la casse. barrage. tuyau doit être égal à la dimension du trou. Pressez. Ajoutez de la poudre, si nécessaire. 


Carreaux de céramique 



Pour percer un trou dans un plancher de céra- Assurez-vous que le poinçon a pénétré la gla- Utilisez un foret à pointe au carbure monté sur Avant de fixer le meuble, placez des goujons 
mique, faites un point de départ au poinçon. çure du carreau; appliquez de l’huile. une perceuse à révolution lente. dans les trous; servez-vous de vis à tête ronde. 
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Réparation du verre et de la poterie 




Réparez les anses cassées avec de la colle époxy qui assurera 
la solidité de la réparation. Nettoyez les morceaux; laissez-les 
sécher et rangez-les dans l’ordre de la remise en place. Laissez 
durcir la colle à chaque étape. 


Lorsque tous les morceaux sont assemblés et que la colle a durci, 
replacez l'anse sur le corps du récipient, et posez un ruban 
adhésif pour la retenir en place. S’il reste encore un petit trou 
dans la pièce, bouchez-le avec de la colle. 


Obturez les grandes cavités avec un rempli époxy épais du genre 
Devcon-2 Ton, ou du ciment Duro E*Pox-E. Pour améliorer 
l’adhérence, enduisez la cavité de colle époxy avant d’employer 
le produit de remplissage. 


Anses cassées 


Improvisez un support en bois pour main¬ 
tenir le haut du verre contre le pied pen¬ 
dant que la colle sèche. 


Préparation et façon de procéder 


Avant de remettre en état toute pièce de porcelaine, 
verre, terre cuite ou grès, lavez-la à fond. Les produits 
adhésifs ne tiennent pas sur des surfaces grasses ou 
humides. Choisissez une colle (p. 86) qui résiste aux 
conditions dans lesquelles l'objet réparé doit servir. 
Les époxies ont l'adhérence la plus forte et résistent 
à des lavages fréquents à l'eau chaude. Les colles 
cellulosiques supportent des lavages dans des pro¬ 
portions limitées et durcissent plus rapidement, mais 
sont moins fortes que les époxies. Pour le reboucha¬ 
ge, employez des mastics, soit seuls, soit combinés à 
une colle époxy. Avant de coller, assemblez les 
pièces pour reconstituer l'objet. Collez les petits 
morceaux sur les grands. Laissez sécher chaque fois. 


Réparation d’un verre 


Collez les petits morceaux sur les grands. 
Favorisez le durcissement avec un sèche- 
cheveux. 


Les verres se brisent habituellement en 
petites pièces. Recollez-les avec la colle 
époxy transparente. 


Modelez le rempli lentement, en le lissant avec les doigts trempés 
dans de l’eau savonneuse. Lorsque la forme désirée est obtenue, 
enlevez l’excédent en grattant légèrement jusqu’à la surface 
vernissée, 


Quand la colle est sèche (après 15 heures environ), faites les 
raccords avec une peinture de la couleur du récipient, obtenue 
en mélangeant un peu de colle époxy avec des pigments de pein¬ 
ture. Les époxies, une fois sèches, donnent un fini lustré. 


Pour réparer les petites écornures comme celle sur le bord de 
ce pot, mélangez un peu de colle époxy avec des pigments de 
peinture appropriés et rebouchez la cavité avec la pâte obtenue. 
Accélérez le durcissement en exposant l'objet à la chaleur. 
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Les plastiques 


Coupe et fabrication 


Les feuilles de plastique rigide peuvent être coupées 
et perforées avec des outils de menuiserie. Ne sciez 
ces feuilles qu'avec des lames à denture fine; percez- 
les à faible vitesse après les avoir appuyées sur une 
base en bois pour éviter que la perceuse ne les dé¬ 
forme. Courbez les feuilles de plastique en les chauf¬ 
fant légèrement avec une torche à gaz propane que 
vous promenez là où il faut. Complétez une courbe 
à 90* en plaçant la feuille sur un bloc; pour un coin 
arrondi, utilisez un goujon. Les feuilles de plastique 
se joignent avec un adhésif, celui que recommande 
le manufacturier. On peut aussi réunir les plastiques 
à l'aide d'une cornière en aluminium avec laquelle 
on forme les joints des coins. 



Avant d’unir les feuilles de plastique avec du ciment, poncez 
légèrement les coins. Utilisez le ciment recommandé. Fixez les 
pièces au ruban adhésif pour le séchage. 



Les feuilles de plastique peuvent être décorées à la peinture: 
émail, laque, huile, et même peinture en aérosol, mais non au 
latex. A l’extérieur, appliquez du vernis clair. 



Le plexiglas se taille en passant plusieurs 
fois avec un poinçon. 



On peut utiliser la scie sauteuse et un tas¬ 
seau fixé aux deux bouts. 



Adoucissez les bords avec un papier 
abrasif “wet-or-dry” fin. 



Rompez-le en pressant chaque côté du 
tracé, tel qu’indiqué. 



La scie à ruban à dents fines s’emploie 
aussi pour tailler les courbes. 



Rendez le bord transparent en le ponçant 
avec le disque en buffle. 



Les courbes se font à la scie sauteuse, le 
long du tracé sur le papier. 



La scie circulaire est aussi utilisée pour 
couper ce matériau. 



Le plexiglas se perce tout comme le bois. 
Appuyez-le sur un bloc de bois. 
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verre a usages particuliers 


La fabrication du verre spécial 

On se sert de verre dépoli dans certaines pièces pour 
préserver son intimité. Il est également utilisé pour 
procurer au grenier ou au sous-sol une lumière dif¬ 
fuse sur de grandes surfaces. Tout ce qu'il vous faut 
pour fabriquer vous-même votre propre verre dépoli, 
c'est quelques onces de carbure de silicium (Carbo- 
rundum ou Cristolon). Ces poudres abrasives se ven¬ 
dent en différentes consistances: de grossières à extra¬ 
fines. Plus les particules abrasives sont fines, plus le 
verre est translucide, la besogne terminée. Pour user 
le verre, utilisez une truelle à vitre que vous bricole¬ 
rez en collant, à l'époxy, une poignée de bois à une 
pièce de verre de rebut. Commencez le meulage avec 
un mélange de carbure de silicium et d'eau. Frottez 
la pâte sur le verre en un mouvement circulaire. Au 
fur et à mesure que vous progresserez, le mélange 
perdra de sa force. Ajoutez d'autre carbure et d'autre 
eau. Lavez souvent l'ouvrage pour vérifier si vous 
n'avez pas oublié des coins. Quand vous aurez obtenu 
l'effet désiré, lavez la vitre et posez-la pour la laisser 
sécher. Quand vous la poserez, mettez le côté dépoli 
à l'intérieur; il amassera moins la saleté. 

Briques de verre 

Les briques de verre s'emploient beaucoup pour scel¬ 
ler les fenêtres de cave ou de caveau contre les infil¬ 
trations d'eau, les cambrioleurs ou les indiscrets. On 
s'en sert aussi en guise de cloisons intérieures. Les 
briques de verre se posent de la même façon que la 
brique ordinaire. On emploie surtout les blocs de 
6" x 6", 8" x 8", 12" x 12". Tous mesurent 4" d'épais¬ 
seur. Il s'en vend aussi des 12" x 4" et des 8" x 4". 
Certains diffusent la lumière; d'autres la propagent. 
On les obtient aussi ornés de motifs translucides ou 
transparents. 

Lorsque vous mesurez vos fenêtres pour y poser des 
briques de verre, comptez l'épaisseur du mortier— 
3 /s" par brique. C'est ainsi que si vous posez des 
briques de 8" x 8", vous compterez 8 3 4" x 8 3 / 8 ". 

Si l'ouverture ne peut recevoir un nombre exact de 
briques complètes, installez un cadre autour du som¬ 
met, de la base ou des côtés pour faciliter l'ajuste¬ 
ment des briques complètes. Un bricoleur ne peut 
couper lui-même ses briques de verre. Servez-vous de 
mortier blanc pour installer vos briques. Il en faut 
Va de livre par brique. On peut les échafauder à n’im¬ 
porte quelle hauteur sans qu'elles aient besoin de 



On obtient du verre dépoli en frottant ensemble deux vitres avec 
un abrasif au carbure de silicium en guise de coulis. 


soutien. Toutefois, si vos briques s'arrêtent à mi- 
chemin—comme dans les demi-cloisons—leur extré¬ 
mité supérieure devra être recouverte d'une tablette 
en bois. Pour les installations extérieures—comme 
pour remplir une ouverture de fenêtre—recouvrez 
d'abord l'appui, sur lequel les blocs reposeront, d'une 
couche épaisse de ciment à toiture. Ajoutez une ban¬ 
de d'expansion en feutre épais de chaque côté du 
cadre. Quand l'asphalte sera sec, étendez un lit de 
mortier de 3 /s" sur l'appui (p. 447); il recevra la pre¬ 
mière rangée de briques. Cette rangée posée, peut- 
être voudrez-vous renforcer la fenêtre avec des barres 
d'acier, en guise de protection contre les voleurs. Dé¬ 
posez les barres dans les rainures des briques de la 
première rangée. Appliquez le lit de mortier de la se¬ 
conde rangée. Continuez de la sorte jusqu'à ce que 
l'ouverture soit comblée. Complétez en étendant du 
composé de calfeutrage autour de la nouvelle fenê¬ 
tre. Appliquez-en partout où les briques rencontrent 
le cadre ou le mur. Ratissez à une profondeur de W' 
les espaces remplis de composé. Si un montant fait 
partie de l'installation, entassez de l'étoupe entre les 
briques et le montant. 



Voici le résultat. Le fini sera grossier ou fin selon la grosseur de 
l’abrasif employé pour user le verre. 
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La réussite d'une maçonnerie en 
brique ou en pierre est avant tout 
le résultat d'un travail méthodi¬ 
que et de contrôles successifs. Si 
vous ne tentez pas d'en faire trop 
à la fois, vous y trouverez un 
exercice physique agréable plutôt 
qu'une corvée épuisante. Dès que 
vous posséderez les tours de main 
du métier, vous pourrez aussi bien 
construire des murs de jardin, des 
pergolas, a jouter des annexes à la 
maison que faire des réparations 
qui seraient, autrement, fort coû¬ 
teuses. Nous vous donnons les 
caractéristiques de ces matériaux 
et vous expliquons comment les 
mettre à profit. 
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Menât aes oriques 


Briques pour différents travaux 

Avant d'établir les plans de vos ouvrages en brique, 
sachez quelles briques conviennent. Celles qui ser¬ 
vent pour l'intérieur diffèrent totalement de celles 
prévues pour l'extérieur. Ces dernières, elles-mêmes, 
sont de plusieurs types: il existe une différence 
marquée entre les briques utilisées dans les pays 
chauds et celles qu'on emploie dans les pays froids. 
Elles sont aussi de dimensions, textures et couleurs 
variées. 

Il existe deux types de briques ordinaires: les pre¬ 
mières, d'usage général (type 1), servent de pare¬ 
ment à la surface extérieure des maisons. Comme 
elles servent aussi pour les murs de soutien, patios, 
fondations, qu'elles sont souvent posées sur le sol 
ou exposées à des froids excessifs, elles doivent bien 
résister aux intempéries. Les secondes (type 2) s'uti¬ 
lisent comme remplissage ou parement intérieur 
(murs devant recevoir une couche de plâtre, par 
exemple) et ne conviennent pas à l'extérieur. 

Quand vous achèterez vos briques, voyez à ce 
qu'elles aient toutes les mêmes dimensions et 
qu'elles soient droites et dures. Les briques mal 
cuites se désagrègent quelquefois. Frappez deux bri¬ 
ques l'une contre l'autre: si elles sont de qualité, 
elles rendront un son de cloche. 

Les briques de parement de type 1 restent appa¬ 
rentes, le travail terminé. Elles servent aux murs 
extérieurs et doivent résister aux intempéries. Elles 
peuvent être lisses ou rugueuses, dures ou tendres, 
et se vendent en un grand choix de couleurs et de 
dimensions. Leurs couleurs vont du rouge clair au 
violacé, du noir aux jaunes et marrons. Quelques- 
unes ont même une surface émaillée. Seule la 
brique du type 1 s'emploie comme revêtement. 

Les briques à feu sont faites d'une argile capable 
de subir des températures extrêmement élevées. On 
les emploie dans les foyers des maisons et dans 
l'âtre des rôtisseries. 

Le mortier utilisé dans la pose de ces briques à 
feu doit contenir de l'argile réfractaire au feu. 

Les briques de démolition sont particulièrement 
décoratives mais ne s'emploient qu'à l'intérieur, à 
cause de leur fragilité. Les chantiers de démolition 
en gardent des réserves. On peut aussi s'en servir 
pour remplacer une brique endommagée, à l'exté¬ 
rieur. Chaque brique doit être examinée soigneuse¬ 
ment avant la pose, au cas où on lui trouverait des 
défauts ou des lézardes. 


Combien de briques vous faudra-t-il? 

La plupart des briques ordinaires et des briques de 
parement ont des dimensions normalisées. Longueur: 
8"; largeur: 3 3 4"; épaisseur: 2 I 4". Avant d'élaborer 
vos plans, il importe que vous sachiez ces dimen¬ 
sions, et que vous vous informiez si votre marchand 
possède de telles briques. 

Calcul: Pour obtenir une estimation correcte, dé¬ 
terminez d'abord la superficie de votre mur en pieds 
carrés et soustrayez-en la superficie occupée par les 
portes et les fenêtres. Comptez 6.16 briques au 
pied carré. Ajoutez quelques briques de plus pour 


la casse éventuelle, et pour les inévitables pertes. 

Basez la hauteur de vos murs sur des multiples 
d'une hauteur de brique plus un joint de W: 2 3 4", 
4 l 4", 8 Vi Supposons que vous vouliez construire un 
mur de 17' de haut et de 11' de long. Divisez la lon¬ 
gueur en pouces, par la longueur nominale de la bri¬ 
que: 8 W (11' x 12" = 132"), soit 16 briques, et divi¬ 
sez la hauteur par la hauteur nominale de la brique 
(17' x 12" = 204"), soit 75 briques. II vous faudra 
16 briques pour chaque rangée; le mur aura 75 
rangées de haut et comptera en tout 1,200 briques. 


K- 17" 


34" 


17" 


34" 


16 %"-* 


8V4” 


33" 



Calcul d'un ouvrage en briques: 

Efforcez-vous de faire vos estima¬ 
tions en multiples des dimensions 
des briques. Vous éliminerez, de la 
sorte, i'inutïie coupe de la brique et 
donnerez à l’ouvrage une meilleure 
apparence. Soustrayez du nombre 
total des briques requises la 
superficie qui sera occupée par les 
portes et les fenêtres. 



Pour calculer les briques nécessaires à une structure, servez-vous des grandeurs nomi¬ 
nales des briques. Le mortier ajoute Vz n aux dimensions de celles-ci. 


Empilez-les sans danger en faisant pen¬ 
cher à l’intérieur celles des bouts. 
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Le moruer 


Sa composition 

Le mortier se compose d'un liant (ciment, chaux ou 
les deux ensemble), d'un agrégat de sable, et d'eau 
dans une proportion de: 1 partie de liant pour 3 
parties de sable. Votre ciment à maçonnerie sera de 
bonne qualité si le sac porte le sceau d'approbation 


de l'association Canadian Standard CSA A8. Le sable 
doit être propre et libre de glaise, d'argile ou de 
matières organiques. Vérifiez-en la qualité en en 
pressant une poignée dans votre main; il doit tom¬ 
ber aisément quand vous ouvrez les doigts, et ne 


pas tacher la paume. N'employez pas le sable marin: 
le sel qu'il contient décolore le mortier et le garde 
humide. L'eau du mixage doit être propre. S'il y 
flotte des poussières, le mortier sera de qualité 
inférieure. N'employez pas d'eau salée. 


Choix et préparation du mortier 

Le briqueteur amateur se sert soit d'un mélange 
préparé, soit de mortier de ciment à maçonnerie, 
selon l'ampleur des travaux. 

Servez-vous d'une binette pour mélanger le mor¬ 
tier en petites quantités dans une auge à mortier ou 
dans une brouette propre. Ajoutez assez d'eau pour 
le rendre malléable. N'en préparez que pour une 
heure ou deux de travail. Le mortier de bonne con¬ 
sistance glisse aisément de la truelle et garde sa 
forme quand on l'entasse. N'employez que des ma¬ 
tériaux frais. Le ciment se détériore avec l'âge: n'en 
conservez pas pour l’année d'après. 

Lorsqu'il vous faut peu de mortier, soit Y cube, 
achetez du mortier préparé. Tout est dans le sac, 
sauf l'eau. C'est le mortier le plus facile à préparer, 
mais c'est celui qui coûte le plus cher. 

Employez du ciment à maçonnerie pour les gros tra¬ 
vaux. Préparez-le en mêlant 3 parties de sable pour 1 
partie de ciment à maçonnerie (mortier de ciment 


contenant la quantité de chaux nécessaire). Brassez 
jusqu'à ce que chaque grain de sable soit enrobé. 
Ajoutez un peu d'eau à la fois et agitez jusqu'à ce que 
la couleur et la texture du mortier soient uniformes. 
Pour faire soi-même le mortier de chaux et de ciment, 
il faut du ciment Portland, de la chaux, du sable et de 
l'eau. Comme il coûte un peu moins cher que le mor¬ 
tier de ciment, on s’en sert pour les travaux d'enver¬ 
gure et les ouvrages d'un caractère particulier, tels 
que la pose des seuils de porte. La chaux hydratée est 
d’emploi plus facile que la chaux vive; ajoutez-la 
sèche au mélange, mais éteignez la chaux vive avec de 
l'eau avant de la mélanger. Pour faire du mortier de 
chaux et de ciment, mélangez le sable et le ciment; 
ajoutez la chaux et mélangez à nouveau, puis ajoutez 
l'eau petit à petit et délayez jusqu'à ce que le mortier 
ait une couleur et une consistance uniformes. On se 
sert de colorant à mortier, en poudre ou en pâte, pour 
dissimuler ou accentuer les joints. On peut en ajou¬ 


ter jusqu'à 10°/o du poids. Pour la chaux vive, ajoutez 
le colorant seulement quand la chaux est éteinte (24 
heures plus tard, environ), puis mélangez et passez 
dans un tamis grossier avant de l’ajouter au sable. 
Pour le ciment à maçonnerie, le colorant en poudre 
est mélangé à fond au sable et au ciment sec. Prépa¬ 
rez une coulée échantillon et laissez-la reposer avant 
d'entreprendre le travail. Le coulis est un mélange 
clair de ciment Portland, de chaux, de sable et d'eau. 
On le verse là où le mortier ordinaire s'applique 
difficilement. N'en mettez pas trop. 

Le gel et la maçonnerie: Le briquetage par des froids 
sous zéro est le fait des spécialistes. Le grand froid 
gèle le mortier, causant des lézardes graves. Pour 
faire des réparations d'urgence, gardez briques, sable 
et ciment au chaud sous une bâche-tente où vous au¬ 
rez mis une chaufferette à l'huile. Employez de l’eau 
chaude pour le mélange. Recouvrez le travail fini d'une 
bâche que vous garderez chaude un bon moment. 


ÉQUIVALENCES (MÉLANGES DE MORTIER) QUANTITÉ DE MORTIER NÉCESSAIRE 


Genre de briquetage 

Mortier chaux-ciment 

Mortier de ciment à maçonnerie* 

Murs de soutien, 
seuils, couronnes 

1 partie ciment Portland 

Vz partie chaux 

4 Y 2 parties sable 

1 partie ciment à maçonnerie 

3 parties sable 

Murailles, ouvrage sous la ligne 
d’humidité; parapets non enduits 

1 partie ciment Portland 

1 partie chaux 

6 parties sable 

1 partie ciment à maçonnerie 

3 parties sable 

Murs très exposés au-dessus de la ligne 
d’humidité, parapets enduits de mortier, 
intérieur des murs creux 

1 partie ciment Portland 

1 partie chaux 

6 parties sable 

1 partie ciment à maçonnerie 

3 parties sable 

Murs intérieurs non portants 

1 partie ciment Portland 

2 parties chaux 

9 parties sable 

1 partie ciment à maçonnerie 

3 parties sable 

*Certains guides en usage dans les pays tempérés indiquent des proportions de sable plus consi¬ 
dérables que celles-ci dans le mélange de ciment à maçonnerie, Au Canada, la CSA ne le permet pas. 


Par 100 pieds carrés de surface de mur de briques 

Epaisseur 
du mur 

Nombre de 
briques 

Pieds cubes 
de mortier 

Mélange par volume 1:3 

Sacs de 
ciment à 
maçonnerie 

Pieds 
cubes de 
sable 

4" 

616 

9 

3 

9 

8 " 

1,232 

21 

7 

21 

Les quantités de mortier recommandées dans ce tableau sont approximatives. 

Elles comprennent une perte de 20% dans un mur de 4", et de 12% dans un 
mur de 8". Cette évaluation est prudente, car on peut perdre jusqu'à 50% du 
mortier et même plus, si on ne sait pas l’appliquer. La brique standard ( 21 / 2 " x 
3 3 /4" x 8") a servi à préparer ce tableau. Les joints de mortier ont V 2 " d’épais¬ 
seur. Un sac de ciment à maçonnerie en contient un pied cube. 
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Les outils 


Equipement de base 

En plus des outils reproduits ici, il vous faudra un 
niveau à bulle d'air de 4', une brouette en métal, des 
cordes de maçon, un ruban à mesurer de 50', une bi¬ 
nette et une pelle plate. Portez des verres quand vous 
coupez les briques ou que vous nettoyez les vieux 
joints de mortier. S'il vous faut un échafaudage, 
louez-le ou improvisez-en un à l'aide d'échelles et de 
madriers. Ces derniers ne doivent avoir ni défaut ni 
larges nœuds. Essayez l'échafaudage en le suspendant 
à un pied ou deux au-dessus du sol et en priant deux 
adultes de s’y tenir, bien au centre. Ayez toujours la 
même face de la planche sur le dessus: marquez-la. 

Outils spécialisés: Il vous faudra probablement 
acheter quelques-uns des outils illustrés ici. Encore 
faut-il qu'ils soient de bonne qualité. Dans ce do¬ 
maine comme dans bien d'autres, le "bon marché" 
risque de n'être pas payant. 1. Truelle. Pour étendre 
le mortier, former les joints, poser la brique et net¬ 
toyer les briques coupées. 2. Marteau de briqueteur. 
Pour couper les briques. 3. Masse de 2Vi" livres. Pour 
enlever les briques brisées, buriner le mortier, cou¬ 
per les briques. 4. Ciseau à briques de 4". Pour cou¬ 
per les briques, casser la pierre, buriner le mortier, 
enlever les briques brisées. 5. Un bédane à lame de 
3 /s". Pour nettoyer les joints de mortier à repointer. 
6. Fer à joints. Pour former et étendre le lit de mortier. 

Outils faits à la maison: 1 . Poteau d'alignement. 
Pour vous assurer que les assises de briques s’élèvent 
de façon régulière. Il est fait d'une pièce de I x 2 de 
la hauteur du mur que vous érigez. Marquez à la scie 
la hauteur de chaque rang (2 3 4", hauteur de la bri¬ 
que et du joint). 2. Gabarit de pente. Pour vérifier la 
pente d'un mur ou d'une cheminée. Fabriquez-le à 
l'aide de pièces de 1 x 2, selon l'inclinaison de l'ou¬ 
vrage. 3. Taloche. Pour porter une petite quantité de 
mortier quand on fait des joints ou de petits rac¬ 
cords. Fabriquez cet outil—l'carré—en contreplaqué 
marin de 3 /s", léger et résistant. Vissez le manche 
fait d'un goujon de V/ 2 " et long de 6". 4. Plateau de 
maçon. Pour porter la provision de mortier. Fait 
(3' carré) avec du contreplaqué marin de W ou 
du carton-fibre durci de *4". Les tasseaux qui le 
supportent sont en 1 x 3, 2 x 2 ou 2 x 4. 5. Grande 
équerre de charpente. Pour vérifier les angles. 
Réunissez trois morceaux de bois rectilignes de 
façon que leurs longueurs respectives soient dans le 
rapport 3-4-5. Faites-la—18" x 24" x 30"—avec une 
pièce de 1 x 2. 


Outils à acheter 



Outils à faire soi-même 
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Comment manier la truelle 

Savoir bien manier la truelle est la clé d'un brique¬ 
tage rapide. Le mortier doit être correctement placé 
avant qu'on ne pose les briques si on veut obtenir 
un joint solide et régulier; pour cela, IL faut con¬ 
naître la technique. 

Si vous n'avez jamais posé de briques, cela vaut la 
peine de pratiquer en édifiant un petit mur avant de 
vous attaquer au véritable ouvrage. Cette étape pré¬ 
liminaire ne vous coûtera pas cher puisque les bri¬ 
ques serviront de nouveau si vous les débarrassez 
du mortier moins de deux heures après l'expérience. 

Les photographies de cette page montrent la suc¬ 
cession des mouvements permettant de ramasser le 
mortier et de le poser. Avec un peu de pratique, 
vous ferez aisément et automatiquement ces deux 
opérations en un seul geste. 

Les débutants trouveront efficace et pratique la 
petite truelle pointue et la préféreront à la truelle 
ordinaire de briqueteur pour poser et égaliser le 
mortier (p. 455). 

Les gens de métier utilisent le côté de la truelle 
pour couper les briques. C'est un tour de main que 
vous risquez de trouver trop difficile pour l'exécuter 
proprement; aussi ne l'employez que pour placer et 
égaliser le mortier et pour en enlever l'excédent; 
coupez les briques avec un ciseau de briqueteur. 

Servez-vous du manche de la truelle pour en¬ 
foncer la brique en place dans son lit de mortier 
(p. 455). Avec le bord de la truelle, vous formerez 
des joints (p. 456). 


Utilisation du ciseau 

Avant de couper les briques, déterminez combien de 
moitiés il vous faudra et taillez-en plusieurs du 
même coup. Vous acquerrez une certaine habileté 
avec le ciseau. Vérifiez chaque brique en la frap¬ 
pant avec un marteau ou contre une autre brique. 
Un son clair indique que la brique est bonne. Ne 
coupez que des briques sans défauts; les autres se 
désagrègent sous les coups de la massette. 

Utilisez le ciseau avec un marteau ordinaire ou 
avec un marteau robuste à tête de 2 X A lb, plus effi¬ 
cace. Placez la lame du ciseau sur la marque faite 
sur la brique. Inclinez légèrement le manche du 
côté de la partie de brique à rejeter. Coupez d'un 
coup sec. Plus le coup est fort, plus la coupe est 
nette. Portez des verres pour accomplir ce travail. 



Pour ramasser le mortier, coupez-en une Soulevez le mortier en glissant la truelle 
tranche avec la truelle; glissez-la vers vous. par-dessous et par l’arrière pour la charger 
Arrondissez le bord coupé. d'un “boudin” de mortier. 




Egalisez le mortier avec la pointe de la 
truelle en une couche d’environ Vfe" prête 
à recevoir les briques. 


Pour former les joints verticaux, “graissez” 
une des extrémités de chaque brique avant 
de la poser. 



Pour couper une brique avec un marteau 
robuste et un ciseau, marquez à la sur¬ 
face remplacement de la coupe. 


Placez le ciseau sur la marque. Inclinez 
le manche du côté du rebut. Coupez d’un 
seul coup sec. 



Pour bien poser le boudin, amenez la 
truelle au-dessus des briques; tlrez-la en 
arrière d’un mouvement régulier. 



Egalisez le mortier autour des bords. Pla¬ 
cez le côté enduit de la brique contre la 
dernière brique posée. Joint de V 2 ". 



Nettoyez la coupe en hachant avec le côté 
courbe de la truelle. La brique est utilisa¬ 
ble si elle a la bonne longueur. 
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Outillage 


Utilisation du cordeau 

Un cordeau et des chevillettes ou des clous sont es¬ 
sentiels au bon alignement d'une rangée de briques. 
La première rangée posée, montez, bien d'aplomb et 
de niveau, plusieurs rangs dans les coins, en dimi¬ 
nuant la quantité de briques à mesure que vous montez. 

La meilleure façon d'utiliser le cordeau, c'est avec 
des blocs en plastique. Insérez-le dans la rainure et 
tendez-le; sa tension retiendra le bloc en place. 



Clous enfoncés dans le mortier pour tendre le cordeau. 


Pour vous servir d'un cordeau sans bloc, enfoncez 
les chevillettes ou les clous dans le mortier, autour 
du coin d'une nouvelle rangée de briques. Fixez-le 
à la chevillette ou au clou pour qu'il affleure la 
rive extérieure et supérieure des briques des angles. 
Maintenez la tension du cordeau. S'il s'agit d'un 
mur long, supportez le cordeau ici et là pour le 
garder tendu. 



La pose des blocs en plastique pour fixer les cordeaux aux coins et aux extrémités se fait en premier. Les briques suivront le cordeau 
sans y toucher. Les blocs en plastique ne laissent pas de trous dans le mortier. 


Vérification au niveau à bulle 

Utilisez un niveau de 4' de long et vérifiez l'ouvrage 
de quatre façons avant que le mortier ne durcisse. 
Les bulles horizontales et verticales indiquent si le 
niveau est bon dans ces directions. Le niveau s'uti¬ 
lise aussi en guise de règle pour vérifier les diago¬ 


nales: les bulles d'air ne servent pas. Tenez le 
niveau en diagonale sur la face du mur et constatez 
s'il y a du jour entre l'outil et la brique. Si tel est 
le cas, le mur n'est pas aligné. Corrigez ce défaut 
en frappant légèrement les briques vers l'intérieur 


du mur. Corrigez les défauts verticaux et horizontaux 
en frappant légèrement les briques avec le manche 
de la truelle. Veillez à la propreté du dessous du 
niveau: une bavure de ciment collée à une extré¬ 
mité peut fausser complètement toute vérification. 



Les bulles d’air servent à vérifier ies niveaux horizontaux et verticaux. 



Vérifiez la planéité de la face: posez le niveau en biais dans un sens puis dans l'autre. 



La vérification du niveau 

se fait en le changeant 
de côté. La bulle doit être 
dans la même position 
des deux côtés, 
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types a appareillages 


Les différents types d’appareillages 


Tout travail de maçonnerie s'exécute selon un appa¬ 
reillage, c'est-à-dire selon une disposition des bri¬ 
ques où les joints verticaux d'un rang ne se super¬ 
posent pas aux joints du rang inférieur. Les joints 
verticaux doivent cependant coïncider à tous les 
deux rangs. Dans tous les appareillages, les briques 
placées bout à bout en longueur s'appellent panne- 
resses et celles qui sont placées côte à côte en lar¬ 
geur se nomment boutisses. La disposition des 
joints en quinconce permet la répartition sur l'en¬ 
semble du mur de la pression exercée, d'une part, 
par le poids mort des briques elles-mêmes et, d'au¬ 
tre part, par des éléments de la construction tels 
que le toit et les poutrelles du plancher. 

La manière la plus simple de vous rendre compte 
si l'appareillage s'harmonise avec l'entourage, c'est 
de monter des parties de mur « à sec » sans mortier. 
Vous comprendrez rapidement pourquoi les parties 
de briques en trois-quarts et en quart sont néces¬ 
saires dans chaque rang afin que les joints verticaux 
ne soient pas placés en ligne continue. 

Les dernières briques d’une rangée, c'est-à-dire les 
briques des bouts, peuvent être soit complètes, soit 
partielles. 


L’appareillage “à la grecque” est fait de 
rangs de briques identiques dont le plus 
grand côté est apparent. Décalez les joints 
en plaçant des demi-briques aux bouts et 
des boutisses aux coins. 


L’appareillage américain, aussi appelé 
appareillage commun, est une modifica¬ 
tion de l’appareillage “à la grecque”. 
Chaque 6e ou 7e rang est un rang à bou¬ 
tisses. Cela accroît la solidité. 


L’appareillage anglais est utilisé pour des 
maçonneries de 8" d’épaisseur. Les rangs 
identiques sont composés de panneresses 
posées côte à côte, alternant avec des 
boutisses. Joints verticaux décalés (a). 



























































































Extrémités et joints 

Appareillage à la grecque 


Appareillage anglais 

▼ ’/4 de brique 

















Appareillage flamand 

? >/4 de brioue 


Mur de jonction 
avec tête de mur 

















Irs^ . y 

< Jà 



w 



ffljin’Jlà 





fj 
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Mur de jonction 










Vaporïfuges 



La barre de bois, entre les parois d'un mur Un mur de placage de brique est séparé Distribuez les attaches à tous les 2' en 

creux, retient les débris de mortier. d’un pan en bois par un espace d’air de 1". les alternant tous les cinq rangs. 


L’humidité provenant de l’air 

Les murs creux sont formés de deux parois de maçon¬ 
nerie parallèles, séparées par un espace de 2" et main¬ 
tenues par des attaches ondulées en métal galvanisé 
ou en fil de fer. Des briques à parement sont utilisées 
pour la paroi extérieure; des briques de type II (p. 
446), des tuiles creuses ou des blocs de béton peuvent 
constituer la paroi intérieure. Les attaches, rectan¬ 
gulaires ou en Z, en acier, de 3/16" de diam. sont à 
l’épreuve de la corrosion. Erigez les deux parois si¬ 
multanément, de façon à fixer les attaches parallèle¬ 
ment dans le mortier; pour des murs intérieurs en 
tuiles ou en blocs de béton, ajustez les attaches selon 
le besoin et les joints du mur extérieur. Les murs en 
placage de brique ont une paroi unique en brique, sur 
pan de bois. Un espace d’air de 1" sépare le bois de la 
brique, réunis par des attaches. Recouvrez le pan de 
bois d'un papier de construction robuste et aquafuge. 
Les attaches pour ces murs ont 6" de longueur et sont 
ondulées; les meilleures sont en cuivre. Clouez-les au 
pan de bois, de façon à ce que 3" de chacune puissent 
être enfoncés dans le joint de mortier horizontal. 
Utilisez des clous du même métal. Le mur érigé, fer¬ 
mez la colonne d'air en clouant des moulures autour 
des ouvertures et en calfeutrant. Un placage de bri¬ 
que ajouté à la charpente d'une maison nécessite 
une fondation; c'est le travail d'un professionnel. 

L'air immobile entre les parois garde la maison 
chaude en hiver et fraîche en été. L'humidité qui pé¬ 
nètre dans la paroi extérieure coule entre les deux 
parois, laissant le mur intérieur sec. Hâtez le drainage 


en pratiquant des chantepleures à la base du mur 
extérieur. Placez des tuyaux de plastique de 3 / 8 " de 
diam. extérieur à tous les 2' ou 3' dans le premier lit 
de mortier, sous le premier rang de briques et au- 
dessus du bouclier contre les termites. Dans les en¬ 
droits infestés de termites, installez un solin en cui¬ 
vre sur le mur de fondation, affleurant l'intérieur et 
à environ 1" en saillie sur l'extérieur; repliez légère¬ 
ment cette saillie vers le sol. Les tuyaux en plasti¬ 
que partent de l'espace d'air et affleurent le mur 
extérieur; repliez l’ouverture extérieure vers le sol. 


Ne laissez pas tomber de mortier dans la cavité 
entre les parois: des « ponts » se formeraient, lais¬ 
sant l'humidité atteindre la paroi intérieure, et bou¬ 
cheraient les chantepleures. Posez sur les attaches 
une barre de bois avec des boucles en fil de fer à 
chaque extrémité pour recueillir les bavures de mor¬ 
tier. Utilisez des barres aussi larges que l'espace d'air 
et aussi longues que possible. 

Quand vous arriverez aux attaches de la rangée 
suivante, vous nettoierez la barre et vous élèverez 
un nouveau rang. 


L’humidité provenant du sol 

Au contact d'un sol humide, les briques absorbent 
l'humidité à la façon d'un papier buvard. Si le pro¬ 
blème est constant, le mur complet devient humide 
et suinte. Comme remède préventif, incorporez un 
vaporifuge dans le mur. Ce peut être du papier de 
construction imperméable ou du polyéthylène. Dé¬ 
posez un lit de mortier d'environ Va" d'épaisseur; 
appliquez le vaporifuge sur toute la largeur du rang 
de brique, puis appliquez un autre lit de mortier de 
] 4" par-dessus. Les extrémités du vaporifuge se su¬ 
perposeront. 

Le code du bâtiment exige des coupe-vapeur là où 
il y a des brèches réparées dans les murs extérieurs 
d'une maison. Il est recommandable de les utiliser 
dans toute structure en brique. 



Enfouissez le coupe-vapeur dans un joint horizontal de mortier, 
à deux rangs ou 5Vz" au-dessus du niveau du sol. Suivez le sol. 



Les bouts des bandes se su- Logez le vaporifuge entre les 
perposent. briques qui ferment le mur. 
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Pose des briques 


Préparation et réalisation 

Commandez vos matériaux; déterminez l'emplacement 
et construisez vos semelles et fondations (p. 472) bien 
avant de commencer vos travaux. Ayez sous la main 
quelques vieux sacs de toile ou des feuilles de poly¬ 
éthylène pour recouvrir votre ouvrage la nuit, en cas 
de pluie ou de gel. Mettez en place des piles de bri¬ 
ques à des endroits commodes près du site. Gardez à 
portée de la main un seau d'eau propre pour nettoyer 
vos outils en cours de travail. Le mortier assèche la 
peau; ne le manipulez pas plus qu'il ne faut. Portez 
des gants de caoutchouc. Arrosez au boyau les briques 
très absorbantes avant de les poser et laissez sécher 
la surface. Arrosez également l'auge de maçon (p. 448). 

Vérifiez le nombre de briques à couper; posez le 
premier rang à sec sur le mur de fondation ou sur la 
dalle. Ménagez un intervalle de W pour le joint de 
mortier entre les briques et marquez la position de 
chaque brique sur le côté extérieur de la fondation. 
Ne mélangez pas plus de mortier qu'il n'en faut 
pour une séance d'une heure ou deux. Suivez les 
étapes illustrées sur les photos ci-contre. Un mur de 
fondation devrait dépasser le niveau du sol, mais, 
pour plus de clarté, l'ouvrage montré ici commence 
à la surface du sol. Construisez d'abord les coins ou 
les têtes de mur en ayant soin de vérifier souvent la 
verticalité avec une équerre de charpente. Faites des 
lits de mortier généreux. Impossible d'en remettre 
après coup; “graissez" libéralement avec le mortier 
les bouts et les boutisses. Posez la brique sur le 
mortier et enfoncez-la délicatement avec le manche 
de la truelle. Nettoyez le mortier qui sort des joints. 
Pour poser la dernière brique du rang, enduisez ses 
deux bouts de mortier et appliquez-en sur les extré¬ 
mités des briques entre lesquelles elle reposera. Si 
vous érigez un mur de 8" de large, à deux briques 
d'épaisseur, “graissez" un des bouts et un côté de 
chaque brique du mur intérieur; élevez les deux 
parois simultanément. 

Ne déplacez pas une brique déjà mise en place. Si 
les briques sont mal alignées, tapez-les doucement 
avant que le mortier ne durcisse. Ne frappez pas fort; 
vous pourriez déloger la brique ou créer un vide 
dans un joint. Si une brique est mal posée et que le 
mortier ait séché, enlevez-la et toutes celles qui sont 
au-dessus; enlevez aussi le mortier. Mettez-en du 
neuf et posez une brique propre dedans. Enlevez le 
mortier lâche avant qu'il ne sèche. Employez une 
brosse en fibres rudes pour les sections récalcitrantes. 



1. Pour délimiter l’ouvrage et marquer 
l’alignement, plantez deux piquets-repères 
dans chaque coin, tel qu’indiqué. Tendez 
des cordeaux entre les coins, formant un 
angle droit à chaque coin. 


2. Etendez sous les cordeaux une mince couche de mortier. Cela servira à marquer 
l’alignement de la première rangée de briques. Tenez le niveau à bulle verticalement 
contre le cordeau en faisant attention de ne pas le pencher. Gardez le niveau droit avec 
une planchette. A l’endroit où le bas du niveau touche la bande de mortier, tracez une 
marque à la pointe de la truelle, directement sous le cordeau. 



3. Répétez l’opération en faisant une deuxième marque à la truelle à 2' de la première. 
Reliez les marques en utilisant une règle de maçon pour tracer une ligne (A). Tracez 
ensuite la ligne (B) perpendiculairement à la ligne (A). Répétez l’opération à tous les 
angles ou têtes de mur. Prenez votre temps pour cette opération, car c'est d’elle que 
dépend l’alignement correct du travail. 


4. Etendez un lit de mortier d’environ 
dans un coin, en veillant à ne pas couvrir 
les lignes. Posez la brique contre la ligne. 
Vérifiez son niveau horizontal et vertical 
ainsi que sa hauteur. 



5. Toujours en bordure des lignes tracées à la truelle et en vérifiant l’horizontalité au 
niveau à bulle, posez six briques de chaque côté des coins. Vérifiez aussi la largeur des 
joints verticaux, qui doit être de Va*. Posez au coin la deuxième rangée de briques 
au-dessus du sol, base du vaporifuge. Les irrégularités de la fondation devront être 
“résorbées” dans la maçonnerie quand vous atteindrez le niveau du vaporifuge. 


6. Utilisez le niveau à bulle à mesure que 
vous élevez de nouvelles rangées pour en 
vérifier l’horizontalité et la diagonale. 
Servez-vous-en comme d’une règle pour 
garder les briques alignées. 
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Pose des briques 



7. Etendez une couche de mortier de V* ff 
et posez-y le vaporifuge. Partez du coin et 
superposez les extrémités. Lissez la bande 
avec la truelle (ne déchirez pas). Couvrez- 
la de mortier VA"). 



10. Le vaporifuge une fois posé, montez 
plusieurs rangs au coin; chacun d'eux est 
plus court que le précédent. Servez-vous 
d’un poteau gradué pour vous assurer 
que les rangs montent régulièrement. 



12. Vue intérieure de la base d’un coin. 
S’il doit rester invisible, laissez-le tel quel 
ou passez-le au crépi. Nettoyez les bavu¬ 
res de mortier tombées sur les côtés avant 
qu’elles ne durcissent. 



8. Pour former les joints verticaux, grais¬ 
sez le bout de la brique avec du mortier et 
donnez-lui l’épaisseur voulue. Appliquez 
le mortier sur une seule des extrémités de 
la brique. 



13. Avant que le mortier soit pris, il faut 
pointer les joints (p. 456). Servez-vous de 
l’outil à jointoyer ou d’une spatule pour 
gratter le mortier des joints. Frottez d’abord 
les verticaux. 



9. Utilisez la pointe de la truelle pour 
répartir également le mortier sur le bout 
de la brique. Il vaut mieux le faire avant 
la pose pour ne pas risquer de sortir la 
brique de l’alignement. 



14. Pointez ensuite les joints horizontaux 
de la même manière, pour former un joint 
creux. Enlevez l’excès de mortier. Pour 
d’autres façons de pointer les joints, voyez 
la page suivante. 



11. Utilisez constamment le niveau pour vérifier la régularité. Vérifiez l’ouvrage vertica¬ 
lement, horizontalement et en diagonale, en tenant le niveau en biais contre le mur, 
à partir de la brique d’angle et en tapotant le bord des briques sorties de l'alignement 
pour les remettre en place. Elevez l'autre coin jusqu’à la même hauteur. Tendez le 
cordeau entre les coins et complétez les rangs jusqu’à la hauteur désirée. 


Murs de jardin ou de soutènement 

Pour qu'un mur de jardin soit résistant, il doit avoir 
au moins 8" d'épaisseur. Quant à l'appareillage 
:(p. 451), chacun choisit selon son goût. La base de la 
fondation doit reposer sous la ligne de gel. Si le 
mur est érigé sur une pente, on étagera les rangs 
par multiples de 2 3 / 4 ", soit la hauteur d'une brique. 

La technique de construction d'un mur de jardin 
est la même que celle des autres murs (p. 454). Utili¬ 
sez des briques de type 1 (p. 446). Placez le premier 
rang à sec, en allouant un espace pour les joints, afin 
de déterminer le nombre de briques à couper. Utili¬ 
sez du mortier préparé ou faites votre propre mé¬ 
lange; 1 part de ciment à maçonnerie pour 3 parts de 
sable. Commencez par les bouts, en venant vers le 
centre. Montez les parois simultanément. Si le mur 
est long, installez des guides (p. 450), à tous les 8' ou 10'. 

Finissez le dessus du mur par un chaperon incliné 
qui laissera Peau s'échapper. Il peut être fait de bri¬ 
ques posées en boutisses et inclinées pour former un 
V inversé, ou de mortier, de béton coulé, d'une tuile 
en chaperon ou d'une tuile de corniche. 

Le mur de soutènement se construit à peu près de 
la même façon, mais doit résister à la pression exer¬ 
cée par la terre qu'il retient et être suffisamment 
drainé. Brique de type 1; mélange de mortier suivant: 
1 part de ciment à maçonnerie, 3 parts de sable. La 
face du mur de soutènement est verticale ou presque. 
Sa fondation doit reposer sous la ligne de gel, à moins 
qu'elle ne soit installée sur un sol parfaitement drainé. 

Ce mur est plus large à la base et va s'amincissant 
dans sa course ascendante. Renforcez-le en insérant 
des barres de métal verticales dans les trous des bri¬ 
ques, ou des barres plates dans le mortier, entre les 
rangs de briques. Ou, encore, assujettissez l'ouvrage 
en piquant des barres longues de 3' ou 4' dans les 
briques et le sol, ou horizontalement dans les lits de 
mortier, à tous les 2' en montant. Eliminez l'eau qui 
pourrait s'accumuler derrière le mur en installant 
des chantepleures d'au moins 2" de diamètre exté¬ 
rieur, à tous les 4' ou 6', à la base du mur, et d'autres 
à 2' au-dessus des premières. 

Le remblayage à l'intérieur du mur se fait avec du 
gravier grossier sur une épaisseur d'environ Y et 
jusqu'à T sous le niveau du sol. Un mur de soutène¬ 
ment gagne en solidité quand on le fait en béton 
coulé et qu'on plaque la face avec de la brique; dans 
ce Cas, les précautions de drainage dont il était 
question plus haut doivent être prises. 
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Les joints 


Jointoiement 


La façon de finir les joints des ouvrages en brique 
s'appelle jointoiement (on l'appelle aussi gobetage). 
On peut donner plusieurs formes à ce jointoiement 
pour le rendre plus décoratif, mais son but princi¬ 
pal, c'est de comprimer le mortier pour le sceller 
contre les infiltrations d'humidité. Si vous faites des 
joints dans du briquetage ou que vous désiriez re¬ 
jointoyer complètement un mur, vous pouvez choisir 


n'importe laquelle des finitions décrites plus bas. 
Des joints à clin donnent la protection nécessaire 
contre l'humidité et sont faciles à exécuter. Peu im¬ 
porte le type de jointoiement que vous choisissiez, 
ce travail doit se faire avant que le mortier n'ait 
trop durci; autrement dit, il doit se faire quand le 
mortier a encore la consistance d'un mastic épais. 
Ce test se fait avec le pouce. 


Attention: Lorsque le temps est chaud et sec, le 
mortier durcit rapidement. 

Commencez le jointoiement après avoir posé deux 
ou trois rangs de briques, c'est-à-dire avant que le 
mortier n'ait commencé à sécher. Ceci scellera les 
joints et préviendra la pénétration de l'humidité à 
l'intérieur. Finissez les joints verticaux d'abord, puis 
les joints horizontaux. 




Les Joints verticaux doivent s’harmoniser avec Pour les joints plats en creux, grattez le mor- 
les joints horizontaux. tier et adoucissez-le avec un fer à joint. 



Improvisez un outil pour gratter en creux le 
mortier des joints plats à une prof, de Va". 



Lissez doucement le joint avec un bâton pour 
que sa surface soit unie. 


Pour faire des joints à fleur, à clin ou obliques, enlevez le surplus de 
mortier avec la truelle. Lissez la plupart des autres types de joints avec 
une fiche de maçon pour gratter le mortier. Certains joints nécessitent 
le fer à joint. Pour d’autres, improvisez un outil en utilisant une tige en fer 
ou un morceau de tuyau. Vous pouvez également employer une tige en fer 
courbée et pointue pour extraire le surplus de mortier d’un joint plat en 
retrait. Le joint concave se fait avec une tige ronde en métal. Fabriquez 
la règle droite nécessaire au joint à baguette en coupant Va " de carton-fibre 
de la longueur voulue et en y fixant un carré du même matériau à 
chaque bout. 



Le joint à fleure- 
ment est formé 
en coupant le 
surplus de mor¬ 
tier avec le bord 
de la truelle. 



Le joint à clin. 

Façonnez la sur¬ 
face oblique 
avec le bord de 
la truelle. Le bas 
du mortier arase 
le haut de la 
brique inférieure. 



Le joint oblique 

est l’inverse du 
joint à clin. Sa 
rive extérieure 
affleure la partie 
inférieure de la 
briquesupérieure. 



Le joint demi- 
rond concave est 
façonné avec un 
fer à joint. Une 
barre de fer suffit. 


5 Le joint en V, 

comme le joint 
concave, est fait 
avec un outil. 
Utilisez le fer à 
joint. 



Le joint plat en 
retrait se fait 
en enlevant du 
mortier à une 
prof, de Va " avec 
une tige en fer 
pointue, puis en 
lissant avec une 
pièce de bois. 
Ou, encore, avec 
un fer. 



Le joint à ba¬ 
guette se façonne 
en coupant le 
haut et le bas 
avec une truelle 
guidée par une 
règle droite. 



Le joint colonial. 

Pour le façonner, 
on utilise un fer 
rond de la gros¬ 
seur désirée. 
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Réfection des joints 


Technique 

Les joints de mortier effrités des vieilles maçonne- une échelle. Portez des verres protecteurs lorsque tion. Si vous ne connaissez pas la formule, utilisez 
ries laissent pénétrer la pluie dans le mur. Le remè- vous grattez ou ciselez le mortier. Enlevez-Ie par un mélange préparé qui contient les ingrédients, 
de, c'est le rejointoiement. Ou, encore, la pose d'un morceaux de 1" de long. Tenez le ciseau à angle aigu, sauf l'eau; ou, encore, mélangez 1 part de ciment à 
joint artificiel. Enlevez W du vieux mortier et rem- tout en évitant de le coincer dans le joint. Ne le maçonnerie avec 3 parts de sable ou 1 part de ci- 
placez celui-ci avec du nouveau à l'épreuve de l'eau, frappez pas trop fort: vous feriez éclater la brique, ment Portland, 1 part de chaux hydratée et 6 parts 
Si vous rejointoyez tout un mur, procédez par éta- Si vous faites la réfection d'une partie d'un mur, de sable. Le colorant à mortier vous aidera à assortir 
pes, une verge carrée à la fois. Installez un échafau- appareillez le nouveau mortier à celui qui reste en la couleur. Le nouveau mortier sera un peu plus 
dage, si le mur est haut; évitez de travailler sur place: il devrait d'ailleurs avoir la même composi- foncé que l'ancien, mais il pâlira en séchant. 



Les joints détériorés laissent pénétrer la pluie. Utilisez un bédane de 3 /e" et un marteau de Vh Ib pour enlever le vieux Brossez les joints et mouillez-les avec un fin jet d’eau pour éviter que le vieux 
mortier sur 1 verge carrée de mur. Nettoyez les joints verticaux puis les horizontaux à une profondeur de Vz ft . mortier n’absorbe trop vite l’eau du nouveau mortier. 



Mélangez assez de mortier pour environ une heure de travail. Exercez-vous à Bourrez le mortier dans les joints en commençant par les verticaux et les horizontaux voisins. Pour les joints obliques, 
ramasser du mortier de la taloche en un mouvement rapide. formez te biseau immédiatement; pour les autres joints, laissez le mortier à ras; quand il aura durci, nettoyez. 
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Ouvrages en pierre 

Types de pierres 

Il existe six sortes de pierres naturelles que les 
amateurs peuvent se procurer: le granit, le marbre, 
l’ardoise, la pierre calcaire, le grès et la pierre bleue. 

Il y a trois types de maçonneries: le moellon, la 
pierre de taille et les garnitures. 

La maçonnerie de moellon consiste en pierres non 
taillées. On l’utilise pour les ouvrages grossiers: 
murs de soutènement ou fondations. Quand des 
pierres de ce genre sont assemblées avec des joints 
de mortier, on alloue une plus grande quantité de 
mortier à cause des formes irrégulières des pierres. 
Ce type de construction est faible, comparé à d'au¬ 
tres structures en pierre mais convient bien aux 
murs en pierres sèches où le mortier n’est pas requis. 

La pierre de taille est de la pierre coupée sur 
quatre côtés, qui ressemble sensiblement à la bri¬ 
que. (Les faces sont dressées ou non dressées.) Posée 
en rangs réguliers, on l’appelle pierre de taille régu¬ 
lière; en rangs brisés, même avec joints continus, 
pierre de taille irrégulière. 

Les garnitures sont taillées sur toutes leurs faces. 
On les emploie comme seuils, appuis, linteaux, mou¬ 
lures ou autres ornements. Les seuils ou appuis pos¬ 
sèdent une surface inclinée qui agit comme rejeteau. 

Le granit est une pierre dure, brillante et non 
poreuse qui se polit bien. D'un prix élevé, le granit 
est durable. Sa texture va du très rugueux au très 

Styles de maçonneries 



Moellon irrégulier 


doux. On en trouve en rouge, rose, blanc, gris et 
vert. Méfiez-vous des pierres qui ont des nœuds 
semblables à ceux du bois, des pierres aux surfaces 
tachées et des pierres fissurées. 

Le marbre est une pierre assez dure qui se polit 
bien. On le trouve en une grande variété de couleurs 
et de prix. Il convient aux clefs de voûtes, aux appuis 
extérieurs de fenêtres, à l’ornement des cheminées, aux 
dallages, revêtements de sols et devants de cheminées. 

L’ardoise est dure, friable et non poreuse. Elle se 
vend en lamelles fines. Il en existe des noires, grises 
et vertes. On l'utilise à l'extérieur pour l'isolation 
des toitures et à l'intérieur pour des revêtements 
décoratifs: devants de cheminées et seuils de portes. 
Elle se pose à plat; jamais sur le champ. 

La pierre calcaire est une pierre crayeuse, de soli¬ 
dité, durée et prix variables. Les tons vont du cha¬ 
mois, crème, ivoire au brun et vert. Employée pour 
marches, dallages d'escaliers et rocailles. 

Le grès est solide et résistant. Il existe dans des 
tons de chamois, crème et ivoire allant au brun. Il 
convient aux seuils et aux chaperons. Des fissures 
ou des veines molles, rayées avec l'ongle, indiquent 
une mauvaise qualité. 

La pierre bleue est une pierre de glaise à grain fin 
qui convient au dallage et au placage. Sa surface 
antidérapante la destine aux marches d’escalier. 



Régulier 



Irrégulier 


Pierre de taille 


L’achat de la pierre 

La pierre naturelle s'achète en trois finis: 

1. Dressée sur toutes ses faces. C'est la plus chère, 
d'autant plus qu'elle est coupée aux dimensions 
désirées par l'acheteur. 

2. Demi-dressée; elle est coupée à des dimensions 



Dressée Demi-dressée Brute 


approximatives. L'acheteur façonne et taille les faces 
avec ciseau et massette (p. 459). 

3. Pierre brute. La moins chère. Consiste en mor¬ 
ceaux de pierre brute extraits de la carrière. 

Les dalles en pierre artificielle ressemblent aux 
dalles en pierre naturelle, mais coûtent moins cher. 
Elles n'ont pas à être dressées. On trouve cette pierre 
en divers tons et dimensions et avec des parements 
différents. Elle est utilisée pour les revêtements de 
murs comme pour les dallages extérieurs. Certaines 
sont en béton, à parement en pierre reconstituée. 
D'autres sont fabriquées essentiellement en pierre 
reconstituée. La pierre artificielle porte plusieurs 
noms: artificielle, préfabriquée, imitée et reconstituée. 



Garniture 
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Ouvrages en pierre 


Perçage et fente 

Portez des verres protecteurs quand vous travaillez 
la pierre. 

Perçage: Pour percer la maçonnerie, utilisez une 
perceuse électrique munie d'un foret à pointe au 
carbure. Tournez lentement. S'il s'agit d'une per¬ 
ceuse monovitesse, adaptez un réducteur ou un per¬ 
cuteur pour abaisser la vitesse de rotation. Tra¬ 
vaillez par séquences brèves, en retirant l'outil à 
intervalles réguliers pour éviter réchauffement de 
la mèche. Pour percer à la main, servez-vous d'une 
mèche en étoile (p. 77) et d'une masse. Tournez-la 
après chaque coup pour nettoyer le trou. 

Fente: Percez un trou de plusieurs pouces de pro¬ 
fondeur jusqu'à la ligne du grain et insérez les coins 
et cales en trois morceaux, le coin entre les cales. 
Certaines pierres exigent plusieurs trous. 

Polissage, nettoyage, détachage 

Si vous avez besoin de pierre polie pour un usage 
décoratif (dessus de table en marbre ou plaque de 
cheminée), ou si vous désirez nettoyer ou détacher 
la pierre, notez les recommandations suivantes: 

Polissage de l'ardoise et du marbre: Servez-vous 
d'un papier abrasif “humide-ou-sec” monté sur une 
ponceuse-finisseuse. Versez en abondance, sur la sur¬ 
face à polir, de l'eau qui agira comme lubrifiant, puis 
polissez par petits mouvements circulaires. Les par¬ 
ticules de poussière se mélangent à l’eau et forment 
une boue d'une consistance crémeuse. Eliminez une 
partie de cette boue: vous constaterez que la sur¬ 
face de la pierre commence à se lustrer. Lorsque le 
polissage sera suffisant, lavez la pierre et asséchez-la 
avec un linge non pelucheux. Finissez avec une cire 
incolore. 

L'ardoise peut recevoir une couche de polyuréthane, 
mais non le marbre, car le polyuréthane jaunit avec 
le temps, abîmant la couleur du marbre. Le polissage 
est un travail compliqué qu'il vaut mieux laisser à 
un professionnel muni de l'équipement nécessaire. 

Polissage du granit: Pour le polissage initial, utili¬ 
sez un tampon à polir et une ponceuse-finisseuse 
avec des poudres abrasives dont la grosseur du 
grain ira diminuant. Continuez avec une poudre 
rouge et faites-en une boue encore plus raffinée. 
Lavez et asséchez avec un linge non pelucheux. Ter¬ 
minez par une application de cire transparente. 

Nettoyage du marbre, du granit et de la pierre bleue: 


La coupe d’une dalle 



inférieure; avec un clou ou un coin de ci¬ 
seau, tracez une ligne. Coupez une rainure 
à une épaisseur de Vz", de long du tracé. 



Soulevez un bout de la dalle; frappez le 
long de la rainure avec une masse jusqu’à 
ce que la dalle casse. Ou déposez-la sur 
un lit de sable et frappez avec un marteau. 



Adoucissez les rives avec un ciseau de 
briqueteur. Si vous désirez un fini plus 
doux, utilisez une râpe grossière et bien 
coupante (p, 34). 


Employez des détergents non abrasifs et non acides, 
mais éliminez-en ensuite toutes traces en lavant à 
l'eau claire. Essuyez la surface; faites-la briller avec 
une peau de chamois. N'utilisez jamais de détergents 
liquides sur un sol en marbre; ils laissent des sec¬ 
tions glissantes. Nettoyez souvent la surface avec une 
brosse douce pour enlever les poussières abrasives. 

Nettoyage de la pierre calcaire et du grès: Utilisez 
une brosse en fibre, beaucoup d'eau et encore plus 
d'énergie. Evitez les détergents, surtout ceux qui 
contiennent de l'alcali, comme la soude caustique, 
parce qu'ils attaquent la surface de la pierre. A l'in¬ 
térieur, nettoyez les ouvrages en pierre en les 
époussetant avec des brosses douces. 

Nettoyage de l'ardoise: Lavez à l’eau chaude addi¬ 
tionnée d'un détergent doux. Rincez et polissez avec 
de la poudre de pierre ponce ou de la pierre pourrie 
sur un tampon de feutre humide. 

Nettoyage de la pierre artificielle: Si l'emploi d'un 
détergent moyen ne donne pas de résultat satisfai¬ 
sant et si la surface est plane, utilisez une poudre 
de pierre ponce de finesse moyenne et une brosse à 
récurer en soie. Dans ce cas, également, il faut 
beaucoup d'eau. 

Détachage: Les moyens de détacher la pierre va¬ 
rient selon les types de pierre. 

Marbre: La plupart des taches sont causées par des 
liquides renversés qui ne sont pas essuyés assez ra¬ 
pidement et qui rongent la surface de la pierre. Un 


lavage peut, la plupart du temps, enlever ces taches. 
Plus on tarde, plus il est difficile de les faire dispa¬ 
raître. La plupart des taches peuvent être blanchies 
avec une pâte composée d'eau oxygénée (à la phar¬ 
macie) et de blanc d'Espagne (chez le marchand de 
peinture). Etalez-la sur la tache. Ajoutez quelques 
gouttes d'ammoniaque domestique et conservez 
l'humidité de la pâte en la recouvrant d'une feuille 
de matière plastique. Laissez-la reposer quelques mi¬ 
nutes, puis lavez. Rincez à l'eau chaude. Répétez le 
procédé, au besoin. Essuyez avec un chiffon non pe¬ 
lucheux. Les taches de rouille s’enlèvent avec de 
l’ammoniaque ou avec une pâte composée à parts 
égales d'acétate d’amyle et d'acétone mélangé de 
blanc d'Espagne. Des éraflures superficielles peuvent 
être éliminées avec un papier abrasif fin, mouillé. 
Enlevez les taches de fumée en frottant doucement 
avec de la poudre de pierre ponce et de l'eau. Si les 
taches résistent, essayez un citron coupé en deux. 
N'employez jamais de tétrachlorure de carbone; ses 
émanations sont extrêmement dangereuses. 

La pierre caïcaire et le grès: Un foyer en pierre légère¬ 
ment brûlé se nettoie avec un papier abrasif moyen. 
Des brûlures sérieuses ne peuvent être enlevées. 

Les taches d’herbe sur les décorations de jardin 
peuvent être enlevées avec une brosse trempée dans 
la chaux hydratée. Portez des gants de caoutchouc 
épais pour ce travail et rangez la chaux hors de la 
portée des enfants. 


459 








Réparations des murs 


Affaissement et retrait 

Les lézardes dans les briques et dans les joints de 
mortier sont causées par le tassement du sol sous 
une construction. Le sol peut être un ''terrain rempli" 
où les vides ont été obturés sans qu'on laisse le rem¬ 
blayage se fouler convenablement. La glaise sous la 
fondation a pu sécher et rétrécir ou, peut-être, s'est 
déplacée sous l'effet d'une inondation. Le drainage 
ou l'imperméabilisation font peut-être défaut, ou la 
fondation a été érigée au-dessus de la ligne de gel. 
Le sol sous les maisons construites sur une colline 
se déplace quelquefois vers le bas de la pente. Le 
pourrissement et le séchage du bois peuvent occa¬ 
sionner des déplacements de terrain et les racines 
de gros arbres déplacer ou éventrer une fondation. 
Peu importe la cause, les lézardes causées par af¬ 
faissement et qui ne sont pas réparées à temps se 
détériorent rapidement. 

Des lézardes continues sur les murs extérieurs in¬ 
diquent des problèmes d'affaissement: elles sont 
plus apparentes là où une rallonge a été construite. 
Elles se forment également dans le haut des portes, 
aux seuils et aux cadres des fenêtres. Déterminez 
d'abord si le déplacement et la progression des lé¬ 
zardes sont terminés. Le déplacement dans une mai¬ 
son neuve peut ne jamais plus se reproduire, une 
fois la maison placée. Vérifiez la lézarde d'un mur 
extérieur pour savoir si le déplacement est terminé 
en suivant les deux méthodes que voici: faites un 
pont sur la lézarde avec un morceau de verre. Collez 
le verre à l'époxy de chaque côté de la lézarde. Le 
moindre changement dans le mur ou la fondation 
brisera le verre. Le deuxième test, c'est de remplir 
la lézarde avec du plâtre de Paris qui se lézardera 
lui-même s'il y a le moindre mouvement dans les 
murs ou la fondation. Plusieurs mois sont quelque¬ 
fois nécessaires avant qu'on ait le résultat de ces 
tests. Si la lézarde continue de s'ouvrir, c'est qu'il y 
a affaissement sérieux de la fondation. Pour remé¬ 
dier à cet ennui, arc-boutez le sol sous la semelle de 
la fondation ou remplacez la semelle. Ces travaux 
importants doivent être confiés à des experts, mais 
économisez en creusant vous-même l'excavation. 

Le retrait: Obturez les lézardes ouvertes pour éviter 
des dommages sérieux. Les petites peuvent être cau¬ 
sées par le retrait ou le séchage du mortier. Ou, en¬ 
core, les briques ont absorbé trop vite l'eau d'un 
mortier fraîchement appliqué. Ce défaut passager se 
produit seulement pendant la construction. Grattez 


le mortier défectueux et repointez les joints (p. 457). 
Si la lézarde est longue et profonde et si elle se con¬ 
tinue dans les briques et le mortier, pointer avec 
une truelle devient difficile. Faites plutôt couler du 
coulis (p. 447) dans la fissure. Humectez la lézarde 
puis utilisez de larges bandes de ruban adhésif ou 
un morceau de planche pour sceller provisoirement 
en surface la partie inférieure de la lézarde, ce qui 
retiendra le coulis en place. Versez celui-ci par le 
haut en utilisant un entonnoir auquel un tube est 
relié. Enfoncez le bout du tube jusqu'au cœur de la 
lézarde. Quand le coulis aura séché (24 heures), en¬ 
levez le ruban ou la planche et pointez (p. 456) en 


surface. Travaillez en un mouvement ascendant, ré¬ 
pétant le processus aussi souvent qu'il sera néces¬ 
saire pour remplir la lézarde. Utilisez du colorant à 
mortier pour l'assortir à la brique, ou fabriquez 
une poudre avec des morceaux de brique et incor- 
porez-les au mortier (réduisez la quantité de sable 
dans le mélange de mortier en tenant compte de la 
poudre utilisée). 

Les lézardes autour des châssis et des portes 
peuvent être causées par la dilatation ou la con¬ 
traction du bois de construction et non par le 
déplacement de la brique. Pointez des lézardes avec 
du composé de calfeutrage. 



Vérifiez en collant une pièce de verre avec 
de la colle époxy sur le mur. Le moindre 
mouvement brisera le verre. 



Une autre façon de vérifier, c’est de rem¬ 
plir la lézarde de plâtre de Paris; le moin¬ 
dre mouvement brisera le plâtre. 


Coulis - 


Tuyau — 


Lézardes scellées 
en surface 
temoorairement 



Coulis 

durci 


Les lézardes causées par le retrait se réparent avec du coulis. 
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Réparations des murs 


Briquetage endommagé 

La brique absorbe une grande quantité d'eau de pluie; 
celle-ci s'évapore par temps sec. Par temps froid, 
cette eau absorbée par la brique peut geler. L'ex¬ 
pansion causée par la gelée brise les briques ou en 
effrite les bords. Ces briques doivent être rempla¬ 
cées. Enlevez le mortier autour d'elles en vous ser¬ 
vant d'un bédane de H". Cassez la brique avec un 
ciseau à brique de 4", jusqu'à ce qu'elle soit com¬ 
plètement enlevée. Otez ce qui reste du mortier; net¬ 
toyez la cavité avec une brosse à poils d'acier et 
arrosez-la. Portez des verres protecteurs durant ces 

Maçonnerie en pierre pourrie 

La pierre naturelle, en général, ne s'effrite pas aussi 
facilement que la brique, sauf en ce qui concerne 
le grès et la pierre calcaire. Les impuretés chimi¬ 
ques de l'air peuvent faire pourrir certaines pierres. 
Ce type de pourrissement se remarque lorsque la 
surface de la pierre s'écaille ou devient piquée. Les 
marchands de briques ou de pierre recommandent 
un traitement aux préservatifs chimiques. Les pier¬ 
res endommagées seront hachées avec un ciseau de 
maçon de 4". Enlevez tous les débris. Préparez un 
mélange de mortier de 1 part de ciment à maçonne¬ 
rie pour 3 parts de sable. Humectez la pierre de 
remplacement et la cavité. Déposez le mortier dans 
la cavité. Enfoncez-y la pierre et rejointoyez. Si vous 
ne pouvez vous procurer une pierre de remplace¬ 
ment, faites-en une en mélangeant 1 part de ciment 
à maçonnerie à 2 parts de sable et 5 parts de pierre 
concassée fine, en ajoutant du colorant à mortier. 
Mélangez une petite quantité de mortier d'abord, en 
guise d'échantillon. Laissez sécher. Pour fabriquer 
une grosse pierre d'imitation, remplissez le trou ou 
la cavité, placez des rangs de tuiles de terre les uns 
par-dessus les autres et incorporez du mortier entre 
les tuiles. Egalisez la surface avec du mortier pour 
qu'elle affleure les autres pierres. Qu'elles soient pe¬ 
tites ou grosses, ces pierres doivent être assorties à 
l'entourage. S'il faut une surface douce, appliquez 
une couche de mortier de stuc pour la nouvelle 
pierre. Certaines petites réparations peuvent être 
effectuées à l'aide d'un bouche-pores pour maçonne¬ 
rie, à base d'époxy. Ces bouche-pores coûtent cher 
mais donnent de bons résultats, particulièrement 
pour les réparations de marches d'escaliers. Proté¬ 
gez la pierre en la frottant avec de l'eau. 


opérations. Remplacez la nouvelle brique en déposant 
du mortier sur la surface horizontale de la cavité. 
Forcez-la en place, puis, à l'aide d'une fiche de ma¬ 
çon, faites pénétrer du mortier autour de la brique: 
au-dessus et sur les bouts. Une fois les briques rem¬ 
placées, appliquez une couche d'imperméabilisateur 
transparent ou de scelleur de maçonnerie pour éviter 
de futurs dommages. Ce procédé est recommandé 
même si les briques ne sont pas endommagées. Si 
le rapiéçage n'est pas élégant, appliquez une couche 
imperméable de peinture à maçonnerie. 


Infiltrations d'eau: Si l'eau pénètre dans les joints 
ou les fissures d'un mur en placage de brique ou 
d'un mur creux, et qu'on ne puisse pas corriger la 
situation en refaisant les joints, l'eau s'accumulera 
à la base du mur. Elle s'infiltrera dans le mur inté¬ 
rieur, causant des dommages ou, par temps froid, 
elle gèlera et brisera le mur. Le remède: percer un 
trou (appelé chantepleure) dans le joint de mortier 
du premier rang de briques. Utilisez un foret à poin¬ 
te au carbure dans une perceuse électrique de W. 
Percez des trous de W de diamètre à tous les 2'. 



Hachez la partie pourrie avec un marteau 
et un ciseau. Enlevez les débris. 


Fabriquez une pierre d’imitation en rem¬ 
plissant la cavité de tuiles morcelées. 


La réparation doit se marier avec les pier¬ 
res voisines. 


Efflorescence 
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Cheminées 


Réparations 

Les défauts d'une cheminée sont souvent négligés 
parce qu'ils ne sont pas très apparents. Ces défauts 
sont dangereux. Des jumelles ou de longues lentilles 
d'un appareil reflex vous permettent de faire un 
premier examen. Cherchez les briques lâches, les 
lézardes graves, le chaperon endommagé, les solins 
détériorés. 

Une pièce qui inspire des doutes doit être exami¬ 
née le plus tôt possible. Soyez prudent. Utilisez une 
échelle robuste pour atteindre le toit. Pour escala¬ 
der celui-ci, employez une échelle qui s'accroche au 
faîte; c'est plus sûr. 

Puits de cheminée: Si un examen attentif révèle 
que le puits de la cheminée penche, demandez l'aide 
d'un expert. C'est une réparation importante qui 
peut dépasser l'habileté d'un bricoleur. Un joint qui 
s'effrite est un défaut mineur qu'il ne faut pas négli¬ 
ger, mais facile à réparer; il peut causer des infiltra¬ 
tions d'eau et des dommages au puits de cheminée. 
Enlevez le mortier qui s'effrite (Vi" de profondeur, 
au moins) avec un bédane de W et un marteau de 
2Vi lb; portez des verres protecteurs. Brossez le 
mortier lâche et la poussière. Humectez les joints et 
rejointoyez avec du nouveau mortier (p. 457). Le 
mélange sec de mortier est d'emploi plus facile, 
mais vous pouvez gâcher le vôtre avec 1 partie de 
ciment à maçonnerie et 3 parties de sable. 

Fermez le régulateur de tirage du foyer pour retenir 
la suie pendant que vous travaillez sur une partie de 
la cheminée. Plusieurs cheminées ont plus d’un con¬ 
duit de fumée; fermez tous les régulateurs de tirage. 

Si vous voyez de la fumée s'échapper d'un puits de 
cheminée par des crevasses dans le mortier, ce peut 
être un indice que le conduit de cheminée est fissuré 
ou brisé; il peut causer un incendie. Cette réparation 
ne peut être faite que par un expert; ne vous servez 
pas de la cheminée avant qu'elle n'ait été remise en 
état. 

Pour savoir si la cheminée a une fuite, faites une 
flambée dans le foyer et, alors que le feu est ardent, 
ajoutez au bois quelque chose qui provoque de la 
fumée: de la paille humide, par exemple. Couvrez la 
cheminée d'un gros tissu imbibé d'eau qui force la 
fumée vers une autre issue. Assurez-vous que les por¬ 
tes et les fenêtres de la maison sont ouvertes. Nor¬ 
malement, la fumée serait attirée dans le conduit de 
cheminée sans s'introduire dans les joints, mais, dans 
ce cas, elle s'échappe par les joints, s'ils sont fendus. 


Si les joints du puits de cheminée sont fendus, la 
fumée s'échappera également par eux. Réparez les 
joints défectueux de la brique si les fuites sont légè¬ 
res. Si elles sont nombreuses et importantes dans le 
conduit de cheminée, consultez un expert en chemi¬ 
nées. Il vous dira si la cheminée peut être réparée 
ou doit être refaite à nouveau. Peu importe le nom¬ 
bre et l'importance des fuites, n'utilisez pas la che¬ 
minée tant que les défauts ne seront pas corrigés. 

Si l'ensemble du puits est en bon état et que vous 
trouvez des briques lâches, retirez-les et replacez-les. 

Mitre de cheminée 



Pour enlever le mortier autour d'une brique lâche, 
utilisez un bédane de 3 / 8 " et un marteau de 2Vi lb; 
portez des verres protecteurs—c'est important. Dé¬ 
gagez la brique et posez-la sur le sol pour la nettoyer. 
Enlevez du trou tout le mortier qui s'effrite. Humec¬ 
tez la brique défectueuse et ses voisines, ainsi que la 
cavité. Posez du nouveau mortier (p. 447) et replacez 
la brique; remplissez complètement les joints de 
mortier. Puis rejointoyez (même type de joints qu'en 
premier lieu). 

Un solin défectueux peut causer des taches d'eau 
près de la cheminée. S'il est simplement lâche, net¬ 
toyez les joints où il repose, replacez son bord et 
posez du mortier sur le joint. Cependant, si le solin 
est fait d'un métal qui s'est détérioré, il doit être 
remplacé entièrement par un autre en métal inoxy¬ 
dable: cuivre ou aluminium. 

Le nouveau solin doit être enclavé de 3" dans la 
brique ou le mortier et à 6" au-dessus de la ligne du 
toit; le joint et la section qui s'étend sur le toit se¬ 
ront recouverts d'une couche généreuse de ciment 
à toiture (p. 177). 

Servez-vous d'un mélange sec de mortier ou gâ¬ 
chez 1 partie de ciment à maçonnerie et 3 parties de 
sable lorsque vous replacez un solin lâche ou que 
vous en installez un nouveau. 

Chaperon: Le dessus de la cheminée, le chaperon, 
est fait de mortier et est incliné pour l'égouttement 
de l'eau de pluie. Il cause souvent des ennuis. Rem¬ 
plissez de mortier les fissures ou les trous du chape¬ 
ron. Utilisez un mélange sec de mortier auquel vous 
n'ajoutez que l'eau, ou gâchez un mortier composé de 
1 partie de ciment à maçonnerie et 3 parties de sable. 

Si le chaperon est en mauvais état ou que son mor¬ 
tier est brisé et s'effrite, il faut le remplacer. Pour 
l'enlever, servez-vous d'un ciseau de maçon et d'un 
marteau de 2Vi lb; portez des verres protecteurs. 

C'est une bonne idée de mettre les morceaux bri¬ 
sés dans un seau et de faire descendre celui-ci sur 
le sol. Enlevez les débris; ne les lancez pas du toit 
sur le sol. 

Nettoyez et humectez le dessus des briques. Vous 
pouvez maintenant fabriquer le nouveau chaperon. 

Faites-le avec un mélange sec de mortier ou un 
mortier que vous gâcherez avec une partie de ci¬ 
ment à maçonnerie et 3 parties de sable. Etendez à 
la truelle plusieurs couches épaisses de mortier; 
donnez une pente pour l'égouttement de l'eau. 
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Foyers 


Réparation et démontage 


Un mortier qui s'effrite et des briques brisées ou 
lâches dans un foyer sont des dangers d'incendie 
qu'il faut éliminer dès qu'on les découvre. 

Enlevez le mortier des joints effrités ou craqués à 
l'aide d'un bédane de W' et d'un marteau de IVi lb. 
Humectez les joints et rejointoyez (p. 457). Lorsque 
vous posez des briques réfractaires ou réparez des 
joints, procurez-vous du ciment à maçonnerie qui 
contient de la terre à feu; mélangez-en 1 partie avec 
3 parties de sable. Enlevez les briques cassées (p. 461) 
et les briques lâches (p. 462). Humectez la cavité et 
les briques tout autour et posez les nouvelles bri¬ 
ques réfractaires et un mélange de mortier réfrac¬ 
taire. Si l'ouverture du foyer est trop grande, le con¬ 
duit de fumée ne tirera pas convenablement. Posez 
des briques réfractaires additionnelles sur le plan¬ 
cher de l'âtre, sur les côtés ou au fond. Demandez 
l'avis d'un expert en foyers avant de poser les bri¬ 
ques. Tentez l'expérience en posant une assise de 
briques réfractaires sur le plancher, sans mortier. 
Si la solution est bonne, posez les briques en per¬ 
manence avec du mortier de terre à feu. 

Si, de l'avis de l'expert consulté, le foyer est trop 
grand, vous pourrez poser une couche additionnelle 
de briques réfractaires sur les côtés; si le foyer est 
trop profond, posez-en une couche sur le fond. 

Démontage: Un vieux foyer peut ne pas convenir à la 
décoration d'une maison moderne, ou, encore, il peut 
être trop endommagé. Dans les deux cas, il est facile 
de le démonter. Si les vis ou les clous qui retiennent 
le manteau de bois au mur sont cachés sous une mou¬ 
lure, enlevez-la et forcez la tablette avec une pince- 
monseigneur. Vous voyez maintenant où le manteau 
est fixé au mur: enlevez les vis ou les clous. Décrochez 
le manteau du mur avec une pince-monseigneur. De¬ 
mandez à quelqu'un de le soutenir pendant que vous 
enlevez les vis et clous et que vous le retirez du mur. 

Lorsque vous retirez la garniture de brique ou de 
pierre du manteau, enlevez le mortier entre les joints 
avec un bédane de 3 /s" et un marteau de 2 V 2 lb. 
Puis enlevez la brique ou la pierre avec un levier. 

L'ouverture du foyer doit être murée avec de la bri¬ 
que ou une planche d’amiante. Ayez soin de ne pas 
respirer de poussière lorsque vous sciez ou brisez 
l'amiante. Le conduit de fumée sur le dessus de la 
cheminée doit être fermé complètement pour empê¬ 
cher l'eau de pénétrer (p. 462.) Installez un petit évent 
aux deux bouts du conduit pour éviter la condensation. 
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Pavage 


Trottoirs, patios, entrées d’autos 


Utilisez la brique de type 1 recommandée par votre 
fournisseur pour les trottoirs, patios et entrées 
d'autos. Si le trottoir ou le patio est en brique, 
creusez le terrain à 414" de profondeur pour loger 
les briques et un lit de sable de 2". Inclinez un 
patio de W par pied en direction opposée à la mai¬ 
son; si le terrain est loin d'une bâtisse, le centre 
sera le point le plus élevé. Sur un terrain plat, in¬ 
clinez le trottoir légèrement d'un côté. 

Pour former une bordure, posez les briques sur le 
côté dans une tranchée de 5 3 4" de profondeur (2" 
pour le lit de sable, 3 3 4" pour la brique). Pour un 
patio, placez d'abord deux côtés contigus. Etendez 
2" de sable; roulez-le ou tassez-le pour l’égaliser. 
Etendez un papier de construction fortement bitu¬ 
mé pour arrêter les mauvaises herbes. Posez les bri¬ 
ques du trottoir à votre gré. Sur un patio, posez-les 
sur toute l’étendue, depuis la bordure déjà en place; 
finissez en faisant les bordures des autres côtés. 
Etendez du sable sur le patio et balayez-le jusqu'à 
ce que les intervalles soient remplis. 

Entrées d'autos: Pour faire une entrée d’autos, 
posez des briques sur le côté dans un lit de 2" de 
pierre concassée ou de sable tassé. Creusez d'abord 
l’entrée à 5 3 4" de profondeur (2" pour le lit, 3 3 4" 
pour les briques sur le côté). Posez les briques de¬ 
bout pour en former la bordure. Si vous ne voulez 
pas de bordure, creusez une tranchée de 10" de pro¬ 
fondeur pour recevoir un lit de 2" et les briques de¬ 
bout. Si vous faites une bordure de 4", creusez une 
tranchée de 6" de profondeur, et placez-y un lit de 
2", puis les briques debout. N'inclinez pas une entrée 
d'autos de plus de 1 3 4" au pied. Donnez une pente 
transversale en élevant le centre du chemin ou en 
l'inclinant sur un côté. Balayez le sable de la surface 
pour remplir les intervalles. On peut aussi se servir 
de dalles, posées dans un lit semblable, pour les en¬ 
trées d'autos. Les patios et trottoirs peuvent être en 
mortier sur fondation de béton (p. 475). 

Dallage: Enfoncez les pierres dans 2" de sable lorsque 
vous faites un trottoir ou un patio, à des intervalles 
de W au moins. Mouillez les pierres, humectez aussi 
le sable des intervalles. Gâchez 1 partie de ciment 
Portland et 3 parties de sable, sans eau. Etendez le 
mélange sec sur les pierres et remplissez au balai 
les espaces. Avec un boyau d'arrosage, vaporisez de 
l'eau sur le trottoir et le patio. Répétez l'opération 
2 ou 3 fois, à 15 minutes d'intervalle. 


7fr-1 

l 

Laissez 2 1 /4 ,/ I 

pour la brique j 

* - 1 

Laissez 2" pour 
le lit de sable 

_ 


Creusage pour trottoir ou patio 



Construction de la bordure 




Lit de sable 


Bordure de briques 
posées sur le côté 


Papier de construction 


Modèle typique d’un trottoir ou d’un patio 



Posez les pierres dans un lit de sable de 2" 



Balayez le mélange sec entre les pierres 



Le mélange ciment-sable retient les pierres 
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section 15 


Môme si la plupart des proprié¬ 
taires sont conscients de lepargne 
qu’ils peuvent réaliser en ellec- 
tliant leurs travaux de béton eux- 
mêmes, plusieurs hésitent, ne se 
croyant pas assez habiles. Il faut 
du savoir taire, bien sûr, mais 
celui ci s’acquiert grâce à celle 
section qui traite a tond du gâ¬ 
chage d’un béton approprié a 
chaque ouvrage, de la durée et 
des conditions du traitement et 
de la mise en place des fonda¬ 
tions. Grâce à ces connaissances, 
vous pourrez effectuer les tra¬ 
vaux de construction et de répa¬ 
ration expliqués ici. 
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Composition du béton 

Les ingrédients appropriés 

Le béton est un des matériaux de construction les 
plus économiques. On s'en sert à diverses fins autour 
de la maison. Un ouvrage de béton bien fait dure 
longtemps. Le béton est un mélange de ciment Port¬ 
land, de sable produisant un agrégat fin, de gravier 
ou de pierre concassée produisant un gros agrégat, 
et d'eau. Ces ingrédients sont dosés avec soin; le do¬ 
sage du mélange est exprimé par trois chiffres. Ainsi, 
1:3:4 signifie que le béton contient 1 part de ciment 
Portland, 3 parts de sable et 4 parts de gravier. 

Le ciment Portland est un produit fabriqué; c'est 
une poudre plus fine que la farine. Sa qualité est 
assurée par l'estampille de la Canadian Standards 
Association (CSA) imprimée sur le sac. Le ciment 
doit se verser facilement lorsque vous l'employez; 
gardez-le au sec pour éviter la formation de mottes. 
Si les mottes ne se brisent pas facilement avec la 
main, n'employez pas ce ciment. Le mélange eau- 
ciment Portland forme une pâte qui sert de liant 
aux particules de l'agrégat dans le béton. La pâte 
forme de 25% à 40°/o du volume du béton. 

Le ciment Portland ordinaire est gris; il s'en vend 
du blanc pour les objets décoratifs: parures de 
pelouses, pots à fleurs, etc. 

Le béton Portland cellulaire qu'on trouve seule¬ 
ment pré-malaxé contient un agent qui forme des 
milliards de bulles d'air microscopiques. Quand cè 
béton durcit, il n'y a pas d'effritement comme celui 
que causent le gel et le dégel ou le sel à déglacer. 
Utilisez le béton cellulaire sur les surfaces exposées 
à de telles conditions. 

Les agrégats forment près de 60% à 70% du béton 
fini. Une juste proportion de particules fines (sable) 
et de grosses particules est indispensable pour 
obtenir un bon béton. 

Un agrégat fin est un sable qui traverse un tamis 
de l A". Il doit être propre et ne contenir aucun corps 
étranger. De la glaise ou des matières végétales mê¬ 
lées au sable empêchent la pâte de ciment de s'y lier. 
Si vous employez du sable ordinaire, vérifiez s'il n'y 
a pas de dépôt vaseux. Déposez 2" de sable dans un 
contenant d'une pinte et emplissez-le aux trois-quarts 
d'eau. Agitez vigoureusement pendant une minute, 
laissez reposer pendant une heure, puis vérifiez s'il 
y a un dépôt vaseux sur le sable. Si le dépôt a plus 
de 3/16", le sable doit être lavé avant usage. N'em¬ 
ployez pas le sable de la mer; il contient des subs¬ 
tances qui désintègrent le béton. N'utilisez pas de 




Le sable humide, qui se brise quand vous 
le pressez pour en faire une balle, exige 
beaucoup d’eau. 


Le sable trempé, le plus employé, forme 
une balle quand on le presse, et laisse peu 
d'humidité dans la main. 


Le sable bien trempé, comme celui qui a 
reçu une ondée, forme une balle et laisse 
de l'humidité dans la main. 



Un bon gros agrégat, séparé en trois grandeurs: de Va" à 3 /e" t 
de W f à Va", de 3 /a" à 1 Vz", a cette apparence. 


sable à mortier; ses particules sont trop fines pour 
le béton. L'humidité du sable a aussi son importance: 
combinée au ciment, elle modifie la quantité d'eau 
nécessaire au mélange du béton. Si votre sable est 
très humide, versez moins d'eau (p. 470). Pour con¬ 
naître son degré d'humidité, prenez-en dans la main 
et serrez-le. Le sable humide ne laissera que très 
peu d'humidité dans la main; le sable imbibé d'eau, 
le plus employé, donne une sensation d'humidité, 
qui demeure sur la main; le sable très imbibé d'eau 
dégoutte et laisse la main très humide. 

Un gros agrégat se compose de gravier ou de 



Lors du mélange, les petites particules se placent entre les gros¬ 
ses et forment un gros agrégat régulier. 


pierre allant de Va" jusqu'à IV 2 " de diamètre. Il doit 
être dur, propre, sans terre ou matière végétale ou 
organique, comme l'engrais. 

Achetez le gravier selon sa grosseur, ou en banc. Ce 
dernier contient plusieurs grosseurs, en plus du sable. 

L’eau servant au mélange du béton doit être 
propre, et ne contenir aucune huile, aucun acide 
ou matière végétale. 

N'employez jamais l'eau de la mer; les sels qu'elle 
contient peuvent causer des dommages au béton. 
Règle générale, c'est l'eau potable qui convient le 
mieux pour les mélanges de béton. 
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Outillage et stockage 


Outillage pour le béton 

Parmi ses outils, le bricoleur possède certainement 
des outils servant à travailler le béton: brouette 
pour le gâchage et le transport, seau pour le mesura¬ 
ge du ciment et de l'agrégat, arrosoir pour mesurer 
et verser l'eau dans le mélange, ruban d'acier de 50'. 
Manipuler le béton mouillé assèche la peau; portez 
des gants et des bottes imperméables pour cette 
besogne. Vous devrez vous procurer ou fabriquer 
vous-même certains autres outils: 

Une aplanissoire, pour niveler le béton et lui don¬ 
ner une surface rude. 

Une truelle à finir en acier, pour donner à la sur¬ 
face de béton un fini lisse et dur. 

Un fer à rainures ou une spatule, pour former les 
joints entre les dalles. 

Un fer à bordures, pour arrondir les bords des 
dalles de béton. 

Une truelle, pour placer le mortier sur les blocs. 

Une pelle à bout carré, pour gâcher et placer le 
béton. 

Une raclette, pour enlever le surplus de béton et 
le niveler. (Utilisez un 2 x 4, assez long pour dépasser 
de 6" chaque côté du coffrage.) 

Une planchette à régaler, pour lisser la surface. 

Une cheville ou un bloc et un cordeau, pour placer 
les dalles de béton de niveau, d'aplomb et alignées. 

Un niveau à bulle d'air de 4', pour que les murs 
soient droits. 



Stockage 

Stockez toujours le ciment dans un endroit sec. Il 
est à conseiller de ranger les sacs sur une plate¬ 
forme, à 4" du sol, au moins. Empilez-les bien serré. 
Protégez-les en les recouvrant, ou, mieux encore, en 
les plaçant sous une grande feuille de plastique. 
Eloignez le ciment des autres matériaux—comme la 
chaux ou le plâtre—qui pourraient l'affecter. Si vous 
devez ranger un sac entamé, même pendant une 
courte période, fermez-le soigneusement et placez-le 
dans un sac de plastique cacheté. 

Rangez séparément les agrégats fins et les gros sur 
un sol dur et propre. Si vous devez les stocker les 
uns près des autres, séparez les tas par une cloison 
en bois; à l'extérieur, couvrez-les avec une feuille de 
plastique. Si les agrégats doivent séjourner sur la 
voie publique, installez des drapeaux rouges de sé¬ 
curité durant le jour et des lanternes rouges,, la nuit. 



Refermez soigneusement 



agrégats des fins 
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Estimation 


Surface et volume 

La première chose à faire pour connaître la quantité 
de béton nécessaire est de calculer en pieds carrés 
la surface à couvrir. Mesurez ses dimensions, puis 
établissez le nombre de pieds carrés, comme on l'ex¬ 
plique à droite. Multipliez les pieds carrés obtenus 
par l'épaisseur en pieds de la structure désirée. Le 
résultat donnera le volume total de béton nécessaire, 
exprimé en pieds cubes. Pour convertir le nombre 
en verges cubes—le béton se calcule et se vend à la 
verge cube—divisez-le par 27, nombre de pieds cubes 
dans une verge cube. Par exemple, un plancher de 
béton de 4" d'épaisseur et de 25' x 15' exigera 4.63 
verges cubes de béton; 25 fois 15 multiplié par Vi 


wma. 
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Mesurez les surfaces^ rec- 


verges cuoes ae oeton; zo rois multiplie par vi 

(■4" valent X A') donnent 125' cubes; ce nombre, divisé a ongueurpar a argaur 


Pour trouver la superficie 
d'un cercle, multipliez 1© 
carré du rayon par 3.1416 


par 27 donne 4.63 verges cubes. 


Pour connaître la surface 

la moitié de la longueur 
de sa base par sa hauteur 



Sur papier quadrillé,^tracez la 


Combien de béton? 


12 pouces 
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■quantité de béton nécessaire.^Depuis 

verges cubes requis. Par exemple, 
pour recouvrir une surface de 240' ca., 
d’une daîle de 4 ff , il faudra environ 
80' eu. ou 3 verges eu. de béton. On 
calcule les épaisseurs et les pieds ca. 
non marqués ici en additionnant. Pour 
une dalle de 5", ajoutez la quantité 
2" à celle de 3"; pour une surface 
de375'ca,, ajoutez ^quantité requise 
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Pieds cubes 
Verges cube 


TOTAL DU MELANGE REQUIS 
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Estimation 


Un mélange approprié aux besoins 

Avant de commander les matériaux en vue d'exécuter 
un ouvrage en béton, établissez quel mélange convient 
à ce travail. Le tableau 1 indique les mélanges qui 
conviennent à la plupart des travaux faits par des 
bricoleurs. Notez que la quantité précise d'eau est 
indiquée pour chaque gâchage. Suivez les directives 
avec soin; c'est le rapport eau-ciment qui détermine 
la force de la pâte de ciment qui lie les agrégats en¬ 
semble. Trop d'eau rend la pâte claire, et le béton, 
pauvre et poreux; trop peu rend le béton trop épais 
et difficile à travailler et à mettre en place. 

Le béton de centrale: Si vous avez besoin d'une 
verge cube ou plus de béton, gâchez-le dans un 
malaxeur ou achetez-le d'une centrale, à votre goût. 
Le béton de centrale est habituellement plus prati¬ 
que et plus économique. Lorsque vous commandez 
ce béton, spécifiez les points suivants: 

1. Le plus gros agrégat. Le gros agrégat ne doit 
pas excéder un tiers de l'épaisseur de la dalle. 

2. La quantité minimale de ciment; habituellement 
sept sacs par verge cube. Dans certains cas, pour une 
semelle ou des murs de fondation, six sacs suffisent. 

3. L'affaissement maximal; l'affaissement est la 
mesure de la consistance et de la plasticité du bé¬ 
ton. Commandez un affaissement n'excédant pas 4". 

4. La résistance à 28 jours ne doit pas être moin¬ 
dre que 3,500 livres au pouce carré. 

5. La teneur en air renfermé de 6%. L'air procure 
de la résistance au béton qui doit subir le gel et le 
dégel, ou les sels à déglacer. 

Gâchez votre béton: S'il vous faut moins d'une verge 
cube de béton, gâchez-le vous-même. S'il vous en 
faut davantage, il serait plus pratique d'employer 
un malaxeur; il s'en loue en divers endroits. 

Si vous n'avez que quelques pieds cubes de béton 
à gâcher, gâchez-les à la main. Achetez les ingré¬ 
dients séparément et mélangez-les; ou achetez un 
béton mélangé à sec qui contient tous les ingré¬ 
dients, sauf l'eau. Les mélanges à sec de bonne 
qualité se vendent en sacs et doivent rencontrer 
les exigences de l'article A5 de la Canadian Stan¬ 
dards Association. 

En gâchant à la main, vous ne réussirez pas à 
fabriquer un béton cellulaire qui réclame un bras¬ 
sage extrêmement vigoureux. 

Employez un béton de centrale pour un ouvrage 
exposé au gel et au dégel et exposé également aux 
sels à déglacer. 


Comment choisir le mélange approprié Proportions d’eau recommandées pour le ciment et lots d'essai* 

Genres d’ouvrages 

Gallons d’eau pour chaque 
mélange d’un sac si le sable est: 

Mélange suggéré pour 
un lot d’essai** 

Matériaux par verge cube 
de béton 

Béton soumis à l’usure 
et aux intempéries. 

Planchers étanches: sous- 
sols, étables et fondations. 
Chemins carrossables, 
allées, piscines, patau- 
geuses. 

Très 

mouillé 

Mouillé 

(sable 

moyen) 

Humide 

Sacs de 
ciment}: 

Agrégats*)- 


Agrégats 

Fins 
(pi. eu.) 

Grosf 
(pi. eu.) 

Sacs de 
ciment 

Fin 

(pi. eu.) 

Grosf 
(pi. eu.) 

3 

3 Va 

3V4 

1 

2Va 

3 Va 

7 

15 

21 

Béton non soumis à l’usu¬ 
re et aux intempéries: 

murs de fondation, semel¬ 
les. Endroits où l’étan¬ 
chéité et la résistance à 
l’usure sont moindres. 

3 Va 

3% 

5 Va 

1 

3 

4 

6 

15 

20 

*Employez du béton cellulaire là où le béton est soumis au gel, au dégel, aux sels à fGrosseur maximale de l’agrégat: 

déglacer ou aux intempéries. 1 V 2 " 

**Les gros agrégats sont plus économiques que les petits, mais non essentiels. L’agrégat flln sac contient 80 livres, 

le plus employé est un gravier de W ( . 


Guide pour commander le béton de centrale pour des 
entrées de garages, allées et patios 


Grosseur 
maximale 
de l’agrégat 
(pouces) 

Teneur 
minimale 
en ciment: 

(Ib à la 
rerge cube) 

'Affaisse¬ 

ment 

maximal 

(pouces) 

Force de 
compression 
à 28 jours 
(Ib au pouce 
carré) 

Teneur en air 
(pourcentage 
au volume) 

3 /8 

610 

4 

3,500 

7Va ± 1 

V 2 

590 

4 

3,500 

7 % ± 1 

3 /4 

540 

4 

3,500 

6 ± 1 

1 

520 

4 

3,500 

6 ±1 

IVa 

470 

4 

3,500 

5 ±1 


Quantités de matériaux requis pour 100' ca. de béton de 
diverses épaisseurs* 


Epaisseur du béton 
(pouces) 

Quantité de béton 
(ver. eu.) 

Proportions 

Mélange de 
1:2fc:3% 

Mélange 1:3:4 

Sacs de 
cimentf 

Agrégat 

Sacs de 
ciment 

Agrégat 

Fin 

[pi. eu.) 

Gros 
(pi. eu.) 

Fin 

[pi. eu.) 

Gros 
[pi. eu,) 

3 

0.92 

6.5 

13.8 

19.3 

5.4 

13.8 

18.4 

4 

1.24 

8.7 

18.6 

26.0 

7.3 

18.6 

24.8 

5 

1.56 

11.5 

23.4 

32.8 

9.2 

23.4 

31.2 

6 

1.85 

13.0 

27.8 

38.9 

10.9 

27.8 

37.0 


* Ajoutez de 5 à 10% pour compenser les pertes causées par le 
niveau ou le gaspillage. 
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Bétonnage 


Gâchage 

Dans le gâchage fait à la main ou au malaxeur, la 
quantité d'eau nécessaire varie suivant l'humidité 
du sable. Lorsque vous aurez décidé quel mélange 
de béton vous utiliserez (p. 469), ne changez plus les 
proportions du ciment, du sable et du gravier. Le 
mélange doit être détrempé, mais non en purée; 
consistant sans s’émietter. S’il est trop sec, ajoutez 
un peu d'eau; s'il est trop mouillé, ajoutez du 
ciment, du sable et de l’agrégat, suivant les propor¬ 
tions que vous avez établies. 

Le béton gâché à la main ne peut renfermer d'air. 
L'additif pour béton cellulaire est disponible en 
barils de 50 gallons seulement. Inutile de le chercher 
en petites quantités pour de petits gâchages. Vous 
ne pouvez, non plus, renfermer d'air dans votre 
béton en utilisant un malaxeur. 

Emploi d’un malaxeur: Mesurez les ingrédients se¬ 
lon les proportions choisies et procédez comme suit: 

1. Dans un malaxeur arrêté, versez tout le gros 
agrégat et la moitié de la quantité d'eau. 

2. Actionnez le moteur. Pendant que le malaxeur 
tourne, ajoutez le sable, le ciment et le restant de l'eau. 

3. Mélangez pendant 3 minutes ou jusqu'à ce que 
le béton soit de couleur uniforme. 


Gâchage manuel 







MM 










1, Matériaux et outillage pour le gâchage à 
la main. Mesurez les agrégats en remplis¬ 
sant un seau et en égalisant la surface. 
Agitez le seau pour tasser et niveler à ras 
du seau, 



2 . Etendez le sable en volcan; ajoutez le 
ciment. Gâchez jusqu’à l’obtention d’une 
couleur uniforme, sans filets bruns ou gris. 
Ajoutez du gros agrégat et retournez le 
mélange au moins trois fois. 
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3. Creusez un cratère au milieu du tas, 
versez-y une part de l’eau mesurée; rame- 
nez-la vers le centre; ajoutez de l’eau au 
besoin et gâchez jusqu’à ce que tout le tas 
soit humecté. 



f ë 



le tonneau après chaque mélange. A la fin de la journée, nettoyez- 
le avec de l’eau et quelques pelletées de gros agrégat pendant 
qu'il tourne; rincez-le avec le boyau et laissez sécher. 
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La capacité de gâchage d’un malaxeur est habituellement 60% 4. Avec la pelle, poussez le mélange sec 
de son volume total. N’excédez jamais cette mesure. Nettoyez dans le cratère jusqu’à absorption com¬ 


plète de l’eau. Evitez l’effondrement des 
parois. Retournez le tas à la pelle jusqu'à 
ce qu’il soit humecté uniformément. 


5. Formez un nouveau cratère, comme 
ci-dessus, s’il faut plus d’eau. S’il en faut 
très peu, aspergez la surface du tas. Ne 
changez jamais les proportions de ciment 
et d’agrégat. 







6. Pour vérifier le gâchage, tirez la pelle 
en arrière sur le tas en une série de petits 
coups; laissez des tranches nettes. Si le 
mélange est trop sec ou trop mouillé, les 
tranches ne seront pas nettes. 




Bétonnage 


Mise en place, finissage, durcissement 

Les matériaux secs du béton se déposent au fond et 
forcent l'eau à remonter à la surface. Tout travail 
effectué sur la surface du béton, quand cette eau y 
est, s'écaillera ou s'effritera (p.466). Il faut placer le 
ciment, le travailler à la raclette et à la planchette à 
régaler avant que l'eau ne remonte à la surface; 
quand l'eau se sera évaporée, on se servira du fer à 
bordures, de l'aplanissoire et de la truelle. 

Mise en place: Un travail ordonné est la clé du suc¬ 
cès. Avant de recevoir le béton de centrale ou de 
gâcher vous-même le vôtre, préparez la surface à 
couvrir, mettez le coffrage en place, ayez les outils à 
portée de la main et une personne ou deux pour vous 
aider. Il est préférable que le béton soit versé direc¬ 
tement dans le coffrage. Placez toujours le béton le 
plus près possible de sa destination. Ne le versez pas 
en tas épars; déversez chaque lot près du précédent. 
Ne placez jamais le béton sur un terrain gelé, sur de 
la boue ou dans l'eau stagnante. Si le terrain est 
très sec, humectez-le pour qu'il ne boive pas l'eau du 
mélange. Commencez à placer le ciment dans un 
coin. Etendez-le avec une pelle à bout carré. N'utili¬ 
sez ni un râteau de jardin ni une houe: ils sépare¬ 
raient le gros agrégat du reste du mélange. 

Avec une raclette, corrigez l'élévation de la surface. 
Placez-la (p. 467) sur le bord du coffrage et, en un 
mouvement de va-et-vient, enlevez le surplus de 
béton et remplissez les cavités. 

Planchette à régaler: Immédiatement après la ra¬ 
clette, utilisez une planchette à régaler (p. 467) pour 


aplanir les aspérités et remplir les vides laissés par 
la raclette et pour enfoncer légèrement le gros 
agrégat sous la surface. 

Le finissage se fait après que l'eau a disparu de la 
surface et que le béton a commencé à durcir. Cette 
période d'attente est essentielle pour la formation 
d'une surface solide. Si le temps est frais et sec, la 
période d'attente peut durer plusieurs heures; par 
temps chaud, sec, venteux, la période est courte; le 
béton cellulaire diminue cette période. 

Le fer à bordures: Immédiatement après avoir utili¬ 
sé la planchette à régaler, passez une truelle entre le 
béton et le coffrage, à une profondeur de 1". Atten¬ 
dez que le béton soit assez dur pour conserver la 
forme du fer à bordures (p. 467); passez-le aller- 
retour entre le béton et le coffrage. 

Le jointoiement: Après le fer à bordures, passez le 
fer à rainures (p. 467) pour couper les joints à 4' ou 
5' de distance sur les trottoirs, à 10' ou 15' sur les 
planchers, entrées de garages et patios. Faites, un 
joint au centre de toute dalle de 10' ou plus de long. 
Ces joints empêchent la formation de fissures. A 
l'aide d'une planche de 1 x 10 comme guide, passez 
le fer à rainures dans la dalle; retournez-le et 
passez-le dans l'autre sens. 

L'aplanissement enfonce le gros agrégat sous 
la surface, nivelle les aspérités et les vides 
et fait remonter à la surface l'agrégat fin. 
Passez l'aplanissoire sur la surface, comme un 
balai. Les aplanissoires en bois produisent un 


fini plus rude que ceux qui sont en métal. 
Le finissage à la truelle se fait immédiatement après 
l'aplanissage et donne une surface lisse et dure. Au 
premier essai, tenez la truelle en acier (p. 467) à plat 
sur la surface. Plusieurs essais rendront la surface 
plus lisse et plus dure. Faites un second essai lors¬ 
que le béton ne garde qu'une légère impression de 
la main, quand vous l’y appuyez. Soulevez légère¬ 
ment le bout avant de la truelle. 

Le balayage: Passez un balai raide et humide sur la 
surface pour donner un fini antidérapant au béton. 
Le durcissement conserve au béton son humidité et 
sa chaleur pendant qu’il sèche et augmente sa résis¬ 
tance et sa durée. Habituellement, un traitement de 
six jours suffit; cinq jours par temps chaud, sept 
par temps frais. Il existe plusieurs méthodes de 
traitement: 

1. Recouvrez la surface d'une feuille de plastique 
ou d'un papier étanche; couvrez-en les joints; posez- 
la à plat et attachez-en les bords. 

2. Recouvrez le béton d'une grosse toile que vous 
garderez humide tout le temps que durera le traite¬ 
ment. 

3. Gardez le béton modérément humide à l'aide 
d'un tourniquet ou d'un tuyau d'arrosage. 

4. Vaporisez un composé pigmenté sur le béton 
humide en n'oubliant aucun endroit. Dans nos ré¬ 
gions, n'employez pas ce composé tard, l'automne: 
le béton ne séchera pas et aura moins de résistance 
lorsqu'il viendra en contact avec les sels à déglacer. 



Raclette 


Fer à bordures 


Planchette à régaler 


Fer à rainures 


Aplanissoire 


Durcissement 
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Fondations 


Profondeur des semelles 

Les semelles de béton doivent reposer sur un sol qui 
n'a pas été remué, et sous la ligne de gelée. Placez 
les semelles sur un sol légèrement humide; assurez- 
vous toutefois qu'il ne soit pas mouillé. Les règle¬ 
ments locaux ou nationaux de construction établis¬ 
sent la profondeur que doit atteindre la semelle. 
Informez-vous auprès du bureau de la ville qui émet 
les permis de construction. Les profondeurs varient 
selon divers facteurs: la profondeur de pénétration 
de la gelée, l'état des sols, l'usage et l'expérience de 
la construction en sont quelques-uns. La zone sou¬ 
mise aux tremblements de terre en est un autre. En 
certains endroits de la Colombie-Britannique, les 
semelles de béton doivent être à 8' sous terre et 
les piliers doivent atteindre le roc. 

Dans les régions froides, on se sert, pour les cons¬ 
tructions extérieures, d'une dalle d'assise bombée 
sans semelle. Elle repose sur un lit de gravier. 


Armature en fil de fer . Béton 

- -- 1 -----, 







.. 


Lit de gravier 

j 

! 

1 


Coupe transversale d’une dalle d’assise bombée 


EXEMPLE DES EXIGENCES SUR LA PROFONDEUR 

DES ASSISES AU CANADA 

Région 

Profondeur de l’assise (pieds) 

Saint-Jean, Terre-Neuve 

4 à 5 

Charlottetown, l.-P.-E. 

4% 

Halifax, N.-E. 

3 

Fredericton, N.-B. 

4 

Sept-lles, Qué. 

4 

Montréal, Qué. 

4 Va 

Windsor, Ont. 

3 Va 

Kirkland Lake, Ont. 

4 Va 

Thunder Bay, Ont. 

4 Va 

Winnipeg, Man. 

4 Va 

Regina, Sask. 

4 

Edmonton, Alb. 

4 

Prince Rupert, C.-B. 

8* 

Vancouver, C.-B. 

2 à 4 

Yellowknife, T.N.-O. 

4 

Whitehorse, Yukon 

3 à 8 


*A plus de 8', les piliers doivent atteindre le roc, parfois 
à des profondeurs de plus de 50'. 


Types de semelles 

Les semelles de béton les plus employées sont: (1) 
la semelle à dessus plat, qui ressemble à une petite 
dalle, et (2) les piliers circulaires ou colonnes. La 
semelle à dessus plat peut avoir un dessus parfaite¬ 
ment plat ou porter une rainure pour recevoir le 
béton de la fondation. On emploie la semelle à des¬ 
sus plat lorsque le mur de fondation est en blocs 
de béton et souvent aussi lorsque les murs sont en 
béton coulé. Fabriquez une rainure en posant le 
champ d'un 2x4 sur le dessus d'une semelle de 
béton; retirez-le dès que le béton a durci. 

Les piliers d'un diamètre raisonnable—12", ordi¬ 
nairement—, servent de fondation ou de semelle, 
sans autre soutien. On les espace sur le périmètre 
de la structure et à l'intérieur de l'édifice, selon les 
règlements locaux de la construction. 

Creusez un trou pour y déposer le tube de fibre 
et remplissez-le de béton. 



Semelle à rainure 


Plan de fondation 

Etablissez d'abord la ligne avant, face extérieure du 
mur de fondation pour la face de la structure. Dé¬ 
limitez cette ligne en mesurant avec soin depuis la 
ligne de la propriété ou d'une structure existante. 
Etendez un cordeau entre deux piquets temporaires 
enfoncés dans le sol pour délimiter la ligne avant. 
Puis vérifiez, sur votre plan, et trouvez un des coins 
extérieurs du mur de fondation avant. Enfoncez un 
piquet pour indiquer ce point, puis plantez un clou 
exactement au centre du sommet du piquet. 

Mesurez ensuite le long de la ligne avant jusqu'au 
point où doit se trouver l'autre coin extérieur de la 
fondation avant. Enfoncez un piquet à cet endroit 
et plantez un clou au centre de ce piquet. La ligne 
avant exacte de la fondation est la ligne entre les 
deux clous. 

Etendez un cordeau entre les deux piquets des coins 
avant et faites de même pour les trois autres côtés. 



Vérifiez le plan de fondation d’un rectangle ou d’un carré en 
mesurant en diagonale; (es longueurs doivent être égales. 

Après avoir établi les mesures de la fondation, véri¬ 
fiez ces mesures sur votre plan. Sur un carré ou un 
rectangle, la distance entre les piquets arrière sera 
la même qu'entre les piquets avant et leurs lignes 
diagonales seront égales. Les coins seront là où les 
cordeaux des surfaces extérieures se croisent. 

Pour vous assurer que les coins sont exactement 
à 90°, mesurez 3' dans un sens, depuis un coin, et 
4' à angle droit par rapport au premier sens; si le 
coin est carré, la diagonale mesurera 5'. 

Vous pouvez aussi vérifier les angles avec une 
grosse équerre de bâtisseur (p. 448). 
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i-onaanons 


Planches de repère 

Avant de creuser pour établir la rigole et la fonda¬ 
tion, enlevez les piquets qui marquent le plan de 
cette dernière, si vous voulez être libre de vos 
mouvements. Conservez ce plan en plaçant des 
planches de repère à 4' environ au-delà des piquets 
et assez loin pour que l'excavation n'affecte en rien 
les planches de repère. Si un mur adjacent à la 
fondation vous empêche d'enfoncer des planches 
dans le sol, pîacez-les sur le mur. Fabriquez des 
repères en utilisant des 2x4 pour les piquets et des 
1x6 pour les traverses supérieures. 

Faites les planches à angle droit, en plaçant la 
traverse légèrement plus haut que la fondation, à 
chaque coin. Voyez à ce que les planches soient de 
même niveau. Etendez un cordeau depuis chaque 
planche de repère et, avec un fil à plomb, déterminez 
l'endroit où les cordeaux se croisent au-dessus du clou 
de chaque ensemble de piquets. Enfoncez un clou sur 
le dessus de chaque traverse pour indiquer l'empla¬ 
cement du plan de la fondation. Une fois les clous 
en place, vous localiserez avec exactitude les coins 
de la structure, même si les piquets sont enfouis 
sous terre. Vous n'aurez qu'à étendre un cordeau 
depuis chaque clou; les coins se trouveront exacte¬ 
ment sous les points où les cordeaux se croisent. 

Piquet 



Excavation et coffrage 

Excavation: Disposez des piquets pour indiquer les 
limites de la semelle. Retirez les cordeaux des plan¬ 
ches de repère. Débarrassez l'emplacement de la 
semelle des débris et saletés. 

Le coffrage: Les clous à deux têtes s'enlèvent plus 
facilement que les clous ordinaires. Enfoncez-les 
toujours dans les piquets et jusque dans le coffrage. 
Huilez les surfaces du coffrage qui touchent au 
béton avec de la vieille huile de carter. 

Coffrage de la semelle: Après le creusage, replacez 
les cordeaux sur les planches de repère et localisez 
de nouveau les coins. Marquez leur emplacement 
grâce à des piquets placés au fond de l'excavation. 
Puis enfoncez des piquets de nivellement le long du 
cordeau de la semelle, au même niveau que les 
piquets du coin. 

Installez les formes du coffrage extérieur d'abord. 
Leurs sommets doivent être de niveau avec les 
piquets de nivellement. 

Faites le coffrage avec du contreplaqué de 3 4" 
ou des planches de 1 faites tenir en place 
par des 2x4 enfoncés en terre à tous les 2' 
ou 3'. Placez des espaceurs à tous les 3' entre 
les parois du coffrage, sur toute la longueur. 
Ils écarteront les parois du coffrage et indique¬ 



ront la position correcte du coffrage intérieur. 

Retirez les piquets des coins et les piquets de 
nivellement avant de couler le béton. 

Enlevez les espaceurs lorsque vous en serez rendu 
à couler le béton. 

Coffrage pour un mur: Servez-vous de contreplaqué 
de 3 4" ou de planches de 1" pour fabriquer les pa¬ 
rois. Posez des montants de soutien en 2 x 4 à tous 
les 2'; placez des jambes de force en 2 x 4 sur chaque 
montant, comme sur la vignette. Si le mur a plus de 
4' de haut, attachez des jambes de force à l'horizon¬ 
tale sur les montants. Attachez les pièces du coffrage 
avec du fil de fer doux. Percez des trous dans le cof¬ 
frage et insérez-y quelques longueurs de fil de fer 
torsadé; ou encore deux fils torsadés en X entre les 
parois, à tous les 2'. Avant de retirer le coffrage, 
coupez à l'extérieur les bouts des fils de fer. 

Laissez une distance appropriée entre les parois 
intérieures et extérieures du coffrage grâce à des 
espaceurs de 1 x 2 taillés suivant la largeur du mur; 
laissez 2' entre les espaceurs. Retirez-les lorsque vous 
coulez le béton. Les murs de 4' ou plus exigent du fil 
de fer et des espaceurs à tous les 2' environ entre le 
haut et le fond du coffrage. Fabriquez une boîte en 
bois dans le coffrage en vue d’une ouverture. 

Fondation sans coffrage 



Une fondation en béton s’installe sans coffrage 
sur un sol solide. Là où les semelles doivent 
s’enfoncer à 3' sous le niveau du sol, creusez 
une tranchée de 18" de large et de 3' de profond. 
Enfoncez les piquets dans la tranchée, de sorte 
que leurs sommets soient à 2'9" du fond. Emplis¬ 
sez la tranchée de béton afin de couvrir les som¬ 
mets des piquets. Ce mur tiendra lieu de semelle, 
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uetonnage de trottoirs et d'entrées d'autos 


Préparation 

Si le sol choisi pour faire un trottoir ou une entrée 
est ferme et compact, étendez le béton à même le 
sol. Ne remuez pas la terre plus qu'il n'est besoin. 
Désherbez et aplanissez les inégalités à la pelle et 
passez le rouleau pour obtenir une base durable et 
unie. Si le sol est mal drainé et souvent imbibé 
d'eau, étendez une couche de 4" à 6" de gravier ou 
de pierraille et tassez à fond. Emplissez les endroits 
mous de pierraille ou de gravier et tassez bien. Si 
vous voulez mettre du béton frais sur une base 
fendillée et fissurée, cassez-la d'abord et tassez en¬ 
suite les débris au rouleau; autrement, le nouveau 
dallage craquera ou se fendillera. Faites un coffrage 
en 2 x 4 pour les trottoirs et en 2 x 6 pour les entrées. 
Installez, à tous les 3', des piquets en 2 x 4 de 12" à 
18" de long. Etendez de l'huile sur la surface du cof¬ 


frage qui touchera au béton afin de l’empêcher de 
coller. Faites une pente d'au moins W par pied de 
largeur pour égoutter l'eau de la surface. Vous pou¬ 
vez mettre un côté plus bas que l'autre ou bomber 
le centre à l'aide d'une raclette. La pente doit tou¬ 
jours descendre en s'éloignant des bâtiments. Une 
entrée en béton doit avoir 6" d'épaisseur si des 
camions lourds y circulent; 4" pour les voitures et 
camions légers. La plupart des trottoirs ont 4" mais 
consultez les règlements locaux de la construction 
avant de faire les vôtres. Sur les trottoirs que des 
camions lourds traversent, l’épaisseur doit être de 
6". Prévenez les fissures en faisant des joints à tous 
les 10' sur une allée, à tous les 4' ou 5', sur un trot¬ 
toir. Ou encore installez des joints en bois. Utilisez 
un mélange l:2Vi:3Vi pour les trottoirs et entrées. 


Perron et marches 



Mise en place des coffrages 



Coffrage d'une entrée d'auto: Préparez une base dépassant la ferme. Les piquets doivent résister à la pression latérale du 
dalle de 3" tout le tour afin que le coffrage repose sur la terre béton. Installez des joints (voir page suivante). 


Enfoncez la semelle à 6" sous la ligne de gel (à 2' 
dans une région chaude). Fixez les marches au mur 
à l’aide d’ancrages métalliques. Faites le coffrage 
fixe et serré; ajoutez de l’huile. Faites les marches 
aussi larges que le trottoir, à 11" de profondeur; les 
contremarches, à 7Vz ft de haut. Donnez une pente 
de aux marches, pour l’égouttement. 



Diminuez la quantité de béton nécessaire en utilisant 
de la pierre de remplissage recouverte de sable bien 
tassé; remplissez le coffrage jusqu’à 4" du sommet. 
Utilisez un mélange 1:2V2:3V2 de béton cellulaire. 
Tassez-le bien, près du coffrage. Tapez sur celui-ci 
pour libérer les bulles d’air. Rendez la surface anti¬ 
dérapante en frottant avec un balai. Laissez le 
coffrage en place pendant six jours. 
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betonnage de trottoirs et a entrées a autos 


Les différentes phases du bétonnage 




1. Clouez des piquets en 2 x 4 à l’extérieur du 
coffrage à tous les 3'; posez des piquets sup¬ 
plémentaires aux joints. Les clous traversent les 
planches en direction des piquets. Ne laissez 
pas de vides entre elles. Les coffrages doivent 
résister à la pression. 


2. Vérifiez le coffrage au niveau à bulle. Un côté 
du coffrage d’une dalle de 10' de large doit être 
relevé de VA" pour donner une pente (Va" au 
pied) pour le drainage. Insérez une cale de bois 
de 1 Va " du côté le plus bas. Vérifiez l’horizon¬ 
talité au niveau. 


3. Versez le béton directement dans le coffrage 
afin de réduire au minimum toute manipulation 
ultérieure; ceci importe surtout dans le cas du 
béton de centrale. Avec une pelle, étendez le 
mélange 1" plus haut que le coffrage pour 
permettre le tassement. 


4. Passez une pelle à l’intérieur du coffrage, 
puis tassez le béton avec une raclette munie de 
manches. Levez-la de quelques pouces et lais- 
sez-la retomber; faites-la avancer de la moitié 
de son épaisseur à chaque fois. Avec la même 
raclette, enlevez le surplus de béton. 



5. Insérez les joints de dilatation à tous les 10' 
à l’aide de planches de bois tendre de Va", de 
même longueur et épaisseur que la planche 
terminale temporaire. Placez une planche pour 
chaque joint (un bord sans nœud sera tourné 
vers le haut entre planche et béton). 



6. Etalez le béton à ras de la planche avec la 
raclette et la planchette à régaler (p. 467). 
Enlevez la planche terminale et ses piquets; 
gardez le joint vertical et de niveau avec les 
coffrages latéraux et le béton tassé. Continuez 
le bétonnage de l’autre côté du joint. 



7. Quand l’eau aura disparu, passez un fer .à 
bordures sur les bords, puis une aplanissoire 
(p. 471). Passez un balai dur pour obtenir une 
surface rugueuse, antidérapante, en tirant vers 
vous le balai sur la dalle. Pour une surface lisse, 
passez l'aplanissoire. 



8 . Couvrez le béton neuf d’une feuille de plas¬ 
tique; ou encore de paille ou d’une toile con¬ 
tinuellement humide. Laissez le coffrage en 
place plusieurs jours; laissez prendre le béton 
au moins 6 jours; il peut supporter des charges 
légères; dans 6 autres jours, des lourdes, 


475 





uas promeme: installation des dalles 


Bétonnage le long d’un mur 


Si vous coulez un trottoir de béton le long d'un mur 
ou d'un bâtiment, vous ne pourrez pas utiliser la 
raclette, munie ou non de manches, sur la largeur 
entière de l'ouvrage. Etalez le béton par travées 
alternées en tassant celles-ci et en les nivelant avec 
la raclette placée parallèlement au mur entre les 
planches terminales. 

En installant les coffrages, insérez une bande de 
feutre bitumeux de W' d'épaisseur, pour former un 
joint entre le mur et la dalle. Elle sert lorsque la 
dalle touche une bordure, la fondation ou les mar¬ 
ches. Inclinez l'allée de Va" au pied en l'éloignant 
du mur pour faire égoutter l'eau de surface. 

En étendant les premières travées, assurez-vous 
que les planches terminales sont fixées assez solide¬ 
ment pour résister à la pression du béton. Laissez- 
les en place pendant le durcissement du béton; puis 
retirez-les et bétonnez les travées vides. Quand le 
béton aura durci, enlevez le coffrage latéral. 



Un joint avec assemblage à clé est nécessaire lorsqu’il faut travées, clouez deux tasseaux parallèles de 1 x 2 sur les planches 
interrompre le coulage du béton. Pour en fabriquer un entre les terminales. Ainsi, toutes les travées seront de niveau. 


Pentes et courbes 


Comment couler des dalles 


Si la pente est forte, rapprochez les planches ter¬ 
minales les unes des autres. 

Si le trottoir ou l'entrée sont en courbe, faites un 
coffrage avec du contreplaqué de W ou de Va", ou 
employez des 1x4. Trempez ceux-ci pour faciliter 
leur pliage. Rapprochez les piquets les uns des autres 
au lieu de laisser 3', comme sur un coffrage droit. 

Si la pente est forte et inversée, il y a risque que 
l'eau pénètre dans le bâtiment après l'installation du 
caniveau, comme sur la vignette. Dans ce cas, faites 
une petite bordure ou retenue sur le seuil. Une lon¬ 
gue pente peut exiger plus d'un de ces points de 
dérivation; espacez-les de 30' environ. Si la pente 
est longue et en courbe, inclinez-la de Va" environ 
au pied, en direction du côté le plus court. 



Les dalles que vous fabriquez servent pour les patios 
et les trottoirs. Elles ont 2" d'épaisseur, ordinaire¬ 
ment. Creusez le coffrage Vi" de plus que l'épaisseur 
de la dalle; le béton sera coulé sur un lit de sable de 
Vi"\ ainsi, les dalles s'enlèveront facilement, après 
leur durcissement. Humectez le lit de sable avant 
de couler le béton. Utilisez un mélange de béton 


1 : 2 V 2 : 3 V 2 ; cependant, un béton cellulaire de centrale 
est préférable, à cause de notre climat. Coulez le 
béton dans les coffrages, passez la raclette et 3a 
planche à régaler (p. 467). Arrondissez les bords de 
la dalle avec un fer à bordures et passez une apla- 
nissoire de bois sur la surface. Après l'avoir lissée 
à la truelle, tirez vers vous un balai à soies raides. 



Si la pente est inversée, placez la dalle sous le niveau, puis Coupez les dalles à la truelle, une heure ou deux après le coulage; taillez dans le béton, 
relevez-fa. Graduez la pente comme sur la vignette, Pour obtenir des côtés rugueux, taillez un tiers du béton seulement, puis brisez-le. 


Laissez mûrir le béton des dalles pendant 
6 jours; empilez-les debout. 
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uanage ex marcnes a escalier 


Mise en place des dalles de pavage 



1. Enlevez de 3" à 4" de terre. 
Si le sol est spongieux, creu¬ 
sez plus creux et étendez 4" 
de pierre concassée. Ut de 2" 
de sable. Délimitez côtés et 
hauteur avec un cordeau. 



2. Faites un mortier de 1 par¬ 
tie de ciment et 3 parties de 
sable que vous répartirez en 
cinq tas dont un au centre 
et les quatre autres dans les 
coins. 



3. Posez les dalles côte à côte 
ou à Vz" les unes des autres. 
Dans ce cas, insérez des plan¬ 
ches de dilatation de VaUn 
écartement uniforme améliore 
l’apparence du trottoir. 



4. Enfoncez les dalles dans le 
mortier. Tapez-les légèrement 
sur la surface avec un bloc de 
bois jusqu’à ce qu’elles n’os¬ 
cillent plus et soient de niveau 
avec les autres et le cordeau. 



5. Emplissez les joints ouverts 
de mortier humide ou d'un 
mélange sec de ciment et sa¬ 
ble. Tassez le mortier dans 
les joints humides et sous le 
niveau de la dalle. 



6 . Si vous employez un mé¬ 
lange sec de ciment et de 
sable, versez-le dans le joint 
et brossez l'excédent. Asper¬ 
gez les joints avec un arrosoir 
à pomme fine. 


Marches d’escalier dallées 

Les dalles de béton constituent d'excellentes mar¬ 
ches d’escalier de jardin, avec des contremarches 
faites de briques ou de dalles plus petites. Si vous 
vous servez de dalles que vous fabriquez, coulez-les 
selon les dimensions désirées. Si vous les achetez, 
choisissez-les antidérapantes. 

Voyez à ce que la marche (la surface sur laquelle 
on marche) de votre escalier ait au moins 11" de 
profondeur; la contremarche (la partie verticale), 
pas plus de IVi” de hauteur. Inclinez la marche de 
Va”, pour l’égouttement. Découpez grossièrement le 
pourtour des marches; ne remuez pas tout le terrain; 
finissez le découpage à mesure que l’ouvrage pro¬ 
gresse. Pour soutenir la première contremarche, 
creusez une tranchée de 4" de profondeur et de 
même largeur que les marches: remplissez-la de 
béton pour constituer une semelle solide. Notre 
climat exige un béton cellulaire. 

Quand le béton aura durci, posez de petites dalles 
ou des briques sur une assise de mortier (1 partie de 
ciment, 3 parties de sable) pour former la première 
contremarche. Tassez et nivelez le terrain derrière 
la contremarche; puis sur une nouvelle assise de 
mortier, posez une dalle pour former la première 
marche, de façon qu’elle déborde la contremarche 

d’un pouce. Erigez des cloisons latérales pour éviter p our construire des marches dans une pente, découpez la forme le sous-sol. Continuez à découper à mesure que vous progressez, 
que l’eau n’apporte de la terre sur les marches, et la grandeur de celles-ci et enlevez la tourbe sans déranger Au besoin, érigez des cloisons latérales. 


Lorsque vous ferez des marches 

pour le jardin, basez vos dimensions 
sur une des combinaisons marche- 
contremarche. Quelle que soit la pente, 
l’aspect sera équilibré et harmonieux. 


Contre¬ 

marche 

4V 2 " 


Marche 18" 


17 " 


5W 


16 " 


6 V 2 " 


7!4" 




-Dalle 


15 " 


13" 


11 " 
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Planchers de béton 


Planification et préparation 

Consultez les règlements locaux de construction re¬ 
latifs aux plans et à la construction des planchers. 

Si le sol est bien égoutté, tassez-le et posez-y direc¬ 
tement le plancher; si le sol est mou ou meuble, il 
vous faudra le creuser et poser une couche de 4" de 
pierre concassée et de 1" de sable. Tassez bien la 
couche de pierre. Inclinez les planchers de béton en 
vue de l'égouttement; les planchers du sous-sol doi¬ 
vent être inclinés vers un renvoi, les planchers de 
garage, vers la porte de celui-ci. Pour obtenir un 
plancher d'épaisseur uniforme, inclinez le terrain 
sous le plancher. Empêchez le plancher du sous-sol 
ou du garage de faire corps avec la semelle en éten¬ 
dant 1" de sable sur le dessus avant de couler le 
ciment. 

Prévoyez les canalisations de plomberie et d'élec¬ 


tricité sous la dalle. Pour retenir les parois du 
coffrage, enfoncez des 2 x 2 à environ 8" dans le 
sous-sol, leurs sommets à ras du sol. 

En guise de vaporifuge, placez une épaisse feuille 
de polyéthylène sur la base après avoir enfoncé les 
piquets; superposez les bouts des feuilles d'environ 
4". Faites monter le vaporifuge sur le mur jusqu'à la 
hauteur du plancher; si le mur est en maçonnerie, 
faites monter le vaporifuge au niveau du sol. 

Utilisez des 2 x 4 de 6' de long pour faire les cof¬ 
frages latéraux. Après avoir posé le vaporifuge, atta¬ 
chez les coffrages latéraux; enfoncez les clous à V£" 
dans les piquets. Les coffrages latéraux, dans ce cas, 
ne servent que de soutien pour la raclette et sont 
fixés provisoirement aux piquets de façon à s'enlever 
facilement. Séparez le plancher du mur par un joint 


isolant de W d'épaisseur fait d'un matériau bitu- 
meux. Des joints isolants de la même épaisseur doi¬ 
vent aussi être placés autour des renvois en acier et 
des piliers. Le plancher du sous-sol ou du garage 
aura 4" d'épaisseur et sera fait d'un mélange de bé¬ 
ton 1 :2Vi\3Vi. Fabriquez une raclette avec un 2 x 4 
légèrement plus court que la largeur de la pièce. 

Empêchez les fissures en espaçant les joints de 
dilatation (p. 471) à tous les 10'. Utilisez un fer à 
rainures et coupez les joints de Va" à W de l'épais¬ 
seur du plancher; coupez-les sur toute la largeur. 

Finissez la surface (p. 471), puis couvrez-la d'une 
feuille de polyéthylène et laissez durcir pendant 
six jours. Finissez le béton à la truelle d'acier afin 
d'obtenir une surface lisse qui puisse se peindre 
ou être recouverte de carreaux. 


Comment couler le béton 






1. Pour faire la base, plantez les piquets de 
soutien du coffrage avant de placer le vapori¬ 
fuge. Disposez-les de façon à pouvoir tirer le 
coffrage en direction de la sortie. 


2. Placez le coffrage sur le bout des piquets. 
Enfoncez les clous dans le coffrage et jusqu’à 
Vz” des piquets. Vérifiez les niveaux; étendez 
une lisière de béton de 3'. 


3. Enlevez le coffrage; reculez-le et clouez-le 
à d’autres piquets. Remplissez et tassez les 
vides laissés par le coffrage. Finissez le béton 
à l’aplanissoire. 


4. Travaillez à reculons pour finir la sortie. 
Vérifiez souvent le niveau. Assurez-vous à cha¬ 
que étape que la portée est suffisante pour le 
tassage et le finissage. 
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Réparations 


Trottoirs et entrées d’autos 

Si le dommage est mineur, employez un des pro¬ 
duits à rapiéçage suivants: latex, vinyle, époxy, et 
suivez le mode d'emploi. Si le dommage est impor¬ 
tant, ces produits coûtent trop cher et sèchent trop 
vite. Servez-vous d'un béton mélangé à sec (mélange 
de gravier) ou faites votre propre gâchage de 1 par¬ 
tie de ciment Portland, 2 parties de sable et 2 
parties de gravier fin. 

Réparations en surface: Avec un ciseau, brisez les 
fragments de béton jusqu'à une profondeur de 1", 
puis continuez à nettoyer le fond de la cavité; por¬ 
tez des verres protecteurs. Creusez les bords de la 
cavité; nettoyez-la avec une brosse en acier et lavez- 
la pour en enlever les débris. 

La surface à réparer doit être humide, mais non 
imbibée d'eau; épongez le restant de l'eau. Recou- 

Dalles inégales 

Employez un pied-de-biche ou une bêche robuste 
pour soulever une extrémité de la dalle. Pour éviter 
de lever une lourde dalle, glissez un manche à balai 
ou un goujon sous la partie soulevée et faites-la rou¬ 
ler. Si la dalle repose sur du sable, nivelez la surface 
et ajoutez d'autre sable; si elle repose sur des tas de 
mortier, remplacez ceux-ci. Tassez doucement l'as¬ 
sise et remplissez les vides avec du sable ou de la 
pierre. Enlevez les racines; remplissez les vides avec 
des pierres et tassez-les bien. 



vrez la surface d'un épais mélange de ciment Port¬ 
land et d'eau. Remplissez les cavités avec le mélange 
à rapiéçage avant que le béton ne sèche. Tassez 
fermement le mélange et ajoutez-en plus qu'il n'en 
faut à cause de la contraction. Lissez délicatement 
la réparation avec une aplanissoire. Quand le béton 
commence à durcir, lissez-le avec une aplanissoire 
en bois ou une truelle en métal. Laissez durcir la 
réparation pendant six jours sans y circuler. 

Les crevasses doivent aussi être nettoyées, ouvertes, 
humectées et obturées de la même façon. Si une im¬ 
portante section d'un trottoir ou d'une entrée s'est 
lézardée ou a été endommagée, il faut l'enlever et la 
remplacer par du nouveau béton. Si la fissure est trop 
étroite pour recevoir du gravier, utilisez du mortier 
fait de 1 ciment Portland pour 3 parties de sable. 

Murs lézardés 

Avec un ciseau à froid, enlevez le matériau lâche jus¬ 
qu'à une profondeur de 1"; creusez sous la surface, 
retirez la poussière et humectez complètement la 
section à réparer. Faites une pâte épaisse avec 1 par¬ 
tie de ciment à maçonnerie et 3 parties de sable et 
obturez les fissures. Lissez la surface et laissez vieillir 
pendant six jours. Pour réparer les fissures dans les 
joints, enlevez le mortier sur une profondeur de W 
et rejointoyez (p. 457). Si les lézardes continuent de 
s'agrandir, demandez l'avis d'un professionnel. 

Planchers lézardés 

Préparez la surface comme si c’était un mur lézardé. 
Employez du mortier composé de 1 partie de ciment 
Portland et 3 parties de sable. Une fois la lézarde 
remplie, la surface doit être légèrement soulevée par 
rapport au plancher environnant. Après 48 heures, 
nivelez à ras du plancher avec une pierre abrasive ou 
une feuille de papier d’émeri grossier sur bloc de bois. 

Béton poudreux 

Certains bétons dégagent une fine poudre poussié¬ 
reuse. Mettez-y obstacle en appliquant un bouche- 
pores à béton ou frottez celui-ci deux ou trois fois 
avec une solution de 1 partie de silicate de sodium 
et 3 parties d'eau. La peinture adhère bien au béton 
traité au silicate de sodium. 



Coupez les bords d’une surface endommagée pour 
y placer le mélange à rapiéçage. Le mélange n’adhère 
pas à des bords comme ceux qu’on voit ci-dessous. 



Marches abîmées 

Réparez un bord qui s'effrite en creusant au ciseau 
une entaille en V jusqu'au béton solide. Nettoyez l'en¬ 
taille et humectez la section. Si l'arête de la marche 
est à ras de la contremarche, placez un coffrage sur 
la contremarche (voir vignette). Si l'arête de la mar¬ 
che excède la contremarche, faites un coffrage et ren¬ 
forcez la réparation avec la broche d'un cintre. Eten¬ 
dez de la pâte de ciment dans la cavité et remplissez- 
la de mortier fait de 1 partie de ciment Portland et 
3 parties de sable. Finissez. Laissez vieillir 6 jours. 
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Réparations 

Stuc 


Mélange de stuc: Pour remplir des lézardes ou ré¬ 
parer une grande section, utilisez un béton mélangé 
à sec auquel vous n'ajoutez que de l'eau; ou faites 
un mélange de stuc avec 1 partie de ciment et 3 
parties de sable. Le stuc doit être souple mais assez 
solide pour rester en tas. Vous pouvez le colorer en 
ajoutant des pigments minéraux au mortier lors de 
la couche finale et en le mélangeant jusqu'à l'obten¬ 
tion d'une couleur uniforme. Employez du ciment 
blanc, si possible. Le pigment que vous ajoutez ne 
doit jamais excéder 5% du poids du ciment de ma¬ 
çonnerie. Les pigments pour stuc sont toujours de 
teinte pastel: rose, jaune, vert. 

Rapiéçage des lézardes: Avec un objet pointu, agran¬ 
dissez l'ouverture jusqu'au stuc sain; puis avec un 
marteau et un ciseau, pratiquez une ouverture en 
forme de clef, plus large à l'intérieur qu'à la surface, 
pour recevoir le nouveau stuc. Enlevez les débris à 
la brosse. Humectez la lézarde et remplissez-la avec 
un couteau ou une truelle en tassant le stuc ferme¬ 
ment. Si elle traverse le stuc jusqu'au fond, obturez- 


Agrandissez la lézarde jus- Remplissez la lézarde de stuc; 
qu’au stuc; creusez côtés. tassez-le fermement. 

la petit à petit jusque par-dessus le bord. Laissez 
sécher pendant 15 minutes puis nivelez à la truelle. 
Humidifiez une lézarde profonde en l'aspergeant 
d'une poussière d'eau, une fois le matin et une fois 
le soir, pendant trois jours. 

Rapiéçage du stuc: Lorsqu'une section importante 
d'un mur de stuc est endommagée, on enlève le stuc 
pour mettre le mur à nu. Une surface de béton ou 
d'argile doit être nettoyée à fond avant l'application 
du stuc. Sur les surfaces de tuiles d'argile ou de 
brique, retirez des joints *4" de mortier en guise de 
clef pour la première couche; passez la brosse d'acier 
et lavez à fond. Piquez un mur de béton lisse pour le 
rendre rugueux. Portez des verres protecteurs. 


Sur un mur de bois, étendez des fils métalliques 
horizontalement en travers des montants, à tous les 
6" environ. Fixez du papier de construction hydro- 
fuge sur les montants avec des clous galvanisés. Su¬ 
perposez les bords du papier d'au moins 3". Placez 
un treillis de fil métallique à stuc sur le papier. 
Fixez-le aux montants avec des clous, mais laissez 
un espace de ! 4" entre l'armature et son support. 
Utilisez des clous ou crampons galvanisés ou à 
l'épreuve de la rouille. N'employez pas de clous en 
aluminium; le ciment cause une réaction chimique. 

Si le mur de bois a un revêtement, recouvrez-le 
d'un papier de construction hydrofuge et appliquez le 
treillis métallique; laissez un espace de l A" du papier. 

Ne posez jamais de stuc sur une surface gelée ou 
lorsque le mercure peut descendre sous le point de 
congélation. Le stuc se pose en trois couches. Sur 
une base en maçonnerie ou en béton, deux couches 
peuvent suffire, surtout si le climat est chaud et 
sec; dans ces cas, la couche de fond a environ W 
d'épaisseur et la couche de finition environ 1 4". 

La première couche, la couche éraflée, doit avoir 
Vz" d'épaisseur. On la force dans le treillis pour que 
l'armature soit complètement recouverte de stuc. 
Humectez les murs de maçonnerie ou de béton d'une 
poussière d'eau avant de poser la couche éraflée. 

Placez une généreuse quantité de stuc sur une ta¬ 
loche (p. 448) et inclinez-en le bord vers le bas. Avec 
une truelle en acier (p. 467), posez le stuc sur le 
mur; la truelle sera presque sens dessus dessous 
lorsqu'elle cueillera le stuc sur la taloche. Utilisez 
un 2 x 4 en guise de raclette (p. 467). Dès que la 
première couche est consistante, mais non dure, 
faites des stries horizontales; elles serviront de clefs 
à la deuxième couche. Enfoncez une rangée de clous 
dans une planche pour fabriquer un grattoir, ou 
servez-vous d'une pièce de treillis métallique. 

La seconde couche, ou couche brune, se pose dès 
que la première est assez dure pour supporter le 
poids des deux couches; après quatre ou cinq heu¬ 
res, ordinairement. Par temps chaud, sec ou venteux, 
elle durcira plus vite; moins par temps frais. Cepen¬ 
dant, sur une construction en bois, il faut attendre 
48 heures avant de poser la couche brune sur la 
couche éraflée. 

Gardez humide la couche éraflée en l'aspergeant 
de poussière d'eau jusqu'à l'application de la 
couche brune. Humectez la couche éraflée juste 


avant de commencer à appliquer la couche brune. 

Etendez la couche brune à 3 /s" d'épaisseur. Lissez- 
la avec une raclette. Passez une aplanissoire (p. 471) 
sur la couche brune pour assurer une bonne adhé¬ 
rence de la couche de finition. Humidifiez la couche 
brune pendant 48 heures, puis laissez-la sécher pen¬ 
dant cinq jours avant d'appliquer la couche de fini¬ 
tion. Etendez celle-ci à W' d'épaisseur. Ne traitez 
pas à l'humidité la couche de finition avant le 
lendemain. Vaporisez une poussière d'eau. 
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Béton préfabriqué 


Les blocs disponibles 

Les blocs en béton préfabriqué sont vendus chez les 
manufacturiers en une grande variété de formes. Un 
bricoleur ne peut les exécuter lui-même. Les dalles 
préfabriquées pour patios et trottoirs se lézardent 
beaucoup moins aisément que les dalles-maison et 
ménagent le temps et les peines du bricoleur. Parmi 
ces éléments en béton préfabriqué, on trouve des ré¬ 
servoirs septiques, linteaux, appuis de fenêtres, dé¬ 
flecteurs de pluie, bancs, baignoires d’oiseaux, mar¬ 
ches d'escaliers et tuiles de toitures. Les plus utilisés 
sont les blocs. On emploie les blocs creux de 6", 8", 
10" et 12" d'épaisseur pour monter des murs portants. 
Il se fabrique aussi des blocs spéciaux de différentes 
formes, grandeurs et couleurs. Le bloc fendillé a 
une face rugueuse qui ressemble à la pierre. 

Les blocs gauchis ressemblent beaucoup aux blocs 
d'adobe. Les blocs ajourés comptent parmi les plus 
populaires des éléments en béton préfabriqué. Ils 
préservent l'intimité tout en laissant pénétrer le so¬ 
leil et l'air. Les blocs ajourés s'utilisent dans la cons¬ 
truction des murs de jardin et des murs intérieurs 
de séparation. Dans les pays chauds, ils servent de 
châssis pour les garages et les dépendances. Leurs 
dimensions les plus populaires sont 4" x 12" x 12". 


QUELLE QUANTITÉ DE BLOCS ET DE MORTIER? 

Blocs: Pour calculer le nombre de blocs (8x8x16) requis 
pour un mur, utilisez cette formule: 

Hauteur du mur en pieds x 1 Va = nombre de rangs (A). 
Longueur du mur en pi. x 3 A — nombre de blocs dans 
chaque rang (B). Nombre total de blocs = A x B. 

Mortier: Achetez un sac de ciment à maçonnerie (70 lb) et 
3 pi. eu. de sable pour chaque 100 blocs. 



Les murs en blocs de béton préfabriqué ajourés sont décoratifs 
et protègent l’intimité. Les blocs s'installent sur une semelle en 
béton coulé. Les joints de mortier sont les mêmes que pour les 
blocs réguliers. 


Types de blocs de construction 

Les blocs de béton sont disponibles en largeurs de 
2", 3", 4", 6", 8", 10" et 12", et en hauteurs de 4" et 8". 
Ils ont tous 16" de longueur. Ces blocs sont fabri¬ 
qués avec des agrégats légers ou lourds; ils sont 
pleins ou creux. Les plus employés sont les blocs 
réguliers évidés. Ils mesurent 8" x 8" x 16" et pèsent 
environ 30 lb. Ils possèdent une demi-cavité à cha¬ 
que bout et deux ou trois à l'intérieur. Les blocs de 
coin ont la même apparence, sauf qu'un de leurs 
bouts est uni. Le manufacturier ajoute une quantité 
proportionnelle de ces blocs quand il remplit les 
commandes de blocs réguliers. 

Les blocs de cloison sont unis à chaque bout et 
ont la moitié de la largeur des blocs réguliers évidés. 
On s'en sert pour monter des demi-murs permettant 
l'installation des conduits de chaleur et de condi¬ 


tionnement d'air, former une rainure dans un mur, 
incorporer un autre mur intérieur à angle droit, et 
construire une cloison non portante. 

Les blocs pleins (les 4" du haut sont en béton soli¬ 
de) sont employés pour supporter planchers et solives. 

Les blocs de montant s'utilisent en guise de jam¬ 
bages dans les ouvertures de portes et fenêtres, 
pour faciliter l’installation des cadres en bois. 

Les blocs à un et à deux coins arrondis sont 
également à votre disposition, tout comme les blocs 
mi-longueur dont les deux bouts sont unis; ils con¬ 
viennent aux bouts des murs et aux ouvertures. 

Les blocs mi-hauteur, très populaires, sont fabri¬ 
qués dans tous les types de blocs et conviennent là 
où un bloc de 8" est trop élevé pour l'ouvrage. Faites- 
vous toujours montrer l'assortiment avant d'acheter. 
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Construire avec des blocs de béton 


Planification 

Etablissez vos plans afin que les dimensions de vos 
murs soient des multiples de la cote nominale d'un 
bloc plein ou d'un demi-bloc; vous n'aurez pas à cou¬ 
per vos blocs. Choisissez des jambages de châssis et 
de portes dans des dimensions proportionnées aux 
dimensions normales des blocs. Avec les blocs régu¬ 
liers 8" x 8" x 16", les dimensions horizontales et 
verticales seront des multiples de 8". Vos plans doi¬ 
vent être en accord avec le code du bâtiment. 




Epaisseur 
du bloc 
(pouces) 

Espacement maximal 
(pieds) des supports 
horizontaux et verticaux 

Murs portants 



Bloc plein 

8 

13 

10 

16 


12 

20 

Bloc creux ou mur 

8 

12 

creux (l’épaisseur 

10 

15 

d’un mur creux est 

12 

18 

la somme des deux 



rangs) 



Murs non portants 



Bloc plein 

8 

24 

ou creux 

10 

30 


12 

36 


Les murs seront renforcés à l’horizontale par des pilastres ou des murs 
transversaux et à la verticale par des planchers. Voir le code. 


Murs en blocs 

Les blocs de béton se posent à peu près comme la 
brique (p. 454), avec ces quelques différences: 

1. Les blocs de béton doivent être secs pour la 
pose. Rangez-les sur des planches afin qu'il n'entrent 
pas en contact avec le sol; mettez-les à l'abri de la 
pluie. Si vous devez interrompre le travail alors 
que vous érigez un mur, couvrez son extrémité 
supérieure pour le protéger contre la pluie. 

2. Les joints de mortier entre les blocs ont W'. 

3. Au contraire des murs de brique, les longs murs 
en blocs de béton ne sont pas joints en un seul élé¬ 
ment: ils doivent avoir des joints de contrôle à tous 
les 20' environ pour éviter le lézardage. Les joints de 
contrôle sont également requis dans les ouvertures 
des portes et des châssis, à la rencontre de deux 
murs, de même qu'à la rencontre d'un mur et d'une 
colonne. Ces joints s'étendent sur toute la hauteur 
du mur. Après que le mortier a durci, grattez-le sur 
une épaisseur de 3 4". Ce joint sera plus tard rempli 
avec un composé de calfeutrage élastique. Scellez-le 
selon les recommandations du manufacturier. 

Posez à sec tout le long de la semelle le premier 
rang horizontal de blocs. Faites les ajustements né¬ 
cessaires quant à l'espacement entre les blocs, de 
façon à diminuer la coupe. Utilisez un tasseau de 
bois de W' d'épaisseur entre les blocs pour calibrer 
l'épaisseur des joints. Indiquez à la craie l'emplace¬ 
ment de chaque joint sur la semelle. 

Préparez le mortier fait d'une partie de ciment 
Portland et de 3 parties de sable (p. 470). Les blocs 
étant pesants, le mortier devra être plus épais que 
celui qu'on emploie pour poser les briques. Ne le 
rendez pas trop liquide; ajoutez juste assez d'eau 
pour que le mélange se travaille bien. 

Posez le premier rang dans un lit de mortier étendu 
sur la semelle; l'âme des blocs de même que la paroi 
(ou les bords extérieurs) sont enfoncées dans le mor¬ 
tier. Déposez Vi" de mortier sur la semelle et pressez 
le bloc fermement de façon à obtenir un joint de 
mortier de 3 /s". Vérifiez constamment l'aplomb et le 
niveau. Frappez le bloc avec le manche de la truelle. 

Posez le bloc de coin du second rang; puis le bloc 
du coin opposé. Complétez le premier rang en allant 
des coins vers le centre. 

Tendez un cordeau entre les coins; si la distance 
est trop grande et que le cordeau s'affaisse, installez 
des supports à plusieurs endroits. Au fur et à me¬ 
sure que le travail progresse et que le mortier com¬ 


mence à durcir, tassez ce dernier avec un fer. Une 
tige de métal de 5 /s" ou un tuyau fera l'affaire pour 
les joints concaves; une barre carrée de W pour 
les joints en V. Penchez le fer à joints à la fin du 
rang pour ne pas encocher le mortier. 

Un joint de contrôle sera nécessaire là où des 
murs portants se rencontrent. On devra également 
attacher les murs ensemble à l'aide de barres de 
métal de l A" x 1*4" x 28", dont les deux extrémités 
seront recourbées de 2", à angle droit. Enfoncez les 
bouts de la barre dans les cavités remplies de mor¬ 
tier ou de béton, qui seront, elles-mêmes, suppor¬ 
tées par du grillage métallique. Les barres de métal 
devront être distancées verticalement de 4', jamais 
plus. 

Les rangs qui supportent les poutres du plancher 
ou les dalles doivent être faits en maçonnerie solide. 
Utilisez des blocs pleins ou remplissez les cavités 
des blocs avec du béton ou du mortier. Enfoncez la 
latte métallique dans le lit de mortier du rang déjà 
posé, pour supporter le béton dans les cavités. Véri¬ 
fiez auprès du code du bâtiment local ce qui a 
trait au remplissage des cavités. Les murs de 
jardin devront être couronnés de façon à éliminer 
les infiltrations d'eau. 

Un mur qui supporte une toiture à pans recevra 
des boulons d'ancrage de l A" x 18" de long. Distan- 
cez-les de 4'. Des lattes métalliques supporteront les 
boulons des deux rangs. Les murs creux (p. 453) 
nécessitent des attaches de scellement inoxydables 
de 4" x 6". Placez-les à 32" de distance et à chaque 
deuxième rangée de blocs. 

Les propriétés isolantes des murs en blocs de bé¬ 
ton peuvent être améliorées si on remplit les cavités 
avec une matière isolante granuleuse, comme le 
vermiculite. 

Imperméabilisez les murs en blocs de béton en 
appliquant soit deux couches de peinture à base de 
ciment Portland, soit une couche de W* du mortier 
utilisé pour la pose des blocs. 

Pour les murs de jardin de 4' à 6' de hauteur, 
utilisez des barres d'armature de Vi", verticalement, 
à tous les 4'. Les barres doivent être assez longues 
pour dépasser le niveau du sol de 2' et aller jusqu'à 
la moitié de l'épaisseur de la semelle. 

Enfoncez les barres dans la semelle et remplissez 
les cavités des blocs avec du béton, tout autour de 
ces barres. 


482 




• I II 





Déposez le bloc sur le bout et "graissez” les extrémités en 
saillie. Mettez-le en place dans le mortier et nivelez-le. 


Par-dessus le premier rang, n’appliquez du mortier que sur les 
arêtes extérieures. Certains codes exigent un lit complet. 


Pour poser le dernier bloc d’un rang, ‘graissez’ 1 les quatre 
extrémités du bloc et l'ouverture. Déposez le bloc délicatement. 


fm | 








Attachez les murs non portants aux autres murs avec de la latt€ 
métallique galvanisée, à chaque deuxième rang. 


Attachez les murs portant 

de Va" x 1Y 4 " x 28" dont 

s 

1 

ensemble avec des barres de métal 
es bouts sont repliés à angle droit. 

Utilisez des boulons d’ancrage de V 2 " x 18" pour fixer les 
sablières au mur. Distancez-les (moins de 4') dans les cavités. 



m 



Un rang de maçonnerie pleine est nécessaire pour supporter le Emplissez les cavités des blocs des rangs portants (1:3:4) sup- Une fois le mortier durci, enlevez-en 3 A ,f pour un joint de 
plancher. Utilisez des blocs pleins ou obturez les cavités, portés par la latte métallique du rang précédent. Voyez le code, contrôle. Compensez avec du composé de calfeutrage élastique. 
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Fabrication d’un mur 



Ai* - 




4 . Posez le premier bloc du bout sur le lit de 
mortier en vous assurant de l’horizontalité du 
haut du bloc à l’aide du niveau. Frappez-le avec 
le manche de la truelle pour l’enfoncer. 


1. Creusez une tranchée de 12" de large allant 
sous la ligne de gel; dans les pays chauds, 
la semelle est placée à 18" sous le sol. Cou¬ 
vrez le fond de 3 4" de gravier. 


2. Remplissez la tranchée avec le mélange de 
béton 1:3:4. Tassez-le en frappant la surface 
à l’aide d’un pilon de 4 x 4 et éliminez les 
poches d’air. Vérifiez l’horizontalité. 


3 . Placez le mortier (fait d’une part de ciment 
à maçonnerie et de 3 parts de sable) pour le 
premier bloc. Le lit de mortier aura 3 /e" d’épais¬ 
seur et sera plus large que le bloc. 


5 . Etendez du mortier sur le côté du second 
bloc. Posez-le dans le lit de mortier, à côté du 
premier. Posez le troisième bloc sur le premier, 
en vérifiant l’alignement, 


6. Posez les autres blocs à sec pour déterminer 
leur emplacement. Allouez 3 /s" pour les joints. 
Montez le bout opposé de la même manière. 
Tendez un cordeau entre les bouts. 


7 . Les deux extrémités en place, finissez le 
premier rang puis les autres rangs. Si vous 
mettez un chaperon, posez-le dans le lit de 
mortier au-dessus du rang supérieur. 


8. Pour creuser les joints, prenez un morceau 
de bois coupé à un angle d’environ 45°. Passez- 
le le long des joints verticaux puis des horizon¬ 
taux pour un jointoiement en retrait. 
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Projets de rénovation et estimation des coûts 


Problèmes habituels des maisons 

On échafaude souvent des projets d’amélioration 
sans savoir comment ni par où commencer, et sans 
notion des coûts. 

L'encombrement matinal de la salle de bains 
pourrait se résoudre par l'addition d'un lavabo sup¬ 
plémentaire ou par l'installation d'une autre salle de 
bains. On peut vouloir moderniser la cuisine en ins¬ 
tallant de nouveaux placards ou des appareils ména¬ 
gers, ou augmenter le voltage de l'installation élec¬ 
trique pour utiliser de nouveaux appareils électro¬ 
ménagers: climatiseur, outils électriques, etc. 

Quelle que soit l'importance du projet, il faut au 
préalable—ce qui n'est pas toujours facile—prendre 
la décision de l'exécuter et trouver la façon de le 
réaliser. 

Dès le début, apprenez à bien connaître les aîtres 
de votre maison. Calepin en main, visitez toutes les 
pièces comme le ferait un acheteur éventuel. Inscri¬ 
vez les travaux qu'il faudrait faire pour remettre la 
maison en état. Notez ce qui cloche et en particulier 
les problèmes habituels suivants: 

1. Lieux de passages incommodes: Est-il plus fa¬ 
cile de passer par la cuisine pour entrer ou sortir 
de la maison? Faut-il traverser une chambre à 
coucher pour aller dans la salle de bains supplé¬ 
mentaire? 

2. Espaces inutilisés ou perdus: Il peut être pos¬ 
sible d'installer de nouvelles pièces au grenier, de 
modifier le sous-sol pour en augmenter la surface 
utile, de fermer une véranda ou même de trans¬ 
former le garage en salle de séjour ou en chambre 
d'amis. 

3. Petits désagréments: Portes s'ouvrant du mau¬ 
vais côté, prises électriques inaccessibles, penderies 
en nombre insuffisant, placards manquant d'éta¬ 
gères, locaux difficiles à chauffer en hiver. 

4. Décors ternes: Toutes les pièces ne sont pas 
mises en valeur, d'autres doivent être repeintes ou 

Un plan bien étudié et un choix judicieux des matériaux 
ont permis de transformer une pièce terne en une salie 
de séjour attrayante. Par l’utilisation de matériaux faciles 
à poser, le coût des travaux n’a été qu’une fraction de ce 
qu’on aurait pu imaginer. Le mur de brique n’est qu’un 
parement de brique collé sur les panneaux muraux. Le 
manteau de la cheminée est une boîte creuse en cèdre. 
Les poutres sont des imitations en styrofoam collées au 
mur et au plafond. Le revêtement du mur à l’arrière-plan 
se compose de planches de cèdre non corroyées, de 3" 
de large, collées au mur à intervalles de V 2 ". 


retapissées. Certains revêtements de sol doivent être 
refaits. Un meilleur éclairage pourrait rehausser de 
beaucoup l'aspect de certaines pièces. 

5. Réparations nécessaires: Portes qui ferment 
mal, planchers ou escaliers qui craquent ou gau¬ 
chissent, appareils de plomberie devant être rem¬ 
placés, lézardes apparaissant sur les murs et sur les 
plafonds. 

Les notes prises au cours de l'inspection forment 
déjà la base du plan initial des transformations. 
Ce plan sera probablement beaucoup trop vaste—et 
trop onéreux—pour être exécuté en une seule fois, 


mais les idées étant déjà concrétisées, il sera pos¬ 
sible de décider de la priorité à accorder aux divers 
projets. 

Il est primordial de se faire mentalement une 
image précise des résultats et de l'effet esthétique 
que l'on veut obtenir. Les objectifs étant détermi¬ 
nés, il sera plus facile de décider du choix des 
travaux à exécuter et des matériaux. Armé de ces 
connaissances, on peut alors s'adresser à un entre¬ 
preneur pour discuter des modalités du contrat ou 
pour commencer l'organisation préliminaire des 
travaux que l'on décide d'exécuter soi-même. 



Photo: American Brick & Stone Co. 
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Estimation des coûts 

Faites un croquis sommaire de la maison en indi¬ 
quant les mesures. Préparez ensuite une liste des 
matériaux nécessaires en prévoyant une marge de 
pertes de 10%. 

Pour choisir la quincaillerie et les matériaux de dé¬ 
coration, un des meilleurs moyens est de consulter les 
catalogues des maisons de ventes par correspon¬ 
dance. Les prix des catalogues sont habituellement 
un peu plus avantageux que ceux des commerçants 
locaux. Si vous êtes certain de pouvoir poursuivre 
vous-même les travaux d’après les plans établis, vous 


réaliserez des économies en commandant par catalo¬ 
gue. Pour les matériaux de construction élémentaires, 
comme le bois de construction, le contreplaqué et 
les panneaux muraux, il est plus facile de vous adres¬ 
ser à un marchand local. Il n’existe pas de formule 
magique pour calculer le coût de la main-d’œuvre. 
En général, il s'élèvera à 60% ou 75% du coût total 
des matériaux. Si le prix des matériaux s'établit à 
$2,000, la main-d'œuvre reviendra à environ $1,200 
pour un coût total des travaux de $3,200. Un entre¬ 
preneur sérieux donnera un devis estimatif plus 
précis, basé sur les matériaux. 


Connaissance des matériaux 

Un grand nombre des produits que l'on trouve sur le 
marché sont conçus pour les amateurs. Ils permet¬ 
tent d'obtenir rapidement et à bon marché l'effet 
désiré. Les panneaux muraux préfinis, par exemple, 
s’installent plus facilement et à meilleur compte 
qu’un mur de planches qui exige un travail manuel 
de finition. Les panneaux à placage de brique ou de 
pierre, les poutres en matières plastiques imitant le 
bois, les revêtements muraux en relief offrent des pos¬ 
sibilités de réalisations et d'économies sans lesquelles 
il serait impossible de mener le travail à bonne fin. 
Renseignez-vous sur les matériaux de rénovation 
afin de pouvoir, au cours de la préparation des 
travaux, discuter en connaissance de cause avec les 
fournisseurs et les entrepreneurs. Les revues spé¬ 
cialisées fournissent de précieux renseignements sur 
les matériaux. En écrivant aux compagnies dont les 
noms apparaissent sur les annonces, vous obtien¬ 
drez des centaines de brochures et de dépliants, 
source de documentation sur les dernières nouveau¬ 
tés. Si vous avez l'intention d’entreprendre des tra¬ 
vaux d'envergure, établissez un système de classe¬ 
ment. L’un d'eux consiste à employer une grande 
enveloppe ou une chemise pour chaque pièce, afin 
d’y classer articles de revues illustrées, coupures de 
journaux et autres documents utiles. La classifica¬ 
tion peut également se faire par revêtements mu¬ 
raux, revêtements de sol, matériaux de construction, 
etc. Conservez aussi les brochures publicitaires et, 
si possible, les listes de prix. Au cours de la prépa¬ 
ration d’un projet de rénovation, vous posséderez 
une source de nouvelles idées et une documentation 
qui permettra aux entrepreneurs de mieux com¬ 
prendre vos intentions. Avant de rajeunir une cuisine 
ou une salle de bains, allez voir les salles d’exposi¬ 
tion des marchands. Ces articles fabriqués en série 
coûtent moins cher que ceux qu’il faut installer au 
cours de travaux sur spécifications. 

Le mobilier fabriqué sur place et à demeure est souvent 
la seule solution aux problèmes de rénovations domici¬ 
liaires. Les rayonnages de bibliothèque et les éléments 
fermés mettent les fenêtres en valeur et font plein usage 
des surfaces de rangement. Un devis d’entrepreneur se 
serait élevé de $900 à $1,200; fabriqué sur place, ce 
meuble revient à moins de $200 en matériaux, pour 
60 heures de travail. Il est fabriqué entièrement en 
séquoia. Les montants mesurent 2x8; les étagères et 
les éléments fermés sont constitués de boîtes fixées aux 
montants par des vis. 
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Financement des travaux de rénovation 


Sources de financement 


S'il s'agit de petits travaux, il est toujours possible 
de puiser dans les économies ou de réduire le train 
de vie familial. Pour les travaux importants, il est 
parfois nécessaire de recourir aux prêts. Il n'est pas 
difficile d'emprunter de l'argent pour des travaux de 
rénovation, à condition, bien entendu, de jouir d'un 
bon crédit. La plupart des banques avancent facile¬ 
ment, et même avec empressement, des fonds pour 
de telles entreprises. Il existe cependant différentes 
formes de prêts qu'il faut étudier pour déterminer 
la nature du prêt auquel on peut prétendre et qui 
réponde le mieux aux besoins. Les modalités et les 
taux variant d'une localité à l'autre, et parfois d'une 


banque à l'autre dans la même région, il faut se ren¬ 
seigner avant de prendre une décision. Le tableau ci- 
dessous décrit les différentes formes de prêts. 

Les taux d'intérêt ne varient guère. Selon des régle¬ 
mentations du gouvernement fédéral et des provin¬ 
ces, l'emprunteur est tenu d'être informé du montant 
total de l'intérêt et du taux annuel correspondant. 
Ces lois relatives à la protection du consommateur, 
certaines en vigueur depuis 1966, rendent illégales 
des pratiques douteuses, comme par exemple, celle 
de l'intérêt ajouté où l'emprunteur payait en appa¬ 
rence $6 par $100 d'emprunt. Ce montant était ajouté 
au principal, les $106 se remboursant en 12 mensua¬ 


lités. Le solde du capital diminuait progressivement, 
mais l'intérêt continuait à être payé sur le montant 
initial, non pas à 6% comme on le faisait croire, 
mais à 11.1% environ. Par une autre manœuvre, celle 
du prêt escompté, on déduisait $6 par tranches de 
$100—toujours appelé 6% de la somme prêtée. L'em¬ 
prunteur payait ainsi $6 non pas sur $100 mais sur 
la somme perçue, soit $94, un taux de plus de 13%. 
D'autre part, beaucoup de sociétés de prêts “far¬ 
cissaient" les contrats de frais d’administration non 
prévus: primes d'assurance, frais d'enregistrement 
et d'enquête. Les lois relatives à la protection du 
consommateur ont été promulguées pour éviter ces 


GENRE DU PRÊT 

MONTANT 

GARANTIE 

INTÉRÊT 

MODALITÉS 

OÙ S’ADRESSER? 

PRÊT LNH (rénovation des maisons) 

La Société centrale d’hypothèques et de logement est autorisée 
en vertu de la section 24 de la loi nationale sur l’habitation à 
donner aux banques une garantie limitée sur les prêts accordés 
pour les agrandissements, réparations et réfections des maisons. 
Ces prêts ne peuvent servir à des travaux non essentiels, comme 
une piscine. L’emprunteur paie une prime d'assurance de 1% 
du prêt. Les taux et les modalités rendent ce prêt intéressant. 

Jusqu’à $4,000 
par logement 
unifamilial, 
plus $1,500 pour 
chaque logement 
additionnel (duplex 
ou semi-détachés) 

Suivant le montant 
du prêt et les 
modalités de 
remboursement 

12% par an* (‘actuellement; 
les taux sont révisés tous 
les trois mois) 

Jusqu’à 10 ans 

Directement aux banques 
ou à des prêteurs autorisés 
en vertu de la LNH 

PRÊT LNH (maisons existantes) 

Cette première hypothèque sert à la rénovation (ou achat et 
rénovation) d'une maison. Les demandes doivent être approuvées 
par la SCHL. Un devis doit être soumis et une prime d’assurance- 
hypothèque de 1% (parfois moins) est requise. Les travaux doi¬ 
vent s’effectuer dans les 12 mois qui suivent. 

95% de la valeur de 
prestation de la 
propriété (jusqu'à 
$30,000 par loge¬ 
ment) 

Hypothèque 
d’origine ou la 
propriété elle-même 

11 Va % (actuellement; 

: les taux sont révisés 
périodiquement) 

25 ans (jusqu’à 

40 ans dans 
certains cas) 

Les banques et les sociétés 
d’assurances autorisées à faire 

des prêts selon les modalités 
de la LNH 

PRÊT BANCAIRE PERSONNEL (amélioration des maisons) 

L’utilisation de ces fonds ne souffre d’aucune restriction comme 
dans le cas des prêts LNH. Ils peuvent servir à des travaux, essen¬ 
tiels ou non, comme l'installation de piscines, patios, serres t 
pelouses. Ces prêts portent automatiquement une assurance-vie, 
et certaines banques offrent aussi une assurance-invalidité. 

Selon les 
références 
de crédit 

Si les références 
i de crédit ne sont 
pas satisfaisantes, 
un nantissement 
subsidiaire peut 
être requis 

Aux taux des prêts personnels . 
suivant risque et modalités. 

Taux fixe de 12% et plus 

Jusqu’à 10 ans 

Service des prêts de la plupart 
. des banques 

PRÊT DES SOCIÉTÉS DE PRÊTS (amélioration des maisons) 

Ces prêts personnels, destinés aux rénovations, sont accordés 
selon le crédit de l’emprunteur, c’est-à-dire ses possibilités de 
rembourser le prêt et d’amortir toutes ses autres dettes, ses anté¬ 
cédents et la stabilité de son emploi. 

Jusqu’à $5,000 

Hypothèque sur 
biens meubles 
(au Québec, un prêt 
sur signature suffit) 

Souvent plus élevé que les 
autres formes de prêts 
similaires 

Jusqu’à 5 ans 

Sociétés de prêts 

PRÊT HYPOTHÉCAIRE DES SOCIÉTÉS DE PRÊTS 

C’est une deuxième hypothèque. Le montant du prêt dépend des 
paiements déjà effectués sur la première hypothèque. Ces prêts 
se négocient sur une base individuelle, tenant compte des biens 
et de la stabilité financière de l’emprunteur. Ils peuvent s'accom¬ 
pagner d’une offre d'assurance-vie facultative. 

Jusqu’à $15,000, 
parfois plus 

Intérêt du proprié¬ 
taire de la maison 

Souvent plus élevé que les 
autres formes de prêts 
similaires 

Jusqu'à 15 ans 

Sociétés de prêts, par l’entremise 
de leurs filiales immobiliaires 

PRÊT DES FOURNISSEURS DE MATÉRIAUX 

DE CONSTRUCTION 

Un fournisseur de matériaux ou d’équipement peut négocier en 
faveur de son client un prêt des sociétés de fiducie pour le finan¬ 
cement global des travaux. Les montants de ces prêts, taux et 
conditions de remboursement varient beaucoup. 

Suivant le risque 

Suivant les modalités 
de l'achat des 
matériaux 

Souvent plus élevé que 
les autres formes de prêts 
similaires 

A négocier 

Sociétés de prêts ou par 
l’entremise d'un fournisseur 
de matériaux 


Note: Ce tableau ne donne qu'un aperçu général des formes de financement. Les taux, le montant et le genre de garantie, les conditions d’amortissement varient suivant les régions et les sociétés de 
crédit immobilier. Ces facteurs varient aussi de mois en mois et d’année en année. Il est donc essentiel de se renseigner au moment même où l’on a l’intention d’obtenir le prêt. 
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surprises en stipulant qu'un prêteur doit spécifier 
clairement tous les frais impliqués. Il est cependant 
entendu que la loi ne détermine ni ne contrôle les 
taux d'intérêt; il faut donc chercher le meilleur 
“achat" d'argent de la même façon qu’on compare 
les prix avant d'acheter un objet. 

Un prêt doit-il comporter l’assurance? 

Avec un grand nombre de formes de prêts, on 
souscrit automatiquement à une assurance-vie qu'on 
paie directement ou non suivant l'origine du prêt. 
L'assurance-vie protège le prêteur — non la famille 
de l'assuré — contre le décès de ce dernier et la pos¬ 
sibilité que les héritiers soient incapables de rem¬ 
bourser la dette. Il peut paraître parfois que la tran¬ 
saction est avantageuse: taux d'intérêt défiant toute 
concurrence, assurance comprise. Une étude plus ap¬ 
profondie du contrat révèle souvent qu'il n'en est 
rien. L’emprunteur et sa famille ne retirent aucun 
avantage de l'assurance, sauf pour l'amortissement 
de la dette en cas de décès et, vu les coûts, on peut 
s'apercevoir que le contrat n'a rien d'avantageux. 

On peut offrir une “assurance gratuite” comme 
partie intégrante du contrat. Bien que “gratuite", 
son coût a probablement été compris dans les frais 
d'administration. On offre également une assurance- 
accident et santé pour “quelques sous par jour". Il 
se peut que cela revienne plus cher que de souscrire 
à une assurance-vie et à une assurance médicale qui 
ne font pas partie du contrat “global”. 

Avant de souscrire une assurance-prêt, vérifiez les 
bénéfices offerts en cas d'accident ou d'invalidité par 
les polices que vous possédez déjà et calculez les re¬ 
venus qui découleraient de l'une de ces éventualités. 

Dépensez de façon réfléchie 

Le capital obtenu au taux le plus intéressant de la 
source la plus appropriée pourra être gaspillé s'il 
n’est pas utilisé avec la même circonspection. Un 
entrepreneur et des fournisseurs sérieux étant trou¬ 
vés, négociez des modes de règlements avantageux 
et renseignez-vous sur les facilités de paiements à 
trente, soixante et quatre-vingt-dix jours sans intérêt. 

Exigez des factures pour la comptabilité des 
dépenses. Demandez des reçus pour tous les tra¬ 
vaux rémunérés. Dans certains cas, il est plus facile 
et moins officiel de faire signer un reçu que l'on 
compose et date soi-même. 


Méfiez-vous des fraudes en rénovation 

L'industrie de la rénovation est devenue une source 
de profits faciles pour des trafiquants qui, par 
leur bagout, fraudent les Canadiens de montants 
estimés à dix millions de dollars par an. La meil¬ 
leure défense contre ces escrocs est de connaître 
leurs manœuvres. Les fraudes les plus flagrantes 
sont les suivantes: 

1. La “maison modèle". On fait croire à la victime 
que si elle autorise qu'on fasse des rénovations à sa 
maison, elle recevra une commission pour toute 
vente similaire faite aux personnes impressionnées 
par les travaux effectués, ce qui lui permettra de 
rentrer dans ses dépenses. 

Un vendeur a réussi à convaincre une maîtresse 
de maison vivant en banlieue et dont le mari était 
chômeur qu'une finition extérieure en aluminium ne 
coûterait rien. Il lui suffisait de signer un contrat 
de $1,600 pour recevoir un chèque de $100 pour toute 
vente faite à des voisins. Il n'y a jamais eu de 
chèques, le mari est toujours chômeur et la société 
de prêts réclame les arrérages. 

2. Publicité servant d’appât. Une annonce type de 
fausse représentation offrait un “patio en alumi¬ 
nium" pour $79.50. Elle montrait un couple heureux 
se prélassant sur une terrasse à dallage de pierre 
sous le miroitement d'un auvent en aluminium. 

La plupart des gens qui répondirent à l'annonce 
furent tellement embobinés qu'ils achetèrent des 
auvents coûtant de $300 à $1,900. Des 67 personnes 
interrogées, une seule tint ferme; le “patio" à $79.50 
annoncé qu’elle reçut consistait en une simple feuille 
de métal suspendue à des morceaux de bois de 2 x 4. 

3. Le “concours facile". Plusieurs personnes cré¬ 
dules se laissent prendre à ce piège. On avertit un 
mari et sa femme que leur participation à un con¬ 
cours leur a valu le premier prix. Parce qu'ils peu¬ 
vent identifier deux vedettes de cinéma, par exem¬ 
ple, ils ont droit à un revêtement sur les côtés de 
leur maison. L'entrepreneur-commanditaire précise 
que non seulement le revêtement est gratuit, mais 
qu'il le posera pour la somme dérisoire de $300. 
Lorsque le mari répondit qu'il ferait l'installation 
lui-même, on le déclara inéligible au concours. 

4. La combine des “surplus d’un autre ouvrage”. 
Des entrepreneurs faisant du porte à porte offrent 
d'effectuer des travaux à prix modique grâce à un 
surplus de matériaux provenant d'un autre ouvrage. 


Le repavage des entrées de garage est un de leurs 
terrains de chasse favoris. Ils étalent une mince 
couche d'asphalte, empochent $100 sinon plus pour 
dix minutes de travail, et le revêtement se désa¬ 
grège en quelques semaines. II y a pire encore 
quand ils se contentent de répandre, sur le passage, 
des vidanges d'huiles à moteur. 

D'après le président d'une entreprise sérieuse, 
spécialisée dans ce genre de travaux, cela prend à 
deux hommes plusieurs heures pour repaver une 
entrée de garage à l'aide de coltar additionné de 
sable siliceux. Le revêtement doit durer de cinq à 
dix ans. 

5. Les faux “inspecteurs" de cheminées, toitures, 
fournaises, et les “sauteurs de toits”. Ces individus 
exploitent surtout les veuves et les couples âgés. 

Des “inspecteurs bénévoles" insistent pour ins¬ 
pecter la cheminée. Au cours de la vérification, ils 
causent délibérément des dégâts et présentent un 
contrat pour les réparer. Les “sauteurs de toit” 
qui réparent la toiture d'une maison semi-détachée 
s'adressent parfois au voisin en déclarant avoir 
aperçu des dégâts sur sa toiture qu'ils peuvent 
réparer à bon compte, étant “déjà sur place". Ces 
manœuvres malhonnêtes réussissent trop souvent 
auprès des personnes crédules. 

6. La signature du certificat d’achèvement des 
travaux. Cela permet à l'entrepreneur malhonnête 
de se faire payer par la banque ou la société de prêts 
qui finance les travaux, sans terminer la réparation 
ou la construction. L'un d'eux demanda: “Signez là 
pour que je puisse payer mes gars avant Noël”. Les 
“gars” ne sont jamais revenus terminer l'ouvrage. 

7. Unification des dettes. Par cette convention, un 
propriétaire qui doit par exemple $7,000 et veut en¬ 
treprendre des travaux de $5,000 sur sa maison signe 
une nouvelle hypothèque de $12,000 en faveur de 
l'entrepreneur qui est supposé rembourser les $7,000. 
Ce dernier, sans rien rembourser, vend l'hypothèque 
à une compagnie de fiducie et disparaît avec l'argent. 
Le propriétaire se retrouve avec une hypothèque plus 
élevée, et sans que les travaux aiént été effectués. 
Pour vous protéger contre de telles manœuvres, 
vérifiez l'honorabilité de toutes les entreprises et, 
si une offre paraît douteuse, adressez-vous au Bureau 
d’éthique commerciale. Le président du BEC a 
résumé ainsi la situation: “Toute offre trop belle 
pour être vraie ne l'est pas". 
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Etre son propre entrepreneur? 

Façon de déterminer si vous avez besoin d’aide 


Vous êtes un bricoleur éprouvé ou vous aspirez à le 
devenir? Peut-être déciderez-vous d'effectuer la plu¬ 
part, sinon tous les travaux de rénovation projetés. 
Si les travaux sont importants ou quelque peu spé¬ 
cialisés, une installation de plomberie ou d'électrici¬ 
té, par exemple, il est nécessaire et parfois obliga¬ 
toire, en vertu des lois, de s'adresser à des spécialis¬ 
tes. Voici les facteurs déterminants permettant de 
décider si une aide professionnelle est nécessaire ou 
souhaitable, ne serait-ce que partiellement: 

1. Quand la rénovation comprend des travaux de 
plomberie, de chauffage, de conditionnement de l'air 
ou d'électricité, consultez les réglementations locales 
avant d'entreprendre quoi que ce soit, certains tra¬ 
vaux ne pouvant être exécutés que par des profes¬ 
sionnels titulaires d'une carte de compétence. 

2. Certains travaux nécessitent un outillage spécial 
qui peut être habituellement loué à des prix raison¬ 
nables, mais que possèdent les spécialistes auxquels 
il est préférable que vous vous adressiez, si vous 
manquez de temps. 

3. Une autre suggestion pour gagner du temps: il 
faut beaucoup de recherches et de déplacements 
pour acquérir la connaissance des matériaux — char¬ 
pente, toiture, planchers, plomberie, chauffage — 
qu'un professionnel possède déjà. Si le travail doit 
être fait rapidement, faites appel à un expert, ne 
serait-ce que la première fois. Si vous n'êtes pas trop 
pressé, lisez les chapitres appropriés de ce manuel 
pour apprendre ce que vous devez savoir. 

4. Les travaux, une fois entrepris, peuvent prendre 
plus de temps que vous ne l'aviez escompté, puisque 
vous ne pouvez y consacrer tout le temps prévu. Ces 
délais, surtout si le projet est important, peuvent 
créer des ennuis à toute la famille. Dans ces cas, 
il est préférable que vous vous adressiez à un en¬ 
trepreneur. 

D'après ce qui précède, la question n'est pas habi¬ 
tuellement d'exécuter les travaux soi-même ou de 
les faire faire par d'autres; c'est le plus souvent de 
décider quand et où il est plus commode et plus 
économique de s’adresser aux professionnels. 

Travaux qu'on peut faire soi-même pour économiser 

Quelle que soit l'aide professionnelle à laquelle vous 
faites appel, il y a toujours des travaux que vous 
pourrez exécuter vous-même. Par exemple, si les 
travaux impliquent le démontage de panneaux ou de 


couvre-sol usés, vous pouvez devenir votre propre 
"entrepreneur en démolition", réalisant de sérieuses 
économies de main-d'œuvre. Vous pouvez creuser les 
tranchées pour les canalisations d'eau, niveler les 
fondations du nouvel abri d'auto, gratter les vieilles 
peintures, repeindre, poser les papiers peints, rem¬ 
placer les vitres brisées, poser et agrafer les iso¬ 
lants, poser les carreaux de plancher, installer des 
étagères, poser des bardeaux et des panneaux mu¬ 
raux. Etudiez, à l’aide de ce manuel, ce qu'un projet 
comporte; vous découvrirez que vous êtes capable 
de faire vous-même beaucoup de choses. 

Peut-on exécuter tout le travail soi-même? 

En devenant entrepreneur général, vous devez diri¬ 
ger des sous-traitants, plombiers, électriciens, char¬ 
pentiers, maçons, etc., et coordonner leurs compé¬ 
tences en une somme de travail homogène. Il faudra 
aussi vous familiariser avec la réglementation locale 
du bâtiment. 

Avant de prendre une décision, lisez plus loin la 
description des qualifications d'un entrepreneur en 
construction. 

Entre temps, commencez par considérer comme 
moyen terme d’engager un architecte, si les travaux 
l'exigent. 

Quand a-t-on besoin d'un architecte? 

La plupart des gens s'imaginent que les architectes 
ne s'occupent que de vastes projets complexes et non 
de modestes travaux de rénovation domiciliaire. Il 
n'en est rien. Si vous projetez des travaux de réno¬ 
vation comportant des changements de charpente, 
tels que le rajout d'une aile ou le réagencement de la 
surface des pièces, un architecte vous sera extrême¬ 
ment utile. Ses honoraires varient habituellement de 
10% à 15% du coût total du projet. Les directives de 
ce professionnel, fournies dès le début, permettent 
de couvrir largement les dépenses engagées. Si vous 
hésitez sur le travail à exécuter, il discutera des pro¬ 
blèmes fondamentaux et dressera des plans de so¬ 
lutions pratiques. 

L'architecte préparera des plans détaillés et un 
cahier des charges. Il en soumettra des copies à plu¬ 
sieurs entrepreneurs — pas moins de trois ou quatre 
— comme demande de soumissions. Il étudiera ces 
soumissions et conseillera laquelle choisir. Cela ne 
sera pas forcément la plus basse, mais celle qu'il ju¬ 


gera la meilleure. Au moment où les travaux com¬ 
mencent, il s’occupera des formalités, comme celle 
d'obtenir le permis de construction, et vérifiera que 
rien ne se fasse en contravention avec la loi et les 
règlements municipaux. Il supervisera la marche 
des travaux, vérifiera la bonne qualité des maté¬ 
riaux utilisés et l'exécution de l'ouvrage; il s'assure¬ 
ra que les travaux s'effectuent dans les délais pré¬ 
vus. Il gardera une comptabilité des dépenses et 
tiendra son client au courant de toutes augmenta¬ 
tions des coûts de construction afin que ce dernier 
soit informé du montant et de la nature des dé¬ 
penses imprévues à encourir. 

L'architecte fera une inspection finale à l'achè¬ 
vement des travaux et il ne signera un certificat 
d'approbation que lorsque lui et vous serez com¬ 
plètement satisfaits. 

Il est bon de rappeler qu'un architecte est un pro¬ 
fessionnel de grande compétence, spécialisé dans le 
domaine de la construction, tant au point de vue es¬ 
thétique que pratique. Par exemple, la nouvelle aile 
qu'il dessinera s'harmonisera de façon parfaite avec 
le bâtiment existant et ne sera pas une installation 
de fortune. Si le projet de rénovation est relative¬ 
ment simple, ne nécessitant aucun changement de 
charpente, un architecte ne sera probablement pas 
nécessaire. Vous pouvez, cependant, avoir besoin 
d'un entrepreneur expérimenté. 

Choix d'un entrepreneur 

Si vous vivez près d'une grande ville, consultez l'an¬ 
nuaire des professions, sous la rubrique "Entrepre¬ 
neurs généraux", où vous trouverez un grand nombre 
de noms et d'adresses. Un entrepreneur général prend 
la responsabilité globale du projet; un sous-traitant 
se spécialise habituellement dans un seul genre de 
travail: chauffage, électricité, menuiserie, etc. 

Les entrepreneurs sont maintenant si nombreux 
que le problème consiste non pas à les trouver, 
mais à choisir celui qui convient le mieux. Consultez 
des amis ou des voisins qui ont fait exécuter des 
travaux de rénovation par des entrepreneurs; de¬ 
mandez leur opinion sur le travail exécuté et jugez 
ensuite par vous-même. 

Ne vous contentez pas d'une seule recommanda¬ 
tion. Il faut vous procurer plusieurs adresses. Un in¬ 
dividu recommandé par plus d'une personne mérite 
qu'on se renseigne à son sujet auprès de sa banque, 
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des fournisseurs de matériaux de construction, quin¬ 
cailliers, marchands, grossistes et autres. En raison 
de leur affiliation avec les entrepreneurs locaux, les 
sous-traitants de la région — électriciens, plombiers, 
maçons, menuisiers — sont les mieux placés pour 
savoir lesquels on peut recommander. 

Après avoir préparé une liste des entrepreneurs 
ayant les meilleures références, procédez par élimi¬ 
nation. Une question primordiale se pose alors: 
comment déterminer qu'un entrepreneur est sérieux. 

Ne peuvent être pris en considération que les en¬ 
trepreneurs jouissant d'une bonne réputation pro¬ 
fessionnelle et dont les prix sont raisonnables. Ils 
doivent avant tout être dignes de confiance, c’est-à- 
dire avoir apporté la preuve qu'ils exécutent le tra¬ 
vail auquel ils se sont engagés, avec les matériaux 
spécifiés, à un prix déterminé et dans les délais éta¬ 
blis. D'autre part, de nombreuses décisions devant 
être prises au cours des travaux, on doit être sûr 
qu’il sera disponible en cas de besoin. 

Avant de faire le choix final, il faut vérifier: 

1. Depuis combien de temps l'entrepreneur est en 
affaires. Cela donne une bonne indication sur la 
confiance qu'on peut lui accorder. Le métier d'en¬ 
trepreneur est souvent précaire, peut-être parce que 
sa pratique n'exige pas, au départ, de qualification 
spéciale. 

2. S'il a un bureau et un personnel permanent. Il 
n'est pas nécessaire que son entreprise soit impor¬ 
tante pour que le travail soit bien exécuté; mais un 
bureau, même petit, et un personnel composé d'em¬ 
ployés permanents indiquent qu’il n'est pas un en¬ 
trepreneur d'occasion. 

3. S’il est membre en règle d'un corps de métier. 
Les associations des métiers de la construction ont 
établi des codes d'éthique auxquels leurs membres 
doivent se conformer. Toute plainte portée contre le 
travail ou la conduite d’un entrepreneur est enregis¬ 
trée par l'association à laquelle il appartient. 

4. S'il a contracté les assurances qui conviennent 
et dont les garanties sont suffisantes. Un entrepre¬ 
neur doit être assuré contre les accidents de travail, 
les dommages à la propriété et la responsabilité 
civile pour éviter qu'on soit poursuivi au cas où un 
ouvrier ou un visiteur subirait des blessures sur le 
chantier. 

5. S'il connaît le code national du bâtiment, les 
codes provinciaux et les règlements municipaux con¬ 


cernant la rénovation et la reconstruction; autre¬ 
ment, on risque d’exécuter les travaux en contra¬ 
vention avec la loi. 

6. S'assurer qu'il obtienne les permis de construc¬ 
tion requis par les règlements locaux. Pour un en¬ 
trepreneur expérimenté, c’est affaire de routine. 

Après avoir éliminé les entrepreneurs qui ne sem¬ 
blent pas convenir, on peut en garder trois ou quatre 
qui paraissent répondre aux exigences. Prenez des 
rendez-vous (en compagnie de l'architecte, si vous en 
avez un) avec chacun d’eux pour recevoir les soumis¬ 
sions. Soumettez-leur les mêmes spécifications: nature 
du travail, qualité des matériaux, délais d'exécution. 

Exigez des devis par écrit pour une date fixée. In¬ 
formez chacun d'eux qu'ils ne sont pas les seuls en 
lice, cela pourrait les amener à ajuster leurs prix. 
Ne révélez jamais, même par allusions, les soumissions 
des autres; cela pourrait amener certains d'entre eux 
à faire des offres inférieures à celles des concur¬ 
rents, mais néanmoins supérieures à celles qu'ils 
avaient l'intention de faire initialement. Avant de vous 
engager avec un entrepreneur, revisez une dernière 
fois les engagements de dépenses que vous avez 
décidés. Les chiffres du devis fourni sont les seuls 
points de repère du coût probable de l’ouvrage. Si ces 
chiffres dépassent les ressources disponibles, il se¬ 
rait préférable de restreindre une partie des travaux. 

Le contrat écrit 

L'étape suivante est la signature du contrat. Il de¬ 
vra être dressé par un avocat et signé devant té¬ 
moins par le propriétaire et l'entrepreneur. On peut 
également se servir d’un acte préparé par une asso¬ 
ciation reconnue d’entrepreneurs en construction. 
Le contrat doit stipuler clairement: 

1. Le travail que l'entrepreneur s'engage à exécu¬ 
ter. Cela comprend dimensions, spécifications, type 
et qualité des matériaux. 

2. La date à laquelle les travaux doivent commen¬ 
cer et un calendrier de la progression des travaux, 
étape par étape, jusqu’à l'achèvement final. 

3. L'échelle de paiement. C'est un accord mutuel par 
lequel on s'engage à verser un certain montant au 
début des travaux, un au milieu et le solde à la fin, 

4. Une liste complète et détaillée, le cas échéant, 
des appareils et installations qu'il faut acheter. Ce 
paragraphe doit indiquer les dimensions, le modèle, 
le prix et la marque de chaque article. Ceci est des¬ 


tiné à protéger le propriétaire qui pourrait recevoir 
une machine à laver la vaisselle obtenue à rabais et 
non celle qu'il avait commandée. 

5. La protection des meubles sur place et le net¬ 
toyage des débris. La convention par laquelle la mai¬ 
son doit être “balayée" journellement ou à inter¬ 
valles réguliers peut être importante, surtout si elle 
est habitée pendant les travaux. 

6. Une décharge de toute obligation dans le cas 
d'une faillite éventuelle de l'entrepreneur avant 
l'achèvement des travaux. C'est une clause vitale. 
Selon la loi des privilèges, un propriétaire peut être 
tenu responsable des dettes, encourues par un entre¬ 
preneur, relatives à la main-d’œuvre ou aux matériaux 
utilisés dans un projet de construction, même s’il a 
tenu ses engagements financiers avec l'entrepreneur. 
Cette clause peut faire l'objet d'un contrat séparé. 

Enfin, avant de signer le contrat, vérifiez, ou 
faites vérifier par votre avocat que les formalités 
suivantes n'ont pas été négligées: 

1. Les changements projetés n’invalident aucune 
des garanties d'assurances. Cela peut arriver si, par 
exemple, on a l'intention d'installer une piscine. Con¬ 
sultez votre agent d'assurance. Si les rénovations 
sont importantes, souscrivez de nouvelles garanties. 

2. Les actes hypothécaires ne contiennent aucune 
obligation d'obtenir l'autorisation préalable du déten¬ 
teur de l'hypothèque de procéder à des rénovations 
ou transformations de la propriété. Cette autorisa¬ 
tion n’est qu'une formalité, mais elle est nécessaire. 


Un permis de construction est requis quand: 

• Les transformations envisagées changeront l’utilisation 
d’une propriété (d’unifamiiiale à multifamiliale, par exem¬ 
ple). 

• On construit un abri pour auto ou un garage, ou si on 
transforme le garage pour un autre usage. 

• On érige des murs, remplace le toit, construit un patio 
dans une propriété existante, 

• La piscine qu’on construit a plus de 24" de profond. 

• On construit un mur de soutènement de plus de 4'. 

• On prévoit l’installation de plomberie ou d’électricité à 
l’intérieur ou à l’extérieur de la maison. 

• On construit un barbecue avec une cheminée de plus de 
6' de haut. 

• On creuse un puits ou on installe un système souterrain 
d'arrosage de pelouses. 

• La hauteur d’une antenne de radio ou de télévision, une 
tour ou te mât d’un drapeau dépassent 45'. 

Note: Les spécifications varient suivant les règlements 

municipaux. Renseignez-vous avant de commencer. 
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Rénovation d’une cuisîne/1 


Planification 

Notez les défauts de la cuisine dans son état actuel: 
manque de surfaces de travail, appareils en nombre 
insuffisant, disposition générale peu pratique, élé¬ 
ments de rangement mal placés, décoration triste, 
ventilation déficiente. Ce ne sont que quelques-uns 
des reproches que Ton peut faire à une cuisine, mais 
ce sont les éléments de base qu’il faut considérer 
avant d'entreprendre la transformation. La liste 
prête, choisissez l'élément le plus important à corri¬ 
ger; c'est lui qui habituellement occasionne le plus 
de travail. Par exemple, l'aménagement d'une cuisi¬ 
ne qui exige des déplacements inutiles et fatigants 
nécessitera des modifications si importantes qu'elles 
engloberont tous les autres éléments de la liste. La 
solution du problème majeur entraînera celle des 
autres de moindre importance. 

Faites la chasse aux idées en rendant visite aux ma¬ 
gasins d'appareils ménagers, aux salles d'exposition de 
mobiliers de cuisine et aux maisons modèles; en dé¬ 
coupant aussi dans des revues des plans qui parais¬ 
sent intéressants. Puis, en vous inspirant des descrip¬ 
tions qui suivent, tracez le plan sur papier. Il servira 
de base de discussion avec l'entrepreneur ou à l'achat 
des matériaux, si vous faites le travail vous-même. 

Centre de rangement 

Ce poste sert à ranger les denrées et à mélanger les 
ingrédients entrant dans la préparation de la nourri¬ 
ture comme les plats cuits, les salades et les des¬ 
serts. L'appareil électroménager le plus important 
est le réfrigérateur qui doit être situé près de la 
porte d'entrée de la cuisine pour éviter le va-et-vient 
quand on apporte les provisions. Il peut être installé 
le long d'un mur, encastré ou suspendu. D'autre 
part, le poste doit inclure une table de travail d'une 
largeur d'au moins 15" disposée de façon que son ac¬ 
cès ne soit pas bloqué par la porte du réfrigérateur. 
Le poste doit également comporter de vastes espaces 
de rangement pour les bols, cuillers, tasses gra¬ 
duées, tamis, batteurs, pilons, rouleaux à pâte, plats 
à rôtir, cocottes, ainsi que pour tous les ingrédients 
de cuisine (sucre, farine, graisse, épices). 

Centre de lavage et de préparation 

Il se compose d'un évier avec, de chaque côté, des 
surfaces de travail d'au moins 30". Il doit être muni 
d'espaces de rangement pour les provisions non ré¬ 
frigérées, comme les pommes de terre, et qu'il faut 


laver et peler. Il faut aussi ranger près de l'évier les 
petites casseroles, la cafetière, la vaisselle usuelle, 
les brosses, les menus ustensiles et les produits de 
nettoyage. Les poubelles peuvent poser un problème 
si la cuisine n'est pas dotée d'un broyeur d'ordures. 
Essayez de la placer dans un endroit accessible, 
mais non en évidence. Si les possibilités budgé¬ 
taires excluent l’installation d'une machine à laver 
la vaisselle, prévoyez-en l'emplacement en installant 
près de l'évier un placard large d'au moins 24". Ses 
étagères et les cloisons pourront être facilement en¬ 
levées pour y placer la machine à laver la vaisselle. 

Centre de cuisson et de service 

La cuisinière et le four sont les appareils principaux 
de ce centre qui comprend un volume de rangement 
à proximité de ces appareils pour poêlons, cassero¬ 
les et couvercles, cuillers à sauce, louches et spatu¬ 
les; ainsi que les aliments et légumes en conserve 
qui se préparent avec de l'eau chaude (thé, café, 
céréales crues, macaroni). On peut y garder la vais¬ 
selle de service. Ce centre est doté d'un espace de 
rangement pour le petit outillage électrique (grille- 
pain, gaufriers, etc.), les plateaux, mets prêts à servir 
(biscuits, craquelins, gâteaux). Il doit être situé près 
du lieu où les repas sont pris. 



La somme des côtés du triangle ne doit pas dépasser 22'. 


Le triangle de travail 

Les distances entre les trois centres forment habi¬ 
tuellement un "triangle de travail" qui détermine si 
une cuisine est fonctionnelle. La somme des côtés 
de ce triangle ne doit pas dépasser 22'. Les dis¬ 
tances limites recommandées, en partant de la face 
avant des trois appareils ménagers, sont: réfrigéra¬ 
teur à évier: 4' à 7'; évier à cuisinière: 4' à 6'; cuisi¬ 
nière à réfrigérateur: 4' à 9'. En préparant le plan 
d’une cuisine autour de ce triangle, essayez d'éviter 
que les zones de passage de la maison ne le traver¬ 
sent, pour ne pas en réduire l'efficacité. 

Hauteur des surfaces de travail et des tablettes 

Dans la plupart des cuisines, la hauteur moyenne des 
tables de travail est de 36". Les surfaces de travail 
des placards de sol sont à 36" du sol et ont de 24" à 
25" de profondeur et de 12" à 18" de large. Placards 
muraux: hauteur: de 12" à 14"; profondeur: 13"; 
largeur: de 12" à 48". 

Ventilation 

Une cuisine moderne requiert une bonne ventilation. 
Les experts en aménagements domiciliaires estiment 
qu'une cuisine dégage 200 lb de buée, de fumée et de 
vapeurs "grasses" par an, qui se déposent sur les 






6'4" Rayonnages peu utilisés 

pt*- 

5'4" Rayonnages accessibles 

< 

4'4" Rayonnages faciles 
à utiliser debout 


3' Rayonnages constamment 

utilisés 

h _ 

18" Emplacements peu utilisés 


Hauteurs souhaitables des rayonnages 
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meubles, les ternissent et les imprègnent de mau¬ 
vaises odeurs. 

Pour remédier à la situation, il faut refouler les 
vapeurs vers l'extérieur, en aspirer la buée et la 
graisse par filtration de Pair de la cuisine. La 
ventilation peut se faire à l'aide d'un aspirateur à 
pales situé dans le mur près de la cuisinière, et la 
filtration, par une hotte filtrante installée au-dessus 
de la cuisinière. Les ventilateurs d'aspiration se 
présentent en diverses formes et dimensions: ils 
doivent cependant être installés à l'intérieur du 
mur. Il y a deux sortes de hottes: à conduit et à 



Flux d’air d’un ventilateur d’aspiration et de hottes. 


filtre. Les hottes à conduit refoulent l'air vicié vers 
l'extérieur; elles sont recommandées, lorsque, au 
cours de la transformation de la cuisine, on refait 
les murs, le plafond et les placards. Les hottes fil¬ 
trantes sont pourvues d'un ventilateur qui extrait 
les vapeurs de cuisson et fournit de l'air pur régéné¬ 
ré par passage à travers un filtre à charbon de bois 
qui absorbe les odeurs et les graisses. 

Dans l'installation d'un système sur un mur exté¬ 
rieur, il est nécessaire que l'air transporté du venti¬ 
lateur vers l'extérieur soit judicieusement conduit et 
ne se heurte pas à des coudes brusques ou à des 
changements de sections trop marquées, la graisse 
ayant tendance à s'accumuler aux différentes jonc¬ 
tions de coudes. Les aspirateurs à filtre, logés dans 
une hotte au-dessus de la cuisinière, peuvent être 
appliqués contre un mur ou suspendus sous un pla¬ 
card. Ils sont habituellement utilisés quand il est 
impossible d'installer un conduit sur un mur exté¬ 


rieur. La ventilation à filtre absorbe les graisses, les 
odeurs et la fumée qui se dégagent de la cuisson, 
mais est incapable de réduire la chaleur et les buées 
aussi bien qu'un système à conduits. De plus, les fil¬ 
tres, composés d'un fort treillis d'aluminium et de 
fibre de verre, de charbon de bois granulé ou de 
charbon activé, doivent être nettoyés ou remplacés 
après quelques mois. Un système à conduit doit 
être nettoyé au moins deux fois par an. L'efficacité 
des systèmes à conduit ou à filtre dépend de la puis¬ 
sance du ventilateur, calculée en pieds cubes d'air 
fournis par minute (p.c.m.). La puissance du venti¬ 
lateur doit être déterminée par les dimensions du 
local qu'il doit desservir. Les spécialistes en ventila¬ 
tion donnent les directives suivantes pour détermi¬ 
ner la dimension des ventilateurs: cuisines de 8' de 
hauteur: 60' ca. — 120 p.c.m.; 110' ca. — 225 p.c.m.; 
160' ca. — 325 p.c.m.; 200' ca. — 400 p.c.m. 

Eclairage 

L’intensité de l'éclairage doit être suffisante pour 
permettre de lire sans difficulté les petits caractères 
sur les emballages des denrées alimentaires. La 
lumière doit être distribuée de façon uniforme, ca¬ 
pable de pénétrer dans tous les recoins des placards 
et sans que les ombres ne se projettent sur les sur¬ 
faces de travail. L’éclairage doit créer une ambiance 
vivante et gaie. On peut parfois atteindre ce résultat 
par un emplacement judicieux des plafonniers sans 
l'appoint d'éclairages localisés; dans la plupart des 
cas, il est nécessaire de prévoir des éclairages spé¬ 
ciaux au-dessus de certains postes de travail. En rè¬ 
gle générale, prévoyez, pour la cuisine, un éclairage 
par plafonnier et appliques d'une puissance de 150 à 
175 watts, avec des lampes à incandescence, et de 60 
à 80 watts avec des lampes fluorescentes. Posez-en 
une de 30 watts à 22" au-dessus de l'évier et de 20 
watts sous les placards au-dessus des tables de tra¬ 
vail, à raison de deux lampes par longueur de 30". 

Une lumière à incandescence d'au moins 150 watts 
est recommandée pour la zone des repas. Des nuan¬ 
ces dans les tons clairs pour les murs et le plafond 
augmenteront l'éclairement de la cuisine et dimi¬ 
nueront les besoins en éclairage artificiel. 

Les petits appareils, cafetière, grille-pain, batteur, 
doivent pouvoir se brancher sur un circuit auto¬ 
nome, autre que celui des prises de courant pour 
les appareils de forte puissance (p. 256). 


Ce qu’il faut faire et ne pas faire 

1. Faire: Installer près dé la cuisinière une surface 
de travail ignifuge d'au moins 9" de large, pour y 
déposer avant le service les plats sortant du four. 

2. Ne pas faire: Installer un four encastré trop haut. 
Il doit être placé de façon que la porte du four s'ou¬ 
vre au niveau des surfaces de travail, à environ 36" 
du plancher. La porte du four peut aussi s'ouvrir 2" 
au-dessous du coude de la ménagère. 

3. Faire: L'espace de circulation doit être assez 
grand pour que les portes des appareils et des pla¬ 
cards puissent s'ouvrir complètement, sans se gêner 
l'une l'autre. Il est recommandé que cet espace ait 
une largeur de 48", et jamais moins de 42". 

4. Ne pas faire: Ne pas installer, si possible, la 
machine à laver la vaisselle près du réfrigérateur. 
Les deux appareils émettant de la chaleur, ils fonc¬ 
tionnent mieux et plus longtemps s'ils sont éloignés. 
S'il n'est pas possible de les séparer, intercalez 
entre eux un panneau calorifuge. 

5. Faire: Prévoir un assez grand espace entre la 
cuisinière et l'évier. C'est la place la plus active de 
la cuisine. Si la cuisinière et l'évier sont trop rap¬ 
prochés, on risque d'accrocher un plat chaud au 
passage et de le renverser. 

6. Ne pas faire: Ne pas installer la machine à laver 
à angle droit avec l'évier. Dans cette position, la 
porte de la machine, quand elle est ouverte, bloque 
l'accès à l’évier et gêne les mouvements. 

7. Faire: Eviter qu'une porte de la cuisine ne cache 
un appareil ménager en s'ouvrant. Monter les portes 
de l'autre côté des montants pour qu'elles s'ouvrent 
vers l'extérieur, ou installer des portes coulissantes. 

8. Ne pas faire: Ne pas placer le four et la table de 
cuisson côte à côte s’il s'agit d'un réchaud plat com¬ 
plété par un four séparé. Laisser entre eux un es¬ 
pace de table de travail d'au moins 9" pour mani¬ 
puler marmites, casseroles et plats chauds. Recou¬ 
vrir cette surface de travail d’un matériau ignifuge. 

9. Faire: Etudier les recoins afin d'en utiliser les es¬ 
paces. Des placards à étagères pivotantes s'installent 
facilement dans les coins morts, ce qui n'est pas le 
cas des gros appareils ménagers dont les portes peu¬ 
vent gêner l'ouverture d'autres portes ou de tiroirs. 

10. Ne pas faire: Négliger la ventilation. Essayer de 
placer la cuisinière de façon qu'il soit possible de 
refouler les odeurs de cuisson et les buées vers l'ex¬ 
térieur. L'installation éventuelle d’un conditionnement 
de l'air intra-mural procurera un confort maximal. 
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Rénovation d’une cuisine/2 


Cuisine de type en U 

Des quatre plans de cuisine qui suivent, le plan en 
U offre le maximum de facilités pour l'aménagement 
des pistes de travail. L'U étant fermé de trois côtés, 
il n'y a pas de passage d'une pièce à l'autre pour 
gêner les travaux ménagers. Ce plan permet aussi le 
déroulement du travail sans déplacements inutiles 
en raison de la facilité à disposer la cuisinière, le 
réfrigérateur et l'évier de façon fonctionnelle, en 
triangle. Les espaces de rangement sont vastes; 
même les angles sont utilisés par l'installation de 
placards à rayonnages pivotants. 

On peut modifier ce plan en aménageant un des 
bras du U en élément de séparation entre la cuisine 
et la salle à manger ou la salle de séjour. Cette 
séparation servira de centre de service. 

Le coût d'installation est le seul désavantage du 
plan en U qui nécessite des revêtements de surfaces 
de travail plus onéreux et des placards spéciaux 
pour les angles. La largeur des cuisines en forme de 
U ne doit pas mesurer moins de 10' à la base du U. 
Une largeur moindre rendrait les espaces trop exi¬ 
gus et réduirait l'efficacité du triangle de travail. 



La disposition en U permet un aména 



Cuisine de type en L 

Dans la cuisine en L, l'équipement est juxtaposé le 
long de deux parois contiguës. Cette disposition per¬ 
met de réserver un coin libre pour les repas. L'angle 
de la pièce faisant face à la zone de travail est le 
meilleur emplacement pour la table et les chaises 
qui peuvent être soit amovibles soit installées à 
demeure. La disposition en L peut convenir aux 
pièces mal conçues avec, cependant, un triangle de 
travail efficace. La zone de passage, localisée d'un 
côté, se trouve en dehors du triangle de travail, mais 
peut croiser la zone de déplacement du poste de 
service à la table des repas. 

Ce plan peut présenter des problèmes. Dans beau¬ 
coup de cuisines en L, des portes peuvent se trouver 
sur les parois aux deux extrémités du L et gêner les 
déplacements entre les zones de travail et la table 
des repas. D'autre part, tous les espaces disponibles 
ne sont pas utilisables; à superficie égale, la dispo¬ 
sition en U offre plus d'espaces de rangement que 
celle en L. Enfin, l'efficacité de concentration des 
postes de travail peut être réduite par des murs 
trop larges. 



Le côté libre de la cuisine en L laisse un coin disponible pour la zone des repas. 
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Cuisine de type corridor 

Cette disposition qui prévoit des éléments parallèles 
sur deux murs est la plus efficace pour les petites 
pièces et les pièces étroites. Elle ne nécessite que 
peu d'espace, réduit les distances à parcourir au 
minimum et, avec un peu d'imagination, on peut 
utiliser tous les espaces de surfaces de travail et 
de rangement. 

Le principal inconvénient de ce genre de cuisines 
est l'espace de circulation limité entre les diffé¬ 
rentes pièces du logis et avec l'extérieur; l'encom¬ 
brement qui en résulte réduit considérablement 
l'efficacité du triangle de travail. On peut y remé¬ 
dier partiellement en condamnant une des extré¬ 
mités du passage ou en élargissant la distance entre 
les deux rangées d'éléments qui se font face. Une 
largeur de 4' est bonne; de 5', excellente. Un es¬ 
pacement plus grand détruit l'efficacité d'économie 
de déplacement. 

Si l'une des extrémités du passage est condamnée, 
la paroi peut servir à de nombreux usages. On peut 
y installer un coin pour le petit déjeuner et, éven¬ 
tuellement, une dépense ou un cabinet de débarras. 



La concentration des éléments permet d’utiliser au maximum le peu d’espace disponible. 


Cuisine de type “sur un mur” 

La disposition sur un seul mur convient aux petits 
logements, aux chalets et aux maisons où les espaces 
sont restreints. L'alignement des centres de travail 
produit une concentration efficace. Il faut cependant 
éviter d'étendre les espaces entre les éléments de 
base pour ne pas réduire l'efficacité de ce plan. Si 
les espaces sont restreints, il est conseillé de choisir 
des appareils ménagers de petites dimensions, de 
préférence aux appareils de tailles courantes. 

Un des inconvénients de ce plan est qu'il faut sacrifier 
les surfaces de travail et de rangement pour installer 
les appareils de base. Pour y remédier, transformez 
un cabinet de débarras en dépense pour les conserves 
ou pour ranger balais et produits de nettoyage. 

Les cuisines “sur un mur" sont souvent installées 
dans des locaux qui servent à d'autres usages, per¬ 
mettant des innovations du meilleur effet esthétique. 
Sur l'illustration de droite, un élément bas de sépa¬ 
ration sert de table-bar et au rangement des linges 
de table et de l'argenterie. Si la cuisine fait partie 
d'une salle commune, un même élément de sépara¬ 
tion peut servir de bar. 




Une cuisine “sur un mur” s'adapte avec souplesse à une vaste pièce. 
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Salle de lessive pratique 


Plans adaptés aux besoins 

Un centre de lessive doit être considéré d’abord en 
fonction de la quantité de linge utilisée. Si la fré¬ 
quence des lessives est de six à sept par semaine, 
avec le repassage et le reprisage occasionnel, une 
buanderie peut devenir nécessaire. Une installation 
centrale groupe machine à laver, séchoir, planche à 
repasser, machine à coudre dans le même local. 
Cette pièce peut également recevoir des meubles de 
rangement pour le linge et les couvertures, ainsi 
que pour les vêtements hors-saison. 

Les sous-sols avec leurs vastes espaces, souvent 
inutilisés, offrent les meilleures perspectives pour 
installer un centre de lessive. Un local qui ne sert 
pas répond aussi bien aux besoins; mais sortir la 
buanderie du sous-sol présente des désavantages: 
vastes travaux de plomberie pour l’alimentation en 
eau et l'évacuation des eaux de lessive; le circuit de 


220 volts alimentant le séchoir doit être prolongé 
jusqu'au nouvel emplacement. Les travaux peuvent 
s'avérer onéreux. 

Plan de l’aménagement 

Disposez les éléments et les surfaces de travail dans 
un ordre rationnel, c'est-à-dire dans l'ordre où on 
les utilise. Les opérations de blanchissage doivent 
se grouper en quatre centres: entreposage et triage 
du linge, lavage, séchage, repassage et rangement. 
La disposition du matériel doit être prévue en fonc¬ 
tion de chaque centre pour qu'on réalise une véri¬ 
table chaîne de travail, réduisant gestes et déplace¬ 
ments au minimum. 

Une machine à laver et un séchoir occupent le 
long d'un mur un espace de 5' environ. La profon¬ 
deur des appareils, y compris une laveuse-sécheuse 



Le centre de lessive idéal est une buanderie où l’on fait couture et reprisage, et muni d’espaces de rangement. 


combinée, est d'environ 28", auxquels il faut ajouter 
une zone de passage de 36" à 42". 

Si la machine à laver et le séchoir doivent s'encas¬ 
trer parmi les autres meubles de la cuisine, laissez 
un espace libre derrière chaque appareil pour les rac¬ 
cordements de plomberie et les conduits de ventila¬ 
tion. Laissez aussi un espace des deux côtés afin de 
pouvoir tirer les appareils pour procéder à leur 
entretien. 

S'il y a manque de place, procédez à un aménage¬ 
ment superposé. Il est possible de diminuer la sur¬ 
face de plancher utilisée d'un tiers ou de moitié en 
installant un séchoir mobile au-dessus de la machine 
à laver. Bien que le séchoir mobile ne contienne que 
la moitié d'une lessive, c'est un compromis parfois 
pratique pour les locataires d'immeubles qui n'ont 
que peu de lessive à faire. 
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Eclairage et ventilation 

Quand on transforme une pièce en buanderie, on 
doit Tinstaller avec toutes les commodités du con¬ 
fort moderne. La ménagère passera beaucoup de 
temps dans cette pièce, s'il y a beaucoup de repas¬ 
sage et de reprisage. Il faut donc prévoir un éclaira¬ 
ge avec autant de recherches que pour la cuisine et 
suffisamment de prises de courant pour les appa¬ 
reils. Si le centre de lessive est au sous-sol, installez 
un téléphone supplémentaire; il épargnera des pas 
inutiles à la ménagère. 

Le séchoir et la machine à laver dégagent beau¬ 
coup de chaleur. Montez un ventilateur qui servira 
également à refouler les mauvaises odeurs des 
détersifs, agents de blanchiment et détachants. 

Appareils, plomberie et électricité 

La machine à laver requiert une arrivée d'eau chaude 
et d'eau froide par robinets distincts et un raccord 
pour l'évacuation des eaux de lessive. Si les lessives 
sont fréquentes, prévoyez un chauffe-eau séparé pour 
les besoins de la buanderie. 

Beaucoup de séchoirs exigent un système de venti¬ 
lation vers l’extérieur. Pour le bon fonctionnement du 
séchoir, le boyau de ventilation ne doit pas présenter 
de coudes, et sa longueur, dépasser 30'. Réduisez la 


Deux plans types de centres de lessive 

La dimension de la buanderie dépend de l’importance de la 
famille et du nombre de lessives. Les diagrammes ci-contre 
donnent un aperçu des besoins. 


Centre de lessive optimal 

• Machine à laver et séchoir séparés, à grande capacité 

• Coffre encastré pour le linge sale, trié par types de lessives, 
et autres produits ménagers 

• Placards pour le rangement des produits de lessive et autres 
produits ménagers 

• Surfaces de travail pour le triage et le pliage du linge 

• Vaste surface de plancher pour le repassage 

• Centre de couture 

• Placards de rangement pour le linge, l'aspirateur, les balais, etc. 

• Grand évier 


Centre de lessive minimal 

• Machine à laver et séchoir ou combiné 

• Surface de travail pour le triage et le pliage 

• Placard de rangement pour produits de lessive 

• Petit évier 


longueur de 4' pour chaque coude (efficacité maxi¬ 
male avec un coude: 26'; avec deux coudes: 22'; etc.). 
Le fonctionnement des séchoirs au gaz revient moins 
cher que celui des séchoirs électriques, mais le gaz 
n'est pas disponible partout. Si vous déménagez 
souvent, choisissez un séchoir électrique. Les séchoirs 
au gaz nécessitent une ventilation vers l'extérieur. 

Toutes les machines à laver nécessitent un circuit 
ordinaire de 120 volts, mais les séchoirs exigent un 
circuit de 220 volts. Certains séchoirs peuvent fonc¬ 
tionner à un plus faible voltage mais prennent plus 
de temps de séchage. Les séchoirs au gaz prennent 
115 volts. 

Eviers 

Beaucoup de centres de lessives n'ont pas d'évier; il 
faut cependant en prévoir un pour monter un centre 


bien équipé. Un évier supplémentaire peut servir 
pour teindre, enlever les taches, faire tremper le 
linge très saie, préparer les amidons et dégraisser 
les grosses taches avant la lessive. On facilitera le 
remplissage des seaux en munissant les robinets 
d'un long bec de cigogne. 

Centre de lessive minimal 

Il n'est pas nécessaire que le centre de lessive oc¬ 
cupe un local entier; on peut installer une machine 
à laver et un séchoir dans un grand cabinet de dé¬ 
barras, près de la salle de bains du rez-de-chaussée. 
On évite de transporter le linge à la cave pour la 
lessive et de le ramener pour le ranger. De nouveaux 
séchoirs et machines à laver de faible capacité, 
destinés aux petits logements, se logent facilement 
dans des débarras ordinaires. 
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Rénovation d’une salle de bains 



Planification 

Après la cuisine, la pièce qu'on rénove et modernise 
le plus, en Amérique du Nord, est la salle de bains. 
Cela est dû en grande partie à la prolifération de 
nouveaux matériaux de rénovation et du fait qu'un 
amateur de peu d'expérience peut entreprendre ces 
travaux avec succès. 

Pour répondre à l'engouement dont jouissent ac¬ 
tuellement les salles de bains, les fabricants offrent 
un vaste choix d'appareils et de matériaux dans une 
gamme variée de couleurs et de modèles conçus 
pour les bricoleurs. Si le décor ou l'équipement de 
la salle de bains paraît désuet, commencez par 
monter une documentation sur les nouveaux ma¬ 
tériaux, appareils et accessoires. Préparez ensuite 
une estimation des dépenses en fonction des tra¬ 
vaux que vous considérez faire vous-même, des 
tarifs des entrepreneurs et du coût estimatif des 
matériaux. 

Pour rajeunir une salle de bains, il suffit parfois 
de poser de nouveaux papiers peints étanches à 
l'humidité. Parmi d'autres revêtements muraux (à 
part la peinture), citons les panneaux de bois traités 
contre l'humidité, les feuilles de stratifiés et les 
panneaux muraux imperméabilisés. La finition mu¬ 
rale la plus répandue et la plus durable reste 
toujours la tuile de céramique. 

Un bricoleur peut facilement changer les revête¬ 
ments de sol. Les tapis dans les salles de bains sont 
devenus très pratiques depuis qu'il en existe d'usage 
intérieur-extérieur. La pose des carreaux de vinyle et 
d'amiante, qui se présentent en une grande variété 
de coloris et de motifs, est à la portée des bricoleurs 
(p. 355). Les planchers peuvent même être recou¬ 
verts de mosaïque, de céramique, si on préfère 
celle-ci aux revêtements de tapis ou aux carreaux 
de vinyle. 

A part la décoration proprement dite, on peut 
aussi changer l'équipement. Des sièges de toilettes 
et des lavabos aux teintes assorties sont d’un prix 
raisonnable et peuvent transformer la salle de bains. 
L'installation d'une pièce d'équipement en remplace¬ 
ment d'une autre nécessite peu de connaissances en 
plomberie (p. 237). Même si le travail est confié à un 
professionnel, le facteur temps d'installation ne sera 
pas onéreux. 

Les miroirs et les petites armoires ont l'avantage 
de se poser sans efforts et d'apporter un complé¬ 
ment d'installation immédiat. Des lavabos montés 


sur meuble sont très pratiques, particulièrement 
élégants et faciles à installer. 

Le démontage de l'ancien lavabo prend moins 
d'une heure, en général. Il suffit de rendre étanches 
des tuyaux de cuivre (p. 225) pour être capable d'ef¬ 
fectuer tous les travaux de l’installation. Les dimen¬ 
sions des lavabos montés sur meuble sont normali¬ 
sées et conviennent à la plupart des salles de bains. 

Un excellent complément d'installation de la bai¬ 
gnoire—les portes coulissantes en verre—s'installe 
en moins d'une heure et évite les projections d'eau 
que causent souvent les rideaux de douche. Les por¬ 
tes de douche sont parfois munies de miroirs sur 


toutes leurs surfaces, donnant l'illusion que la pièce 
est plus grande qu'on ne croyait. 

Exemple type 

La salle de bains exiguë (5' x 8') illustrée ci-dessous 
a été transformée par une série de travaux d'ama¬ 
teur pour une dépense de moins de $600. (La trans¬ 
formation ne comportait aucun travail important de 
plomberie.) Cette salle de bains, vieille de 15 ans, 
avait des revêtements de panneaux préfabriqués re¬ 
couverts de peinture et des carreaux de céramique. 
Les murs étaient lézardés, le linoléum se gondolait 
et se détachait. 


Ce rajeunissement prit moins de six jours à 
exécuter et coûta moins de $600. Le vieux 
siège de toilettes et la chasse d’eau élevée ont 
été remplacés par un ensemble moderne et 
silencieux. Un lavabo avec dessus en marbre a 
pris la place de l’évier. Le meuble préfabriqué 
cache la tuyauterie et offre un supplément 
d’espace de rangement plus que nécessaire à 
cette petite pièce. Les carreaux (mosaïque sur 
le sol, céramique sur les murs) ont été utilisés 
à profusion. Des panneaux imperméabilisés 
recouvrent le haut du mur. Un miroir couvre 
toute ta longueur de la pièce. 


Photo: Montgomery Ward & Co. 
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Le propriétaire choisit de nouveaux carreaux de pement comprend des toilettes, un lavabo, un placard 
céramique pour les murs et des mosaïques pour le préfabriqué, un miroir et une pharmacie assortie, 
sol, avec un motif décoratif sur les murs pour briser Le miroir couvre toute la longueur du mur pour 
la monotonie. Ce rajeunissement prit moins de donner à la pièce l'apparence d'une grande salle de 
six jours à exécuter. La pose des carreaux com* bains. 

prenait celle des accessoires assortis. Pour aviver La baignoire, en bon état, fut laissée telle quelle, 
les grandes surfaces carrelées, le haut du mur fut On y ajouta cependant des panneaux coulissants en 
recouvert de contreplaqué imperméabilisé. (On au- verre, l'un d'eux muni d’un miroir. Non illustré, il y 
rait pu poser, à la place, du papier peint lavable à a également au plafond un ventilateur combiné à 
motif décoratif.) une chaufferette, pour améliorer la ventilation et le 

Un faux plancher en contreplaqué de qualité exté- confort. Il a suffi de percer, dans le grenier, un trou 
rieure fut posé par-dessus le linoléum, recouvert en- à travers le plafond et de poser une applique. Cet 
suite d'une mosaïque de céramique. Le nouvel équi- élément sert à évacuer les buées des bains et des 



Photo: N.S. Ceramic Tile Co. 


douches à l'extérieur. Avant de poser le nouveau car¬ 
relage, les vieux carreaux furent découpés pour que 
la plomberie et la robinetterie soient changées pour 
des accessoires modernes. Sur les six jours que prit 
la réparation, la pièce ne fut pas disponible pendant 
deux jours seulement. 

Salle de bains supplémentaire 

La plupart des foyers qui n'ont qu'une salle de bains 
désireraient en avoir une deuxième; les familles qui 
disposent d'une salle de bains et demie ou de deux 
voudraient, elles aussi, en avoir une autre pour les 
invités ou en raison des besoins. 

Si vous transformez le sous-sol en salle familiale, 
réservez un espace pour une salle de bains supplé¬ 
mentaire. Même si vous ne l'installez pas immédiate¬ 
ment, l'emplacement sera disponible quand le be¬ 
soin s'en fera sentir. Le meilleur emplacement au 
sous-sol doit être proche de la plomberie, du systè¬ 
me de drainage et des canalisations d'alimentation 
en eau chaude et en eau froide. 

Il peut être difficile de trouver de la place pour 
une salle de bains additionnelle dans les étages 
aménagés. Les toilettes et le lavabo requièrent une 
surface d'au moins 4' x 5'. Il est facile de convertir 
une petite chambre à coucher en une grande salle 
de bains. Suivant la disposition de la pièce, elle 
peut avoir plusieurs entrées, et communiquer avec 
d'autres pièces. 

L'emplacement de la nouvelle salle de bains doit 
être déterminé en fonction de la disposition du 
drainage et de l'alimentation en eau. La partie la 
plus onéreuse des travaux est celle de la plomberie 
(p. 234); ce travail de spécialiste devrait être confié 
à un plombier. 

Salles de bains préfabriquées 

Des salles de bains entières, faites de fibre de verre, 
s'obtiennent en sections qu'il est facile d'assembler. 
Il est bon de le savoir, si l'on entreprend soi-même 
des travaux de rénovation importants. Il suffit de 
monter le cadre et d'y installer les sections l'une 
après l'autre. Tout l'équipement (électricité, toilettes, 
baignoire, douche) est sur place; il suffit de le bran¬ 
cher aux systèmes correspondants. En raison du coût 
de fabrication d'une salle de bains et de l'installation 
d'un nouvel équipement, les éléments préfabriqués 
peuvent faire réaliser de sérieuses économies. 
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Agrandissement d’une petite maison 


De quel côté s’agrandir? 

Il est incompréhensible que tant de familles vivent 
à l'étroit dans des logements exigus sans se soucier 
des possibilités d'agrandissement ou d'une utilisa¬ 
tion plus rationnelle des pièces disponibles. La meil¬ 
leure solution au manque d'espace est naturellement 
l'achat d'une maison plus grande, solution parfois 
prohibitive surtout dans la conjoncture économique 
actuelle. Avant de songer à déménager, étudiez les 
moyens d'agrandir la maison que vous possédez. 

Ce sont les sous-sols et les greniers qui, en géné¬ 
ral, offrent le plus de possibilités (p. 502). Ces lo¬ 
caux, cependant, ne s’adaptent pas à tous les besoins. 
S'il vous faut une salle de séjour, une salle à manger 
ou une cuisine plus grande, il sera probablement 
nécessaire de bâtir un rajout à la propriété existan¬ 
te. Il est possible d'ajouter au moins une pièce à la 
plupart des maisons bâties sur des terrains de di¬ 


mension moyenne. Avant d'entreprendre quoi que ce 
soit, renseignez-vous sur les règlements locaux du 
bâtiment et de zonage. Les arrêtés de certaines mu¬ 
nicipalités interdisent la construction de nouveaux 
locaux sur la façade ou les côtés des maisons. Il est 
trop long d'énumérer la liste des restrictions possi¬ 
bles; adressez-vous aux services municipaux du bâti¬ 
ment ou à un entrepreneur de la région pour savoir 
ce qui est interdit ou non. Dans tous les cas, les 
plans de tous travaux d'agrandissement extérieur doi¬ 
vent être soumis à l'approbation des autorités locales. 

Avant d'entreprendre un projet d’agrandissement, 
adressez-vous à un architecte. Moyennant des hono¬ 
raires raisonnables, vous sauverez du temps, et de 
l'argent, grâce à ses connaissances. De plus, familier 
avec les arrêtés locaux et les règlements de zonage, 
il pourra dresser des plans suivant des spécifications 


nécessaires pour l'obtention des permis de construc¬ 
tion. Enfin, il adaptera un style approprié à celui du 
corps de la maison, apportant une solution à un 
problème souvent difficile à résoudre, celui de l'effet 
esthétique général. 

Pour des travaux moins importants, fermer une vé¬ 
randa ou un passage recouvert, par exemple, l'entre¬ 
preneur pourra faire fonction d’architecte à partir du 
stade de la préparation des plans et de l’obtention des 
permis jusqu’à l’achèvement des travaux. Dans la 
plupart des municipalités, il n'est pas nécessaire, pour 
ce genre de travaux, que les plans et les spécifications 
soient établis par des professionnels; de simples cro¬ 
quis avec les mesures suffisent pour obtenir les per¬ 
mis de construction. Celui qui entreprend ces travaux 
lui-même pour la première fois aurait avantage à 
consulter un entrepreneur avant de commencer. 


Agrandissement latéral 

Il permet d’ajouter une pièce à la plupart 
des maisons, quelle qu’en soit la structure. 
Contrairement aux constructions en hau¬ 
teur au-dessus de la maison ou du garage, 
comme sur la page suivante, ce rajout 
n’aiourdit pas la charpente. Pour tout agran¬ 
dissement extérieur, un architecte est 
indispensable. Sa connaissance des arrêtés 
locaux permet d’observer les règlements 
en vigueur; son art et sa technique permet¬ 
tent de trouver d’heureux compromis 
s’harmonisant avec le corps du bâtiment. 
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Agrandissement en hauteur 

La construction d’une pièce au-dessus d’une 
propriété ne peut se faire sans architecte ou 
sans entrepreneur. Seul un professionnel est en 
mesure de juger si la charpente est capable de 
supporter un poids additionnel et de déterminer 
les endroits où elle devrait être renforcée. Tout 
compte fait, il est plus économique de confier 
la construction du gros travail à un entrepreneur 
et de se contenter d’effectuer soi-même les 
travaux de finition intérieure que l’on est 
capable de faire. 



Construction d'une aile 

Il est nécessaire de creuser de nouvelles fondations 
(p. 472). Une dalle sur semelle en béton est parfois 
suffisante, à condition que le code du bâtiment l'au¬ 
torise. Les travaux peuvent s'effectuer sans que vous 
touchiez à l'intérieur de la maison, jusqu'au perçage 
du mur, quand l'aile est érigée. 

Les deux étapes les plus difficiles sont le raccorde¬ 
ment des deux toits et l'harmonisation des murs. 
Dans ce cas, également, il est préférable de faire 
exécuter les gros travaux par un entrepreneur et de 
vous limiter, vous-même, à la finition intérieure. 

Construction au-dessus d'une maison existante 

Il est absolument nécessaire de faire appel à un 
architecte ou à un entrepreneur pour construire un 
rajout au-dessus d'un garage attenant au logis ou 
au-dessus d'une partie basse de la maison. Seul un 
professionnel est capable de faire une inspection de 


la structure du bâtiment pour déterminer s'il est 
capable de supporter un nouvel étage et, dans le 
cas où les murs et le soubassement doivent être 
renforcés, de dresser les plans des travaux à 
exécuter. 

A moins de posséder soi-même une grande expé¬ 
rience, il est préférable que vous laissiez un entre¬ 
preneur construire les planchers, les murs et le toit 
du rajout. Ce n'est qu'à l'achèvement de ces travaux 
que vous pourrez vous attaquer à des ouvrages plus 
légers et à la finition intérieure, que vous êtes ca¬ 
pable de faire vous-même avec l'aide de ce manuel. 

Transformation d'un garage 

Au lieu de bâtir au-dessus d'un garage attenant à la 
maison, il est parfois préférable de transformer le 
garage en locaux habitables. Le bâtiment est déjà 
érigé et possède plancher, murs et toiture. Les rac¬ 
cords de chauffage, d'électricité et de plomberie sont 


généralement à proximité. Il vous faudra effectuer 
quelques modifications à la structure existante. 
L'ouverture pour la porte du garage peut être fermée 
par du verre ou par un mur monté sur une char¬ 
pente. Le plancher peut être élevé au niveau de ceux 
de la maison avec des poutres; le système de chauf¬ 
fage et les conduits électriques seront placés sous le 
nouveau plancher. On recommande l'emploi de 
contreplaqué pour cet usage; on le recouvre de tapis 
ou d'un revêtement en vinyle, selon l'usage qu'on 
veut faire de la pièce. Les murs, qui seront calorifu- 
gés, seront recouverts de panneaux muraux, tout 
comme le sera le plafond, à moins que vous ne 
préfériez un plafond suspendu (p. 348). 

Un garage double peut être divisé avec des cloi¬ 
sons; une partie, celle de la porte basculante, logera 
la voiture; le reste deviendra une pièce habitable. 
Cette cloison doit être à l'épreuve du feu; certains 
codes locaux de construction l'exigent d'ailleurs. 
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Aménagement des sous-sols et des greniers 


De nouvelles pièces dans le sous-sol 

L'une des améliorations les plus fascinantes que 
puisse apporter un bricoleur à sa maison, c'est la 
transformation d'une cave terne et froide en pièces 
chaudes et accueillantes: salle de jeux, atelier de 
menuiserie, salle de lessive. Il suffit de quelques 
jours de travail. 

Procédez par étapes. Achetez les matériaux au 
fur et à mesure que vous en avez besoin, ce qui ne 
nécessitera pas un investissement unique et impor¬ 
tant, mais étalera le coût de la rénovation sur plu¬ 
sieurs semaines ou plusieurs mois. Et vous n'aurez 
pas à trouver d'espace pour entreposer des maté¬ 
riaux encombrants, puisque vous les emploierez à 
mesure. 

Etape 1—Le plan 

Tracez un croquis des sections de la cave que vous 
souhaitez fermer. Si vous aménagez tout le sous-sol, 
vous ferez bien de terminer une section à la fois. 
Commencez par la salle de jeux, puis passez à la 
salle de lessive, à la chambre de fournaise et termi¬ 
nez par l'atelier. Prévoyez les aménagements néces¬ 
saires à un mur insonorisant entre la salle de jeux 
et l'atelier ou la chambre de fournaise, ou à un mur 
recouvert de brique ou de placage. 

Si vous ajoutez un bar avec évier, mettez-le près 
des tuyaux de plomberie déjà en place. Indiquez les 
endroits où il vous faudra des interrupteurs et des 
prises de courant. Prévoyez également la façon de 
chauffer la pièce. Si votre maison est chauffée à 
l'air propulsé, un conduit supplémentaire branché 
sur la fournaise et dirigé vers la salle de jeux suf¬ 
fira à chauffer une petite pièce. Pour les pièces plus 
grandes (20 x 15 et plus), prévoyez la pose de deux 
conduits. Ceux-ci peuvent être placés dans le pla¬ 
fond, mais plus vous les poserez bas, plus ils seront 
efficaces. 

Si votre maison est chauffée à l'eau chaude, il 
vous faudra probablement avoir recours à un plom¬ 
bier qui installera un circuit séparé pour le sous-sol. 
Il existe toutefois plusieurs systèmes à eau chaude 
autonomes qui chauffent à l'électricité et qui ne 
dépendent pas de la fournaise principale. On les 
appelle systèmes hydroniques (p. 297). 

Une fois que vous aurez dressé votre plan, éta¬ 
blissez une liste détaillée des matériaux qui vous 
seront nécessaires au cours de chaque étape de la 
construction. 


Etape 2—Préparation des planchers, murs 
et plafonds 

Un sous-sol humide devra être asséché le plus possi¬ 
ble avant que le travail ne débute. Les crevasses 
dans les murs et le plancher seront obturées avec 
un scelleur (p. 156), et les murs, recouverts d'une 
couche de peinture d'asphalte. Si le sous-sol est 
vraiment très humide, couvrez les murs d'une mem¬ 
brane de matière plastique. Vous pouvez appliquer 
celle-ci sur la peinture. Erigez les cloisons (p. 404) 
et fixez-les aux solives du plancher du rez-de-chaus¬ 
sée. Servez-vous de clous à maçonnerie ou de bou¬ 
lons d'ancrage pour attacher les cloisons au plan¬ 
cher. Posez sur les murs de béton des fourrures 
espacées à tous les 16", centre en centre. Employez 
des clous à maçonnerie ou un adhésif. Si vous avez 
posé un polyéthylène sur le mur, fixez les fourrures 
avec des clous. 

Etape 3—Pose du revêtement mural 

Les panneaux de bois préfinis sont les revêtements 
les plus pratiques pour les murs du sous-sol. La 
planche murale s’emploie aussi, mais elle exige des 
opérations supplémentaires: obturation des joints, 
ponçage, peinture. Les panneaux préfinis se posent 
avec des clous à finir ou un adhésif (p. 379). Avant 
de monter les charpentes, installez les câbles électri- 


Chevêtre 

Lisse 

Fourrure 

supérieure 

Mur de béton 

Couche de 

peinture 

d’asphalte 

Coupe-vapeur 

Fourrures 

Fourrure 

inférieure 


L’humidité sera diminuée si vous recouvrez vos murs de peinture 
d’asphalte et d’un coupe-vapeur (polyéthylène). Posez des four¬ 
rures à tous les 16". 



Etape 4—Le plafond 

La plomberie, l'électricité et le chauffage doivent 
être en place avant qu'on pose le plafond. Il existe 
trois types de plafonds: en planches murales, à car¬ 
reaux et suspendus. Les premiers sont les moins 
coûteux, mais s'installent plus difficilement (p. 95). 
Les plafonds à carreaux exigent la pose de fourrures 
en travers des solives du plancher, mais ce travail 
est facile (p. 406). Si plusieurs conduits de chaleur 
et tuyaux de plomberie sont suspendus aux solives, 
un plafond suspendu sera préférable (p. 348); il vous 
évitera d'avoir à fabriquer des boîtes pour enfermer 
tuyaux et conduits puisque sa structure pend à 4" 
ou plus des solives. La distance entre les solives et 
le sol doit être d’au moins 8' pour qu'on puisse 
installer ce genre de plafond. 


Etape 5—Le plancher 

Il peut être recouvert de bois dur, de carreaux de 
vinyle ou d’asphalte, de parqueterie ou de tapis. 
Tout dépend du degré d'humidité de la cave par 
temps humide. Si l'humidité et la condensation ten¬ 
dent à s'accumuler sur le plancher, il faudra appli¬ 
quer un coupe-vapeur et faire un faux plancher. 
Après avoir appliqué le polyéthylène, posez, par¬ 
dessus, des lambourdes en 2 x 4 préalablement en¬ 
duites d’un préservatif. Recouvrez-les d'un contre¬ 
plaqué de 3 4" prévu pour l'extérieur. 



Lisse basse 


Montants 

décalés 



Construisez une cloison insonorisante en posant deux lisses 
côte à côte. Erigez les montants en les décalant sur les deux 
semelles. Un matériau isolant ajoutera à l’insonorisation. 
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Une chambre dans un grenier 

On peut convertir un grenier en chambre unique¬ 
ment quand (1) l'espace est assez vaste pour faire 
une pièce de grandeur raisonnable, (2) la hauteur est 
d'au moins 7'6" sur une vaste surface, (3) un escalier 
mène à cette partie de la maison, et (4) les solives 
du plancher sont assez larges pour supporter le 
poids des matériaux et de l'ameublement. En géné¬ 
ral, les maisons canadiennes possèdent un toit en 



Transformez en chambre l’espace libre d’un grenier. 


pente sous lequel une pièce supplémentaire peut 
être ajoutée. 

Quels genres de pièces conviennent au grenier? 

Les chambres à coucher, bien sûr: elles comptent 
parmi les additions les plus populaires aux greniers 
rénovés. Quand on peut y ajouter une salle de bains, 
c'est encore mieux. Economisez en installant celle-ci 
au-dessus de celle de l'étage: les mêmes tuyaux 
serviront, ainsi que les évents. 

Une salle de jeux irait bien dans le grenier, sur¬ 
tout si les enfants ont leur chambre non loin de là. 
Depuis peu, on installe même, dans ce qui était 
autrefois le grenier, des salles de jeux pour les 
adultes, des ateliers d'art ou, encore, un apparte¬ 
ment pour le vieux papa ou la vieille maman. 

L'inclinaison du toit limite le centre des activités 
mais sert d'espace de rangement, le long des murs 
bas, pour les valises, les articles de sport et les 
vêtements. 

Complétez le plancher et les murs, sous les com¬ 
bles: de la sorte, les articles que vous y entreposerez 
ne se couvriront pas de poussière. 


Quoi faire? 

La plupart des besognes qu'entraîne l'aménagement 
d'un grenier peuvent être exécutées par un brico¬ 
leur. Elles comprennent la pose de l'isolant, du 
plancher, de la charpente des cloisons, des montants 
et des chevrons du toit, le revêtement des murs et 
celui du plafond. 

Si vous agrandissez l'espace de plancher, il faudra 
ajouter une lucarne. Pour cela, vous couperez le 
toit et vous ajouterez une extension à la maison. 
Laissez ce soin à un charpentier si vous n'avez pas 
l'expérience nécessaire pour ce genre de travail. La 
plomberie et l'électricité aussi seront confiées à un 
spécialiste. 

Pour chauffer le grenier, branchez-le sur le chauf¬ 


fage central ou encore installez une plinthe électri¬ 
que munie de son propre thermostat. La première 
solution est la plus simple si votre système central 
est à air chaud propulsé. Tout ce que vous avez à 
faire, c'est d'ajouter des conduits supplémentaires 
à air chaud et froid et à les joindre au système. Au¬ 
paravant, assurez-vous, toutefois, auprès d'un entre¬ 
preneur en chauffage, que votre brûleur a la capa¬ 
cité nécessaire pour chauffer le grenier. Informez- 
vous aussi dans le cas de système à eau chaude. 

La ventilation est importante dans les chambres 
sous les combles, surtout en été. On y pourvoit avec 
un éventail de grenier de grande force qui extirpe 
l'air chaud des pièces de l'étage pour le chasser 
dans les ouvertures employées pour aérer le toit. 



Le grenier est l’endroit idéal pour installer une chambre, un appartement, un atelier ou une salle de jeux. 
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Aménagement des sous-sols et des greniers 


Comment “éclairer” un grenier 

Les deux problèmes que présente l'aménagement des 
greniers sont l'espace limité de plancher et l'éclaira¬ 
ge naturel insuffisant. Les bricoleurs peuvent résou¬ 
dre le second de plusieurs façons, en suivant les 
conseils donnés dans cette page. En ce qui touche 
le premier, par contre, il vaut mieux faire exécuter 
par un spécialiste les rajouts au toit demandés par 
l'élargissement. 

Les lucarnes 

L'une des plus populaires façons d'apporter un sur¬ 
croît de lumière et d'espace à un grenier, c'est d'y 
ajouter des lucarnes. 

Les deux types les plus employés sont: les pignons 
et les appentis. La lucarne à pignon n'a, en général, 
qu'une fenêtre; l'appentis, qui élève le toit entier 
sauf le faîte, peut en avoir plusieurs. 


On donne à certaines lucarnes une allure moderne 
en ouvrant la façade jusqu'au faîte. 

Faîtières 

On appelle ainsi de petits appentis. Bien qu'elles 
ne donnent pas la hauteur de plafond que donne un 
appentis, elles sont plus faciles à construire que 
ceux-ci. Que vous installiez des lucarnes en appentis 
ou des faîtières, posez des solins aux joints des 
murs et du toit (p. 178). 

Fenêtres de pignon 

La façon la plus simple d'augmenter la lumière dans 
un grenier sombre est d'agrandir les fenêtres des 
pignons en changeant la petite fenêtre pour deux 
petites ou pour une grande ou, encore, d'installer 
un mur de verre. 


Puits de lumière 

Préfabriqués en plastique, ils ajoutent une note de 
nouveauté. On les installe dans un toit, là où on a 
besoin de lumière: au-dessus des pupitres, tables de 
travail, de jeux, etc. On les achète prêts à installer 
en un vaste choix de grandeurs et de formes. 

Châssis vitrés dans le toit 

Ces châssis donnent le maximum de lumière au gre¬ 
nier: ils sont très gais. Installez de préférence ce 
genre de châssis sur le pan nord ou est du toit. Sa 
construction est relativement simple. Les bardeaux 
et le revêtement sont enlevés du toit et une bordure 
en 2 x 4 est clouée aux chevrons. 

Du verre trempé ou des carreaux de plastique de 
! 4" sont installés et calfeutrés avec du mastic de vi¬ 
trerie; une moulure est ensuite clouée sur le mastic. 
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sommaire 


Cinquante projets 

de construction 


Comment utiliser cette section 


Nous vous présentons une cinquantaine de 
projets qui vous aideront à améliorer le 
confort de votre maison et de votre jar¬ 
din. Des illustrations en coulèur repré¬ 
sentent l'objet terminé et permettent de 
situer la position des éléments de l’en¬ 
semble, ainsi que certains détails d’as¬ 
semblage, et vous expliquent dans quel 
ordre se déroulent les opérations. 

Vous trouverez, dans les sections tech¬ 
niques, les explications qui vous sont 
nécessaires pour réussir un travail, 
même s'il ne vous est pas familier. 

@ Choisissez le projet qui vous intéresse. 
Etudiez les croquis et la nomenclature 
des matériaux nécessaires. Lisez les ins¬ 
tructions et voyez quels outils vous sont 
nécessaires pour mener à bien la besogne. 


Chaque croquis est accompagné d'une 
nomenclature détaillée des matériaux 
qui vous sont nécessaires: bois, quincail¬ 
lerie, etc. Elle vous précise les dimensions 
nominales de chaque pièce. 

Vous pourrez donc commander les ma¬ 
tériaux dont vous userez en vous servant 
dé cette liste comme d’un guide lors de 
votre visite chez le marchand. 

© Les références en tête de chaque page 
vous conduisent à d’autres sections du 
volume. Les photos et les croquis vous 
indiquent chaque étape de besognes qui 
ne vous sont peut-être pas familières. IL 
existe souvent plusieurs façons de s'y 
prendre pour exécuter un travail: à vous 
de choisir celle qui vous convient et de 
la perfectionner,, 


O Les croquis détaillés qui accompa¬ 
gnent les travaux vous serviront de gui¬ 
des tout au long du travail. Us indiquent 
là position des différents éléments de 
l'ensemble, ainsi que certains détails 
d’assemblage. Les numéros dès éléments 
correspondent, bien sûr, aux numéros 
des descriptions. 

€1 Les explications suivent la progression 
du travail, étape après étape. De la sorte, 
vous savez dans quel ordre assembler les 
différents éléments. En règle générale, ne 
commencez pas par couper toutes les piè¬ 
ces à la dimension pour ensuite essayer 
de les assembler. Au contraire, débitez- 
les et exécutez chacune d'elles au fur et à 
mesure de l'avancement du travail, de 
manière à pouvoir les modifier, au besoin. 
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Cuisines: Placards/1 



Ces armoires s'adaptent à n’importe quelle cuisine. Demandez au marchand de bois de tailler vos portes en contreplaqué. 


Construits de matériaux réguliers, ces 
placards ne requièrent aucun travail 
compliqué et s'adaptent à n'importe 
quelle cuisine. Les trois différents 
types illustrés ici peuvent être cons¬ 
truits indépendamment les uns des 
autres. Une machine à laver la vais- 
sèlle peut être installée entre les pla¬ 
cards du bas. Des tiroirs peuvent 
remplacer les tablettes et la porte. Les 
dimensions indiquées dans la liste des 
matériaux sont basées sur les éléments 
illustrés. Les placards peuvent avoir 18" 
ou 24" de profondeur. Cette dernière 
dimension convient à la table de tra¬ 
vail plus large dans laquelle un évier 
de grandeur régulière est inclus. Fixez 
les longerons avant aux tasseaux (18); 
ceux-ci seront fixés au plancher avec 
des clous de 3" à tous les pieds. 

EXÉCUTION 
Placards du bas 

Coupez les longerons supérieurs (1) et 
inférieurs (2) aux dimensions données. 
Fixez avec des clous de 3" les longerons 
arrière dans les colombages du mur 
pour que leurs surfaces supérieures 
soient à 17 W et à 35" au-dessus du 
plancher. 

Fixez les montants (3) au côté exté¬ 
rieur des longerons du bas et du haut, 
à tous les 20", tel qu'indiqué à la fig. 2. 
Joignez les placards à angle droit (fig. 
1) avec de la colle blanche et une vis 
à tête plate en acier n° 8 de IV 2 " à 
chaque joint; placez les longerons 
supérieurs extérieurs à la même hau¬ 
teur que les longerons arrière. 

Encochez les cloisons de séparation 
(4) pour le passage des longerons et 
fixez-les aux montants avec des équer¬ 
res en aluminium (fig. 3 et 4) percées 
pour recevoir des vis à tête plate n° 8 
de 3 4". Fixez le longeron inférieur aux 
tasseaux avec des clous à finir de 2" 
enfoncés par l'avant. Taillez le faux 
tiroir (7) et fixez-le à l'arrière des 
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montants avec deux vis à tête plate 
n° 8 dans chaque montant. Taillez les 
tablettes (5) pour qu'elles s'ajustent 
entre les cloisons; fixez-les sur les 
longerons du centre avec de la colle 
blanche et des clous à finir de 2". 
Posez la table de travail (6) et cou- 
vrez-la de stratifié (p. 380). 

Suspendez les portes (8) (p. 78) et 
fixez les boutons de porte à 2 Va” du 
chant supérieur et du bord de la clen¬ 
che. Posez les loqueteaux magnétiques 
(P. 81). 

Placard à tiroirs 

Construisez ce placard de la même ma¬ 
nière que le premier, avec cette diffé¬ 
rence que des coulisseaux remplacent 
les cloisons de séparation et les tablet¬ 
tes. Fabriquez de trois à cinq tiroirs, 
selon vos besoins (p. 402). Les devants 



Fig. 1. Des placards se rencontrant à angle droit 
sont accrochés ensemble avec des équerres en 
métal. 

des tiroirs déborderont les extrémités 
latérales supérieures et inférieures, re¬ 
couvrant les coulisseaux. Allouez un 
espace d'environ W' entre les devants 
des tiroirs. Fixez les coulisseaux (10) 
aux panneaux de bout avec de la colle 
blanche et des clous à finir. Renforcez 
les coulisseaux avec deux blocs trian¬ 
gulaires (11) collés et cloués (fig. 5); les 
blocs ne doivent pas obstruer le pas¬ 
sage des tiroirs. La construction des 
tiroirs est simple. Les côtés sont rete¬ 
nus aux devants à l'aide de colle et de 


clous à finir de 1 Vi " enfoncés à travers 
la face. Le dos est retenu entre les côtés 
de la même façon. Des équerres de 1 Vi" 
sont fixées à l'intérieur des coins, en 
guise de renfort. Le devant est fixé à 
3 /s" plus bas que les côtés et dissimule 
le fond en contreplaqué de 3 /s" d'épais¬ 
seur. Le fond est collé et cloué avec 
des clous de 1" et abouté à l'arrière 
de la face du tiroir. Une équerre de 
1 W fixée au centre de celle-ci renforce 
le joint entre fond et face. 

Placard mural 

Tous les longerons sont des pièces de 
1 x 2, et les montants (12) dépassent 
les longerons supérieurs de 3 / 4 ". N'em¬ 
ployez que deux cloisons de séparation 
(13): une de chaque côté de la porte 
centrale. Ou, encore, procédez de la 
même façon que pour le placard du 
bas. Construisez cet élément de telle 
sorte que le montant du bout (collé 
au mur) arrive au mur du colombage 
pour y être fixé avec des équerres (9) 
et des vis à tête plate n° 8 de 2". Les 
cloisons centrales de séparation doi¬ 
vent aussi arriver au niveau du colom¬ 
bage et être fixées de la même façon. 

Clouez les longerons arrière au co¬ 
lombage. Le longeron supérieur sera à 
85 Vi” du plancher; le longeron du mi¬ 
lieu, à 64"; celui du bas, à 55 W. Fixez 
la tablette qui sert de dessus au pla¬ 
card aux longerons et aux cloisons, 
avant de fixer les autres tablettes; 
fixez-la comme la table de travail. 
Montez les portes (14). 

Armoires-placards 

Construisez-les de la même façon que 
les placards du bas; les montants (15) 
dépassent les longerons supérieurs à 
la même hauteur que les placards mu¬ 
raux. Si les placards de 18" de profon¬ 
deur du haut et du bas avoisinent des 
armoires-placards de 24" de profon¬ 
deur, vissez la cloison du bout (16) de 



Des paniers en broche servent de tiroirs à légu¬ 
mes sous l’évier. 


Les balais et l’aspirateur sont rangés dans Far- 
moire-placard. 




Un panneau en bois naturel assorti aux meubles fait le lien entre les différents placards, 
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la grande armoire au cadre des mon¬ 
tants des placards du bas. Ceux-ci 
peuvent avoir un faux plancher monté 
par-dessus le longeron du bas. La ma¬ 
nipulation des objets qui y seront 
rangés en sera facilitée. Montez les 
portes (17). 

Donnez une couche de finition aux 
portes avec un émail semi-lustré, et 
aux montants, avec du polyuréthane 
transparent. 

Disposez la plomberie (p. 234) avant 
de fixer la table de travail de l'élément 
évier. 

Voyez à ce que les portes du placard- 
évier facilitent l'accès au siphon pour 
le nettoyer, le cas échéant. 


Table de travail 

Découpez la table de travail (6) dans 
du contreplaqué de 3 4" ou un panneau 
d'aggloméré de 1". La profondeur sera 
de 18" ou de 24", selon la profondeur 
du placard. 

Installez un dosseret fait du même 
matériau que le dessus de la table le 
long du mur du fond. Sa largeur sera 
de 4" à 6". Feuillurez le chant inférieur 
du dosseret à la moitié de l'épaisseur 
du bois. Collez et vissez la table avec 
des vis à tête plate n° 6 de 1 W\ 

Il se vend des tables de travail faites 
sur mesure qui portent déjà un dos¬ 
seret; ces surfaces sont recouvertes de 
stratifié. 



Fig. 3. Une équerre en aluminium percée pour 
des vis à tête plate de Vz" fixe les cloisons aux 
montants. Les portes sont montées avec des 
pentures de 2Vz ft . Utilisez-en trois pour les 
grandes portes et deux pour (es autres. 



Fig. 4. Chanfreinez les arêtes des panneaux de 
bout et des montants pour obtenir un joint élé¬ 
gant; ce travail est inutile lorsqu’un appareil 
électrique dissimule le panneau du bout. 


La table de travail peut être faite en contre¬ 
plaqué et recouverte de stratifié. Ou achetez 
un élément préfabriqué qui comporte une ou¬ 
verture pour évier de grandeur standard. 



MATÉRIAUX NÉCESSAIRES: 


No Désignation 

Quantité 

Dimen. 

nom. 

Long. 

Larg. 

Matériau 

1 Longerons supérieurs au choix 

1 x 2 

au choix 


pin 

2 Longerons inférieurs 

au choix 

1 x 4 

au choix 


pin 

3 Montants 

au choix 

1 x 2 

35" 


pin 

4 Cloison de 
séparation/bout 

au choix 


35" 

M'A" ou 23'A 

" contreplaqué sapin Vz " 

5 Tablettes 

au choix 


au choix 

M'A" ou 23y. 

" aggloméré 3 4" 

6 Table de travail 

au choix 


au choix 

19" ou 25" 

aggloméré 1" 

7 Faux tiroir 

au choix 


au choix 

au choix 

contreplaqué sapin V 2 " 

8 Portes 

au choix 


33" 

19%" 

contreplaqué sapin 

9 Equerres 

au choix 

1 x 1 

6" 


aluminium Va" 

10 Glissières de tiroir 

au choix 

1 x 2 

1 7Va " OU 23 1 / 4 " 

pin 

11 Blocs triangulaires 

au choix 

2x2 


1" 

pin 

Placards muraux 

12 Montants 

au choix 

1 x 2 

au choix 


piri 

13 Cloisons/bouts 

au choix 


30" 

M'A" 

contreplaqué sapin Vz " 

14 Portes 

au choix 


O 

CO 

19%" 

contreplaqué sapin 3 /4" 

Armoires-placards 

15 Montants 

au choix 

1 X 2 

au choix 


pin 

16 Cloisons/bouts 

au choix 


au choix 

M'A" 

contreplaqué sapin Vz ,f 

17 Portes 

au choix 


au choix 

19%" 

contreplaqué sapin V 2 " 

18 Tasseaux plancher 

au choix 

2x2 

au choix 


sapin 

Quincaillerie: Deux pentures 2 Y 2 " par porte pour les portes des placards muraux ou du bas; trois 
par grande porte d’armoire, avec vis appropriées. Un loqueteau magnétique par porte. Boutons de 
portes et de tiroirs au choix. Cious: 3"; 2" à finir; 1" communs. Vis à tête plate: no 6, V 2 ", IY 2 "; 
no 8: 3 /4", IV 2 " 2". Equerres: IY 2 ". Colle blanche. 

Note: La largeur des portes est basée sur des ouvertures de 20". Les devants de tiroir, les côtés 
et les dos sont en pin de 1" (dimension nominale). 
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Cuisines: Table et chaises 





nale 1x3 réunie à angle droit à une les chants supérieurs sont à W du 
pièce plus large (2) de dimension no- sommet des côtés s'ajustent dans les 
minale 1x4 pour former un pied an- mortaises. Coupez des tenons légère- 
gulaire dont les deux faces extérieures ment plus grands, puis utilisez une 
mesurent 3 1 4". Exécutez des mortaises râpe et du papier abrasif pour obtenir 
de W' de largeur et de \W de pro- un ajustement parfait, avant le collage, 
fondeur sur le chant extérieur de cha- Assemblez les cadres des pieds et 
que pièce des pieds. Les tenons déca- des entretoises en deux moitiés, cha- 
lés des bouts (3) et des côtés (4) dont cune incluant un pied de deux mor- 


Cette table et ces chaises occupent un 
espace restreint; les chaises se glis¬ 
sent sous la table et s'empilent les 
unes sur les autres. 


EXECUTION 

Table 

Chaque pied de la table est fait d’une 
pièce étroite (1) de dimension nomi- 


Les chaises s’empilent les unes sur îes autres. Le stratifié dont est recouvert le dessus de la table se vend en un grand choix de couleurs. 
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Coussins 205 
Joints à goujons 394 
Tenons décalés 388 


Stratifiés 380 

Rapporteur 383 

Joints à mortaise et tenon 387 


Râpe 35 


ceaux à chaque bout (fig. 1). Joignez 
les pièces des pieds avec de la colle et 
des vis à tête plate n° 6 de 2" posées à 
tous les 6". Les vis passent au travers 
des pièces larges dans les bords des 
pièces étroites; on peut utiliser des 
clous à finir de 2" au lieu des vis. Col¬ 
lez et clouez, avec des clous à finir de 
1 Vi ", les tasseaux 5 et 6 à l'intérieur 
des entretoises, à 3 4" plus bas que le 
dessus de celles-ci. Les tasseaux des 
côtés s'ajustent aux traverses des 
bouts. Le dessus de la table (7) s'ajus¬ 
te à l'intérieur des traverses et est 
collé aux tasseaux. Rabotez les bords. 
Collez le stratifié. 


Chaise 

Des joints à mortaise et tenon, ainsi 
qu'à goujons, procurent la rigidité né¬ 
cessaire à la structure des chaises. Les 
traverses avant et arrière (8) et les 
traverses de côté (9) de la charpente 
du siège sont réunies par trois goujons 
de Va". Coupez les tenons des bouts 
des traverses avant et arrière à 7 4" de 
longueur et à W des bords des tra¬ 
verses. Les traverses latérales sont po¬ 
sées à Vi " de l'épaulement du tenon, 
de façon que les pieds soient tenus à 
l'extérieur des traverses latérales. Per¬ 
cez des trous de *4" de diamètre dans 
les traverses latérales ou utilisez un 



Fig. 1. Assemblage chaise et table. Joignez 
les pièces larges et étroites des pieds, te! 
qu’illustré. 


gabarit pour aligner les trous. Coupez 
des 2 x 2 en blocs angulaires diagonaux 
(10) et fixez-les avec de la colle et des 
clous à finir de Wi". Coupez des mor¬ 
taises pour appareiller les traverses 
avant et arrière et les tenons à partir 
de Vi " de l'extrémité supérieure des 
pieds avant (11) et de 14" de celle des 
pieds arrière (12). Coupez les tenons 
plus grands, râpez et poncez. Fixez le 
panneau du siège (13). Collez et clouez 
les blocs angulaires (14) au dossier (15). 
Un coussin en mousse de polyuréthane 
est retenu en place par des broches en¬ 
foncées dans le dossier et les blocs. Les 
broches sont camouflées par un galon. 


Fixez l'extrémité supérieure du dos¬ 
sier à l'égalité du haut des pieds et 
inclinée vers l'arrière à 78° (marquez 
l'angle avec un rapporteur pour un 
bon ajustement). Enfoncez deux vis à 
tête plate n° 8 de 1 3 4", de l'extérieur 
vers chaque pied, en passant par les 
blocs du dossier. 

Le coussin du siège (17) est glissé 
à l'intérieur du revêtement en tissu, 
cousu par la suite. Il est retenu au 
siège par des rubans cousus à l'endos 
du revêtement et attaché à travers 
deux trous dans le panneau du siège. 
Finissez le bois de la table et des 
chaises au polyuréthane. 


MATÉRIAUX NÉCESSAIRES: 

No 

Désignation 

Quantité 

Dimension 

nominale 

Long. 

Larg. 

Matériau 

Table 

1 

Pièces étroites pieds 

4 


28" 

2 V 2 " 

pin %" 

2 

Pièces larges pieds 

4 


28" 

3 Va " 

pin 3 A" 

3 

Traverses des bouts 

2 

1 x 4 

22 " 


pin 

4 

Traverses des côtés 

2 

1 x 4 

46" 


pin 

5 

Tasseaux des bouts 

2 

1 x 1 

24" 


pin 

6 

Tasseaux des côtés 

2 

1 X 1 

46 y 2 " 


pin 

7 

Dessus de table 

1 


48" 

24" 

aggloméré Va " 

Chaise 

8 

Entretoises avant/arrière 

2 

1 x 4 

18 y." 


pin 

9 

Entretoises des côtés 

2 

1 x 4 

14 Va " 


pin 

10 

Blocs angulaires 

4 

2x2 

3V 2 " 

diagonale 


sapin 

11 

Pieds avant 

2 

1 Va X 2 

1 6 Y 2 " 


pin 

12 

Pieds arrière 

2 

1 Va x 2 

30" 


pin 

13 

Siège 

1 


14%" 

1414" 

contreplaqué Va " 

14 

Biocs coins arrière 

2 

1 Va x 1 Va 

41/2" 

diagonale 


sapin 

15 

Dossier 

1 


I6V2" 

4 V2 " 

contreplaqué 3 /s" 

16 

Coussin dossier 

1 


17 Vi " 

5 V 2 " 

mousse polyester 1" 

17 

Coussin 

1 


15%" 

15y 2 " 

mousse polyester 1" 


Quincaillerie: Table: 20 vis à tête plate n° 6 de 2" ou Va Ib clous à finir de 2". Va Ib de clous à finir 
1 y 2 ". Une chopine de colle de résine. Chaise: Une boîte de clous 1". Une boîte d’agrafes 5/16" 
pour agrafeuse. Quatre vis à tête plate n° 8 de 1 3 4". Un goujon de Va” de diam. par 36" de long. 
Une chopine ciment contact. Un minimum de 2! ca. de tissu d'ameublement. Ruban adhésif en tissu. 
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cuisines: Table abattante/Etagère suspendue/Tabouret 


Cette table de 18" x 17" et l'étagère 
suspendue de même style qui la com¬ 
plète peuvent être adaptées à l'espace 
dont vous disposez. Si vous utilisez 
des tabourets, le plateau de la table 
devra être à ZW du sol; il sera à 2W 
si vous employez des chaises. Si la 
table sert de surface de travail sup¬ 
plémentaire, elle sera de la même 
hauteur que les autres surfaces. 


EXÉCUTION 
Etagère suspendue 

Découpez les tablettes (1) et les sépa¬ 
rations (2). Serrez ces dernières dans 
un étau, le grain du bois à la verticale. 
Percez deux trous de ! 4", à 1" de cha¬ 
que extrémité, à 3 4" de profondeur, et, 
ceci, aux deux bouts de la séparation. 
Coupez 20 pièces de ÎW de long de 
goujon de ’4". Enduisez de colle la 


moitié de chacune d'elles et enfoncez- 
les dans les trous. Placez les sépara¬ 
tions sur les chants, en travers des 
tablettes, une à chaque extrémité, ..et 
les autres à votre guise. Tracez, sur la 
tablette inférieure, des lignes qui indi¬ 
quent l'emplacement de chaque sépa¬ 
ration et celui des trous des goujons. 
Percez des trous de *4". Marquez et 
percez la tablette supérieure (1) de la 


même façon. 

Assemblez les pièces à sec et assu¬ 
rez-vous que tout soit bien d'équerre. 
Défaites le tout et collez les pièces qui 
s'accouplent. Utilisez des serres. 

Découpez le panneau du fond (3) 
aux dimensions de la boîte, à moins 
que vous n'utilisiez un fond, comme 
dans la photo. Vissez-le à la boîte avec 
des vis n° 6 de 1 V 2 ". Fixez l'ensemble à 
20" plus haut que la surface de la ta¬ 
ble. Enfoncez des vis à tête plate n° 8 
de 2 Vi” en travers du fond (3) et dans 
le colombage. Si vous n'utilisez pas de 
fond, fixez les tablettes au mur avec 
deux équerres vissées dans la partie 
intérieure des séparations de bout 
avec des vis à tête plate de V 2 ". Fixez 
des équerres au mur avec des vis de 
2" dans le colombage. S'il ne corres¬ 
pond pas aux équerres, utilisez des 
boulons à ailes ou d'autres fixations 
pour murs creux (76). 

Table abattante 

Découpez le matériau aux dimensions 
prévues ou selon l'espace disponible. 

; Fixez les montants (8) et espacez-les de 
façon à les poser dans le colombage 
avec des vis à tête plate n° 8 de 2 I / 2 ". 
Fixez la traverse de support (7) au 
bout des montants et dans le colom¬ 
bage avec les mêmes vis. Fixez la bor¬ 
dure arrière (6) au chant supérieur de la 
traverse de support (7), tel qu'illustré. 
Vissez-la en place avec des vis à tête 
plate n° 6 de 2". Fixez les consoles 
pliantes en les ouvrant et en les pres¬ 
sant contre la partie inférieure de la 
bordure arrière (6). Utilisez les vis n° 6 
de 1". Découpez le plateau de travail 
(4). Si vous posez du lamifié, collez 
celui-ci (p. 380) avant d'assembler le 
plateau. Fixez la bordure d'aluminium 
au chant arrière et aux extrémités du 
plateau. Fixez le plateau de travail (4) 
sur les consoles avec des vis à tête plate 
n° 6 de l / 2 ". Fixez la bordure avant (5). 




Quand son plateau est replié le long 
du mur, cette table devient un pan¬ 
neau décoratif. On recommande un 
plateau en aggloméré recouvert 
de plastique, mais vous pouvez le 
changer à votre goût. Le plateau 
illustré est fait de planches de pin 
de 1 x 4" assemblées et fixées aux 
consoles. Les tabourets ont été 
achetés tout faits, mais vous pouvez 
en fabriquer des rustiques en suivant 
le plan illustré à droite. 


me compiu 


pupitre ou suriace pour 
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Colles et adhésifs 86 Fixations 74, 76 

Equerres d’angle 384 Assemblages par tenons et mortaises 387 

Assemblages par goujons 395, 397 Agglomérés 376 Pose du lamifié 380 
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MATÉRIAUX NÉCESSAIRES: 


Etagère suspendue 


No 

Désignation 

Quantité 

Dimension 

nominale 

Long. Larg. 

Matériau 

1 

Dessus et dessous 

2 

1 x 6 

72" 

pin 

2 

Séparations 

5 

1 x 6 

6" 

pin 

3 

Panneau de fond 

1 


72" 7V 2 " 

contre-plaqué sapin 3 /s" 

Quincaillerie: 3 douzaines de vis tête fraisée no 6 
fixation comme l’indique le montage. Un goujon de Va 
les chevilles. Colle Resorcinol. 

de 1 Vz 2 vis tête fraisée no 8 de 2 V 2 " par 
" de diamètre et de 38" de long pour exécuter 

Table abattante 

4 

Plateau 

1 


LO 

V® 

aggloméré 3 4" 

5 

Bordure avant 

1 

1 x 3 

72" 

pin 

6 

Bordure arrière 

1 

1 x 3 

72" 

pin 

7 

Traverse support 

1 

1 x 2 

72" 

pin 

8 

Montants 

4 

1 x 2 

12 V 2 " 

pin 


Quincaillerie: 4 consoles pliantes 12" x 12". Lamifié de plastique (facultatif). 24 vis tête fraisée 
no 6 de Vfe". 6 vis tête fraisée no 6 de 1 Vz ". 8 vis tête fraisée no 8 de 2Vz ff pour fixation au mur. 
Bordure de vinyle ou d’aluminium pour arête et extrémités du plateau. 



Tabouret en chêne; lattes en pin. 


Tabouret de cuisine 

Coupez les traverses et les entretoises 
d'appui (2, 3, 5). Arrondissez au rabot: 
rayon de *4". Découpez le chant supé¬ 
rieur des entretoises du siège (4) 
(p. 30), lui donnant une forme incur¬ 
vée. Le point central sera à 1" sous 
les extrémités. Découpez les lattes (6) 
et arrondissez au rabot. Les entretoi¬ 
ses s'emboîtent dans les pieds par des 
tenons de 1 3 4". Encollez, assemblez, 
laissez sécher et poncez. Au bout des 

MATÉRIAUX NÉCESSAIRES: 


traverses, faites des tenons de 1" de 
long. Enlevez *4" sur le haut et le bas 
des tenons des traverses inférieures 
et 3 4" sur le haut des traverses supé¬ 
rieures (2). Exécutez des mortaises à 
3 4" des bouts supérieurs des pieds 
(1). Les tenons des entretoises du siè¬ 
ge (4) sont découpés au ras des extré¬ 
mités supérieures des entretoises. Col¬ 
lez ensemble les cadres latéraux (1, 2, 
3), les entretoises du siège (4) et celles 
d'appui. Vissez les lattes (6) sur le chant 
des entretoises du siège (no 6: 1 *4"). 


No 

Désignation 

Quantité 

Dimension 

nominale 

Long. 

Larg. 

Matériau 

1 

Pieds 

4 

1 Va X 3 

30" 


chêne 

2 

Traverses supérieures 

2 

1 Va X 3 

121/4" 


chêne 

3 

Traverses inférieures 

2 

1 y* x 3 

12 y." 


chêne 

4 

Entretoises du siège 

2 

1 y» x 3 

17" 


chêne 

5 

Entretoises d’appui 

2 

1 Va x 3 

17" 


chêne 

6 

Lattes du siège 

9 

1 x 2 

16" 

iy 2 " 

pin 

Quincaillerie: Dix-huit vis tête fraisée no 6 de 1V 4 
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quatre avec abattant relevé. Pour trois avec abattant abaissé. Dans les deux cas, personne n’a un pied de la table entre les genoux. 
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Colles et adhésifs 86 
Assemblage par goujons 395, 397 
Perçage du bois 27, 44 


Pose du stratifié 380 



L’abattant repose contre les pieds. 


Pour augmenter la surface de la table, 
on relève l'abattant et on le fait glisser 
sur le cadre. Le plateau est maintenu 
par les glissières de sa face interne. 

EXÉCUTION 

Cadre en sapin 3x3 avec fixations 
par goujons aussi solides que les as¬ 
semblages par tenons et mortaises 
mais sans besoin de les tailler. Assem¬ 
blez le pied (1) et la traverse supé¬ 
rieure (2) en perçant 2 trous de 3 /s" 
dans le pied et de VA" dans la traver¬ 
se. Espacez les trous à S A" et à l 7 /s" 
du haut et centrez-les sur la largeur. 
Posez les traverses supérieures W' 
au-dessous du haut des pieds pour 
permettre le passage des charnières. 
Pour fixer les longerons latéraux (3), 
percez 2 trous de 3 /s" à travers le pied 
et de VA" dans les longerons, à VA" 
sous le haut du pied et à s / 8 " du bord. 
Pour l'assemblage des pieds et de la 
traverse inférieure, percez des trous au 


travers des pieds et dans la traverse, 
l'un à 5 /s", l'autre à l 7 /s" du bout des 
pieds, centrés sur leur largeur. Fixez 
le longeron inférieur aux traverses in¬ 
férieures en perçant des trous de 3 A" 
à travers les traverses et de VA" dans 
le longeron: centrez les trous des tra¬ 
verses à lOVs" de chaque extrémité. 

Assemblez les cadres latéraux à 
l'aide de goujons de 3 /s", de 4" de long 
et de colle résorcinol. Sciez les gou¬ 
jons qui dépassent et poncez. Des pa¬ 
tins en bois (7, 8) et des glissières (4) 
empêchent le plateau de se déplacer, 
de basculer ou de coulisser trop loin. 
Collez et clouez les glissières (4) sur 
la face intérieure des longerons au 
ras de sa partie supérieure: utilisez 
des clous à finir de 2". "Fixez l'abat¬ 
tant (5) au plateau (6) à l'aide de 3 
charnières simples de VA", l'une au 
milieu, les deux autres à 6" des extré- 



Fig. 1. Goujons en chicane décalés. 


mités. Serrez les entretoises (7) et les 
patins (8) avec un serre-joints et per¬ 
cez, en travers, 4 trous de W' # égale¬ 
ment espacés. Posez le plateau sur les 
pieds, clouez temporairement les en¬ 
tretoises sous le plateau. Faites-le 
coulisser pour vous assurer que la 
jointure à charnières s'arrête à mi- 
chemin du cadre. Si elles sont bien 
posées, collez les entretoises, puis col¬ 
lez par-dessus les patins et fixez-les 
avec des vis no 8 de 2". Le dessus de 
la table sera peint ou recouvert de 
stratifié. Le cadre sera peint ou verni. 
Cirez les glissières et les patins. 



MATÉRIAUX NÉCESSAIRES: 


No 

Désignation 

Quantité 

Dimension 

nominale 

Long. 

Larg. 

Matériau 

1 

Pieds 

4 

3x3 

27" 


sapin ou pin 

2 

Traverses 

4 

3x3 

22 " 


sapin ou pin 

3 

Longerons 

3 

3x3 

35" 


sapin ou pin 

4 

Glissières 

2 


35" 


bois dur 3 A" x 3 A" 

5 

Abattant 

1 


20" 

27" 

contre-plaqué 3 A" 

6 

Plateau 

1 


40" 

27" 

contre-plaqué 3 A" 

7 

Entretoises 

2 


14" 


bois dur 3 A" x 3 A" 

8 

Patins 

2 

1 x 2 

14" 


bois dur 


Quincaillerie: 28 goujons 4" x 3 /e". Colle résorcinol. 3 charnières simples de IV 2 " et vis tête 
fraisée de Vz" correspondantes. 8 vis no 8 de 2" (pour les entretoises). Clous à finir de 2". Peinture, 
stratifié, colle, vernis (facultatif) pour la finition. 

Note: Pour une finition naturelle du cadre, choisissez du bois de 3 x 3 pour éviter les noeuds 
et les fentes de surface. 
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cuisine: Casier à tiroirs 



Simplifiez l’exécution en fixant des boîtes en plastique aux devants des tiroirs. 


Casier à six tiroirs 

Ce casier et son voisin ont été conçus 
pour ranger les fruits secs, fèves, etc. 
Les boîtes en matière plastique, de dif¬ 
férentes dimensions, se trouvent dans 
le commerce. Si elles n'étaient pas par¬ 
faitement identiques à celles qui ont 
été utilisées ici, on peut facilement 
modifier les dimensions du casier. 

EXÉCUTION 

Découpez aux dimensions données le 
dos (1), les côtés (2), le dessus et le 
fond (3) du casier. Pour les casiers 


suspendus au mur, percez des trous 
dans le dos. Collez et clouez le dos, 
les côtés, le dessus et le fond. Pour 
faire les entailles dans les séparations 
(4), serrez les morceaux dans un étau. 
Tracez au milieu une entaille de l A" 
d'épaisseur et de 2 3 4" de profondeur. 
Même chose pour la cloison (5). Servez- 
vous pour ce travail d'une scie à décou¬ 
per. Espacez les entailles de 2 3 4" à 
égale distance du milieu. Assemblez 
les 2 séparations (4) et la cloison. Col¬ 
lez et clouez l'assemblage intérieur. 
Découpez et rabotez les devants des 
tiroirs (8). Fabriquez les tiroirs. 



Fig. 2. Exécution des tiroirs 


Coupez le bout d’une 
boîte (6) et reprodui¬ 
sez son profil sur du 
contre-plaqué de 14". 

Découpez le contre¬ 
plaqué suivant le 
tracé pour faire le 
devant de la boîte. 

Collez la pièce 
sur le devant 
du tiroir (8) 
au ras du haut. 

Collez la boîte 
au contre-plaqué 
du devant du 
tiroir. 

MATÉRIAUX NÉCESSAIRES: 

No 

Désignation 

Quantité Long. 

Larg. 

Matériau 

1 

Dos 

1 

7 Va" 

8 " 

contre-plaqué de Va" 

2 

Côtés 

2 

6 %" 

5Vz" 

contre-plaqué de Va" 

3 

Dessus et fond 

2 

8 " 

5V 2 " 

contre-plaqué de Va" 

4 

Séparations 

2 

7Vs" 

5Vz" 

contre-plaqué de Va" 

5 

Cloison 

1 

6 %" 

5 Vz " 

contre-plaqué de Va" 

6 

Boîtes en plastique 

6 

5" max. 

3 5 /a" max. 

plastique translucide 

7 

Devants des boîtes 

6 

voir fig. 2 

contre-plaqué de Va" 

8 

Devants des tiroirs 

6 

3 5 /a" 

2" 

pin de 3 /a" 


Quincaillerie: 6 boutons en laiton de 5 /s" de diam. Colle blanche. Colle époxyde. 
Note: Utilisez du pin de dimension nominale 1 x 2. 
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Colles et adhésifs 86 
Scie à découper 18 
Matières plastiques 442 



Les boîtes en contre-plaqué ont un dessus en liège. Elles se fixent au mur. 


Casier à quatre boîtes 

EXÉCUTION 

Tracez sur une feuille de contre-pla¬ 
qué les devants de boîtes (1) espacés 
de 1/16" pour les traits de scie (Fig. 
2). Perforez des trous de 1" de diam. 
au centre de chaque ligne. Découpez 
et rabotez les devants, les côtés (2) et 
le fond (3) des boîtes. Assemblez-les 
en fixant les côtés à W du bord des 
fonds. Collez et clouez les devants et 
les fonds aux côtés. Découpez les cou¬ 
vercles dans une plaque de liège ou 
de contre-plaqué. Découpez le fond 
des couvercles (4) aux dimensions des 
boîtes, puis le dessus (5) et collez-les 
ensemble. Laissez sécher. Posez en 
place et poncez le bord des couver¬ 
cles jusqu’au ras des boîtes. 

Tracez les côtés du casier (6) sur une 
feuille de contre-plaqué, espacés de 
1/16" pour les traits de scie. Percez 
un trou de 1" de diam. au milieu de 
chaque trait. Découpez et rabotez aux 


dimensions données les côtés, le fond 
(7) et le dos (8) du casier, puis collez 
et clouez tous les morceaux ensem¬ 
ble. Pour fixer les casiers au mur, 
percez des trous à travers le dos (8) 
pour le passage des vis. 

Appliquez une peinture sans oxyde 
de plomb. Les couvercles en liège peu¬ 
vent être recouverts de laque claire. 


Extrémité du rebut 



Flg. 2, Tracez le devant des boîtes sur une 
feuille de contre-plaqué. 



MATÉRIAUX NÉCESSAIRES: 


No 

Désignation 

Quantité 

Long. 

Larg. 

Matériau 

1 

Devants des boîtes 

8 

3" 

3" 

contre-plaqué de Va" 

2 

Côtés des boîtes 

8 

2 Va" 

2W 

contre-plaqué de Va" 

3 

Fonds des boîtes 

4 

2 Va" 

3" 

contre-plaqué de Va" 

4 

Fonds des couvercles 

4 

“2 Va" 

1 Va" 

liège de %" 

5 

Dessus des couvercles 

4 

3" 

3" 

liège de %" 

6 

Côtés du casier 

2 

3V4" 

3" 

contre-plaqué de Va" 

7 

Fond du casier 

1 

1 2Kô" 

23/ 4 " 

contre-plaqué de Va" 

8 

Dos du casier 

1 

12 Xé" 

3V4" 

contre-plaqué de Va " 

Quincaillerie: Vis à tête ronde en laiton no 8 de 1 Va ", colle blanche. 

Note: Découpez les côtés dans une feuille de contre-plaqué d’au moins 6 V 2 

" de long. 
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cuisine: Casier à bouteilles/Maillet à viande/Râtelier à couteaux 



Casier à bouteilles 

On peut exécuter un casier pour 9 
bouteilles de vin à l'aide de 16 gou¬ 
jons de 3 /g" de diam. et de 16 mor¬ 
ceaux de bois rond de l 3 /s" de diam. 
Ces dimensions conviennent à la plu¬ 
part des bouteilles; on peut aussi les 
modifier. 

Utilisez une perceuse à colonne 
pour que les trous des goujons soient 
percés perpendiculairement. Marquez 
au crayon l'emplacement des trous et 
entamez au poinçon pour empêcher 
le foret de sauter. En cours de perça¬ 
ge, calez le matériau dans une entaille 
en V faite dans un morceau de bois. 

EXÉCUTION 

Découpez un morceau de bois rond 
de l 3 /s" de diam. en 16 morceaux de 
9" de long, et un goujon de 3 /s" de 
diam. en 16 morceaux de 12" de long. 

Le plus simple est de percer des 
trous de W de diam., parallèles les 


uns aux autres, à travers les mor¬ 
ceaux de bois rond centrés à 1-1/16" 
des extrémités. Percez ensuite une 
autre série de trous perpendiculaires 



Goujons d'armature Jonction des goujons 

Fig. 1 . Fixez les goujons avec des clous de 
finition. 


aux premiers. Centrez la deuxième 
série de trous à 9/16" de chaque ex¬ 
trémité. Pour l'assemblage du casier, 
enfoncez les goujons dans les trous 
pour former l'armature. Enfoncez des 
clous de finition de 1", tel que l'indi¬ 
que la fig. 1, pour fixer l'ensemble. 
Si vous désirez des têtes de goujons 
invisibles, ne percez qu'à moitié les 
trous des montants. 


Maillet à viande 



Les dents sont découpées à la lime triangulaire et poncées. 



Casier de belle apparence pour neuf bouteilles. Il occupe peu de place. 


La tête du maillet, en sapin 3 x 3, a 4" premiers. Percez un trou de 1" de 

de long. Poncez-la pour faire ressortir diam. et de 1 Vz " de profondeur dans 

la beauté du bois. À chaque bout, un côté de la tête pour le manche, 

creusez, avec une lime triangulaire, goujon de 1" de diam. fixé avec de la 

5 sillons parallèles de Va" de pro- colle époxyde. Suspendez le maillet 

fondeur, espacés de Creusez 5 par une lanière de cuir passée dans 

autres sillons perpendiculaires aux un trou de 3/16" dans le manche. 
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Les limes et leurs usages 34 
Perceuse verticale 66 
Perceuse de V 2 " 45 


Colles et adhésifs 86 
Assemblages par vis 74 
Types de colles 86 


Perceuse électrique 45 
Vilebrequin et mèches 26 



Râtelier 1. Les aimants ne retiennent pas toutes les lames. Attention, 



Râtelier 2. Une bande de coupe-bise invisible retient les couteaux. 



Râtelier 3. Les angles des porte-lames retiennent les couteaux. 


Râteliers à couteaux 

Faciles à fabriquer avec de simples 
outils à main et quelques pièces de 
rebut, ces râteliers sont particulière¬ 
ment utiles dans la cuisine. Offrez- 
vous l'un de ceux-ci. 



Râtelier 1 

Utilisez une latte de sapin 2" x 2" 
dont la longueur sera déterminée en 
fonction du nombre de couteaux à 
ranger. Exécutez une encoche à cha¬ 
que bout pour le logement des vis de 
fixation au mur. Pour exécuter les en¬ 
coches, interposez une cale de bois, 
percez un trou de 1" de diam. entre 
la latte et la cale; faites un trait de 
scie dans la latte jusqu’au trou (Fig. 
1). Les couteaux sont tenus en place 
par des loqueteaux magnétiques ven¬ 
dus dans les quincailleries en un 
grand choix de modèles. Fixez-les au 
râtelier, avec espàcement de 2" entre 
les centres et à l 3 /s" de chaque extré¬ 
mité. Percez un trou fraisé à chaque 
bout du râtelier et fixez au mur à 
l’aide de deux vis No 10 de 2 1 /2". 

Râtelier 2 

Ce râtelier se compose de 2 pièces 
de contre-plaqué de IW de largeur et 
de *4" d'épaisseur (Fig. 2). La lon¬ 


gueur dépend du nombre de couteaux 
à suspendre. Ces 2 morceaux sont 
réunis à leurs extrémités par 2 carrés 
de contre-plaqué de l A" (2). La fente 



lames. Une bande de coupe-froid en 
plastique (3), clouée sur l'une des fa¬ 
ces intérieures de la fente, maintient 
les couteaux. Fixez au mur avec des 
(vis) tête ronde chromées No 10 de 
2 Vi” ou des vis avec cuvettes. 

Râtelier 3 

Ce râtelier se compose de triangles 
en bois collés sur une planchette de 
pin, d'épinette ou de contre-plaqué de 
3 4" x 4". Pour les triangles, débitez 
un tasseau 2 x 2 en sections de ÎVi" 
coupées en 2, en diagonale. Détermi¬ 
nez la longueur du râtelier en posant 
les triangles sur la planchette dans 
la position qu'ils occuperont. Laissez 
un espace de W entre les triangles 
pour le passage des lames, et de V/ 2 " 
aux 2 bouts pour les vis de fixation. 
Coupez la planchette à la longueur 
requise, poncez planchette et trian¬ 
gles au papier abrasif et collez les 
triangles avec un adhésif fort et im¬ 
perméable (colle à la résine synthé¬ 
tique [urée] ou résorcinol). Collez ou 
clouez une bande de coupe-bise en 
feutre au bas de la planchette pour 
qu’elle soit légèrement inclinée vers 
l'intérieur afin de maintenir les cou¬ 
teaux en place. Utilisez une peinture 
brillante en bombe aérosol. Fixez la 
planchette au mur à l'aide de deux vis 
tête ronde chromées No 10 de 2 Vi " ou 
à l'aide de vis tête fraisée avec cuvet¬ 
tes de même dimension. 
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cuisine: Salière et poivrière/Dessous-de-plat 



Ces ustensiles peuvent être faits en palissandre, noyer, acajou ou autre bois dur. 


Salière et poivrière 

Ces deux ustensiles sont fabriqués 
avec du bois de qualité sans nœuds 
ou défauts. Découpez des blocs de 
bois de 2 " de long à section carrée 
de 1 5 4" de côté. Marquez le centre des 
sections supérieures et inférieures. À 
l'aide d'une perceuse verticale ou 


K-1 3 A" -^ 



5/i6"M k— 


Fig. 1. Creusage du saleron. 

montée sur un support vertical, per¬ 
cez un trou de l 3 /s" de diam. à une 
profondeur de 5/16" dans le fond de 
chaque ustensile. Marquez le centre 
de nouveau et percez un trou de 7 /s" 
de diam. et de 1 3 4" de profondeur 
(Fig. 1). Percez lentement. Faites le 
tracé de la Fig. 2 et reproduisez sur un 
carton ou faites le dessin sur un car¬ 
ton avec un compas ouvert à un rayon 
de 3 4". Percez à travers les repères du 
carton 7 trous de 1/16" de diam. dans 
le dessus de la salière et 1 seul trou 
de 3/64" dans la poivrière. Fraisez, 
puis poncez les arêtes. Obturez les 
fonds (bouchons de l 3 /a" diam.). 



Fig. 2. L 1 intersection des arcs produit ce dessin 
symétrique des trous de la salière. 



Carreaux de cuivre, les plats resteront chauds. 


Dessous-de-plat/1 

Découpez un carré de contre-plaqué 
( 8 Vi" x 8 V 2 " x l A "). Découpez dans une 
baguette de bois dur de 3 /s" x W' 4 
morceaux de 8 3 4" de long. Exécutez 
des coupes d'onglet à 45° aux bouts. 
Fixez les baguettes sur la plaque avec 
de la colle et des clous que vous en¬ 
foncerez au chasse-clou. Bouchez les 
trous au mastic. Cirez les baguettes. 
Collez 4 carreaux de cuivre de 4 J 4" de 
côté au ras des bords de la plaque. 



Fig. 3. Carreaux collés sur la plaque. 
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Perceuse verticale 66 
Fraisage 74 
Scie circulaire 50 


Assemblages à onglet 393 
Assemblages à mi-bois 385 
Support de perceuse vertical 45 


Toupie 55 



Découpez les joints des lattes de bois entrecroisées en 


Dessous-de-plat/2 

Les bois sombres et précieux (palis¬ 
sandre, noyer, acajou), sur lesquels 
les taches ne paraissent pas, sont re¬ 
commandés pour exécuter ce dessous- 
de-plat. Réunissez les lattes de bois 
par des serre-joints pour exécuter les 
rainures à mi-bois en une seule opé¬ 
ration. Découpez les joints à la scie 
circulaire par juxtaposition des traits 
de scie, ou en une seule opération à 
la toupie. Faites des essais sur une 
retaille de bois pour vous assurer que 
les lattes s'emboîtent bien les unes 
dans les autres. 

Découpez et rabotez 10 lattes de 


bois dur de 6 3 4" x ÎW. Réunissez 
par des serre-joints en un bloc com¬ 
pact. À l'aide d'une équerre, vérifiez 
l'alignement des lattes qui doivent 
être sur le même plan. Réglez la scie 
circulaire pour obtenir une profon¬ 
deur de coupe de W et le guide de 
largeur pour que la l re rainure soit 
à 3 4" d'un des bouts. 

Sciez à contrefil. Réajustez le guide 
de largeur afin que la deuxième cou¬ 
pe élargisse la première. Continuez à 
régler le guide pour élargir la rainure 
jusqu'à ce qu'elle mesure ! 4" de lar¬ 
ge, ou faites ce travail en une seule 
opération à la toupie. Répétez l'opé¬ 
ration sur toutes les rainures. L'es¬ 


pacement entre les rainures doit me¬ 
surer 1" comme l'indique la Fig. 5. 
Faites un assemblage d'essai. Si les 


Serre- 
loi nts 


Fig. 4. Les lattes réunies par 2 serre-joints, les 
rainures s’exécutent d’un coup. 

lattes n'ont pas de jeu, désassemblez, 
encollez les joints avec une colle à la 
résine, remontez et laissez sécher pen¬ 
dant une nuit. Si les lattes ont du 
jeu, mettez une goutte de colle à cha¬ 
que joint et enfoncez un petit clou de 
finition sur la partie inférieure de 
chaque joint ayant du jeu. La tête des 
clous ne doit pas dépasser pour évi¬ 
ter qu'ils égratignent la table. 

Poncez en biseau les arêtes des ex¬ 
trémités des lattes pour éviter les 
échardes. Appliquez deux couches de 
vernis, de laque ou de polyuréthane. 




- 3 /d"-s| [é — 1" —?| |c— 1" — sj —1"——1"— 3 A " 

Fig. 5. Découpage et espacement des rainures. 


Il est presque aussi facile d'exécuter 
plusieurs dessous-de-plat qu'un seul. 

Le meilleur cadeau de Noël ou d’an¬ 
niversaire est celui qu'on a fabriqué 
soi-même. 



L’érable non fini est parfait, ici. 


Dessous-de-théière 

Solide dessous-de-plat en bois dur. En 
érable, il n'a pas besoin de finition, 
l'érable, très résistant, ne nécessitant 
aucun revêtement de protection. 

Rabotez un bloc de bois carré de 
surface plane, 5V 8 " x 5 s /g" x 3 4". Ré¬ 
glez la scie circulaire pour obtenir 
une profondeur de coupe de 3/16", et 


|e-%- 



Fig. 6. Rainures du dessous-de-plat. 


le guide de largeur pour que la l re 
rainure soit à 3 /s" d'un des bouts, 
comme à la Fig. 6. Sciez à contrefil. 
Réajustez le guide de largeur afin que 
la 2 e rainure soit distante de H" de la 
l re . Exécutez ainsi 7 rainures de 3 /s" 
de large, espacées de H". Exécutez 
les mêmes rainures dans le sens du 
fil pour former un motif de carrés. 
Appliquez une finition de vernis, de 
laque ou de polyuréthane. 
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cuisine: Chandeliers/Plateaux 


Le chandelier à deux branches (ci- 
dessous) est fait d'un simple siphon 
d'évier en matière plastique de 1 Vi" 


de diam. Le chandelier à 3 bougies se 
compose de 3 boules de bois (que l'on 
trouve dans les magasins de jouets) 


de 2" de diam., réunies par des goujons 
et de la colle. Le chandelier en U n'a pas 
besoin de finition; l'autre est peint. 




Chandelier exécuté avec un siphon d'évier. 


Chandelier exécuté avec trois boules de bois. 


Chandelier à deux branches 

À l'aide d'une scie à métaux, sciez le 
tuyau pour lui donner la forme d'un 
U. Sciez droit, et que les extrémités 
supérieures soient de niveau. Pour ob¬ 
tenir une base plate, découpez la par¬ 
tie renflée du U (Fig. 1) entre les axes 
des sections verticales. Égalisez les 
rebords et enlevez les bavures. 


Centre (axe) 

de la section verticale 



’ ! I 

Coupez le renflement à la base 
Fig. 1 . Ligne de sciage de la base. 


Chandelier à trois bougies 

Disposez les boules sur une surface 
plane de façon qu'elles se touchent. 
Marquez les points de contact à la 
craie. Percez-y un trou de 1 4" de diam. 
et de 1" de profondeur dans l'axe des 
boules. Coupez 3 chevilles de 14" de 


Trou de Va** pour 
la bougie 


Boules de bois 
(3 requises) 



Goujons 
(3 requis) 


Fig. 2. Les goujons tiennent les boules réunies. 


diam. et de 2" de long. Encollez légè¬ 
rement; mettez les chevilles dans les 
trous et réunissez les boules. Percez 
un trou au sommet de chacune pour 
les bougies. Une cheville mise dans 
l'un des trous servira de prise quand 
vous peindrez le chandelier. 
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Colles et adhésifs 86 
Sciage des métaux 422 
Assemblages 393 


Plateau pour le petit déjeuner 

Collez et clouez les tasseaux des cô¬ 
tés (2) sur le dessous du fond (1). Cen- 
trez-les pour que le fond dépasse leurs 
extrémités de 5 / s ", Exécutez des coupes 
d’onglet à 45° aux bouts internes des 
autres tasseaux (3). Collez-les et clouez- 
les sur le dessous du fond (Fig. 2). Cou¬ 


pes d'onglet à 45° aux extrémités des 
rebords (4 et 5). Découpez une lumière 
pour les doigts sur chaque rebord 
transversal (Fig. 1). Collez les rebords 
de façon qu'ils dépassent de 3 4" la 
surface du fond. Bouchez les têtes de 
clous, peignez le plateau et collez une 
feuille de vinyle sur le fond. 



Un reste de revêtement de sol en vinyle sert pour le fond. 



MATÉRIAUX NÉCESSAIRES Plateau pour le petit déjeuner 


No 

Désignation 

Quantité 

Dimension nominale 

Long. 

Larg. 

Matériau 

1 

Fond 

1 


23" 

13" 

contreplaqué V 4 " 

2 

Tasseaux des côtés 

2 

1 / 2 "x 1 / 2 " (coupés) 

22" 


pin 

3 

Tasseaux des bouts 

4 

Vi " x 1 / 2 " (coupés) 

4 %" 


pin 

4 

Rebords longitudinaux 

2 

y 2 "x 2 " 

24" 


pin 

5 

Rebords transversaux 

2 

v 2 " x 2 " 

14" 


pin 

6 

Revêtement du fond 

1 


23Vi " 

1314" 

revêtement de sol 
en vinyle 


Note: En commandant les matériaux, prévoyez une perte à la coupe. 



Le fond du plateau est recouvert de carreaux en liège. 


Plateau pour l’heure du thé 

Découpez les carreaux (2) d'une lon¬ 
gueur de côtés d'un peu plus de 9" et 
collez-les sur le fond (1) le long de la 
ligne médiane. Exécutez des coupes 
d'onglet à 45° sur les extrémités des 
moulures (3, 4) et vissez-les sur le des¬ 
sous du fond avec des vis à tête frai¬ 
sée. Recouvrez les carreaux et le fond 
de polyuréthane. 


MATÉRIAUX NÉCESSAIRES Plateau pour l’heure du thé 


No 

Désignation 

Quantité 

Long. 

Larg. 

Matériau 

1 

Fond 

1 

18" 

12" 

contreplaqué Va" 

2 

Carreaux 

2 

9" 

12" 

liège de Va " 

3 

Moulures longitudinales 

2 

i8y4" 

1" (cha. branche) 

cornière aluminium Va" 

4 

Moulures transversales 

2 

12’/4" 

1" (cha. branche) 

cornière aluminium Va" 

Note: Achetez 2 carreaux en liège de 12" x 12"; découpez-les en carrés de 9". 



les bavures 
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Cuisine: Etagère et armoire 





Le panneau de fond descend à mi-hauteur. Des crochets servent à suspendre les objets. 


52 ' 


Etagère 

Faites sur les côtés (1) des embrève- 
ments sur rainure de la largeur des 
rayons (2, 3) et des feuillures pour le 
panneau de fond (4). Les bouts des 


rayons ont des feuillures de 3 /s" x 3 /s" 
qui s'emboîtent dans les embrève- 
ments. Renforcez à l'aide de colle et 
de clous de finition de IW\ Fixez l'é¬ 
tagère au mur par des vis tête fraisée 
N° 8 de 2 1 / 2 ". 


MATÉRIAUX NÉCESSAIRES: 


No 

Désignation 

Quantité 

Dimension 

nominale 

Long. 

Larg. 

Matériau 

1 

Côtés 

2 

1 Va " X 8" 

24" 


pin 

2 

Rayons haut/bas 

2 

1 " X 6" 

20 Vz" 


pin 

3 

Rayons intermédiaires 

2 

1 " x 4" 

20 Y 2 " 


pin 

4 

Panneau de fond 

1 


20 %" 

10" 

contreplaqué 3 /a" 


Quincaillerie: 6 vis tête fraisée No 8: 2 V 2 " en acier. Colle blanche. Clous de finition 1V2". 

Note: Le panneau de fond descend jusqu'au bas du rayon étroit inférieur ou couvre tout le dos. 












Colles et adhésifs 86 

Assemblages par embrèvement sur rainure 386 
Loquets de portes 81 


Charnières de portes 79 
Socles de prises de courant 260 
Panneaux en matière plastique 442 


Rayonnage 548-549 


Armoire à pharmacie 

Découpez sur la longueur des extrémi¬ 
tés de l'étagère supérieure (1) des 
feuillures de l A" x l A" qui s'emboîtent 
dans les embrèvements exécutés à 5" 
au-dessous de l'extrémité supérieure 
des côtés (2). Des feuillures identiques 
faites sur le rayon inférieur et la base 


(3) s’emboîtent dans des embrève¬ 
ments aux hauteurs qu'on désire. Per¬ 
cez dans les côtés des trous de W de 
diam., devant la base, pour le support 
des brosses à dents (4). Assemblez à 
l'aide de colle et de clous. Fixez la por¬ 
te, le miroir, le matériel électrique et 
le diffuseur tel qu'indiqué. 



La porte déborde le rayon inférieur de plusieurs pouces pour en faciliter l’ouverture. 



MATÉRIAUX NÉCESSAIRES: 


No 

Désignation 

Quantité 

Long. 

Larg. 

Matériau 

1 

Rayons haut/bas 

2 

151/2" 

314" 

contreplaqué %" 

2 

Côtés 

2 

24" 

4" 

contreplaqué V 2 " 

3 

Base 

1 

1 5 V 2 " 

2 %" 

contreplaqué %" 

4 

Support de brosses à dents 

1 

16" 


goujon de 3 /b" 

5 

Panneau de fond 

1 

191/2" 

15 Vz" 

contreplaqué 14" 

6 

Séparation verticale 

1 

au choix 

3" 

contreplaqué Va" 

7 

Rayons intermédiaires 

au choix 

7" 

2%" 

verre de 14" 

8 

Diffuseur 

1 

15%" 

5" 

plastique dépoli %" 

9 

Porte 

1 

15" 

15" 

contreplaqué Vz n 

10 

Miroir 

1 

15" 

15" 

glace de 14" 


Quincaillerie: Eclairage: 2 socles de prises de courant 3 1 /;", 2 douilles (porcelaine) 3%", fil 
éfécîrique, 2 ampoules de 25 watts. Porte: 2 charnières à piano chromées 15", vis assorties, 
1 loqueteau magnétique, colle à miroir ou 4 rosettes de fixation. Armoire: Colle blanche, 14 Ib. de 
clous de finition de 1 Vz ,, l 4 taquets par étagère en verre, 6 vis tête fraisée No 8 de 21/2 " (pour fixation 
au mur de fond). 

Note: Demandez au marchand de couper, biseauter et polir les arêtes des rayons en verre et du 
miroir et de percer les trous dans le miroir pour la fixation par vis. 


525 


















Salie de séjour: Etagère murale encastrée/Classeur mobile/1 



Le classeur mobile se tire. Les dossie 
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Adhésifs 86 

Scie circulaire à table 60 
Goujons 395, 397 


Scie à métaux 19 
Assemblage à mi-bois 385 
Linoléum 117 


Poteaux 76 

Entailles ou rainures 54 
Feuillures 392 


Guillaume 30 


Etagère murale 

Cet ensemble de bureau, conçu pour 
s'encastrer dans une niche, peut être 
adapté à un mur droit. Clouez les tas¬ 
seaux de support (14) à des poteaux 
du mur. Percez les blocs (5) d'un trou 
pour des vis tête fraisée No 8 de 2". 
Fixez ces blocs aux tasseaux, avec es¬ 
pacement de F, avec des vis tête ron¬ 
de de 2Vi". Collez le dessus (6) et l'ex¬ 
tension (7) sur les tasseaux et vissez 
par le dessous. Recouvrez de linoléum, 
égalisez les bords et posez la baguette 
de renfort (8), au ras du linoléum par 
un assemblage encollé à languette et 


rainure (fig. 2), ou à l'aide de colle et 
de clous espacés de 4". Percez les mon¬ 
tants (9) de trous espacés de 6" pour 
des vis tête fraisée No 6 et fixez-les au 
mur au-dessus de la table jusqu'au 
plafond. 

Coupez à la scie à métaux les crémail¬ 
lères à la longueur des montants et 
vissez-les. Les trous de taquets devront 
s'aligner. Encochez les coins des tablet¬ 
tes (10) pour qu'ils s'ajustent entre les 
poteaux. Recouvrez les tablettes de li¬ 
noléum, placez-Ies sur les taquets, col¬ 
lez et clouez les baguettes de renfort 
(11) sur leur chant avant. Poncez. 



MATÉRIAUX NÉCESSAIRES: 


No 

Désignation 

Quantité 

Dimension 

nominale 

Long. 

Larg. 

Matériau 

1 

Tasseau 

1 

1 " x 2" 

comme niche 


pin 

2 

Tasseau 

1 

1 " x 2" 


comme niche 

pin 

3 

Tasseau 

1 

1 " x 2" 


comme la 
projection 

pin 

4 

Tasseau 

1 

1 " x 2" 

comme la 
projection 


pin 

5 

Blocs 

au besoin 

2" x 2" 

3" 


sapin 

6 

Dessus de table 

1 


comme 
la niche 

comme la 
projection 

aggloméré 3 A f/ 

7 

Extension de la table 

1 


comme la 
projection 

10" 

aggloméré 3 A" 

8 

Baguette de table 

1 

1 % " x 3" 

comme table 


pin 

9 

Poteaux 

4 

%" x %" 

hauteur 

table/plafond 


pin 

10 

Tablettes 

3 


comme niche 

9" 

aggloméré 

11 

Baguettes de tablettes 

3 

1 V* " x 2" 

comme 

tablettes 


pin 

12 

Diffuseur 

1 


comme 

tablettes 

4V 2 " 

verre opa. Va" 

13 

Portes coulissantes 

2 


V 2 long, 
des tablettes 

12" 

carton fibre Va" 

14 

Raidisseur de porte 

1 

1"X V 2 " 

12" 


pin 

Quincaillerie: 4 crémaillères standard en métal; 12 taquets ou consoles assortis. Deux morceaux 
de coulisses de portes pour aggloméré de Ve" de la longueur de la niche. Cornière en aluminium 
■ 3 / 4 " x 3 A" x Va" pour 3 poignées de portes. Linoléum ou lamifié. Clous de finition ( 2 V 2 ") pour 
baguettes de renfort. Clous ordinaires (2V2"). Vis No 8 de 2" ou No 6 de 1V 2 ". 


CEI Devant 

ffi: 


Devant 

=s 




=m- 





__jl Devant 

A 


Devant 



IS-14 


Fig. 2. Les poignées des portes (13) peuvent être en bois (haut) 
ou en aluminium (bas). Le raidisseur supporte la porte. 




527 




salie de séjour; Etagère murale encastrée/Classeur mobile/2 




Eclairage et armoire 

La tablette inférieure doit se trouver à 
une hauteur d'au moins 20" au-dessus 
de la table: elle sert de fond à l'ar¬ 
moire à portes coulissantes. La tablet¬ 
te suivante, à Y plus haut, en est le 
dessus. Découpez les rails des portes 
à l'aide d'une scie à métaux. Fixation 
en surface avec clous à tête perdue ou 
en retrait derrière la partie sup. de la 
baguette de renfort de la tablette du 
bas. Équarrissez les portes pour qu'el¬ 
les glissent, posez 3 poignées (fig. 2) et 
vissez le raidisseur derrière l'arête de 
porte sans poignée. 

Classeur mobile 

Cet élément à roulettes est divisé en 
deux verticalement; d'un côté, un clas¬ 
seur et deux tiroirs; de l'autre, une 
armoire avec tablette à glissière facul¬ 
tative. Les tiroirs s'ouvrent d'un côté; 
les portes de l'armoire, de l'autre. Les 
séparations sur le dessus de l'armoire 
sont destinées aux trombones et aux 
crayons. 

Armature et panneaux 

Découpez les pièces de l'armature; per¬ 
cez des trous pour des goujons d'as¬ 
semblage de 3 /s" de diam. en vous ser¬ 
vant du gabarit pour l’alignement des 
trous. Percez les traverses (2) et les 
longerons (3) à travers les poteaux (1) 
pour l'alignement des trous. Il suffit 


528 







Adhésifs 86 Scie à métaux 19 Poteaux 76 

Table de sciage 60 Assemblage à mi-bois 385 Entailles ou rainures 54 

Goujons 395,397 Linoléum 117 Feuillures 392 Guillaume 30 


MATÉRIAUX NÉCESSAIRES: 


No 

Désignation 

Quantité 

Dimension 

nominale 

Long. 

Larg. 

Matériau 

Charpente et panneaux 

1 

Poteaux angulaires 

4 

2 " X 2 " 

l'il" 


sapin 

2 

Traverses 

4 

2 " x 3 " 

1 ' 4 " 


sapin 

3 

Longerons 

4 

2 " x 3 " 

3 ' 7 y 2 " 


sapin 

4 

Entretoises centrales 

2 

2" x 3 " 

1 ' 4 " 


sapin 

5 

Poteaux centraux 

2 

2" x 2" 

1'6" 


sapin 

6 

Fond de l’armoire 

1 


1 ' 9 " 

1 ' 4 " 

contreplaqué Vz n 

7 

Panneau côtés (tiroir) 

1 


3 ' 8 " 

1 '6 Va " 

panneau dur Vs" 

8 

Panneau côtés (armoire) 

1 


1'11V2" 

1/ 6 i/ 2 " 

panneau dur Vs n 

9 

Panneau bouts 

2 


1'6V2" 

1/41/2" 

panneau dur i/s" 

10 

Dessus de l’armoire 

1 


1 ' 9 V 2 " 

1/41/2" 

contreplaqué 1/4" 

11 

Cloison verticale 

1 


1/71/2 w 

1 ' 5 " 

contreplaqué 1/4 " 

Garnitures 

12 

Panneau porte coulissante 

1 


l'IO" 

1 ' 6 Va" 

panneau dur i/e" 

13 

Poignées de portes 

2 

3 / 4 " x 3 / 4 « 

1 ' 5 " 


cornière alu. ys" 

14 

Fond de classeur 

1 


l'il" 

1 ' 5 " 

contreplaqué 1/4" 

15 

Entretoises de classeur 

2 

2" x 2" 

1/g 1/ 2 // 


sapin 

16 

Glissières des séparations 
du classeur 

2 


1 / 83 / 4 " 

3/4 " 

lamelle d'alu, ys" 

17 

Espaceurs des glissières 
de séparation 

2 

Vi' f X Va" 

1'8 a A" 


pin 

18 

Séparation du dessus 
de l’armoire 

1 


1 ' 4 " 

2" 

contreplaqué y 2 " 

19 

Séparations du dessous 
de l’armoire 

2 


9 y 2 " 

2" 

contreplaqué Vz ff 

Tiroirs 

20 

Faces avant/arrière 
tiroir supérieur 

2 


1/71/2// 

3 3 / 4 " 

pin 1/2" 

21 

Faces avant/arrière 
tiroir inférieur 

2 (non illus. 

) 

i' 7 y 2 " 

4 %" 

pin 1/2" 

22 _ 

Côtés tiroir supérieur 

2 


1/41/4" 

3 3 A" 

pin 1/2" 

23 

Côtés tiroir inférieur 

2 (non illus.) 

141/4" 

41/4" 

pin 1/2" 

24 

Fonds de tiroirs 

2 


1'8" 

1 ' 3 %" 

contreplaqué 1/4" 

25 

Devant tiroir supérieur 

1 


V 8 W' 

41 / 2 " 

pin 1/2" 

26 

Devant tiroir inférieur 

1 (non illus.) 

vsw 

4 3 /8 " 

pin 1/2" 

27 

Glissières des tiroirs 

4 

a/4" x a / 4 " 

1 ' 5 " 


cornière alu. ys" 

28 

Cales (suivant les besoins) 


3/4" x 3/4" 



pin 

29 

Rebords de tablettes 

2 

y 2 "x y 2 " 

1 ' 4 1/2 " 


pin 

30 

Rebords de tablettes 

2 

y 2 "xy 2 " 

F81/2" 


pin 

31 

Fond de tablette 

1 


F81/2" 

1 / 41 / 2 // 

contreplaqué 1/2" 

32 

Supports de tablette 

2 

3 / 4 " x 3/4" 

1/ 4 i/ 2 " 


cornière alu. Va" 


Quincaillerie: 4 roulettes sphériques (platine de fixation carrée) et vis tête ronde 3 A" assorties. Vis 
No 6 tête fraisée 1 Va", No 8 tête ronde 1 y 2 ", No 8 tête fraisée, 1 ", No 6 tête fraisée V2". 1 boîte clous 
à finir 3 / 4 ". 6' de goujon érable W' diam. Sapin 2 " x 6" pour blocs. 


d'enfoncer les goujons de l'extérieur, 
d'en aplanir les extrémités et de les 
poncer pour une apparence décorative. 
Percez de la même façon les entretoi¬ 
ses centrales (4) à travers les longe¬ 
rons (3). Décalez les trous des assem¬ 
blages d'angles pour éviter la rencon¬ 
tre des goujons. Les poteaux centraux 
(5), placés à l'arrière des longerons, 
s'ajustent par goujons entre les entre¬ 
toises centrales du haut et du bas. 
Faites des rainures centrales de W de 
larg. et de Va” de prof, dans le haut 
des longerons et traverses inf., dans 
le bas des longerons et traverses sup. 
et dans les côtés int. des poteaux an¬ 
gulaires pour y loger les panneaux. 
Pas de rainure sur la moitié du longe¬ 
ron inf. où il n'y aura pas de panneau 
du côté des tiroirs. Du côté de l'ouver¬ 
ture de l'armoire, ne faites les rainu¬ 
res qu’à mi-longueur (du côté du clas¬ 
seur et des tiroirs), mais creusez des 
rainures ext. parallèles pleine longueur 
pour le panneau coulissant. La rainu¬ 
re sup. de la porte coulissante aura 1" 
de prof, (on y glisse la porte après 
l'assemblage de l'armature). 

Renforcez à l'aide de blocs de sapin 
fixés à Vi" au-dessous du haut des mem¬ 
bres inférieurs. Des vis tête ronde No 8 
de 1 V 2 ", posées à la fin de l'assemblage, 
tiendront les blocs fermement. 

Le fond de l’armoire est fixé sur 
des blocs à l'aide de vis tête fraisée 
No 8 de 1". Les panneaux de côté (7, 8), 
les panneaux des bouts (9), le dessus 
de l'armoire (10) et la cloison verticale 
(11) s'insèrent dans les rainures de 
l'armature. Faites un assemblage d'es¬ 
sai, sans colle, de l'armature et des 
panneaux; procédez ensuite au collage. 

La porte coulissante (12) de l'arma¬ 
ture est munie, de chaque côté, de 
poignées modernes, pleine hauteur, qui 
lui confèrent une allure à la mode et 
ne prennent que peu d'espace (13). 

Les goujons ont H" de diamètre. 


Garnitures Intérieures et finition 

Le fond du classeur (14) repose sur des 
entretoises (15) goujonnées aux po¬ 
teaux centraux et assemblées aux po¬ 
teaux angulaires par des feuillures de 
V 2 ” de profondeur. Les feuillures re¬ 
couvrent les montants à mi-épaisseur 
et s'arrêtent aux rainures des pan¬ 
neaux courts. Posez le fond à l'aide de 
colle et de vis No 6 tête fraisée IV 2 ”. 
Les séparations du classeur se dépla¬ 
cent sur des glissières en aluminium 
(16) collées aux espaceurs (17) fixés 
sur les longerons. Creusez dans les fa¬ 
ces avant et arrière (20, 21) et les côtés 
(22,23) des tiroirs des rainures de 4" 
de profondeur à 4" des bords inf. 
pour y glisser les fonds (24). Collez les 
devants de tiroirs (25, 26) plus grands 
que les faces avant de Tint, des tiroirs. 
Les tiroirs glissent sur des glissières 
en aluminium (27) collées aux poteaux 
angulaires (1). Les rebords (29, 30) de 
la tablette à glissière facultative sont 
simplement collés-cloués au ras du 
fond (31). Les supports (32), installés à 
l'intérieur de l'armoire à la hauteur 
désirée, sont fixés à l'arrière aux mon¬ 
tants angulaires et central et, à l'avant, 
aux cales (28), hors du chant de la porte. 

Collez-clouez les séparations du des¬ 
sus de l'armoire sur le dessus. Vissez 
les roulettes aux blocs triangulaires 
avec des vis à tête ronde de 3 4". 

Peignez les panneaux d'une couleur 
assortie au linolénum de la table de 
travail et des tablettes; appliquez du 
polyuréthane sur l'armature. 

Si vous préférez teindre l'armature, 
poncez le bois vingt-quatre heures 
après l'application de la teinture pour 
effacer le gonflement des fibres du 
bois, puis passez deux couches de po¬ 
lyuréthane à vingt-quatre heures d'in¬ 
tervalle entre chaque couche. 

Les poignées illustrées sont en cuir, 
mais elles peuvent être de n'importe 
quel produit. 
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salie de séjour: Canapé/Fauteuil/Table basse/1 


Cet ameublement se fabrique aisé¬ 
ment. Un seul élément sert à exécuter 
une table basse, une jardinière, la 
structure de base d'un fauteuil et, avec 
quelques modifications, la structure de 
base d'un canapé à quatre places. On 
peut appliquer aux structures une fi¬ 
nition claire ou une teinture foncée. Le 
choix des tissus d'ameublement est 
illimité. Le dessus-de-table peut être 
en verre épais, en marbre, en contre¬ 
plaqué peint ou recouvert de stratifié 
(le stratifié se pose avec de la colle 
contact). 


Structure de base de la table 

On peut varier les dimensions de la 
table suivant les besoins en modifiant 
la longueur des traverses du piéte- 
ment. On peut même en faire une ta¬ 
ble de salle à manger. 

Biseautez l'un des chants de chaque 
pied (1) et réunissez les pieds deux 
par deux par un assemblage à onglet 
qui peut être collé avec de fausses 
languettes (fig. 1), ou avec de la colle. 

Des clous de finition tiennent les 
pieds pendant que la colle sèche. Pour 
découper les joints du cadre, posez un 


pied sur une traverse latérale (2) et 
tracez une marque de 3 4" de prof. En 
tenant le pied dans l'encoche, appli¬ 
quez la traverse avant (3) contre la 
traverse latérale et marquez la traver¬ 
se avant. La fig. 1 montre deux aspects 
de l'assemblage final. Les pieds sont 
fixés aux traverses par trois goujons 
de 2" x l A", également espacés. 

Percez et fraisez des trous de déga¬ 
gement à travers les recouvrements 
dans les pieds. Assemblez les pieds et 
traverses latérales, placez les traver¬ 
ses avant et arrière, puis collez et 


goujonnez tous les points de contact. 

Renforcez les assemblages avec des 
vis à tête fraisée N° 8 de 3 4". 

Jardinière 

Découpez une feuille de contreplaqué 
d'extérieur de l 4" aux dimensions du 
dessus-de-table. Posez le contreplaqué 
par terre, placez le cadre dessus, tra¬ 
cez le contour des pieds et découpez. 
Biseautez le chant du contreplaqué 
et collez-le sur le chant inférieur des 
traverses. Clouez-le (clous de 1"). 
Pour plus d'étanchéité, garnissez le 
coffrage de fibre de verre ou de cuivre 
soudé. 

Pour exécuter un bas en cuivre, il 
est conseillé de recouvrir l'intérieur 
d'un carton mince découpé aux dimen¬ 
sions du fond et des côtés. Le carton, 
posé sur une feuille de cuivre, servira 
de patron pour le découpage et le plia¬ 
ge. La hauteur d'un bac en matière 
plastique légère ne doit pas dépasser 
3". Pour les pots lourds, le fond sera 
remplacé par du contreplaqué de 3 4" 
renforcé par des équerres de 1" et 
des vis de 

Structure de base du fauteuil 

Cette structure se distingue de celle de 
la table par l'addition d'un support de 
dossier (fig. 2). La traverse (4) et les 
plaques (5) doivent être posées avant 
la traverse arrière. 

Découpez des tenons de W x W à 
l'extrémité inférieure des plaques. 
Exécutez des mortaises dans la traver¬ 
se centrale et la traverse arrière (le 
dessus des plaques au ras du niveau 
supérieur), mortaises espacées de 5 5 /s". 
Pour réunir traverse centrale et tra¬ 
verses latérales, creusez 2 tenons de 
3 4" x W aux extrémités, centrés sur 
la largeur. Découpez des mortaises 
correspondantes dans les traverses la¬ 
térales. Assemblez comme la structu¬ 
re de la table, avec de la colle. 



Les sièges et les dossiers inclinés rendent ce canapé et ce fauteuil-particulièrement confortables. 
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Pliage du métal, soudage 431, 432 
Goujons 394, 397 
Assemblages à mi-bois 385, 392 


Assemblages à onglet 393 
Assemblages à tenon et mortaise 387 
Capitonnage 204, 205 




Le fauteuil, très spacieux, est rembourré de mousse sur support de sangles. 


MATÉRIAUX NÉCESSAIRES: 


No 

Désignation 

Quantité 

Dimension 

nominale 

Long. 

Larg. 

Matériau 

Structure de base de la table 

1 

Pieds 

8 

1 Va " X 4" 

10 " 


pin 

2 

Traverses latérales 

2 

VA "x4" 

27V»" 


pin 

3 

Traverses avant/arrière 

2 

1 Va " X 4" ■ 

25 %" 


pin 

Structure de base du fauteuil 

1 

Pieds 

8 

1 Va " X 4" 

10 " 


pin 

2 

Traverses latérales 

2 

1 Va " x 4" 

27 Va" 


pin 

3 

Traverses avant/arrière 

2 

1 Va " x 4" 

25 %" 


pin 

4 

Traverse centrale 

1 

1 Va " X 4" 

27%" 


pin 

5 

Plaques d’assemblage 

2 

1 Va " X 4" 

6 %" 


pin 


Quincaillerie: 8 vis No 8 tête fraisée 3 A" (chaque structure de base) et colle synthétique. 

Note: Pour la jardinière facultative, contreplaqué 27Ve" x 25 5 /s" x Va "; clous galvanisés 1"; fibre 
de verre ou doublure de cuivre. 4 ou 8 équerres de 1" et vis tête fraisée V2" et contreplaqué 
d'extérieur de 27 Vz ff x 25 5 /e", pour un.fond plus solide. 


No 

Désignation 

Quantité 

Dimension 

nominale 

Long. 

Larg. 

Matériau 

Accotoir bas 

6 

Côtés 

2 (non il!.) 

1 " x 4" 

8'A" 


pin 

7 

Dessus/dessous 

2 

1 " x 4" 

30 1 /." 


pin 

8 

Blocs d’angie 

4 

2" x 2" 

5: 

CO 


sapin 

9 

Panneau intérieur 

1 (non III.) 


30 %" 

n%" 

panneau dur Va" 

10 

Panneau extérieur 

1 (non il!.) 


30 %" 

8 'A " 

panneau dur Va" 

Elément de dossier 

11 

Côtés 

2 


14" 

77b" 

pin %" 

12 

Traverse supérieure 

1 

2" x 2" 

21" 


sapin 

13 

Dessous 

1 


20 Va" 

7 7 /e" 

pin 3 A" 

14 

Blocs d’angle 

2 

2" x 2" 

7" 


sapin 

15 

Panneau de dos 

1 


21" 

15" 

panneau dur Ve" 


Quincaillerie: Accotoir: équerre de 3"; 2 vis No 8 tête fraisée 2 A f, \ colle; clous à finir IV2"; 4 vis 
No 8 tête fraisée 2%". Dossier: colle; clous à finir IV2"; clous communs 1"; 4 vis No 8 tête fraisée 
2 Vz ,f pour fixation à la structure de base. 
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Salie de séjour: Canapé/Fauteuil/Table basse/2 


Accotoir bas 

Les accotoirs bas conviennent au fau¬ 
teuil ou au canapé. Préparez les points 
d'appui en vissant une équerre de 3", 
comme à la fig. 2. Découpez une enco¬ 
che de W' x 3 4" à chaque bout des 
côtés (6). Fixez le dessus et le dessous 
(7) dans les encoches, collez et fixez 
avec des clous de VA" (8). Ajoutez les 
blocs d'angle. Encochez le panneau 
dur intérieur (9) pour qu'il s’ajuste 
entre les traverses de la structure de 
base, puis fixez-le, ainsi que le pan¬ 
neau intérieur, à l'aide de colle et de 
clous à tête plate de 1". 

Après avoir capitonné les accotoirs, 
fixez-les à la structure de base. Posez 
4 vis No 8 tête fraisée 2 1 A" au travers 
des angles à l'avant et des plaques à 
barrière (percez et fraisez des trous 
de Vs") dans le dessus des accotoirs. 
Choisir des équerres à trous fraisés. 


Elément de dossier 

Les côtés ont la forme d'un trapèze 
rectangle dont les bases mesurent 7 7 /a" 
et V/ 2 ". Découpez des encoches de 
3 4" x 3 4" dans les extrémités de la 


i 

| -——-_- .Sangle J 

—- ~~~— 4 

\ 



——|—==*» 
Tuyau 




Fig. 3. Vue latérale du montage. 


traverse (12), et de 3 4" x 3 A" dans la 
base inférieure des côtés. Fixez le des¬ 
sous (13) entre les côtés; dressez les 
côtés contre les encoches des traver¬ 
ses supérieures. Rabotez les chants 
avant de la traverse supérieure et du 
dessous pour qu'ils épousent l'angle 
des côtés. Collez et clouez (clous à 
finir VA") et ajoutez des blocs (14). 


Collez-clouez le panneau de dos (15) 
avec des clous communs de 1". 

Les sangles et le capiton posés, fixez 
à la structure le dossier qui dépassera 
de 3 4" la traverse arrière. Posez 4 vis 
No 8 tête fraisée 2 W à travers les 
plaques (percez et fraisez des trous 
de l A" dans le dessous). 

Structure de base du canapé 

Pareille à celle du fauteuil, mais plus 
allongée. Les traverses avant/arrière 
(3 A) et la traverse (4 A) sont plus 
longues et les plaques sont au nombre 
de 5, mais le principe d-assemblage 
est le même. Découpez une encoche à 
mi-bois de l 4" et un tenon central de 
3 /e" dans les pieds (16) comme à la 
fig. 6, ainsi que des mortaises corres¬ 
pondantes dans les traverses avant/ 
arrière. Collez les pieds centraux aux 
traverses. 

En les espaçant également, posez, 
entre les traverses avant et centrale, 
des supports (tuyaux de V 2 "). 

Aplatissez au marteau les extrémités 
sur 2", recourbez et percez des trous 
pour le passage de vis No 8 tête ronde 
3 4". Posez ces supports de façon que 
la partie tubulaire soit à 1" au-dessous 
de la traverse avant et VA" sous la 
centrale. 

Accotoir haut 

Même fixation que pour l'accotoir bas. 
Pour plus de solidité, les accotoirs 
s'enclenchent dans les trous de serru¬ 
res du dossier. Les blocs des angles 
supérieurs arrière sont remplacés par 
des plaquettes d'angle (17). Repérer le 
sens du côté gauche et du côté droit. 
Chaque plaquette d'angle est fixée 
au trou de serrure par une vis tête 
ronde de 1*4" (fig. 4). Faire l'essai de 
pose des plaquettes d'angle pour s'as¬ 
surer que la tête des vis pénètre dans 
la partie évasée du trou et se déplace 
le long de la fente. Fixez le trou de 


serrure au dossier, et percez le trou 
pour la vis de l’accotoir. Si nécessai¬ 
re, le trou peut être élargi à la lime 
ronde queue-de-rat. 

Eléments de dossier du canapé 

Les éléments du dossier, similaires à 
ceux du fauteuil, sont vissés aux pla¬ 
ques d'assemblage de base, fixés aux 
vis de plaquettes d'angles des acco¬ 
toirs et assemblés les uns aux autres 
par des goujons de VA" x 3 4". Les 
goujons encollés s'emboîtent dans les 
trous des éléments adjacents. 

Capitonnage — Sanglage 

Sur la structure de base du fauteuil 
ou du canapé, tendez des sangles de 
jute ou de caoutchouc, espacées de 
que vous clouerez du chant supérieur 
de la traverse avant au chant inférieur 
de la traverse centrale. Sur le dossier, 
tendez les sangles par-dessus la tra¬ 
verse supérieure et clouez sur le de¬ 
vant de la sous-face du dessous. Entre¬ 
croisez avec d'autres sangles clouées 
aux côtés. 

Capitonnage — dossier et accotoir 

Découpez une mousse de plastique de 
4" ou 5" d'épaisseur pour le dessus et 
le devant du dossier, de l A" pour le 
panneau de fond. Clouez le tissu sur la 
partie arrière du dessous, étirez-le 
par-dessus la traverse supérieure et 
clouez-le sur la partie avant du des¬ 
sous. Laissez une marge de 3 4" sur les 
côtés et clouez comme sur la fig. 4. 
Faites des pinces aux angles pour que 
les replis soient plats. Recouvrez les 
accotoirs d'une mousse de W 9 et clouez 
sur la sous-face du dessous. Confec¬ 
tionnez une housse de tissu en un seul 
morceau pour le dessus et les pan¬ 
neaux; reliez par couture aux ban¬ 
deaux latéraux. Emboîtez par-dessus 
l'accotoir et clouez sur la sous-face du 
dessous. 
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Pliage du métal, soudage, 431, 432 
Goujons 394 

Assemblages à mi-bois 385, 392 


Assemblages à onglet 393 
Assemblages à tenon et mortaise 387 
Capitonnage 204, 205 


Pour un accotoir haut, pratiquez une 
ouverture pour la tête de vis du trou 
de serrure. 

Assurez-vous que les accotoirs et les 
dossiers sont de la même hauteur; 
ajustez, s'il le faut, en rajoutant de la 
mousse. 

Capitonnage — coussins de siège 

Chaque coussin a la largeur du dossier 
correspondant. Coupez une mousse de 
5" plus grande afin qu'elle s'emboîte 
sur les côtés et dépasse la traverse 
avant de 2". Enveloppez le dessus et 
les côtés de tissu, rabattez dessous et 
épinglez. Retirez la mousse pour faire 
les coutures du devant et des côtés. La 
mousse remise en place, refermez à 
points perdus. Les fils en nylon trans¬ 
parent sont les plus résistants. Faites 
un point de finition pour empêcher 
le fil de se défaire. 


MATÉRIAUX NÉCESSAIRES: 


Sangles 


No 

Désignation 

Quantité 

Dimension 

nominale 

Long. 

Larg. 

Matériau 

Structure de base du canapé 

1 

Pieds 

8 

1Y 4 "x4" 

10 " 


pin 

2 

Traverses latérales 

2 

1 Va " x 4" 

27Vs" 


pin 

3A 

Traverses avant/arrière 

2 

1 Va " X 4" 

89 Ve" 


pin 

4A 

Traverse centrale 

1 

1 Va " x 4" 

90 5 /b" 


pin 

5 

Plaques d’assemblage 

5 

VA" x 4" 

6 5 /b" 


pin 

16 

Pieds centraux 

2 

1 Vt " x 4" 

10 " 


pin 

Elément d’accotoir haut 

6 A 

Côtés 

2 

1" x 4" 

15" 


pin 

7 

Dessus/dessous 

2 

1" x 4" 

30 Va" 


pin 

8 

Blocs d’angle 

3 

2 " x 2 " 

V/z" 


sapin 

9A 

Panneau intérieur 

1 


30%" 

18V2" 

panneau dur Va" 

10A 

Panneau extérieur 

1 


30 %" 

15" 

panneau dur Va" 

17 

Plaquette d’angle 

1 

1 " x 4" 

4" 


pin 



Fig. 6. Pied central 
à assemblage à 
mi-bois et tenon 
(s’emboîte dans la 
traverse avant). 


Fig. 7. Les sangles 
sont inclinées d’avant 
en arrière pour le confort 
des sièges. 


Quincaillerie: Canapé: 8 vis No 8 tête fraisée %"; colle à la résine synthétique; 10' de tuyau de 
câble électrique en un métal mince de Va" de diam.; 6 vis No 8 tête ronde %". Accotoir: Equerre 
de 3"; 2 vis No 8 tête fraisée colle; clous de t Vz"; 4 vis No 8 tête fraisée 2 Vz" (pour fixation de 
la structure de base). 


Note: Les pièces 3A, 4A, etc,, ont les mêmes dimensions que la structure de base du fauteuil et 
de l’accotoir bas, à part la longueur. Les éléments du dossier du fauteuil et du canapé sont 
identiques. Fixez l’accotoir haut avec une plaque “trou de serrure’’. Vis tête ronde No 10 VA". 
Mousse de plastique: Coussin de siège: 5" x 22" ca. Eléments de dossier: mousse de 5" et de 
18" x 22". Côtés: Vz" x 14" de long et IVa" de large, diminuant à 1 Vz" . Accotoir haut: mousse de 
Vz" d’épaisseur et de 36" ca. Accotoir bas: mousse de Vz" d’épaisseur et de 24" x 36". 

Sangles: 12" (base du fauteuil); 36" (base du canapé); 8" (dossier). 

Tissu: Les dimensions s’appliquent à un tissu uni. Pour les tissus à rayures ou à motifs, augmentez 
ces dimensions, Coussin de siège: carré de 36". Elément de dossier: 2' x 3', plus une marge pour 
le rembourrage latéral. Accotoir haut: carré de 36". Accotoir bas: 2' x 3'. 
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Adhésifs 86 
Finition du bois 407 
Vis 72 


Fixation par vis 74 


Ces tables légères, à mille-et-un usa¬ 
ges, sont recouvertes d'un dessus en 
stratifié qui résiste aux taches. 


EXÉCUTION 

Exécutez tout d'abord un gabarit de 
montage. Disposez en triangle 3 tra¬ 
verses (1) qui se touchent par les bouts 
(fig. 1). Posez le triangle sur une feuille 
de contreplaqué et clouez tout autour 


Fig 


Tasseaux 
2 " x 2" 
en pin 


Blocs 
2 " x 2" 
en pin 



Blocs triangulaires de collage 
1 . Gabarit pour la réalisation des cadres. 


des tasseaux de 2" x 2" x 16". Le même 
gabarit sert à faire toutes les tables. 
Découpez 3 blocs (2) de 2" x 2" en forme 
de triangle équilatéral de V/ 2 " de côté. 



Collez les blocs aux traverses (fig. 2). 
Glissez du papier sous les blocs pour 
les empêcher de coller au gabarit. Lais¬ 
sez sécher pendant une nuit, puis cou¬ 
pez les extrémités des traverses (fig. 3). 


Collez-vissez les pieds (3) au cadre 
(fig. 4) en laissant le sommet des pieds 
dépasser de W\ Posez 2 vis No 8 tête 
ronde 2" dans des avant-trous de W 



Fig. 3. Sectionnez les angles suivant la ligne. 

dans chaque bloc. Décalez les trous 
pour éviter les éclatements. 

Le dessus se compose d'un triangle 
de contreplaqué de W x 20W\ Sec¬ 
tionnez les angles pour permettre le 
passage des pieds. Peignez le dessus et 
collez-le sur les traverses avec de la 
colle blanche. 



MATÉRIAUX NÉCESSAIRES (par table) 

No 

Désignation 

Quantité 

Dimension 

nominale 

Longueur 

Matériau 

1 

Traverses 

3 

1"X3" 

17" 

pin 

2 

Blocs 

3 

2 " x 2" 
(triangulaire) 


sapin 

3 

Pieds 

3 

1" x 3" 

17" 

pin 

4 

Dessus 

1 


20 3 /4" (triangle équilatéral) 

contreplaqué V* n 



La superposition des tables se fait en spirale 













Salle de séjour: Meuble de stéréo 


Conçu pour l'équipement stéréophoni¬ 
que, ce meuble sert aussi à ranger: li¬ 
queurs, disques, etc. On peut facile¬ 
ment en modifier les dimensions sui¬ 
vant l'emplacement disponible. Les élé¬ 
ments à combinaisons multiples étant 
tous de même largeur, l'exécution en 
est simple et bon marché. Les éléments 
gauche et droite sont recouverts de 
stratifié blanc, celui du centre, d'un 
placage en teck. Le dessus de l'élément 
de droite peut être d'un seul morceau, 
comme sur la photo, ou divisé, com¬ 
me sur le dessin. 

EXÉCUTION 

Coupez les matériaux tel qu'indiqué. 
Commencez par l'assemblage de l'élé¬ 
ment de gauche en raison de sa sim¬ 
plicité. Les panneaux de tous les élé¬ 
ments sont assemblés à l'aide de colle 


blanche et de clous de 2"; tenez les 
assemblages pendant que la colle sèche 
avec des serre-joints ou des pesées. 

Assemblez les côtés (1) aux extrémi¬ 
tés du dessous (4) et du tasseau mural 
du haut (27). À l'aide de la tablette (5), 
marquez sur le dessous l'emplacement 
de la séparation (2). Encochez l'angle 
supérieur de la séparation pour qu'elle 
s’emboîte dans le tasseau. Fixez la sé¬ 
paration et la tablette à la hauteur 
voulue. Posez le dessus (3) puis les 
tasseaux (28,29). Le tasseau (28) est 
collé-cloué sur la sous-face du dessous. 
Fixez le tasseau (29) sur le chant infé¬ 
rieur du côté gauche à l'aide de colle 
et de clous à finir de 2 1 4" dans les 
avant-trous du tasseau (1). 

Posez les pieds à 3" de distance du 
côté et à 2" du devant, comme sur la 
photo, à l'aide de colle et de clous à 


finir de 2" que vous enfoncerez dans 
le dessous, de haut en bas. Posez les 
charnières et, finalement, la porte. 

Posez du ruban de placage sur les 
chants exposés des panneaux avec de 
la colle contact. Encollez les chants et 
l'envers des rubans. Quand la colle 
n'est plus collante, posez les rubans et 
pressez fortement. Les panneaux de 
stratifié sont appliqués sur le dessus 
de la même façon avec la colle contact. 

Recouvrez le dessus de papier Kraft 
et mettez le stratifié en place. Retirez 
le papier avec précaution et pressez 
fortement les deux surfaces encollées. 
Appliquez deux couches de polyuré¬ 
thane clair sur le bois avant de fixer 
l'élément au mur. 

Percez des avant-trous dans les tas¬ 
seaux muraux pour des vis No 8 tête 
fraisée 2W dont l'espacement corres¬ 


pondra à celui du colombage. Calez le 
meuble avec des retailles de bois pla¬ 
cées sous les tasseaux inférieurs et 
posez les vis avec un long tournevis. 

L'exécution des trois éléments est 
la même. Notez que le dessus de l'élé¬ 
ment de droite (20) peut se composer 
de trois morceaux (fig. 3) par l'addi¬ 
tion d'un couvercle d'acier au compar¬ 
timent placé derrière le panneau de 
fond factice (24). Les glissières des 
portes coulissantes en verre (faire po¬ 
lir les chants) s'achètent toutes faites. 
Les rainures inférieures des glissières 
seront munies d'un roulement à billes. 

Les fonds amovibles (13,14) reposent 
sur des cornières en aluminium de 3 4" 
x 3 4". Le meuble est soutenu aux ex¬ 
trémités par des tasseaux muraux. 
S'il n'est pas fixé au mur, ajoutez 
un pied à chaque extrémité. 



Le meuble s'étend sur toute la longueur du mur. Il est soutenu par des tasseaux. 
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Adhésifs 86 

Fixations pour cloisons creuses 76 
Finition du bois 407 


Vis 72 

Pose du stratifié 380 


Fig. 1. Vue de l'élément de gauche 

L _-15—-^ 


Fig. 2. Vue de l'élément central 


Fig. 3. Vue de l'élément de droite 



MATERIAUX NECESSAIRES: 


No 

Désignation 

Quantité 

Long. 

Larg. 

Matériau 

1 

Côtés 

6 

23" 

15" 

contreplaqué 3 A" 

2 

Séparations 

3 

22 V4" 

15" 

contreplaqué 3 A" 

3 

Dessus (gauche) 

1 

30" 

15" 

contreplaqué 3 A" 

4 

Dessous (gauche) 

1 

28 y 2 " 

15" 

contreplaqué 3 A" 

5 

Tablette (gauche) 

1 

16" 

14" 

contreplaqué 3 / 4 " 

6 

Porte (gauche) 

1 

22 Ve" 

16" 

contreplaqué a / 4 " 

7 

Dessus fixe (centre) 

1 

18" 

15" 

contreplaqué 3 A" 

8 

Couvercle (centre) 

1 

36" 

131/2" 

contreplaqué 3 A" 

9 

Charnières à piano 

4 

suivant les besoins 


10 

Dessous (centre) 

1 

52 Va " 

15" 

contreplaqué 3 A" 

11 

Panneau de fond (centre) 

1 

35 Va» 

8 1/2 " 

contreplaqué 3 / 4 " 

12 

Supports de couvercle (centre) 

2 

13%" 

8 1/2 " 

contreplaqué 3 A" 

13 

Fond amovible gauche (centre) 

1 

131/4" 

15 V 2 " 

contreplaqué 3 A" 

14 

Fond amovible droit (centre) 

1 

131/4" 

1714" 

contreplaqué 3 A" 

15 

Ruban de placage (non illustré) 


au besoin 

3/ 4 " 

teck 

16 

Tablette de stéréo (centre) 

1 

I 6 V 2 " 

15" 

contreplaqué 3 A" 

17 

Tasseau du couvercle (centre) 

1 

36" 

1 Vt " 

contreplaqué 3 A" 

18 

Devant à charnière et support (centre) 

1 

351/4" 

41 / 4 " 

contreplaqué 3 A" 

19 

Séparation étroite (centre) 

1 

13 V 2 " 

4 V 2 " 

contreplaqué 3 A" 

20 

Dessus pleine longueur (droite) 

1 

36" 

15" 

contreplaqué 3 A" 

21 

Portes en verre 

2 

18 1 / 2 " 

13'/z" 

glace IA" 

22 

Dessous (droite) 

1 

341/2" 

15" 

contreplaqué 3 A" 

23 

Tablette (droite) 

1 

22 " 

15" 

contreplaqué 3 A" 

24 

Compartiment fond factice (droite) 

1 

22 " 

8 " 

contreplaqué 3 A" 

25~ 

Glissières des portes coulissantes (centre) 

2 

35 y." 


métal 


No 

Désignation 

Quantité 

Dimension 

nominale 

Long. 

Larg. 

Matériau 

26 

Cornières en aluminium 

4 


i3y 4 " 

3/ 4 " 


27 

Tasseau mural haut 
(gauche) 

1 

1 " x 2" 

281/2" 


pin 

28 

Tasseau mural bas 
(gauche) 

1 

1 " x 2" 

30" 


pin 

29 

Tasseau mural latéral 
(gauche) 

1 

1 " x 2" 

12" 


pin 

30 

Tasseau mural haut 
(centre) 

1 

1" x 2" 

16%" 


pin 

31 

Tasseau mural bas 
(centre) 

1 

1 " x 2" 

54" 


pin 

32~~ 

Tasseau mural central 

1 

1 " x 2" 

35% " 


pin 

33 

Tasseau mural haut (dr.) 

1 

1 " x 2" 

34 y 2 " 


pin 

34 

Tasseau mural bas (dr.) 

1 

1 " x 2" 

36" 


pin 

35 

Poignée (facultative) 

1 




bois dur 

36 

Tasseau mural latéral (dr.) 

1 

1 " x 2" 

12" 


pin 

37 

Pieds (tous les éléments) 

4 

1 " x 2" 

6y 4 " 


bois dur 

Quincaillerie: 12 vis No 10 tête ronde 3". Boîte de vis No 8 tête fraisée IV 4 ". 
placage de 3 A". Glissières de portes. Cornières en aluminium. 

, Colle. Ruban de 
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salie de séjour; Bar suspendu et éléments muraux 



L’abattant sert de plateau de service et est retenu par des supports. 



Les éléments sont fixés au mur par des tasseaux chanfreînés et emboîtants. 


Ces deux meubles d'apparence coû¬ 
teuse sont en contreplaqué recouvert 
de teck. Le placage est posé avant le 
découpage. On peut utiliser du contre¬ 
plaqué spécial à placage de l A" à 3 4" 
d'épaisseur, qu'il faut cependant com¬ 
mander, car les marchands le gardent 
rarement en stock. 

EXÉCUTION 

Les dimensions des deux éléments 
étant légèrement différentes à cause 
des portes coulissantes en verre, il 
faut couper les matériaux suivant les 
instructions et monter les meubles sé¬ 
parément. Commencez par la section 
vitrée qui est plus facile d'exécution. 

Les glissières rainurées (3) de 1" 
étant collées et clouées (clous à finir 
de 2") sur les chants avant des pan¬ 
neaux bas/haut (1), ces derniers seront 
de 1" plus étroits que les panneaux de 
l'élément à portes en contreplaqué. Fai¬ 
tes les rainures de la glissière du haut 
plus profondes que celles du bas (fig. 1) 
pour la pose des glaces qu'on introduit 
dans les rainures du haut pour les lais¬ 
ser ensuite retomber sur celles du bas. 

Les tasseaux d'angle de 1" x 1" sont 
découpés dans du stock de VA" x 1*4" 
sur lequel des languettes centrées sont 
façonnées à la table de sciage (fig. 2). 
Les languettes s'emboîtent dans les rai¬ 
nures creusées à la toupie et dans les 



Fig. 1. Les glissières, dont les rainures sont 
creusées à la table de sciage, sont collées et 
clouées sur le chant des panneaux. 


chants latéraux des panneaux (2). Des 
rainures similaires de ! 4" x l A" sont 
creusées sur toute la longueur dans 
la face supérieure du dessous et la lar¬ 
geur des faces intérieures des côtés. 
Le chant arrière des rainures sera dis¬ 
tant de 3 4" du chant arrière du pan¬ 



neau. Collez le panneau (5) dans les 
rainures. Encochez les tasseaux d'an¬ 
gle (4) pour le passage des coins du 
panneau de fond. Le tasseau arrière 
(6 A), dont le chant inférieur biseauté 
à 45° s'abaisse vers le mur, est collé et 
vissé au panneau de fond sous le pan¬ 
neau haut. Les vis de 3 4" sont posées 
du côté du panneau. Le biseau du tas¬ 
seau (6A) s'aboute exactement au bi¬ 
seau du chant supérieur du tasseau 
mural. Les meubles tiennent au mur 
par 6 A qui repose sur 6 B. 

Recouvrez les chants avant des pan¬ 
neaux du haut, du bas et des côtés 
(ou des glissières sur l'élément vitré) 
de baguettes (9) de l A" d'épaisseur 
dont les extrémités ont des coupes 
d'onglet à 45°. Les poignées en bois 
sont collées aux portes en verre avec 
un adhésif époxide. 

Après avoir fixé les glissières avec 
de la colle et des clous à finir, com¬ 
mencez par assembler les tasseaux des 
angles inférieurs (4), le panneau du 
bas (1) et un côté; collez ensuite le 
panneau de fond (5) dans les rainures 
du bas et du côté. 

Assemblez le panneau du haut (1) et 
l'autre côté aux tasseaux (4) d'angle 
supérieurs et abaissez-les sur les 
chants du panneau de fond et du pre- 


538 









Adhésifs 86 
Plateau de sciage 60 
Bridage 38 


Assemblages d’angles 389 
Creusage des rainures 386 
Assemblages par queues-d’aronde 390, 391 


Construction 
Placage 381 
Toupie 54 


mier côté. Bridez avec une courroie 
(p. 38) passée autour des quatre tas¬ 
seaux d'angle. 

Quand l'assemblage est sec, fixez la 
traverse arrière et la tablette, puis 
collez et clouez les baguettes. 

L'élément à portes en contreplaqué 
et à tiroirs est exécuté de la même fa¬ 
çon mais sans glissières. Les rainures 
des séparations, de J 4" x 3 4", sont 
creusées dans le panneau/haut et le 
panneau/bas, centrées à 17" des faces 
internes de chaque côté. La face avant 
des tiroirs est réunie aux côtés par 
queues-d'aronde (p. 391); le fond est 
fixé dans les rainures de *4" x 1 4" 
taillées à W des bords inférieurs des 
quatre côtés. 

Faute d'outillage pour exécuter des 
queues-d'aronde, faites des assembla¬ 
ges d'angle simples (p. 389,392). Des 
loqueteaux magnétiques servent de 
butées et tiennent les portes fermées. 
Les poignées des portes en bois et des 
tiroirs sont collées et vissées (vis N° 6, 
1") aux encoches taillées dans les 
chants des portes et des tiroirs. Fixez 
le tasseau mural (6B) aux montants 
muraux avec des vis N° 8 à tête frai¬ 
sée de 2 1 / 2 ". Vos amis vous emprunte¬ 
ront votre plan, vous verrez. 



MATÉRIAUX NÉCESSAIRES (Elément à portes en verre) 


No 

Désignation 

Quantité 

Dimension 

nominale 

Long. 

Larg. 

Matériau 

1 

Panneaux haut/bas 

2 


52% " 

12 3 /a" 

contreplaqué 3 A" 

2 

Côtés 

2 


16%" 

13%" 

contreplaqué 3 A" 

3 

Glissières des portes 

2 

1 "x 1 Va" 

(coupées) 

521/2" 


pin ou autre 

4 

Tasseaux d’angle 

4 

1 Va" x iy 4 " 

13 %" 


pin ou autre 

5 

Panneau de fond 

1 


53" 

17 " 

contreplaqué 1 A / ' 

6 A 

Tasseau arrière 

1 

1"x4" 

52 Va" 


pin 

6 B 

Tasseau mural 

1 

1 " x 2" 

52 V 2 " 


pin 

7 

Portes 

2 


2814" 

16%" 

glace de Va" 

8 

Tablettes 

1 

(non illustrées) 

52 y 2 " 

101 / 2 " 

contreplaqué %" 

9 

Baguettes 

8 


30' 

(coupées 


pin de V 4 " 





auxdim.) 



Note: 

: Faites polir le chant des glaces par 

le marchand de verre . 




tiroirs 402 



No 

Désignation 

Quantité 

Long. 

Larg. 

Matériau 

10 

Panneaux haut/bas 

2 

52 Va» 

13%" 

contreplaqué 3 A" 

11 

Séparations 

2 

17" 

12 %" 

contreplaqué 3 A" 

12 

Portes 

2 

16 s /s" 

16 Ve" 

contreplaqué 3 A" 

13 

Tablettes 

2 

17" 

10 V 2 " 

contreplaqué V 2 " 

14 

Devants tle tiroirs 

4 

1 6 3 /4 " 


contreplaqué 3 A" 

15 

Côtés de tiroirs 

8 

12 Va" 

4V' 

contreplaqué Vz ,r 

16 

Dos de tiroirs 

4 

16 3 /a" 

4X*" 

contreplaqué Va" 

17 

Fonds de tiroirs 

4 

16Va" 

16Va" 

contreplaqué 

18 

Tasseaux de tiroirs 

8 

n%" 


bois durXé" 

Quincaillerie: 1 douz. vis 

No 8 tête fraisée 

3 / 4 "; 1 douz. 

vis No 6 tête fraisée 

1"; 1 douz. vis No 8 


tête fraisée 2Vz fh , 2 charnières en laiton, plus 1 charnière de piano I 6 V 2 ". 2 loqueteaux. 

Note: Les pièces requises pour la porte en verre sont les mêmes que pour 2, 4, 5, 6 A et 6 B. 
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EXÉCUTION 

Assemblez l'encadrement. Marquez et 
percez dans les côtés (2) les trous des 
appuis (p. 548) au nombre de 4 ou 5, 
espacés de 1", pour permettre l'ajuste¬ 
ment de la tablette. Le dessus est col¬ 
lé et cloué (clous à finir de 2") par un 
assemblage à feuillure. Collez et clouez 
la bordure (3) sur le dessus de l’enca¬ 
drement. Installez celui-ci dans la ni¬ 
che et fixez les tasseaux (4) du pan 
neau de fond au mur à l'aide de tire- 
fond. Les tasseaux haut/bas devront 
être situés derrière le panneau de fond 
(5) à 4" des extrémités, le tasseau du 
milieu à égale distance des 2 autres. 
Clouez les côtés aux bouts des tasseaux. 

Exécutez le buffet; corrigez-en les 
dimensions pour permettre un emboî¬ 
tage parfait à l'intérieur de l'encadre¬ 
ment. Taillez des rainures de 3 /s" x 3 4" 
dans les côtés (6) pour le dessous du 
buffet (8), l'arête inf. des rainures se 
trouvant à 2" au-dessus du chant inf. 
des côtés. La séparation verticale (9) 
s’insère dans des rainures de 3 4" x 3 /s" 
creusées dans le dessus et le dessous. 
Faites un essai avec des clous à peine 
enfoncés avant l'assemblage final. Le 
dessus devra déborder de 3 4" le chant 
avant des côtés de l'encadrement. 

Placez la séparation verticale quand 
l'assemblage du buffet sera sec. Mar¬ 
quez et percez les trous de dégagement 
des appuis en métal pour les tablettes 


Fig. 1. Comment le cabinet est fixé au mur. 


Dressoir-niche de salle à manger 


Le panneau de fond est recouvert de vinyle lavable; le dessus du meuble et la porte, de stratifié. 
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Adhésifs 86 

Eclairage fluorescent 274 
Charnières 78 


Localisation des montants 265 
Tablettes 85 
Fixations 76 


Assemblages en menuiserie 384 
Pose du stratifié 380 


de gauche et de droite (10, 11). Collez 
et clouez la séparation, le dos (12) et 
le longeron (13) du buffet. Collez les 
tasseaux (16) et renforcez de vis tête 
fraisée N° 8 de \W passées de haut 
en bas. Biseautez le chant inférieur 
du tasseau de suspension (17) et le 
chant supérieur du tasseau (18) à des 
angles emboîtants de 45° (fig. 1). Fixez 
le tasseau de suspension au dos du 
buffet avec colle et vis N° 8 tête frai¬ 
sée 2W qu'on fait passer à travers le 
tasseau supérieur du buffet dans le 
tasseau de suspension. Recouvrez la 
bordure (3), le dessus du buffet (7), le 
longeron avant (13) et la porte (14) de 


stratifié. Posez les charnières et les 
supports d'abattant (fig. 2), puis fixez 
la porte et l'abattant (15). Déterminez 
remplacement du tasseau mural et de 
l'espaceur (19). Vissez au mur le tas¬ 
seau mural et l'espaceur contre les 
montants. Mettez le buffet en place 
(soulevez-le). 

Installez les conducteurs et le maté¬ 
riel électrique du tube fluorescent. 
Une fois les câbles électriques posés, 
fixez le panneau de fond de l'encadre¬ 
ment aux tasseaux (4) à l'aide de vis 
N° 8 tête fraisée Wz", à raison de trois 
vis par tasseau. Recouvrez le panneau 
de fond de vinyle entoilé. 


MATÉRIAUX NÉCESSAIRES: 


No 

Désignation 

Quant. 

Dimension 

nominale 

Long. 

Larg. 

Matériau 

1 

Dessus de ('encadrement 

1 


55 %" 

9" 

placage contreplaqué 3 A ,f 

2 

Côtés de l’encadrement 

2 


57" 

9" 

placage contreplaqué %" 

3 

Bordure 

1 


54" 

4" 

pin %" 

4 

Tasseaux arrière 

3 

2" X 2" 

54" 


sapin 

5 

Panneau de fond 

1 


54" 

36" 

contreplaqué Va" 

6 

Côtés 

2 


17'A" 

17 y." 

placage contreplaqué 3 A" 

7 

Dessus du buffet 

1 


54" 

18" 

placage contreplaqué 3 A" 

8 

Dessous du buffet 

1 


53 y 4 " 

17 'A" 

placage contreplaqué 3 A" 

9 

Séparation verticale 

1 


17 IA" 

15'A" 

placage contreplaqué 3 A" 

10 

Tablette gauche du buffet 

1 


I 6 Y 2 " 

17%" 

placage contreplaqué 3 A" 

11 

Tablette droite du buffet 

1 


351/4 " 

12" 

placage contreplaqué 3 A" 

12 

Dos du buffet 

1 


54" 

18" 

contreplaqué IA" 

13 

Longeron avant 

1 


52 IA" 

2" 

pin %" 

14 

Porte du buffet 

1 


17 Va" 

141/2" 

placage contreplaqué 3 4" 

15 

Abattant 

1 


36%" 

141/2" 

placage contreplaqué 3 /4" 

16 

Tasseaux du buffet 

2 

2" x 2" 

52%" 


pin 

17 

Tasseau de suspension 

1 

2" x 4" 

53% " 


pin 

18 

Tasseau mural 

1 

2" x 4" 

53% " 


pin 

19 

Tasseau espaceur 

1 

2" x 2" 

531/2" 


pin 

20' 

Tablette en verre 

1 


54" 

6 " 

glace Vi" 


Quincaillerie: Supports d'abattant et vis. 1 charnière de piano de 36" et vis. 2 charnières de %" x 
2" et vis. Loqueteaux magnétiques pour la porte et l’abattant. 1 douz. d’appuis en métal. 2 douz. 
de vis No 8 tête fraisée (en acier) 1 Va"; 1 douz. de 21/2 ". Tire-fond et boulons à ailes de métal pour 
la fixation au mur. Clous à finir de 2". Un tube fluorescent de 40 watts et accessoires. Stratifié et 
colle contact. Vinyle entoilé de 54" x 36" ou autre matériau de votre choix. 
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salle de séjour: Casiers à combinaisons multiples/1 
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Adhésifs 86 Assemblages 384 

Construction de tiroirs 402 Loqueteaux magnétiques 81 Feuillures 392 

Finition du bois 407 Charnières à piano 79 Tablettes 85 

De simples boîtes (panneaux de contre- de façon que le dessus soit à 30" du sol. 
plaqué vissés à des cadres en pin de di- Les casiers posés sur le sol s'emboî- 
mension stock) sont à la base de l'élé- tent sur un socle qui leur donne une 
ment type de ce système qui se prête à hauteur de 21" convenant aux enfants, 
de nombreuses combinaisons. Le secret En supprimant la base, la hauteur ne 
de cette souplesse réside dans la facili- sera plus que de 19 W. Des tasseaux 
té avec laquelle on peut adapter, à cha- permettent à plus de deux éléments de 
que élément, des tablettes, cloisons ver- rester fixés les uns sur les autres, 
ticales, portes, tiroirs..., selon les be- Les tablettes reposent sur des gou- 
soins. jons. Si les casiers à rayonnage sont 

Les casiers mesurent 19 W de haut, aussi munis d'une porte, installez les 
18" de long et 18" de large. Ils peuvent tablettes avant de poser la porte. Ils 
être posés sur le sol ou fixés au mur auront 3 4" de profondeur de moins que 
à n'importe quelle hauteur. Pour un les casiers ouverts. Une coiffeuse doit 
bureau d'adultes, suspendre les casiers aussi être suspendue à 30" du sol. 


Ensemble de rangement réalisé à partir d’éléments au sol et au mur. 


EXÉCUTION 
Elément de base 

Découpez des feuillures de 3 4" de lar¬ 
ge et de W de profondeur aux bouts 
des lattes avant/arrière (1). Assemblez 
aux lattes de côté (2) à l'aide de colle 
et de clous à finir 1 W, Collez et clouez 



Agencement de casiers conçu en fonction d’un angle irrégulier. 


les dessus (3) sur les cadres avec des 
clous à finir 1". Posez les côtés (4) au 
ras des bords sup. et inf. et débordant 
les bords arrière des cadres de J 4". Les 
côtés sont fixés aux cadres à l'aide de 
colle et de 4 vis N° 6 de 1". Les tas¬ 
seaux verticaux sont collés aux côtés, 
au ras du bord arrière des cadres. Po- 
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Salle de séjour: Casiers à combinaisons multiples/2 


sez le panneau (6) au ras du bord inf. 
du casier et fixez aux tasseaux et aux 
lattes arrière avec de la colle et des 
clous à finir de 3 4". 

Percez des trous de 3/16" à travers 
les lattes arrière du cadre sup., à *4" 
de l'arête inf., pour le passage de 2 vis 
N° 10 de 2" qui tiendront le casier sur 
le mur. Les vis doivent pénétrer dans 
les montants muraux quand le casier 
est installé. Obturez les trous de clous 
et de vis et peignez les surfaces. 

Tablettes 

Avant de poser les côtés sur les cadres, 


percez 2 rangées de trous de *4" de 
diam. et 3 /s" de prof, dans les côtés. 
Les centres des trous, espacés de 3 7 /s", 
sont à 5'/2" des arêtes inf. et à 4" des 
arêtes avant et arrière des casiers. 
Collez les goujons (7) dans les trous. 
Coupez les tablettes (8) aux dimen¬ 
sions requises, peignez et installez 
dans l'assemblage du casier. 

Casier à bouteilles 

Divisez le côté le plus petit des cloi¬ 
sons verticales (9) et le côté le plus 
grand des séparations (10) en 3 parties 
égales (fig. 4). Faites sur ces divisions 



No 

Désignation 

Quantité 

Grandeur 

nominale 

Long. 

Larg. 

Matériau 

Elément de base 

1 

Lattes avant/arrière 

4 

1 " x 2" 

17" 


pin 

2 

Lattes des côtés 

4 

1 " x 2" 

1 6'A " 


pin 

3 

Panneaux dessus/dessous 

2 


17" 

17" 

panneau dur Ve" 

4 

Panneaux de côté 

2 


19V Z " 

18" 

contreplaqué V 2 " 

5 

Tasseaux verticaux 

2 


1516" 

y 2 " 

pin 16" 

6 

Panneau arrière 

1 


1916" 

17" 

contreplaqué V* n 


des entailles à mi-bois de W\ 

Masquez les joints qui doivent être 
collés, et peignez les panneaux. Quand 
la peinture sera sèche, enlevez le ru¬ 
ban et collez les panneaux ensemble. 

Porte 

Collez et clouez les lattes horizontales 
(11) aux lattes verticales (12). Collez 
les panneaux (13) de chaque côté de ce 
cadre (fig. 5). Rabotez la porte pour 
l'ajuster au casier en laissant un pas¬ 
sage de la largeur des charnières. 

Percez des trous pour fixer la poignée 
à 1*4" du bord de la porte et à égale 
distance des chants haut/bas. Posez la 
poignée et les loqueteaux magnétiques. 

Classeur à disques ou à revues 

Découpez des encoches de Vi" de prof, 
et de 3 4" de large dans les lattes de 
côté du cadre sup. pour le logement 
des baguettes entretoises (14). La ba¬ 
guette avant est placée à SVi" du bord 
avant du cadre, et le chant arrière de 
la baguette arrière se trouve à VA” 
du bord arrière du cadre (fig. 5). 

Divisez les baguettes en 3 parties éga¬ 
les et exécutez sur ces divisions des 
encoches de 3/16" x *4". Collez et clouez 
les baguettes au cadre supérieur. Creu¬ 
sez une rainure de 3/16" x *4" le long 
de la ligne médiane des coulisses inf. 
(15). Arrondissez leurs chants sup. 

Échancrez l'angle supérieur des cloi¬ 
sons verticales (16) comme sur la fig. 2 
et arrondissez les angles vifs. Collez 
les coulisses en tenant les cloisons en 
place. Alignez les rainures des coulis- 



Fig. 2. Cloisons verticales: classeur à disques, 


ses avec celles des baguettes à l'aide 
d'une équerre pour vérifier l'équerra¬ 
ge des cloisons. 

Laissez sécher avant de retirer les 
cloisons. 


Tiroirs 

Creusez des rainures de 3 4" x 3 4" le long 
de la ligne médiane des faces ext. des 
côtés (18) pour le passage des coulisses 
(21). Faites des rainures plus larges que 
les coulisses pour empêcher l’engorge¬ 
ment. Découpez des rainures de *4" x 
*4" sur la face interne des devants, ar¬ 
rières et côtés pour les fonds (20). Ces 
rainures se trouveront à *4" des arêtes 
inférieures. Pour les assembler aux cô¬ 
tés, exécutez sur les extrémités des de¬ 
vants (17) et des arrières (19) des feuil¬ 
lures de 3 4"x 3 /s". À l'aide de clous à fi¬ 
nir, faites un assemblage provisoire 
pour vérifier l'équerrage. Découpez des 
encoches dans les arrières pour dégager 
les rainures des coulisses et taillez une 
feuillure de *4" x l / 8 " le long du bord 
bas extérieur des devants de tiroirs. 
Faites l'assemblage final à l'aide de 
colle et de clous à finir de 1". 

Posez les coulisses (21) à Tint, du 
casier pour en déterminer l'emplace¬ 
ment par rapport aux rainures des 
tiroirs et fixez-les avec colle et clous 
de W. Peignez chants et faces des 
devants (17). 


Plan de travail 

Assemblez les longerons (22) et les cô¬ 
tés (23) par des feuillures de 3 4" x 3 /s". 
Collez et clouez tous les joints. 

y 

J.L J 

H r n 


3/4" 


Cadre 


r*'*’ 
! r 


-fr 

ly*" 


Plinthe 


| 3 A"|*- 


-15’/a"- 




2'h" 


-2V4"-»| 


Fig. 3. Détail du socle. 
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Collez et chevillez les entretoises (24) Socle 

à 10 3 4" des extrémités. Renforcez les Formez un cadre avec les plinthes (27) 
angles intérieurs en collant et clouant et les traverses (28). La longueur de ce 
des tasseaux triangulaires (25). cadre dépend du nombre d'éléments de 

Terminez en fixant le dessus (26) en- base (comptez 18" par élément); la lar- 

tre les boîtes avec des vis N° 10 de geur est de 17". Faites sur les plinthes, 
1 Vi " que vous ferez pénétrer au tra- à tous les 17", les encoches nécessai- 
vers du tout. res. Renforcez les angles int. entre les 

Le plan de travail doit être fixé à longerons et les traverses par des tas- 
l'égalité du dessus des deux côtés. seaux (30). Collez et clouez. 



Fig. 7. Pian de travail. Fig. 8. Socle. 


MATÉRIAUX NÉCESSAIRES: 


No Désignation 

Quantité 

Dimension 

nominale 

Long. 

Larg. 

Matériau 

Etagères 

7 Taquets d’étagère 

12 


7 /a" 


goujon V 4 " 

8 Etagères 

3 


17" 

16 14 " 

contreplaqué 14" 

Casier à bouteilles 

9 Cloisons verticales 

2 


I 6 V 2 " 

I 6 V 2 " 

contreplaqué 3 /q" 

10 Séparations horizontales 

2 


17" 

I 6 V 2 " 

contreplaqué 3 / 8 " 

Porte 

11 Lattes horizontales 

2 


17" 

1" 

pin Y 2 " 

12 Lattes verticales 

2 


14%" 

1 

pin 14" 

13 Panneaux de porte 

2 


17" 

16’A" 

bois dur Va" 

Quincaillerie: 1 charnière de piano 16Vs 

x 3 A"; 1 poignée 3"; 2 loqueteaux magnétiques. 

Classeur à disques ou à revues 

14 Coulisseaux supérieurs 

2 


17" 

3/4" 

pin 3 / 4 " 

15 Coulisseaux inférieurs 

2 


12 V 2 " 

3/4" 

pin 3 / 4 " 

16 Cloisons 

2 


15 3 A" 

15" 

bois dur Va" bon 2 côtés 

Tiroirs 

17 Devants 

4 


16 %" 

4" 

pin ou contreplaqué 3 A" 

18 Côtés 

8 


15 3 A" 

4" 

pin du contreplaqué 3 A" 

19 Arrières 

4 


16 7a " 

4" 

contreplaqué ou pin 3 A" 

20 Fonds 

4 


15 ’/a " 

1 5 7 /a " 

bois dur Va" 

21 Coulisses 

8 


16" 

w 

pin ! A" 

Quincaillerie: 4 poignées de 3" en forme de D. 

Plan de travail 

22 Longerons 

2 

1"x3" 

36" 


pin 

23 Côtés 

2 

1"x3" 

16 Va " 


pin 

24 Entretoises 

2 

1"x3" 

15'/2" 


pin 

25 Blocs 

12 

1Y4"X1V4" 

1 Vî " 


pin 

26 Dessus 

1 


36" 

17" 

bois dur Va" 

Socle 

27 Plinthes 

2 

1 " x 3" 

au choix 


pin 

28 Traverses 

2 

1 " x 2" 

133/4" 


pin 

29 Entremises 

au choix 

1 " x 2" 

13 3 /4" 


pin 

30 Blocs 

au choix 

114" x 114" 

1%" 


pin 1 Va" 


Quincaillerie: Vis tête plate No 6, 1"; No 10, 114". Clous à finition iVs". Clous étêtés Vz", 3 A", 1". 
Adhésif à base de résine. Poignées de portes et tiroirs. Loqueteaux magnétiques. 
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Quelques solutions de rangement: Installation d'étagères 




Ces tablettes ajustables prévues pour poids légers ont des serre-livres encastrés. 


Plans et projets 

Vous pouvez trouver une solution sim¬ 
ple et extrêmement décorative à vos 
problèmes de rangement en montant, 
chez vous, plusieurs étagères murales. 
Les armoires de cuisine, l’atelier du bri¬ 
coleur et le système de stéréo familial 
nécessitent tous l’installation de ta¬ 
blettes. 

Quel que soit le système de montage 
que vous choisissiez, l'étagère doit être 
prévue pour supporter le maximum de 
poids. Il est donc important, pour la 
fabriquer et l'installer, de tenir comp¬ 
te du poids qu'elle devra supporter en 
fonction de sa longueur et du maté¬ 
riau que vous utiliserez. 

Le poids aura tendance à augmenter 
avec le temps, et il n'est pas rare que 
des étagères construites, à l'origine, 
pour recevoir des bibelots, se trou¬ 
vent encombrées par des revues, des 
livres et autres objets lourds. 

Nous vous conseillons de construire 
ou de choisir un système réglable plu¬ 
tôt qu'un rayonnage fixe. Vous pour¬ 
rez ainsi adapter la distance séparant 
deux étagères à la dimension de vos 
livres. Afin d'éliminer l'époussetage, 
donnez de 8" à 10" de hauteur aux ta¬ 
blettes, pour les volumes de format 
ordinaire, et de 11" à 12" pour les li¬ 
vres de plus grandes dimensions. 

Les matériaux nécessaires 

Utilisez, de préférence, des matériaux 
rigides comme la planche, le contrepla¬ 
qué et les agglomérés. Tenez compte de 
la longueur des tablettes et du poids 
qu'elles devront porter. Le contrepla¬ 
qué et la planche sont plus forts que 
les agglomérés, qui fléchissent sous 
des poids légers, mais qu'on peut ren¬ 
forcer par l'adjonction de tasseaux 
collés sous les tablettes. 

Le verre de W d’épaisseur convient 
aux rayons d'une longueur maximale 
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de 42" qui ne doivent porter que des 
poids légers. Les tablettes de verre 
s'obtiennent en grandeurs standard; 
leurs bords sont biseautés et polis. 
Votre vitrier coupera et biseautera 
vos tablettes de verre pour vous. 

Un poids de 10 lb. par pied linéaire 
constitue une charge légère pour une 
tablette de bois de 9" de largeur. Un 
poids de 20 lb. constitue une charge 
moyenne et de 30 à 40 lb., une charge 
lourde. Les disques et les gros bou¬ 
quins constituent des charges lourdes. 


Fixation des étagères aux murs 

Avant de fixer une étagère il faut con¬ 
naître la nature du mur pour choisir le 
type de fixation qui convient. Ce qui con¬ 
vient à une niche ou à l'intérieur d'une 
armoire ne convient pas forcément 
à un mur plat. S'il s'agit d'une cloison 
plâtrée dans laquelle s'insère une char¬ 
pente de bois, la fixation se fera de pré¬ 
férence sur cette charpente. Lorsqu'une 
niche a des murs de brique, des mon¬ 
tants latéraux suffisent à porter l'éta¬ 
gère. 


Les équerres peuvent, en principe, 
être fixées sur n'importe quelle surfa¬ 
ce: brique, blocs de béton, maçonne¬ 
rie, mais leur position sur des murs 
de plâtre ou d'aggloméré déterminera 
l'emplacement des équerres et des ta¬ 
blettes. Ces équerres peuvent être vis¬ 
sées aux supports, ou les tasseaux 
attachés aux montants. 

Lorsque vous fixez une étagère plu¬ 
tôt longue, sachez qu'elle peut suppor¬ 
ter sans fléchir un plus grand poids si 
ses supports ne sont pas placés aux 
extrémités (fig. 1, 2). 

Vérifiez la planéité du mur. Un plâtre 
ou des briques inégaux peuvent être à 
l'origine d'une déformation de l'en¬ 
semble. Égalisez avec des cales (fig, 3). 

Les étagères qui s'ajustent à l'inté¬ 
rieur d'un meuble — bahut ou armoi¬ 
re — peuvent s'appuyer sur des tas¬ 
seaux de bois. Taillez les tasseaux de la 
largeur de la tablette puis collez-les et 
vissez-les au cadre du meuble. Si vous 
désirez des tablettes ajustables dans 
ce meuble, utilisez des supports avec 
taquets (p. 85). Ces crémaillères de mé¬ 
tal sont percées à plusieurs niveaux de 
trous dans lesquels on pose les ta¬ 
quets. On peut aussi percer une série 
de trous de Va" de diam. dans les cô¬ 
tés du meuble. Espacez les trous de 
1 W sur deux rangées parallèles légè¬ 
rement moins larges que la tablette et 
enfoncez-y des chevilles de métal. 

MATÉRIAUX NÉCESSAIRES: 


Système mobile d’étagères 

Le rayonnage mural ci-dessous est com¬ 
posé uniquement d'éléments en bois. 
Chaque tablette possède 2 côtés qui 
viennent s'encastrer entre les supports 
verticaux. L'accrochage s'effectue à l'ai¬ 
de de chevilles cylindriques (5) placées 
dans les trous des supports verticaux. 



Débitez les supports verticaux (1). Fai¬ 
tes, au centre du chant le plus large *— 
sur toute la longueur — des trous de 
W espacés de 4" et, sur l'autre chant, 
des trous espacés de 14" pour le pas¬ 
sage des vis de fixation. Fraisez ces 
trous. Vissez les supports verticaux au 
mur (espacés de 32") ou avec des che¬ 
villes d'ancrage (p. 76). Arrondissez 
l'angle supérieur avant (2) par un rayon 
de W. Percez dans l'angle supérieur ar¬ 
rière un trou de Vi" de diam. à l 3 /g" du 
sommet. Vissez les côtés aux chants 
des étagères (3). Collez et vissez la bu¬ 
tée (4) sous la face de l'étagère. 




Fig. 1. Ne placez pas les 
supports aux extrémités. 


_'s 

£_ S 

1 

/_^ 

1 

l 

1- - -1 



Fig. 2. Rapprocher les sup¬ 
ports élimine le gauchisse¬ 
ment. 




Fig. 3. Fixation sur un mur 
irrégulier. 



fixées aux montants du mur. 



No 

Désignation 

Quantité 

Dimension 

nominale 

Long. 

Larg. 

Matériau 

1 

Supports verticaux 

2 

i y. " x 2 " 

72" 


pin 

2 

Côtés 

2 


9 14 " 

5" 

contreplaqué 1 / 2 " 

3 

Tablettes 

au choix 

1" x 10" 

29 7 /s" 


pin 

4 

Butée 

1 partab. 

V 2 " x 1 / 2 " (coupé) 

30" 


pin 

5 

Chevilles 

4 par tab, 

Vz n diam. 

1 5 /a" 


érable 


Quincaillerie: 6 vis No 6 tête plate 1 Vi " par tablette (côtés). 5 vis No 10 tête plate 31/2 " par montant. 
Colle de résine plastique. Clous à finition (1"). 

Note: 2 tablettes placées côte à côte peuvent partager le même montant; prenez de longs goujons. 
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Quelques solutions cie rangement: Installation d'étagères/2 


Les supports d’étagères 

La façon la plus simple d'installer des 
étagères consiste à fixer des tasseaux 
aux panneaux de côté et d'y appuyer 
des tablettes de moins de 36" de lon¬ 
gueur. 

Les tablettes de toutes longueurs 
s’installent aussi en porte-à-faux sur 
des supports fixés au mur. Ne lésinez 
pas sur leur nombre. Vous avez le 
choix entre les jambes de force en mé¬ 
tal, les équerres et les cornières en 
acier. Les équerres métalliques sont 
recommandées dans le cas de charges 
lourdes ou d'étagères très larges. Il s’en 
vend en fer ornemental (en plusieurs 
styles) qui ajoutent à la beauté du décor. 

Si vous désirez construire des étagè¬ 
res selon une méthode facile (quoique 
moins solide), servez-vous du joint d’a¬ 
bout (fig. 1) ou de tasseaux (fig. 2). Les 
experts préfèrent tailler des entailles 
dans les côtés (fig. 3 & 4). La tablette 
est ensuite glissée dans les entailles et 
maintenue par des clous, des vis ou 
de la colle. 

Les chevilles de bois fournissent des 
supports réglables. Les tablettes repo¬ 
seront sur ces chevilles introduites 
dans les trous percés sur les côtés laté¬ 
raux. Ces trous sont régulièrement es¬ 
pacés, ce qui permet de changer les che¬ 
villes de position pour élever ou abais¬ 
ser une tablette. Les chevilles de mé¬ 
tal ou de plastique peuvent être utilisées. 

Les tablettes trop longues peuvent 
être consolidées par des baguettes fi¬ 
xées sur le chant avant de la tablette 
(fig. 2). Ces baguettes doivent être 
deux fois plus larges que l'épaisseur 
de la tablette. Elles dissimulent les 
tasseaux cloués aux côtés. On peut 
soutenir des tablettes trop longues en 
clouant au mur du fond un tasseau 
qui leur servira d'appui. Enlevez la 
tablette pour clouer le tasseau et re- 
posez-la à l'envers pour la redresser. 



Les chevilles en bois sont les supports les plus 
populaires des tablettes ajustables. 



Les taquets de métal peuvent remplacer les 
chevilles de bois. 



Taquet pour système réglable. 



Equerre à trous de fixation: poids moyens. 



Taquets épaulés: charges lourdes. 



Fig. 1. Le bout de la tablette est fixé en per¬ 
manence aux côtés avec des clous ou avec 
des vis. 



Fig. 2. Tasseaux cloués aux montants latéraux 
dissimulés par une baguette montée sur le chant 
avant. 



Des cornières d’acier vissées au montant rem¬ 
placent les baguettes en bois, surtout pour les 
tablettes de verre. 



Fig. 3. Les professionnels préfèrent des entail¬ 
les dans les côtés faites avec une toupie ou une 
scie à dos et un ciseau. 



Fig. 4. Une entaille partielle donne une meil¬ 
leure apparence. L’ouverture, à l’avant, se trouve 
ainsi dissimulée. 



Pour l’atelier du bricoleur, on recommande les 
barres filetées s’ajustant à une plaque filetée, 
des écrous et des rondelles. 
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Chambre: Lit à deux places et tables de nuit encastrées/1 



Cadre et tête du lit; la base du matelas a été omise pour montrer la charpente. 



Un matelas de 75" x 54", en caoutchouc-mousse de SVz" d’épaisseur, complète le lit. 


Le cadre du lit à deux places 

Parce qu'il est soutenu par des pan¬ 
neaux dissimulés, ce grand lit semble 
flotter dans l'espace. Vous pouvez lui 
adjoindre, si le cœur vous en dit, les 
deux tables de chevet â dessus cou¬ 
lissants décrites avec une profusion 
de détails à la page 552. 

Si vous désirez ajouter ces tables au 
lit — sa structure s'y prête bien — li¬ 
sez les recommandations de la page 
552 avant d'entreprendre la construc¬ 
tion du lit. 

EXÉCUTION 

Façonnez les traverses de pied avec une 
scie sauteuse ou avec une découpeuse, 
en commençant à 8" de chaque bout 


(1). Entaillez graduellement les coins 
jusqu'à 5" de largeur. Exécutez des 
joints d'assemblage emboîtants aux 
bouts du pied (1), de la tête (2) ainsi 
qu'aux deux extrémités des longerons 
extérieurs (3). Faites un assemblage 
d’essai puis arrondissez les coins avec 
une ponceuse à courroie ou à disque 
et un papier abrasif grossier, puis avec 
un papier fin. Vissez les longerons inté¬ 
rieurs (4-5) de telle sorte que toutes les 
pièces du montant soient d’égale hau¬ 
teur. Consolidez le cadre en collant et 
en vissant des blocs à l'intérieur des 
quatre coins (6). 

Taillez les panneaux du pied (7) de 2" 
de profondeur et de la largeur des lon¬ 
gerons intérieurs. Découpez les bouts 
comme l'indique le croquis, en con¬ 
servant à la partie inférieure de la 
base une longueur de 38". 

Exécutez à la scie sauteuse des en¬ 
tailles larges de 1 Vi " et longues de 4", 
dans le haut des pieds (le bord inté¬ 
rieur de l'entaille sera à 9" du centre 
du longeron). Pratiquez des entailles 
de \W de large et de VA" de prof, 
dans la base des entretoises (8). Le 
bord intérieur de l’entaille sera à 12" 
du bout de l'entretoise. Arasez le haut 
des pieds et celui des entretoises. 

Creusez les entretoises de telle sorte 
que leur centre n’ait que 2V 2 " de prof, 
afin que la poutre transversale s'appuie 
sur elles. Unissez la poutre aux entre¬ 
toises avec des boulons de carrosserie 
de l A" et longs de 7 V 2 ", que vous noie¬ 
rez dans la poutre. Assemblez pieds, 
entretoises, poutre et longerons inté¬ 
rieurs en assoyant le cadre intérieur 
sur des blocs. Percez 2 trous de 3 /s" de 
diam. aux points de rencontre des pieds 
et des entretoises. Avant de coller, in¬ 
sérez les goujons et ajustez le cadre 
supérieur et le support du matelas (11). 

Défaites le cadre et assemblez-le de 
nouveau en mettant de la colle sur les 
2 faces des joints, sur les goujons et 
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dans les trous de ceux-ci. Arasez les 
goujons avant de les coller. Fixez la 
base du matelas avec l'adhésif et des 
clous à finir de 1". Nettoyez le surplus 
de colle et, s'il en reste, poncez-la 
quand elle aura durci. Peignez les 
pieds et entretoises en noir mat et 
donnez au cadre une finition au poly¬ 
uréthane. 

Fixez entre les pieds une traverse 
de 2" x 3" en pin de 47 1 /2" de long, 
à 6" du sol. Attachez-la avec des gou¬ 
jons et de la colle. Elle facilitera le 
balayage. 



Vue de côté (matelas en place). 


Matelas 




Les joints sont coupés carrés et arrondis. 


MATÉRIAUX NÉCESSAIRES: 


No 

Désignation 

Quantité 

Dimension 

nominale 

Long. 

Larg. 

Matériau 

1 

Traverse de pied 

1 


58" 

6 I/ 2 " 

pin 1 Va" 

2 

Traverse de tête 

1 


58" 

5" 

p 1 n 1 Va " 

3 

Longerons extérieurs (côtés) 

2 


79" 

5" 

pin 1 Va" 

4 

Longerons intérieurs (bouts) 

2 


55 %" 

2 " 

pin 1 Va" 

5 

Longerons intérieurs (côtés) 

2 


741/2" 

2 " 

pin 1 Va" 

6 

Blocs 

4 

1 Va " X 4 " 

triangles 


pin 

7 

Panneaux de pied 

2 

2" x 12 " 

53 V2" 


sapin 

8 

Entretoises 

2 

2" X 8 " 

741/ 2 w 


sapin 

9 

Poutre transversale 

1 

2" X 3" 

53 Vi" 


sapin 

10 

Traverse (facultative) 

1 

2" x 3" 

471 / 2 " 


sapin 

11 

Base du matelas 

2 (moit.) 


38 3 /a" 

55%" 

pan. perforé Va" 


Quincaillerie: 28 vis en acier No 8 tête plate de 1 3 /i" (pour longerons); 8 de 214" (pour blocs). 
Goujons 3 /s" de diam.: 36" de long. Un quart de Ib. de clous à finir de 1" (base du matelas). Une 
pinte de colle de plastique. 2 boulons de carrosserie Va" diam. 7/2 " de longueur. 

Note: Si vous faites refendre par le marchand la traverse de tête et les longerons extérieurs de côté 
dans une pièce de 1 Va " x 8 ', les retailles serviront aux longerons intérieurs (tête et côtés). La coupe 
doit être poncée. La traverse de pied et son longeron intérieur seront achetés à part, à cause de 
leur largeur. 






Chambre: Lit à deux places et tables de nuit encastrées/2 



Assemblage de la table 
de nuit 

La tête de lit avec tables de chevet en¬ 
castrées est illustrée à la p. 550, mais 
l'assemblage des tables est expliqué 
ci-contre. Ces tables forment, jointes 
au lit, un tout harmonieux. Les dimen¬ 
sions peuvent en être modifiées. 

Exécutez des rainures de V&" à l'in¬ 
térieur des côtés de la table (1), à W' 
du haut. Collez et clouez les côtés et 
l’arrière du tiroir (2) aux bords de la 
tablette (3): le fond de celle-ci sera à 
3 l / 2 " au-dessus de la rive inférieure des 
côtés. Collez et clouez les séparations 
(4) à 5" de l'arrière, pour former un 
compartiment d’accès facile. 

Pour le tiroir, faites des rainures de 


5 s" de largeur et de ! 4" de profondeur 
à 1" du sommet, sur les côtés du ti¬ 
roir (5) pour les coulisseaux. À l'inté¬ 
rieur, exécutez, sur le devant et les 
côtés (6), des rainures de l A" x *4", à 
] 4" du bas, pour y poser le fond (7). 
Collez et assemblez. Posez le dos (8) 
entre les côtés, le bord inférieur collé 
et cloué au fond du tiroir. Montez les 
coulisseaux (9) avec colle et clous: les 
arêtes supérieures seront à 1/16" du 
dessous de la tablette. Centrez les rai¬ 
nures de ] /g" dans les côtés (10) des 
bandes de la surface coulissante. Col¬ 
lez et assujettissez avec des goujons 
de %" les bandes à la surface (11). Col¬ 
lez les baguettes de façade (12) au ras 
de la surface; chanfreinez à la toupie 


MATÉRIAUX NÉCESSAIRES: 


No 

Désignation 

Quantité 

Dimension 

nominale 

Long. 

Larg. 

Matériau 

Chaque table de chevet 

1 

Côtés 

2 


18" 

7 Vz " 

contreplaqué %" 

2 

Panneau arrière 

1 


16 3 /4" 

8 " 

contreplaqué Va" 

3 

Tablette 

1 


17" 

16 Va " 

contreplaqué Va" 

4 

Séparation verticale 

1 


16 Va" 

3 Y 4 " 

contreplaqué Va" 

5 

Côtés, tiroir 

2 


16" 

2 Va" 

contreplaqué Vz" 

6 

Devant, tiroir 

1 


16 Vz " 

3 %" 

contreplaqué Y 2 " 

7 

Fond, tiroir 

1 


16" 

15V 2 " 

contreplaqué Va" 

8 

Dos, tiroir 

1 


I 6 V 2 " 

3" 

contreplaqué Vz" 

9 

Coulisseaux, tiroir 

2 

Vz " x Va " (coupé) 

16" 


pin 

10 

Coulisseaux, dessus 

2 

1"x Va" (coupé) 

17" 


pin 

11 

Dessus coulissant 

1 


17" 

1 4 3 /8 " 

contreplaqué Va" 

12 

Baguette sup. (devant) 

1 

1 " x V 2 " (coupé) 

16 3 /a" 


pin 

13 

Languette arrière 

1 

1 " x V 2 " (coupé) 

—\6Va"~~ 


pin 

14 

Languette supérieure 

2 

Vz" x Va " (coupé) 

17" 


chêne 

15 

Baguette sup./inf. (côté) 

4 (non ill.) 

Va" X Va" (coupé) 

i8 y* " 


pin 

16 

Baguette côtés (devant) 

2 (non ill.) 

Va " X Va " (coupé) 

8" 


pin 

Tête de iit 

17 

Moulure du haut 

1 

Va" X Va" (coupé) 

96" 


pin 

18 

Moulure du côté 

2 

Va" x Va" (coupé) 

1 1 Va " 


pin 

19 

Tête du lit 

1 


95 Vz" 

11" 

contreplaqué 3 / 4 " 

20 

Cales d’espacement 

2 (non ill.) 

Vz"x A" (coupé) 

18" 


pin 


Quincaillerie: 1 boîte clous étêtés 1"; Va Ib. clous à finir IV 2 " pour assembler les pièces pendant 
que la colle sèche. Une chop. de colle de plastique. Vis No 8 tête plate: 8 de 1 3 A" {panneau de 
chevet): 8 de 1 V 2 " (tables); 4 de 2Va" (coulisseaux): goujons Va". 


Note: Contreplaqué de pin ou de bouleau pour panneau de tête et tables. Finissez au polyuréthane 
ou à la teinture pour former contraste avec le lit en pin. 


la lisière qui servira à ouvrir le tiroir 
(13) ou biseautez-la à la scie puis col¬ 
lez l'arête supérieure du dos sur la 



Fig. 2. Table de chevet, de face. 


surface. Collez les languettes (14) dans 
les rainures du côté et glissez le des¬ 
sus de la table en place. Collez et 
clouez les moulures (15, 16) aux côtés 
de la table et (17, 18) à la tête du lit. 

Centrez la tête du lit sur la traverse 
de tête, bords inférieurs à égalité. Vis¬ 
sez. Enfoncez les vis au travers de la 
tête et des tables: les espaceurs (20) 
s’ajustent entre celles-ci et les traver¬ 
ses de côté. Enfoncez les vis de l'inté¬ 
rieur des traverses des côtés au tra¬ 
vers des espaceurs et des côtés. 
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Tête de lit fixée au mur et tables de chevet 


Goujons 395 
Tiroirs 402 


Rainures 386 
Guillaume 30 


Tête de lit 

Cet ensemble formé d’une tête de lit et 
de deux tables de chevet convient aux 
lits à deux places mesurant 56 W de 
largeur mais il peut être agrandi pour 
encadrer des lits plus vastes. Il s’enlève 
aisément du mur sur lequel il est fixé. 

EXÉCUTION 

Forez 4 trous de l A” espacés également 
dans les extrémités des panneaux de 
côté (1) jusque dans les extrémités de 
la tête de lit (2). Fixez avec des gou¬ 
jons ou faites des assemblages à gou¬ 
jons borgnes. L'arête arrière des pan¬ 
neaux de côté dépasse la tête de lit de 
3 A" pour faire place à la traverse mu¬ 
rale (3) et à la traverse supérieure (4). 
Taillez en biseau de 45°, en descendant 
vers le mur, le haut de la traverse mu¬ 
rale et fixez aux montants du mur avec 


des vis No 8 tête plate 2/ i". Biseautez 
le chant inférieur de la traverse haute 
au dos de la tête du lit avec des vis 
N° 8 tête plate VA". Collez et assem¬ 
blez avec des goujons la tablette (5) 
et les guides de tiroir (6) à la tête du 
lit avec 4 goujons de J 4" dans la ta¬ 
blette et 1 dans le guide. Collez et 
clouez les panneaux de côté et les gui¬ 
des de la tablette. Exécutez des rainu¬ 
res de H" x %" à 1" des arêtes supé¬ 
rieures des côtés (7) pour les coulis¬ 
seaux des tiroirs. Collez et clouez le 
devant (8) et le dos (9) aux extrémités 
des côtés; collez et clouez les fonds de 
tiroir (10) au bas des côtés de ceux-ci. 
Clouez et collez les coulisseaux (11) au 
panneau de côté et au guide du tiroir 
(6) pour que le haut du tiroir soit à 
1/16" de la tablette. Le tiroir se ma¬ 
nie par le dessous. Posez un placage 
sur le chant du contreplaqué. 



Espacez les tables pour avoir vos coudées franches. 



MATÉRIAUX NÉCESSAIRES: 

No 

Désignation 

Quantité 

Dimension 

nominale 

Long. 

Larg. 

Matériau 

1 

Panneau de côté 

2 


14 %" 

h y." 

contreplaqué 3 A n 

2 

Tête du lit 

1 


83'/!" 

143/4" 

contreplaqué 3 A /f 

3 

Traverse murale 

1 

1"x2" 

82 " 


pin 

4 

Traverse supérieure 

1 

1"x2" 

83 y 2 " 


pin 

5 

Tablettes 

2 


12%" 

12 3 /4 ,f 

contreplaqué 3 /4" 

6 

Guides de tiroir 

2 


12%" 

3" 

contreplaqué 3 A" 

7 

Côtés de tiroir 

4 


11 Va " 

2%" 

contreplaqué 3 A" 

8 

Devant de tiroir 

2 


12 Va " 

2 %>" 

contreplaqué 3 A" 

9 

Dos de tiroir 

2 


12Vs" 

2%" 

contreplaqué 3 A n 

10 

Fond de tiroir 

2 


12’/!" 

12'/!" 

contreplaqué y*" 

11 

Coulisseaux de tiroir 

4 

y 2 "x Va" (coupé) 11" 


pin 

12 

Espaceur 

1 

1 "x2" 

00 

ro 


pin 


Quincaillerie: Boîte de clous à finir de IV2" pour les angles des tiroirs. Boîte de clous tête perdue 
3 A" pour fonds de tiroir. Goujons 1 A // diam. Bordure placage ( 18 ' environ). 1 chop. colle résine 
plastique. 8 vis tête plate No 8 de VU tf \ 8 ou plus de 2 Yz ,f pour montants du mur. 
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chambre: Penderie encastrée couvrant un mur entier/1 



Voici la façon de monter un placard ou d’encastrer une penderie en deux unités couvrant un mur entier. 
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Scie à découper 18 
Joints à entailles 386 
Fixatifs 76 


Portes à charnières 141 
Panneautage mural 379 


Ce système de rangement peut se pra¬ 
tiquer dans un placard déjà en place 
(première partie) ou être exécuté en 
deux unités couvrant un mur entier 
(deuxième partie), La charpente con¬ 
tiendra alors deux des unités repro¬ 
duites sur la photographie-modèle de 
la page 554. 

Placard de rangement (1« partie) 

Avant d’entreprendre la construction, 
procurez-vous des tiroirs en matière 
plastique transparente. On en trouve 
couramment dans les magasins. Si les 
tiroirs et les casiers que vous achetez 
n'ont pas les dimensions de ceux que 
nous montrons ici (casiers de 15" de 
larg., 16" de prof.; tiroirs de 12" de 
larg., 18" de prof.), modifiez les dimen¬ 
sions des tablettes à compartiments, 
des tablettes ajustables et des côtés 
(3, 4, 8) ou faites huit tiroirs en bois. 

EXÉCUTION 

Fixez le panneau de bout extérieur (5) 
au mur de la penderie. Sur un mur 
creux, utilisez des boulons d'ancrage 
(p. 76), aux deux coins du panneau. 
Deux équerres de 3" fixeront le pan¬ 
neau (5) au plancher. Espacez-le de 36" 
du panneau (fig. 1, p. 556). Posez le 
panneau supérieur (1) sur les pan¬ 
neaux de bout (5). Collez et fixez à 
l'aide de vis N° 6, tête plate, IVi”. 

Taillez la tablette du compartiment 
(3) et servez-vous-en comme mesure 
d'espacement pour la séparation ver¬ 
ticale (6). Fixez cette séparation au sol 
avec 2 équerres de 3". Fixez la sépara¬ 
tion verticale au panneau supérieur 
avec deux vis N° 6, tête plate, 1 ". 

Taillez les tablettes ajustables (4) 
et forez des trous de *4" pour les fixer 
dans les panneaux de bout (5) et dans 
la séparation verticale (6). Fixez le 
support du panneau de jonction (11) 
au mur du fond de la penderie, de tel¬ 
le sorte qu'il affleure le chant du 


panneau (5). Servez-vous de boulons 
d'ancrage ou vissez au colombage. Ins¬ 
tallez les supports de tringle (12) et la 
tringle (13), puis le panneau de jonc¬ 
tion (2). Si vous construisez à même 
un placard, un des supports de trin¬ 
gle sera fixé au panneau de bout et 
l'autre au mur avec des boulons d'an¬ 
crage. Dans le cas de la penderie encas¬ 
trée, les supports de tringle sont vis¬ 
sés aux panneaux des bouts (5) (fig. 1). 

Montez les côtés des compartiments 
à casiers (8). L'un est vissé au panneau 
de bout (5) avec des vis N° 6 tête pla¬ 
te de 1W\ l'autre est fixé au sol avec 
deux équerres de 3". Collez et fixez 
aux côtés le dessus du compartiment 
à panier (7) avec des vis N° 6 tête 
plate 1 */:>". Taillez les panneaux porte- 
chaussures (9). Ils sont encochés com¬ 
me indiqué à la fig. 2. Les encoches 
doivent accueillir des goujons de 3 / 4 ". 
Déterminez l'espacement en plaçant 
une chaussure sur le côté, pointe en 
bas, contre le panneau. Indiquez l'em¬ 
placement du goujon entre le talon et 
la semelle et à la moitié de celle-ci. 
Avec une scie à découper, faites des 
encoches aux endroits indiqués. L'es¬ 
pacement variera selon qu'il s'agira de 
chaussures d'homme ou de femme. 
Collez les panneaux porte-chaussures 
aux panneaux verticaux. Placez les gou¬ 
jons (10). Pour ranger d'autres objets 
dans cet espace, enlevez les goujons. 
Posez les tiroirs ou les paniers selon 
les recommandations du fabricant, et 
vous aurez là le placard de rangement 
dont rêve toute maîtresse de maison. 

Penderie couvrant un mur entier (2® partie) 

Avant de tracer vos plans et d'entre¬ 
prendre l'exécution de cette penderie, 
voyez quelles portes à persiennes vous 
pouvez obtenir. Il vous sera facile, en¬ 
suite, d'ajuster les ouvertures à des 
portes standard. Le contraire serait 
beaucoup plus difficile. 



Des plateaux ou paniers en plastique glissant sur patins servent de tiroirs. 
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Chambre: Penderie encastrée couvrant un mur entier/2 


La plupart des portes à persiennes 
standard mesurent 80" de hauteur; 
quelques-unes, 96"; on en trouve aussi 
de moins hautes. Elles conviennent à 
des ouvertures de 24", 26", 28", 30", 


32", 34" et 36", et comportent deux 
panneaux montés sur des pentures. 

Il s'en vend également à deux pans 
de 72" de largeur. Les portes s'achètent 
souvent en nécessaires comprenant les 


charnières, les rails et les boutons. 

Si votre marchand ne tient pas ces 
nécessaires, n’oubliez pas d'acheter les 
rails de suspension et la quincaillerie 
qui conviennent. 


Si vous érigez cette penderie dans 
une pièce où la moquette est posée sur 
une thibaude, il faudra ajouter une 
base en bois de trois pièces de 2" x 8" 
et une de 2" x 3", posées côte à côte. 
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Fig. 5. Fixation au sol de l’assemblage vertical. 

EXÉCUTION 

Coupez les tasseaux-supports des bouts 
(14) et clouez-les aux solives, si possi¬ 
ble. Sinon, utilisez des boulons d'an¬ 
crage (p. 76) de 3", comme à la fig. 3. 
Montez le tasseau sup. de façade (15) 
de façon à ce qu'il dépasse le tasseau 
du bout (14) de Wi" (fig. 4). Fixez ces 
tasseaux dans les solives avec des ti¬ 
re-fond (p. 72). 


Coupez le poteau de coin (16) de la 
longueur voulue entre le plancher et le 
plafond. Reportez la hauteur des por¬ 
tes sur ce poteau, à partir de sa base. 
Ajoutez 3 4" à cette dimension (épais¬ 
seur du chambranle), ce qui laissera du 
jeu entre le bas de la porte et le plan¬ 
cher. Tracez une ligne à l'endroit indi¬ 
qué sur le poteau pour savoir où exé¬ 
cuter l'entaille. Exemple: si la porte 
a 80" de haut., la limite inférieure de 
l’entaille sera à 81 *4" (80" + 3 4" + Vi"). 
Exécutez une entaille de 3 l /z" de long, 
par 1" de profondeur (p. 386); cette 
entaille accommodera le linteau (18). 
Complétez l'assemblage vertical de 
coin en coupant les tasseaux de sup¬ 
port vertical (17) ÎW plus courts que 
le poteau de coin (16). Clouez les tas¬ 
seaux de support vertical au poteau 
de coin (16) afin que les bouts soient 
au niveau du sol. Installez l'assembla¬ 
ge vertical du coin. Clouez le bout su¬ 
périeur au tasseau du bout (14). 


Fixez la base au sol avec des équer¬ 
res de 3". Coupez le linteau (18) pour 
qu'il s'emboîte dans le poteau vertical 
de coin (16). Faites des entailles dans 
le linteau pour accommoder le poteau 
vertical du centre. Disposez ces en¬ 
tailles aux endroits propres à recevoir 
les portes à persiennes. Ajoutez 1 W 
à cette dimension pour l'épaisseur 
des chambranles. Clouez le linteau 
dans le tasseau de support vertical (17). 

Taillez le poteau vertical de centre 
à la bonne dimension (entre le linteau 
et le sol) et les tasseaux de support 
verticaux (17) de 2 Vi " plus longs que 
le poteau et clouez-les. Installez l'as¬ 
semblage dans l'entaille du linteau. 
Clouez la partie supérieure du tasseau 
(17) dans le linteau. Fixez la base des 
assemblages au sol à l'aide des équer¬ 
res (fig. 5). Clouez un tasseau d'espa¬ 
cement au sol entre les assemblages. 
Clouez-en un autre sous le linteau 
comme base de clouage pour le revê¬ 


tement mural (23). 

Coupez et ajustez les chambranles 
de porte (20). Si les portes sont de 
style coulissant, fixez-en la quincaille¬ 
rie sur le chambranle supérieur. 

Clouez le revêtement mural (23) sur 
les poteaux centraux. Construisez les 
sections de placard de rangement tel 
que décrit dans la partie 1. Complétez 
les deux placards avant d'installer le 
panneau de jonction (2) et son sup¬ 
port (11) et la tringle (13). 

Si vous avez des portées de 6' ou 
même plus, utilisez du tuyau de 1" de 
diamètre comme tringle. 

Allouez suffisamment d'espace entre 
le panneau de jonction et la tringle 
afin que les cintres glissent aisément. 

Fixez les portes (22) en suivant les 
directives du fabricant, puis faites-les 
fonctionner avant de clouer les butoirs 
(21). Le butoir doit dissimuler la quin¬ 
caillerie de l'assemblage supérieur pour 
que le coup d'œil soit parfait. 


MATÉRIAUX NÉCESSAIRES Penderie avec tiroirs (une seule) 


No 

Désignation 

Quantité 

Dimension 

nominale 

Long. 

Larg. 

Matériau 

1 

Panneau supérieur 

1 


36" 

18" 

aggloméré 3 A" 

2 

Panneau de jonction 

1 


au choix 

18" 

aggloméré 3 A" 

3 

Tablette du compartiment 

1 


18" 

16 Va n 

aggloméré 3 A" 

4 

Tablettes ajustables 

4 


18" 

17 Vz" 

aggloméré 3 A" 

5 

Panneaux de bout (ext. int.) 

2 


60" 

18" 

aggloméré 3 A" 

6 

Séparation verticale 

1 


60" 

18" 

aggloméré 3 A" 

7 

Dessus: comp. à paniers 

1 


20" 

15" 

aggloméré 3 A" 

8 

Côtés: comp. à paniers 

2 


19" 

18" 

aggloméré 3 A" 

9 

Panneaux porte-chaussures 

2 


10" 

10" 

contreplaqué 3 A" 

10 

Supports à chaussures 

4 


1 6 Va " 


goujon 3 A"diam. 

11 

Support: panneau-jonction 

1 

1"x4" 

au choix 


pin 

12 

Support de tringle 

2 

1"x4" 

17 Va " 


pin 

13 

Tringle 

1 


au choix 


sapin 1 3 /a" dîam. 


Quincaillerie: 6 équerres en fer de 3" pour fixer au plancher les panneaux de séparation. 7 ancrages 
(si les murs sont creux). 24 vis No 6 à tête plate IV 2 ". Seize supports à tringle. 

Note: Les dimensions données conviennent à la penderie illustrée ici. Modifiez les mesures pour 
adapter la penderie à la niche dont vous disposez. 


MATÉRIAUX NÉCESSAIRES Penderie couvrant un mur entier 


No 

Désignation 

Quantité 

Dimension 

nominale 

Longueur 

Matériau 

14 

Tasseau supérieur du bout 

2 

2" x 3" 

22 Vz " 

sapin 

15 

Tasseau supérieur: façade 

1 

2" x 3" 

au choix 

sapin 

16 

Poteau de coin 

2 

2" x 3" 

au choix 

sapin 

17 

Tasseau de support vertical 

4 

2" x 3" 

au choix 

sapin 

18 

Linteau de porte 

1 

2" x 4" 

au choix 

pin 

19 

Poteau vertical: centre 

2 

2" x 3" 

au choix 

sapin 

20 

Chambranle de porte 

6 

1 " x 4" 

selon hauteur et 
largeur porte 

pin 

21 

Butoir 

6 

%"x %" 

selon hauteur et 
largeur porte 

pin 

22 

Portes à persiennes 

4 paires 

selon disponibilité 


23 

Revêtement mural 

1 

4" x 8" 


aggloméré ou 
panneau de bois 

24 

Tasseau d’espacement 

2 

2" x 3" 

au choix 

sapin 


Quincaillerie: 4 équerres en fer 3" pour assemblages verticaux. Ancrages au besoin pour tasseaux 
supports de bouts. 6 tire-fond de 4" pour tasseau de façade. Va !b. clous ordinaires de 3 IA". Adhésif 
pour revêtement mural; clous à planche murale; ruban, rempli à joints. Quincaillerie de portes à 
persiennes; 12 pentures 1" x 3". 4 boutons de porte. 

Note: Le poteau vertical central (19) et le linteau (18) s’ajustent selon les portes à persiennes. 
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chambre; Penderie encastrée 



Cette penderie à portes coulissantes est placée dans l’angle d’une pièce. 


Les dimensions de cette penderie sont 
en fonction de l'emplacement dispo¬ 
nible. Les matériaux indiqués convien¬ 
nent pour une finition à la cire ou à 
la peinture. La penderie est placée 
dans l'angle de la pièce. Les deux 
murs adjacents maintiennent sa struc¬ 
ture de base. Les quatre portes cou¬ 
lissantes économisent l'espace. 

EXÉCUTION 

Mesurez l'espace dont vous disposez. 
Exécutez sur les traverses haute et 
basse (1) et intermédiaire (2) des rai¬ 
nures de la largeur du rail de la porte 
(fig. 2). Arrêtez les rainures à 3" de 
chaque extrémité des traverses. Les 
traverses sont réunies aux poteaux par 
des joints de tenon-et-mortaise (fig. 1). 
La surface supérieure de la traverse in¬ 
termédiaire (2) devra être à 76 3 4" du 
sol. 

Faites une encoche de 3 4" de larg. 



Penderie peinte et tablettes supplémentaires. 


x 3 /g " de prof, au centre de la traverse 
intermédiaire pour accommoder le coin 
du panneau de séparation. Collez les 
poteaux (3 et 4) avec les traverses (1 et 
2) pour former la charpente, et fixez-les 
avec des vis N° 8 tête plate de ÏW. 

Coupez une latte d'alignement (8) de 
26" pour que son épaisseur correspon¬ 
de à l'espace libre et aux inégalités du 
mur. Vissez le tasseau d'alignement 
sur le poteau côté mur (4). Fixer le 
tasseau long (9) au mur. 

Vissez le cadre avant aux tasseaux 
d'alignement et au plancher. Exécutez 
des entailles de 3 4" pour les tablettes 
(10) dans le panneau de séparation, à 
9" et à 18" du haut. 

Faites une entaille de 3 4" de largeur 
par 3 /s" dans le panneau de bout (5); 
également, à 9" et à 18" du haut. 

Faites des entailles similaires pour 
la tablette longue (6), au niveau de la 
feuillure de la traverse intermédiaire 
(2). Découpez le dos du panneau de sé¬ 
paration (7) pour qu'il épouse la forme 
de la plinthe et de la traverse du bas 
(1) et de la traverse intermédiaire (2). 

Coupez la tablette longue à la dimen¬ 
sion indiquée. Pratiquez-y une entaille 
de *4" de largeur pour recevoir le 
panneau de séparation. Clouez des tas¬ 
seaux de 3 4" x 3 4" à l'arrière de la tra¬ 
verse intermédiaire (2) à 3 4" du haut. 
Vissez des tasseaux courts au mur. 
Coupez les tablettes courtes à la lon¬ 
gueur indiquée. Installez les tablettes 
courtes en place dans les entailles, en 
les faisant reposer sur les tasseaux. 

Clouez le panneau de séparation au 
sol. Découpez le dos du panneau de 
bout (5) pour qu'il épouse la forme de 
la plinthe, et vissez-le au poteau de 
bout (3). 

Vissez les supports dé tringle (13) 
à 3" sous les tablettes et à 11" du mur. 

Installez les tringles (14) à leurs 
places respectives, après avoir vissé 
les supports. 
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Adhésifs 86 
Finition du bois 407 
Mesurage et traçage 382 


Feuiilurage 392 
Joints de bois 384 


Il doit y avoir un espacement de W 
tout le tour des portes. Insérez les rails 
de portes (17) sur les traverses (1) et 
installez la porte arrière en premier. 
Soulevez-la dans le rail supérieur de 
façon à ce qu'elle prenne sa place dans 
le rail du bas. Exécutez la même ma¬ 
nœuvre pour la porte avant et pour 
celle du haut (15). Posez des poignées 
encastrées à la même hauteur que les 
autres poignées de la pièce. 

La petite photo illustre la même 
penderie, mais peinte, celle-là, et mu¬ 
nie, sur sa gauche, de quatre tablettes 
de rangement pour les draps, les cou- 



Fig. 2. Les portes 
du haut et du 
bas glissent sur 
des clavettes de 
plastique qui 
s’ajustent aux 
rainures des 
traverses haute, 
basse et inter¬ 
médiaire ainsi 
qu’aux portes. 



vertures et les serviettes. de couleur claire, quelle que soit la fi- 

Si vous préférez une penderie auto- nition extérieure que vous choisissiez, 
nome (non fixée aux murs), vous devrez La penderie non peinte sera enduite 
ajouter un cadre arrière, une base et de peinture. 

un dos. Le dos sera fait de contrepla- Poncez l'intérieur et l'extérieur de la 
qué de *4": deux panneaux de 4' suffi- penderie avant d'appliquer la finition, 
ront. Taillez-les de telle sorte que leur Àdoucissez-en les coins avec un papier 
rencontre se fasse sur le panneau de abrasif grossier et finissez le travail 
séparation. Clouez le dos au cadre ar- avec un papier à grain fin. 
rière avec des clous à finir de IV 2 ". Appliquez deux couches de laque 
La base doit être assez solide pour (n'oubliez pas de poncer entre les cou- 
résister au déplacement éventuel du ches), et une couche de cire en pâte 
placard. Employez du contreplaqué de que vous ferez briller avec un bonnet 
W, de 1 / 2 " ou de 3 4". en laine d’agneau attaché à votre per- 

L'intérieur de la penderie sera peint ceuse électrique. 

MATÉRIAUX NÉCESSAIRES: 


Dimension 


No 

Désignation 

Quantité 

nominale 

Long. 

Larg. 

Matériau 

1 

Traverse haut et bas 

2 

2" x 3" 

au choix 


pin 

2 

Traverse intermédiaire 

1 

2" x 2" 

au choix 


pin 

3 

Poteau de bout 

1 

2" x 2" 

au choix 


pin 

4 

Poteau de côté mur 

1 

2" x 3" 

au choix 


pin 

5 

Panneau de bout 

1 


au choix 

26" 

contreplaqué 

6 

Tablette longue 

1 


au choix 

23Vi" 

contreplaqué 3 4" 

7 

Panneau de séparation 

1 


76V 4 " 

23 V 2 " 

contreplaqué 3 4" 

8 

Tasseau d’alignement 

1 

1"x3" (non III.) 

au choix 


pin 

9 

Tasseau long 

1 

1"x2" 

23 y 2 " 


pin 

10 

Tablettes 

4 


au choix 

16" 

contreplaqué W' 

11 

Tasseau court 

2 

1"x2" 

16" 


pin 

12 

Quart-de-rond 

1 

W f 

au choix 


pin 

13 

Support de tringle 

4 




bois ou métal 

14 

Tringle 

2 


au choix 


sapin 1 W f diam. 

15 

Porte du haut 

2 


au choix 


contreplaqué Yz /f 

16 

Porte du bas 

2 


au choix 


contreplaqué V 2 " 

17 

Rail de porte 

4 


au choix 


plastique (fig. 2) 


Quincaillerie: 1 douz. vis No 8 tête plate IV 2 ". Clous à finir IV 2 ". 4 boutons de porte. 1 demiard 
de teinture. 1 chopine de polyuréthane. 
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Posés l’un sur l’autre, ces deux lits occupent l’espace d’un seul. 


Séparés, ils deviennent des lits jumeaux. 
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L'emploi de matériaux légers dans la 
construction de ces lits solides les rend 
faciles à manier. Placés l'un sur l'au¬ 
tre, ils forment un seul lit, et les pieds 
s'emboîtent si bien les uns dans les 
autres que le lit supérieur ne bouge 
pas. S'il vous faut un second lit, vous 
n'avez qu'à soulever celui du haut et, 
surprise! vous obtenez des lits jumeaux. 
Ils sont de même hauteur et s'ajustent 
indifféremment l'un sur l'autre. 

EXÉCUTION 

Les dimensions données conviennent à 
des matelas de 75" x 30" x 4" d'épais¬ 
seur. Si vous utilisez des matelas de 


5", allongez les pieds de 1". Les dimen¬ 
sions des matelas variant quelque peu, 
il serait sage de mesurer les vôtres 
avant d'acheter le bois. 

La dimension nominale des traverses 
de côté et des traverses des bouts est 
celle-là même des 2" x 4" standard; 
employez donc des 2" x 4" en sapin, 
si vous souhaitez économiser. Sinon, 
procurez-vous un bois dur de cette di¬ 
mension chez un marchand. Que vous 
utilisiez sapin ou bois dur, les joints 
emboîtants des angles peuvent être 
taillés à la découpeuse ou à la scie à 
dos. Couvrez les surfaces à joindre de 
colle blanche avant de les assembler. 




Joints emboîtants 392 
Scie à dos 17 
Adhésifs 86 


Scie à découper 52 
Fixation par vis 74 
Perçage du métal 423 


Sangles 204 



S’il y a du jeu, comblez les espaces li¬ 
bres de rabotures enduites de colle ou 
de cales de bois. Assurez-vous que les 
angles soient parfaits et laissez sécher 
la colle toute une nuit. 

On obtient les barres d’espacement 
en aplatissant les extrémités de tuyaux 
de 34" dans un étau ou en les marte¬ 
lant sur une surface solide. Les bouts 
aplatis sont ensuite courbés de telle 
sorte qu’il y ait un espacement de 30" 
entre eux. Forez les bouts aplatis pour 
les visser à la face intérieure des tra¬ 
verses de côté. Placez les barres à 24" 
du cadre et fixez-les avec des vis N° 10 
tête ronde aux deux extrémités des 
barres. 

Entaillez les pieds tel qu'indiqué à 
la fig. 2. Retenez les pieds aux traver¬ 
ses de côté avec des brides en C dans 
la position qu'ils auront quand les lits 
seront empilés (fig. 4). Percez et frai¬ 
sez trois trous dans chaque pied. 

Enlevez les brides, couvrez les 
points de rencontre de colle blanche 
et vissez les pieds en place avec des 
vis N° 10 tête plate de 2W\ 


Les sangles peuvent être posées 
selon l'une ou l'autre des méthodes 
montrées à la fig. 5. Si elles sont de 
caoutchouc, tendez-les fortement à la 
main. 

Si vous utilisez du jute, tendez-le 
avec un tendeur à sangles que vous 
trouverez chez un tapissier ou un 
décorateur. 



— 3V2"— 


Fig. 2. Encochez Fig. 3. Utilisez la 

les pattes pour quantité de sangles 

l’empilage. nécessaires. 


MATÉRIAUX NÉCESSAIRES: 


Dimension 

No Désignation Quantité nominale Long. Matériau 

1 Traverse de côté 4 2" x 4" 78" sapin ou bois dur 

2 Traverse de bout 4 2" x 4" 30" sapin ou bois dur 

3 Pattes 8 IV4" x4" 10" bois dur 

4 Sangles app. 2 2" 120' caoutchouc ou jute 

5 Barres d’espacement 4 %" 34" tuyau mince 

Quîncaiiierie: 24 vis No 10 tête plate 2V4" (cuivre); 8 vis acier No 10 tête ronde IV 2 "; 2 boîtes de 
broquettes No 12; 1 chopine de colle blanche. 

Note: Si les lits doivent être utilisés régulièrement, ajoutez une sangle sur la longueur et deux sur 
la largeur pour plus de solidité. 



Fig. 5. Si vous enveloppez les traverses avec des sangles comme dans 
a et b, choisissez des sangles de la même couleur que celles-ci. 
Autrement, faites comme à la fig. c, ci-haut. 
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Chambre: Lits superposés/Tableaux noirs/Miroir 



La perspective créée par le miroir semble doubler la superficie de la pièce. 


Lits superposés 


Des lits superposés, des tableaux noirs 
et un grand miroir encadré de tablet¬ 
tes ajoutent du charme à l'apparence 
d'une chambre d'enfant. Ces lits ont 
5' 6" de hauteur, 6' l l /i" de longueur et 
34 ! /2" de largeur. Ils ont été prévus 
pour des matelas de 75" x 30" x 4", mais 
leurs dimensions se changent à volonté. 

EXÉCUTION 

Coupez d'abord toutes les pièces aux 
bonnes dimensions. Percez 2 trous de 
3/16" de diamètre à 5 /g" de chaque 
bout des entretoises (fig. 2) et à 3 /s" de 
leurs rives. Fixez les entretoises aux 
poteaux (1), de façon à ce que l'entre- 
toise du haut soit au même niveau que 
le bout supérieur des poteaux. Les en¬ 
tretoises suivantes sont espacées entre 
elles de 5 Vi Les entre toises sont col¬ 
lées puis vissées aux poteaux avec des 


Fig. 1. Ecartement respecté pour monter 
les traverses de lit et pour les trous des 
cornières (5). 


Lorsque la colle aura séché complète¬ 
ment, déposez les cadres des extrémi¬ 
tés sur leurs côtés, de façon à ce que 
les poteaux se fassent face. 

Chaque extrémité de longeron (3) 
passe entre deux entretoises (fig. 2) 
et est fixée à l'intérieur des poteaux 
avec deux vis No 10 à tête plate de 
VA". Leurs extrémités seront au mê- 


Longerons et entretoises s’emboîtent pour plus de solidité. Les entretoises forment l'échelle. vis No 10 de 2Vi" et des cuvettes. me niveau que la surface des entre- 
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Plateau de sciage 60 

Fixation parvis 74 

Tablettes ajustables 85, 546, 549 


Adhésifs 86 

Eclairage fluorescent 274 
Feuillure 30, 50,55 


Perçage du métal 423 


toises extérieures des bouts. Ne collez 
pas ces longerons aux poteaux. Percez 
des trous dans les supports en alumi¬ 
nium (5) et fraisez-Ies (fig. 1). 

Mettez les supports au centre des 
longerons et fixez-les avec les vis No 8 
à tête plate de 3 4". 

Les mêmes vis serviront également 
d'ailleurs à fixer les traverses aux 
supports. 

Tableaux noirs et miroir 

Les tableaux noirs coulissants (2 — 
fig. 3) sont faits de panneaux de con¬ 
treplaqué de 3 /s" d'épaisseur mesurant 
30" x 36". 

Couvrez le bon côté avec de la pein¬ 
ture à tableau. Les rails (1) sont en 
pin de 1 1 4" x 2" et de la longueur dé¬ 
sirée. Exécutez une feuillure de W de 
largeur par 5 A" dans le rail supérieur 
(fig. 3). Fixez les rails au mur avec des 
vis No 10 à tête plate de 2 Le rail 
du bas sera à 12" du plancher. Allouez 
un espacement de 35 3 /s" entre les rails 
pour permettre le glissement facile 
des panneaux. 

Le coffrage (fig. 3) est fabriqué en 
contreplaqué de 3 /s". Coupez des lisiè¬ 
res de 3" pour le devant (6). Collez la 
lisière triangulaire (3) au rail supé¬ 
rieur; collez et clouez le dessus (4). 

Collez une autre lisière triangulaire 
(5) en ligne avec la rive avant du des¬ 
sus. Collez et clouez la façade (6). 

Voyez à la page 274 les informations 
relatives aux tubes fluorescents, et 
suivez-les. 

Le miroir en glace de Vi" d'épais¬ 
seur est de même dimension que les 
tableaux noirs et est maintenu au mur 
de la même façon qu'eux. 

Les tablettes sont suspendues au 
mur à l’aide de crémaillères et de sup¬ 
ports. Voyez aux pages 546 à 549 les 
détails au sujet des étagères et la ma¬ 
nière de les poser pour qu'elles soient 
solides et fassent bon effet. 




MATÉRIAUX NÉCESSAIRES (lits superposés) 

No 

Désignation 

Quantité 

Dimension 

nominale 

Longueur 

Matériau 

1 

Poteaux 

4 

l’/t" x 6" 

66 " 

pin 

2 

Entretoises 

12 

1"x5" 

36 %" 

pin 

3 

Longerons 

6 

1 "x6" 

7914" 

pin 

4 

T raverses 

18 

1 " x 6" 

33" 

pin 

5 

Cornières 

4 

**1"x 1"xl4" 

75" 

aluminium 


Quincaillerie: 4 douz. de vis N° 10 tête plate 2Vz rf avec cuvettes, pour entretoises. 2 douz. de vis 
N° 10 tête plate 1 3 A”, pour longerons. 9 douz. vis N° 8 tête plate W', pour traverses. Colle blanche. 
*Ou utilisez de l'aluminium ou de l'acier dans les dimensions les plus voisines. 

Note: Les matelas s’ajustent étroitement. Ajoutez 1 " à la longueur des pièces 2 et 4 pour plus de jeu. 
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Jouets et meubles pour enfants: Coffre à jouets et chariot 



Le rangement d’une chambre d’enfant devient facile, grâce aux coffres. 


Les coffres à jouets apprennent Tordre 
aux enfants. Les deux genres de cof¬ 
fres que nous proposons ici seront 
éminemment pratiques en même temps 
que décoratifs. On peut les suspendre 
aux murs, à la portée des enfants, ou 
encore en faire des chariots faciles à 
bouger en les munissant de roulettes. 

Le chariot se métamorphose en cof¬ 
fre quand on le suspend au mur. 

Chaque boîte mesure Y 3" cube. Fai¬ 
tes-en autant que vous en voudrez. 

EXÉCUTION 
Coffre à jouets 

Découpez les panneaux de côté, de fa¬ 
ce et de dos ainsi que le couvercle dans 
du contreplaqué de *4". À l'extérieur 
du coffre, utilisez le bon côté du con¬ 
treplaqué. Pour découper les lumières 
dans les panneaux de côté et dans le 
couvercle, percez deux trous de Y', 
distancés de 2V 2 " et à \ W des bords. 
Utilisez une scie à découper pour ter¬ 
miner la coupe. 

Coupez les poteaux des coins et les 
tasseaux des bouts, de la face et du 
dos tel qu'indiqué dans la liste des 
matériaux. Fixez les poteaux des coins 
(3) aux panneaux de face et de dos (2) 
avec de la colle blanche. La base des 
poteaux doit s'ajuster à 1 1 4" plus haut 
que la rive des panneaux et à l’égalité 
de la rive verticale. Clouez les pan¬ 
neaux aux poteaux avec des clous étê- 
tés de 3 4", à 3" de distance les uns des 
autres. Collez et clouez les panneaux 
de côté (1) aux poteaux des coins/en 
vous assurant que les rives des pre¬ 
miers arrivent au ras des panneaux 
de face et de dos. 

Tournez le cofFre à l'envers et posez 
le fond (4) sur les bouts des poteaux. 
Collez les tasseaux des bouts (5) et 
ceux de face et de dos (6) et clouez- 
les aux quatre panneaux. 

Remettez le coffre à l'endroit et po¬ 
sez le couvercle en place. 
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Perçage du bois 26, 45 
Roulettes 201 
Adhésifs 86 


Contreplaqué 374, 375 
Rabotage 28 
Scie à guichet 18 


Scie électrique 49, 50 


Coupez le tasseau de suspension du 
coffre (8) et biseautez-le à 30° d'un côté 
avec un rabot ou une scie électrique 
(p. 49). Collez ce tasseau au panneau 
de dos à 2 1 / 2 " de la rive supérieure 
et fixez-le avec des vis No 8 tête plate 
de V 4 ". 

Taillez les tasseaux de suspension 
murale suivant la quantité de coffres 
que vous fabriquez. Si vous en faites 
plusieurs, allouez 2" entre eux pour 


faciliter la manipulation. Biseautez la 
rive supérieure des tasseaux de sus¬ 
pension murale pour qu'ils s'ajustent 
aux tasseaux de suspension des coffres 
(fig. 2). Fixez le tasseau du mur à 23" 
du sol avec des clous ordinaires de 2" 
fichés dans les montants des murs. 

Fixez les espaceurs (10) de la même 
façon, à 10" plus bas que le tasseau 
du mur, de sorte que les coffres de¬ 
meurent bien verticaux. 


Chariot 

Coupez toutes les pièces selon la liste. 
Arrondissez les coins de l'avant de la 
base (11). Percez deux trous de l A" de 
diamètre pour le câble, à 6 V 2 ” des 
bouts et à 3 / 4 " de la rive frontale (fig. 3). 

Passez le câble dans les trous pré¬ 
vus à cet effet et faites des nœuds 
très solides (fig. 3) dans la partie large 
inférieure du trou de la base; allez-y 
par le dessous. 


Collez les tasseaux des bouts (12) et 
les tasseaux de face et de dos à la ba¬ 
se, tel qu'indiqué à la fig. 1. Assurez- 
vous que le coffre loge facilement à 
l'intérieur du carré formé par les tas¬ 
seaux des bouts du chariot. Fixez la 
base aux tasseaux avec des clous de 
1", à 3" de distance les uns des autres. 

Après avoir peint avec de la peintu¬ 
re exempte de plomb, fixez les roulet¬ 
tes sous la base à 2" de chaque coin. 




Fig. 2. Détail des tasseaux biseautés 8 et 9 
(à gauche) et de l’espaceur 10 (à droite). 



Fig. 3. Le noeud du câble loge dans la partie 
large inférieure du trou de la base. 


MATÉRIAUX NÉCESSAIRES (pour un coffre à jouets et un chariot) 


No 

Désignation 

Quant. 

Dimension 

nominale 

Long. 

Larg. 

Matériau 


1 

Panneaux des côtés 

2 


15" 

15" 

contreplaqué W f 

2 

Panneaux face et dos 

2 


15" 

1 41/2" 

contreplaqué 

3 

Poteaux des coins 

4 

x 3 / 4 " 

11" 


pin 

4 

Fond 

1 


141/2" 

141 / 2 // 

contreplaqué IA" 

5 

Tasseaux des bouts 

2 

3 /4 " X 3/4" 

14 V 2 " 


pin 

6 

Tasseaux face et dos 

2 

3/4 " X 3/4 " 

13" 


pin 

7 

Couvercle 

1 


1 4 Va " 

1 4 V 2 " 

contreplaqué 1 / 4 " 

8 

Tasseau de suspension (coffre) 

1 

1"x2" 

14 Va" 


pin 

9 

Tasseau de suspension (mur) 

1 

1"x2" 

au choix 


pin 

10 

Espaceur 

1 

1 " x 2" 

au choix 


pin 

Chariot 

11 

Base 

1 


T 8 Y 2 " 

17" 

contreplaqué V 2 " 

12 

Tasseaux des bouts 

2 

3/4" X % " 

17" 


pin 

Ï3~ 

Panneaux face et dos 

2 

3/4 " x 3 / 4 " 

isy 2 " 


pin 


Quincaillerie: Clous étêtés de 1" et de 3 / 4 "; clous communs 2"; 4 vis tête plate No 8 de 3 U f, \ 
4 roulettes pivotantes et vis; câble pour les poignées; colle blanche. 
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Jouets et meubles pour enfants: Voiturette et coffre à jouets/Tableau noir 



Cette voiturette-coffre à jouets fera les délices des enfants de deux à cinq ans 


Voiturette et coffre à jouets 

EXÉCUTION 

Percez des trous de 3 4" de diam. dans 
les entretoises (1), à 1 Vi" des extrémi¬ 
tés frontales. Arrondissez-en les côtés. 
Percez des trous de ! 4" pour les es¬ 
sieux, à W au-dessus du chant inf., à 
3 3 4" de l'extrémité frontale et à 2 { /i” 
de l'arrière. Unissez les entretoises (2) 
aux côtés avec des goujons de ! 4", 
mais sans les coller. L’entretoise du 
bout arrière sera à l'égalité des côtés. 
Placez l'entretoise du bout avant (sa 
surface arrière) à 12 *4" de la surface 
avant de l'entretoise arrière. 

Percez des trous de 3 4" x W dans 
les poteaux du guidon (3), centrés à 
3 4" de l'extrémité. Répétez l'opération 
pour le bas des poteaux, mais percez- 
les de part en part. Collez le guidon 
(4) et les axes du pivot (5) dans les 
poteaux du guidon (le pivot dépassera 
chaque côté de 1"). 

Donnez une couche de vernis aux 
poteaux du guidon et à l'axe du pivot; 
peignez le guidon à l'émail blanc. 

Une fois l'axe du pivot inséré dans 
les entretoises du côté, collez les gou¬ 
jons dans le cadre de la voiture. Col- 
lez-clouez le butoir (6) à l'entretoise 
avant, en arasant les chants. Collez- 
clouez les tasseaux des côtés et des 
bouts (7, 8) au cadre, au ras du fond. 
Arrondissez les angles au papier abra¬ 
sif. Enduisez la voiture de vernis; (ou¬ 
bliez les tasseaux). Donnez une couche 
d'émail blanc au fond de la voiture 
(9). Collez ce dernier aux tasseaux (7, 
8) non peints. Taillez les panneaux du 
coffre dans le contreplaqué et exécutez 
des lumières de 3 4" x 3", à 1" du som¬ 
met, dans leurs côtés (10), pour les 
poignées. Collez-clouez le fond (12) 
aux côtés et aux bouts. Taillez des 
essieux dans une barre d'acier de 
*4", les laissant dépasser des moyeux 
pour y percer des trous de 1/16". 
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Joints à goujons 395 
Fixation par vis 74 
Perceuses manuelles 26,27 


Adhésif 86 

Perceuse électrique 45 
Plateau de sciage 60 


MATÉRIAUX NÉCESSAIRES: 


Dimension 


No 

Désignation 

Quantité 

nominale 

Long. 

Larg. 

Matériau 

1 

Entretoises des côtés 

2 

1"x3" 

16 Vî" 


pin 

2 

Entretoises des bouts 

2 

1"x3" 

9 Va" 


pin 

3 

Poteaux du guidon 

2 

1"x2" 

13 Va" 


pin 

4 

Guidon 

1 


8 Va" 


goujon %" 

5 

Axe du pivot 

1 


1 1 Va " 


goujon 3 A" 

6 

Butoir 

1 

%"xVfe" (coupé) 

9 y." 


pin 

7 

Tasseaux des côtés 

2 

V 2 ff x 1" (coupé) 

1 2 Va " 


pin 

8 

Tasseaux des bouts 

2 

V2"x1" (coupé) 

8 Va" 


pin 

9 

Fond-voiturette 

1 


12" 

9" 

contreplaqué 3 /a" 

10 

Côtés - coffre 

2 


12" 

7" 

contreplaqué 3 /s" 

11 

Bouts - coffre 

2 


8 y." 

7" 

contreplaqué W' 

12 

Fond - coffre 

1 


12" 

9" 

contreplaqué IA" 


Quincaillerie: 1 boîte de clous 1" étêtés; 4 roues de 3" de diamètre approximativement; essieux 
convenant aux roues; 8 rondelles de métal; 4 goupilles; colle. 



Fig. 1. Arrondissez les arêtes 
de la voiturette et du coffre. 


A/ 


Tableau noir 


Ce tableau-chevalet permet à deux en¬ 
fants de dessiner en même temps. Les 
cales placées sous les charnières pro¬ 
tègent les petits doigts. La sangle li¬ 
mite l'angle d'ouverture. 

EXÉCUTION 

Débitez les pieds (2) et exécutez au 
milieu des chants intérieurs des rai¬ 
nures de W pour loger les panneaux. 
Collez ceux-ci dans les rainures en af¬ 
fleurant le sommet des pieds (2). Si 
vous n'avez pas de plateau de sciage, 
coupez des panneaux de 26" de large à 
la scie à refendre et vissez-les à la sur¬ 
face large des pieds. Collez les cales à 
charnières (3) au sommet des pieds et 
réunissez ceux-ci par les charnières. 
Sablez avec un papier abrasif moyen 
pour arrondir le sommet des blocs de 
sangle (4). Ceci protégera la sangle. 

Placez les blocs au dos des panneaux, 
à Vi" au-dessus du chant inférieur. Vis¬ 
sez la sangle (5) entre le panneau et les 
blocs avec deux vis N° 8 à tête fraisée 
de 3 4". Noyez les vis et obturez les 
trous avec de la pâte de bois. 

La sangle doit retenir les pieds à 
un angle de 30°. 

Appliquez une couche de peinture à 
tableaux ou une peinture mate au la¬ 
tex. Achetez des craies de couleur con¬ 
trastante. Laissez sécher à fond. Ap¬ 
pliquez du vernis clair sur les pieds. 



Tableau noir-chevalet tiré d'un panneau dur et 



Fig. 2. La sangle limite l’angle d’ouverture des 
panneaux. 


MATÉRIAUX NÉCESSAIRES: 


No 

Désignation 

Quantité 

Dimension 

nominale 

Long. 

Larg. 

Matériau 

1 

Panneaux 

2 


25" 

24" 

panneau dur Va" 

2 

Pieds 

4 

1" x 2" 

36" 


pin 

3 

Cales à charnières 

4 

2 " x 11/ 2 " 

2" 


pin 

4 

Blocs de sangle 

2 

2" x Va" 

2" 


pin 

5 

Sangle 

1 


18" 

IY 2 " 


Quincaillerie: 2 pentures galvanisées de 
panneaux sont vissés aux pieds. 

1V 2 " et vis; 

4 vis No 8 tête 

fraisée 

3 A"; 16 vis si les 











jouets et meubles pour enfants: Maisonnette de poupée/Lit de poupée 


EXÉCUTION 

Maisonnette 

Taillez d'abord vos pièces. Tracez les 
fenêtres et la porte sur la façade (13) 
et les murs de côté (7). Découpez por¬ 
te et fenêtres. Indiquez et découpez 
le puits d'escalier et les portes dans 
les cloisons (4) et le palier (8). 


La porte avant et les fenêtres sont 
placées au centre des pièces. L'extré¬ 
mité supérieure de la fenêtre du bas 
arrive au haut de la porte. L'extrémi¬ 
té inférieure des fenêtres du haut est 
à 10 5 / 8 " de la base. Toutes les fenêtres 
avant ont 4 1 / 2 " de haut; celles de gau¬ 
che ont 9" de large. Celle du centre a 


3" de large; celles de droite, 3 3 4". 
L'entrée de porte a 6 3 4" x 3". Les ou¬ 
vertures de porte ont 6 5 A" x 2 3 4" et 
sont taillées à VA" du bord avant. Le 
palier a 5 3 4" ca. et est à 7" de l'avant 
droit du plancher. La fenêtre de cui¬ 
sine (mur de droite) a 3 Vi " x 4" et est 
à 2" du dos. 


Exécutez une rainure de Va" x Va" le 
long du tasseau du dos (2) et des côtés 

(3) . Chanfreinez les bouts du tasseau 
(2). Collez-clouez à la base (1). Chan¬ 
freinez les bouts arrière des tasseaux 
latéraux (3) et coupez leur bout avant 
carré de façon à ce qu'ils aient WA" 
de long. Fixez les tasseaux latéraux à 
la base. 

Assemblez en collant les murs laté¬ 
raux (7) dans les tasseaux (3). Collez 
la cloison de droite du rez-de-chaussée 

(4) à 1" du mur de droite, le coin ar¬ 
rière du bas encoché dans le tasseau 
du dos. Même jeu pour la cloison gau¬ 
che placée à 5 3 4" de la gauche. Collez 
le plancher de l'étage (5) entre les murs 
(7) et fixez avec des clous. Collez le 
sommet des cloisons à la sous-face et 
clouez dans les chants des cloisons. 
Les côtés du palier seront au niveau 
des cloisons intérieures. Posez les 
marches d'escalier en collant et clouant 
ensemble des pièces de pin de I / 2 ' / x 1" 
x 2 7 / 8 ". Elles montent le long de la 
cloison de gauche jusqu'au palier (8) 
à mi-hauteur, puis vers le haut, le long 
de la cloison de droite jusqu'à l'ou¬ 
verture du puits. Montez les cloisons 
de l'étage comme celles du bas. Collez 
le plafond (6) aux cloisons de l'étage 
(4) et à l'intérieur des murs de côté 
(7). Taillez le pignon du dos (9) pour 
que les chants des murs latéraux cor¬ 
respondent. Le pignon aura 4 7 /s" de 
plus en hauteur. Donnez le même an¬ 
gle au pignon (10). Collez les soffites 
(11) au pignon et au dos. Collez le dos 
(9) dans le tasseau du dos (2) et fixez- 
le aux extrémités arrière des murs la¬ 
téraux (7). Collez le tasseau (14) au 
pignon avant, en le laissant déborder 
de Va". Si la façade est inclinée à sa 
base, elle s'enlèvera facilement. Collez 
le pignon aux murs de côté (7), au 
plancher (5) et aux cloisons sup. (4). 
Collez les panneaux (12) sur les soffi¬ 
tes. Taillez l'angle du faîte. 
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Adhésifs 86 

Joints 384 Joints à tenon et mortaise 387 

Onglets 393 Clavettes 395 



No 

Désignation 

Quantité 

Dimension 

nominale 

Longueur 

Largeur 

Matériau 

1 

Base 

1 


25%" 

15" 

contreplaqué 3 / 8 " 

2 

Tasseau du dos 

1 

% X 3/4 

253/ 8 " 


pin 

3 

Tasseaux latéraux 

2 

3 /4 X 3/4 

au besoin 


pin 

4 

Séparations 

4 


1 1 y 2 " 

7 3 /4" 

contreplaqué V4" 

5 

Plancher étage 

1 


24 %" 

IV/ 2 " 

contreplaqué 3 / 8 " 

6 

Plafond 

1 


24%" 

ny 2 " 

contreplaqué %" 

7 

Murs de côté 

2 


16" 

11 te" 

contreplaqué Va" 

8 

Palier 

1 


5%" 

23 / 4 " 

contreplaqué Va" 

9 

Mur du dos 

1 


2514" 

20%" 

contreplaqué Va" 

10 

Pignon avant 

1 


2514" 

514" 

contreplaqué Va" 

11 

Soffites 

4 


14" 

%" 

pin te" 

12 

Panneaux du toit 

2 


1514" 

15" 

contreplaqué Va" 

13 

Façade 

1 


25 y 8 " 

15%" 

contreplaqué 3 / 8 " 

14 

Tasseau de façade 

1 


25y 8 " 

3/4" 

pin te" 

15 

Porte avant 

1 (non illustrée) 

6%" 

2%" 

contreplaqué Va" 


Note: La liste n’inclut pas les matériaux de l’escalier et la boiserie du châssis. Les 16 marches 
nécessaires sont taillées dans du pin de V 2 " x 1", long de 2' et coupé sur la longueur. La boiserie 
du châssis s'obtient d'une pièce de bois balsa de Va" x Va". On la peint ou on la teint avant de 
la coller. 



Ce lit de poupée est fabriqué dans des pièces de rebut, en moins d’un après-midi. 


EXÉCUTION 

Lit 

Découpez la base (1) de 8" x 18" dans 
du pin de 1 x 10"; encochez les coins 
de 5 /s x H" pour qu'ils reçoivent les 
colonnes de 3 4 x 3 4". Coupez les co¬ 
lonnes de la tête (4) à 9" de long dans 
du stock en pin de 1 x 1, les colonnes 
du pied (5) à 8", toutes en onglets s’a¬ 
justant aux traverses du haut (2) de 
8*4" de long. Clouez et collez les co¬ 
lonnes dans les encoches: elles dépas¬ 
sent la base de 3W par le dessous. 


Coupez 4 barreaux (3) de 3 /s x 3 /s". Ils 
s'ajustent entre les traverses supéri¬ 
eures à la base, à la tête et au pied. 
Mortaisez traverses et base de 3/16" 
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jouets et meubles pour enfants: Table et chaises empilables 



Le piètement avec sa longueur de traverse basse assure la stabilité de la table et laisse assez d'espace pour les jambes des enfants. 


Utilisez du contreplaqué de type exté¬ 
rieur pour fabriquer les chaises et la 
table. Vous pourrez les laisser à l'ex¬ 
térieur sans que la pluie les détériore. 
Les chaises possèdent des écarteurs 
entre les côtés et les pieds: on peut 
les empiler pour les ranger. Les ca¬ 
dres sont collés et vissés ou chevillés 
et collés. 

EXÉCUTION 

Table 

Arrondissez les bouts des traverses 
hautes (1) et les coins supérieurs des 
traverses basses (2): rayon de 
Adoucissez les autres coins et arêtes. 
Réunissez les montants (3) aux tra¬ 
verses hautes et basses avec un joint 
à recouvrement en T (fig. 1), Réunis¬ 
sez par goujons les entretoises (4) aux 
montants: le centre de l'entretoise sera 
à 8" de chaque bout du montant. Collez 
et vissez le plateau (5) aux traverses 
hautes, les bords affleurant les côtés. Ob¬ 
turez les trous de vis et peignez les surfa¬ 
ces. Si le plateau est d'une autre cou¬ 
leur que le cadre, peignez ce dernier 
quand le plateau sera sec. Poncez les 
angles vifs et arrondissez les coins. 

Chaise 

Arrondissez les angles vifs. Assemblez 
les côtés (6) aux pieds (7 et 8) en in¬ 
terposant les écarteurs (9). Collez 
ceux-ci sur la face intérieure des pieds. 
Les bouts des côtés affleurent les pieds. 
Le bord supérieur des côtés est à W 
du bout supérieur du pied avant et à la 
même hauteur sur le pied arrière, à 
ll 7 / 8 " du sol. Chevillez les traverses (10) 
aux côtés à l 7 /s" des bouts. Vissez le 
siège (11) aux côtés et aux traverses. 
S'il est d'une autre couleur que le ca¬ 
dre, peignez ce dernier quand le siège 
sera sec. Recouvrez le coussin de toile 
à voile; utilisez cette toile pour le 
dossier que vous fixerez au haut des 
pieds arrière avec des broquettes. 
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Suralaisage 74 
Coussins 205 

Joints à goujons 395 Joints à recouvrement en T 385 


MATÉRIAUX NÉCESSAIRES: 


No 

Désignation 

Quantité 

Dimension 

nominale 

Long. 

Larg. 

Matériau 

Tabfe 

1 

Traverses hautes 

2 

1 y» x 2 

22 " 


pin 

2 

Traverses basses 

2 

VA x 2 

17" 


pin 

3 

Montants 

2 

VA x 3 

16" 


pin 

4 

Entretoise 

1 

VA x 2 Va 

32" 


pin 

5 

Plateau 

1 


36" 

22" 

contreplaqué ext. 3 A” 

Chaise 

6 

Côtés 

2 

1 Va X 2 Va 

13" 


pin 

7 

Pieds avant 

2 

1 Va X 2 

12 3 /a" 


pin 

8 

Pieds arrière 

2 

1 Va X 2 

22 " 


pin 

9 

Ecarteurs 

4 


2 Va" 

1 7 /b " 

contreplaqué ext. Ve" 

10 

Traverses 

2 

1 Va x 2% 

IOVa" 


pin 

11 

Siège 

1 


13" 

13" 

contreplaqué ext. V 2 " 

12 

Coussin 

1 


13" 

13" 

mousse de plastique 

Quincaillerie: Vis à tête plate en laiton No 8, Y 2 ". Colle imperméable. 

Note: En commandant le bois, achetez-en pour compenser perte et découpage. 





Fig. 2. Découpez une bande 
de gros canevas de 10" de 
large et enfilez*la dans la 
partie supérieure des pieds 
arrière. Renforcez le bord 
inférieur avec une lisière et 
faites un bord à l’extrémité 
supérieure. 
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Jouets et meubles pour enfants: Cage à SOliris/NîchOÎr 


Cage à souris 

Cette cage à souris pour l'intérieur a 
deux étages et loge jusqu'à trois sou¬ 
ris. Après avoir découpé les pièces 
d'après la liste des matériaux, coupez 
une entaille de 3 / g " de large en travers 
de la surface supérieure du plancher (2) 


et de la surface inférieure du plancher 
supérieur (4), à 5 5 /s" de l'extrémité de 
droite de chacun des panneaux. La 
cloison des rampes (5) du premier plan¬ 
cher sera glissée dans ces entailles. 
Coupez d'autres entailles de >4" de 
large en travers de la surface supé¬ 
rieure du plancher supérieur et de la 


surface inférieure du toit (3), à 5 3 4" 
du bout gauche de chacun. La façade 
emboîtante (10) s'y ajustera. Coupez 
des entailles de W de profondeur par 
un peu plus de W de large, à 3/16" 
des bords des longs côtés des panneaux 
latéraux (1). Le devant et le dos en 
verre (11) s'y glisseront. Fixez les 


rampes (6, 7 et 8) à la cloison (5) avec 
de la colle et des clous de 3 4". Enfon- 
cez-les en travers du mur et dans le 
chant. Les rampes sont inclinées de 30°. 
Celles du haut et du bas sont du côté 
droit de la cloison; celle du milieu, à 
gauche. Percez des trous de 2" de dia¬ 
mètre (p. 46) un peu plus haut que la 
base de la rampe du bas et aux deux 
points de rencontre entre les rampes de 
gauche et de droite; la souris traverse¬ 
ra le mur d'une rampe à l'autre. Percez 
une ouverture de 2" x 4" dans le plan¬ 
cher supérieur, en ligne avec la partie 
supérieure de la rampe supérieure. Ar¬ 
rondissez l'autre bout de l'ouverture. 
La souris grimpera par des trous de 
ventilation de 1", percés dans le centre 
des panneaux latéraux. Collez-y du gril¬ 
lage par l'intérieur. Fixez les panneaux 
(1) au plancher (2) avec de la colle et 
des clous de 1" enfoncés en travers du 
plancher et des panneaux. Glissez la 
cloison des rampes dans ces entailles, 
le plancher supérieur abat-vitre par¬ 
dessus, et collez tous les joints. Les 
bords du plancher supérieur doivent 
être à la même distance des bords avant 
et arrière des panneaux latéraux. Fixez 
les murs emboîtants (9) de la même 
façon. Ne collez ni ne clouez la façade 
(10); elle doit pouvoir s'enlever pour 
le nettoyage. Collez et clouez le toit à 
distance égale des bords avant et ar¬ 
rière des panneaux latéraux. Avant que 
la colle ne sèche, glissez la vitre jus¬ 
qu'au plancher dans les entailles des 
panneaux. Elle ne doit pas être prise 
dans la colle. L'espace compris entre 
elle et le toit assure une ventilation 
adéquate, tout comme les ouvertures 
dans les panneaux latéraux. Adoucissez 
les bords de la vitre en les frottant avec 
un papier d'oxvde d'aluminium humide. 
Peignez l'intérieur et l'extérieur de la 
cage avec un émail exempt de plomb. 
Saupoudrez du sable sur les rampes 
pour donner une meilleure traction. 



Tenez la cage à l’abri du soleil. Achetez des récipients pour l’eau et la nourriture, ainsi que les roues d’exercice, dans une boutique spécialisée. 
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Adhésifs 86 

Plateau de sciage 60 

Scies circulaires portatives 50 


Perceuses électriques 46 
Perceuses à main et vilebrequins 26 
Guimbarde 30 


Assemblage d’angles 393 
Toupie 54 

Le travail du verre 438 



No 

Désignation 

Quantité 

Longueur Largeur 

Matériau 

1 

Panneaux latéraux 

2 

15%" 

w 

contreplaqué %" 

2 

Plancher 

1 

16" 

9 v2 " 

contreplaqué %" 

3 

Toit • 

1 

15V4" 

8 s /s" 

contreplaqué %" 

4 

Plancher supérieur 

1 

1 5 Va " 

8 5 /«" 

contreplaqué 3 /s" 

5 

Cloison des rampes 

1 

9V 2 " 

8%" 

contreplaqué %" 

6 

Rampe inférieure 

1 

8 %" 

2 " 

contreplaqué %" 

7 

Rampe intermédiaire 

1 

ioy 8 " 

2 " 

contreplaqué V* n 

8 

Rampe supérieure 

1 

7Vs n 

2" 

contreplaqué V4" 

9 

Murs emboîtants 

2 

5 % " 

5W 

contreplaqué V4" 

10 

Façade emboîtante 

1 

8%" 

5%" 

contreplaqué Y 4 " 

11 

Devant/Dos 

2 

1 5 % " 

i5y 2 " 

verre Vs" 

Quincaillerie: Grillage de rebut pour deux ouvertures de 1" de diamètre. 

Note: En vous procurant la vitre pour le devant et le d.os, faites polir les arêtes. Si vous la coupez 
vous-même, utilisez du papier abrasif d’oxyde d’aluminium et de l'eau pour les bords. 



Nichoir 

Les dimensions du trou d'entrée déter¬ 
minent quelles espèces utiliseront les 
nichoirs. Un trou de 1" convient aux 
roitelets; de VA", aux mésanges; de 
1V 8 " aux sitelles et aux mésanges hup¬ 
pées. Les pièces sont en contreplaqué 
extérieur de H". Coupez deux trian¬ 
gles équilatéraux de 8" pour la façade 
et le dos (1). Percez une entrée ronde 
dans l'un des triangles, à 2 W du 
sommet. Percez un trou de W à 4" du 
sommet pour le perchoir de VA" de 
long. Percez dans le panneau arrière 
un trou pour l’accrochage du nichoir. 
Le plancher (3) est rectangulaire (8*4" 
x 5" ). Chanfreinez ses petits côtés à 60°. 
Les panneaux du toit (2) ont 8 3 4" x 6"; 



leurs bouts sont chanfreinés pour for¬ 
mer le joint supérieur. Assemblez fa¬ 
çade, dos, plancher et un des panneaux 
du toit avec de la colle et des clous à 
finir de 1W\ Fixez l’autre panneau 
avec des vis N° 6, VA", en cuivre. 
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Maison dans un arbre 
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Taillez la maison sur mesure selon les dimensions de l’arbre et la disposition des branches. 


Installez la maison sur des branches solides, à 6' au-dessus d'une pelouse. 


Une maison dans un arbre, c'est la fan¬ 
taisie qui envahit votre jardin. Cons¬ 
truisez celle-ci avec très peu de maté¬ 
riaux et fixez-la solidement avec des 
entretoises en 2 x 4 et du câble en ny¬ 
lon. Un gros arbre dont les branches 
s’étalent à une hauteur de 6' du sol est 
tout indiqué pour loger cette maison. 

EXÉCUTION 

Fabriquez la structure de la plate-forme 
avec cinq pièces de 2 x 4 (sapin, épi- 
nette, pin) dont quatre servent au ca¬ 
dre et la cinquième, au centre. La piè¬ 
ce centrale de 2 x 4 sera parallèle aux 
petits côtés si la plate-forme est rec¬ 
tangulaire. Utilisez deux clous galvani¬ 
sés de V/z" à chaque joint et enfoncez- 
les en biais. Le plancher sera fait de 
contreplaqué extérieur de V 2 ", cloué 
au cadre avec des clous galvanisés de 
IV 2 " à tous les 6". Les dimensions de 
la plate-forme dépendent de celles de 


l'arbre et des branches (celle-ci a en¬ 
viron 4' x 5'). Donnez au bois une fini¬ 
tion au polyuréthane. Attachez la mai¬ 
son à l’arbre avec du câble de nylon 
de W' que vous poserez dans des 
trous de 3 /g" percés dans le cadre. 
Clouez des cales là où c'est nécessaire 
pour niveler le plancher. 

On accède à la maison par une échelle. 
Ses barreaux sont faits de goujons de 
1", et ses montants, de câbles en nylon 
de W, Attachez les barreaux avec le 
câble à tous les 12", en utilisant le 
nœud illustré à la fig. 1. Percez hori¬ 
zontalement des trous de W' dans le 
corps de la plate-forme et passez-y le 
bout des câbles en nouant ceux-ci. 
Laissez descendre les câbles jusqu'à 
terre et attachez-les au sol avec des 
piquets. 

Le dais sera maintenu par des sup¬ 
ports de 4' à 5' de long (goujons ou 
manches à balai). Percez des trous de 
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Clouage alterné 70 
Perçage du bois 27, 44 


1" par 2" de profondeur dans le plan¬ 
cher, sur deux côtés opposés de la 
plate-forme, à 3 4" du bord. 

Assujettissez solidement les sup¬ 
ports du dais en perçant des trous de 
W dans le cadre et en travers des 
goujons et en y enfonçant des vis à 
tête ronde n° 8 de 1V 2 ". Couvrez de 
polyuréthane transparent. 

Pour le faîte, utilisez un goujon de 
1", coupé deux pouces plus court que 
l'espace libre entre les supports. En¬ 
foncez un piton dans chaque bout du 
goujon et un piton à crochet à environ 
1" du haut de chaque support vertical. 
Les extrémités du dais sont enroulées 
autour de tringles de même longueur 
que le goujon du faîte (goujons de W 
ou tringles à draperies extensibles). 

Le dais est fait de gros canevas ou 
de toile, de la largeur du goujon faî- 
tier. Sa longueur est déterminée par 
celle du plancher, mais n'oubliez pas 
d'allouer un supplément pour les four¬ 
reaux du goujon faîtier et des tringles 
des bouts. Enfilez goujons et tringles 
dans leurs fourreaux et accrochez le 
premier aux supports verticaux. At¬ 
tachez le câble de H" aux tringles des 
bouts, à la hauteur désirée, et aux 
branches qui conviennent. 



Fig. 1. Nouez le câble aux barreaux. 



Pitons et crochets lient le goujon du faîte aux supports. L’échelle est faite de câble de nylon robuste qui résiste à tous les mauvais traitements. 
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Jouets et meubles pour enfants: Pérîscope/Tente/Echasses 


Périscope 

Fabriquez ce périscope pour vos enfants 
avec du carton de 1/16" d’épaisseur. 
Indiquez les tracés de coupe et de 
repli (fig. 1) et recouvrez l'intérieur 
de peinture mate noire. 

Fixez avec de la colle de caoutchouc 
la patte A à l’intérieur du rabat W, la 
patte B à l'intérieur du rabat X, la 


patte C à l’intérieur du rabat Y et 
la patte D à l'intérieur du rabat Z. 
Répétez à l’autre bout. Recouvrez le 
périscope de papier à endos adhésif. 
Fixez un miroir à l'intérieur du rabat 
Y avec du ruban encollé sur deux 
faces. Fixez un second miroir au rabat 
de l'autre bout. 

Agrafez les pattes aux rabats ou 
collez avec le ruban. 



Fig. 1 . Taillez le carton avant le pliage. 




Pour voir par-dessus la haie. 


Tente 

Cette tente-jouet est faite de tissu de 
coton de 54" de large. Taillez deux 
pièces aux dimensions données (fig. 2) 
et assemblez-les par une couture cen¬ 
trale. Allouez 3 4" de plus pour les 
ourlets et les coutures. Coupez le gou¬ 
jon du faîte (1), les tringles des bouts 
(2) à 65" de long, et les supports (3), 
à 36", tous dans du goujon de 1" de 
diamètre. Fixez des pitons dans les 
bouts du goujon de faîte et des trin¬ 
gles des bouts et des vis à tête ronde 
au bout des supports. Retenez-les au 
sol avec des brochettes. 




Fig. 2. Patron de la tente. 


Fig. 3. Disposition des poteaux. 



Attachez le goujon du faîte aux branches. 
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Jouets et meubles pour enfants: Kart 



Avant d'assembler, peinturez la planche-essieu et le reste du kart. Au centre: ruban adhésif. 


EXÉCUTION 

Coupez la planche du châssis (1) à la 
longueur voulue et rabattez les bords. 
Percez un trou de 7/16" à travers la 
planche, centré à 4" d'un des bouts. 
Centrez le bord arrière (2) à 4W de 
l'autre bout de la planche du châssis. 
Percez 4 trous de 5/16" à au moins 3 4" 
de chaque côté; fraisez les trous des 
boulons d'acier à tête plate de Va" sur 
2 1 / 2 " dans les deux planches. Posez-les. 
Arrondissez les bords avant et arrière 
du siège (3). Fixez-le sur le châssis en 
arasant les bords. Percez 4 trous de 
5/16" à travers le siège dans le châs¬ 
sis, à 3 4" au moins de tous les bords; 
fraisez les trous des boulons à tête 
plate de Va" sur 2 */ 2 ". Posez-les. Coupez 
les côtés du siège (4) en donnant un 
angle vers l'arrière de 15° aux chants 
supérieurs avant. Taillez les chants 
arrière en demi-cercle avec une scie 
sauteuse. Enlignez les côtés pour que 
leur base affleure celle de la planche 
(2) et que leurs chants avant affleu¬ 
rent le chant avant du siège. 

Percez et fraisez 4 trous de guidage 
espacés de 1/16" à travers les côtés 
jusque dans le siège. Fixez les côtés à 
l’aide de colle résorcine et de vis d'acier 
à tête plate n° 6 de ÎVi". Collez 4 petits 
blocs triangulaires aux joints du siège 
et des côtés (fig. 2). Amincissez le 
chant arrière de la planche (5) en al¬ 
lant de la pleine largeur du centre jus¬ 
qu'à 3 3 4" aux bouts. Arrondissez les 
chants avant et arrière. Percez des 
trous de 7/16" à travers la planche, au 
centre et à 1" de chaque, bout, à 2W' 
du chant avant. Coupez^ les essieux 
avant et arrière et percez des trous de 
Vs" à Va" de chaque extrémité, pour les 
goupilles. Fixez chaque essieu à son 
châssis à l'aide de 4 attaches pour 
fils électriques, espacées régulièrement 
et maintenues avec des vis de 3 4". 
Si les attaches s'ajustent mal, aug¬ 
mentez le diamètre de l'essieu à cet 


endroit avec du ruban adhésif. Quatre 
butoirs (6) évitent aux roues de se coin¬ 
cer sous les planches des essieux. Avec 
une scie à métaux, coupez des entailles 
de la largeur des essieux dans une des 
faces d'un fer d'angle (fig. 1). Placez le 
chant extérieur de chaque butoir juste 
après le bout de la planche et indiquez 
sa place sur le châssis. Taillez au ci¬ 
seau un enfoncement de W de profon¬ 
deur afin qu'il affleure le châssis. Fixez 
les tampons avec 2 vis à tête ronde n° 8 
de 3 4". Taillez un disque-écarteur (7) 
avec une scie sauteuse; percez un trou 
de 7/16" au centre. Boulonnez ensem¬ 
ble la planche du châssis, le disque et 
la planche-essieu avant avec un bou¬ 
lon à carrosserie de 3" x 3 /s". Placez 
des rondelles de chaque côté du disque 
pour réduire la friction. Maintenez la 
planche-essieu avant à un angle de 45° 
de la planche du châssis et indiquez 
l'emplacement du tampon (8) sous la 
planche du châssis pour limiter le tour¬ 
nage des roues. Collez et vissez le tampon 
avec deux vis à tête ronde n° 10 de 1 W. 

Percez des trous de 5/16" à travers 
le centre des blocs des freins (9); cou¬ 
pez à angle de 120° à 2 3 4" du bord ar¬ 
rondi du bloc (fig. 3). Placez les roues 
arrière sur les essieux temporaires et 
les blocs des freins sur les côtés du 
siège, les chants inférieurs affleurant, 
juste à l'avant des roues. Percez et 
fraisez deux roues de guidage de Vs" 
à travers chaque bloc, dans son côté. 
Fixez les blocs avec de la colle et des 
vis n° 8 à tête plate de 1 *4". Percez des 
trous de 5/16" dans les côtés des 
blocs des freins. Boulonnez l’assem¬ 
blage par l'intérieur avec des boulons 
de 2 V 2 " x Va". Posez des rondelles 
entre les freins et des écrous à oreille 
à l'extérieur pour resserrer les bou¬ 
lons. Enfoncez une vis à tête ronde n° 
12 de V/2" dans chaque bloc de frein. 
Placez ceux-ci de telle sorte que la 
base du levier dépasse la roue de 
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Scie à chantourner 18 
Traçage des cercles 382 
Perçage du métal 423 


Scie à métaux 19 
Rabotage 28 
Scie sauteuse 52 


Perçage du métal 422 
Fixation par vis 74 


Va” quand le frein est mis. Pour em¬ 
pêcher que le levier ne tombe en 
avant, agrafez un ressort de VA” de 
long à chaque levier et bloc. 

En attachant les roues aux essieux, 
placez des rondelles à l’intérieur et à 
l’extérieur. Coupez la corde à linge ou 
le câble de Va” à la longueur désirée; 
passez les extrémités dans des trous 
de 7/16”, dans l'avant de la planche- 
essieu avant, et nouez-le par le des¬ 
sous. 



Fig. 2. Tous les bords sont ar¬ 
rondis au rabot. 


No 

Désignation 

Dimension 
Quantité nominale 

Longueur Largeur 

Matériau 

1 

Planche du châssis 

1 

VA x 6 

38" 


pin 

2 

Planche-essieu arrière 1 

1 x 4 

163/4" 


pin 

3 

Siège 

1 


16 3 /4 " 

I 6 Y 2 " 

contreplaqué 5 /s" 

4 

Côtés du siège 

2 

1 x 6 

18" 


pin 

5 

Planche-essieu avant 

1 

1 X 6 

21" 


pin 

6 

Butoir des roues 

4 


1" 

VA"xVA‘ 

7 fer d’angle Ys" 

7 

Disque-écarteur 

1 



4" diam. 

contreplaqué Va" 

8 

Tampon 

1 


3" 

3" 

pin 1" 

9 

Blocs du frein 

2 



4 Y 2 " diam. 

, contreplaqué 5 /e" 

10 

Levier du frein 

2 

1 x 2 

12" 


pin 


Quincaillerie: Les roues ont 7" de diam. et sont retenues aux essieux avec des pinces à ressort. 
Des roues d’occasion, de diam. autres, s'utilisent avec les essieux appropriés. La tige qui sert 
d’essieu se vend en différents diam., en longueurs de 18" ou 36". Vis: acier à tête plate, 8 no 6, 
IY 2 "; tête ronde, 24 no 8, 3 A f, \ tête ronde, 2 no 10, IY 2 "; tête ronde, 2 no 12 , IV 2 ". Boulons: acier 
à tête plate, 8, 2 Y 2 " x Va ", rondelles, écrous; à carrosserie, 1, 3" x 2 rondelles de 2", écrous; 
à carrosserie, 2, 2 Y 2 " x Va", rondelles, écrous à chapeau. Clous. 4 goupilles. 4' de ruban adhésif 
(bandes décoratives). Colle résorcine. Une chopine d’émail lustré (sans plomb). 5' de corde à linge 
ou de câble de Va 2 ressorts de VA". 
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Jouets et meubles pour enfants; GliSSOÏre/Bascule 


Les enfants de deux à six ans s'amuse¬ 
ront beaucoup avec cette glissoire et 
cette bascule. La surface inclinée de 
la première a 8' de long et est haute 
de 3' à son point le plus élevé. On peut 
l'installer sur la pelouse, mais elle va 
aussi bien sur une allée pavée qu'à 
l'intérieur, si l'on a soin de placer un 
matériau coussiné à sa base. 


Les montants de la bascule sont an¬ 
crés dans le béton. On retire le siège 
de ses montants pour le remiser à l'in¬ 
térieur pendant l'hiver. Il mesure 8' 
de long. Un enfant peut y monter jus¬ 
qu'à une hauteur de 27". 

La glissoire et la bascule se fabri¬ 
quent avec des matériaux de dimen¬ 
sions régulières. 


EXÉCUTION 

Echelle 

Coupez les côtés de l'échelle et ses 
barreaux (2,3,4,5,6) selon les mesures 
indiquées. Tracez la position des bar¬ 
reaux sur la face extérieure des côtés 
de l'échelle. La surface supérieure du 
barreau du haut est à 25 3 / 4 " des hauts 
côtés de l'échelle. Les autres barreaux 
sont espacés de 6 V 4 " entre les côtés. 
Posez l'échelle à terre sur ses côtés de 
telle sorte que la face extérieure des 
chants soit à 27" du haut et à 36" du 
bas. Placez les barreaux en position. 
Tracez leur longueur sur la face inté¬ 
rieure de l'échelle. Découpez les bouts 
des barreaux en tenons de W d'épais¬ 
seur et des mortaises appropriées sur 



La glissoire se démonte pour le rangement. 


l'échelle. Pressez ses côtés dans les 
barreaux. Coupez les côtés (7) et les 
traverses (8 et 9). Tracez l'emplace¬ 
ment de la traverse du haut sur les 
supports. Le chant supérieur des tra¬ 
verses est à 9 5 /s" du sommet des côtés 
du support et à 14" du bas. Couchez 
les côtés (7) sur leurs chants, leurs 
faces extérieures à 29 3 4" du sommet 
et à 36" de la base. Couchez les tra¬ 
verses en place sur l'échelle. Tracez 
la longueur des traverses. Découpez 
des tenons de ^".d'épaisseur et des 
mortaises appropriées sur les côtés. 
Bridez provisoirement les traverses 
aux côtés du support. Coupez le som¬ 
met des côtés à un angle de 44 e et la 
base des côtés du support et de 
l'échelle à un angle de 68°. Pratiquez 
dans les tenons une fente qui recevra 
les cales et la colle imperméable. 
Comparez les structures: échelle et 
support, et ajustez les cales. Quand 
la colle aura séché, rabotez tenons 
et cales. Fixez les pentures entre les 
supports (7) et les côtés (1). 

Glissoire 

Coupez le panneau (10) et les côtés 

(11) . Bridez les côtés aux panneaux 
et percez des avant-trous pour les 
vis à tous les 12". Coupez l'entretoise 

(12) et bridez-la sous le panneau de 
la glissoire, à 4" du sommet. Fixez ce 
panneau à l'entretoise avec une vis 
fraisée au centre et une autre à 8" 
de chaque côté. Arrondissez les coins 
supérieurs des côtés. Collez et vissez 
les côtés aux panneaux. Vissez des 
équerres entre l'entretoise et le pan¬ 
neau. 

Obturez les têtes de vis et appli¬ 
quez trois couches de vernis polyuré¬ 
thane à la glissoire et à l'échelle. 

La troisième couche donnera une 
protection supplémentaire aux en¬ 
fants contre les échardes. 
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Joints à tenon et mortaise 388 
Béton 186 



MATÉRIAUX NÉCESSAIRES: 


No 

Désignation 

Dimension 
Quantité nominale 

Longueur Largeur 

Matériau 

1 

Côtés de l’échelle 

2 

1 x 3 

66 3 /4" 

bois dur 

2 

Barreau 

1 

1 x 3 

31" 

bois dur 

3 

Barreau 

1 

1 x 3 

32" 

bois dur 

4 

Barreau 

1 

1 x 3 

33 y 2 " 

bois dur 


Bascule 

Encochez la planche de renfort (2) de 
1*4" x 1*4" en forme de U en son cen¬ 
tre. Collez et vissez le renfort au- 
dessous de la planche-siège (1), le 
long du centre. Percez des avant-trous 
de 1" pour les vis. Passez le pivot 
(3) dans l'encoche, de façon qu’il dé¬ 
passe de 1*4" chaque côté du siège. 
Fixez-le au siège avec deux attaches 
de chaque côté du renfort. Découpez 
une encoche en forme de U de VA" 
de large par 2Vi " de profondeur au 
sommet des montants. (4). Percez un 
trou de *4" x 5 Vi " au centre des 
chants latéraux des montants, à \W 




MATÉRIAUX NÉCESSAIRES: 


5 

Barreau 

1 

1 x 3 

34 Vb" 


bois dur 

6 

Barreau 

1 

1 x 3 

36" 


bois dur 

7 

Côtés du support 

2 

1 x 3 

47" 


bois dur 

8 

Traverse du support 

1 

1 x 3 

32" 


bois dur 

9 

Traverse du support 

1 

1 x 3 

34 y 2 " 


bois dur 

10 

Panneau-glissoire 

1 


96" 

24" 

contreplaqué V 2 " 

11 

Côtés glissoire 

2 

1 x 3 

96" 


bois dur 

12 

Entretoise 

1 

1 x 3 

23 3 4" 


bois dur 


Quincaillerie: Deux pentures de 5" x 1 Va ". Deux équerres en acier de 2 V 2 " x W f . Vis à tête plate: 
36 no 6 de 3 A ff \ 4 no 8 de 1V 2 Colle de plastique. Vernis polyuréthane, _ 


No 

Désignation 

Quantité 

Dimension 

nominale 

Longueur Largeur 

Matériau 

1 

Planche-siège 

1 

1 x 8 

96" 

pin 

2 

Renfort 

1 

1 x 3 

96" 

pin 

3 

Pivot 

1 


10V4" 

tuyau galvanisé 

1 " diam. int. 

4 

Montants 

2 

2x8 

36" 

sapin 

5 

Goupilles d’arrêt 

2 


5 V 2 " 

acier Va "diam. 


Quincaillerie: Quatre attaches de tuyau de 1V 4 ". Huit vis à tête plate nos de 1 Y 2 ". Colle de plastique. 
Vernis polyuréthane.__ 
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Jouets et meubles pour enfants: Boîte à Sable 



La boîte sans fond permet un égouttement et un séchage rapide du sable lors des averses subites', si le couvercle n’est pas mis 
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Pose des dalles de béton 477 
Fixation par vis 74 
Rivetage de clous 70 


Si votre patio est dallé, vous n'aurez 
pas à faire un fond à la boîte. L'eau de 
pluie s'écoulera d'ailleurs facilement, 
de la sorte. Le couvercle est pratique 
parce qu'il empêche les animaux de 
faire leurs besoins dans le sable. 

La boîte et le couvercle sont cons¬ 
truits dans du stock de 1 x 4 (fig. 1). 
Un marteau, une égoïne et un tourne¬ 
vis sont les seuls outils nécessaires. Si 
vous utilisez du séquoia, vous n'aurez 
pas à l'enduire d'un préservatif, puis¬ 
que ce bois résiste au pourrissement. 


Si vous utilisez du pin blanc (moins 
cher et facile à teindre), recouvrez-le 
d’un préservatif non toxique ou pei¬ 
gnez la boîte. Achetez le bois dans des 
dimensions nominales de 1 x 4. Il vous 
faudra sept longueurs de 8', une lon¬ 
gueur de 10' et deux de 12'. Utilisez les 
pièces de 8' comme planches de côté, 
traverses de couvercle, planches des 
bouts et montants. Coupez les plan¬ 
ches de côté et les traverses du cou¬ 
vercle d’abord; ensuite, les planches 
des bouts, puis utilisez les rebuts de 


3' de long pour les montants. Les lon¬ 
gueurs de 10' et de 12' serviront au 
couvercle. Clouez les montants aux 
planches des côtés et des bouts avec 
des clous de 2" enfoncés de l'exté¬ 
rieur. Utilisez deux clous dans les 
montants pour chaque planche et 
plantez-les en quinconce pour éviter 
de fendre le bois. Parce que le bois 
1x4 mesure en réalité 3 4" d'épaisseur, 
les pointes des clous dépasseront de 
Vi" à l'intérieur. Rivez-les (p. 70) en 
pliant la pointe pour éviter les acci¬ 


dents et renforcer l'assemblage. As¬ 
semblez les planches des côtés et des 
bouts par les coins avec des clous de 
21/2". Disposez les traverses sur les 
planches du couvercle en les espaçant 
de 10". Utilisez des clous galvanisés 
de 2" et rivez-les. Fixez avec vis de H" 
les plaques de renforcement à l'exté¬ 
rieur des traverses. 

Déposez la boîte sur les dalles et 
ancrez-la en enfonçant deux tringles 
dans le sol et entre les dalles sur cha¬ 
que côté, et une à chaque bout. 



Le couvercle de la boîte peut servir de table de jeu basse. 


MATÉRIAUX NÉCESSAIRES: 


No 

Désignation 

Quantité 

Dimension 

nominale 

Long. 

Matériau 

1 

Planches des côtés 

6 

1 x 4 

48" 

séquoia ou pin blanc 

2 

Planches des bouts 

6 

1 x 4 

26" \ 

séquoia ou pin blanc 

3 

Montants 

10 

1 x 4 

12" 

séquoia ou pin blanc 

4 

Planches du couvercle 

14 

1 x 4 

28 V2" 

séquoia ou pin blanc 

5 

Traverses du couvercle 

2 

1 x 4 

46" 

séquoia ou pin blanc 

Quincaillerie: Quatre plaques de renforcement et vis de V 2 ". Clous galvanisés: 2" et 2Vz”. Deux 
longueurs de 36" de tringle à rideau en acier de 3 /a" coupées en six pièces de 12". Vingt dalles 
de béton de 8 x 16 x 2. 



Fig. 1. Les chiffres 
indiqués corres¬ 
pondent à la liste 
des matériaux. 
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La vie en plein air: Barbecue en brique 



Ce barbecue vous permettra de donner des réceptions dans le jardin. La réserve de combustible peut être entreposée dans le placard. 


Si votre patio est bien assis, servez- 
vous-en comme fondation pour ce bar¬ 
becue en brique. Par contre, si vous 
désirez le mettre le long d'un patio, 
installez une nouvelle base. Pour faire 
cette base, enlevez la pelouse et le 
sol jusqu'à une profondeur de 4" et 
égalisez la surface. Si le sol est bien 
drainé, installez la base sur le sol. Si¬ 
non, vous aurez besoin d'une assise en 
gravier ou en pierre concassée. Utilisez 
des 2x4 sur le chant pour le coffrage 
de 64" x 22" x 4". Employez un mélan¬ 
ge de béton cellulaire i:2Vi:3>Vi, ou un 
mélange sec (p. 469) auquel vous n'a¬ 
joutez que de l'eau. Faites la surface 
supérieure du placard de réserve en 
même temps que la dalle de base et 
avec le même mélange. Le coffrage 
aura 20 3 4" x 20 3 4" x 2 3 4". Taillez une 
pièce de même dimension que le lin¬ 
teau de porte (1) et installez-la sur le 
bord avant du coffrage pour faire la 
forme du cadre de la porte. Placez le 
coffrage sur une surface plate; emplis¬ 
sez, aplanissez et laissez mûrir le bé¬ 
ton. Coupez les montants (2) et en¬ 
foncez des clous de 2" en travers de 
ceux-ci et vis-à-vis du mortier. Em¬ 
ployez un tiers-point ou une scie à 
métaux pour pratiquer les onze en¬ 
coches en forme de V, à W de pro¬ 
fondeur et à ÎVi” de distance les unes 



La brique s'harmonise bien avec le décor. 
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Pliage du métal 432 
Pose des briques 454 
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Rivetage de clous 70 
Mélanges de béton 469 
Coupage du métal 422 


Types de briques 446 
Bétonnage 471 
Gâchage du mortier 447 



Gâchage du béton 470 
Refente 17 






La vie en plein air: Table et chaises de patio 


La table et les chaises illustrées plus 
bas sont formées d'éléments identi¬ 
ques; on peut en faire une table ou 
une chaise selon que le dossier est 
abaissé ou non. Pour une table, vous 


avez besoin des quatre premiers arti¬ 
cles de la liste; pour les chaises, il les 
faut tous. Enduisez le bois de la table 
et des chaises de vernis maritime trans¬ 
parent ou de vernis polyuréthane. 


Poncez entre les couches, après un sé¬ 
chage de 24 heures. Peignez les pièces 
de métal avec un émail extérieur de 
qualité. Finissez la base avec de la 
teinture noyer, séquoia ou cèdre. 


EXÉCUTION 

Faites la base de la table ou de la 
chaise en utilisant trois goujons de 
3 /s" par joint et de la colle pour réunir 
les côtés (1) au devant et au dos (2). 
Coupez les lattes (4); chanfreinez les 
bords. 

Table à dessus fixe 

Posez les lattes sur le cadre en les 
faisant dépasser tout autour de VA". 
Espacez-les entre elles de l A"; vissez 
les sept lattes à la base. Percez deux 
trous de Vs" à 2 1 4" des bouts et à 1" 
des côtés des lattes, à 2'A" des bords 
extérieurs des lattes des bouts. Agran- 
dissez-les à W de profondeur. Fixez 
les lattes avec des vis à tête plate n° 8 
de 2". Masquez les têtes par des che¬ 
villes de bois collées (p. 33). 

Fauteuil transformable 

Vissez quatre lattes aux côtés. Prati¬ 
quez un biseau de 45° à un bout de 
chaque montant (5). Percez au centre 
de chacun et à 3 Vi " du bout un trou 
de 3 /s" pour y introduire le support. 
Collez et vissez les autres lattes aux 
montants à 2 3 A" des extrémités. Le 
bout des montants affleurera les bords 
intérieurs de la première latte. Réu¬ 
nissez dos et siège avec une charnière. 
Chauffez et pliez le support du dos 
(6) pour qu'il pénètre dans les trous 
des montants. Couvrez-le d'une couche 
d'apprêt et d'une couche de peinture. 
Insérez les bouts du support dans les 
trous. Vissez le tasseau d’arrêt (7) au 
dos de la base à 1 W du chant supérieur. 

Coussins 

Employez de la toile à auvent ou du 
vinyle pour recouvrir les coussins en 
mousse de polyuréthane de 2" d'épais¬ 
seur. Insérez sur les côtés des œillets 
de ventilation pour laisser l'air s’é¬ 
chapper quand on s'assoit. 



Quatre éléments sont illustrés plus haut: deux d’entre eux ont été réunis pour former une table; deux chaises transformables les accompagnent. 
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La vie en plein air: Banc de jardin/Claie de serre 



Banc de jardin 

Ce banc de bois se compose de deux 
planches de pin boulonnées sur deux 
cadres en acier. Les deux planches sont 
légèrement inclinées et espacées pour 
permettre à l'eau de s'écouler. Pour les 
cadres (1) et les lames de connexion 
(2), vous aurez besoin de deux lon¬ 
gueurs de 6' de feuillard de *4" x 2". 
Les planches du siège (3) sont en pin 
de 48" x 8" x lVs". Les deux lames de 
connexion ont 6" de long. Coupez-en 
une de 6" dans chacune des longueurs 
d'acier de 6'. Pliez les lames au centre 
pour obtenir un angle de 170“ et percez 
chacune de quatre trous de 3/16" (fig. 1). 


Pliez chaque bande pour former un 
cadre; tracez, à partir d'une extrémité, 
des repères à 6 3 4", 14 1 4", 14W', 14*4" 
et 6 3 4". Les angles supérieurs sont à 
85°; les inférieurs, à 90°. Utilisez un 
étau et une torche à gaz pour plier le 
métal. Percez des trous et des avant- 
trous de 5/16" dans le haut du cadre, 
à 1 Va " et à 6" des bouts. Percez des 
avant-trous de 5/16" dans les planches 
du siège à V/i " des bouts et à ÎVi" 
des bords. Boulonnez les planches du 
siège aux cadres avec des boulons à 
carrosserie de 2" x !4". Fixez les lames 
de connexion sous les sièges à 4" de 
l'intérieur des cadres avec des vis à 
tête ronde n° 8 de V/i". 



Une couche de vernis de polyuréthane transparent protège le bois du banc de jardin. 


Le cadre métallique large n’endommage pas la pelouse, 
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Pliage du métal 435 
Perçage du bois 44 
Finis d’extérieur 336 




Joint des entretoises et des traverses. 


Claie de serre 

La longueur de chaque élément (3) 
peut aller jusqu'à 6'. Si vous désirez 
une claie plus grande, il faudra cons¬ 
truire des éléments séparés (4) et les 
boulonner ensemble. Coupez les tra¬ 
verses (1) dans du 2 x 4,8" plus courtes 
que la largeur de la claie. Coupez les 
pieds (2) à 31" de long dans du 4 x 4. 
Boulonnez les traverses aux pieds avec 
des boulons de carrosserie de 3 3 /4"x W 
et des rondelles dentelées (fig. 1). Af¬ 
fleurez les traverses supérieures avec 
le sommet des pieds. Les traverses 
inférieures sont à 2" du sol. Coupez 
les longerons (3) dans du 2 x 4. Vissez- 



Fig. 1, Boulonnage des traverses et des pieds. 

les aux faces externes des pieds avec 
des vis n° 12 à tête plate de 2Vi". Cou¬ 
pez les entretoises obliques dans du 
2 x 4 en faisant des joints "bec d'oi¬ 
seau" (fig. 2). Vissez-les au milieu des 
traverses. Coupez les lattes (5) dans 
du bois de 3 4" x 2", Fixez-les avec des 
clous de 2" pour qu'elles dépassent le 
cadre de IW à l'avant et de 4" à l'ar¬ 
rière. Espacez les lattes de 1" les unes 
des autres. Clouez une moulure (6) 
sur l'avant des lattes. Si vous faites 
la claie par sections, utilisez du 2 x 4 
pour les pieds des joints. Deux pieds 
boulonnés ensemble forment des pieds 
de 4 x 4. Vissez les traverses à chaque 


paire de pieds. Evitez de les fendre 
en vissant des blocs d'angle de 4" x 4" 
sur les traverses (fig. 4) et vissez les 
longerons aux blocs plutôt que de les 
visser aux pieds. 


Fig. 2. Découpe en “bec d'oiseau' 1 . 
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einaîn Serre de jardin 


Un rang simple de briques posées à sec procure une base solide au cadre. 


Installez les plantes les plus hautes à l'arrière. 



Le devant doit faire face au sud et être à l'abri du vent. 


EXÉCUTION (3). Clouez les joues des glissières 

avant de clouer la glissière dans les 
Pour faire les côtés (1) inclinés en une encoches. Pour asseoir les carreaux, 

seule coupe, tracez une ligne droite pratiquez des feuillures de H" x W 

sur un morceau de contreplaqué de de chaque côté des entretoises du 

28" x 48" (le grain de surface sur la châssis en vous servant d'une table de 

longueur) entre un point à 12" du long sciage ou d'un guillaume. Faites des 

bord, à un bout, et un autre point à joints à recouvrement de 2Vi" de long 

16" du même bord, à l'autre bout. Sciez dans le bout des entretoises du châssis 

le long de cette ligne. Clouez en travers et des encoches correspondantes de 

des côtés dans le devant (2) et le dos 1 W de large dans les côtés du châssis 

(3), dans les coins. Clouez les tasseaux- (9), tel qu'indiqué à la fig. L Utilisez 

guides (4) à 1" des bords supérieurs, des clous galvanisés de 1". Fixez les 

Faites une encoche de 2 ! /2" de large x côtés du châssis aux côtés du cadre 

2 W de profondeur pour la glissière avec deux goujons de 1 4" dans chaque 

(5) au centre du devant (2) et du dos joint. Superposez les carreaux (10), 
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Joints à recouvrement 385 
Guillaume 30 
Plateau de sciage 60 


Briques 446 
Goujons 397 
Montage des fils 271-272 


comme des bardeaux, avec des lisières 
de solins d'aluminium en forme de S. 
Enfoncez les vis près du bord inférieur 
de chaque carreau, et des pointes de 
vitrier dans les côtés et les entretoises. 
Installez le cadre sur un rang de bri¬ 
ques. Peignez-le avec du latex d'exté¬ 
rieur; peignez les châssis ou appliquez 
du vernis ou un préservatif à bois. 

MATÉRIAUX NÉCESSAIRES: 



Fig. 1. Des entretoises feuillurées sont réunies 
par recouvrement aux côtés du châssis. 


Dimension 


No 

Désignation 

Quantité 

nominale 

Long. 

Larg. 

Matériau 

1 

Côtés 

2 


48" 

16" 

contreplaquéext. S A” 

2 

Devant 

1 


70 y." 

12 " 

contreplaqué ext. Va” 

3 

Dos 

1 


70V4" 

16" 

contreplaqué ext. 

4 

Tasseaux-guides 

2 

% X 3 /4 

48" 


pin 

5 

Glissière médiane 

1 

VA x 3 

49" 


pin 

6 

Joues de glissière 

2 

1 x 3 

46 1 / 2 " 


pin 

7 

Entretoises du châssis 

2 

2 x2 

49" 


sapin 

8 

Longerons du châssis 

4 

VA x 2Ve (ref.) 

49" 


pin 

9 

Côtés du châssis 

4 

VA x 3 

343/4" 


pin 

10 

Carreaux 

8 


25" 

17 Va " 

verre Va" 


Quincaillerie: Un quart de !b de clous galvanisés 2Huit vis galvanisées no 8 à tête ronde 
Un goujon de Va” diam., 36" de long. Petit tube jumelé de colie époxy pour goujons. Solin 
d’aluminium Vz” large. Pointes de vitrier. 

Note: Si vous disposez de vieux châssis, changez les dimensions du cadre selon leurs dimensions. 



Le chauffage 

Un chauffage électrique par câble sur 
un lit de sable dans une serre ou sur 
ses murs intérieurs améliore les con¬ 
ditions de croissance, douze mois sur 
douze: une laitue plantée en octobre 
dans une région froide pourra être 
consommée à Noël. La température est 
contrôlée par thermostat. Procurez- 
vous des câbles chauffants spéciaux 
et suivez les recommandations du ma¬ 
nufacturier. Vérifiez le code local de 
l'électricité avant de monter les fils 
entre la maison et la serre. 


Si la boîte de contrôle est à l’extérieur du 
cadre, pratiquez des trous séparés pour les 
câbles du sol et pour ceux du mur. Fixez la 
boîte par-dessus les trous. Si le contrôle est à 
l'intérieur, faites courir un câble jusqu’à la boîte 
et branchez-y les câbles chauffants. 


Fixez le câble chauffant au mur avec des atta¬ 
ches spéciales. Des pitons à œil fermé peuvent 
les remplacer pour éloigner le câble du mur 
et éviter la perte de chaleur. Le câble qu’on 
voit ici se termine au thermostat (nécessaire 
pour contrôler la chaleur). 


Le câble utilisé pour chauffer le sol doit reposer 
sur un lit de 2" de sable grossier humide. 
Quand vous étendrez le câble, allez de gauche 
à droite et évitez les courbes trop prononcées; 
espacez les rangs de 5". Couvrez le câble 
d’une couche de 2" de sable humide. 
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Les numéros de pages en caractères gras vous réfèrent à la 
source principale de renseignements concernant un sujet donné. 
Les sujets d'envergure comptent plus d'un de ces renvois. 

Les numéros en caractères légers vous réfèrent à d'autres 



A 

Abrasifs . 42, 49, 51, 58 

ABS (Plastiques) . 88 

Acajou (Bois dur) .. 350, 370-71, 374, 407 

Accessoires électriques .260 

Acier . 229, 232-33, 236, 326, 418, 

421-23, 426, 429-30, 436 
— à haute teneur en carbone . 42 


— doux .435 


durci . 

... 71,432 

enduit d’asphalte . 

,... 248-49 

galvanisé . 

. 69 

matricé . 

. 14 

trempé . 

. 71 


Acier (Laine d') ... 117, 129,196, 230, 323, 
335, 362,408,412,414-15, 429 

Acier (Tuyaux en) .229 

Acier inoxydable. 42, 58, 69, 305, 429 

Acryliques . 88 

Adaptateurs 

— à prises de terre . 257, 242 

— à tuyauterie . 227, 230, 232 

Adhésifs .86-88 

voir aussi Ciment; Epoxy; Colle 

Adoucisseurs d’eau . 246-47, 214, 243 

Aérateurs (Robinets) .221 

Agents nuisibles (Prévention des) .. 259-62 
Agrégats (Sable et gravier) .. 447, 466, 469 
Aiguisage . 40-41, 10, 33, 58-59 

— des ciseaux .31, 33, 40 

— des fers de rabot .29-31, 40 

— des forets .423 

— des mèches .27, 41, 45 

— des scies .20, 35 

Aimants et magnétisme ... 14, 81, 418, 432 

Air (Purificateurs d’) .310 

Air chaud (Chauffage à). 279, 286, 

288, 298 

Alésoirs . 423, 226, 229, 421 

Alkydes . 326, 328-29, 336 

Allèges (Moulures des). 398, 118, 183 

Alliages .418 


voir aussi Laiton; Bronze; Etain; 
Acier 


Allumage (Fournaises) . 

.290 

Aluminium . 

.418 

clous . 

. 69 

coupage . 

. 19 

feuilles . 

.432 

finissage . 

. 42 

limage . 

.420 

moulures . 

.379 

peinture . 

.. . 326, 336 

polissage . 

. 58 

Aluminium (Contrechâssis en) 

.128-29 

Aluminium (Moustiquaires en) . 

... 131,133 

Aluminium (Papier d’oxyde d’) 

. 42 


Ampères . 252-55, 259 

Ampoules électriques . 254, 273-75 

Ancrages (Maçonnerie) .75-77 

Angles (Mesurage) . 24-25, 

383, 400, 419, 40-41 

Animaux nuisibles .159-62 

Anneaux . 210, 219-20, 243 

voir aussi Garnitures 

Antimoine.418 

Anthrènes des tapis.159 

Antiquage (Bois) .415, 410 

ANTU (Poison à rats).162 

Appareillages (Brique) .451-52 

Appareils électriques 

— d’éclairage . 349, 435, 493 

— câblage . 268-69 

— fluorescents . 274-75 

— lustres .267 

Appareils électroménagers . 241-44, 

246-47, 252-58, 492-93 
Appareils fluorescents ... 274-75, 254, 493 

Apprêts . 91-92, 96-97, 

99, 171, 324, 326, 330, 332-37 

— abois .11,412 

— à murs . 340, 342 

Approvisionnement d’eau et systèmes 

d’égout .214 

— à l’intérieur. 212-13, 224, 226, 

230, 232, 234, 236-40, 242-43, 499 

conduites principales . 212,233-34 

Appuis de fenêtres.183 

Appuis de fenêtres (Moulures).118, 

183, 379, 398 

Aquastats .289 

Araignées .159 

Arbres . 14,18, 53, 370-71 

— et agents nuisibles .162 

— et égouts . 218, 248, 250 

— et fondations .460 

Arbres coudés .418 

Architectes .490 

Argent. 58, 416, 418, 429-30 

Arrachage des clous.14-15 

Arrache-clous . 101, 149, 167, 177 

Asphalte . 194, 301 

Asphalte (Carreaux d’).358 

Aspirateurs . 11, 57, 115, 131,144, 

157-58, 254-55, 320, 332, 407, 416 

Assemblages à onglets ... 393-94, 397-99, 

24, 48-50, 52, 59-61, 68, 102-03, 

106-07, 129-30, 131, 133, 145, 375, 

388, 391 

Assemblages (Bois). 384-97 

— type . 384-85, 388-97 

Réparation. 199-200, 202, 209 

voir aussi Assemblages à onglets; 
Feuillures; Languettes et rainures; 
Entailles; Goujons; Mortaises; 

Tenons 

Assemblages emboîtants .392 
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Atelier (Filetage de D.255 

Atres 

— de (a fournaise _ 90, 279, 290, 294 

— du foyer .295 

Attaches ondulées . 68, 130-31, 384 

— pour les murs. 453, 482-83 

Attaches 

*— à tablettes . 85 

— de fixation . 74 

Avant-toits . 173, 182, 303, 335, 337 

Eclairage .271 

Avoyage . 20 


Baguettes d’angle . 97 

Baignoires . 240, 155, 220, 234 

240, 354, 498-99 

Installation.240 

Baignoires d’oiseaux (Béton) .481 

Bakélite .260 

Balais (Moteurs) .47, 51 

Balayage (Béton) . 471, 474-76 

Balustres .104-05 

Bancs (Extérieurs) . 481, 588-89 

Bandes à griffes . 366-67 

Bandes de métal .435 

Bandes Velcro .365 

Barbecues extérieurs . 584-85, 491 

Bardeaux . 166-67, 181, 

283, 300, 336-37, 339, 373 

— d’amiante.181 

— d’ardoise .167, 176 

— d’asphalte . 166,176, 278 

— de bois .181 

— faîtiers .166 

Bardeaux de fente . 336, 339 

Barils (Verrous) . 80, 150-53 

Barres de démolition .10, 15, 101, 

149, 362, 463, 479 

Barres de métal.436 

Barrières .185 

Barrières (Quincaillerie) . 84 

Bascules (Enfants) .581 

Bâtis (Portes et fenêtres) . 126-27, 

148-49, 405, 71, 78-79, 82-83, 103, 
118-22, 132, 134, 136-37, 139-44, 
152-53, 264, 337-38, 446, 453, 482 
Bâtonnets perlés . 379, 399 

Periage .55, 62 

Bavures (Rivets-rondelles) . 426-27 

Baygon (Insecticide) .159 

Benzine .196 

Béton . 465-79,481-84,44,51,158, 

186-88 


Blocs de .481-84 

Dalles de . 476-77, 481 

Fixations pour le . 71-77, 68-69, 

86-87, 363 

Peinture à . 332-33, 336, 338 

Binettes de jardin . 447-48 

Biseaux . 48-50, 52, 56, 60, 62-64 

Blanchiment (Bois) . 196, 408-09 

Blocs 

— à poncer . 42 

— de béton .481-84 

— de coin .389 

— déflecteurs .481 

Blocs de cendre, 

voir Béton, blocs de 

Blocs en V .419 

Bois 

caractéristiques, dimensions, 

qualités, types. 370-73 

Bois (Assemblages) . 384-97 

Bois (Finis) . 407-16 

Bois (Prévention du renflement) .139 

Bois (Réparation des meubles).187 

Bois (Travail du) .... 16-17, 28-31, 49-50, 
56, 57, 59, 64, 375, 381, 396, 
407, 409-12, 414 

Bois de rose (Bois dur) . 371, 407 

Bois durs ... 20, 49, 52, 110, 144, 371-72, 
378-79, 389-90, 407, 414 

Bois mous . 371-72, 49, 374, 376, 

378, 389-90, 407, 414 

Boiseries (Moulures de) . 398-99,379 

Boîtes (Construction des) .401 

Boîtes à onglets .... 10, 16-17, 102, 230, 
232, 393 

Boîtes à sable (Enfants). 582-83 

Boîtes de raccords électriques 260,265-66 

Boîtes distributrices .249 

Boîtes distributrices (Egouts) _ 248-50 

Boîtes murales (Electricité). 260, 265 

Bords 

— de tapis . 366, 368 

— des carreaux .352 

— des moulures . 380, 399 

— des revêtements de sol .361 

— du béton . 467, 471, 475 

— du métal . 432-33 

Bordures du toit . 169, 172, 337 

Bornes (Electriques) . 256-57, 

262-63, 273, 276 
Bouches de chaleur (Air chaud) . 286, 288, 

298 

Bouchons 

— de caoutchouc .236 

— de métal .436 

— de valves . 221, 223 

— du siphon . 212, 216, 218, 230, 

239, 245, 284 

Bouchons (Gouttières) .172 

Bougeoirs . 435 


Bouilloires électriques .297 

Bouleau . 371,407 

Boulons à ailes de métal.75-76 

Boulons (Quincaillerie) .... 75-77, 424-25, 
72, 428 

— d’ancrage . 482-83 

Bourrelets en plastique.125 

Boursouflures 

— de la peinture . 333-35, 170 

— du placage .198 

Bouteilles (Coupe des).439 

Bouterolles .427 

Boutons de portes . 81, 145, 147, 151 

voir aussi Poignées 
Boyaux 


— de jardin . 215-16, 218, 241, 244 

— de machines à laver 

. 213, 242 

— de gicleurs d'évier ., 

.221 

Brasage . 

...418 

Brides 


— de baignoires . 

.240 

— de parquets . 

. 236-37, 436 

— de tuyaux . 

.243 

Brique (Peinture de la) .. 

. 336-38 

Briques réfractaires . 

. . 463, 295, 430 

Briquetage . 

. 445-57, 460-64 

Bronze . 

.418 

Broquettes . 

... 68, 208, 210 

à tapis . 

. 365-67 

Brouettes . 

.... 447-48, 467 

Bruits (Brûleurs à l’huile) 

.292 

Brûleurs 


— à gaz . 

. 291,293 

— à l’huile . 

. 290-92 

Bruits (Plomberie) 


— arrêt des . 

223-24, 243, 289 

— prévention des . 

. 242, 245 

Brûlures et taches . 

.196 

— de roussi . 

.... 198-459, 11 

BTUs . 

.304 

Burins à couper. 

. 65 

Butoirs . 

. 80 

Butoirs (Moulures) . 

,. . 148, 379, 504 

BX (Câbles blindés) . 

. 261, 255 


Cabinets d'aisance .212-13, 215-16 

226, 234, 236, 238-39, 498 

Câbles (Portes de garage).190 

Câbles chauffants .173 

Câbles électriques .261 

— à 3 fils .261 

— de chauffage .296 

— gainés de tissu .255 


BX . 261,255,257,263 

Prises de terre .257 

Cadmium .429 

Cafetières électriques .254 

Calfeutrage (Pistolets de) .182 

Caies . 17, 38, 102, 105-09, 139-41, 

148, 180, 185-86, 189, 200, 206, 387 

Calibres à forets .41 

Cames (Robinets de).221 

Canalisations électriques . 261, 264, 

256, 486, 491, 497 

extérieures .271-72 

Camouflage . 347-48 

Code .270 

Interrupteurs, prises et appareils 268-69 

Mise à la terre.257 

voir aussi Appareils électriques; 

Câbles électriques; 

Circuits électriques 

Canalisations métalliques .263 

Canapés (Construction) . 530-33 

Canevas 

— à coussins .210 

— à meubles .210 

Peinture de .336 

Cannage (Sièges) . 206-07 

Caoutchouc 

— en rembourrage . 205, 208 

— mousse . 205, 208, 365 

— mousse de calfeutrage . 122,142,126 

Carreaux de . 116-17,87,326 

Carbure de silicium . 440, 444 

Papier . 42, 421, 441 

Carillons (Portes) .276 

Carreaux 

— acoustiques . 87 

— d’ardoise .364 

— d’asphaite . 358, 326 

— de céramique . 440, 87, 154-55 

— de fibre de bois .347 

— de liège .358 

— de marbre . 86, 113, 352-60, 364 

— de plastique .458 

— de terre .461 

— de vinyle .... 358, 326, 365, 422, 498 

— de vinyle-amiante . 358, 498 

Réparation . 100, 116-17, 154-55 

Cartons (Colles pour) . 88 

Casiers de cuisine (Construction) .. 516-19 

Caves, voir Sous-sols 

Cavets (Moulures) .399 

Cèdre .371 

Peinture-teinture .339 

Cellulose . 88 

Cémentation .418 

Cendriers .295 

Central (Chauffage) . 277-94, 296-99 

Central (Conditionnement de l'air) . 308-09 

Centreurs .419 

Céramique . 52, 87-88, 440-42 


Céramique (Accessoires de) .155 

Céramique (Carreaux de) ..154-55 

Cerisier .371 

Chaînes . 33 

— du châssis .11B, 120 

Verrou à .80, 82 

Chaises 

Construction . 510-11, 530-33, 

570-71, 586-87 

Réparation . 200, 204, 206-10 

Chaises de balcon .210 

Chaises de patio .210 

Chamois .459 

Champs d’épandage . 214, 248-50 

Chandeliers .522 

Chanfreinage .28, 55 

Chaperons 

— de cheminée . 462,174 

Charbon 

— dans le fer .418 

Filtres à .247 

Charbon (Fournaises à) .294 

Charbon activé .493 

Chargement mécanique (Charbon) .... 294 

Chariots (Enfants) . 564-67 

Charnières . 78-80, 124, 126 

— à tige libre . 78, 82, 140 

— de barrières .185 

— de châssis . 84 

— de portes . 139-43, 164, 202 

— de portes de garage .189-91 

Charpentes de maison (Construction) . 377 
Chasse-clous .10, 11, 15, 70, 100 

103, 144, 187 

Châssis (Fenêtres) . 118-30,335 

Châssis à battant.124 

Châssis basculants .126, 128 

Châssis coulissants horizontaux .125 

Châssis jalousies .126 

Chaudières (Eau chaude) _ 284, 288-89, 

297, 280-82 

Chauffage (Câbles électriques) .173 

Chauffage (Eau chaude) ... 280-81, 287-88 
Chauffage (Prévention de la 

perte de) . 225, 278 

voir aussi Isolation; Calfeutrage 

Chauffage (Système centrai) . 278-84, 

286-94, 296-99, 501 

Contrôles de .314 

Chauffage et conditionnement 

de l’air . 278-314 

Chauffe-eau . 241,282-83,299 

Chaufferettes électriques .254 

— pompes de .299 

Chauves-souris .162 

Chaux .447 

— dans les systèmes d’égout.248 

— hydratée . 447, 457, 459 

voir aussi Chaux vive 

Chaux vive .447 
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Index 


Cheminées . 174-77, 285, 462, 162, 291-92 

Chêne (Bois dur) . 414,13,144,350, 

371, 374, 407 

Placage de .378 

Chevalets .. 16, 132, 141, 146-47, 325, 340 

Chevaux-vapeur .304 

Chevêtres 

— de linteaux . 127,148, 236, 264, 

302, 405 

— en brique . 451,454 

Chevilles de bois . 139,397 

Chevrons . 24, 301, 303, 347, 377 

Chlordane (Insecticide) .159, 161 

Chlore (Filtre à eau).247 

Chlorure de méthylène .196 

Chrome .418 

Chrome (Polissage du) .58 

Cimaises .399 

Ciment-amiante .336 

Ciments 

— à carreaux . 86,116,154,406 

— à carreaux de plafonds .347 

— à maçonnerie .447 

— à toiture . 166-69, 175-78, 184 

— hydrauliques .157 

Portland . 447, 466, 469 

Cintreurs (Tuyaux de cuivre).231 

Cintreurs d’électricien . 260, 436 

Circuits électriques .. 252-54, 264, 241-43 

— à 3 fils . 253, 256, 261 

Additions aux . 255-56,264,493 

Cires et cirage ... 196, 413, 199, 403, 459 

— en pâte .413,115 

Bâtons de retouche .197 

Comment enlever la cire .114 

Papier ciré . 198, 200 

Cisailles (Métal) . 421-22,10 

— à tôle . 93, 132, 148, 422 

Becs de faucon .422 

Ciseaux .... 32-33, 65, 132, 340, 361, 421, 
448, 10-11, 31, 40, 420 
voir aussi Coupage et sciage; Gouges 

Clapets de chasses .222 

Classeurs mobiles (Exécution) _ 528-29 

Clés . 23,226,424 

Cloisons (Construction) . 404, 502 

Clôtures . 185,188,84 

Peinture des .316, 318, 320 

Clouage ... 70-71, 14-15, 376-78, 406, 446 

— des joints .. 70, 384, 392-93, 400, 404 

— dissimulé . 70, 406 

— en biais ... 70, 102, 109-10, 240, 384 

— rivé . 15, 68, 70, 398 

Clous .68-71,418 

— à deux têtes . 68, 473 

— à finir . 15, 68-69, 144, 384 

— à maçonnerie . 71 

— à parquets . 68-69, 109-10, 362 

— à planches dures .376 

— à toiture . 68-69, 166-68, 191 


— annelés . 95,109-10,355 

— d'aluminium .180-81 

— enduits de béton .355 

— galvanisés .... 180-81, 188, 191, 480 

— vrillés .68-69 

Clous qui ne sortent plus _ 70, 95, 100 

Cobalt .418 

Codes 

— de construction . 500-01, 472 

— d'électricité .... 255-56, 270-71, 261 

— de plomberie 226, 232, 238, 234, 236 

Codes du bâtiment . 472, 500-01 

Coffrages (Construction) . 473-76, 478 

Coffres à jouets . 564-67 

Coinçage (Comment l'éviter) .. 17, 48, 119, 

139, 140, 150, 190, 403-04, 423 
Coins et cales (Ouvrages en pierre) .. 459 

Collecteurs de graisse.248 

Colles . 86 

— à base de caoutchouc . 86 

— contact . 86 

Dissolvant des . 232,215 

Colles (Caoutchouc) . 86 

Colles (Comment les enlever) 86, 101, 196 
Colles et collage .... 86-88, 10-13, 36-38, 
105, 147, 202, 208-09, 375-76, 381, 
387, 389-90, 394-95, 402 

— blanches . 86, 147, 197-200, 206, 

392, 415 

— d'acétone .131 

— de résine . 86,147,388,396 


Pliage des .260 

Congélateurs électriques .254 

Connecteurs à métal, voir Raccords 

Connexions électriques . 268-71, 

265-66, 275, 429 

Contre-chambranles .379 

Contremarches .104-08 

Contreplaqués . 350, 374-75 

Peinture des . 324, 380-81 

Contrepoids de châssis .121 

Contre-portes et châssis .. 82-83, 128-30, 
125-26, 278, 299, 337, 443 
Contrôles (Systèmes de chauffage 

et de rafraîchissement) .314 

Convecteurs (Chauffage) . 280-81, 287, 297 

Convection . 278,287 

Conversion d'une fournaise à charbon 
ou à l’huile en une chaudière 

électrique . 294, 297 

Coquerelles.,.159 

Cordeaux 

— de maçon . 448, 450, 455, 467 

— de traçage . 25 

Construction des .... 472-73, 454, 477 

Cordeaux enduits de craie . 25 

Cordes . 210 

— à draperies et stores .135-38 

— de châssis de fenêtres .118, 120 

— électriques .... 258-59, 261, 271-73, 

254, 257 

Corrosion 


— imperméables . 

. 86 

— dans l’eau . 

Colles PVA . 

. 86 

Comment enlever la 

Colliers de retenue . 

.431 

Résistance à la 

Coloration 

— des métaux . 

.418 

Corroyeurs . 

Coton (Nettoyage) ... 


— du mortier . 447, 457, 460 

Compas. 25, 419, 382-83 

Compas d’ellipse (Pointes) .. 25, 382, 419 

Compresseurs . 299, 305, 307-09 

Compteurs 

— à eau . 212-13, 234, 245, 257 

— électriques .253 

Condensation (Prévention de la) . 303, 156 

Condenseurs . 305, 308-09, 312 

Conditionnement de l’air _ 278, 304-09 

Conditionneurs d’air . 305-07 

Conductibilité . 418 

Conduits 

— de chauffage . 279, 285-86 

— de chauffe-eau .241 

— de cheminée . 174, 285, 291-92, 

295, 462-63 

— de climatisation . 209, 308-10 

— de ventilation . 492, 497, 503 

— en béton . 478,481 

Installation des . 347-49 

Conduits électriques ... 270-71, 257, 260 

— galvanisés .272 

Coupage des . 19 


Coudes (Raccords de tuyaux) ... 225, 227, 
238-39, 244-45, 436 

Couleurs 

Colorants universels.410 

Peinture .327 

Polyuréthane .412 

Shellac .411 

Coulis . 154-55, 352-55, 357, 364, 

447, 460 

Coupage et sciage . 16-19, 28-33, 

48-56, 60-65 

— de ta brique .449 

— des angles .16-19, 28-31 

— du métal . 422,436 

Coupe 

— carreaux . 352, 354, 356-57 

— chevilles . 33 

— tôle .422 

— tubes . 229-31 

— verre . 123,438-39 

Coupe-bise .... 122, 142-43, 119, 124-26, 

128-30, 164, 189, 191, 278, 306 
Coupe-circuits électriques ... 252-53, 275 
Coupe intérieure . 18, 49, 51-52, 379 


Couperets . 40 

Coupe-verre . 352, 419, 432, 442-43 

Coups de bélier, voir Bruits (Plomberie) 
Courbures 

— de bandes de métal .435 

Coupe des .. 28, 30-32, 52, 62-63, 65, 46 

Exécution des . 375, 381 

Traçagedes . 382-83 

Couronnes . 447, 455, 458 

Couronnes (Moulures) . 379, 399 

Courroies (Ponceuses à) .115 

Courts-circuits . 252, 262 

Coussinets (Moteurs) .47, 51, 58 

Coussins 

— de meubles . 205, 210 

— de moquettes . 368, 365 

Couteaux . 10-11, 32, 40-41, 105, 168, 

198-99, 204, 208, 232, 273, 347, 351, 

360-61, 375-76, 421, 480 

— à aiguisage .40-41 

— à araser .340 

— à découper . 93-95, 340, 368, 381 

— à dépecer . 41 

— à linoléum .41, 117 

— à mastiquer 10-11, 91, 95-96, 100-01, 

116, 119-20, 123-24, 132-33, 154, 
167-68, 199, 317, 322, 334-35, 342, 
344-45, 35i; 366, 407-08, 414, 480 

— à murs . 322-23 

— à refinir . 93 

— à stratifiés .380 

— à tracer . 381, 389, 392 

— robustes .132 

Canifs .160 

Couteaux de toupie . 62 

Coûts 

— des outils .10, 30-31 

Estimation des . 486-89 

Couvercles (Tuyaux) .227 

Couvre-joints .379 

Couvre-tout . 324-25, 335, 337 

Crampes . 68-69, 300-02, 347, 406 

Quincaillerie de clenches . 274-75 

Craquelures . 333, 197 

Craquements (Elimination des) 105, 109-10 

Crayons (Traçages) . 25, 382-83, 389 

Créosote .186-87 

Crépine (Gouttière) . 164, 239, 244 

Creux (Dents de scie) . 20 

Cristal (Réparation du) .439 

Crochets . 12, 17, 73, 82, 150 

voir aussi Œillets 

Cueillies . 158, 363, 471 

Cuir . 39, 52-53, 86-87, 196, 426 

Cuir (Maillets) . 432,434 

Cuisines 

Câblage des . 254-56 

Chaises de .208 

Entretien des . 90 

Rénovation des . 492*95, 486-87, 506-25 


Cuisinières . 435, 492-93 

Electriques . 253, 255 

Cuivre .... 230-31, 418, 429-36, 19, 42, 58 
69, 336, 418, 423, 426 

Tubes de .232 

Tuyaux de .230 

Cuves à lessive .... 213, 234, 238, 496-97 
Cuvettes coniques .375 


D 


Dallages .518-19 

Dalles . 464,479 

Débouchoirs 

— de drains .216,218 

— d'égouts .218 

— d’éviers .216, 217 

— de toilettes .217 

Déclin (Planches à) . 180, 377, 53 

Découpeuses, voir Scies 

Défilement (Panneaux de). 349 

Déflecteurs de pluie .173 

Déflecteurs (Réservoirs septiques) . 249-50 

Dégelage (Tuyaux) .225 

Dégorgeoir, voir Débouchoirs 

Démarreurs fluorescents . 274-75 

Dents (Limes) . 34 

Dénudeurs de fils, voir 
Pinces à dénuder 

Départ du travail .15,45 


Avant-trous .. 21, 26, 46, 55, 62, 70, 72, 
74, 77, 108, 110, 112, 180, 375, 379, 
384-85, 393, 421-23, 436 
Lignes guides ... 16-17, 26, 48, 375-76, 


380, 454 

Descentes de gouttières .172 

Entretien et réparation .169-72 

Déshumidificateurs .312, 305 

Désionisateurs (Eau) .247 

Déteinte (Peinture) . 333, 324, 330-31, 339 

Détrempe (Métaux) .432 

Diaphragmes 

— de robinets .220 

— de toilettes .223 

Diazinon (Insecticide) .159 

Diffuseurs de flamme . 39, 407 

Diluants 

— à peinture . 326, 317, 319-20, 330-31, 

333, 335 

— de la laque .412 

— des polyuréthanes .412 

— du shellac .411 

— du vernis .411 

Dispersion des eaux d’égout . 248-50 

Disposition des tuyaux . 234-36 
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Disques au carbure . 46 

Dissolvants 

— à colle . 86, 236 

— à peinture .... 317, 319-20, 336, 338 

— d’adhésifs à tapis .368 

Distribution de la chaleur .286-87 

Dossière (Scies à) .16-17 

Douches . 240, 212-13, 216, 220, 234, 

236, 443, 498-99 
Doucines . 379, 399 

— à carreaux .352 

Coupage des . 55, 62, 65 

Douilles 

— de tuyaux . 223 

— électriques . 11,271,273-75 

Douilles isolantes . 261, 266 

Draperies .136-38 

Ductilité .418 

Duralumin (Métal) .435 

Durcissement 

— des composés .471 

— des outils.421 

— du béton .471 

— du stuc .480 

Durcissement (Sémentation) .418 

DWV (Drain Waste Vent) ... 213, 215, 218, 

230, 234, 236 


E 


Eau . 447, 466 

— dure . 212,214,243,296 

Adoucisseurs d’ . 246-47 

Coups de bélier .224 

Taches d’ .196 

Traitement de I' . 246-47 

Eau chaude (Chauffage) . 278, 279-81, 

287-88, 502 

Eau chaude (Chaufferettes) .241 

Ebène (Bois dur) .414 

Ebène (Finition) .414 

Ecaillage (Peinture) . 180, 333-35, 411 

Echafaudages . 325, 448, 457 

Echasses (Construction) . 576-77 

Echelles .335 

— de toit . 165, 462 

— extensibles . 165,169, 339 

Escabeaux . 325, 328, 340, 346 

Eclairage extérieur .271 


Eclatement du bois ... 26, 29, 32, 56, 64, 
66, 68, 70, 72, 107, 144, 180, 198, 
375, 384, 388-89, 407 


Ecoulement des eaux du toit.173 

Ecrous.75-76 


— connecteurs . 263, 267, 274-75 


— presse-étoupe . 219-20, 289 

Ecureuils .162 

Efflorescence .461 

Egouts .213-14, 218 

— de chasse d’eau .222 

— de plancher .478 

Bassin des .244 

Tuyaux bouchés .212,216-18 

Tuyaux d’.343 

Egratignures (Réparation) 

— des carreaux .117 

— dubois .197-98 

Electricité (Code) .... 270-71, 255-56, 261 
Electricité .251-76 

— comme source de chaleur. 278, 

296-99, 308 

Renseignements de base . 253-58 

Electrique (Chauffage). 296-99 

Electriques (Appareils) . 268-69 

Electriques (Boîtes de sortie 

et accessoires) . 260, 265-66 

Electriques (Câblages extérieurs) .. 271-72 

Electriques (Câbles et câblage) .261 

Electriques (Carillons, sonnettes 

et avertisseurs) .276 

Electriques (Chaudières) .297 

Electriques (Circuits) . 255-57 

Electriques (Compteurs) .253 

Electriques (Connexions) .253 

Electriques (Fiches) . 258-59 

Electriques (Fils) . 258-59 

Electriques (Fournaises).298 

Electriques (Humidificateurs) .311 

Electriques (Interrupteurs) 262-63, 268-69 

Electriques (Machines à laver 

la vaisselle) .243 

Electriques (Outils), voir Perceuses; Scies 
Electriques (Pompes de chauffage) ... 299 

Electriques (Prises) . 268-69 

Quincaillerie.263 

Electriques (Prises de terre) .257 

Electriques (Réparations) _ 258-59, 273 

Electriques (Systèmes) 

extérieurs . 271-72,255 

Amélioration . 255-58, 264-67 

Entretien . 252-53 

Electrodes positives .241 

Electroniques (Purificateurs d’air) .... 310 
Email . 316,326,330,335-36,442 

— catalysé .326 

Briques .446 

Emeri (Papier) . 42, 421, 479 

Emeri (Toile) . 421, 430 

Encadrements . 68, 393, 399 

Encavures . 55 

Encre (Taches) .196 

Engrenages . 421 

— de châssis à battant .124 

Enlèvement des finis.412 

Crèmes.408 


Outils . 39,42,45-46 

Entailles 

Coupe . 55,386,392,30,50,60-61 

Entonnoirs. 460 

Entrées à courrier .145 

Entrées d’auto . 194, 464, 474-75, 479 

Entrées de porte (installation).148 

Entrepreneurs . 490-91 

Entretien de l’intérieur 

(Liste de contrôle) . 90 

Entretoises .302 

Epinette (Bois mou) . 374, 371 

Epissures (Fils) . 259, 267-68 

Eponges . 196. 340, 345, 352, 354-55, 

364, 388-89 

Epoxy. 86-88, 70, 156-58 

Adhésifs. 86, 428, 434, 441, 460 

Bouche-pores .461 

Peinture.416 

Rapiéçage .479 

Equerres. 24-25, 383, 400. 419, 448 

Equerres (Fausses) .419 

Equerres (Quincaillerie) 

— d’angles intérieurs . 384, 74 

Erable (Bois dur) . 371, 374, 407 

Eraflures 

— dans le métal .434 

— dans les carreaux de plancher ... 117 

— dans les panneaux muraux. 99 

Escabeaux . 325, 513 

voir aussi Echelles 
Escaliers 

Construction . 24, 50, 55, 104, 399, 

458, 474, 477, 481 

Entretien . 105-08,90,160-61, 

335, 338, 479 

Tapis d' .367 

Espacements mur-sol ... 102-03, 158, 398 
Espaceurs (Céramique) 351, 356, 357, 364 

Estimation . 486-87 

Etablis .12-13 

voir aussi Chevalets 

Etain . 58, 418, 429 

Etanchéité . 164, 260, 271 

Etoupe . 228, 444 

Etoupe (Robinets) .219, 289 

Evaporateurs . 309*11 

Evaseurs . 226-27, 231 

Eventails électriques . 254, 310 

— de chaufferette. 296, 298 

— de fournaise . 290, 294 

— de grenier .312-13, 503 

Echappement . 301, 303, 493 

Events 

— de chaudière .297 

— de cheminée . 175, 463 

— d’égout. 165, 175, 213, 224, 227, 

234-36, 239 

— d’égouttement .238 

— de fournaise .290 


— de toiture .303 

— de tuyau de vapeur.284 

Eviers . 238-39, 245, 212-13, 215-17, 

226, 234, 236, 247 

Eviers surélevés.245 

Extérieur 

Construction . 584*91 

Eclairage .271-72 

Entretien et réparation .163-94 

Extérieur (Liste de contrôle) .164 

Extincteurs chimiques .320 

Extracteurs de boulons .425 


F 


Façonnage (Bois) . 54-55, 59, 62, 65, 

379-80, 404 

Farinage (Peinture) . 333, 335 

Fausse équerre . 24 

Fenêtres 

Carreaux . 123-24, 11 

Installation du châssis ..127 

Construction 127-29, 388, 405, 446, 504 

Coupe-bise .122 

Double-châssis .128-30 

Entretien et réparation .. 118-26, 11, 90, 

130, 164, 178, 306, 331, 337-38, 460 

Installation du châssis .127 

Moulures . 398-99 

Moustiquaires .131-33 

Quincaillerie .84, 71 

Stores .134 

Fenêtres (Appuis) .. 71, 118, 447, 458, 481 

Entretien . 183, 160, 338 

Fenêtres coulissantes .125 

Fer . 418, 19, 52, 336, 426, 429, 432 

— d’angle . 187, 579 

— dans l’eau. 246-47 

— forgé . 19, 79, 201, 418, 423, 435 

— galvanisé . 429,432 

— noir .227 

Barres de .436 

Fonte . 227-28, 14, 19, 215, 227-28 

Fer (Rabots) .28*31,41 

Fer à rainures (Béton). 467, 471, 433 

Fer-blanc . 429, 432, 418 

Ferme-portes . 82-83 

Ferrures 


— de meubles 74, 78-81, 84, 402-03, 409 

Ferrures emboîtantes . 74 

Fers à joints . 448, 455-56, 461 

Fers à repasser . 116, 197-98, 203, 

225, 252, 253 

Feuillures (Assemblages d’angles) ... 392, 
55-56, 64, 143, 388, 397, 399, 402 


Feu (Terre à) . 463, 285, 446 

Fibre de verre . 14,42,88,170,225, 

279,350,434, 493,499 

Filets (Coupage) . 424-25, 229 

Filières . 425, 418, 421 

Fils. 22, 150, 180, 418 

Treillis .92,162,174,303,432,480 

voir aussi Câbles électriques 

Fils à plomb . 400, 473 

Filtres 

— à eau . 243, 247 


— de conditionneurs d’air . 305, 307, 309 

— de fournaises 288, 90, 278-79, 292, 298 

— de machines à laver la vaisselle . 243 


— de purificateurs d’air .310, 493 

— de robinets .221 

Financement (rénovations) . 488-89 

Finis (Bois) . 407-16 

Fissures 

— dans la cheminée .462 

— dans le béton .479 

— dans le foyer .463 

— dans le plâtre .91,111 

— dans le sous-sol .157 

— dans le stuc .480 

— dans les murs .460 

Fixations . 67 

Flexibles (Tuyaux) . 231,233 

Flotteurs (Toilettes) . 222-23 

Fluorosilicate de sodium .161 

Fluorure dans l’eau .246 

Flux (Soudage) . 230, 11, 429-31 

Fondations (Maisons) .. 25, 244, 460, 467 

Construction .... 446, 453-55, 458, 469, 
472-73, 501 

Entretien . 156-58, 160-61, 

164, 173,184 

Fonte (Tuyaux) .228 

Forges . 435 

Formaldéhyde (Adhésifs) . 86 

Fosses d’aisance .249 

Fosses d’infiltration .250 

Fraudes (En rénovation) .489 

Fourmis .159 

Fournaises . 290-94, 298, 278-79, 283, 

285, 309, 311, 314, 502 

Canalisations électriques . 254, 255 

Fourrures . 377-79, 406, 68, 71, 347, 

349-50, 352, 373 

Fourrures (Mites dans les) .159 

Foyers . 295, 463, 90, 278, 458, 463 

Fragilité (Métal) . 418, 421, 432 

Fraises et fraisage. 26-27, 44, 73-74, 

423, 11, 66, 427 
Fuites .90, 111 

Prévention des .... 123, 156, 171, 236, 
240, 245 

Réparation des 156-58,165, 168, 177-78, 
184, 212, 219-21, 224, 241, 243, 
285, 462 
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Index 


Fusibles . 252-53, 243, 262, 267, 272, 

275, 298 

— à relais . 242, 307 


G 

Gabarits ... 19, 29, 41, 48, 50, 51, 52, 56, 
60, 63, 375, 432, 435-36, 402, 414 


— à goujons .395 

— d’aiguisage . 27,31,33,41 

— de coupe-vitres . 123, 441 

— de pente .448 

— de profondeur . 45, 393, 395 

— pour tuyauterie . 66 

Poteaux d’alignement .448 

Galvanisation . 68,131-32,336,418 

voir aussi Fer ; Acier 

Gants . 77, 123, 125, 295, 317, 409, 

439, 443 

— d’amiante .436 

— de caoutchouc ... 157, 225, 256, 355, 

410, 416, 430, 454, 459 

Garages 

Portes de . 189-93,164 

Transformation des . 491, 501 

Garnitures . 221, 223, 237, 271, 286 

— en caoutchouc ... 215, 238, 243, 272, 

306, 443 

— en cire .237 

— en néoprène .228 

— de robinets . 220-21,239-40 

— de serrures de portes .150-51 

Garnitures en plastique (Vitrerie) .... 125 
Gauchissement 

Comment l’éviter .371-72, 374 

Correction du . 180, 202-03 

Gaz (Brûleurs à) . 291, 293 

Gaz (Carburants) . 278, 291, 308 

Gaz (Conduits de) . 227, 241 

Gaz (Egouts) .213 

Glaçures (Teintures à bois) ... 410, 415-16 

Glissières 

— de portes .399 

— de portes de garage .190-93 

— de tablettes .401 

— de tiroirs . 401, 403 

Glissoires .580 

Glycérine .196 

Godets graisseurs .292 

Gomme laque, voir Shellac 

Goudron (Détachage) .196 

Gouges . 32-33, 65 


Goujons . 393-95, 397, 399, 131, 200, 

209, 388-89 

Goujons (Assemblages) .. 394-95, 397, 399 


Goussets (Contreplaqué) .389 

Gouttières 

— en aluminium .171 

— en béton .476 

Entretien et réparation ... 169-72,164, 

184, 337-38 

Grain du bois 

— accentué .414-16 

— imité .416 

Graissage et huilage ... 27, 30, 33, 40, 51, 

53, 65, 105, 119, 124, 126, 164, 
190-91, 220, 288, 292, 403, 423 
Graisse . 47, 51, 77, 150, 192, 220 

— d’automobile .124 

Nettoyage .124,196 

Granit .458 

Graphite ... 105, 109, 134, 150, 164, 191 
Grattoirs ... 10-11, 147, 322, 334-35, 340, 
408, 421 

Gravier . 466, 469 

— dans le filtre à eau .247 

Gravure .418 

Grenat (Papier). 42 

Grenier 

Eventails .313 

Isolation. 301, 303 

Rénovation . 486, 502-04 

Ventilation .303 

Grès . 458-59, 461 

Grille-pain électriques . 254-55 

Grilles (Chauffage des) . 288 

Grils électriques . 254-55 

Guides (Avant-trous) .21, 26, 

46, 55, 62, 70-72, 74, 77, 108, 
110, 112, 180, 375, 379, 384, 
385, 393, 421-23, 436 

Guides de tiroirs .403 

Guillotine (Fenêtres à) . 118 - 21 ,127 

Guides à onglets . 59-60, 63 

Gypse (Planches de) ... 93, 148, 283, 350, 
352, 377 


H 

Haches . 40-41,421 

Huile (Brûleurs à I’) . 290,292 

Huile (Pierres à I’) .31, 438 

Huile 

— à chauffage . 278, 290, 308 

— à machine .... 10, 27, 30, 33, 47, 51, 

150, 229, 423-25, 438 

— à moteur . 15 

— de carter .473 

— de lin .413, 15, 117, 123, 197 

Calfeutrage à base d’ .182 


596 


Humidificateurs .311,278 

— de fournaise . 224, 279 

Humidité (Elimination) . 156, 278, 332 

Humidistats .314 

Hydronique (Chauffage), voir Eau chaude 


Jambages de portes, voir Portes 
Jardins (Construction dans les) . 455, 451, 
460, 481-82, 584-91 

Joaillerie (Travail de) .21-22, 418 

Joints (Brique et béton) . 453-57, 157, 

447-50, 460, 462-63, 476-78, 481-84 


Joints à enfourchement .392 

Joints à recouvrement (Bois) ... 385, 185, 
187, 378, 392, 394, 396 

Joints articulés . 23 

Joints de métal . 427-31, 337, 436 

Jonction (Boîtes de), voir 
Boîtes de raccord 

Jouets (Enfants). 564-83 

Judas (Portes).145 

Jute.365 


Ignifugeage .347 

Imperméabilisation _ 184,155*58,181, 

205, 210, 378, 453, 456-57, 462-63, 469 

Adhésifs . 86 

Indicateurs à niveau d'eau .289 

Inondations (Prévention) .244 

Insectes (Contrôle des) .131,159-61, 

164, 186 

Insonorisation _ 99, 305, 313, 350, 502 

Installation 

— d’éviers . 238-39 

— de baignoires .240 

— de douches .240 

— de toilettes .237 

— de tuyaux .236 

Intérieur (Réparation) .89-162 

Interrupteurs électriques . 262-63, 268-70, 

11, 90, 94, 257-58, 264, 273 

Extérieurs .271-72 

Rhéostats .263 

Isolant réfléchissant .300 

Isolant rigide .300 

Isolation . 300-03, 149, 165, 278, 283, 

296, 350, 377, 503 

— de chauffe-eau .241 

— de tuyaux . 225, 243, 288 

— électrique .... 257, 259, 261, 266-67, 

271, 273 

— en nattes . 300-02 

— en planche. 300, 377 

— en rouleaux . 300-02 

— insonorisante . 99, 305, 313, 350 

Isolation en vrac .300 


Kapok .210 

Karts (Construction) . 578-79 

Kérosène . 33, 47, 123, 423, 438 


Peinture du . 328-29, 331-32, 324, 

326, 334-38 

Lattes 

— de bois .104 

— métalliques .... 92, 94, 283, 482, 483 

Aggloméré.352 

Lés de papier peint.342 

Lessiveuses automatiques . 242, 213, 224, 
234, 248, 253-54, 496-97 

Leviers . 11, 101-02, 106, 119, 177 

Levure (Système d’égouts) .249 

Liège . 350,358,87,341 

Limes et limage _ 34-35, 420-21, 10-12, 

20, 31-32, 41 

Limons (Escaliers) .104*08 

Linoléum . . 41, 52-53, 

113, 117, 326, 358 
Linteaux (Structure) .... 446, 458, 481-82 

Liquide à briquet .86, 117, 196 

Liquide réfrigérant . 305, 308 

Lits (Construction) . 550-51, 560-63 

— de poupée .569 

Loquets.81-82 

Lucarnes . 178, 182, 503-04 

Lustres.267 


Laine 

Feutre . 225 

Insectes dans la .159 

Manchon — tapis .318 

Meule en buffle . 58 

Tapis .365 

Laine d’acier, voir Acier, taine d’ 

Laiton .418 

Finition . 42 

Poiissage . 58 

Tuyaux en .229 

Lamellés d’ardoise .458 

Lames 

— de conditionneurs d’air .305 

— de greniers . 164, 300, 313 

Lames de scies . 20, 48-53, 60, 62, 63, 422 
Lampes électriques . 271-73, 254-56, 

262, 266 

Languettes . 206, 375, 388, 393, 395 

— de plastique .133 

voir aussi Cales 

Languettes et rainures (Assemblages à) 112, 
347, 350, 362, 378, 395, 397, 406 
Laques .... 412, 115, 117, 196, 316, 333, 
408-10, 414-15, 442 

Larmiers . 146, 175, 182 

Latex 

Adhésifs. 86 

Calfeutrage.182 

Mousse de . 208, 365 

Obturage .479 


Machinerie (Pièces de) _ 22, 34-35, 418 

Machines à laver la vaisselle ... 212, 243, 
492-93 

Maçonnerie .... 156, 285, 445-64, 465-82, 
33, 45, 48-49, 461 

Peinture à .... 326, 332, 316, 318, 336 

Magnésium .418, 471 

— dans l’eau .246 

Maillets 

(Plastique, cuir, caoutchouc ou bois) . 14, 

32, 50, 74, 93, 112, 129, 

190, 206, 363-64, 366, 432-33 

— à viande .518 

Maison dans un arbre . 574-75 

Maisonnette de poupée .568 

Malathîon (Insecticide) .159 

Malaxeurs 

— à béton .470 

— électriques . 254-55 

Manganèse . 246, 418 

Manomètres .245 

— à vapeur . 284, 289 

Marbre . 51, 196, 458-59 

Marbrures .416 

Panneaux “marbrés” .378 

Marches .104-08 

Maringouins ..159 

































































































































































Marteaux 


. 14*15, 226, 231, 366, 415, 

418, 421, 480 

— à face bombée . 93 

— à panne fendue _10-11,14-15,32, 

199,434 

— à placage .381 

— debriqueteur .448 

— de mécanicien . 14,33, 427, 435 

Masses 14, 33, 71, 77, 157-58, 177, 228, 

448-49, 457-59, 461-62 

Mastic..15, 91, 

103, 112, 124, 130, 164, 

180, 334-35, 365, 379, 384, 440 

— de plomberie . 237, 239 

Pâte de bois . 68, 107, 

109, 144-45, 153, 
188, 197, 209, 245, 324, 335 

Mastic à niveler le sol .365 

Mâts de drapeaux .491 

Mazout (Arrivée du) . 23, 290, 436 

Mèches à bois . 26*27, 44*45 

Mèches à maçonnerie .44-45 

Mèches à toupies .54-55 

Mèches à vilebrequins . 26 

Mélanges (Teintures) .410 

Mélangeurs (Robinets) . 220-21 

Meneaux . 338, 398 

— de fenêtres . 118, 331, 335 

Menuiserie . 369, 416 

Mesurage .... 24-25, 382-83, 49, 228, 392, 

400, 419 

Métal (Travail du) 418-36, 14, 18-19, 26-27, 
33, 35, 42, 49, 52-53, 66 

Collage .86-88 

Finis .416, 418 

Métaux .418-36 

— blancs. 429 

— en barres .436 

— en feuilles ... 421-22, 432-34, 19, 72, 

286, 418, 427-29 

— en plaques .432 

— ondulés . 19, 68, 453 

Courroies.435 

Isolation ...301 

Peintures à .416 

Ressorts.122 

Meubles .195-210 

Cannage . 206-07 

Construction . 506-91, 

13, 37-38, 55, 59, 68, 86, 
371, 374, 385-97, 401-03 
Ferrures .... 74, 78-81, 84, 402-03, 409 

Refinissage . 196-98,407-16 

Réparation . 199-203,11,86-88, 

206-07, 209-10 

Rembourrage . 204-05, 208, 210 

Meubles de salles à manger 

(Réparation) . 208-09 

Meubles empilables (Construction) 534-35, 
560-61 


Meulage . 58-59, 27, 40 

Accessoires de perceuse .423 

Meules électriques . 22,41,44,58 

Pierres à aiguiser .31, 45 

Plateaux . 45 

Meules en buffle . 421, 442 

Mica .252 

Minuterie (Machines à laver 

la vaisselle) .243 

Miroirs . 498-99 

Mites . 159 

Mixeurs électriques. 254-55 

Moisissure (Mildiou) ,. 196, 336, 339, 365 

Molybdène .19, 418 

Monel . 69,418,426,429 

Montants (Mortaises) . 387-88 

• — de portes .141 

Montants (Murs) 235, 265, 377-79, 404-05, 
148-49, 239-40, 503 

Localisation . 265, 276 

MoraiIIons . 84 

Morfilage .31, 33 

voir aussi Aiguisage 

Mortaises . 14, 32, 139-41, 

150, 152-53, 209, 375, 384, 
387-88, 392, 394, 397 

voir aussi Tenons 

Mortier .. 447, 175, 177, 285, 351, 448-50, 
453-58, 460-63, 480 

— de ciment à maçonnerie ...447,455, 

477, 484 

— blanc .444 

— chaux-ciment .447 

Moteurs 

— de fournaises . 90, 254, 294 

— d’ouvre-portes .192 

— de pompes . 244, 290 

— de tringles à coulisse .136 

Mouches de maison .159 

Moulures . 102, 379, 398-99, 104-07 

132, 145-49, 388, 401, 414, 458 

Moulurage.17, 54, 62 

Moulures d’angles .379 

Moulures de base . 379,398 

Mousse . 205,210 

voir aussi Plastique, mousse de; 
Polyuréthane; Caoutchouc mousse 
Moustiquaires . 162, 303 

— de portes et fenêtres .... 82,131-33, 

125-26, 159, 337 

— en fibre de verre .434 

Mulots .162 

Murage d’une porte .149 

Murs 

— creux . 11,75-76,137 

— de jardin . 451, 455, 460, 481-82 

— de soutènement _ 446-47, 455, 458 

Boîtes de sortie . 260, 262-65 

Construction de _ 93-94, 404, 446-47, 

451, 453-54, 467, 491 


Coupe . 53 

Entretien et réparation . 90 - 100 , 460 - 61 , 

154 - 58 , 184 , 300 , 302 

Finition . 350-54 

Peinture . 329 

Murs secs . 87,260,264-65 

voir aussi Planches murales 


Naphtaline. 

Néoprène (Raccords) 
Nettoyage 

— de la pierre ... 

— des gouttières . 

— des pinceaux .. 

— des rouleaux .. 

— des tissus 


Avant de peindre .. 322-24, 332, 334-35 

Nichoirs .573 

Nickel . 58,266,418,429 

Niveaux . 24-25, 400, 450, 127, 419 

— de ligne. 340, 343,352 

Niveleurs à meubles .201 

voir aussi Roulettes; Patins 

Noues . 178 

Noyer . 350, 371, 374, 407, 413 

Placage .378 


Obturateurs .... 86, 91-92, 156, 265, 322, 
351-55, 357, 363, 414, 453 
Œillets .204 

— a vis . 73, 82, 348 

voir aussi Crochets 

Or . 58,416,418,430 

— vert .418 

Ornemental (Travail) ... 18, 54-55, 62, 72, 

78-81, 86, 150, 153, 341, 418, 432, 
435, 458 

voir aussi Moulures 

Osmose inversée .247 

Outillage de base .10,11,24 

Outils (Electriques) .43-66 

Outils (Manuels) .9-42 

Outils d’angles .33, 97 

Outils pivotants .44, 68 

Ouvre-boîtes électriques .254 

Oxydation (Prévention) .243 


Pales (Machines à laver la vaisselle) .. 243 
Panneaux durs . 12, 13, 49, 52, 86-87, 108, 
113, 147, 350, 355, 370, 372, 376, 
448, 498 

— troués . 12, 350, 376 

Panneaux 

— de chauffage . 282-83, 296 

— de murs . 377-379, 101, 265, 350, 404, 

406, 411, 415, 487, 498, 502 

— de plafonds . 347-49 

— de portes .147 

Panneaux troués . 12, 350, 376 

Panneresses (Briques) .451 

Papiers 

— à toiture . 166, 168, 181 

— asphaltés .184 

— au carbure de silicium .. 42, 421, 441 

— de construction .. 178, 180, 249, 300, 

303, 377, 406, 453, 464, 474 

— d'émeri . 42, 421, 479 

— de verre . 42 

— étanches . 471,475 

— grenat . 42 

Collage .86,87 

Papiers abrasifs .. 42, 407-08, 11, 114-15 

Ponçage du bois _ 42, 11, 46, 57-59, 

65, 407 

Ponçage du métal . 42, 58, 434 

Papiers de verre . 42 

Papiers métalliques 

— d'aluminium .317-319 

Revêtement mural .341 

Papiers peints . 340-46, 324, 331 

— imperméables . 498-99 

— pré-encollés . 340-41 

Papiers-toiture . 179, 303, 418 

Paradichlorbenzène (Antimite) .159 

Parapets (Brique) .447 

Pare-vapeur . 300-03, 453-55, 478, 

363, 502 

Parqueterie . 363, 502 

Pâte à calfeutrage 

— acétate de polyvinyle .182 

Pâte à joints . 92-93,95,101 

voir aussi Murs secs 

Pâte à reboucher .... 91-92, 184, 324, 479 

Pâte de bois .109, 139 

Patinage du bois .414 

Patins 

— de fenêtres .125 

— de meubles .201 

voir aussi Roulettes; Niveleurs 

Patios (Construction) . 446, 464, 469, 

471, 476, 481, 491 

Meubles de . 586-87 

Patrons . 197, 265, 54-55 


Pavage . 464, 548 

Peau de crapaud (Peinture).333 

Peignes (Métal) .317 

Peinture . 316-39, 11, 13, 130, 

210, 371, 408, 414-15, 418 
Préparation .. 322-24, 330, 332, 334-35 

Ecaillage . 333, 335 

Pelles mécaniques.249 

Pelouses 

Chaises .210 

Systèmes souterrains d’arrosage ... 233 

Penderies (Construction) . 558-59 

Pentachlorophénol (Préservatif 

du bois) . 161, 186-87, 339 

Pépites scintillantes .416 

Perceuses . 26-27, 44-47, 77, 423, 

41, 265, 424-25, 427-28, 434, 436 

— à colonne .66, 45 

— en étoile .77,22 

Electriques . 44-47, 41, 422-23 

Manuelles . 26-27, 10, 11 

Tamponnoirs . 77 

Perçoirs .11,47,10,21 

voir aussi Poinçons 

Périscopes (Construction) . 576-77 

Peroxyde d’hydrogène ....117, 459 

Phillips, voir Tournevis 

Photoélectriques (Cellules) .271 

Phosphates (Filtres à eau) .247 

Pièces rapportées . 74 

Pierre . 87,458-59,461,464,481 

— artificielle . 378,458-59 

Placage . 350-51, 487 

voir aussi Pierres bleues; Dallage; 
Gravier; Marbre 

Pierre (Ouvrages) . 458-59, 461, 464 

Pierres à chaud . 458-59, 461 

Pierres à l’huile . 33,40,354,357 

Pierres bleues .458 

Pierres ponces . 196,459 

Pilastres .104 

Pilote (Flamme) . 290-91, 293 

Pin (Bois mou) . 373-74, 12, 350, 371, 

407, 415 

Pinceaux ...316-17 

Pinceaux (Rouleaux) .316-19 

Pinces . 22, 258, 10-11, 41, 101, 134, 154, 
200, 226, 273, 352, 438 

Pinces à avoyer . 20 

Pinces à dénuder (Fils) .. 10, 258-59, 261, 

266-67 

Pinces coupantes 

— à carreaux . 352, 354-55 

— sur bout .22, 154 

Pinces-étaux .10, 22 

Pinces-monseigneur, voir Barres 

de démolition 

Pignons (Toits) . 182, 285, 303, 313, 

337, 504 

Piquets (Construction) . 473-75, 478 
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Piscines . 244, 469, 491 

Pistolets 

— à calfeutrage .182 

— à mélange externe .412 

Vaporisateur.320 

Pistons 

Robinets .221 

Valves .223 

Placages . 381, 49, 55, 147, 350, 358, 

371, 374-75, 378-79, 407-08 

— de pierre et de brique ... 350-51,488 

Construction .381, 414 

Réparation . 198, 381 

Stratifiés .381 

Placards 

Construction . 506-09, 524-25, 487 

Installation .498 

Pentures .78-79 

Quincaillerie .81,84-85 

Plafonds 

— abaissés .348 

— suspendus . 348-49, 501 

Accessoires électriques .. 260, 266-69, 

264, 349 

Carrelages . 347, 100 

Entretien et réparation .91-101 

Installation . 95, 347-49, 406, 502 

Isolation . 300-02 

Panneautage .348 

Peinture . 328 

Tapissage .346 

Plafonds (Accessoires électriques) 

— en enfoncement .349 

Installation .267 

Plafonds (Boîtes de sortie) ... 260, 265-68 

Plafonniers encastrés . 266, 349 

Planchers 


— de béton .478 

Câblage électrique . 264, 266 

Construction . 68, 362, 371, 406, 

469, 471 

Découpage .18, 236 

Entretien et réparation ... 109-17, 302, 
11, 14, 25, 90, 154, 158, 160-61 

Finition .114-15, 411 

Revêtements . 355-68 


voir aussi Sous-planchers; 

Espacements mur-sol 

Planches murales 93-100, 350, 70, 76, 86, 
324, 326, 377, 499, 501-02 

Planchettes à régaler . 467, 471, 475 

Planes (Plaines) . 31 

Plans de rénovation . 486-503 

Plaques (Quincaillerie) . 74, 396 

— à pieds .146 

— de coin . 74, 130-31, 202, 389 

— de sablière. 396, 404-05 

— en acier. 189, 235, 384 

Equerres . 202, 300, 502 

Equerres en T .131,384 


Gâches .... 80, 82, 139-40, 148, 150-53 

Garnitures .150 

Lisses . 148, 240 

Têtières .151 

Plaques-couvercles . 249, 272 

Plastique .. 232-33, 442-43, 18, 39, 42, 44, 
49, 53, 86-88, 131, 170-71, 227, 232, 
238, 244, 247-49, 259, 
261, 305, 426, 453 

— ondulé .350 

Cordes . 210 

Finition .416 

Mousse . 86, 156, 225 

Revêtements . 156, 175, 198, 301, 

454, 467, 471, 475 

Revêtements muraux . 351, 502 

Tubes .233 

Tuyaux . 232 

voir aussi Stratifiés; Polyéthylène; 
Polystyrène; Thermoplastiques 
Plastiques PVC 

Plâtre . 11, 104, 108, 148, 264-66, 

282-83, 326, 350, 352, 405, 415 

Plénum (Chauffage) .286 

Pliage 

— du contreplaqué .375 

— du métal . 432, 435-36, 430, 433 

Plinthes. 102-03, 398 

Boiseries .398 

Prises de courant .263 

Plinthes chauffantes , 286-87, 280-81, 296 

Plomb . 175, 215, 228, 236, 261, 330, 

418, 429, 432 

Plomberie . 212-50,39,90,436,486 

— de base .215 

Codes .... 212, 215, 226, 227, 228, 230, 

232, 234, 236, 238, 243, 248 

Lessiveuses .242 

Machines à laver la vaisselle.243 

Systèmes .213 

Pochoirs . 416 

Poêles de cuisine, voir Cuisinières 

Poêles à frire électriques . 254-56 

Poids 

— de châssis .118, 120 

Correction du gauchissement .140 

Stabilisateurs.130 

Poignées 

— de fenêtre .124,126 

— déporté .81,145,191 

— de robinet.219-21 

— de toilettes .222 

Poinçons . 418,421 

— à centrer ... 27, 65-66, 419, 421, 423, 

427-28 

— de traçage .419 

Pointage des joints . 337, 456-57, 460, 462 
Pointes (Métal) . 134, 426 

— de cordeau . 448, 450, 467, 482 

— de goupille .294 


Goujons barbelés . 68 

Pointes de vitrier .11, 123-24 

Poisons (Insectes et animaux) _159-62 

Poissons d’argent .159 

Polissage . 58, 42, 46, 59, 115, 413, 

421, 442, 459 

Polisseuses électriques .115 


Polyéthylène . 

68, 215, 233, 453 

Feuilles de . 

.478 

Membranes de . 

. 303, 363 

Polypropylène . 

. 88, 365 

Polystyrène . 

. 87-88, 233, 350 

Polyuréthane 

Fini . 115, 326, 362, 412, 414, 459 

Mousse . 

. 88, 205 

Pompes . 

.216 

— circulatrices . 

. 280-82, 297 

— de chauffage . 

. 299 , 310 

— de drainage . 

. 243,245 

— de puisard . 

. 244 , 254 

— de puits . 

.213 

— et filtre (chauffage) 

.290 

Ponceuses . 

. 57, 59, 147, 413 

— à contour . 

.407 

— à courroie . 

. 11, 57, 323, 407 

— à disque . 11, 46, 114-15, 407 

— à tambour . 

. 114 , 46, 66, 362 

— finisseuses . 

. 10, 323, 459 

— manuelles . 

.115 

— orbitales . 

. 57, 407, 413 

Ponceuses-meuleuses ... 

. 59 

Porcelaine (Réparation) . 

. 86 - 87 , 440 

Porte-filières . 

. 425 , 229 

Porte-outils. 

. 12 

Portes 

— coulissantes . 

.399 

— de garage . 

. 189-93 

Encadrement . 

. 405 

Entretien et réparation 

... 139-49, 202 

Fixations . 

... 12, 76, 145-47 

Peinture. 

. 331 

Quincaillerie . 

... 78-84, 150-53 

voir aussi Moustiquaires; 

Contre-portes 

Poteaux . 

.373 

— d’alignement. 

. 448, 455 

— de barrières . 

. 185 

— de clôtures . 

. 186-87 

Poterie (Réparation) .... 

. 86-87, 441 

Poulies 


— de châssis .118,120-22 

— de portes de garage .119 

— de stores vénitiens .135 


Pourrissement (sec ou humide).. 183, 161, 
164, 180-81, 186-88, 189, 303 

Poutres 

Entretien . 110-11,90,396,501 

Imitation .487 

Préservatifs du bois .... 161, 186-87, 189, 
191, 336-37, 339, 371, 502 


Pression 


Eau .... 254, 212-13, 215, 221, 223-24, 
232, 243, 247 

Electricité .253 

Vapeur . 225 

Prises d’air . 213, 228, 234-36, 238 

Prises d’air (Tuyaux) . 224, 234, 236 

Prises de courant . 258-59, 256-57, 

262-63, 271, 273 

— à 3 fils . 242,244,257,259 

Prises de terre (Electriques) . 256-57, 225, 
242, 244, 261-62, 270-72, 274-75, 307 
Produits chimiques 


— dans l’air .461 

— dans l’eau . 246 - 47 , 243 

— dans les égouts . 249 

Insecticides . 159-62 

Projets . 505-51 


Propriétés, limites et dispersion 


des eaux .248 

Protecteurs (Neige et pluie) .173-74 

Pruche (Bois mou) . 371, 374 

Puits . 213-14, 233, 248, 491 

— secs . 173 , 164,171,184 

Puits de lumière .504 

Puisards (Pompes) . 244 

Pulvérisateurs (Peinture) . 320-21, 46 

Punaises .159 

Pupitres suspendus . 526-27 

Purge (Radiateurs) .. 288 

Purificateurs d’air . 310 

Pyrèthre (Insecticides) .159 


Q 


Quarts-de-rond (Moulures) ... 102-03, 115, 
379, 398,406 

Queues-d’aronde . 389-91 

Queues (Projection) . 389-91 

Quincaillerie (Clous, vis, 


boulons, etc.) 82-85,136-38, 12-13, 149 


R 

Rabots et rabotage .. 28-31, 56, 10-11, 24, 
41, 140-41, 153, 199, 202, 208, 393, 


395-96, 400 

— à dents .381 

— petits rabots .28-29 

— petits rabots électriques _ 26, 380 


— Surform .10, 31, 35 

Raccordements 


— à emboîtement . 232-33, 237 

— de robinet . 227, 221 

Tuyaux . 436 

Raccords .. 227, 39, 215, 229-30, 232, 236 

— de coudes de cuvettes . 236, 227 

— de mamelons . 227, 238-39, 245 

— de réducteurs . 227, 238, 247 

voir aussi Adaptateurs; Raccords 

de tuyaux; 

Coudes, Joints de métal; Unions 

Raccords à rotule (Plomberie) .436 

Raccords de tuyaux . 226-28, 215 

— corrodés .212 

— évasés ... 215, 226-27, 231, 239, 245 

— filetés ... 215, 226, 233-34, 239, 250 

— soudés . 215, 227, 230-31, 429 

voir aussi Raccords 


Raccords en caoutchouc . 237 

Raccords en croix (Tuyaux) .215 

Racines (Débouchoirs) .218 


Raclettes .467 

Radiateurs .... 284, 287-89, 278, 280-81, 
297, 326, 330 

Radios . 39, 254-55 


Rainurage (Finis du bois).414 

Rainures (Coupe des) 28, 30, 33, 50, 54-55, 
60-61, 391, 393, 395, 401-03, 414, 421 

Ramollisseurs de peinture .317, 323 

Ramonage de cheminées .174 


Rampes . 104-05, 399 

Rangement 

— des outils .... 10,12-13, 27, 35, 317 

Placards . 554 - 59 , 503, 538-45 

Râpes . 31, 35, 44, 46, 94, 459 


voir aussi Limes 


Rapporteurs . 383, 419 

Râteliers à couteaux (Construction) ... 519 

Rats ..162 

Rayonnement (Chauffage par) . 282-83, 296 

Recannage de sièges .206 

Réchauds électriques .254 

Redressage (Planches) .372 

Refinissage (Meubles) _ 196-98,407-16 

Réfrigérateurs . 254-55, 492-93 

Registres 

Conditionnement d’air .308 

Foyers . 295, 278 

Règles . 11, 24, 93-94, 199, 340, 347, 351, 
352, 361, 366, 368, 381, 400, 419, 420, 
438, 442, 454, 456, 467, 476 
voir aussi Raclettes 


Régulateurs de puissance 

(Fluorescents). 274-75 

Régules .418, 423 

Remblayage.156 

Rembourrage .. 196, 204-05, 68, 208, 210 
voir aussi Cannage de sièges; 

Sangles 
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Remplissage 
Bouche-pores à bois 

Pâtes blanches ... 
Pâtes pour métal .. 
voir aussi Plâtre 
Rénovation (Meubles) 
Réparations (Extérieur) 
Réparations (Poterie) 
Repêchage d’un fil ... 

Repoussage . 

Repoussé . 

Réservoirs . 

— à eau chaude ... 

— à l’huile . 

— septiques. 

Vases d'expansion 
voir aussi Toilettes 

Résine 


.. 15, 68, 364, 407, 
409, 413 

.414 

.434 


.193-210 

.163-94 

.441 

. 264, 266 

.418 

.193-210 

.244 

. 241, 213, 234 

.290 

248-49, 213-14, 481 
. 280, 297, 288 


— dans les filtres à eau. 246-47 

Colles . 86, 147, 388, 396 

Résineux (Bois) .407 

Résistance à la traction (Métaux) .... 418 

Résorcine (Colle) .86, 147 

Ressorts . 204, 418, 421, 436 

— de châssis .121 

— de portes de garage .190-91 

— en spirale . 82, 204 

Revêtements . 300-02, 377, 453 

Revêtements de murs ... 350-51, 341, 487 
Revêtements extérieurs .180-82 

Peinture. 334-38 

Rideaux .136-38 

Riflards courbés . 35 

Rivetage d’un clou .70,15 

Rivets et rivetage . 426-27, 15, 210, 

418, 421 

Robinets . 219-21, 215, 224-26, 236, 

240, 245, 247 

— d’arrêt .284 

— de vidange . 280, 282, 289 

— extérieurs .213, 246 

Robinets d’arrivée du gaz. 291, 293 

Rochet (Tournevis) . 21, 23, 26, 38 

Rond (quart-de-) . 189, 399 

Rondelles (Quincaillerie) ... 12-13, 68, 71, 

203, 219-23, 239, 289 

— à dents . 75, 396 

— déblocage . 75 

— de siège.219, 243 

— plates . 75 

voir aussi Bavures 

Rôtissoires électriques .254 

Roues à piquer . 46 

Rouge à polir . 58, 459 

Rouille 


Détachage . 58, 196, 198, 330, 459 

Prévention . 27, 30, 

124, 132, 188, 292 
Trous .434 


Rouleaux 

— à peinture . 318-19, 328-29, 332, 


338-39, 416 

— de stores .134 

Roulettes ...:. 201,242 

— d’angle . 340,344 

— de placage .381 

— de portes de garage .190-91 

— de tiroirs _:.403 

voir aussi Patins 

Rubans 

— à mesurer, en acier .10, 24 

— à tapis . 366-63 

— chatterton . 11,259,267 

— de planches murales ... 93, 95-97, 99 

— de stores vénitiens .135 

— de teflon .229 

— de tirage . 260,264 

— isolants . 156, 225 

Rubans-réceptacles (Electriques) _263 


Sable ... 447,466,469,464 

Sable (Peinture) .416 

Sablières .396 

Sacs de sable . 198, 434 

Salières et poivrières (Exécution) .... 520 
Salles de bains 

Carreaux .154-55 

Entretien . 90, 154-55 

Rénovation . 498-99 

Salies de lessive . 496-97, 254-55 

Sangles (Meubles) .208 

Réparation .204 

Sapin (Bois mou) .... 12, 371, 374-75, 415 

Douglas . 374-75 

Scefleurs . 91, 156, 324, 502 

— à béton .479 

— à bois . 115, 326, 337, 403, 407, 

409-12, 415 

— à brique .461 

— au silicone . 86, 240 

Asphalte .194 

Plastique .184 

Scies .16-20, 35 

— électriques . 48-53, 60-63 

— emporte-pièce 44, 46, 66, 422,11,145 

— manuelles .16-20 

Scies à dos . 19, 10, 16, 93, 133, 142, 

147, 172, 180-81, 192, 198, 225-27, 230, 
232, 261, 351, 421-22 

— à guichet .19, 422 

Accessoires . 46 

Scies de bijoutier .418, 422 


Séchoirs et sécheuses 


— à cheveux . 225, 441 

— à vêtements . 496-97 


Sel (Chlorure de sodium) ... 196,206,461 

— dans l'eau . 246-47 

— dans le sable .447 

Semelles (Construction) . 454, 472-74, 

477-78, 501 

Septiques (Systèmes) _ 248-50, 213-14, 

244, 246 

Séquoia. 258, 350, 370-71 


Serpentins 

— de chauffage . 282-83, 299 

— de refroidissement . 305, 308-09, 312 

Serres . 36-38, 66, 227, 22, 34, 232, 

238, 431 

Serres à main ... 37, 294 

Serrures (Portes et fenêtres).150-53 

32, 80, 84, 147, 164, 191 
Shellac .... 326, 330, 409-11, 413-14, 335 

Sièges cannés . 206-07 

Silicone .240 

— pulvérisée . 150 

Calfeutrage.182 

Scelleurs . 86,336 


Siphons (Plomberie) .90, 212-13, 216, 

224, 226, 234, 239 

— de toilettes .217 

Soffites (Fenêtres) . 331, 337 

Solénoïde . 243 

Soüns .335 

— de cuivre .453 

— de toit . 175-78, 164-65, 182, 236, 462 
Solives (Plafonds/planchers) .. 234-36, 95, 

109-13, 179, 215, 232, 238, 260, 264, 
266, 300, 302-03, 347, 362, 377, 396, 
404, 406, 451, 502-03 
Sonnettes, carillons et avertisseurs .. 276 

Sorties (Quincaillerie de) .263 

Sorties électriques . 268-70, 257-58, 

262, 274 

— de 117 volts . 242-43,244 

— extérieures .271-72 

Entretien . 90 

Soudage à l'étain . 418, 430-31, 498 

Soudure . 430,215,234,238,248,418 

— à l'arc .430 

— oxyacétylénique .430 

Soudure et soudage _; 39, 429-31, 212, 

215, 227, 230-31, 258, 267-68, 418 

Fer . 39,123, 197, 258, 429 

Pistolets .....39,10-11,258 

Soufflerie (Fournaise) .288 

Soupapes (Solénoïde) . 224, 243 

Soupapes (Tuyaux) . 220-21 

— d’admission . 215, 242, 243 


— d'arrêt 212-13, 230, 234, 236-37, 239, 

242-43, 245-47, 280, 282-84, 288-89 

— de sûreté ...213,232,241,280.297 

— de toilettes. 222-24,234,237 


Antisiphon .233 

Détendeurs de pression . 245, 280 

Soupapes de sécurité (Radiateurs) 280-81, 
284, 287-89 

— automatiques .288 

Souris .162 

Sous-planchers 103, 109-10, 112, 303, 355, 
359, 374, 406, 502 

Sous-sols . 156-58, 184, 160-61, 244 

Rénovation . 502-04 

Souterrains (Système d’arrosage) .... 233 
Stéréo 

Câblage .254 

Meubles ;. 536-37 

Stores de fenêtres.134 

Stores vénitiens . 135 

Stratifiés 


Plastiques 380*81, 51-52, 86-88, 99, 147, 


198, 203, 350, 376, 498 


Structures (Meubles) 


— en bois . 

199-204, 206, 208-09 

— en métal . 

.436 

Stuc . 

. 480, 461 

Peinture . 

. 316, 318, 336, 338 

Suintage (Prévention) 


— des châssis _ 

.130 

— des tuyaux . 

. 225, 39, 156 

Sulfates (Egouts) .... 

.249 

Supports 


— à boîtes de sortie 

. 260, 266-67 

— à gouttières ... 

.169, 171-72 

— à tablettes .... 

. 85 

— à tuyaux . 

... 224, 232, 235-36 

— pliants . 

. 74 

Supports (Perceuses) 

.45-46 

Suralésage . 

. 74 


Surfont! (Outil), voir Rabots 
Suspensions 

— de portes de garage basculantes . 193 
Synthétiques, voir Tissus; 

Plastique; Vinyle 

Systèmes d’arrosage (Pelouses) .. 232-33, 
245, 291 

Systèmes d’égout ... 248-50, 213-14, 218, 
228, 234, 236, 238, 244-46 

— pluvibl .156, 173 

Systèmes de rafraîchissement 

(Contrôles) .314 


T 


Tableaux noirs . 562,566 

Tables .. 458 

Construction .. 510-12, 514-15, 530-33, 
550-55, 570-71, 586-87 


Réparation . 203, 209 

Tablettes 

Construction . 546-47, 513, 526-27 

Quincaillerie .74, 81, 85 

Tabourets de cuisine (Construction) .. 513 

Taches d’aiiments .196 

Taches (Enlèvement des) 

— sur la brique .295 

— sur la pierre . 295, 459 

— sur fa tuile.117 

— sur le bois .196 

— sur le cuir .196 

— sur le marbre . 196, 459 

— sur les tissus.196 

Taloches de briqueteur 158, 448, 457, 480 

Tamias .162 

Tampons (Pinceaux) .319, 316, 339 

Tapis .86-87 

Insectes . 159 

Pose . 365-68 

Tapis (Tendeurs).366 

Tarauds . 424, 418, 422 

Tasseaux . 448 

Teck (Bois dur) .371 

Teintures (Bois) . 326, 330, 336, 339, 

407-10, 413-15 

Teintures anilines .416 

Télécommande (Moteur) .136 

Télévision (Câblage) . 254-55 

Tendeurs . 75, 140, 189, 202, 393 

Tenons . 387-88, 17, 392, 394, 397 

voir aussi Mortaises 

Tentes . 576-77 

Térébenthine . 317, 319, 407-11, 413, 123, 
196-97, 326, 329-30, 371 

Termites.160-61 

Bouclier.453 

Terrasses (Toits) .179 

Terre à feu . 463, 446 

Terre cuite (Réparation) .441 

Tés (Tuyaux et raccords) . 227, 436, 

236, 238 

Tétrachlorure de carbone . 196,459 

Thermocouples .291 

Thermoplastiques .53,88 

Thermostats . 314, 241, 243, 296, 298, 305 

— de fournaise . 278-81, 290-94 

voir aussi Aquastats 

Thibaudes (Tapis) . 365-67 

Tiges (Métal) . 418, 425, 435, 455-56 

Tiges (Rivets pop) .426 

Tilleul.371 

Tirage 

— de cheminée . 285,463 

Dériveurs . 174,241,291 

Régulateurs . 241, 290 

voir aussi Coupe-bise 

Tire-sangles . 208, 210 

Tiroirs 

Construction .... 401-03, 37-38, 389-92 
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Index 


Réparation .199 

voir aussi Meubles 

Tissus . 196, 68, 86-87, 173, 205, 208, 341 

Toile à voile .210 

Toiles (Stores) .134 

Toilettes . 222-23,213,216,234, 

238, 248-49 

— à égout surélevé .245 

Installation . 237,498 

Réservoirs .... 156, 212, 215, 224, 226 

Toilettes (Flotteurs) .222 

Toilettes surélevées .245 

Toits 

— terrasse .179 

Construction .*.. 374, 377 

Entretien, réparation . 164-79, 182 

Supports .405 

Tondeuses à gazon . 34-35, 41 

Torches à gaz propane .. 39, 116, 225, 430 

Toupies .389 

— électriques . 54, 11, 62, 380 

— manuelles . 30, 386 

Toupies (Mèches) ...54-55 

Toupies d'établi . 62 

Tourne-écrous . 23 

Tournevis . 21 

— électriques .46-47 

Tours électriques . 65, 254, 418, 420 

Traçage . 24-25, 382-83, 65 

— du métal .419 

Coupe d’assemblages. 385-97, 399 

Coupe de tuyaux .228 

Tracés . 16-17,26,48, 

375-76, 380, 454 
Traitement thermique (Métaux) . 418, 432, 
435-36 

Transformateurs . 276, 290, 298 

Trappes pour animaux .162 

Travail du bois . 370,416,26,42 

Brûlage .39, 415 

Collage .86-88 

Débitage . 16-18, 28-30, 34-35 

Finition . 407-16 

Fixation .11,426 

Traverses (A tenon) . 387, 394 

Trémies (Charbon) .294 

Trempage (Outils) .421 

Trépans . 46 

Triangles (Mesurage) .383 

Tringles à draperies .136-38 

Tringles biseautées . 379, 399 

Trop-plein (Renvois de) . 239-40 

voir aussi Fuites 

Trottoirs . 464, 474-76, 458, 467, 469, 

471, 479 

Trous (Réparation) 

— dans la maçonnerie .157 

— dans le plâtre . 92 

— dans les moustiquaires .131 

— dans les panneaux .97-98 


— dans les portes .153 

Truelles . 117, 157-58, 166, 186, 272, 

351, 475, 479, 480, 484 

— à finir . 467,470-71,476 

478-80, 482, 484 

— à jointoyer . 449, 456-57,460-62 

— de briqueteur . 448-49, 454-55 

— dentées .... 352-55, 357, 359, 363-64 

— en caoutchouc . 352-55 

Trusquins . 25, 387, 391 

— à équerre .419 

Tuiles 

— creuses.453 

— de corniche .455 

— de drainage . 156,158,173,184 

— d'égout . 248-50 

— de toiture .481 

Tungstène (Alliage) .19, 418, 422 

Tuyaux . 19, 22-23, 53, 187, 302, 423, 

425, 433 

— à prises de terre . 256-57 

— crevés . 225,212 

— de chauffage ....281,278,284,287, 

289, 291, 326 

— de cuivre . 231, 212, 215, 224, 

226-27, 239, 245, 282 

— de métal . 19, 436, 453 

— de montée .245 

— de plastique . 223, 453 

— de polythène .233 

— dégorgés .11,212 

— des toilettes .222 

— flexibles . 231,233 

— gelés .225 

— obstrués . 216-18 

— perforés . 248-49 

Bouts de .12-13 

Camouflage des . 347-49, 406 

Conduits .241 

Plomberie (Problèmes) .225 

Tuyaux (Matériaux) . 228-32, 248-50 

— d’acier galvanisé . 212, 215, 229, 236 

— de béton-amiante .248 

— de cuivre . 230, 215, 238 

— de fibre . 248-49 

— de fonte . 228, 215, 236, 238 

— de laiton . 229,212 

— de plastique . 232, 88, 215, 226, 

236, 238, 244-45 

— de plomb .232 

— de tuiles d’argile . 248-50 

Tuyaux (Raccords) .227 

Types de peintures ... 326, 336, 316, 330, 

332, 416 

— à l’huile .... 317, 322, 324, 326, 331, 

336-37, 442 

— à l’uréthane .332 

— à maçonnerie _ 316, 332, 336, 461 

— alkyde .,. 316, 318, 322, 326, 328-29, 

331-32, 336 
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— asphalte .... 166, 168, 170, 175,186, 

336, 338, 444, 502 

— au latex ... 216-19, 324, 326, 328-29, 

331-32, 334-38 

— béton . 332,336 

— caoutchouc . 326,332 

— d’extérieur .. 336, 123, 183, 188, 316 

— epoxy . 332,416 

— métallique . 326,330,416 

— polyester .332 

— trixotopique.324 


U 

“Unions” (Raccords de tuyaux) .215 

Universels (Joints). 23 

Uréthane (Finis) .115, 316, 407 

Urgences 

— en électricité . 252-53 

— en plomberie . 212 


Vilebrequins . 26-27 

Vinyle .. 196, 205, 210, 326, 358, 365, 422 

— en rouleau .117,184 

Collage . 87 

Coupe-bise .122, 126 

Mousse .365 

Plancher . 358, 361, 501 

Rapiéçage .479 

Revêtement de murs . 341, 350-51 

Vis d’arrêt . 150, 267 

Vis et vissage .. 72-74, 428, 21, 23, 26, 81 

Vitesse des outils_ 44-45, 53-54, 56-58, 

62, 65-66 

Vitrerie (Rainures de) ... 125, 128-29, 133 

Vitrier (Mastic de) . 123*24, 146, 504 

Voltage . 253-55, 271, 276, 307 

Vrilles . 21 


W 

Warfarin (Poison à rats) .162 



Valves (Sièges de) .. 219, 221-23, 243, 289 


Outils à roder.219 Zinc . 

Valves d’arrêt à vide . 215,245 Sulfate de . 

Vapeur (Chauffage) . 284, 287, 289, Zonage (Règlements) 

278, 502 

Vaporifuges . 301,303,453,455,478 

Vaporisateurs 

— à finis pour le bois _410, 412, 414 

— à insectes .159 

Vastringues. 30-31, 421 

Ventilation .313 

Ventouses .10-11, 212, 216-17 

Vérins télescopiques.111 

Vermîculite .482 

Vernis .411-12,115,117,197,316, 

326, 362, 407-09, 414 

— maritime (“spar”) . 336, 338, 411 

Verre .... 438-41, 444, 11, 42, 52, 123-25, 

128-29 

— dépoli . 438, 444 

Briques .444 

Isolation . 278, 299 

Réparation . 86-87, 439, 441 

Vidange (Bouchons de) .213 

Vidange (Robinets de) . 280, 282, 284, 289 

Vides sanitaires .303 

Vieillissement (Finition du bois).415 


79, 418, 429-30 

.324 
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Le mesurage selon le système métrique 


Les mesures Indiquées dans ce manuel sont fon¬ 
dées sur les mesures anglaises: pintes et gallons, 
pouces et pieds. On prévoit cependant que le 
Canada, dans quelques années, se joindra aux 
autres pays du monde qui utilisent le système 
métrique. 

Quand l’Amérique du Nord aura adopté ce systè¬ 
me, la seule différence, en cette matière, entre le 
Canada et les Etats-Unis résidera dans la façon 
d’écrire mètre et litre. La Commission du système 
métrique et l’Association canadienne de normalisa¬ 


tion recommandent l’emploi des mots mètre et litre 
plutôt que “meter” et “liter” qu’utiliseront nos voi¬ 
sins du Sud. Ces deux organismes fondent leur 
préférence sur l’avantage que retireront les Cana¬ 
diens à écrire les mots mètre et litre de la même 
façon en français et en anglais. Pour un pays bilin¬ 
gue, cet avantage n’est pas à négliger. De plus, 
en anglais, on ne confondrait pas la mesure: mètre, 
avec l’outil qui sert au mesurage: meter. 

Dans l’Europe du 18 e siècle, faute de commune 
unité de mesure parmi les peuples, l’Académie 


française des Sciences institua, sous le nom de 
Système international d’Unités, un système connu 
maintenant universellement sous l’abréviation SI. 

L’Académie a baptisé du nom de “mètre” (du 
grec: metron) la mesure de longueur représentant 
un dix millionième de ce qu’on considérait alors la 
distance entre le pôle nord et l’équateur. 

Par la suite, ce calcul fut jugé inexact, mais on 
avait découvert la simplicité du système décimal et 
les avantages de son uniformité et on l’appréciait 
à sa juste valeur. Il fut donc accepté presque partout. 


Nous connaissons déjà, par notre monnaie, (a simplicité du 
système décimai: 100 cents égalent un dollar. A partir de ces 
unités de mesure de longueur, de masse et de volume, tout ce 
qu’il nous reste à apprendre, ce sont les préfixes qui décrivent 
les multiples ou les sous-multiples de ces unités. Ce système 


n’a que des subdivisions decm 
mées par le préfixe approprié. 

MULTIPLES 
préfixe facteur 

tera un triflion de fois 

giga un milliard de fois 

mega* un million de fois 

kilo* mille fois 

hecto cent fois 

deçà dix fois 


3s en coupures de 10, expri- 
2 S préfixes sont: 

SOUS-MULTIPLES 
préfixe facteur 

deci un dixième , 

centi* un centième 

milli* un millième 

micro* un millionième 

nino un milliardième 

pico un trillionième 


(*Ce sont les plus utilisés. Il existe plusieurs autres préfixes 
plus petits qu’un trillionième, mais iis ne sont pas pratiques 
pour les bricoleurs, qui ne les utilisent pas.) 


A la page opposée se trouve une série d’échelles qui servent 
à la conversion des pieds et des pouces en centimètres ou en 
millimètres. Convertissez les pieds en mètres en vous servant 
de l’échelle à l’extrême droite. Convertissez les pouces en 
centimètres ou en millimètres en comparant une mesure, telle 
qu’elle se trouve sur l’échelle des pouces, avec la mesure 
correspondante sur l’échelle métrique. Par exemple: 1 pouce 
égale 2.54 centimètres, ou 25.4 millimètres. Vous pouvez éga¬ 
lement convertir des centimètres et des millimètres en pouces 
en comparant la mesure sur l’échelle métrique à celle de 
l’échelle des pouces. C’est ainsi que 64 centimètres égalent 
2 pieds 1%5 pouce. En termes de volume, lorsque vous achetez 
des liquides, le tableau suivant peut vous être utile: 

1 litre égaie .22 gallons | 3 litres égalent .66 gallons 

2 litres égalent .44 gallons | 4 litres égalent .88 gallons 


5 litres égalent 1.10 gallons 

6 litres égalent 1.32 gallons 

7 litres égalent 1.54 gallons 


8 litres égalent 1,76 gallons 

9 litres égalent 1.98 gallons 
10 litres égalent 2.20 gallons 


Inversement, un gallon de peinture équivaut à 4.5 litres. 

Un litre représente un décimètre cube — c’est-à-dire 1,000 
centimètres cubes — alors qu’une pinte représente 1,182.5 
centimètres cubes. Un litre de peinture est une mesure légère¬ 
ment plus petite qu’une pinte du même produit. 


En poids, consultez et vice versa: 

ces tableaux: 


livres 

kilogrammes 

kilogrammes 

livres 

1 

.454 

1 

2.2 

2 

.907 

2 

4.4 

3 

1.361 

3 

6.6 

4 

1.814 

4 

8.8 

5 

2.268 

5 

11.0 

6 

2.722 

6 

13.2 

7 

3.175 

7 

15.4 

8 

3.629 

8 

17.6 

9 

4.082 

9 

19.8 

10 

4.536 ! 

10 

22.0 


Pour les petites mesures, onces et grammes, consultez les 
tableaux suivants: 


onces 

grammes 

onces 

grammes 

1 

28.3 

9 

254.7 

2 

56.6 

10 

283.0 

3 

84.9 

11 

311.3 

4 

113.2 

12 

339.6 

5 

141.5 

13 

367.9 

6 

169.8 

14 

396.2 

7 

198.1 

15 

424.5 

8 

226.4 

16 (1 livre) 

452.8 


Un gramme est le poids d’un centimètre cube d’eau pure dis¬ 
tillée à une température de densité maximale (39.2°F). 

Voici d’autres équivalences: 


verges 

mètres 

mètres 

verges 

1 

0.914 

1 

1.094 

2 

1.829 

2 

2.187 

3 

2.743 

3 

3.281 

4 

3.658 

4 

4.374 

5 

4.572 

5 

5.468 

6 

5.486 

6 

6.562 

7 

6.401 

7 

7.655 

8 

7.315 

8 

8.749 

9 

8.230 

9 

9.842 


pieds carrés 

mètres carrés 

mètres carrés 

pieds carrés 

1 

0.093 

1 

10.764 

2 

0.186 

2 

21.528 

3 

0.279 

3 

32.292 

4 

0.372 

4 

43.055 

5 

0.464 

5 

53.819 

6 

0.557 

6 

64.583 

7 

0.650 

7 

75.347 

8 

0.743 

8 

86.111 

9 

0.836 

9 

96.875 

verges cubes 

mètres cubes 

mètres cubes 

verges cubes 

1 

0.765 

1 

1.308 

2 

1.529 

2 

2.616 

3 

2.294 

3 

3.924 

4 

3.058 

4 

5.232 

5 

3.823 

5 

6.540 

6 

4.587 

6 

7.848 

7 

5.352 

7 

9.156 

8 

6.116 

8 

10.463 

9 

6.881 ! 

9 

11.771 





